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AVERTISSE  ME  NE 

C E Livre  a toujours  été  reçu  comme  canonique.  Il 
contient  l’hiftoire  de  ce  qui  fe  pafTi  depuis  la  mort  de’ 
Jofué  juiqu’à  celle  de  Samfon;  ce  qui  comprend  environ 
trois  cens  dix-lept  ans.  On  ne  liiit  point  précilement  qui 
en  eft  l’Auteur.  Quelques  - uns  l’attribuent  à Samuel , 
d’autres  àEzéchias  , & d’autres  à Efdrns.  On  croit  qu’il 
a été  écrit  fur  les  mémoires  que  chaque  Juge  avoit  lailfés 
de  ce  qui  s’étoit  pafTé  de  fon  tems. 

Ces  Juges  n’étoient  ni  Rois  ni  Souverains  : mais  ils 
gouvernoient  le  peuple  d’Ifraël  fous  l’autorité  du  Sei- 
gneur. Le  peuple  les  choilllToit  quelquefois  ; & fouvenf  - 
Dieu  les  lui  donnoit  dans  fa  milericordc , pour  le  déli- 
vrer des  mains  de  fes  ennemis.  Leur  vocation  étoit  ordi- 
nairement marquée  par  des  fignes  extraordinaires , & 
confirmée  par  des  viéloires  furprenantes.  Telles  furent’ 
celles  de  Barac , de  Gedeon , de  Jephté  & de  Samlbn. 

On  voit  parmi  ces  Juges  une  femme  que  Dieu  avoit  - 
remplie  de  l’elprit  de  prophétie  , & qu’il  rendit  célébré-: 
par  ia  viéloire  qu’il  lui  fit  remporter  lur  les  ennemis  de 
îbn  peuple  ; & on  apprend  de-là  que  Dieu  le  lèrt  quel-  • 
quefois  des  inftrumens  les  plus  foibles  pour  exécuter  lès  * 
plus  grands  delTeins. 

On  apprend  aulfi  du  châtiment  d’Adonibezec  la  jufte  • 
proponion  que  Dieu  garde  entre  le  péché  & la  punition  ‘ 
du  péché. 

Les  ennemis  que  Dieu  lailfe  au  milieu  de  fon  peu- 
ple , montrent  l’utilité  des  tentations , par  lelquelles  il  ' 
éprouve  la  fidélité  de  fes  ferviteurs , les  tient  dans  la  '■ 
dépendance  & les  conferve  dans  l’humilité. 

La  fagelTe  qu’il  donne  à Debora  , & le  courage  qu’il  ' 
inlpire  à Jahel , font  voix  de  quoi  font  capables  les  per- 
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bonnes  les  plus  foibles , lorfqu  il  les  remplit  de  là  grâce 
Sc  de  Ibn  efprit. 

Le  Cantique  que  chante  Debora  , apprend  à ceux 
qui  réufllflent  dans  leurs  entreprifes  à en  rapporter  à Dieu 
tout  le  fuccès , & à lui  en  rendre  toute  la  gloire. 

Les  fignes  que  demande  Gedeon , avant  de  le  charger 
de  la  conduite  du  peuple  du  Seigneur , font  voir  com- 
bien il  eft  néceflàire  de  s’afliirer  de  la  vocation  de  Dieu , 
pour  travailler  à Ibn  œuvre , lùr-tout  au  falut  de  fon 
peuple. 

Le  peu  de  troupes  que  Dieu  fait  prendre  à ce  Chef 
d’Ifraël , pour  vaincre  fes  ennemis , montre  combien  le 
Seigneur  eft  jaloux  de  fa  gloire , & combien  il  craint 
que  l’homme  n’attribue  à la  force  & à fa  fagefle , ce  qui 
n’eft  que  l’effet  de  la  fageffe  & de  la  puiffànce  divine. 

Le  moyen  dont  Dieu  fe  lèrt  pour  faire  connoître  à 
Gédeon  ceux  qu’il  deftine  pour  combattre  les  Madiani- 
tes , apprend  aux  Chrétiens  que , pour  vaincre  les  dé- 
mons qui  tâchent  de  leur  ravir  le  Royaume  du  Ciel , ils 
ne  doivent  ufer  qu’en  paflant  des  biens  de  la  terre. 

Les  armes  que  Dieu  met  entre  les  mains  de  ce  petit 
nombre  de  foldats  choifis  ^ & la  maniéré  dont  il  les  fait 
combattre,  apprend  aux  difciples  dcjF,  sus-Christ 
que  ce  n’eft  qu’en  élevant  leurs  voix  par  la  priere , & en 
brilant  leurs  corps  par  la  mortification , qu’ils  attireront 
lùr  eux  les  grâces  & les  lumières  qui  leur  font  nécelfai- 
res , 3c  qu’ils  demeureront  viéloricux  de  leurs  ennemis. 

Ils  apprennent  auflt , de  l’exemple  de  Jephté , à ne 
faire  des  vœux  qu’avec  beaucoup  de  difcrétion  , & à les 
accomplir  avec  une  exaéle  fidélité. 

La  chute  de  Samfon  leur  apprend  encore  à fuir  le 
commerce  des  femmes , 3c  leur  fait  voir  combien  elles 
font  dangereufes  à ceux-mèmes  qui  font  revêtus  de  la 
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force  & de  la  puiflànce  de  Dieu.  Samfon  réfifte  à tout , 
excepté  aux  carefles  de  Dalila. 

Enfin  , on  voit  dans  ce  Livre  des  exemples  étonnans 
de  l’aveuglement  & de  la  foiblefle  de  l’homme  en  la 
perlbnne  des  Juifs.  Ils  fav oient , par  une  trille  expé- 
rience , combien  il  leur  étoit  fimefte  d’abandonner  le 
Seigneur  , & de  le  livrer  au  culte  des  idoles  ; & cepen- 
dant ils  retomboient  fans  cefie  dans  l’idolâtrie  : & quoi- 
qu’ils euflent  éprouvé  une  infinité  de  fois  que  le  Seigneur 
étoit  toûjours  dilpofë  à les  recevoir  , lorfqu’ils  retour- 
noient à lui , ils  demeuroient  néanmoins  des  tems  infi- 
nis fous  la  cruelle  domination  de  leurs  ennemis  ; mon- 
trant ainfi  que  rien  n’eft  plus  difficile  à l’homme  que  de 
s’humilier , d’avouer  fa  milère , & de  recourir  à celui 
qui  feul  peut  l’en  délivrer. 

On  croit  que  les  hiftoires  qui  font  rapportées  dans  les 
cinq  derniers  chapitres  de  ce  Livre  , ne  font  point  dans 
leur  place  ; mais  on  ne  peut  dire  précifément  en  quel  < 
tems  elles  font  arrivées. 
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Ç.  I.  j4près  la  mort  de  Jofué , Juda  ejl  nommé  de  Dieu  même  pour  marcher  â 
la  tete  dei  autres  Tribus  contre  leurs  ermemis.  Adonihezec  ejl  traite  comma 
il  avoit  traité  foixante  & dix  Rois.  La  Ville  de  Jérufalem  ejl  prife  & brûlée. 


L’an  du  monde  2J70.  Avant  J.C.  i4J4* 


i./\  P R e’  s la  mort  de  Jofué,  les  enfans 
d’Ifraël  i’ étant  multipliés  , & fe  trouvant  en 
état  de  remplir  le  pays  que  Dieu  leur  avoit 
donné , confulterent  le  Seigneur , ôc  lui  dirent  : 
Qui  marchera  à notre  tête  pour  combattre 
les  Chananéens  ? & qui  fera  notre  Chef  pour 
continuer  la  guerre  contre  ces  peuples  anathéma^ 
tijes  ? ' 

2.  Le  Seigneur  répondit:  Juda  marchera 
devant  vous  ; je  lui  ai  livré  le  pays  ennemi. 

J.  Alors  Juda  ditàSiméon  fonfrere  : Ve- 
nez m’aider  à me  rendre  maître  de  la  part 
qui  m’eft  échue  au  fort , & à combattre  les 
Chananéens  : & enfuite  j’îrai  vous  aider  à 
conquépr  ce  qui  vous  eft  échû.  Siméoa  s’en 
alla  donc  avec  Juda. 


i-t  Oft mortem  Jofue  con- 
Ailuenint  filii  Ifnèl  Doini- 
Dum , dicentes  : Quis  alcen- 
det  ante  noi  contra  Chana- 
nzum.  & erit  duc  belli  l 


I.  Dixitque  Dominut  ; 
Judas  afeendet  : ecce  tradi- 
di  ternim  in  manus  ejus. 

J.  Et  ait  Judas  Simeoni 
fratri  fuo  : Afcende  mecum 
in  fortem  tneam,  & pugna 
contra  Chananzum , ut  & 
ego  pergam  tecum  in  Tor- 
letn  tuain.  Et  abüt  cum  eo  - 
SimeoB, 
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r 4.  AfcenJitque  Judas , & 
(radidic  Dominus  Chana- 
narum  ac  Phem.Tuminma- 
Dus  eorum:  & pcrculTerunc 
in  Bea(c  decem  millia  vi- 
ronitn. 

î.  Invenenintque  Ado- 
nibeacc  in  Bezcc,  Sc  pugna- 
verunt  contra  cum , ac  pcr- 
cufTerunt  Chananacum  & 
Pherezzum. 

6.  Fugit  autcm  Adonibe- 
7,ec  : quem  pcrfccuti  com- 
prehendctunt  , carfis  fum- 
micatibus  manuuni  ejus  ac 
pcdum. 

a 7 DixttqucAdonibeiec: 
Scptuaginta  rcges , ampura- 
tis  manuum  ac  pedum  l'iun- 
mitatibus , colligebant  Aib 
nienCa  mea  ciborum  reli- 

3uias  : lîcut  feci , ita  reddi- 
it  mihiDeus.  Adduxerunt- 
que  eum  in  Jecul'alem,  & 
ibi  mortuus  cft. 

S.  Oppugnantes  crgo'fi- 
lii  Juda  Jerulâlem  , cepe- 
runt  eam , & percufTerunc  in 
oro  gladii , tradcntes  cuoc- 
taiKanccndio  civitatem. 


4.  Et  Juda  ayant  marciid  contre  les  enne- 
mis , le  Seigneur  livra  entre  les  mains  des 
Hébreux  les  Chananéens  6c  les  Phéréféens} 
ôc  ils  en  taillèrent  dix  mille  en  pièces  à Bezec. 

J.  Ils  trouvèrent  à fiezec  Adonibezec, 
aui  était  un  des  plus  puiffans  Rots  du  pays-,  ils 
le  combattirent , 6c  défirent  les  Chananéens 
6c  les  Phéréféens  , qui  compofoient  Ion  armée. 

6.  Adonibezec  ayant  pris  la  fuite , ils  le 
pourfuivirent , le  prirent  6c  lui  coupèrent  les 
extrémités  des  mains  6c  des  pieds. 

7.  Alors  Adonibezec  dit  : J’ai  fait  couper 
l’extrémité  des  mains  6c  des  pieds  à foixante 
6c  dix  Rois  qui  mangeoient  lous  ma  table  les 
re^es  de  ce  cju’on  me  fervoit  : Dieu  m’a 
traité  comme  j ai  traité  les  autres.  Enfuite  ils 
l’amenerent  à Jérufalem , où  il  mourut. 

8.  Car  les  enfans  de  Juda  ayant  mis  le  fiége 
devant  Jérufalem  , la  prirent , taillèrent  en 

[)ieces  tout  ce  qu’ils  y trouvèrent , & mirent 
c feu  dans  toute  la  partie  de  la  ville  qui  leur 
était  échûe  en  partage. 


§.  II.  Lm  enfans  de  Juda  combattent  les  Chananéens  , ir  les  défont.  Le 
Seigneur  eft  avec  Juda , Ù"  le  rend  maître  de  toutes  les  côtes  des  montagnes. 


' 9.  tt  pofteà  defeendentes 
pugniverunt  cortra  Chana- 
11XKM  , qui  habicabat  in 
inontanis , & ad  incridictn  . 
& in  canipellribus. 

10.  Pergenfque  Judas  con- 
tra Chananxura , qui  habi- 
tabat  in  Hébron,  ( cujus  no- 
snen  fuit  antiquitùs  Cariath 
Arbe  ( percuifit  Seûi  , & 
Ahimaa , & Tholmai  : 


1 1.  atque  inde  profedhts 
abiie  ad  habitatores  Dabir , 
cujus  nomen  vêtus  erat  Ca- 
riath Sepher,  id  eft , civitas 
litterarum. 

1 1.  Di.titque  Caleb  : Qui 


<?.  Ils  defeendirent  enfuite  pour  combattre 
les  Chananéens  qui  étaient  rejtés  dans  le  pays 
des  montagnes , vers  le  midi  6c  dans  la  plaine. 

10.  Et  Juda  ayant  marché  contre  les  Cha- 
nanéens qui  Itabitoient  à Hébron  , dont  le 
nom  étoit autrefois  Cariatlr-Arbé , défitSéfaï, 
Ahiman  6cTholmaï,  qui  y commandaient, 
& il  y établit  Caleb , à qui  cette  ville  avait  été 
donnée  en  partage.  , 

1 1.  Etant  parti  de-Ià,  il  marcha  contre  les 
habitans  de  Dabir,  qui  s’appelloit  autrefois 
Cariath  - Sépher  , c’eft-à-dire  , la  ville  des 
Lettres. 

12.  Alors  Caleb  dit  : Je  donnerai  ma  fille 
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Axa  pour  femme  à celui  qui  prendra  & rui- 
nera Cariath-Sc'pher. 


percuiforit  Cariarh-Sepher, 
& vadiverit  eam  , dàbo  ei 
Axam  £liam  fncam  uxo  - 


I J.  Et  Othoniel  fils  de  C^nez , frere  puîné 
de  Caleb , l’ayant  prife , il  lui  donna  pour  iem- 
me  fa  fille  Axa. 


rem. 

13.  Cum^ue  cepin'et  eam 
Othoniel  fiÛus  Ccnei  fra- 
ccr  Caleb  minor,  dédit  ci 
Axum  tiiiam  liiam  conju- 


gem. 

14.  Etlorfque  Axa  étolt  en  chemin  avec  , .'+•  Qu»m  p«rgcntcm  m 

‘ ..-.1  -II»  -JJ  «inere  inonuit  vir  fuus  ut 

Othoniel  Ion  mari , Othoniel  1 averut  de  de-  pe,eret  à paire  fuo  agrum, 
mander  un  champ  à fon  pere.  Axa  donc  étant  Qux  cùm  rufpiraiTet  leJens 
montée  fur  un  âne,  commença  à foupirer;  QuM"habcf.*''  *' 
ôt  Caleb ’lui  dit  : Qu’avez-vous  f 

1 y.  Elle  lui  répondit  : Donnez-moi  votre  tf.  Ai  îlla  rcfpondit:  Da 
bénédiction , & accordez-moi  une  grâce  : Vous  benediSionem , qma 
m avez  donné  une  terre  leciie  ; donnez-m  en  hi  : da  & imguam  aquis. 
une  aulïïoùil  y ait  des  eaux  en  abondance.  fgo  et  Caicb  irri- 
Calcb  donc  lui  donna  une  terre  dont  le  haut  ^ 

6c  le  bas  étoient  arrofés  d’eau. 


16.  Or  les  enfans  de  Jethro  Cinéen  , allié 
de  Moyfe,  qui  avait  demeuré  avec  les  Ifraéli- 
tes  dans  le  défirt,  & qui  les  avaient  fuivis  dans 
ta  terre  pramife , montèrent , de  la  ville  des 
Palmes,  avec  les  enfans  dejuda,  au  défert 
qui  étoit  échu  en  partage  à cette  tribu,  & 
qui  eft  vers  le  midi  d’Arad  ; ôc  s’y  étant  èta- 
olisy  ilsjt  habitèrent  avec  eux,  menant  une 
vie  retirée. 


16.  Filiî  auccm  Cinxi 
cognati  Moyfi  , afeenderunt 
de  civitatc  palmarum  > cum 
filiis  Juda  ■ in  delértutn  tbr- 
tis  ejus  > quod  eft  ad  ineri- 
diem  Arad<  Si  habita  reruitt 
cum  eo. 


1 7.  Juda  s’en  étant  allé  aulTi  avec  fon  frere 
Siméon , ils  défirent  enfemble  les  Chana- 
néens  qui  habitoient  àSéphaath , & les  paffe- 
rent  au  fil  de  l’épée.  Et  parce  que  cette  ville 
avait  été  dévaüée  au  Seigneur , elle  fut  appellée 
Horma , c’eft-à-dire , anathème. 

18.  Juda  prit  aufii  Gaza  avec  fes  confins  , 
Âfcalon  ôc  Accaron  avec  leurs  confins. 

, 1 J).  Car  le  Seigneur  fut  avec  Juda,  6c  il  fe 
rendit  maître  de  toutes  les  côtes  des  monta- 
gnes ; mais  il  ne  put  défaire  ceux  qui  habi- 
toient dans  la  vallée , parce  qu’ils  avoient  une 
grande  quantité  de  chariots  acmés  de  faulx , 


17.  Abilt  autem  Judas 
cum  Simeone  fratre  ftio,  Sc 
pereuflerunt  ftmul  Chana- 
nzum  qui  habitabat  in  Se- 
phaath  , & interfecerunt 
cum.  Vocacumque  eft  no- 
raen  urbis , Hoinu , id  eft, 
anathema. 

18.  Cepitque  Judas  Ga- 
zam  cum  finibus  l'ui5,&  Af- 
calonem  , atque  Accaron 
cum  terminis  fuis. 

lÿ.Fuitque  Dominuscum 
Juda,  & montana  pofledit  : 
nec  pocuicdelere  habiiaco- 
res  vallis , quia  falcaüi  cur- 
ribus  abundabant. 

A ij 


Digitized  by  Google 


4 


LES  JUGES.  Ch  A?.  I. 

que  ceux  de  Juda  n'oferent  attaquer. 

10.  Dfdffrumque  Caieb  Et  ils  donnèrent,  félon  que  Moyfe  la- 

Hebion , ficut  dixerat  Moy-  voit  Ordonné  , Hebron  à Calcb , qui , aidé 
fliès*Enac*'''^*'  Jecours , en  extermina  les  trois  fils  d’E- 

nac  qui  y habitaient. 


§.  III.  Les  enfms  de  Benjamin  ne  tuent  point  les  Jebufeens  qui  demeuraient  à 
Jerufalem.  L a maifon  de  Jojeph  prend  la  ville  de  Luza  , Ù“  en  extermine 
tous  les  habitant.  ALanaJfe  conferve  les  Chananéens  & fe  les  rend  tributaires. 


II.  Jebuffum  autem  ha- 
bitatorem  Jeruiâlem  non 
dc'levenint  lilii  Benjamin  : 
habiiavitijue  Jebulxus  cum 
HliU  Benjamin  in  Jerul'a- 
lem  , ufque  in  pratfcmem 
diem. 

la.  Domm  <[uo<]ue  Jo- 
feph  alcendit  in  Bethel,fuit- 
^ue  Dominus  cum  eis. 

t}.  Nam  cùm  obfiderent 
urbem , priùs  Luza  vo- 
cabatur , 

a.f.  Yiderunt  hominem 
egredientem  de  civitate  , 
dixcruntqucad  cum:  Often- 
de  nobii  introitum  civitatis, 
Sc  hiciemus  iccum  miferi- 
cordiam. 

ij.  Qui  cùm  oftendiflet 
eiî , pereuflerunt  urbem  in 
ore  g adii  < hominem  au- 
tem  Ilium  , 8c  omnem  cog- 
nationem  ejus  > dimilerune 

z8.  Qui  dimiirus,abiit  in 
terram  Hctthim,  8c  aedifi- 
cavit  ibi  civitatem , voca- 
vitque  eam  Luzam,  qui  ira 
appeilatuc  ulque  in  prefen- 
tem  diem. 

17.  Manafles  quoque  non 
dclevit  Bcthlân  , St  Tha- 
n;>c  cum  viculis  fuis , & ha- 
biiatores  Dor,  St  Jcbl.aam, 
8c  Mageddo  cura  viculis 
fuis , cocpitque  Chananxus 
habiiaie  cum  eii. 

J 8.  Poftquam  autem  con- 
{bttaïus  eii  iefaei , fecit  cos 


2 1.  Mais  les  enfàns  de  Benjamin  ne  tuè- 
rent point  les  Jébuféens  qui  demeuroient  à 
Jerufalem  , dans  la  partie  de  la  ville  qui  était 
dans  leur  tribu  : fie  ainfi  les  Jébuféens  demeu- 
rèrent à Jerufalem  avec  les  enfans  de  Benja- 
min , comme  ils  y font  encore  aujourd'hui. 

22.  La  maifon  de  jofeph  marcha  aufTi 
contre  Béthel  ; fie  le  Seigneur  étoit  avec  eux  , 
pour  les  fatre  réujftr  dans  cette  entrepnjè. 

2 J.  Car  , lorfqu’ils  afTiégeoient  la  ville, 
qui  s’appelloit  auparavant  Luza , 

24.  ayant  vû  un  homme  qui  en  fortoit, 
ils  lui  dirent  : Montrez-nous  par  où  l’on  peut 
entrer  dans  la  ville , fit  nous  vous  ferons  mi- 
féricorde. 

2 J.  Cet  homme  le  leur  ayant  montré,  ils 
y entrèrent , pafferent  au  fil  de  l’épée  tout  ce 
qui  fe  trouva  dans  la  ville , fie  conferverent 
cet  homme  avec  toute  fa  maifon. 

26.  Cet  homme  étant  libre  , s’en  alla  au 
pays  d’Hetthim , où  il  bâtit  une  ville  qu’il  ap- 
pella  Luza  , qui  eft  le  nom  qu’elle  porte  en- 
core aujourd’hui. 

27.  Manaflé  aufïi  ne  détruifit  pas  entière- 
ment Bethfan  fie  Thanac , avec  les  villages 
qui  en  dépendent , ni  les  habitans  de  Dor  , 
de  Jéblaam  fie  de  Mageddo,  avec  les  villages 
voifins  ; fie  les  Chananéens  commencèrent  à 
demeurer  avec  eux. 

28.  Lorfqu’Ifraël  fut  devenu  plus  fort,  il 
les  rendit  tributaires  ; mais  il  ne  voulut  point 
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les  exterminer , de  peur  de  per  dr^  le  profit  qu'il  tribuiaiios  ,ji  aelere  no- 
ett  pouvait  tirer. 


§.  IV.  Ephraim , Zahulon  , Afer  Ù“  Nephthnlt  n'exterminent  point  les 
Chaniv.éens , Ù'  fe  contentent  de  les  rendre  tributaires.  Les  enfans  de  Dan , 
rejfenes  d’abord  par  les  Amorrhéens , fe  les  rendent  enfin  tributaires. 


29.  Ephraïm  ne  tua  point  auffi  les  Cha- 
nanéens  qui  habitoient  à Gazer  ; mais  U de- 
meura avec  eux. 

30.  Zabulon  n’extermina  point  les  habitans 
de  Cetron  ôc  de  Naalol  : mais  les  Chananéens 
demeurèrent  au  milic*i  d’eux , & ils  devin- 
rent leurs  tributaires. 

?i.  Afer  n’extermina  point  non  plus  les 
habitans  d’Accho , de  Sidon , d’Ahalab,  d’A- 
chafib,  d’Helba,  d’Aphec&  deR-ohob; 

32.  & ils  demeurèrent  au  milieu  des  Cha- 
nanéens  qui  habitoient  dans  ce  pays-là , & 
ils  ne  les  tuerent  point. 

- 33.  Nephthali  n’extermina  point  non  plus 

les  habitans  de  Bethfamès  & de  Bethanath  ; 
mais  il  demeura  au  milieu  des  Chananéens 
qui  habitoient  en  ce  pays-là  ; & ceux  de  Beth- 
lamès  ôc  de  Bethanath  lui  devinrent  tribu- 
taires. 

34.  Les  Amorrhéens  tinrent  les  enfens  de 
Gad  fort  refierrés  dans  la  montagne,  fans 
leur  donner  lieu  de  s’étendre  en  defcendant 
dans  la  plaine  ; 

3 ôc  ils  habitèrent  fur  la  montagne  d’Ha- 
rès , c’eft-à-dire , la  montagne  de  l’argile , dans 
Aïalon , ôc  dans  Salebim  • mais  la  maifon  de 
Jofeph  étant  devenue  plus  puilTante,  ellefe 
rendit  les  Amorrhéens  tributaires  : 

36.  Et  le  pays  des  Amorrhéens  eut  pour 
limites  la  montée  du  fcorpion , Pétra  , 6c  les 
lieux  plus  élevés , ayant  été  chajfés  de  la  plaine 
qu'ils  occupaient  auparavant. 


19.  Ephratm  etiam  non 
interfecii  Chananxum  , qui 
habicabat  in  Gazer  , (êd  ha- 
bicavic  cum  eo. 

30.  Zabulon  non  delevlc 
habitatores  Ceiron,  & Naa- 
lol ; Ted  habitavit  Chana- 
nxus  in  medio  ejus , faâuf- 
que  eft  ei  tributarius. 

31.  Aferquoque  non  dc- 
levit  habiiatores  Accho , & 
Sidonis,  Ahalab.  & Acha- 
zib , & Helba , & Aphec , Sc 
Rohob  ; 

3>.  habitavitque  in  me- 
dio Chananxi  habitatoris  il- 
lius  terrx,  nec  imerfecit 
eum. 

3 3-  Nephthali  quoque  non 
delevit  habitatores  Beth- 
lâmes , & Bethanath  : Si  ha- 
bicavit  inter  Chananxum 
habitatorem  terrx,  fuerunt- 
que  ei  Bethfamitx  & Be- 
thanitx  tribuiarii. 

34.  Arâavicque  Amo^ 
ihanis  filios  Dan  in  monte , 
nec  dédit  eis  locum  ut  ad 
planiora  delcendereni  .■ 

33.  habitavitque  in  mon- 
te Hares , quod  interpreratur 
tellaceo , in  Ajalon  & Sale- 
bim, £t  ag^ravata  eA  manus 
domus  Joleph,  faâufque  cA 
ei  tributarius. 

3d.  Fuit  autem  terminus 
Amorrhri  ab  Afcervfu  Scor- 

fiionis,  petta,  & luperiora 
oca. 
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CHAPITRE  II. 

§.  I.  Un  Ange  reprend  les  Ifretiiites  d’avoir  fait  alliance  avec  les  Chananeens , 
K7  de  les  avoir  épargnes  contre  l’ordre  de  Dieu.  Il  leur  déclaré  qu'ils  atiront 
ces  peuples  pour  ennemis  , ir  que  leurs  Dieux  feront  caufe  de  leur  ruine. 

L’  A N DU  M O N q E ZJ70.  A V A N T J.  C.  I-H4* 

I.  Afcenditque  Angélus  Ette  condefeendance  que  les  Ifraélites  eu- 

Domini  ie  Gaigalis  ad  lo-  y Chananùns  , contTC  l’ordre  de 

3(i  vos  de  Ægypto,  & in-  Dicu  , /«  reduijit  bten-tot  à une  exneme  tnt- 
ttoduxi  in  terrram,  pro  qua  r,yg  . g„  au  ils  s'âffemblerent  pûur  chercher 

sâritar*™’..!:  o, 

£iccrcm  irriium  pa^^tuiu  itoictH  aCCübUs*  AlofS  lAngC  du  ScignCllt 
nicum  vobiicura  in  l'einpi-  GalgaUj  OU  ils  avoient  renouvelle  lal- 

‘ lianee  avec  le  Seigneur , au  lieu  où  ils  étaient 

affemblés , qui  fut  depuis  appellé  le  lieu  des 
Pleurans  ; & parlant  en  la  perfonne  de  Dieu-mê- 
me , il  dit  : Je  vous  ai  tirés  de  l’Egypte  , je 
vous  ai  fait  enuer  dans  la  terre  <^ue  j’avois 
juré  de  donner  à vos  peres , & je  vous  ai 
promis  de  garder  à jamais  l’alliance  que  j’a*- 
vois  faite  avec  vous  ; 

1.  lu  dumtaxat  ut  non  2.  mais  à Condition  que  vous  ne  feriez 
feritetis  fœdus  cum  habita-  point  d’alliancc  avcc  Ics  habitans  du  pays  de 
ï Chanaan  ) «t  q.,e  voua  ,onyu.rurier  kura  au- 
noluiftis  audite  vocera  tcls  ; & cependant  vous  n’avez  point  voum 
meaœ  ; eut  hoc  fcciltisî  dcoutcr  ma  voix.  Pburquoi  avez-vous  agi  de 
la  forte  ? 

3.  Qnam  ob  rem  nolui  3.  C’eft  pourcette  ralfon  oue  je  n’al  point 
delere  eos  à fatie  velWa  : ut  youlu  exterminer  ces  peuples  de  devant  vous  f. 
Su  ruini!"'  en  forte  que  vous  les  ayez  pour  ennemis  , & 
que  leurs  Dieux  , que  vous  avez  épargnés , 
vous  foient  un  fujet  de  ruine  , en  vous  portant 
à les  adorer. 


4.  Ciimtjue  loqueretur 
Angélus  Domini  lurc  verba 
ad  oaincs  filias  Ifrael , ele- 
vaveiunt  ipfi  voeem  liiam , 
& fleverunl. 

5,  El  vocatum  eft  nomen 
loù  iUius , Locus  âeoiium , 


4..  Lorfque  l’Ange  du  Seigneur  difoit  ces 
paroles  à tous  les  enfans  d’Uraël , ils  éleve-p 
rent  leurs  voix  & fe  mirent  , à pleurer. 

y.  Ce  même  lieu  en  fut  appellé  le  lieu  des 
Pleurans  , ou  le  lieu  des  Larmes  ; ôc  ils  y 
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immolèrent  des  hoftics  au  Seigneur. 


five  lacrymarum  : immola- 
veruniquc  ibi  hoftùs  Do 
mino. 


§.  II.  Après  la  mort  de  Jofué , les  enfaiis  d’Ifraèl  oublient  le  Seigneur,  Ù" 
s'abandonnent  au  culte  des  Idoles.  Maux  dont  le  Seigneur  les  ajjtige  pour 
punit  leur  infidélité. 


6.  Or  voici  comment  les  JJraélites  tombèrent 
dans  les  dé/ordres  ejui  attirèrent  fur  eux  la  colere 
du  Seigneur.  J ofué  leur  ayant  partagé  la  Serre 
de  Chanaan  , crut  qu'il  ny%voit  plus  rien  à 
faire  qu'à  les  envoyer  en  prendre  pofeffion.  Il 
envoya  donc  le  peuple  ; Ôc  les  enfans  d’IC- 
raël  s’en  allèrent  chacun  dans  le  pays  qui  leur 
droit  dchu  en  panage , pour  s’en  rendre  maî- 
tres ; ce  qu'ils  firent. 

7.  Et  ils  fer-virent  le  Seigneur  tout  le  tems 
de  la  vie  de  Jofud  & des  anciens , qui  vécu- 
rent long- tems  après  lui  , 6c  qui  favoient 
toutes  les  œuvres  merveilleufes  que  le  Sei- 
gneur avoir  faites  en  faveur  d’Ifraél. 

8.  Cependant  Jofué  fils  de  Nun,  Servi- 
teur du  Seigneur,  mourut  âgé  de  cent  dk 
ans  ; 

S,  6c  en  l’cnfevelit  dans  l’héritage  qui  lui 
droit  échu  à Thamnathfaré  fur  la  montagne 
d’Ephraim  , vers  le  Icptentrion  du  mont 
Gaas. 

10.  Toute  la  race  de  ces  premiers  liom- 
mes  ayant  donc  été  réunie  à leurs  peres  , il 
s’en  éleva  d’autres  à leur  place , qui  ne  con- 
noiffoient  point  le  Seigneur , ni  les  merveil- 
les qu’il  avoir  faites  en  faveur  d’Ilraèl.- 

1 1 . Alors  les  enfans  d’Ifracl  firent  le  mal  à 
la  vue  du  Seigneur,  ôt  ils  fetvirent  Baal. 

1 2.  Ils  abandonnèrent  le  Seigneur,  le  Dieu 
de  leurs  peres,  qui  les  avoir  tirés  de  l’Egy'p- 
te,  6c  iis  fervirent  des  Dieux  étrangers,  les 
Dieux  des  peuples  qui  demeuroieiif  autour 
d’eux;  ils  les  adorèrent,  61  irritèrent  la.çolere 
du  Seigneur , 


6.  Dimilii  ergo  Jofué  po- 
pulum  , Se  sblrruni  Blii  If- 
racl  imufquifquc  in  poiret 
fioiicm  lûam  , ut  obitnc- 
rent  eam: 


7.  Ser»!eruntque  Dotriia 
no  cunCiis  diebus  eju^ , & 
feniorum  qui  longo  poS 
eum  vixerum  lempore,  & 
noveranc  Omnia  opéra  Do- 
mini  quz  fecerat  cum 
rael. 

8.  Mortuus  eft  amem  Jo^ 
fue  filius  Nun,famolus  Do- 
mini,  cenium  Se  decem  an- 
norum  , 

9.  Se  fepelierum  eum  in 
(inibus  poBefiionis  Cux  in 
Thamr.atbûrc  in  morne  E- 
ptiraim  , à Icntcmtrionali 
plaga  momis  Gaas. 

10.  Omniique  ilia  gene- 
ratio  congregata  ci)  ad  pa- 
tres fuos  : & furrexcrunt  a- 
lii,  qui  nonnoveram  Dcmi- 
num,  & opéra  qux  fecerat 
cum  Ifrael. 

11.  Feceruntque  iïlii  Xf. 
raël  malum  in  conipefîa 
Domini,  Se  ferrierunt  Baa- 
11  tn, 

II.  ac  dimilcrunt  Domî- 
num  Deum  parrum  fuorum, 
qui  eduxerat  eosde  terra  Æ- 
gypti  : & fecuti  funi  deoj 
aliènes , deofque  poputoa 
cum,  qui  habitabanrin  cir- 
cuitueorum,&  adoraverune 
eos  : & ad  iracundiam  con^ 
csMVcnint  Demiaium^  , 
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ij.  dimlttente!  eum,  & 
fcrvicntes  Baal  & Aftaroth. 

14.  Iratufque  Dominus 
comni  Ifract  jtraJiJit  eos  in 
nianus  diripienuum  : qui 
ceperum  eos , & vendide- 
runt  hoBibus,  qui  habita- 
bam  per  gyrum  : nec  po- 
tuerunt  reliftere  advetfariis 
fuis  : 

U.  (êd  quofumque  per- 
gere  voluiirent,m;tnus  Do- 
niini  fuper  eos  crat  > (tout 
locutus  el) , & juraviteis, 
& vehemeiiicr  atiüch  funt. 


16.  Sufcitavitquc  Domi- 
nus judices  > qui  libcrarent 
eos  devaflamiummanibus: 
fed  ncc  cos  audire  volue- 
cunc , 

17.  fornicantes  eum  diis 
alicnis  & adorâmes  cos.  Ci- 
ib  deferucrunt  viam  , per 
quam  ingrelfi  fuerant  patres 
forum  : S:  audiemcs  man- 
daia  Oomini,  omnia  fecerc 
contraria. 


18.  Cumque  Dominus 
judices  (iifciiarec,  in  dicbus 
corum  lledcbatur  miléri- 
cordi.a,  & audiebat  aftUcto- 
rum  gemitus  , & liberabat 
cos  de  catde  vaflantium. 


IJ.  Poftquam  autcm  mor- 
tuus  effet  judex . revertc- 
bamur,  & muitô  faciebant 
pcjora  quàm  fecerant  pa- 
tres corum  > fcquentes  deos 
aüenos,  fervicntes  eis , & 
adorantes  iilos.  Non  dimi- 
fêrunt  adinventiones  fuas  ■ 
&•  viam  duriflimam  , per 
quam  ambulatc  confueve- 
runt. 

ao.  Iratufque  ell  futoi 


S JUGES.  Cil  A P.  IL 

1 J.  l’ayant  quitté  pour  fervir  BaaJ  & Alla* 
roth. 

14.  Le  Seigneur  étant  donc  en  colere 
contre  Ifraël,  les  expofa  en  proie,  ôc  les  li- 
vra entre  les  mains  ce  leurs  ennemis , qui  les 
ayant  pris , les  vendirent  aux  nations  enne- 
mies qui  demeuroient  autour  d’eux , & ils  ne 
purent  réfifter  à ceux  qui  les  attaquoient. 

I J.  Mais  de  ^clque  côté  qu’ils  allalTent, 
la  main  du  Seigneur  étoit  fur  eux , comme  le 
Seigneur  le  leur  avoir  dit , môme  avec  fer- 
ment, & ils  tombèrent  en  des  miferes  extrê- 
mes. 

1 6.  Dieu  leur  fufeitades  Juges  pour  les  dé- 
livrer des  mains  de  ceux  qui  les  opprimoient  : 
mais  ils  ne  voulurent  pas  feulement  les  écou- 
ter , OH  ne  Us  écoutèrent  pas  long-tems  : 

17.  Car  ils  fe  proftitucrent  t/f  nouveau  aux 
Dieux  étrangers  en  les  adorant.  Ils  abandon- 
nèrent bien-tôt  la' voie  par  laquelle  leurs  pe- 
res  avoient  marché , & qu’ils  leur  avoient  an~ 
noncée.  Et  ayant  entendu  de  leur  touche  les 
ordonnances  du  Seigneur,  ils  firent  tout  le 
contraire. 

1 8.  Lorfque  Dieu  leur  avoir  fufeité  des  Ju- 
ges , qui  tâchaient  de  les  ramener  au  Seigneur  , 
il  fe  laifToit  fléchir  à fa  miféricorde , pendant 
que  CCS  Juges  vivoient  : il  écoutoit  les  fou- 
pirs  des  affligés , & les  délivroit  de  ceux  qui 
les  avoient  pillés , & qui  en  avoient  fait  un 
grand  carnage  : 

ip.  Mais,  après  que  le  Juge  étoit  mort, 
ils  retomboient  aufli-tôt  dans  leurs  péchés, 
ôc  faifoient  des  aôtions  encore  plus  crimi- 
nelles que  leurs  peres , en  fuivant  des  Dieux 
étrangers , en  les  fervant  ôc  les  adorant.  Ils 
ne  revenoient  point  des  égaremens  de  leurs 
cœurs  , ni  de  la  voie  très-dure  & très  - impie , 
par  laquelle  ils  avoient  accoutumé  de  mar- 
cher. 

20.  La  fureur  du  Seigneur  s’alluma  donc 
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contre  Ifraël , 6c  il  dit  : Puifque-  ce  peuple  a 
violé  l’alliance  que  j’avois  faite  avec  fcs  pè- 
res, 6c  qu’il  a négligé  d’entendre  ma  voix  , 

2 1.  Je  n’exterminerai  point  aulTi  les  nations 
que  Jofué  a laillées  lorliqu’il  eft  mort, 

2 2.  afin  que  J’éprouve  par-là  fi  les  enfans 
d’Ifraël  gardent , ou  ne  gardent  pas  la  voie 
du  Seigneur  , 6c  s’ils  y marchent  comme 
leurs  peres  y ont  marché. 

2 î.  C’eft  pour  cette  raifon  que  le  Seigneur 
laifia  fubfifter  toutes  ces  nations,  qu’il  ne  vou- 
lut point  les  détruire  en  peu  de  tems , 6c  qu’il 
ne  les  livra  point  entre  les  mains  de  Jofué. 


Domini  in  Ifraël , & ait  : 
Quia  irritum  Iccit  gens  ifia 
paflum  meum,  quoil  pepi- 
getam  cum  patribus  corum, 
& vocem  mcam  auJire  con- 
teinplit  : 

li.SLCgo  non  dcicbo  gen- 
res , quas  dimilit  Jofué  , 8c 
mortuus  eft  : 

11,  UC  in  ipfts  experiarK^ 
ncl,  ucrùm  euftodiant  viain 
Domini , 8e  ambulem  in  ea, 
ficut  euftodietunt  patres  eo- 
lum , an  non. 

13.  Dimiftt  ergo  Domi- 
rus  omnes  nationes  bas , 8c 
citù  fubvenere  noluit»  nec 
tcadiditin  inanus  Jofué. 


CHAPITRE  III. 


§.  T.  Peuples  que  le  Seigneur  laijfe  au  milieu  des  enfans  ePIfraèl , pour  les 
exercer  , ù“  pour  éprouver  leur  fidelité,  yilliances  que  les  Ifraelites  contrac- 
tent avec  ces  nations  infidèles.  Crimes  dont  elles  font  fuivies.  Dieu,  pour 
les  punir  , livre  les  enfans  d’ifrael  à Chuftn , ttoi  de  Alefopotamie.  Ils 
crient  au  Seigneur , qui  leur  envoie  Othoniel  pour  les  délivrer. 


1.  V Oici  les  noms  des  peuples  que  le  Sei- 
gneur laifia  vivre  pour  fervir  d’exercice  6c 
d’inftruûion  aux  Ifraélites,  6c  à tous  ceux  qui 
ne  connoifibient  point  comment  tl  falloit  [e 
conduire  dans  les  guerres  des  Chananéens; 

2.  afin  que  leurs  enfans  apprifient  après 
eux  à combattre  contre  leurs  ennemis  , 6c 
qu’ils  s’accoutumafient  à ces  fortes  de  com- 
bats , où  on  obtient  la  viiloire  par  la  protection 
de  Dieu,  & non  par  ta  valeur  ou  par  la  multi- 
tude des  foldats, 

q.  Ces  peuples  furent  les  cinq  Princes  des 
Philiftins  ; car  ceux  de  Gaza , d’ Afcalon 
d yfccaron , que  la  tribu  de  Juda  avoir  afujet- 
tis , fecoikrent  bien  tôt  le  joug  qu'on  leur  avait 
impofé  , & refierem  dans  leur  Pays , auffi  bien 
que  tous  les  Chananéens,  les  Sidoniens,  6c 


I.  Hz  funt  gentes  quas 
Dominus  dereliquii,  ut  eru- 
ditec  in  cis  Ifraëlem  , & 
omnes  qui  non  noverant 
bella  Chânanzorum  : 


s.  ut  pofteà  difecrent  filii 
eorum  cortare  cum  hoftibus, 
8c  habere  confuccudinem 
przliandi  ; 


3.  quinque  fatrapas  Phi- 
liftinorum  omnemque  Cha- 
nanzuni , 8c  Sidonium  , ar- 
que Hev.Tum,  qui  babitabat 
in  mente  Libano,  de  monte 
Baal  Hermon  ufque  ad  in- 
tcoiium  Emaib. 
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4.  Dimifitque  eos , ut  in 
ifüt  e!tp«rireiur  Ifraclem , 
utrùin  audîret  mandata  Do> 
mini  qu*  pra;ceperat  patri- 
bus  eoram  pec  nunum 
Moyli , an^noR. 

5.  Itaque  füiijftacl  habi- 
taverunt  in  mcdio  Chana- 
nxi , & Hetliii , & Amor- 
rhii , & Pliereaxi , & Hc- 
vxi,  & Jebutit: 

6.  Sc  duxerunt  uxorej  fi- 
lias  eorum,  iplique  filias  luaf 
filiis  eorum  tradiderunt , Si 
(ërvicrunt  diis  eorum. 

7.  Feccruntquc  malum  in 
confpeâu  Doinini , & o- 
bliti  liint  Dei  fui , lêrvien- 
tes  Baalim  & Aftaroih. 

8.  IratuJqué  contra  If- 
racl  Dominas , tradidit  eos 
in  manus  ChulanRafàthajm 
regis  Melbpotamir . fërvie- 
tuntque  ci  oâo  annis. 


Depuis  l’an 

9.  Et  clamaverunt  ad  Do- 
minum  , qui  fufcitavii  eis 
falvatorem,&  liberavit  eos, 
Othoniel  videlicet  filium 
Cenez , fratrem  Calcb  mi- 
norem  : 

10.  fuitque  in  eo  Spiritus 
Domini,  Si  judicavit  Vfract. 
Egreffufque  eft  ad  pugnam , 
& tradidit  Dominus  in  ma- 
nus Cjus  Chulan  Kaiathaim 
regcm  Syris  , & opprelüt 
eum. 


S JUGES.  Ch  A P.  IL 
les  Hévéens  ; qui  habitoient  fur  le  mont  Li- 
ban , depuis  la  montagne  de  Baal-Hermon  , 
jufqu’à  l’entrée  d'Emath. 

4.  Le  Seigneur  laiflâ  ces  peuples , pout 
éprouver  ainfi  Ifraël,  & pour  voir  s’il  obéi- 
roit,  ou  s’il  n’obéiroit  pas  aux  commande- 
mens  du  Seigneur  qu’il  avoit  donnés  à leurs 
pères  par  Moyfe. 

J.  Les  enfans  d’Ifraël  habitèrent  donc  au 
milieu  des  Chananéens , des  Héthéens , des 
Amorrhéens  , des  Phéréféens , des  Hévéens, 
6c  des  Jébuféens. 

6.  Ils  épouferent  leurs  filles  , donnèrent 
les  leurs  propres  en  mariage  à leurs  fils , 6c 
adorèrent  leurs  Dieux. 

7.  Ils  firent  le  mal  aux  yeux  du  Seigneur/ 
oublièrent  leur  Dieu , ôc  adorèrent  Baalim 
ôc  Aftaroth. 

8.  Le  Seigneur  donc  étant  en  colere  con- 
tre les  enfans  tf  J/raél,  les  livra  entre  les  mains 
de  Chufan  Ralàthaïm , Roi  de  Méfopotamie  , 
auquel  ils  furent  affujettis  pendant  huit  ans  ^ 
durant  lefquels  ils  eurent  beaucoup  à fouffrir. 

DU  MONDE  âypi  , jusqu’en  25pp. 

p.  Et  ayant  crié  au  Seigneur,  U leur  fiifclta 
un  Sauveur  qui  les  délivra  : favoir , Otho- 
niel, fils  de  Cenez,  frère  puîné  de  Caleb. 

10.  L’efprit  du  Seigneur  fut  en  lui , ôc  il  ju- 
gea Ifraël , le  gouverna  fous  f autorité  & la 

conduite  de  Dieu;  ôc  s’étant  mis  en  canma- 
gne  par  fon  ordre , pour  combattre  Chulan  Ra- 
fathaïm  , Roi  de  Syrie  , le  Seigneur  le  livra 
entre  les  mains  d’Othoniel , qui  le  défit. 


.§  II.  Le 
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•§.  IL  Le  Sfigrifur  ayant  donné  la  paix  aux  Israélites  , ils  F abandonnent  de 
nouveau.  Il  les  livre  aux  Ahabites.  Us  estent  vers  lui  Ù“  il  leur  fufeite 
un  Jauveur,  nommé  Aod, 


I I.  Le  Pays  demeura  en  paix  durant  qua- 
rante ans , & Othoniel  fils  de  Cenex , mou- 
rut enfuite. 

12.  Alors  les  enfans  d’Ifraël  commencè- 
rent encore  à faire  le  mal  aux  yeux  du  Sei- 
gneur , qui  fortifia  contr’eux  Eglon , Roi  de 
Moab , parce  qu’ils  avoientpéché^devant  lui. 

I J.  Il  Joijgnit  les  enfens  d’Ammon  6c  d’A- 
malec  à Eglon  , qui  s’étant  avancé  avec  eux, 
défit  Ifraël , ôc  fe  rendit  maître  de  la  Ville 
des  Palmes. 

14.  Les  enfàns  d’Ifraël  furent  affujettis  à 
Eglon , Roi  de  Moab  , pendant  dix -huit  ans. 


1 1 . QuicTÎtque  terra  qua- 
draginta  annis,  & mortuus 
eft  Othoniel  filius  Cenez. 

I >.  Addidenint  autem  fi- 
lii  Ifraël  facere  tnalum  in 
conAeân  Domini  : qui 

confortavit  adverfum  eo< 
Eglon  regem  Moab  , quia 
fecerunt  tnalum  in  conf- 
peâu  ejus. 

15.  Et  copulavit  ei  filios 
Ammon , & Amalec  , abiit- 
que  & perculfit  Ifraël-,  at- 
que  polledii  urbem  palraa- 
tum, 

14.  Sereieruntque  filii  If- 
raël  Eglon  régi  Moab  de- 
cem  & oâo  annis: 


Depuis  2661  , jusqu’en  267p. 


I f.  Après  cela,  ils  crièrent  au  Seigneur, 
de  il  leur  fufeita  un  Sauveur , nommé  Aod , 
fils  de  Géra,  fils  de  Jémini,qai  fe  fervoit 
de  la  main  gauche , comme  de  la  droite.  Les 
enfans  d’Ifraël  envoyèrent  par  lui  des  pré- 
lèns  à Eglon , Roi  de  Moab,  auquel  ils  itoiera 
obliges  de  payer  tribut. 

\C.  Aod  voulant  profiter  de  cette  occafion 
pour  exécuter  l'arrêt  que  Dieu  avait  prononcé 
contre  Eglon , fit  faire  une  dague  à deux  tran- 
chans , qui  avoir  une  garde  de  b longueur  de 
la  paume  de  la  main;  ôc  il  la  mit  fous  fa  ca- 
faque  à fou  côté  droit,  po»r  la  tirer  de  la  main 
gauene  lorfquon  s'en  défierait  le  moins. 

1 7.  Et  il  offrit  fes  préfens  à Eglon  Roi  de 
Moab  : or  Eglon  étoit  extrêmement  gros. 

18.  Et  Aod  lui  ayant  fait  fes  préfens,  s’eu 
retourna  avec  fes  compagnons  qui  étoient  ve- 
nus avec  lui. 


ir.  te  poftei  clamare- 
mnt  ad  Dominum , qui  fuA 
citavit  eis  falratorem  vo- 
cabulo  Aod , filium  Gcra  , 
filii  Jemini  , qui  utraque 
manu  pro  dextera  utebaiur. 
Mifcruntqne  lilii  Ifraël  per 
ilium  nuineta  Eglon  régi 
Moab. 

1 6.  Qui  fecit  lîbi  gladium 
ancipitem  , habentem  in 
roedio  capulum  longitudi-  , 
nis  palmar  manua,  & accinc- 
tus  eft  eo  lûbtei  (âgum  ix 
dextro  femoie. 


17.  Obtulitque  inunera 
Eglon  régi  Moab.  Erat  au- 
tem  Eglon  craflus  nimis. 

18.  Cumque  obtulilfet  eâ 
munera , prolëcutus  eft  fo- 
cios , qui  cum  eo  vénérant^ 


Tome  II.  Partie 
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III.  j4od  ajfajjlne  le  Pot  des  Moalhes.  U marche  contre  eux  à la  tête 
des  Ifraelites  , ir  en  tue  dix  mille. 


if.  Et  teverrus  de  Gal- 
pli>,  ubi  étant  idola,  di- 
xitadregem:  Verbum  fe- 
cretum  habeo  ad  te , o Rea. 
Et  iile  imperavit  lilentium  : 
egteâilque  omnibus  qui  cir- 
ca  eum  étant  > 


10.  ingredus  eft  Aodad 
eum  : fedebat  autem  in  *1- 
tivo  Cfltnaculo  l'olus , dixit- 
quc  : V^crbum  Dci  habco  ad 
te.  Qui  ftatim  l'urrexit  do 
tiirono. 

11,  Extenditque  Aod  lî- 
nidrani  manum,  & iulit  lï- 
cam  de  dexcero  femore  fuo, 
inhxitque  eam  in  ventre 
ejus 

11.  tam  valide , ut  capulus 
lëqueretur  fetrum  in  vulne- 
re  , ac  pinguiflimo  adipe 
ftringeretur.  Nec  eduxit 
gladium , fed  iia  ut  percut- 
leiat  1 reliquit  in  corpoce  : 
ftatimque  per  Iccteu  nalu- 
rx  alvi  fiereora  piorupe- 
tum. 


1}.  Aod  autemciaufîs  di- 
ligeniiOimè  o^sccrnaculi, 
& obdrmaiis  icra, 

14.  per  pofticura  egteCus 
ell.  Servique  regis  iogrelTi 
videruni  claufas  fores  coc- 
naculi  , atque  dixeront  : 
Fonitan  purgac  alvumin  xf- 
livo  cubicuio. 

ifi  Expertantefque  diu 
dûnec  erubelcetent , 5(  vi- 
lirmcs  quM  nullusaperiret, 
twlerunt  clavem  : de  ape- 
neiitei  invenerunt  domi- 
nuni  fuum  in  terra  jacentem 

monuum, 

ai.  Aoti  autem  , dum  iUi 


ip.  Puis  étant  retourné  de  Galgala , où 
étoient  les  idoles,  ^ue  les  Moabites  y avaient 
mifes  à la  place  de  [arche  du  Seigneur  , dr  fei- 
gnant que  ces  idoles  lui  avaient  découvert  quel- 
que ehofe  pour  le  Roi  de  Moab  , il  dit  au  Roi . 
O Roi , j’ai  un  mot  à vous  dire  en  fecret.  Le 
Roi  ayant  fait  ligne  qu’on  fe  tût,  & tous  ceux 
qui  étoient  âupres  de  làpcrfonnc  étant  fortis , 

20.  Aod  s’approcha  au  Roi,  qui  étoit  fcul 
alTis  dans  fa  chambre  d’été,  & il  lui ‘dit;  J’ai 
à vous  dire  une  parole  de  la  part  de  Dieu. 
Aufli-tôt  le  Roi  fe  leva  de  fon  trône,  pour 
[écouter  avec  plus  d'attention  & de  refpefl  ; 

2 1.  & Aoû  ayant  poné  la  main  gauche  à 
b dague  qu’il  avoit  a fon  côté  droit , la  tira  , 
ôc  b lui  enfonça  fi  avant  dans  le  ventre  , 

22.  que  la  poignée  y entra  toute  entière 
avec  le  1èr  , & fe  trouva  ferrée  par  la  grande 
quantité  de  graifle  qui  fe  rejoignit  par  delTus. 
Aod  ne  retira  donc  point  fa  dague  ; mais 
après  avoir  donné  le  coup , il  b biffa  dans 
le  corps  ; ât  aulli  - tôt  les  excrémens  qui 
étoient  dans  le  venue , s’écoulèrent  par  les 
conduits  naturels. 

2 J.  Mais  Aod  ayant  fermé  à clefavec  grand 
foin  les  portes  de  b chambre  , 

24.  fortit  par  la  porte  de  deuiere.  Cepen- 
dant les  fervitcurs  du  Roi  étant  venus , trou- 
vèrent b porte  fermée , 6c  ils  dirent  : C'eff 
peut  - être  qu’il  a quelque  befoin  dans  fa 
chambre  d’été. 

2 y.  Et  après  avoir  long-tems  attendu  , juf* 
qu’à  en  devenir  tout  honteux  , voyant  que 
perfonne  n’ouvroit , ils  prirent  b clef,  ouvri- 
rent b chambre  , ôc  trouvèrent  leur  Seigneur 
étendu  mort  fur  b place. 

26.  Pendant  ce  grand  trouble  où  ils  étoient  > 
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Aod  trouva  le  moyen  de  fe  fauver  ; & ayant 
paffé  le  lieu  des  idoles,  d’où  il  étoit  revenu, 
il  vint  à Séïrath. 

27.  AuflI-tôt  il  fonna  de  la  trompette  fur  la 
montagne  d’Ephraïm  ; & les  enfans  d’Krael 
defcendirent  avec  Aod  qui  marchoit  à leur 
tête , 

28.  & qui  leur  dit  : Suivez-moi  ; car  le  Sci- 

fneur  nous  a livré  -entit  les  mains  les  Moa- 
ites  nos  ennemis.  Les  Ifraélites  fuivirent 
Aod  , fe  faifirent  des  'gués  du  Jourdain  par 
où  l’on  pafle  au  pays  de  Moab , & ne  laiue- 
rent  pafler  aucun  des  Moabites  : 

29.  Ils  en  tuerent  environ  dix  mille , qui 
étoient  tous  hommes  forts  & vaillans.  Et  nul 
d’entr’eux  ne  put  échapper. 

70.  Moab  fut  humilié  en  ce  jour-là  fous  la 
main  d’Iliraël  ; & le  pays  demeura  en  paix 
pendant  quatre-vingts  ans,  tant  fous  le  gouver- 
nement iUthoniel , que  fins  celui  dl  Aod. 


turbarennir,  efifiigit,  & pcT- 
Iranfiic  locum  idolorum  , 
unde  reverfus  fuem.  Vc- 
nitque  in  Seiraih  : 

,7.  te  ftaiim  infonuit  in 
buccina  in  monte  Ephraim  ; 
defcenderuntque  cum  co  fi- 
lii  Ifraci  . iplb  in  fronie 
gradiente. 

aS,  Qui  dixit  ad  eos:  Se- 
quimini  me  ; ttadidic  enim 
Dominui  inimicos  noftros 
Moabitat  in  manut  noflras. 
Delcenderantque  poil  eum, 
& occupavenint  varia  Jor- 
danis  quz  tianrmicninc  in 
Moab  t & non  diroirerunt 
tranlîre  quemquam  ; 

29.  fed  perculTerunt Moa- 
biias  in  tempore  illo  , cir- 
citerdeeem  millia , omnet 
Tobullos  &fones  viros,  nul- 
lus  eorum  evadere  potuit. 

30.  Humiiiatuique  ell 
Moab  in  die  illo  fub  manu 
Ifraèl  : & quievit  tetra  oc- 
toginta  annis. 


L’an  du  monde  267p.  Avant  J.  C. 

51.  Après  Aod  , Samgar  fils  d’Anath  fut 
en  fa  place.  Ce  fut  lui  qui  tua  fix  cens  Pbi- 
liftins  avec  un  foc  de  charrue  ; & il  fut  aufll 
le  défenfeur  & le  libérateur  d’Ifraël  ; mais  il 
ne  vécut  pas  long-tems. 


31.  PoH  hune  fuit  Sam- 
gar, filiui  Anath , qui  per- 
eufSt  de  Philidhiim  fexcen- 
tos  viroi  vomere  : & iplc 
quoque  défendit  lùael. 


CHAPITRE  IV. 


§.  I.  Les  Jfraélites  continuent  de  faire  le  mal  , & 'font  livrés  entre  les  mains 
du  Roi  des  Chananéens,  Earac  marche  contre  ce  Prince  par  les  ordres  de  la 
Prophétejfe  Debora. 


Inji  les  enfàns  d’Ifrael  continuèrent 
encore  à faire  le  mal  aux  yeux  du  Seigneur  , 
après  la  mort  d’Aod- 

2.  Et  le  Seigneur  les  livra  entre  les  mains 
de  Jabin  Rqj  des  Chananéens , qui  régna 
dans  le  pays  oit  était  auparavant  la  ville  d’A- 


I.  Addideruntque  iilii  If- 
racl  lâcere  malum  in  cont- 
pedtu  Domini  poil  roonem 
Aod , 

a.  & tradidit  illos  Domi- 
out  in  manus  Jabin  regis 
Chanaan , qui  regnavit  in 
AToi  : lubuitque  dueem 

Bij 
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exerciius  iui  nomine  Sifà- 
nm  , ipfe  autem  habinbat 
in  Harofeth  gemium. 


J.  Clamaveruntque  filii 
Kracl  ad  Dominum  : non- 
gcntos  erim  habebat  falca- 
105  currus , 8t  per  viginti 
annos  Tehemcmer  opprcf- 
Terat  eo>. 


for  , que  Jofué  avait  brûlée.  Il  avoir  pour  Gé- 
néral de  fon  armée  un  nommé  Siiara  ; 6c  il 
demeuroit  à Arofeth  , appellée  la  Fille  des 
Narions  , parce  quelle  était  habitée  par  difé- 
rens  peuples  qui  s'y  étaient  raffemblét. 

J.  Les  enfans  d’Ifraël  crièrent  donc  au 
Seigneur  ; car  Jabin  ayant  neuf  cens  chariots 
armés  defaulx,  les  avoir  étrangement  oppri- 
més pendant  vingt  ans. . 


Depuis  a5pp,  jusqu’en  271p. 


4,  Erat  autem  Debbort. 
prephetis  uxor  Lapidoth , 
qux  judicabat  pepuium  in 
illo  temporc. 

^Eî  fedebat  fuir  palma  , 
qux  notuinc  illius  vocaba- 
lur  1 inter  Rama  df  Bcthcl  in 
monte  Eplitaim  : alcende- 
bantque  ad  cam  61ii  Ifraci 
in  onine  jndicium. 

«.  Qux  milit  & vocavit 
Earac  filium  Abinoem.  de 
Cédés  NcpHthali:  dixitqu^ 
ad  eum  ; Pticepit  tibi  Do- 
minus  Deuf  Ifraël,  vade,  & 
-duc  exercitum  in  momem 
Tbabor  , toUcfque  tecum 
decem  millia  pugiratorum 
de  filii»  Ncplitinli , & de  fie 
liis  Zabulon,: 

7.  Ego  autem  adducam 
ad»  te  in  loco  totrentis  Ci- 
fon  , Silâram  priscipem 
exercitus  Jabin  , & curru» 
ejus . atque  omnem  multi- 
tudinem , ,&.ctadam  eos  in 
manu  tua. 

8.  Dixiique  ad  cam  Ba- 
rac  : Si  venis  mecum,  va- 
dam  : fl  nolucris  venire  me- 
cuiBingn  pcigam. . 


y.,Qu*  dixil  ad  eum  : Ibo 
quidem  tecum,  lêd  in  bac 
vice  vifloria  non  reputabi- 
tur  tibi , quia  in  manu  mu- 
lieiis  tradetuc  Sifata  Satr«- 


4.  Il  y avoir  en  ce  tems-là  une  Prophetefie 
nommée  Débora  , femme  de  Lapidotli  > la- 
quelle jugeoit  le  peuple  d'Ifraél. 

y.  Elle  s’affeyoitfous  un  palmier,  qu’on  avoir 
appellé  de  fon  nom  , entre  Rama  ôt  Béthcl , 
fur  la  montagne  d'Ephraim  ; 6c  les  enfeiis 
d’Ifraël  venoient  à elle  {»ur  faire  juger  tous 
leurs  différends. 

6.  Elle  envoya  donc  vers  Barac , fils  d’A-» 
binoëm,  de  Cédés,  de  Nephthali;  ôt  l’ayant 
felt  venir , elle  lui  dit  : Le  Seigneur  le  Dieu 
d’Ifraël  vous  donne  cet  ordre  : Allez,  6c  me- 
nez l’armée  fur  la  montagne  dal  liabor  ; Pre- 
nez, avec  vous  dix  mille  cembatrans  des  en- 
fans  de  Nephthali , ôc  des  enfans  de  Zabulon. 

7.  Quand  vous  ferez  au  torrent  de  Cifon  ^ 
je  vous  amènerai  Sifara , Général  de  l’Arméa 
de  Jabin  , avec  tous  fes  chariots  6c  toutes  fes 
troupes , ôc  je  vous  le  livrerai  entre  les  mains. 

8.  Barac  lui  répondit;  Si  vous  venez  avec 
moi , j’irai , fi  vous  ne  voulez  point  venir  at'ec 
moi , je  n’irai  point  : car  comment  Jaurois-Je 
fans  vous  l'ordre  duSeigneur  y ù"  le  moment  dt 
[exécuter  f ■ 

p.  Débora  lui  dit  : Je  veux  bien  alleraveo 
vous:  mais  la  vi£toire  pour  cette  fois  ne  vous 
fera  point  attribuée  , parce  que^ifara  fera  Ü-* 
Yté  entre  les  mains  d’une  femme.  Débora 
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'donc  partit  auflV-tôc,  ôc  s’en  alla  à Cédés 
avec  Barac , 

10.  qui  ayant  fait  venir  ceux  de  Zabulon 
& de  Nephthali , mardia  avec  dix  mille  ccm- 
battans , étant  accompagné  de  Débora. 

1 1 . Or  Haber  Cinéen  s’étoit  retiré  il  y 
avoir  long-tems  de  fes  autres  freres  Cinéens , 
fils  d’Hobab,  allié  de  Moyfe;  & au  lieu  de 
s'établir  au  midi  de  Juda , comme  avaient  fait 
fes  freres , il  avoir  drellé  fes  tentes  jufqu’à  la 
vallée  appellée  Sennim,  fie  il  étoit  près  de 
Cédés. , 


xii  iiaijue  Debbora , & p:r- 
rexit  cuiti  Barec  in  Cedes. 

10.  Qui,  accicis  Zabulon 
& Nephthali , afccndii  cum 
decem  millibus  pugnato- 
rum  , habens  Debioiain  in 
ccmitaiu  Tuo. 

1 1.  Haber  autem  Cinanii 
recelTarat  quondam  à exte- 
rij  Cinxis  fratribus  fuis  fi- 
liit  Hobab , cognati  Moyü  ; 
ji  tftenderat  tabernacula  uf^ 
i]i|e  ad  vallem , qux  vocatur 
Sennim,  & trai  juxia  Cedes. 


§.  II.  Sifara  , Ginéraî  de  P Armée  des  Chananéens  , s'avance  contre  Barac. 
Son  Armée  ef}  taiilee  en  pièces.  Il  fe  fauve  chez  Jabel , femme  de  Haber  , 
qui  le  tue , en  lui  enfmçant  un  clou  dans  la  tète. 


12.  En  même-tems  Sifara  fut  averti  que 
Barac  fils  d’Abinoem  s’étoit  avancé  fur  la 
montagne  de  Thabor  : 

ij.  Et  il  fit  alTembler  fes  neuf  cens  cha- 
riots armés  de  faulx  , & fit  marcher  toute 
fon  armée  de-  Harofeth , pays  des  Gentils , 
au  torrent  de  Cifon. 

14.  Alors  Débora  dit  à Barac:  Courage; 
car  voici  le  jour  où  le  Seigneur  a livré  Silàra 
entre  vos  mains  ; voilà  le  Seigneur  lui-mème 
qui  vous  conduit.  Barac  defeendit  donc  de  la 
montagne  de-Thabor,  & dix  mille  combat- 
tans  avec  lui,  pour  fondre  tous  enfemble  fur 
Sifara. 

ly.  En  même-tems,  le  Seigneur  frappa 
de  terreur  Sifara , tous  fes  chariots  fie  toutes 
fes  troupes , 6c  les  fit  pafTer  au  fil  de  l’épée , 
par  les  enfans  tPIfrael , aux  yeux  de  Barac;  de 
forte  que  Sifara fautant  de  fon^chariot  en 
bas,  s’enfuit  à pied. 

16.  Barac  pourfiiivit  les  chariots  fuyansf 
ôc  toutes  les  troupes , jufqu’à  Harofeth  des 
Gentils;  ôc  toute  cette  multitude  fi  nombreu- 
fe  d’ennemis  fut  taillée  en  pièces  , fans  qu’il 
«a  reliât  un  feuL  • 


II.  NtmtiattimqL’e  eft  Si- 
far*,  quod  afcemluret  Ba- 
rac fiJius  Abinoem  in  mon* 
tem  Thabor  : 

13.  & congregajrît  nort- 
gentos  falcaros  currus , & 
omnem  exercûum  de  Hs- 
rofeth  gentium  ad  torrci>- 
tem  Cilon. 

14.  Dixitquc  Debbora  ad 
Barac:  Surge^hre  eftenim 
diet , in  qua  tradidit  Domi- 
mis  Sifirajn  in  manus  tuas  : 
en  ipfe  du^or  eA  tuus.  Def^ 
cendititaque  Bvac  de  mon- 
te Thabor,  & dfbtm  miUia 
pugnatorujn  cvm  eo. 


if.  Perternikque  Demi- 
nus  Sifàram , & omne»  cur- 
ms  e|u5>unKer(âmque  tt.uI* 
citudincm,  in  ore  gladii,  ad 
con(pc^um  Baiac:  in  tan- 
tum, ut  Sifara  de  curru  de- 
filiens , peditus  fugeret, 

r t.  & Barac  perfequere-> 
turfugientes  curnis,  & e- 
xercitum  ufque  ad  Haro- 
feih  gencium,  & omnis  hof- 
tium  multitude  ufque  ad  irv>» 
terneciobem  cadereL 

B üj 
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17.  SiTara  autem  fugiena 
pervenit  ad  tentorium  Ja- 
hcl  uxoris  Haber  Cinzi.  E- 
rat  enim  pax  inter  Jabin  re- 
gi-m  Azor,  & domum  Ha- 
ber Cinzi. 

18.  Egreffa  igitur  Jahelin 
occurfum  Sifarz,  dixit  ad 
eum  : Intra  ad  me  domine 
mi  : intra , ne  timeas.  Qui 
ingrelTus  tabemaculum  e- 
jus , & opcrtus  ab  ea  pallio , 

• 

15.  dixit  ad  eam  : Da  mi- 
hi , obfccto,  paululum  aquz, 
quia  iïtio  valde.  Quz  ape- 
ruit  uirem  laâis , & dédit  ei 
bibere , & operuit  ilium. 


10.  Dixitque  Sifara  ad 
eam  ; Sta  ante  ollium  ta- 
betnaculi  : & cùm  venerit 
aiiquis  interrogani  te,  & di- 
cenr  ; Numquid  hic  ell  ali- 
quit/ refpondebistNullusell. 

ai.  Tulit  iiaque  Jahcl.  u- 
xor  Haber  clavura  taberna- 
culi  , afliiment  paricer  & 
malleum  : & ingreda  abf- 
conditc  & ciim  lîlentio,  po- 
fuit  ûipra  tempus  capitis  e- 
jus  davum,  percudumque 
malleo  dchxii  in  cerebrum 
ufque  ad  terram  : qui  fopo- 
rein  morti  confocians  defe- 
cit,  & mortuus  cil. 


ji.  Et  eccc  Barac  lë- 
quens  Sifaram  vcniebat  : e- 
gtclTaque  Jahelin  occurfum 
cjus,  dixit  ei:Vcni,&of 
tendam  tibi  virura  quem 
qiizris.  Qui  cùm  intrafletad 
eam,  vidit  Sifaram  jacen- 
tem  mortuum  , & clavum 
inhxum  in  lempore  ejus. 

23.  Humiliavit  ergo  Oeus 
in  die  illo  Jabin  regem  Cha- 
naan  coram  filiis  Ifracl  : 

24.  qui  creTccbant  quoti- 
dic,  & foui  manu  oppti- 


17.  Sifaia,  fuyant  en  cette  manière  , vînt 
à la  tente  de  Jahel , femme  de  Haber  Ci- 
néen.  Car  il  y avoir  paix  entre  Jabin  Roi 
d’Azor  & la  maifon  d’Haber  Cinéen. 

! 8.  Jahel  étant  donc  fortie  au-devant  de 
Sifara , lui  dit  : Entrez  chez  moi , mon  Sei- 
gneur ; entrez  ; ne  craignez  point.  Il  entra 
donc  dans  fa  tente , & elle  le  couvrit  d’un 
manteau. 

19.  Sifara  lui  dit  : Donnez  - moi , je  vous 
prie , un  peu  d’eau  , parce  que  j’ai  une  ex- 
trême foif.  Elle  lui  apporta  un  Vafe  plein  de 
lait  ; & l’ayant  découvert , elle  lui  en  donna 
à boire  , ôc  remit  le  manteau  fur  lui. 

20.  Alors  Sifara  lui  dit  : Tenez  - vous  à 
l’entrée  de  votre  tente  : 6c  fi  quelqu’un  vous 
interroge  6c  vous  vient  dire  : N’y  a-t-il  per- 
fonne  ici  ? vous  lui  direz:  Il  n’y  a perfonne. 

21.  Jahel,  femme  d’Haber , croyant 
^ue  ce  ferait  faire  une  œuvre  agréable  au  Sei~ 
gneur  , que  de  tuer  f ennemi  de  fan  peuple , prit 
un  des  grands  doux  de  fa  tente  avec  un 
marteau  , entra  tout  doucement  fans  faire 
aucun  bruit  ; 6c  ayant  mis  le  clou  fur  la  tem- 
ple de  Sifara , elle  le  frappa  avec  fon  mar- 
teau , Ôc  lui  en  tranfper«ia  le  cerveau  , l’en- 
fonçant jufques  dans  ta  terre  ; ôc  Sifara  ayant 
été  tué  de  cette  forte , palTa  du  fommeil  na~ 
turel  y à celui  de  la  mort. 

22.  En  môme-tems,  Barac  arriva  pourfui- 
vant  Sifara  ; 6c  Jahcl  étant  fortie  au  devant 
de  lui,  lui  dit  : Venez,  je  vous  montrerai 
l’homme  que  vous  cherchez.  Il  entra  chez 
elle , ôc  il  vit  Sifara  étendu  mort  , ayant  la 
temple  percée  de  ce  clou. 

2 J.  Dieu  donc  confondit  en  ce  jour-là  Ja- 
bin Roi  de  Chanaan , devant  les  enfàns  d’If- 
racl , 

24.  qui  croiflanttous  les  jours  en  vigueur, 
fc  fortifièrent  de  plus  en  plus  contre  Jabin , 
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Roi  de  Clianaan , fie  l’accablerent  jufqu’à  ce 
qu’il  fût  ruiné  entièrement. 


mebant  Jabin  regem  Cha- 
naan,  doncc  Jelcrent  eum. 


CHAPITRE  V. 


Commue  de  Débora  & de  Barac  , en  afiton  de  grac:  pour  la  l'iÛme 
remportée  fur  Jabin , Roi  de  Chanaari. 


I.IL  N ce  jour  - là , Débora  fit  Barac  fils* 
d’Abinoëm,  chantèrent  ce  cantique. 

2.  Vous  qui  vous  Êtes  fignalés  parmi  les 
enfans  d’Ifraël,  en  expofant  volontairement 
votre  vie  au  péril  , béniflez  le  Seigneur.  * 
5.  Ecoutez,  Rois,  Princes , prêtez  l’oreille  : 
c’eft  moi  qui  chanterai  un  Cantique  au  Sei- 
gneur , qui  confaeftrai  des  hymnes  au  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifraël. 

4.  Seigneur,  lorfque  vous  êtes  fort!  de 
Séïr , ôc  que  vous  palliez  par  le  pays  d’E- 
dom  f pour  nous  donner  votre  Loi  fier  le  mont 
Smaï , la  terre  a tremblé , les  deux  ôc  les 
nuées  fe  font  fondues  en  eau. 


I.  Cccinrnintque  Deb- 
bora  & Darac  filius  Abi- 
noem  in  iUo  die  dicenirs  : 

Z.  Qui  fpome  obtuliüij 
de  Ifracl  animas  veitras  ad 
periculum , bénédicité  Do- 
mino. 

3.  Audite  reges,  auribus 
percipite  principes  : Ego 
lüm , ego  <i:m , qux  Domi- 
no canam,  piàllam  Domino 
Dco  Ilracl. 

4.  Domine  cùm  exires 
de  Seir,  & tranitrcs  perre- 
giones  Edom  > terra  mota 
eft  > colique  ac  nubes  diAsl- 
laverum  aquis. 


y.  Les  montagnes  fe  font  écoulées  com- 
me l’eau  , Sinai  s’eft  abbaiflé  devant  là  làce 
du  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël. 

6.  Au  tems  de  Samgar  fils  d’Anath , au 
tems  de  Jahel , les  fentiers  de  Juda  n’étoient 
plus  battus  de  perfonne  ; ôc  la  crainte  des 
Chananéens  a fait  que  ceux  qui  y dévoient 
aller , ont  marché  par  des  routes  détournées. 

7.  On  a celTé  de  voir  de  vaillans  hommes 
dans  Ifraël;  ficil  ne  s’en  trouvoit  plus,  jufqu’à 
ce  que  Débora  fe  foit  élevée  , julqu’à  ce  qu’il 
fe  loit  élevé  une  merc  dans  Ifraël. 

8.  Le  Seigneur  a choifi  de  nouveaux 
combats  , ôc  une  nouvelle  maniéré  de  faire  la 
guerre  ; car  il  a fait  commander  Jon  armée  par 
une  femme , & a pris  pour  foldaxs  des  hommes 
dif armés.  Audi  il  a lui -même  renverfé  les 
portes  des  villes  de  fes  ennemis , ÔC  fon  peu- 
ple y a trouvé  des  armes , au  lieu  qu’aupara^ 


f.  Montes  fluxerunt  à fa- 
cto Domini  8t  Sinai  àflkie 
Domini  Dei  Iftacl. 

In  di«bus  Samgar  filit 
Anath  , in  diebus  Jalicl , 
quieverunt  femitx  : St  qui 
ingrediebantur  per  ear . am- 
bulavcrurft  per  callei  de- 
vioa. 


7.  Cei&verunt  fortes  in 
Ifraël,  St  quieverunt,  do- 
nec  furgeret  Debboia , fur- 
geret  mater  in  Urael. 


*.  Nova  bella  elegit  Do- 
minus,  St  portas  hcflium  ip- 
fe  fubvertit  : clypeut  St  haf- 
ta  fi  apparuerint  in'quadr»- 
ginta  millibus  Ifratd. 
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f.  Cor  meum  diligit  prin- 
cipes Ifracl  : qui  propria  v(^ 
luntate  obtuliftis  vos  di&ri- 
mini , bénédicité  Domino. 

10.  Qui  aTcenditis  fiiper 
nitentes  afinos,  & fedeiis  in 
judicio  ,&  ambulatii  in  via, 
loquimini. 


ii.UbicoUufi  funt  cur- 
rus,  Sc  hofhum  fulfocatus  ed 
excrcitus , ibi  narrentur  juf- 
titiz  Domini  Sc  clementia 
in  fortes  Ifracl:  tune  defeen- 
dit  populus  Domini  ad  por- 
tas, Si  obtinuitprincipaium. 


I I.  Surge , furge  Debbo- 
n , furge , furge , & loquere 
caqgicum  : furge  Barac , Sc 
appichende  captivoi  tuos  fi- 
^ Abinoem. 

IJ.  Salvatz  funt  reliquiz 
populi , Dominuî  in  fottibus 
dimicavit. 


14,  Ex  Ephraim  delevit 
eos  in  Amalec  , & pod 
eum  ex  Penjamin  in  popu- 
los tuos , 6 Amalec  : de 
Machir  principes  delcende- 
runt,  & de  Zabulon  qui  e- 
xercitum  ducereilt  ad  bel- 
bsndum. 


IJ,  Duces  Idâchai  fuere 


vant  on  ne  voyoit  ni  bouclier , ni  lance  pat-; 
mi  quarante  mille  foldats  d Ifracl. 

5>?  Mon  cœur  aime  les  Princes  d’Ifraël 
ûùi  ont  combattu  fi  vaillamment  avec  det  forces  ^ 
fi  inégales.  0 vous  qui  vous  êtes  expofés  vo- 
lontairement au  péril»  béniflez  le  Seifflieur. 

10.  Parlez,  vous  autres  , & publiez  fa 
gloire  ; vous  qui  montez  fur  des  ânes  d une 
Yorce  & d’une  beauté  fmguliere , vous  qui 
rempliflez  les  fiéges  de  la  juftice , vous  qui 
êtes  fur  les  chemins , occupés  au  négoce , ou 
appliqués  aux  travaux  de  la  campagne. 

• II.  Que  là , où  l’on  voit  ce  débris  de  cha- 
riots renverfés , où  l’on  voit  le  carnage  de 
l’armée  ennemie  ; que  là-même  on  publie  la 
juftice  du  Seigneur,  fit  & clémence  envers 
les  braves  hommes  d’Ifracl , qu'il  a remplis 
de  force  dr  de  courage  pour  combattre  fes  enne- 
mis. Alors  le  peuple  du  Seigneur  a paru  aux 
portes  des  villes  ennemies , 6t  il  s cft  acquis  la 
mvncÂD2XAé  & f empire  fur  elles, 

1 2.  Courage , courage , Débora  j excitez- 
vous,  animez-vous,  ôc  chantez  un 

que  au  Seigneur.  Excitez-vous , ô Barac,  fils 
ü’ Abinoem  ; faififtez  - vous  des  captifs  que 
vous  avez  faits  fur  vos  ennemis.  ^ 

1 3.  Les  reftes  du  peuple  de  Dieu  ont  été 
fauvés  par  cette  viéloire  que  les  braves  d Ifraël 
viennent  de  remporter.  C’eft  le  Seigneur  qui  a 
combattu  dans  ces  vaillans  hommes. 

14.  Ils’eftfervi  autrefois  de  Jofué,  de  la 
Tribu  d’Ephraïm  , pour  exterminer  les  Uia- 
nanéens , en  la  perfonne  des  Amalécites  : Et 
il  s’eft  fervi  encore  depuis  ydod,  de  la  Tribu 
de  Benjamin,  contre  tes  peuples,  ° Ama- 
lec ! Des  Princes  vaillans  font  defeendus  de 
Machir,  & ont  conquis  le  pays  de  Galaad-,  6c 
aujourdihui  il  eft  fort i de  Zabulon  des  hommes 
belliqueux,  & capables  de  mener  une  armée 

au  combat.  . 

I î.  Les  Chefs  d’IlTachar  , non  moins  vaillans 

’ que 
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e^nc  ceux  de  Zabulon , ont  étd  avec  Dcbora , 
èc  ont  fuivi  les  traces  de  Barac  , qui  sVft  jette 
dans  le  pdril  , comme  s’il  fc  fut  précipité 
dans  un  abîme.  Pour  Ruben  , il  étoit  .alors 
divifé  contre  lui- même , ne  fachant  ejuel parti 
U divoit prendre',  & les  plus  vaillans  de  cette 
Tribu  , au  lieu  de  marcher  au  fecours  de  leurs 
freres , n’ont  fait  autre  chofe  que  difputer , 

i(j.  Pourquoi  demeurez- vous  ainfi  entre 
deu.K  limites  , pour  entendre  les  cris  des  trou- 
pcau.x  , au  lieu  de  marcher  contre  vos  ennemis  ? 
Car  Ruben  étant  divifé  contre  lui- même,  les 
plus  vaillans  de  cette  Tribu  ne  fe  font  occu- 
pes qu’à  contdler. 

17.  Mais  pendant  que  Manaÿê,  habitant 
de  Galaad,  étoit  en  repos  au-delà  du  Jour- 
dain , & que  Dan  s’occupoit  à équiper  fes 
vaiffeaux;  qu’Afer  demeuroit  fur  le  rivage  de 
la  mer,  & fe  tenoit  dans  fes  piorts , 

18.  Zabulon  6c  Nephthali  le  font  expofes 
à la  mort , au  pays  de  Méromé  , proche  le 
Thabor. 


enm  Oebbora,  & B i,-ac  vcf- 
tiji.i  ftm:  fecuti,  qui  quart 
in  prxceps  ac  biirathrurn  le 
dircriipinit!cJit:t!ivi(ücon 
tra/efluben,  n-agnanÎMo- 
rum  reperu  cÜ  cor.ten:io. 


\6*  Quare  lubitis  incer 
duos  (cnninoç,  ut  auJi.u  C\- 
biios  gregum  f divifo  con- 
tra Ruben  , magnanimo- 
rum  reperta  cRcomcntio, 


t/.  Galaad  trans  Jorda- 
nem  quiefeebat,  & Dan  va- 
c»bat  na'vibus  : Aler  habita- 
bat  in  littorc  maris , Sc  in 
portubus  morabatur. 


t8.  Zabulon  TCr<'>  8c 
Ncphihaii  obtulcfunt  ani- 
mas fuas  morti  in  regione 
Merome. 


ip.  Les  Rois  font  venus  les  atta- 

quer , ôc  ont  combattu  contPeux  ; les  Rois  de 
Chanaan  ont  combattu  contre  IJiaël  à 1 ha- 
nach  , près  les  eaux  de  Mageddo  ; Ôc  ils  n’ont 
pu  remporter  aucun  butin y«r  lui. 

20.  On  a combattu  contre  eux  du  haut  du 
Ciel  ; les  étoiles  demeurant  dans  leur  rang 
ôc  dans  leur  cours  ordinaire  ont  combattu 
contre  Sifara,  & ont  lancé  contre  lui  les  foudres 
<ir  les  éclairs. 

2ix  Le  torrent  de  Cifon  a entraîné  leurs 
corps  morts  ; le  torrent  de  Cadumim  , le 
torrent  de  Cifon.  O mon  ams  , foule  aux 
pieds  les  corps  de  ces  braves. 

2 2.  Leurs  chevaux  fe  font  rompus  la  corne 
dü  pied  , dans  rimpétuofité  de  leur  courfe , 
les  plus  vaillans  des  ennemis  fuyant  à toute 
bride , 6c  fc  rtnverfant  les  uns  fur  les  autres. 

2 J.  Malheur  à la  terre  de  Méroz  , dit  l’An; 

Tome  II.  Part.  I, 


19,  Vencniiu  reges  &pug- 
naverunt  j pugnaverum  re- 
ges Chanaan  in  Thanach 
juxta  aquas  Mageddo,  & ta- 
men  nihil  tulere  prxdances. 


10.  De  ccrlo  dimicalum 
«ft  contra  eos  : ftella:  ma- 
nentes  in  ordine  & curfu 
Tuo,  advç^^Silâtam  peg- 
naverunt.^P 


ii.Torrens  Ciibn  tnxit 
cad.ivera  eorum  , torrens 
Cadumim  , torrens  Cifon  ; 
conculca  anima  mea  robiif- 
tos. 

II.  Ungubt  equorum  ce- 
ciderunt  , fugientibus  im- 
petu.  & per  priccos  ruenti- 
bus  fortiflimis  homum. 


>3.  Milcdicite  terrr  Me- 

c 
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roz , dixit  Angelut  Domi- 
ni  : miledicite  habitatori- 
bus  ejus , ^uia  non  vene- 
nini  ad  auxilium  Dotnini  : 
in  adjutorium  fonilTimoram 
tjuf. 

14.  ^cncdiâa  inter  mu- 
lieres  Jahel  uxor  Haber  Ci- 
nxi,  & benedicatur  in  taber- 
naculo  fuo. 

tf.  Aquam  peienti  lac 
ilcdit,  & in  phiala  princi- 
pum  obtulic  butyrum, 

a£.  Siniflram  manum  mi- 
fit  ad  clavum , & dexteram 
ad  fàbrorum  mallcoi , per- 
culTuque  Sifaram  quxiena 
in  capite  vulneri  locum  , 
& tcinpus  valide  perforans, 

17.  Inter  pedes  ejin  mit, 
ilefccit,  8c  mortuuus  eft  : 
volvebatur  ante  pedes  eiits  , 
h jaccbat  exaniniis  & milc- 
rabilis, 

aS.  Per  feneftram  relpi- 
ciens , ululabii  mater  ejus, 
& de  cotnaculo  loquebatur  : 
Gur  moratur  regredi  currus 
Cius  ? quare  tardaverant  pe- 
des quadrigarum  illins  ! 

IV.  Una  (âpientior  c*te- 
xis  uxoribus  ejus  , locmi 
vetba  reTpendit  ; 

JO.  1-orfitan  nunc  dividit 
fpolia  , & pulchenima  fe- 
minarum  eligitur  ci  : vertes 
diverlatum  colorum  Silârz 
tradumur  in  pu|||ii 
pellex  varia  ac^^t 
la  congerîtur. 


Il  , & fu- 
nda  col- 


j t . Sic  perea  nt  omnes  t- 
jiÛTiKitui  Domine:  qui  au- 
tem  diligent  te  , ïicut  fol  in 
ortu  foo  l'picudec,  ita  ruti- 
lent. 

ji.  Qaievitque  ferra  pet 
quadraginta  annos. 


S J U G E S.  Ch  AP. 
ge  du  Seigneur  ; malheur  à ceux  qui'  l’haLir 
tent , parce  qu’ils  ne  font  point  venus  au  fc- 
cours  au  peupU  du  Seigneur , au  fecours  des 
plus  vaillans  de  fes  guerriers.  " 

24.  Bénie  foit  entre  les  femmes  Jahcl , 
femme  d’Haber  Cinéen;  ôc  qu’elle  foit  benie 
dans  fa  tente. 

2 J.  Lorfque  Sifara  lui  demanda  de  l’eau  , 
elle  lui  donna  du  lait , elle  lui  ofi'rit  de  la 
crème  dans  un  vafe  digne  d’un  Prince  : 

26.  Elle  prit  le  clou  de  la  main  gauche, 
&;  de  la  droite  le  marteau  des  ouvriers  ; & 
choififfant  l’endroit  de  la  tête  de  Sifara /lii 
elle  donneroit  fon  coup,  elle  lui  cnfom;a  fon 
clou  dans  la  temple. 

27.  Il  tomba  a fes  pieds , 6c  perdit  toute 
fa  force  : 11  rendit  l’efprit  après  s’Ctrc  rould  ôc 
agité  devant  elle  ; ôc  il  demeura  étendu  mort 
fur  la  terre  , dans  un  état  mifcrablc. 

28.  Cependant  fa  mere  regardoit  par  la  fe- 
nêtre ; ôc  parlant  de  Ci  chambre  , elle  crioit  : 
Pourquoi  fon  char  ne  revient  - il  pas  encore  ? 
Pourquoi  fes  chevaux  tardent-ils  tant  ? 

29.  Et  la  plus  fage  d’entre  les  femmes  de 
Sifara  répondit  ainfi  à fa  bcllc-merc  : 

30.  Peut-être  que  maintenant  on  partage 
le  butin  , ôc  qu’on  choifit  pour  Sifara  la  plus 
belle  d’entre  les  captives:  on  choifit  d’entre 
toutes  les  dépouilles  des  vêtemens  de  di- 
verfes  couleurs  pour  les  donner  à Sifara  -,  Ôc 
on  lui  deflinc  quelque  écharpe  précieufe , 
brodée  à l’aiguille  , qu’il  puilTe  porter  fur  lui 
comme  un  ornement  qui  foit  le  prix  de  fa 
valeur  (T  le  figne  de  fa  vitloire. 

51.  Qu’ainfi  périffent , ô Seigneur,  tous 
vos  ennemis.  Mais  que  ceux  qui  vous  aiment 
brillent  comme  le  foleil , lorlque  fes  rayons 
éclatent  au  matin. 

32.  Tout  le  pays  enfiiite  , qui  depuis  la 
mort  d’/lod  avoit  été  troublé  durant  vingt  ans , 
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demeura  eu  paix  pendant  vingt  autres  an- 
nées , jufquà  la  mort  de  Barac  ; ce  qui  fait  en 
tout  quarante  ans. 


CHAPITRE  VI. 


§.  I.  Les  Jfraélites  toujours  infidèles,  font  livrés  aux  Madiarùtes , qui  les 
oppriment  durant  fept  ans.  Ils  crient  au  Seigneur , qui  leur  reproche  leur 
ingratitude  leur  malignité. 

/drac  étant  mort  f les  enfans  d’Ifracl  fi-  i.FecenintautemfiüiK^ 
rent  encore  le  mal  aux  yeux  du  Seigneur  ; ôc  S'*  niaium  m confpeau 
il  les  livra  pendant  lept  ans  entre  les  mains  in  manuMadian  fepieman- 
des  Madianitcs , qui  Jonf  à l'orient  de  la  mer 
morte  , & qu'ils  avoient  autrefois  vaincus  fous 
la  conduite  de  Moyfe. 

Depuis  27J2 , jusqu’en  ayyp. 


2.  Ces  peuples  les  tinrent  dans  une  ft  gran- 
de opprelfion  , qu’ils  furent  obligés  de  fe  re- 
tirer dans  les  antres , dans  les  cavernes  des 
montagnes , & dans  les  lieux  les  plus  forts , 
pour  pouvoir  réfifter  aux  Madianitcs. 

3.  Après  que  les  Ilraélites  avoient  fdmé  f 
les  Madianitcs , les  Amalécites  ôc  les  autres 
peuples  de  l’orient  venoient  fur  leuijs  terres , 

4.  y dreflbient  leurs  tentes , ruinoient  tous 
les  grains  en  herbes  , depuis  le  Jourdain , juf- 
qu’à  l’entrée  de  Gaza , ôc  ne  laiflToient  aux 
Ifraélites  rien  de  tout  ce  qui  étoit  néceflaire 
à la  vie , ni  brebis  , ni  boeufs , ni  ânes  : 

J.  Car  ils  venoient  avec  tous  leurs  trou- 
peaux ôc  avec  leurs  tentes  ; ôc  comme  ils  é- 
ioièntune  multitude  innombrable  d’hommes 
ôc  de  chameaux,  femblable  à un  nuage  de 
fauterelles , ils  rempliflblent  tout , ôc  gâtoient 
tout  pat  où  ils  pafibient. 

6.  Ifraël  fut  donc  extrêmement  humilié 
fous  ta  puijfance  des  peuples  de  Madian. 


1.  & opprein  fiint  valde  ab 
eis.  Fecerunique  libi  antra  & 
fpeluncas  in  momibus.  mu- 
nitilEma  ad  repugnandum 
loca. 


}.  Cumque  lêvifTet  If- 
racl , afeendebat  Madian  de 
Amalec , czterique  orien- 
calium  lutionum  : 

4-  & ^ud  eos  Bgentet 
tentoria,  ncuc  erant  in  her- 
bis  cunâa  vaftabanc  ufque 
ad  introimm  Gaaz  : nihil- 
queomnino  ad  vitam  per- 
tinens  relinqurbanl  in  II- 
tacl , non  oves , non  bo- 
ves , non  alînos, 

f.  Iplî  enim  & univerfi 
greges  eorum  veniebanc 
cum  tabecnaculis  fuis  , & 
inftar  locuAarùm  univer- 
fa  complcbant  , innumera 
multitudohominum  , & ca- 
melorum,  quidquid  iciigc- 
rant  devallantes. 

■ 0.  Humiliaculqne  cil  If- 
racl  valde  in  conlpeâu  Ma- 
lt iao. 

c ij 
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7.  Et  cl:imavit  ad  Dami- 
num  poAulans  auxilium 
contra  Madianitai. 

S.  Qui  mifit  ad  eos  vi- 
nim  prophctam  , & locutus 
cft  : H*c  dicit  Dominijs 
Dcus  Ifraél  : Ego  vos  feci 
confcendcre  de  Ægypto,  & 
eduxi  vos  de  domo  fervitu- 
tis , ; 

9.  & liberavi  de  manuÆ- 
gyptionim,  & omnium  ini- 
micorum  , qui  adligcbant 
vos  : ejecique  eos  ad  introi- 
tum  veflrum,  & tradJdi  vo- 
bis  teiiam  eorum. 

10.  Etdixi:  Ego  Domi- 
nus  Dcus  vefter , ne  liinea- 
4is  deos  Ainorrhxorum , in 
quorum  terra  habicaiis.  Et 
noluiflis  audire  vocem 
nicara. 


7.  Et  ils  crièrent  au  Seigneur,  lui  deman- 
dant l'ccours  contre  les  Madianites. 

8.  Alors  le  Seigneur  leur  envoya  un  Prn- 

pliete  , qui  leur  dit  : Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifracl  : Je  vous  ai  fait  fortir 
d’Egypte  , ôc  je  vous  ai  tirds  d’un  féjour  de 
fen  itude  : » 

p.  Je  vous  ai  ddlîvrds  de  la  main  des  E- 
gvpticns  , & de  tous  les  ennemis  qui  vous 
accabloient  ; j’ai  chaffé  les  Amorrhéens  de 
cette  terre  à votre  arrivée  : je  vous  ai  donné  . 
le  pays  qui  étoit  à eux. 

10.  Et  je  vous  ai  dit:  Je  fuis  le  Seigneur 
votre  Dieu.  Ne  craignez  point  les  Dieux  des 
Amorrhéens  , dans"  le  pays  de’fquels  vous  ha- 
bitez. Cependant  vous  n’avez  point  voulu 
écouter  ma  voix. 


§.  II.  VAnge  du  Seigneur  parait  à Gedeon  , dr  lui  ordonne  d'aller  dtlhrer 
ÿf  Ifrael  de  la  fervitude  des  Aladianites.  Gedeon  lui  offre  un  factifice  , Ù“. 
P Ange  difparoit. 

'•‘t 

L’an  du  monde  ayyp.  A v a nt  J.  C.  124;. 


II.  Venit  autem  Angé- 
lus Domini  , & fedit  lub 
quercu , qua:  erat  in  Ephra, 
it  peninebatudjoaspatrem 
famiiir  Erri.  Cumque  Ge- 
deon lilius  ejus  excuteret 
atjiie  purgaret  frumenta  in 
to  ctilari,  ut  fugeret  Ma- 
dian , 


tt.  apparuit  ci  Angélus 
Domini;  S:  ait  : Dominus 
tecum , virorum  foitilTtme  : 

15.  dixitque  ei  Gedeon  : 
Obrccro,  mi  domine  , (î 
Dominus  nubifeum  eü  , 
c ur  appretienderum  nos  hic 
omnia  ! ubi  funt  mirabilia 
ejus,  qui  nanaverunt  patres 
Boftri , arque  dixerunt  : De 
A gypio  cdu.\it  nos  Demi- 


11.  Or , après  que  Dieu  leur  eut  fait  ces  re^ 
proches , par  la  bouche  de  fon  Prophète , l’Ange 
du  Seigneur  vint  s’affeoir  fous  un  chêne  qui 
étoit  à Ephra  , ville  de  la  demi-Tribu  de  Ma^ 
najfé , en-dcfà  du  Jourdain , qui  appartenoit  à 
Joas,  pere  de  la  famille  d’Ezri.  Et  Gedeon 
fon  fils  étoit  occupé  alors  à battre  le  bled 
dans  le  preflbir , pour  fe  fauver  enfuite , avec 
fon  blé , des  incurfions  des  Madianites. 

1 2.  L’Ange  du  Seigneur  apparut  donc  à 
Gedeon  , & lui  dit  : Le  Seigneur  eft  avec 
vous , ô le  plus  fort  d’entre  les  hommes  F 

1 3.  Gedeon  lui  répondit:  D’où  vient  donc, 
mon  Seigneur , je  vous  prie  , que  tous  ces 
maux  font  tombés  fur  nous,  fi  le  Seigneur  eft 
avec  nous  ? Où  font  ces  merveilles  que  le 
Seigneur  a faites , que  nos  peres  nous  ont 
rapportées  en  nous  difant  : Le  Seigneur  nous 
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a tir<^s  de  l’Egypte  ? Et  maintenant  le  Sei- 
gneur iiüi)s  a abandonnés , & nous  a livrés 
entre  les  mains  des  Madianites. 

14.  Alors  P Ange  qui  repréftntoit  le  Sei- 
gneur, le  regardant,  lui  dit:  Allez  dans  cette 
force  dont  vous  êtes  rempli , & vous  déli- 
vrerez Ifraël  de  la  puilTance  des  Madianites. 
Sachez  que  c’eft  moi  qui  vous  ai  envoyé. 

1 y.  Gedeon  lui  répondit  : Hélas , mon  Sei- 
gneur, comment,  je  vous  prie,  délivrerai-je 
Ifracl  ? VdÉs  favez  que  ma  famille  eft  la  der- 
nière de  Manaflc  , & que  je  fuis  le  dernier 
dans  la  maifon  de  mon  pere. 

1 5.  Le  Seigneur  lui  dit  : Je  ferai  avec  vous , 
& vous  battrez  les  Madianites , comme  s’ils 
.n’étoient  qu’un  fcul  homme. 

17.  Sur  quoi  Gedeon  repartit:  Sî  j’ai  trou- 
vé grâce  devant  vous,  faites -moi  connoître 
par  un  figne  que  c’eft  vous  qui  parlez  à moi , 
eÿ*  qui  me  parlez  de  la  part  de  Dieu  : 

18.  Et  ne  vous  retirez  point  d’ici , jufqu’à 
ce  que  je  retourne  vers  vous , & que  j’apporte 
quelque  chofe.  d’ excellent  ^ comme  pour  un  làcri- 
ficc  , & que  je  vous  l’offre , afin  que  vous  manr- 
giez.  L’Ange  lui  répondit:  J’attendrai  votre 
retour  : 

î>.  Gedeon  étant  donc  entré  chez  lui,  fit 
cuire  un  chevreau  , & fit,  d’une  mefure  de 
farine,  des  pains  fans  levain  t 6c  ayant  mis  la 
chair  dans  une  corbeille,  6c  le  jus  de  la  chair 
dans  un  pot , il  apporta  tout  fous  le.  chêne  , 
6c  l’offrit  au  Seigneur , 

20.  qui  lui  dit  : Prenez  la  chair  6c  les  pains 
fans  levain,  mettez -les  fur  cette  pierre,  6c 
verfez  deffus  le  jus  de  la  chair.  Ce  que  Ge- 
deon  ayant  fait , 

l’Ange  du  Seigneur  étendit  le  bout  du  bâ- 
ton qu’il  tenoit  en  fa  main , 6c  en  toucha  la 
chair  6c  les  pains  fans  levain  ; 6c  auffi-tôt  il 
fortit  un  feu  de  la  pierre  qui  ccJhfuma  la  chair 
& les  paiits  fans  levain;  6c  en  même-teras 


nusîNunc  Jereliqi^it 
nos  Dominus , & tiaiiiàit 
in  manu  Maoun. 

14.  RefiJCxKque  ad  eum 
Dominus , & ait  : VaJe  in 
hac  fortitudine  tua  , & libe- 
rabis  ITrael  de  manu  Ma> 
dian  ; Teito  quùd  miieiim  te. 


iç.  Qui  relpondens  ait, 
Obl'ecro  , mi  domine  , in 
quo  libfrabo  Ifracl  i Ecce 
familia  mea  infirma  eft  in 
ManalTe , & ego  minimus 
in  domo  patris  mei.  _ 

16.  Oixitque  ei  Domt- 
nui  : Ego  ero  tccum  : & 
percuiies  Madian  qua(î  u- 
num  virum. 

17.  Et  iile  : Si  inreni , 
inquit , gratiam  coram  te , 
da  mihi  fîgnum  quod  tu  lîl 
qui  loquens  ad  me. 


iS.  NeC  recédas  hinc-^ 
donec  reverrar  ad  te  , per- 
sans làcriHcium,&  otferer.s 
libi.  Qui  refpondit  : Ego 
pta.'ftolaboradventumtuuiik 


J9-  IngrelTus  cft  itaquS 
Gedeon  & coxit  hoedum  , 
& de  farina'  modio  aaymoa 
panes  : camefque  ponens 
sn  canitlra , £t  jus  carniuns 
mittens  in  ollam , tulit  om^ 
nia  fub  quercu , & obtulit  ex 


ao.  Cui  dixit  Angélus 
Domini  : Toile  carnes  , & 
azymos  panes,  Sepone  fupra 
petram  iilam,  & jus  de  fuper 
fur.de.  Cumque  fetiflet  ita, 

ai.  extendit  .Vngclut  Do- 
mini (ummitatem  virgjc  , 
quam  tenebat  in  manu , & 
tesigit  carnes  & panes  aii- 
mos  : alcendit  que  ignis  de 
pcira , & carnes  az>  mcl<;uo 

.c  uj  , 
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panes  confumpfît':  Angélus  l’Ange  du  Seigneur  difparut  de  devant  fes 

autem  Domini  eranuit  ex  ygux. 
oculis  ejus.  ■* 


§.  III.  Gedeon  craint  de  mourir , parce  qu’il  a vu  P Ange  du  Seigneur.  Le 
Seigneur  le  rajfure,  Ù"  lui  ordonne  de  détruire  l’Autel  de  Baaî.  Gedeon 
obéit , (3“  t'attire  la  colere  de  fon  peuple , qui  veut  le  faire  mourir. 


II.  Videnfque  Gedeon 
quùd  etTet  Angélus  Domini, 
ait:  Heu  mi  Domine  Deus: 
quia  vidl  Angeium  Domini 
iacie  ad  t'acieiu. 


Î3.  Dixitqucei  Dominas  : 
Pax  tccum  : ne  timeas , non 
morieris. 

14.  Ædificavit  ergo  ibi 
Gedeon  altare  Domino,  vo- 
cavitquc  illud,  Domini  pax, 
ufque  in  prxtcncem  diem. 
Cumque  adhuc  effet  in  K- 
plua , qui  eft  (àmilii  Ezi  i , 

H.  nofle  illjdixit  Domi- 
nus  ad  eum  : Toile  taurum 
patfis  tui,  & alterum  tau- 
tum  annorum  (êptem , del- 
truefque  aram  Baal , qui 
ell  patris  tui  : St  nemus  , 
quod  citca  aram  eft,  fuc- 
cide  : 

aX.  & idiEcabis  altare 
Domino  Deo  tuo  in  fum- 
miiate  pétri  hujus  , fuper 
quam  ante  (licriÉcium  po- 
, (uifti  : tollefque  taurum  fê- 
cundum , & offetes  holo- 
cauftum  lupetflruem  ligno- 
rum,  qui  de  nemore  lue- 
cideris. 


17.  Affumptis  ergoGedeon 
deeem  viris  de  (ërvis  fuis , 
fecit  fîcut  priceperat  ci 
Dominus.  Timens  autem 
domum  patris  fui  & homi- 
nes  illius  civitatis,  per  diem 
noluit  id  facere , fed  omnia 
node  complevit. 

iB.  Cumque  fürrexiflènt 
viri  oppidi  ejus  mane  , 


22.  Gedeon  voyant  que  c’étoit  l’Ange  du 
Seigneur  , & non  pas  un  homme , comme  il 
F avait  cru  jujqu  alors , dit  : Hélas  ! Seigneur 
mon  Dieu , j’ai  vû  l’Ange  du  Seigneur  face  à 
face , &je  ne  pourrai  plus  vivre. 

2 J.  Le  Seigneur  lui  dit  : La  paix  foit  avec 
vous  ; ne  craignez  point  ; vous  ne  mourrez 
pas. 

24.  Gedeon  éleva  donc  en  ce  môme  lieu 
un  Autel  au  Seigneur,  6c  l’appella  la  paix  du 
Seigneur , nom  qu’il  garde  encore  aujour- 
d’hui. Et  lorfqu’il  étoit  encore  à Ephra , qui 
appanient  à la  famille  d’Ezri , 

2 J.  le  Seigneur  lui  dit  la  nuit  fuivante: 
Prenez  un  taureau  de  votre  pere , ôc  un  au- 
tre taureau  de  fept  ans  •,  6c  renverfez  l’Autel 
de  Baal  qui  eft  a votre  pere , 6c  coupez  par 
le  pied  le  bois  qui  eft  autour  de  l’Autel. 

26.  Dreftez  au(R  un  Autel  au  Seigneur  vo- 
tre Dieu , fur  le  haut  de  cette  piene  , fur  la- 
quelle vous  avez  offert  votre  facrifice  ; 6c 
après  avoir  fait  un  Jacnfice  pacifique  du  premier 
taureau,  prenez  le  fécond  taureau  que  vous 
offrirez  en  holocaufte  fur  un  bûcher  fait  des 
branches  d’arbres  que  vous  aurez  coupées  de 
ce  bois. 

27.  Gedeon  ayant  donc  pris  de  fes  fervi- 
teurs , fit  ce  que  le  Seigneur  lui  avoit  com- 
mandé. Il  ne  voulut  pas  néanmoins  le  faire  le 
jour , parce  qu’il  craignoit  ceux  de  la  maifon 
de  fon  pere  , 6c  les  hommes  de  cette  Ville- 
là  ; mais  il  fit  tout  pendant  la  nuit. 

28.  Les  habitans  de  cette  Ville  étant  donc 
venus  au  matin , virent  l’Autel  de  Baal  de- 
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truit , le  bois  coupe , & le  fécond  taureau 
mis  fur  l’Autel  qui  venoit  d’être  élevé. 


ap.  Alors  ils  fe  dirent  les  uns  aux  autres  : 
Qui  cft-ce  qui  a fait  cela  ? Et  cherchant  par- 
tout  qui  étoit  l’auteur  de  cette  aêlion , on  leur 
dit:  C’eft  Gedeon  fils  de  Joas,  qui  a fait  tou- 
tes ces  chofes. 

30.  Ils  dirent  donc  à Joas,  faites  venir  ici 
votte  fils , afin  qu  il  meure  , parce  qu’il  a dé- 
truit 1 Autel  de  Baal , & qu’il  en  a coupé  le 
bois. 

31.  Joas  leur  répondit  Eft-cc  à vous  à 
prendre  la  vengeance  de  Baal  , & à com- 
battre pour  lui  ? Que  celui  qui  eftfon  ennemi 
meure  avant  que  le  jour  de  demain  foit  ve- 
nu ; mais  que  ce  foit  Baal  qui  le  fajfe  mourir.  En 
fffft , fi  Baal  eft  Dieu  , qu’il  fe  venge  lui-mîme 
de  celui  qui  a détruit  fon  Autel. 

32.  Depuis  ce  jour,  Gedeon  fut  appellé 
Jérobad,  à caufe  de  cette  parole  que  Joas 
avoir  dite  : Que  Baal  fe  venge  de  celui  qui 
a renverfé  fon  Autel. 


P.  VI.  2; 

viderunt  deftruflam  aram 
Baal , lucumque  fuccifum  , 
& taunim  alcerum  impoli.* 
tum  Tuper  alcare , quod  tune 
zdificatnm  état. 

if.  Dixeruntque  ad  in- 
vlcem  : Quit  hoc  fecit  ? 
Ctimque  perquirerent  auto- 
rem fafli , diftum  eft  : Ge- 
deon fîlias  Joas  Tecit  hcc 
omnia. 

30.  Et  dixerunt  ad  Joas  ; 
Produc  hlium  tuum  hue  , ut 
moriaiur  : quia  dcftruxit  a- 
lam  Baal , & fuccidit  nemus; 


3 1.  Quibus  ille  refpondit  ; 
Namquidultores  eftis  Jiaal , 
ut  p J^etis  pro  eo  ? qui  ad- 
verlàrius  eft  ejus . moriatuc 
antequam  lux  craftina  vc- 
niat;  lî  Deus  eft  , vindiccc 
fede  C0|  qui  futfodit  atam 
ejus. 


3 t.  Ex  illodie  vocatus  eft 
Gedeon , Jerobaal , eb  qued 
dixüTet  Joas  : Ulcifcaïut  fe 
de  eo  Baal,  qui  furfodit  ti- 
rant ejus. 


S;  IV.  Les  AladianUes , les  Amalècites  & les  peuples  d’Orient  fe  joignent 
contre  Ifrat  l.  L'efprh  du  Seigneur  remplit  Gedeon  , & Dieu  lè  choifu  pour 
fau  ver  fon  peuple,  Gedion  lui  demande  un  double  ftgne , & Dieu  le  lui 
accorde. 


3 3"  Cependant  les  Madianites,  les  Ama- 
lécites  ôc  les  peuples  d’Orient  fe  joignirent 
enfemble  ; & ayant  paflé  le  Jourdain , ils  vin- 
rent fc  camper  dans  la  vallée  de  Jezraël , 
pour  piller  & ravager  le  Pays. 

3<}..  En  même-tems  , l’efprit  du  Seigneur 
remplit  Gedeon  , qui , fonnant  de  la  trom- 
pette , affombla  toute  la  maifon  d’Abiézer , 
qui  étoit  fa  famille , afin  qu’elle  le  fuivît. 

.îf-  Il  envoya  aufii  des  gens  dans  toute  la 
tribu  de  Manaffé , qui  le  fuivit  aufii;  & il  en 
envoya  d’autres  dans  la  uibu  d’Aferî  de  Za- 


33.  Igituromnis  Madian, 
& Amalec,  8r  orientalespo- 
puli  congregati  funt  limul  : 
& tranfeuntes  Jordanem  , 
caftrametati  (tint  in  vallc 
Jezracl. 

34.  Spiritus  autem  Do- 
mini  induit  Gedeon  , qui 
clangcns  buccinâ  convoca- 
vit  domum  Abiczer , ut  le- 
queretur  fe. 

Ij.  Milïtque  numios  in 
univerfum  Manaflen  , qui 
& ipfe  fecutus  eft  eum  ; & 
alios  nuntios  In  Afer  St  iCa- 
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bulon  & Nîphihali,  qui  oc- 
currcrunî  ci. 

jS.  Di.sitque  GcJcon  aJ 
I)jum:Si  lalvum  facis  per 
nunum  meam  U'racl , ficut 
lucu:us  cc , 


38.  ponim  hoc  VcUus 
lana:  in  arc.i  : (i  ros  in  folo 
vellcri  fuerit  , & in  omni 
terra  (iccitas  , fciam  quôd 
per  manum  mcam , ficut  lo- 
cutus  es  > liberabis  Ifracl. 


38.  Faôumque  eft  ht.  Et 
de  nofte  coniiirgcns , ex- 
prcITo  vcüere,  concham  to- 
re implevit  > 


39.  Dixiique  nirfiis  ad 
Deum:  Ne  irafcaïur  furor 
faut  contra  me  fi  adhuc  fe- 
mel  tentavero,  fignum  qux- 
lens  in  vellere.  Oro  ut  fo- 
lum  vellus  ficcum  fit,  8c  om- 
ois  terra  tore  madcnt. 


80.  Fcciique  Deus  nofte 
ilia  ut  poftulaverat  : Sc  fuit 
ficcitas  in  folo  vellere,  8c 
toi  in  omni  terra. 


bulon  6c  de  Neplithali,!  & ceux  de  ces  tri- 
bus vinrent  au-devant  de  lui. 

3 6.  Alors  Gedeon  dit  à Dieu  : Si  vous  vou- 
lez vous  fcr\'ir  de  ma  main  pour  fauver  If- 
raël , comme  vous  me  l’avez  dît , permettez- 
moi  de  vous  demander  un  figne  qui  en  ajjure  mes 
jreres , & qui  leur  donne  de  la  confiance  en  moi. 
f oici  quel  efi  le  figne  que  je  vous  demande  : 

37.  Je  mettrai  dans  l’aire  cette  toilbn  ;&  fi 
toute  la  terre  demeurant  feche  , la  rofée  ne 
tombe  que  fur  la  toifon , je  reconnoîtrai  par- 
la que  vous  vous  fervirez  de  ma  main , félon 
que  vous  me  l’avez  promis , pour  délivrer  li- 
ra cl. 

38.  Ce  que  Gddeon  avoit  propofd  arriva  ; 
car  s’dtant  levd  de  grand  matin,  il  prelTa  la 
toifon  & remplit  une  tarte  de  la  rofde  qui  en 
fonit. 

39.  Gedeon  dit  encore  à Dieu  : Que  v'o- 
tre  colère  ne  s’allume  pas  contre  moi,  fi  je 
fais  encore  une  fois  une  dpreuve , en  deman- 
dant un  fécond  figne  dans  la  toifon.  Je  vous 
prie , Seigneur , que  toute  la  terre  foit  trem- 
pdede  la  rofde,  & que  la  toifon  feule  de- 
meure feche. 

40.  Le  Seigneur  fit  cette  nuit-là  même  ce 
que  Gedeon  avoit  demandé  : La  rofde  tom- 
ba fur  toute  la  terre , ôc  la  toifon  feule  demeu- 
ra feche. 


-i'  aî 


* 
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CHAPITRE  VII. 

§.  I.  Gedeon  , avec  tout  le  peuple  , marché  à la  fontaine  iTHarad.  Dieu 
trouve  cette  armée  trop  nombreufe  pour  l’exécution  de  fes  dépeins.  Il  donne 
à Gedeon  une  marque  pour  reconnottre  ceux  qu’il  avoit  choijis.  Il  ne  s en 
trouve  que  trois  cens , &'  Gedeon  renvoie  tous  les  autres. 


L’an  du  monde  275p. 


. jt.J  Erobaal,  qui  s’appelle  aulTi  Gedeon  , fe 
leva  donc  avant  le  jour , & vint  accompa- 

fné  de  tout  le  peuple , à la  fontaine  nommde 
larad.  Quant  aux  Madianites  , ils  -dtoicnt 
campds  dans  la  valide , vers  le  côtd  Septen- 
ttional  d’une  colline  fort  élevée. 

2.  Alors  le  Seigneur  dit  à Gedeon  : Vous 
avez  avec  vbus  un  grand  peuple.  Madian  ne 
fera  point  livré  entre  les  mains  de  tant  de 
gens , de  peur  qu’Ifraël  ne  fe  glorifie  contre 
moi , & ne  difc  : C’eft  par  mes  propres  for- 
ces que  j’ai  été  délivré. 

3.  Parlez  au  peuple,  & faites  publier  ceci 
devant  tous:  Que  celui  qui  eft  timide,  fie 
qui  manque  de  cœur,  s’en  retourne  en  fa  mai- 
Jon.  Et  vingt-deux  mille  hommes  du  peuple 
fe  retirèrent  de  la  montagne  de  Galaad , ôc 
«’en  retournèrent:  6c  il  n’en  demeura  que 
dix  mille. 

4.  Alors  le  Seigneur  dit  à Gedeon  : Le 

Seuple  eft  encore  en  trop  grand  nombre. 

Icnez-les  à l’eau , Ôc  je  les  éprouverai  là  : Je 
vous  marquerai  celui  que  je  veux  qui  aille 
avec  vous  : 6c  celui  que  j’en  empêcherai  s’en 
retournera. 

5.  Le  peuple  étant  venu  en  un  lieu  où  il  y 
avoit  des  eaux , le  Seigneur  dit  encore  à Ge- 
deon ; Mettez  d’un  côté  ceux  qui , en pajfant , 
auront  pris  de  l’eau  dans  leur  main  pour  la  lé- 
cher avec  la  langue , comme  les  chiens  ont 
accoutumé  de  faire  ; 6c  mettez  de  l’Sutre  ceux 
qui  auront  mis  les  genoux  en  terre  pour  boire, 
Tome  IL  Part. 


• I.  IgîtarJcTobaal  qui  & 
Gedeon  , de  noâe  conlur- 
gens,  & omnis  populus  curn 
eo  , venit  ad  fomcm  qui 
vocatur  Harad  ; cuni autcni 
caAra  Madian  in  vaUe  ad 
feptem  trionalchi  plagarn 
coilis  excellt  i 

1,  dixitque  Dominus  ad 
Gedeon  : MuUus  tccum  ert 
populus , ncc  tradeiur  Ma- 
dian in  manus  cjus  : ne  glo- 
rietur  contra  me  Ilrael*  & 
dicat:  Meis  viribus  libera- 
tus  liun* 

J.  Lôquere  ad  populum  ; 
& cun^>i«  audiemibus  prar- 
dica:  Qui  formidoiofus  Sc 
& timîdus  eft  , revertatur. 
RecelTcrumque  de  monte 
Galaad  , & reverft  ftint  de 
populo  vigtnii  duo  milita 
virorum  , & tantum  deeem 
millia  remanlerunt. 

4.  Dîxitque  Dominus  ad 
Gedeon  : Adbuc  populus 
mul'us  eft  * duc  eos  ad  a- 
quas,  & ibi  probabo  illos  : 
& de  quo  dixero  tibi  ut  tc- 
cum vaJac  , ipfe  pergae  : 
quem  ire  prohibuero  » re- 
vertatur. 

Cumque  defeendiifet 
populus  ad  aquas  > di.xtt  Do- 
minus  ad  Gedeon  : Qui  lin- 
guà  lambuerint  aquas , ftcut 
Iblcnt  canes  lambere,  fepa- 
rabis  eos  (corlum:  qui  au- 
tem  curvatis  genibus  bibe- 
rint  » in  altéra  parte  crunt# 

D. 


Digitized  by  Google 


28 


LES  JUGES.  Chap.  ni. 


6.  fuit  itaque  numerus 
eonim  qui  manu  ad  os  pro- 
jicienie  lambucrant  aquas  , 
treccmi  viri  : omnis  auicm 
rcliqua  multitude  flexo  po- 
plité biberat. 

7.  Et  ait  Domimis  ad  Ge- 
dcon:  In  ttccentis  viris'qui 
lambuerunt  aquas,  liberabo 
vos , & tradam  in  manu  tua 
Madian  : omnis  autem  reli- 
qua  multitude  leveitatur  in 
lecum  l'uuin. 

*.  Sumptis  itaque  pro  nu- 
méro cibariis  & tubis,  om- 
nem  rcliqu.im  muliitudincm 
abite  prarcepit  ad  taberna- 
cula  lua;  & iplê  cum  tre- 
ccmis  viris  le  certamini  dé- 
dit. Cadra  autem  Madian 
étant  liibter  in  vallc. 


6.  Il  s’en  trouva  donc  trois  cens  , qui , pre- 
nant l’eau  avec  la  main  , la  ponerent  à leur 
bouche  , comme  en  courant  ; mais  tout  le 
refte’  du  peuple  avoir  mis  les  genoux  en  terre 
pour  boire. 

7.  Après  quoi,  le  Seigneur  dit  à Gedeon  : 
C’eft  par  ces  trois  cens  hommes  qui  ont  pris 
l’eau  avec  /a  main  , pour  la  lécher  avec  la  lan- 
gue , que  je  vous  délivrerai , & que  je  ferai 
tomber  Madian  entre  vos  mains:  faites  donc 
retirer  le  refte  du  peuple. 

8.  Gedeon  leur  ayant  commandé  à tous  de 
fe  retirer  , prit  des  vivres  , avec  des  trom- 
pettes , pour  le  nombre  de  gens  qu’il  avoir; 
& marcha  avec  fes  trois  cens  hommes,  pour 
combattre  les  ennemis.  Or  le  camp  de  Ma- 
dian étoit  en  bas  dans  la  vallée.  V 


§.  II.  Le  Setp;neur  envoie  Gedeon  dans  le  camp  des  AJadianites.  Il  y entend'' 
expli  juer  un  jonge  qui  l’ajpire  de  la  viâoire  fur  fes  ennemis.  Il  marche 
conir’eux  avec  fes  trois  cens  hommes  , qu'il  arme  de  trompettes  & de  pots 
de  terre  , avec  des  lampes. 


f.  Eadem  nodie  dixit  Do- 
minus  ad  cum  : Surge  , & 
dcl'ccnde  in  cadra , quia  tca- 
didi  eos  in  manu  tua. 


IP.  Sin  autc.Ti  folus  ire 
formidat , delcendat  lecum 
Piura  puer  tuui. 

1 1.  l.tcùm  audieris  quid 
loquaniur  tune  conTorta- 
buntur  manus  tur,  & lë- 
curiur  ad  hoAium  cadra  def- 
cendes.  Dcfcendit  erjgo  tpfe 
& Phara  puer  ejui  in  par- 
tem  cadrorum  , ubj  étant 
amuturum  vigUiat. 


II.  Madian  autem  & A- 
malec,  &:  omnes  orientales 
pppuli  fulï  jacebant  in  valle, 
ut  locudanim  mullittido  : 
cameliquoque  innumer.ibi- 
Ic'  enm  licut  arena  qua  j:i- 
Ccc  in  liuorc  maris. 


9.  La  nuitfuivante  , le  Seigneur  dit  à Ge- 
deon : Levez -vous,  & defeendez  dans  le 
camp  des  ennemis , parce  que  je  veux  vous faire 
cennottre  que  j’ai  livré  les  Madianites  entre 
vos  mains. 

I O.  Que  fl  vous  craignez  d’y  aller  feul , que 
Phara  votre  ferviteur  y aille  avec  vous. 

1 1.  Et  lorfque  vous  aurez  entendu  ce  que 
les  Madianites  diront,  vous  en  deviendrez 
plus  fort , & vous  defeendrez  enfuite  avec 
plus  d’affûrance  pour  attaquer  le  camp  des 
ennemis.  Gedeon  prenant  donc  avec  lui  fbn 
ferviteur  Phara , s’en  alla  à l’endroit  du  camp 
où  étoient  les  fcntinclles  de  l'armée. 

12.  Les  Madianites,  les  Amalécitesôc  tous 
les  peuples  de  l’orient  étoient  étendus  dans 
la  vallée  comme  une  multitude  de  fauterel- 
Ics , avec'des  chameaux  fans  nombre , com- 
me le  lable  qui  cft  lùr  le  rivage  de  la  mer. 
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IJ.  Et  lorfque  Gedeon  fe  fut  approché, 
U entendit  un  folàat  qui  contoit  Ton  fongc  à 
un  autre,  ôc  qui  lui  rapportoit  ainfi  ce  qu’il 
avoit  vfi  : J’ai  eu  un  fonge , (Tifoit-il ; gc  il  me 
fembloit  que  je  voyois  comme  un  pain  d’or- 
ge cuit  fous  la  cendre , qui  rouloit  en  baj,  & 
defcendoit  dans  le  camp  des  Madianites  ; & 
y ayant  rencontre  une  tente  , il  l’a  ébranlée, 
tenverfée  & jettée  tout  à fait  par  terre. 

14.  Celui  à qui  il  parloitlui  répondit;  Tout 
cela  n’eft  autre  chofe  que  l’épée  d<? Gedeon, 
fils  de  Joas , Ifraclite.  Nous  avons  efpcréde  le 
dévorer  comme  un  morceau  de  pain  ; & lui-mê- 
me nous  renverfera  , tir  nous  écrafera  entière- 
ment , parce  que  le  Seigneur  lui  a livré  entre 
les  mains  les  Madianites , avec  toute  leur  ar- 
mée. 

I f.  Gedeon  ayant  entendu  ce  fonge  , & 
l’interprétation  qui  lui  en  avoit  été  donnée, 
adora  Dieu  : & étant  retourné  au  camp  d’If- 
raël,  il  dit  aux  Tiens  : Allons  promptement; 
car  le  Seigneur  a livré  entre  nos  mains  le 
camp  de  Madian. 

16.  Etayant  divifé  fes  trois  cens  hommes 
en  trois  bandes  , il  leur  donna  des  trompettes 
à la  main , & des  pots  de  terre  vuides , avec 
des  lampes  au  milieu  des  pots;  • 

17.  & il  leur  dit  ; Faites  ce  que  vous  me 
verrez  faire.  J’entrerai  par  un  endroit  du 
camp.  Faites  tout  ce  que  je  ferai. 

18.  Quand  vous  me  verrez  fonner  de  la 
trompette  que  j’ai  à la  main  , Tonnez  de  mê- 
me ae  la  trompette  tout  autour  du  camp  , 
& criez  tous  enfemble  : Vive  le  Seigneur: 
Vive  Gedeon. 


P.  m.  29 

IJ.  Cumque  vfnîiTet  Ce- 
di-on , njrrjbat  aliquis  fum- 
nium  proximo  fuo  : & in 
liunc  modum  referebat  quod 
viderai  : Vidi  fomnium  , jfe 
videbatur  mihi  quali  lübci- 
ncricius  panis  ex  hordeo 
volvi  , & in  cadra  Madian 
delcendere  : cumque  perve- 
nilfetad  tabernaculum,  prt- 
cudîi  illud,  atque  fubvertir, 
& tem  funditiis  coiquavit. 

14.  Rerpondit  is  , qui  lo- 
queb.itur  : Non  eft  hoc  a- 
liud . niii  giadios  Gedeonis 
filii  Joas  viri  Ifraelit*  : tra- 
didicenim  Dominas  in  ma- 
nus  ejus  Madian,  & omnia 
cadra  ejus. 


rf.  Cumque  audilTet  Ge- 
deon fomnium , & interpre- 
tationem  cjus , adoravit  : âc 
reverdis  ed  ad  cadra  Ifraêl  , 
& ait  : Surgiie , tradidit  e- 
nim  Dominus  in  manus 
nodras  cadra  Madian, 

i<.  Divifitque  trecemoc 
viros  in  très  partes,  & dédit 
tubas  in  manibus  eorum  , 
lagenafque  vacuas  ac  lam- 
pades  in  medio  lagenaruin. 

17-  Et  dixitadeos:  Quod 
me  facere  videritis  hoc  fa- 
cile ! ingrediar  pariem  caG 
trorum , & quod  fecero  lëc- 
tamini. 

18.  Quando  perlbnuerit 
tuba  in  manu  mea  , vos 
quoque  per  cadrorum  cir- 
cuiium  clangiie  , & con- 
clamate.  Domino  & Gcr 
deoni. 


Dij 
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§.  III.  Gedeon  entre  dans  le  camp  des  ennemis , & y jette  Pépouvante.  Us 
tournent  leurs  armes  les  uns  contre  les  autres  ; & ceux  qui  échappent  du 
carnage  prennent  la  fuite.  Les  IJratlites  les  pourfuivent  f Je  faif^ent  de- 
leurs  Chifs,  & les  font  mourir! 


19.  Ingreffufque  eft  Ge- 
dcon  • Si.  trccrnii  viri  qui  e- 
ram  cum  eo  ^ in  paacm 
Irorum  « ircipiencibus  vi' 
^iliis  nodis  mcJif  ^ & cu^- 
todibus  rulcitacis,  orperunt 
buccinis  c!angere>  &com- 
ploiicre  imei  le  iagenas. 


10.  Curaque  per  gyrura 
ca(lrorum  in  tribus  porlon.!* 
rem  locis  , & hydrùs  con- 
fregiflVnt , tenuerunt  finif- 
tris  manibus  lampadcs , 8c 
dcxcris  fonantes  tubar  » cia- 
xnavcruntque  : GladiusUO' 
ni  ôc  Gedeonis: 


11.  liantes  lînguÜ  in loco 
Üuo  per  circuitum  caftro- 
nim  hoAilium.  Omniaira 
que  ca/lra  turbata  funt,  & 
vociférantes  > uluianterque 
fugcrunt  : 


11.  &nihlIominu$innne- 
banf  trccenti  viri  bucci- 
«lis  perlbnantes.  Immilîique 
Dominus  gladium  in  omni> 
bus  callris , & muttia  iè  ex- 
detruncabant , 

1^.  fugientes  ufque  ad 
Bethfrtta , 8(  cfepidjnera  A- 
belmehuia  in  TeLbath.  Con* 
clamantes  aucem  viri  Il'ract 
de  Nephthali  , & Afer,  & 
Omni  MinaiTe  , pcrlcque- 
bantur  Madian, 


• 14.  Mllitquc  Gedeon 

fiumios  in  onuiem  mgmem 


19.  Gedeon , fuivi  de  fes  trois  cens  hom«^ 
mes , entra  donc  par  un  endroit  du  camp  > 
lorfque  l’on  pofoit  les  fentinelles  vers  le  mi*- 
nuit.  Les  Gardes  s’étant  réveillés,  Gedeon  & 
Je  s gens  commencèrent  à fonner  de  la  trom- 
petLe  , & à heurter  leurs  pots  de  terre  l’ua 
contre  l’autre. 

.20.  S’étant  partagés,  & fàifant  autour  du 
camp  en  trois  endroits  différens  un  fort  grand 
bruit,  apres  qu’ils  eurent  rompu  leurs  pots  de 
terre , ils  tinrent  leurs  lampes  de  la  main  gaiw 
che  , & de  la  droite  les  uompettes  dont  ils 
fonnoient  ; 6c  crièrent  tous  enjeml/Ie  : L’épée 
du  Seigneur  ôc  de  Gedeon.. 

21.  Chacun  demeura  en  fon  porte  autour 
du  camp  des  ennemis  , Jans  s’avancer,  ù" 
fans  leur  donner  heu  de  reconnaître  leur  petit 
nombre.  Aurti-tôt  le  camp  des  Madianites  fe 
trouva  tout  en  défordre  : Iis  jetterent  de 
grands  cris , ôc  ils  s’cnfliirent  tous. 

2 2.  Les  trois  cens  hommes  continuèrent  à 
fonner  tofljours  de  la  trompette  ; ôc  le  Sei- 
gneur tourna  les  épées  de  tous  ceux  du  camp 
les  unes  contre  les  autres  ; ôc  ils  fe  tuoient  mu- 
tuellement. 

2?.  Et  ceux  qui  échappèrent  de  ce  carnage 
s’enfuirent  jufqu’à  Bcthfetta  ôc  jurtiu’au  bord 
d’Abelmehula  en  Tehbath  : Mais  les  enfans 
d’Ifraél  des  Tribus  de  Nephthali  ôc  d’Aîer  , 
ôc  tous  ceux  de  la  Tribu  de  Manarte , qui 
avaient  été  renvoyés  avant  le  combat  , criant 
tous  enfemble  , quand  ils  eurent  appris  cet  heu- 
reux fuccès  de  Gedeon , pourfuivirent  les  Ma- 
dianites. 

24.  Et  afin  qu’il  n’en  échappât  aucun,  Ge- 
deon envoya  des  gens  fur  toute  la  montagne 
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iTEphraïm  ) pour  dire  au  peuple  : Marchez 
au  aevant  des  Madianites  , fie  faillflez  - vous 
des  eaux  jufqu’à  Bethbcra  , fie  de  tous  les 
palTagesdu  Jourdain.  Tous  ceux  d’Ephraïm 
criant  donc  aux  armes , fe"  faifirent  des  bords 
de  l’eau  , fie  de  tous  les  palTages  du  Jourdain 
jufqu’à  Bethbera. 

2^^  Et  ayant  pis  deux  Chefs  des  Madia- 
nites , Oreb  fie  Zeb , ils  tuerent  Oreb  au  ro- 
cher d’OreW  J ôe  Zeb  au  preflbir  de  Zeb  ; fie 
ils  pourfuivirent  les  Madianites , ayant  a la 
main  les  têtes  d’Oreb  fit  de  Zeb , qu’ils  por- 
tèrent à Gedeon  au-delà  du  Jourdain  , qu'il 
avait  paffé  en  pourfuivant  les  ennemis^ 


Ephraim,  diceni  ; Delcen- 
diie  in  occurfum  Madian  ,■ 
& occupate  aquas  ufqua 
Bethbera  atque  Jordanem,- 
Clamaritque  otriWis  E- 
phraim  , & pratoccupavit 
aquas  atque  Jordaneiü  ufqud  ' 
Bethbera. 

xf.  Apprehenfo&iie  duci 
viros  Madian , OHb  > & 
Zeb , interfecit  Oreb  in  Pti 
tra  Oreb  , Zeb  verù  in  Tor- 
culari  Zeb.  Etperfecuti  funt 
Madian,  capita  Oreb  & Zeb 
portantes  ad  Gedeon  tranj' 
lluenta  joidanis,. 


CHAPITRE  VIII. 

§.  I.  Ge'^eon  appaife  , par  fa  douceur  , les  plaintes  injufles  des  enfant 
d'Ephraim  U demande  du  pain  aux  habitons  de  Soccoth  ù"  de  Pkaimelj^ 
qui  lui  en  refufent. 

La  m e s m s a N N e’  e,  27yp.' 

r.A  Lors  les  enfans  d’Ephraïm  lui  dirent  : 

Pourquoi  nous  avez-vous  traités  de  cette  for- 
te , de  ne  nous  avoir  pas  fait  avertir  lor.^que 
vous  alliez  combattre  les  Madianites  ? Et  ils 
le  c^uerellerent  fort  aigrement  , jufqu’à  en 
venir  prefque  à la  violence. 

2.  Gedeon , au  lieu  de  repouffer  avec  dureté 
Finjure  que  lui  fatfaient  les  kphrojmites , leur 
répondit  avec  douceur  dr  humilité  ; Que  pour- 
rois-je  faire  qui  égalât  ce  que  vous  avez  fait? 

N’e(l-il  pas  vrai  qu’une  grappe  de  railin  d’E- 
phraïm vaut  mieux  que  toutes  les  vendan- 
ges d’Abiezer  ? Aujfi  vos  exploits  l' emportent 
infiniment  fur  les  miens  , puifque  vous  avez- 
rendu  complété  la  viélotre  que  je  n avais  jait- 
que  commencer. 

J.  I n effet , le  Seigneur  a livré  entre  Ams  t.Inmînuj  veflnsDo-' 
mains  le,  Piinces  de  Madian,  Oreb  fie  Zeb.  ain«strudiditprincipcsM.vr 

D üj. 


I.  Dixcnintque  adeumvî- 
ri  Ephrsiim  : Quid  cft  hoc 
quod  facere  vo}uiOi*ut  no/ 
non  vocafC5,cùm  ad  pug- 
nam  pergeres  contra  Ma- 
dian? jurgantes  fortitcr,S^* 
ptopcvim  inferentes. 

1.  Quibus  iile  rcfpondit  i-  ' 
Quid  enim  taie  facere  po- 
tui  y quale  vos  fcciilis  ? non* 
ne  mclior  eA  racemus  £- 
phraim  y vindemiis  Abie- 
xer  ? 
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dian  , Oreb  & Zeb:  quid 
laie  facere  potui  » qualc  voî 
fcci^Us;  Quod  cùm  locutus 
effet , ttquievit  rpiritus  eo- 
rum,  <po  tumebant  contra 
cum. 

4.  Cumque  veniffet  Gc- 
dev>n  ad  jürdanem  , rranli» 
vit  cum  cum  trecenus  virif 
qui  fccuni  crant  : & prx  laf- 
(itudiu^^ugientes  pctlcqui 
.non  poierani* 


Dixitquc  ad  viros  Soc- 
.Coth:Datc,  obfecro  , pa- 
nes populo  qui  mecum  eff , 
quia  valdo  defccerunt  : ut 
l'otftmus  perfequi  Ztbee  Sc 
^aJfnana  reges  Madian. 

6,  Relpondenint  princi- 
•pes  Soccoth  î Forfiian  pat- 
mx  manuum  Zebee  & bal- 
mana  in  manu  tua  liint)  Sc 
idcirco  poAulas  ut  demus 
<xercitui  tuo  panes. 


7.  Quibus  îUc  ait  î Cùm 
ergo  cradiderit  Dominus 
Zebee  & Salmana  in  manus 
•jneasjcontcram carnes  vcf- 
tras  cum  (pinis  cribulifque 
deferd. 

8 Et  indeconfeendens, 
-venit  in  Phanuel  : locutui^ 
que  cA  ad  viros  loci  illius  A- 
miia.  Cui  & tlii  refponde- 
runt,  Acut  refponderant  virt 
Soccoth. 

9.  Dixit  itaque  & eis  ; 
Cùm  reverfus  fucro  vi^ior 
in  pace  » deûruam  turrim 
banc. 


JUGES.  Ch  A P.  FUI. 

Qu’ai- je  pu  faire  qui  approchât  de  ce  que 
vous  avez  fait  ? Leur  ayant  parlé  de  cette 
forte  , il  appaifa  leur  colere  lorfqu’elle  étoit 
prête  d’éclater  contre  lui. 

3-.  Pour  reprendre  ce  qui  arriva  après  ta  dé- 
route des  Madianites  , Gedeon  , en  les  pour- 
fuivant , étant  venu  fur  le  bord  du  Jourdain , 
le  pafia  avec  les  trois  cens  honrmes  qui  le 
fuivoient , qui  étoient  fi  las , qu’ils  ne  pou- 
voie  nt  plus  pourfuivre  les  Aladianites  qui 
fuyoient. 

y.  Il  dit  donc  à ceux  de  Soccoth  : Don- 
nez , je  vous  prie , du  pain  à ceux  qui  font 
avec  moi,  parce  qu’ils  n’en  peuvent  plus, 
afin  que  nous  puilfions  pourfuivre  les  Princes 
des  Madianites , Zebée  & Salmana. 

6.  Mais  les  principaux  de  Soccoth  lui  ré- 
pondirent : C’eft  peut-être  que  vous  avez  déjà 
Zébéc  & Salmana  en  votre  pouvoir  ; & c’eft 
ce  qui  vous  fait  demander  ainfi  que  nou» 
donnions  du  pain  à vos  gens , comme  fi  vous 
étiez  victorieux  , & que  nous  dujfions  vous 
craindre. 

7.  Gedeon  leur  répondit:  Hé  bien,  lorf- 
que  le  Seigneur  aura  livré  entre  nos  rliains 
Zébée  Ôc  Salmana , je  vous  ferai  brifer  le 
corps  avec  les  épines  & les  ronces  du  dé- 
fert. 

8.  Ayant  palTé  de-là , il  vint  à Phanuel , & 
il  fit  la  même  demande  aux  habitans  du  pays , 
q^ui  lui  firent  la  même  réponfe  que  ceux  de 
ooccoth. 

p.  Gedeon  leur  répliqua  donc  de  même  : 
lorfque  je  ferai  revenu  en  paix  ôc  victorieux  , 
j’abbattrai  cette  tour-là. 


% 
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5.  IL  Gedeon  atteint  Zebée’  & Salmana,  qui  fe  repofoient  avec  les  débris  de 
leur  armée.  Il  défait  ce  rejle  d'ennemis,  & prend  ces  deux  Chefs  , qu'il 
fait  mourir , après  avoir  détruit  Soccoth  & la  Tour  de  Phjnuel. 


1 0.  Or  Zebée  & Salmana  reprenoient  10.  Zebee  autem  & SA- 
haleine  avec  le  relie  de  l’armée  ; car  il  n’é-  tcquiefcebant  cum 
toi.  demeuré  à ce  peuple dorieu. que  quiuze  riS'SfS.S.': 
mille  hommes  de  toutes  leurs  troupes,  ayant  ex  omnibus  turmis 
perdu  en  cette  défaite  fix  vingts  mille  hom-  “"'"«liumpopuiorum,  cx- 
mes , tous  gens  de  guerre , & portant  armes.  beiUtorum  educentium  gia- 

11. Gédeon  tirant  donc  vers  ceux  qui  ha-  ‘‘T.  Afcendenfque  Ge. 

DltCnt  dânS  les  tentes  du  cote  oriencsi  de  <ï^onpcrviam  eorumquî  îa 
Nobé'fic  de  Jeebaa,  défit  l’armée  des  enne-  ‘“bemaculis  morabantur,  ad 
mis,  qiu  le  croyoït  en  aüurance,  s imaginant  Jegbaa,  porcutntcafirahof- 
qu  ils  n’avoient  plus  rien  à craindre  , ayant  > su*  fieeuH  e™"'.  & 
faj}è  le  Jourdain.  ‘“'pit^l’amur. 

I 2.  Zebée  & Salmana  s’enfuirent  aufli-tôt,  Fugerumque  Zeboe  & 
toutes  leurs  troupes  étant  en  défordre;  mais  Salmana,  quos  pericquens' 
Gédéon  les  pourfuivit , ôc  les  prit  tous  deux. 

^3*  -l*  retourna  J ûVûnt  lü  jm  üU  JQUT  ^ du  15.  Revertcnlque  Je  bdlo-^ 
combat  æm’iV  <jî/o/r  fcmwifwff  avant  le  lever  du  ^nte  foin  onum , 
foleil  : 


14.  Et  ayant  pris  un  ^èr^■iteur  de  ceux  de 
Soccoth  , il  demanda  les  noms  des  princi- 
paux & des  Sénateurs  de  Soccoth,  dont  cet 
homme  lui  en  marqua  foixante  & dix-fept. 

ly.  Gédéon  étant  venu  enfuite  à Soccoth  , 
dit  aux  premiers  de  la  ville:  Voici  Zébéc  & 
Salmana  , fur  le  fujet  defquels  vous  m’avez 
infulté  , en  me  difant  : C’eft  peut-être  que 
vous  avez  déjà  Zebée  & Salmana  en  votre 
pouvoir  ; & c’eft  ce  qui  vous  fait  demander 
ainfi  que  nous  donnions  du  pain  à vos  gens, 
qui  font  fi  las , qu’ils  n’en  peuvent  plus. 

1 6.  Ayant  donc  pris  les  anciens  de  la  Ville 
de  Soccoth  , il  leur  brifa  le  corps  avec  les 
épines  & les  ronces  du  défert. 

17.  Il  abattit  aulTi  la  tour  de  Phanucl,  après 
avoir  tué  les  habitans  de  la  Ville. 

18.  11  dit  cirfuke  à Zebée  & à Salmana  : 


I-).  apprehemiit  puerum' 
de  viris  Soccoih;  interro- 
gaviique  eum  nomina  pritt- 
ciiium  & (ênionim  Soccoth,  ■ 
& tiefcripfic  Icptuagfnta  lcp- 
tem  viros. 

15.  Venitque  ad  Soc- 
coth , & dixit  eis . En  Zc- 
bec  & Salmanf,  fuper  qui- 
bus  exprobraftis  müii , di- 
centes  : Forfitan  manus  Ze- 
bee & Salmana  , in  mani- 
bus  tuis  funt  , & idcirco 
poilulas  UC  demus  viris , qui 
iaifi  funt  & de&cerunt , pa- 
nes. 

i^.  Tulit  ergo  lêniorcs- 
ciyitatis  & Ipinas  deferti  ao 
tribulos,  Si.  contrivit  cum 
eis,  atquc  coœmtnuitviroî- 
Soccoth, 

17.  Turrim  quoque  Pha- 
nuel  fubyenit,  occifii  h.tbi- 
tatoribus  civitacit. 

lü.  ULxitque  jJ  Zebee  S 
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.&  Salmana  : Qualcs  fuerant 
viri  : quos  occidiftis  in  Tha- 
bor  ! Qui  relponderunt  : Si- 
milcf  tui , & unus  ex  eis 
^uaii  6Uu$  regii. 


S9.  Quibusille  reipondit: 
Tratres  mei  fuerunt,filii  ma- 
tris  mear  : »ivit  Dominas, 
.quia  (i  rervaiTetis  cos,  non 
•,V05  occiderem. 


îo.  Dixitque  Jether  pri- 
anogeniîo  liio  : Surgf,  Si  in- 
certicc  cos.  Qui  non  cduxic 
gladium  : timebat  cnim  , 
■quia  adbucpuerent, 

II.  Dixeruntque  Zcbee 
,&  Salmana;  Tu  Turge,  &ir- 
Tue  in  nos  : quia  luxta 
^atem  robur  eft  hominis. 
Surrcxit  Gcdeon  , & inter- 
fccit  Zebee  & Salmana  ; & 
tulic  ornamcnta  ac  bullas  , 
quibus  colla  regalium  ca- 
jnclorum  dccorari  folcni. 


Comment  étoicnt  faits  ceux  que  Vous  âvcï 
tuds  au  mont  Thabor,  où  ta  crainte  de  vos  ar- 
mes les  avait  obliges  de  Je  retirer.  Ils  lui  répon- 
dirent: Ils  dtoient  comme  vous , & l’un  d’eux 
paroiflbit  un  fils  de  Roi. 

19.  Gedoon  ajouta  : C’dtoient  mes  freres  , 
& les  enfans  de  ma  merc.  Vive  le  Seigneur  y 
fi  vous  leur  aviez  fauvé  la  vie  , je  ne  vous 
tuerois  pas  maintenant;  je  tes  retirerais 
de  vos  mains  en  vous  rendant  la  liberté. 

20.  Il  dit  enfuite  à Jether  fon  fils  aîné  : Al- 
lez ; tuez-les.  Mais  Jether  ne  tira  point  fon 
dpde,  parce  qu’il  craignoitj  n’dtant  encore 
qu’un  eniànt. 

21.  Zebdc  & Salmana  dirent  donc  à Gd- 
deon  : Venez  vous-même , & tuez-nous , car 
c’eft  l’âge  qui  rend  l’homme  fort.  Gdddon 
s’dtant  avancé , tua  Zebdc  fie  Salmana.  11 
prit  enfuite  tous  les  ornemens  & les  boffet- 
tes  qu’on  met  d’ordinaire  au  cou  des  cha- 
meaux des  Rois. 


§.  III.  Ge'deon  refiije  la  fouveratneté  que  les  Ifraèlitet  veulent  lui  donner,  U 
fût  un  Ephod  , qui  fut  depuis  un  fujet  d'idolâtrie  pour  fon  peuple  ù"  la 
ruine  de  fa  maijon. 


II.  Dixcruntque  omnes 
Viri  Ifraclad  Gcdeon  : Do- 
ininare  noilri  tu  , & filius 
tuus  , & filius  filii  tui  : quia 
Jiberafii  nos  de  manu  Âla- 
idian. 


1}.  Quibus  ille  ait:  Non 
alominabor  veftri , nec  do- 
snin.abituriii  vos  filius  meus, 
feé  dominabicut  vobis  Do- 
minas. 


»4.  Dixitque  ad  eos:  U- 
nam  peiicionem  poftulo  i 
yobis  : Date  mihi  inaurcs 
ex  przda  vefira.  Inaures  e- 
;cim  auroas  Ifmaclitx  faabe- 
fc  conrucvccani. 


22.  Alors  tous  les  enfans  d’Ifrael  dirent  à 
Gdddon  ; Soyez  notre  Prince  , & comman- 
dez-nous, en  qualité  de  Roi,  nous  vous  recon- 
naîtrons cour  ff/, vous,  votre  fils,  6c  le  fils  de 
votre  fils , parce  que  vous  nous  avez  délivres 
de  la  main  des  Madianites. 

2j.  Gdddon  leur  rdpondit,:  Je  ne  ferai 
point  votre  Prince , 6c  je  ne  vous  commande- 
rai point,  ni  moi,  ni  mon  fils,  en  cette  qua- 
lité : mais  ce  fera  le  Seigneur  qui  fera  votre 
Prince , 6c  qui  vous  commandera , &je  vous 
gouvernerai  fous  fon  autorité. 

24.  Et  il  ajouta  : Je  ne  vous  demande 
qu’une  chofe.  Donr\ez-moi  les  pendans  d’o- 
reilles ciue  vous  avez  eus  de  votre  budn. 
Car  les  Ifinaelites  , qu’ils  yenoient  de  défaire , 

avoient 
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avolent  accoutumé  de  porter  des  pendans 
d’orcillcs  d’or. 

2 y.  Ils  lui  répondirent  ; Nous  vous  les 
donnerons  de  tout  notre  cœur.  Et  étendant 
ün  manteau  fur  la  terre  , ils  jetterent  dciTus 
les  pendans  d’oreilles  qu’ils  avoient  eus  de 
leur  butin. 

2 5.  Ces  pendans  d’oreilles , que  Gedeon 
avoir  demandés , le  trouvèrent  pefer  mille 
fept  cens  ficles  d’or , fans  les  ornemens  , les 
colliers  précieux,  & les  vêtemens d’écarlate, 
dont  les  Rois  de  Madian  avoient  accoutumé 
d’ufer.,  fie  fans  les  carcans  d’or  des  cha- 
meaux. 

27.  Gedeon  fit  de  toutes  ces  chofes  pré- 
cieufes  , tous  les  va/es  eir  les  ememens  nécef- 
f air  es  pour  offrir  des  [acrijices  au  Seigrseur,  avec 
un  Ephod  , qu’il  mit  dans  fa  Ville  d’Ephra. 
Et  cet  Ephod  devint  aux  Ifraélitcs  u»  fujet 
de  tomber  dans  la  proftitution  de  l’idolâtrie , 
fit  caufa  la  ruine  de  Gedeon  fie  de  toute  fa 
maifon. 

28.  Les  Madianites  furent  donc  humiliés 
devant  les  enfans  d’Ifracl , fit  ils  ne  purent 
plus  lever  la  tête  : mais  tout  le  pays  demeura 
en  paix  pendant  les  quarante  années  du  gou- 
vernement de  Gedeon. 


ij.  Qui  r.elponderunt  : 
LibcntifTimc  d.ibimus.  Ex> 
pandenicr<]ue  fuper  terram 
pallium,  projcccruni  in  eo 
uuures  de  ptjeài  : 


id.  & (iiit  pondu,  poftu' 
latanim  inaurium, mille  fep. 
tingenta  auri  Edi  , allque 
ornamemi, , Scmonilibua, 
& verte  purpurea,  quibus  re- 
gel Madian  a-i  ibliti  erant  , 
& prjner  torque*  au.eas  ca- 
melorura. 


17.  Teciique  ex  eo  Ge- 
deon Ephod , & pofuii  il- 
lud  in  civitate  fua  Ephra. 
Eornicatufque  eft  omnis  II- 
racl  in  eo>  & faâum  eft  Ge- 
deoni  & otnni  demui  fljai 
in  ruinam. 


it.  Humiliatut  eft  an- 
tem  Madian  coram  filii,  III. 
racl  , nec  poiuerunt  ultra 
cervices  elevare:  Ted  quic- 
vic  terra  per  quadraginta 
annos,  quibut  Gedeon  prx- 
fuit. 


Jusqu’en  ayyp. 


29.  Après  cela , Gedeon  , appelle  aufft  J^ 
Tobaal , fils  de  Joas,  étant  revenu , demeura 
dans  la  maifon  : 

30.  Et  il  eut  foixante  fie  dix  fils  qui  étoient 
fortis  de  lui , parce  qu’il  avoir  plufieurs  fem- 
mes. 

5 1 . Et  fa  concubine , qu’il  avoità  Sichem  , 
eut  de  lui  un  fils  nommé  Abimelech. 

32.  Gedeon , fils  de  Joas , mourut  enfin 
dans  une  heureufe  vieillelTc,  fie  il  fût  enfeveli 
dans  le  fépulchre  de  Joas  fon  pere,  à Ephra, 
Tome  U.  Part.  I, 


ip.  Abiititaqne  Jerobaal 
fjia,  Joas  , & habiuvit  in 
domo  liu  : 

qo.  habuitque  fêptuaginta 
fiKos  , qui  egrefli  (iint  de 
femoreejus  : cà  quod  pluret 
haberet  uxores. 

31.  Concubina  autero  il- 
lius , quam  habebat  in  Si- 
chem , genuit  ei  filium  no- 
mine  Auimelech.  , 

3*.  Mortuufque  eft  Ge- 
deon filius  Joas  in  fenedlute 
bona  , & fepultus  eft  in  (e- 
pulcbro  Joas  patris  fui  ia 


Digitized  by  Google 


36  LES 

Ephra  de  Tumilia  Ezri. 

J 3 . PoAquam  autem  nu>r- 
tutis  eft  Gedeon  < averfî  funt 
/ilii  Iltael , & fornicati  funt 
cum  Bailim.  Percuflerunt- 
que  cum  Kaal  fœdus , ui  el- 
Ict  eis  in  deum  ; 

34,  nec  recordali  (tint 
Domini  Dei  (ûi , qui  eruit 
cos  demanibus  inimicorum 
fttorum  omnium  pex  circui- 
lum: 

33.  nec  fecenint  miferi- 
cordiam  cum  domo  Jero- 
baal  Gedeon  > juxia  omnia 
bona  quxÿecerat  Uucli. 


JUGES.  Ch^p.  fiii: 

qui  appartenoU  à la  famille  d’Ezri. 

3 3.  lÂprès  la  mort  de  Gedeon , les  enfans 
d’Ifracl  fe  détournèrent  encore  du  culte  de. 
Dieu  , & fe  proftituercnt  de  nouveau  à l’idola- 
tric  de  Baal  : Ils  firent  alliance  avec  Baal , . 
afin  qu’il  fût  leur  Dieu  : 

34.  Et  ils  oublièrent  leur  Seigneur  & leur  • 
Dieu , qui  les  avoir  délivrés  des  mains  de 
tous  leurs  ennemis  , dont  ils  étoient  en- 
vironnés. 

37.  Ils  n’uferent  point  de  miféricordc  en- 
vers la  maifon  de  Gedeon , appelle  Jérobaal  j , 
comme  ils  le  dévoient  , pour  reconnoître  le.- 
bien  qu’il  avoir  fait  à Ifraël. 


CHAPITREIX. . 


§.  I.  Abimehch 'fils  d'une  cona^ne  de  GéJéon , tue  foixante  Ù“  neuf  de  fes  t 
freres  , & fe  fait  declareT  Roi  par  les  Sicliimites. 


L’an  du  monde  2769  Finissant;  «Avant  J.  C.  1236. 


T«  AbîJt  aut?m  Abime> 
Ifrh  filius  Jérobaal  iit  Si* 
chçm  ad  fratres  matru  Tuae , 
5:  iocutus  cü  ad  eo$,  & ad 
oranem  cognationem  do- 
fnus  pacris  matris  fux’^  di- 
cens  : 

i.  Loquimini  ad  omnes 
viroî  Sichem  ; Quid  vobîs 
ci)  meliuBsUt  dominentur 
vedri  (êptuaginta  vîri  om» 
nés  filii  Jérobaal , an  ut  do* 
niinetur  unus  vir  f lîmul- 
que  confiderate  > quod  os 
vertrum  & car©  vcûra  (um. 


3.  Locutîquc  funt  fratres 
marris  cjus  de  eo  ad  omnes 
YirosSkhcm  univerfos  fer- 
luoncs  iûos,  Sc  inciinave- 
runt  cor  eorum  poft  Abi- 
meiech , diccnces:  Fratcr 
nofler  d). 

4*  Dcdcruntquc  illi  fcp- 
tvagînta  pondo  argent! 


Ar  Abimelech , fils  de  Jérobaal , deft- 
ram  Je  faire  Rot  cflfraél , s’en  alla  à Sichem 
trouver  les  freres  de  fa  mere , & tous  ceux 
de  la  famille  du  pere  de  fa  mere , ôc  il  leur 
parla  à tous  en  ces  termes  : 

2.  Repréfentez  ceci , leur  dit-il , à tous  les 
habitans  de  Sichem  : Lequel  eft  le  meilleur 
pour  vous  , ou  d’être  dominés  par  foLxante 
ôc  dix  hommes , tous  enfàns  de  Jérobaal , ou 
de  n’avoir  qu’un  feul  homme  qui  vous  com- 
mande ? ôc  de  plus,  confiderez  que  je  fuis  , 
votre  chair  ôc  votre  fang. 

3.  Toas  les  parens  de  fa  mere  ayant  donc  . 
parlé  en  cette  maniéré  à tous  les  habitans  de 
Sichem , ils  gagnèrent  leur  coeur  ôc  leur  affec- 
tion pour  Abimelech , en  leur  difant  : C’eft 
notre  frere. 

4.  Et  ils  lui  donnèrent  foixante  6c  dix  ficles 
d’argent  qu’ils  prirent  du  /r^or  daTemple  de 


Digitized  by  Google 


LES  JUGES.  Chap. 

Baalberich.  Abimelech  , avec  cct  argent, 
leva  une  troupe  de  gens  mifcrables  ôc  vaga- 
bonds qui  le  l'uivirem; 

y.  & étant  venu  en  la  maifon  de  fon  perc 
à Eplira , il  tua  lùr  une  même  pierre  les  fils 
de  Jérobaal  fes  frétés  , an  nom  re  de  foixame 
Cr  neuf  ; en  forte  que  , des  fjixante  6c  dix 
enfans  de  Jérobaal,  il  ne  refia  que  Joatham 
le  plus  jeune  de  tous , que  Ton  cacha. 

6.  Alors  tous  les  habitans  de  Sichem  s’é- 
tant aflTemblés  avec  toutes  les  familles  de  la 
Ville  de  Mello  , allèrent  établir  Roi  Abime- 
lech , près  du  chêne  qui  étoit  à Sichem. 


hno  Rdalbcrit.  Quî  condu- 
xlt  (îbi  eo  vîros  inof'cs  S: 
VJgos , lecuti^uc  funi  ctm. 

î.  Eî  venît  in  Jomum  pi- 
tris  lui  in  Ephra,  t{c  occidit 
fnitrcs  fuos  filios  Jérobaal 
feptuaginta  viros  « fuperla- 
piJem  unum  : remdnJu<]ue 
Joatham  filiu^  Jérobaal  mi« 
nimus , & ablcondiais  cR. 

6.  Congregati  fîint  autera 
omnes  viri  Sichem , vV  uni- 
verfx*  famiiix  urbis  Mcl!o  : 
abierumque  & conflituerunt 
regem  Abimciecti  , juxca 
quercum  qux  Rabat  in  Si- 
chem. 


L’  A N U U MONDE  2J69.  A V A N T J.  C.  t a J J. 

§.  II.  Parnliole  que  Joûth.im  prononce  contre  ceux  de  Sichem,  Il  y reprèfente 
leur  injufiiee  Ù"  les  maux  qu’elle  attirera  fur  eux  & fur  Abimelech. 


7.  Joatham  en  ayant  requ  la  nouvelle , s’en 
alla  ah  haut  de  la  montagne  de  Garizim,  où , 

. fe  tenant  debout , il  cria  à haute  voix , ôc 
parla  de  cette  forte  : Ecoutez  - moi , habitans 
de  Sichem , comme  vous  voulez  que  Dieu 
vous  écoute  : 

8.  Les  arbres  s’aficmblerent  un  Jour  pour 
s’élire  un  Roi , Ôc  ils  dirent  à l’olivier  ; Soyez 
notre  Roi. 

p.  L’olivier  leur  répondit  : Pui^-  je  aban- 
donner mon  fuc  ôc  mon  huile  , dont  les 
Dieux  ôc  lesOiommes  fe  fervent , pour  venir 
m’établir  au-deffus  des  arbres  ? 

*io.  Les  arbres  dirent  enfuite  au  figuier: 
Venez  régner  fur  nous. 

1 1.  Le  figuier  leur  répondit:  Puis-je  aban- 
donner la  douceur  de  mon  fuc  ôc  l’excellence 
de  mes  fhiits , pour  me  venir  établir  au-deflus 
des  arbres  ? 

12.  Les  arbres  s’adreflerent  encore  à la 
vigne , ôc  lui  dirent  : Venez  prendre  le  com- 
mandement fur  nous. 


7.  Quoi!  cùm  nunilatun] 
e0et  Joatham  , ivit,  & Ac- 
tit  in  Tcnicc  montis  Gari- 
zim  ; eleraiatjue  voce , cia* 
mavic , le  dixit  : Audite  me 
viri  Sichem , ita  audiat  vot 
Deus. 

S.  lerunt  ligna , ut  unge-  • 
rem  fuper  fe  regrm  : Jixe- 
runtque  olivez  : Impera  no- 
bis. 

».  Quz  refpondit  : Num- 
^uid  poiTum  deferere  pin- 
guedinem  meam , qua  & 
dii  utumuf  8c  homines , Sc 
venire  ut  inter  ligna  pro- 
movear  f 

10.  Dixemntque  ligna  ad 
arborem  Beum  : Veni , & 
fuper  nos  regnum  accipc. 

11.  Qux  re(|X>ndit  eis; 
Numquid  poAum  deferere 
dulcedinem  meam , fruâuf- 
que  fuaviAîmos , Sc  ire  ut 
inter  canera  ligna  promo- 
tear? 

sa.  Locuraque  Aine  li^ni 
ad  vitem  : Veni , & impcia 
nobis. 


E ij 
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I Qu*  tefpondit  eis  : 
Nurnquid  poflum  defcrere 
vinum  meum,  quod  Iztifi- 
eut  Deum  & homine» , & 
inter  ligna  cetera  promo- 
veri  ? 

14.  Dixenintque  omnia 
ligna  ad  rhjmnum : Vent, 
& impera  luper  nos. 

I { . Que  rcl'pundit  eis  : Si 
verè  me  regem  vobis  conf- 
lituitis , venite  , & Inb  tim- 
bra mea  requiclcite  ; (i  au- 
tem  non  vultis,  egrediatur 
ignis  de  iltamno , Stdevo* 
let  cedros  Libani. 

1^.  Nunc  igitur,  fi  reôè 
& alifique  piecato  confti- 
tuifiis  (uper  vos  regem  Abi- 
mclecb  , &bcneegifti$  cum 
Jetob.ial,  St  cum  domo  e- 
jus  , St  reddidiftis  vicem 
bcncficiis  ejos , qui  pugna- 
yit  pro  vobis , 

1 7.  & animam  fuam  dd- 
dirpericulis , uteruerct  vos 
de  manu  M.adian , 

18.  qui  nunc  furrexiftis 
comra  domum  pairis  mei  > 
&interreci(lisfilio$ejus  lep- 
luaginta  vicos  fuper  unum 
l.ipidem  , St  coniUtuinis  re- 
gem Abimelech  filium  ai>- 
eillar  e)us  fuper  habitatorcs 
Sicliem,  eoquôd /rater  veC- 
ter  fit  : 

ry.  ii  ergo  refle  St  abfqiie 
vitio  egiftis  cuttf  Jerobaul  , 
St  domo  cjus , hodic  lata- 
mini  in  Abimelech,  & iUe 
latteturin  vobis.. 


10.  Sin  auiem  perverse  : 
egrediatur  ignis  ex  eo,  8c 
cunfumat  liabitaiores  Si- 
chem  , Si  oppidum  • Mollo  : 
egrediaturque  iguit  de  riris 
Siïlicm,St  de  oppido  Md- 
lo  St  dcYoret  Abuiielecb. 

11.  Qu*  cùm  dixifiêfy 


; JUGES.  Ch  A F.  IX. 

13.  La  vigne  leur  répondit  ; Puis-Je  aban- 

donner mon  vin  , qui  eft  la  joie  de  Dieu 
dans  les  facrifices , fie  des  hommes  dans  leurs 
repas , pour  venir  m’établir  au-defius  des  ar- 
bres ? , 

14.  Enfin  tous  les  arbres  dirent  au  buiflbn  : 
Venez  , fie  vous  ferez  notre  Roi. 

ly.  Le  buiflbn  leur  répondit:  Si  vous  m’é- 
tablilTcz  véritablement  pour  votre  Roi , ve- 
nez vous  repofer  fous  mon  ombre  ; que  fi  vous 
ne  le  voulez  pas  > que  le  feu  forte  du  builTon, 
fie  qu’il  dévore  les  cedres  du  Liban. 

1 6.  Confidérez  donc  maintenant  fi  ç’a  été 
pour  vous  une  aâion  Julie  fit  innocente  d’é- 
tablir ainfi  Abimelech  pour  votre  Prince;  fi  < 
vous  avez  bien  traité  Jerobaal  fit  fa  maifon; 
fi  vous  avez  reconnu  comme  vous  deviez, 
les  grands  fenices  de  celui  qui  a combattu 
pour  vous , 

17.  fit  quia  expofé  fa  vie  à tant  de  périls 
pour  vous  délivrer  des  ma'ms  des  Madia-^ 
nites  ; . 

1 8.  fit  fi  vous  avez  dû  vous  élever  comme 
vous  avez  fait  contre  la  maifon  de  mon  pere  , 
en  tuant  fur  une  même  pierre  fes  foixantc  fie 
dix  fils  ) fie  en  .établifiant  Abimelech , fils  de 
fa  fervante , pour  Prince  fur  les  habitans  de 
Sichem  ^ parce  qu’il  eft  votre  &ete. 

15.  Si  donc  vous  avez  traité  comme  vous  , 
deviez  Jerobaal- fie  fa  maifon^  fit  que  vous 
ne  lui  ayez  point  fait  d’injuftice  , qu’Abiine- 
Icch  foit  votre  bonheur  ; fit  puifliez-vous  être 
aulfi  le  bonheur  d’Abimelcch  ! 

ao.  Mais  fi  vous  avez  agi  contre  tout&Juf- 
tice  , que  le  feu  forte  d’Abimelech  , qu’il 
confume  les  habitans  de  Sichem  fie  la  Ville 
de  Mello  ; fie  que  le  feu  forte  des  habitans 
de  Sichem  , fie  de  la  Ville  de  Mello  , fit 
qu’il  dévore  Abimelech  ! 

21.  Ayant  dit  ces  paroles , il  s'enfuit,  fie 
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s’en  alla  à Bcra , où  il  demeura , parce  qu’il  fugit , & aWit  in  Bera  : ha- 
"craignoit  Abimelech  fon  frere.  bitavicque  ibî  ob  metum 

22.  Abimelech  fut  donc  Prince  d’Ifraël 
pendant  ttois  ans. 


Abimdecl»  fiatris  fui. 


IX.  Rcgnavic  itaque  Abi- 
tndccli  iuper  Ifnd  tribut 
annis, 

Jusq,u’en  l’an  2771.  Avant  J.  C.  1253. 

§.  III.  Les  Sichlmites  conçoivent  de  Vaverfion  contre  Abimelech  , Ù“  lut 

drejfent  des  embûches.  Abimelech  les  vient  attaquer,  prend  leur  ville,  & 

U détruit  entièrement, 

23.  Mais  le  Seigneur  envoya  un  efprit  de 
haine  & d’averlion  entre  Abimelech  & les 
habitans  deSichem,  qui  commencèrent  à le 
détefter , 

24.  6c  à imputer  à- Abimelech  leur  frere, 
ôc  aux  principaux  Sichimites  qui  l’avoicnt 
fbutenu,  le  crime  du  meurtre  des  foixante  ôc 
dix  fils  de  Jêrobaal , 6c  de  la  cruelle  effufion 
de  leur  fang. 

♦ 2 y.  Ils  lui  drelTerent  donc  des  embûches 
au  haut  des  montagnes  ; ôc  en  attendant  qu’il 
vînt , ils  s’cxertÿient  à des  brigandages , ôc 
voloient  tous  les  paflans.  Mais  Abimelech  en 
fut  averti. 

2 5.  Cependant  Gàal  fils  d’Obed  vint  avec 
fes  freres , 6c  pafia  à Sidiem  ; ôc  les  Sichi- 
mites à fon  arrivée  ayant  pris  une  nouvelle 
confiance, 

27.  forcirent  en  campagne , ravagèrent  les 
Vignes  d' Abimelech  ér  desjiens,  foulèrent  aux 
pieds  les  railîns,  ôc  danfantôc  chantant,  ils 
entreront  dans  le  temple  de  leur  Dieu  , où, 
parmi  les  feftins  ôc  les  pots , ils  faifoient  des 
imprécations  contre  Abimelech. 

28.  EtGaal,  fils  d’Obed,  crioit  û haute 
voix:  Qoi  eft'Abimelech  ? ôc  quelle  eft  la  Vil- 
le de  Sichem,  pour  être  affujenle  à Abime- 
lech ? N’eft-il  pas  fîls  de  Jerobaal  ? Et  cepen- 
dant il  établit  un  Zebul  fon'ferviteur  pour 
gouverner  fous  liûceux  de  cette  yUle  dont  la 


13.  MiCtque  Dominus 
fplritum  pedîmum  imer  A- 
bimdech  & habitatores  Si- 
cbem  ; qui  cspenint  eum 
deteflari , 

X4.  &lcelusinterfeâionis 
feptuaginta  filiorum  Jero- 
baal, & effu/îoncni  làngui- 
nis  eorum  conferre  in  Abf-  » 
mclech  fracrem  fuum , & in 
exteros  Sichimorum  prin- 
cipes , qui  eum  adjuverant. 

13,  Pofueruntque  intidias 
adverfus  eum  in  fummitaie 
moniium  : & dum  illiut 
prxAolabantur  adventum', 
'cxercebant  latrocinia  , x- 
gemes  przdas  de  prxte- 
leuncibusinuntiatumquc  eft 
Abimelech. 

x<.  Venir  autem.  Gaal  fi- 
lius  Obed  cum  fratribus 
fuis , & tranlîvit  in  Sichi- 
mam.  Ad  cujus  adventum 
erefti  babicores  Sichem , > 

17.  egrefli  funt  inagro», 
TaAantes  vineas  ; uvafque 
calcanies  : & fàâis  cantan- 
ticum  choris,  ingreffi  lîint  fa- 
num  dei  (ùi , & inter  epulat 
& pocula  maledicebant  A- 
bimelecb, 

x8.  clamante  Gaal  fîlio 
Obed:  Quis  eA  Abimelech, 

Sl  qux  cA  Sichem,  ut  fef- 
viamus  ei  ? numquid  non 
eA  Klius  Jerobaal , & conAi- 
tuit  principem  Zebul  fel- 
Tum  fuum  fuperviros  Emor 
-patris  Sichem  f Cur  erge  > 
leiTÎemus  ei^ 

E ii)  . 
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29.  Ucinam  darft  aliquis 
populum  îAum  iub  manu 
mça , :i  aufcrrem  de  mcdio 
Abiniticch.  Diciumqut  cil 
Atimeicch  : Co;igrega  e- 
xercltus  multitudinem^  & 
▼eni. 

^o.  Z;bul  enicn  pnnceps 
civitdtif  auditis  lermonibus 
G.iat  filii  Obcd  > iratus  cft 
▼aide , 

} I . iV  mi(ît  dam  ad  Abi- 
mc’.cch  nunEio5,direns  : Ec- 
ce>  Gaal  fiuus  Obed  venit 
in  Sichimam  cum  fruribus 
fui! , Çi  oppugnat  adverium 
te  civiuiem. 

J a.  Serge  îtat^uc  noùe 
cum  populo  <}ui  cccum  eA  , 
& Unta  in  agro  ; 

33.  Sc  primo  mane  orien- 
te foie , irrue  fuper  cîvita- 
tem;  ilîoauiem  egrediente 
adver*'ûm  te  cum  populo 
luo , fac  ei  9uod  porucris. 

34.  Surrexit  itaque  Abi- 
melech  cum  omni  cxerciiu 
rüonodc,5c  tetendit  infi- 
dbs  juxtn  bichitium  in  qua* 
tuor  lotis. 

35.  EgrdTuique  eft  Gaal 
Elius  Obcd  , ik  Aetît  in  in- 
troicuportje  ciritatis.  Surre- 
xit autem  Abtmelcch  , Sc 
omnis  exercitus  cum  co  de 
inlidiarum  loco« 

3<.  Cùmque  vidilTet  popu- 
him  Gaal,  dixit  adZebul  : 
Ecce  de  montibus  muhitu- 
do  defcenJit.  Cui  iUc  reP* 
pondit  ! Umbras  montium 
vides  quafi  capita  hominum» 
Sc  hoc  errore  dcciperis. 

37.  Kurlumque  Gaal  ait: 
Hcco  popuius  de  umUilico 
terrx  Jdeendu , Si  unut  cu- 
.neus  venit  per  vumquxref- 
pictc  quercum. 


s J V G E s.  Ch  AP.  IX. 
plupart  étûient  de  la  niaifon  d'Hemor  pere  de 
Sicliem?  Pourquoi  donc  ferons-nous  alfujetm 
à Abimelccli  f & pourquoi  JouJfrirons-nous  qu’il 
nous  domine  ? 

25).  Plût  à Dieu , ajoutait  Gaal , que  quel- 
qu’un me  donnât  l’autorité  fur  ce  peuple  , 
pour  exterminer  Al/imclech  l Cependant  on 
vint  dire  à Abimelcdi  : Affemblez  une  gran-  • 
de  armée , 6c  venez. 

30.  Ce  fut  Zébul , Gouverneur  de  la  Ville, 
qui , ayant  entendu  ces  difeours  de  Gaal , lils 
d’Obed  , entra  dans  une  grande  colere , 

• 3 1 . & envoya  en  fecret  des  couriers  à Al>i- 
melech,  pour  lui  dire:  Gaal,  fils  d’Obed, 
eft  venu  à tlichem  avec  fes  freres , 6c  il  prclTe 
la  Ville  de  fe  déclarer  contre  vous. 

3 2.  Venez  donc  de  nuit  avec  les  troupes 
qui  font  avec  vous;  tenez  vous  caché  dans 
les  champs  ; H 

• 33.  ôc  au  point  du  jour,  lorfquc  le  Soleil 
le  lèvera,  venez  fondre  fur  la  Ville.  Gaal  for- 
tira  contre  vous  avec  fes  geift , 6c  vous  ferez 
en  état  de  le  battre. 

34.  Abimclcch  ayant  donc  marché  de  nuit 
avec  toute  fon  armée,  drefifa  des  embufeades 
en  quatre  endroits  près  de  Sichem. 

3 Gaal , fils  d’Obed , étant  foni  de  la 
Ville , fe  tint  à l’entrée  de  la  porte  ; 6c  Abi- 
melech  fortit  de  l’cmbufcade  avec  toute  fon 
armée. 

35.  Gaal  ayant  apperçu  les  gens  d’Abime- 
lech  , dit  à Zébul:  Voilà  bien  du  monde  qui 
delcend  des  montagnes.  Zébul  lui  répondit  : 
Ce  font  les  ombres  des  montagnes  qui  vous 
• paroiffent  des  têtes  d’hommes;  6c  c’eftla  ce 
qui  vous  trompe. 

37.  Gaal  lui  dit  encore  : Voilà  un  grand 
peuple  qui  fort  du  milieu  de  terre , 6c  j’en 
vois  venir  une  grande  troupe  par  le  chemin 
qui  regarde  le  chêne. 
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38.  Ztibul  lui  répondit:  Où  cft  mainte- 
nant cette  audace  avec  laquelle  vous  dilicz  : 
Qui  cft  Abimelech  pour  nous  tenir  aflùjéttis 
à lui  ? Ne  font -ce  pas  là  les  gens  que  vous 
méprifiez  ? Sortez  donc , ôc  combattez  contre 
eux. 

3P.  Gaal  fortit  enfuite  à la  vûe  de  tout  le 
peuple  de  Sichem , & combattit  contre  Abi- 
melech. 

40.  Mais  Abimelech  le  contraignit  de  fuir, 
le  pourfuivit  & le  chalfa  jufqu’à  la  ville;  & 
plufieurs  de  fcs  gens  furent  tués  jufqu’à  la 
pone  de  Sichem. 

41.  Abimelech  s’arrêta  enfuite  à Ruma;  & 
Zébul  diaffa  de  la  Ville  Gaal  avec  fes  gens, 
& il  ne  fouffrit  plus  qu’il  y demeurât. 

42.  Le  lendemain  le  peuple  de  Sichem 
fç  mit  en  campagne;  & Abimelech  en  ayant 
eu  nouvelle , 

43.  mena  fon  armée  contre  les  Sichimites, 
la  divifa  en  trqis  bandes , 6c  leur  dreffa  des 
embufcades  dans  les  champs.  Lorfqu’il  vit 
que  les  habitans  fortoient  de  la  Ville , U fc 
leva  de  l’embufcade  : 

44.  il  les  chargea  vivement  avec  fes  trou- 
pes ; ôc  il  vint  alliéger  la  Ville.  Ct^endant 
les  deux  autres  corps  de  fon  armée  pourfui- 
voient  les  ennemis  qui  fuyoient  qà  ôc  là  dans 
la  campagne. 

4 J.  Abimelech  attaqua  la  Ville  pendant 
tout  ce  jour  ; 6c  l’ayant  prife  , il  en  ma  tous 
les  habitans  , ôc  la  détruifit  d’une  telle  forte  , 
qu’il  fema  du  )Çgl  au  lieu  où  elle  avoir  été. 


41 

38.  Cui  ZebuI  : Ubi 
eft  nunc  os  tuum  , quo  lo- 
quebaris.'  Quis  cfl  Abimc- 
lech  ut  fmiamus  ei  ? Non-  ’ 
rr  bic  populus  cfl,  quem 
d< 'riciebas  I^gTCiieic  , & 
put^iia  contra  eum. 

;y.  AbiitergoGaa!,(pcc- 
lante^Sicbiraorum  populo  , 
& pugiiavit  contra  Abime- 
Jeen, 

40.  qui  pcrTecutus  efl  eum 
fugientem  , & in  urbem 
compulit  : cecideruntqueex 
parte  cjus  plurimi  , ufque 
ad  porram  civitatis  : 

41.  & Abijnelech  fedit  in 
Ruina  : ZebuI  autem , Gaal 
& lociof  ejus  expulii  de  ur- 
be,  necin  eapaflus  cil com- 
nroraii. 

4 «.  Sequenti  ergo  die  e- 
grelfiis  en  populus  in  cani- 
pura.  Quod  cùm  nuntiatum 
effet  Abimelech , 

43.  tulit  exeicitum  fumn, 

& divilît  in  très  turnias,  ten- 
dens  infidias  in  agris.  Vi- 
denlque  qubd  egrederetur 
populus  de  civitate  , Turce- 
xit  1 & irruit  in  eos 

44-  cuf^Bineo  fuo>  op- 
pugnans , Irobfidens  civi- 
tatem  : dus  autem  turmz 
palantes  per  campum  ad- 
vcrUiios  perfequebantur. 


45.  Porrb  Abimelech  Om- 
ni die  illo  oppugnabar  ur- 
bem : quam  ccpit , interfec- 
tis  habitatoribus  ejus,  iplâ- 
que  dcllruâa , ita  ut  Tal  in  «a. 
dilpergerec 

S-  IV  Abimelech  met  le  feu  à la  tour  de  Sichem,  & y brûle  mille  perfomet. 
Il  attaque  la  paille  de  *Thebes  , ér*  y ejî  tué  d’une  pterre  que  jette  une 
femme. 


46.  Ceux  qui  habitoient  dans  la  tour  de  44.  Q„od  cùm  audiffent- 
Sichem  ayant  appris  ceci , entrèrent  dans  le  9***  habnabant  in  turre  si-  - 
Temple  de  leur  Dieu  Berith,  où  ils  avoient.-*^'"”  ’ 
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fanum  dei  fui  Berîth  ^ tiWi 
ftrduf  cum  eo  pepigerant» 
& ex  CO  locus  nomen  acce- 
pçrr.t  , qui  erat  municus 
valtie. 

47.  A^imelcch  quoque 
audiens  viros  turrts  bîchi- 
xnoruro  paruercongîobatos, 

48.  Afcendit  in  montcm 
Selmon  cum  omni  populo 
^uo  ; & arrepr  J fecuri , prx- 
ciditarboris  ramum , impo- 
fitumque  tcrens  humero  di- 
xit  ad  locios  : Quod  me  vi- 
detis  fàcere , cico  facitc. 

49.  Igûurcertatim  ramof 
de  arboribus  prxcidentes  , 
fequebantur  ducem.  Qui 
circumJantes  prxiîdium  « 
ruccenderunt:  atquc  itafac* 
tum  cft  y ut  fumo  & igne 
mille  homincs  necaremur , 
viri  pariter  Sc  muiieres , ha- 
bitatorum  turris  bichem. 


fait  alliance  avec  lui  ; ce  qui  avolt  fait  doniieif 
à ce  lieu  le  nom  Jf  Benth  , c'ejl-à  dire  y allian^ 
« ; & ce  lieu  étoit  extrêmement  fort. 

47.  Abimelech  ayant  appris  de  fon  côté 
que  tous  ceux  de  cette  tour  s’étoient  réfugiés 
ôt  renfermés  tous  enfemble  en  un  feul  lieu  y 

48.  il  monta  fur  la  montagne  de  Selmon 
avec  tous  fes  gens  , coupa  une  branche  d’ar- 
bre , la  mit  fur  fon  épaule  , & dit  à fes  com- 
pagnons ; Faites  promptement  ce  que  vous 
m’avez  vu  faire. 

49.  Ils  coupèrent  donc’ tous  à l’envi  des 
branches  d’arbres,  & fuivirent  leur  Chef;  8c 
environnant  cette  forterelfc , ils  y mirent  le 
feu  , qui  y prit  d’une  telle  force  , que  mille 
perfonnes  , tant  hommes  que  femmes , qüi 
demeuroient  dans  cette  tour  de  Siehem , y 
furent  tous  étouffés  par  le  feu  ou  par  la  fu- 


fo.  Abimelech  aatem  inJe 
proücilcens  venit  ad  oppi- 
dum Thebes,  quod  circum- 
dan»obIîdebat  excrcitu. 

ç t . Ef at  auiem  «unis  cx- 
eelfa  in  media  civicatc»  ad 
^uam  confuge^^  ftmul  vi- 
fi  ac  muiiercl^&  omnes 
principes  ciwtatis  ) clausd 
fîrmilTimc  janu.t  ; & iuper 
turris  tcâum  ftatues  per 


yo.  Abimelech  marcha  de-là  vers  la  Ville 
de  Thebes , qu’il  invefUt  fit,  afliégea  avec 
fon  armée. 

y I . Il  y avoit  au  milieu  de  la  Ville  une 
haute  tour , où  tous  les  principaux  de  la  Ville, 
hommes  6c  femmes  , s’étoient  réfugiés  : Ils 
étoient  «lontés  fur  le  haut  de  la  tour  pour  fe 
défendre  parles  créneaux. 


propugnacula. 

51.  Accedenrque  Abime- 
lech ju.tta  turrirn  , pugna- 
bat  foniter  : & approjiin- 
guant  olUo,ignem  l'uppo- 
aere  nitebatur; 

55.  & ecce  una  mulier 
fragmen  mola:  defuper  ja- 
ciei\s  , illifit  capiti  Abime- 
lech , & confregit  cerebrum 
cju>. 

54.  Qui  vocavit  cith  ar- 
migerum  tuumi  & ait  ad 
cum  : Evagina  gladium 
tmim,  & percute  me  : ne 
forte  dicatur  quod  i femina 
inietfeflus  <ïm.  Qui  jufla 
perficieni,  imerfecit  euin. 


y 2.  Abimelech  étoit  au  pied  de  la  tour^ 
combattant  vaillamment  ; ôc  s approchant  do 
la  porte , il  tâchoit  d’y  mettre  le  feu. 

y 3.  En  même  tems  une  femme  jettant  d en 
haut  un  morceau  d’une  mctje  de  moulin  , 
frappa  Abimelech  à la  tête , ôc  lui  en  fit  fot^ 
tir  la  cervelle. 

54.  AufTi-tôt  il  appella  fon  Ecoyer  , ôc  lui 
dit  : Tirez  votre  épée , ôc  tuez-moi , de  peut 
qu’on  ne  dife  que  j’ai  été  tué  par  une  femme. 
L’Ecuyer  faifant  ce  qu’il  lui  avoit  comman- 
dé , le  tua.  _ 

yy.  Abimelech 
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yj.  Abimelech  étant  mortj  tous  ceux  d’IC- 
Taël  qui  étoientavec  lui  retournèrent  chacun 
en  fa  maifon  ; 

y 5.  Et  Dieu  .rendit  à Abimelech  le  mal 
qu’il  avoit  commis  contre  fon  pere,  en  tuant 
(es  foixante  & dix  freres. 

yy.  Les  Sichimites  auflî  reçurent  la  puni- 
tion qu’ils  méritoient;  & la  malédi£lron  que 
Joatlian  fils  de  Jérobaal  avdit  prononcée  , 
tomba  fur  eux. 


IX.  4Î  . 

Î5.  lilcMjue  morico,  cm* 
nés  qui  cum  eo  erant  de  II* 
racl , reverfi  funi  in  fede* 

Tuas  ; 

& rrddidit  Deus  ma- 
lum  , «juod  fccerat  Abîm^- 
Icch  contra  patrem  iuum, 
jnterfcftis  feptuaginta  fra- 
tribus  fuis. 

S7*  Sichimitis  quoquCf 
quod  operati  erant , rctri- 
bütum  eft  , & venit  fuprr 
eos  malcdiâio  Joathan  fi- 
lii  Jcrobaai. 


CHAPITRE  X. 

§.  I.  Tkola  & Ja'ir  gouvernent  fuceejjîvement  te  petite  ePIfraél.  Ce  peuple 
abandonne  le  Seigneur , & ejl  livré  aux  thilijiins. 

..A  Près  Abimelech , Thola  fils  de  Phua , 
frere  utérin  de  Gedeon , & oncle  paternel  d’A- 
bimelech,  qui  étoit  de  la  Tribu  d’Iflachar, 

& qui  demeuroit  à Samir  en  la  montagne 
d’Ephraïm , fut  établi  Chef  d’Ifraël. 

2.  Et  après  avoir  jugé  Ifraël  pendant  vingt- 
trois  ans  , il  mourut , & fut  enfeveli  dans 
Samir. 


i.Poft  Abimelech  furre- 
xit  dux  in  Ifrael  Thola  H- 
lius  Phua  patrui  Abime- 
Jech,  vir  de  IfTachar,  qui 
habitaTÎt  in  Samir  montis 
Ephraim  : 


1.  & judicavit  Tfraelem 
viginti  & tribuf  amis , mor- 
tuufque  cA,ac  fepuitus  îa 
Samir. 


Depuis  2771,  jusqu’en  27P4. 


3.  Jaïr  de  Galaad  lui  fuccéda,  & il  fut  Juge 
dans  Ifraël  pendant  vingt-cinq  ans. 


3.  Huic  fiicceffit  Jair  Ga- 
laadites  » qui  judicavit  ir» 
raciem  per  viginti  de  duos 
annos. 


Depuis  27P4,  jusqu’en  2815. 


4.  Tl  avoit  trente  fils  qui  montoient  fur  trente 
poulains  d’ânefies , & qui  étoient  Princes  de 
«ente  Villes  au  Pays  de  Galaad , qui  Jufqu’au- 
jourd’hui  font  nommées  de  fon  nom , & font 
appellées  Havoth  Jaïr,  c’eft-à-dire>  les  Villes 
de  Jaïr. 

y-  Jaïr  mourut  depuis , & fut  enfeveli  au 
lieu  appellé  Camon. 

6.  Mais  les  enfans  d'Ifraël , joignant  de 

Tome  IL  Part.  /. 


4.  habens  trigînta  filiot 
fedences  luper  criginca  pu!* 
los  afinarum , 9c  principes 
triginta  civitatum  * que  ex 
nomine  ejus  funt  appeliatae 
Havoth  Jair , id  eil , oppida 
Jair  , ufquc  in  pfjriêntem 
diem,  in  terra  GaJaad. 

J.  Mortuufque  eft  Jair, 
ac  fepuitus  in  loco  cui  eft 
vocabulüm  Camon. 

6,  Filii  auccm  ll'racl  pec- 

F 
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catij  Teieribni  jungentes 
nova  , fecerunt  malum  in 
confpfîha  Domini,  & fer- 
vierani  idolis , Baalim  & 
Altaroth,  & diis  Syrir  acSi- 
donis  & Moab  & filiorum 
Ammon  & Philifthiim  : di- 
raiferumque  Dominum,  & 
non  coluerunt  eum. 

7.  Contra  quos  Doininus 
iratuf,  tradidit  eos  in  manus 
Philiflhiim  & filiorum  Am- 
mon. 

8.  Affliflique  funt,  & ve- 
hemenicr  opprelfi  per  an- 
nos  decem  tse  oâo  omnes 
qui  habitabanc  trans  Jorda- 
nrm  in  terra  Amorrhjti,  qui 
rll  in  Calaad: 


JUGES.  Ch  AP.  X. 
nouveaux  crimes  aux  anciens  y firent  le  mal' 
aux  veux  du  Seigneur,  & adorèrent  les  Ido- 
les de  Baal  Ôc  d’Aftaroth , ôc  les  Dieux  de 
S^tic  & de  Sidon , de  Moab  , des  enfans 
d’Ammon  6c  des  Philiftins  ; ils  abandonnè- 
rent le  Seigneur , ôc  cefferent  de  l’adorer. 

7.  Le  Seigneur  étant  en  colcre.  contr’eux , 
les  livra  entre  les  mains  des  Philiftins  6c  des 
enfans  d’Ammon. 

8.  Et  tous  ceux  qui  habitoient  au  - delà  du 
Jourdain,  au  pays  aes  Amorrhéens,  qui  eft 
en  Galaad,  furent  affligés  6c  opprimés  cruel-  - 
leracnt  pendant  dix-huit  ans  : 


Depuis  2758  , j u s qu’ en  ?8itf. 

intanmm.ut  fiüi  Am-  De  forte  que  les  enfans  d’Ammon  ayant  - 
mon,  Jordanc  tranfinifo , jg  Jourdain,  ravagèrent  les  Tribus  de 

Jucla  , dc  Benjamin  6c  d’Ephraïni  ; 6c  Ifracl  , 
eü  ifracl  nimic.  . fè  trouva  dans  uiic  extrême  affliélion. 


§.  II.  Let  Ifiaéliies  crient  au  Seip;neur  , qui  leur  reproche  leur  ingratitude  Ù*, 
leur  infidélité.  Ils  confident  leurs  péchés , ir  Dieu  fe  laijfe  toucher. 


10.  Et  clamantes  ad  Do- 
minum,  diXerunt:  Peccavi- 
mus  tibi , quia  dereliquimus 
Dominum  Deum  noftram , 
& ferrivimus  Baalim. 


II.  Qutbat  locuttts  eft 
Dominus  : Numquid  non 
Ægyptii  8f  Amorrna-i , filii- 
Ammon  & Philifibitm , 

II.  Sidonii  quoque  & A- 
malec  & Chanaan,  oppief 
icruntvos,  & cbmaftis  ad 
me  , te  erui  vos  de  manu 
eorum? 

IJ.  Et  tameti  reliquiftis 
me.  & coluiftis  deos  aliè- 
nes : idcircô  non  addam  ut 
uUrà  vos  liberen: 

14.  ite , St  invocate  deOs 
quos  eiegiftis:  ipS  vos  lihe- 


10.  Les  Ifraélites  crièrent  donc  au  Sei- 
gneur , 6c  lui  dirent  : Nous  avons  péché , 
parce  que  nous  avons  abandonné  le  Sei- 
gneur notre  Dieu  6c  que  nous  avons  fervi 
Baal. 

1 1 . Et  le  Seigneur  leur  dit  : Les  Egyptiens,  . 
les  Amorrhéens , les  enfans  d’Ammon , les 
Philiftins , 

1 2.  les  Sidoniens , les  Amalécites  6c  les 
Chananéens,  ne  vous  ont -ils  pas  autrefois 
opprimés  1 6c  quand  vous  avez  crié  vers  moi , 
ne  vous  ai-je  pas  délivrés  de  leurs  mains  ? 

13.  îAprès  cela  néanmoins,  vous  mavez 
abandonné,  6c  vous  avez  adoré  des  Dieux 
étrangers  ; c’eft  pourquoi  je  ne  penferai  plus 
à l’avenir  à vous  délivrer. 

14.  Allez,  6c  invoquez  les  Dieux  que 
vous  vous  Êtes  choifis  j 6c  qu’ils  vous  déli- 
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vrerif  eux-mêmes  de  i’affliâion  qui  vous  ac- 
cable. 

1 J.  Les  enfans  d’Ifiaël  répondirent  au  Sei- 
gneur :_Nous  avons  péché  ; faites-nous  vous- 
même  tout  le  mal  qu’il  vous  plaira  ; mais , au 
•moins  pour  cette  heure  , délivrez  - nous  dr 
ceux  qu!  nous  oppriment. 

16.  Après  avoir  prié  de  la  forte,  ils  jette- 
rent  hors  de  toutes  leurs  terres  tomes  les  Ido- 
les des  Dieux  étrangers,  & ils  adorèrent  le 
Seigneur  Dieu  , qui  fe  laifTa  toucher  de  leur 
mifere. 

17.  Cependant  les  enfàns  d’Ammon  s’é- 
tant aflemolés  avec  de  grands  cris , fe  campè- 
rent dans  le  pays  de  Galaad  ; & les  enfans 
d’Ifracl  s’étant  affemblés  de  leur  côté  pour  les 
combattre,  fe  campèrent  à Mafpha. 

18.  Alors  les  Princes  de  Galaad  fè  dirent 
les  uns  aux  autres  : Le  premier  d’entre  nous 
«ui  commencera  à combattre  contre  les  en- 
fans  d’Amnion  , fera  le  Chef  du  peuple  de 
Galaad.  Mais  aucun  d’eux  neuf  le  courage  de 
F entreprendre. 


P.  X 4 y 

refit  ia  tempère  anguAir. 


tf.  ^ixeruntque  filit  If- 
rael  a*i  Dominum  : Pccca- 
vimus , reJde  tu  nobis  quid» 
quid  tibi  placée  : uiuùm 
nunc  libéra  tios. 


rtf.  Qua;  dteentet, 
nia  de  6nibus  i'uis  alieno- 
rum  deorum  idola  projece* 
runt  > & lêrvierunc  Domino 
Deo  : qui  doluic  fuper  mile*- 
rüs  eorum. 

17.  Itaque  filü  Ammon 
condamantes  in  Galaad  fi* 
xere  tcncoria  : contra  quos 
congregati  lîlii  Ilracl  » ia 
Maipha  calbametati  Tune* 


18.  Dixeruntque  princi- 
pes Galaad  iînguli  ad  pro- 
ximosfuos:  Qui  primus  ex 
nobis  contra  tUios  Ammon 
cœperît  dimicare  • erit  dux 
populi  Galaad. 


CHAPITRE  XI. 


§.  I.  Origine  de  Jephté.  Set  freres  le  chajfem  de  la  maifon  de  fon  pere.  Ut 
le  ckoifilfent  enfuite  pour  être  leur  Chef. 


*L’an  du  monde  281 5. 


t'iii  N ce  tems-là  il  y avoir  un  homme  de 
Galaad , nommé  Jephté  , homme  de  guerre 
& fort  vaillant,  qui  fut  fils  d’une  courtiunne  , 
& qui  eut  pour  pere  Galaad. 

2.  Galaad  fon  pere  avoir  fa  femme  légiti- 
me , dont  il  eut  des  enfens  , qui , étant  de- 
venus grands,  chafTcrent  Jephté  de  la  maifon, 
en  lui  dilant  : Vous  ne  pouvez  pas  être  héri- 
tier en  la  maiion  de  notre  pere,  paroe  que 
vous  êtes  né  d’une  autre  mere. 


I.  Fuit  illo  tempore  Je* 
phte  Galaadites  yir  fortiÆ* 
mus  atque  pugnator,  Êlius 
mulicris  mereiiicis , qui  na- 
tus  cA  de  Galaad. 

i.  Habuit  autem  Gahad 
uxorcm  , de  qua  iulccpî:  A- 
lios  : qui  poAquam  creve* 
ranc , ejecerunt  Jephte,  di- 
centes  : Heres  in  domo  pa* 
tris  noAri  cfTe  non  poteris  » 
quia  de  altéra  matre  nacus  es. 

Fij 
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Quoiillefugiens  atque 
deviians,  hjbicavic  in  terra 
Tubi  congregatique  lunt  ad 
eum  viri  inopes,  & latroci- 
nante» , & quafî  principem 
Icqucbastur. 


4.  Fn  illis  diebus  pogna- 
bar>t  fiiii  Amman  contra  IC- 
lacl. 

î- Quibus  actiter  inftan- 
tibus,  pertcxcrunt  majores 
isaiu  de  Cialaad , ut  toUerent 
in  auxilium  lui  Jeplue  de 
tetra  Tob  : 

6.  di.xerumque  ad  cum  : 
Veni,  & t'iü ptincept  iiol- 
ter,£tpugna  contia  fiüus 
Ammoii. 

7.  Quibus  ille  refpondit  : 
Nonne  vos  eftis  qui  odiftis 
me,  & ejeciftii  dedoino  pa- 
ins irxi , & nunc  veniilis 
ad  me  necellitate  compul/i  / 


8.  Dixerunique principes 
Galaad  ad  /eplite:  üb  banc 
ig:tur  cauliim  nunc  ad  te  ve- 
ninius,  ut  proficilcaris  no- 
bücum  , & pugnei  contra 
filios  Ammon  , filque  dux 
omnium  qui  habitant  io  Cia- 
laad. 


p.  Jephte  quoque  dixiteis  : 
Si  veto  veniftis  ad  me , ut 
p innem  pro  vobis  contra  fi- 
lios Ammon,  tradidcritque 
eos  Dominas  in  nianus 
meas , ego  cto  veftet  ptin- 
ceps  ? 

10.  Qui  rcfponderunt  ci  : 
Dominas,  qui  hac  audit, 
ipfe  mcdi.itor  ac  teftis  cFl , 
quod  noflra  ptomiŒi  facie- 
mus. 

11.  Abüt  haque  Jephte 
cum  principibus  Galaad,  fe- 
ciiquc  eum  omnis  populus 
ptiucipem  Fui.  I-ocutulque 


S JUGES.  Chap^  XI. 

3.  Jephte  les  fuyant  donc  & e'vitant  de  les 
rencontrer  , demeura  au  pays  de  Tob  , au 
nord  de  Galaad  : ôc  des  gens  qui  n’avoient 
rien  6c  qui  vivoient  de  brigandages , s’affem- 
blerent  auprès  de  lui  j 6c  le  fuivoient comme 
leur  Chef. 

4.  En  ce  même  rems  les  enfans  d’Ammoir 
cembattoient  contre  Ifracl  : 

y.  Et  comme  ils  le  prefToient  vivement, 
les  anciens  de  Galaad  allèrent  trouver  Jcplité 
au  pays  de  Tob,  pour  le  faire  venir  à leur  fe- 
coiirs. 

6.  Ils  lui  dirent  donc  : Venez  6c  foyez  no- 
tre Prince  pour  combattre  contre  les  enfans 
d’Ammon. 

7é  Jepthé  leur  répondit:  N’eft-ce  pas  vous 
qui  me  havn'ez , 6c  qui  m’avez  chalfé  de  la- 
maifun  de  mon  pere  ? Et  maintenant  vous 
venez  à moi , parce  que  la  nécclfitc  vous  y 
contraint.  • 

5.  Les  principaux  de  Galaad  lui  dirent  : 
Ceji  four  cela  meme  y dr  pour  réparer  I injure 
que  nous  vous  avons  faite  , que  iwus  venons 
vous  trouver , afin  que  vous  marchiez  avec 
nous  , que  vous  combattiez  contre  les  en- 
fans d’Ammon  , 6c  cj^ue  vous  foyez  le  Chef 
de  tous  ceux  qui  haoitent  dans  le  pays  de 
G alaad. 

p.  Jephté  leur  répondit:  Si  c’eft  avec  un 
défit  fincere  que  vous  venez  m’engager  à- 
combattre  pour  vous  contre  les  enfans  d’Am- 
mon , en  cas  gue  le  Seigneur  me  les  livre 
entre  les  mains , ferai-Jc  votre  Prince  J 

10.  Ils  lui  répondirent  : Que  le  Seigneur 
qui  nous  entend  foit  entre  vous  6c  nous  , 6c 
foit  témoin  que  itous  voulons  accomplir  ce 
que  nous  vous  promettons. 

I I.  Jephté  s’en  alla  donc  avec  les  princi- 
paux de  Galaad  ; 6c  tout  le  peuple  l'élut  pour 
ion  Prince.  Jephté  ayant  fait  d’abord  devant 
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le  Seigneur  toutes  fes  proteftations  à Maf-  cft  Jephte  omnn  fermonet 
pha;  & y ayant  déclaré  les  bonnes  intentions  fijos  coram  Dommo  in  Maf- 
avec  lefijuelles  il  fe  chargeait  de  la  conduite  de  ^ ’’ 

Jàn  peuple , il  donna  er^uite  des  preuves  de  fa 
prudence , de  fa  modération  &defa  jujlice. 

L’an  du  monde  2817.  Avant  J.  C.  1187. 

§.  II.  Jephté  envoie  des  Ambaffadeurs  au  Roi  des  Ammonites  , four 
lui  reprefenter  l'injujlice  de  la  guerre  qu'il  fait  aux  Ifraelites. 


12.  Car  il  envoya  des  Ambaiïadeurs  au 
Roi  des  enfans  d’Ammon , pour  lui  dire  de 
fa  part  ; Qu’y  a-t-il  de  commun  entre  vous  & 
moi  ? Pourquoi  êtes-vous  venu  m’attaquer  ôc 
ravager  mon  pays  f 

I J.  Le  Roi  des  Ammonites  leur  répondit  ; 
C’eft  parce  qu’Ifraël  venant  d’Egypte,  m’a 
pris  mon  pays , depuis  les  confins  d’Arnon 
jufqu’à  Jaooc  & Julqu’au  Jourdain  : Rendez- 
le  moi  donc  maintenant  de  vous-mêmes,  & 
demeurons  en  paix. 


it.  Et  miüt  nuntios  ad 
regem  fijiorum  Ammoa  , 
Sm  ex  perfona  fua  dicerent  : 
Quid  mihi  & tibi  eft , quia 
venifti  contra  me , ut  vafia^ 
tes  tertam  meam  i 

I Quibus  ille  reipondit  : 
Quia  tulit  Ifracl  terram- 
meam  > quando  afeendit  ds 
Ægypto  , à finibus  Arnoi»  • 
ufque  Jaboc  atque  Jorda- 
nem  ; nunc  ergo  cum  pacs 
redde  mihi  eam. 


14.  Jephté  donna  de  nouveau  fes  ordres 
aux  AmbalTadeurs  , & leur  commanda  de 
dire  au  Roi  des  Ammonites  : 

1 y.  Voici  ce  que  dit  Jephté  : Les  Iftaéli- 
tes  n’ont  pris  ni  le  pays  de  Moab  , ni  le  pays 
des  enfans  d’Ammon  : 


14*  Per  quos  rurfumman-  • 
davit  Jephte,  Sc  imper.ivic 
eis  UC  dicerenc  régi  Am- 
mon  s 

ly.  Hxc  dicit  Jephte  : 
Non  tulit  Ilracl  terram 
Moab,  nec  terram  filionua 
Ainmon  : 


1 d.  Mais  lorfq^u’ils  fonirent  d’Egypte , ils 
marchèrent  par  le  défert  , jufqu’à  la  mer 
rouge  ; ôc  étant  venus  à Cadès  , 

17.  ils  envoyèrent  des  AmbalTadeurs  au 
Roi  d’Edom , & lui  firent  dire  : Laiflez-nous 
pafler  par  votre  pays.  Et  le  Roi  d’Edom  ne 
voulut  point  leur  accorder  ce  qu’ils  deman- 
doient.  Ils  envoyèrent  aulfi  des  AmbalTadeurs 
au  Roi  de  Moab , qui  les  méptifa  , ôc  ne 
voulut  point  leur  donner  palTage.  Ils  demeu- 
rèrent donc  à Cadès  ; 


té.  fed  quando  de  Æ- 
gypto  confeenderunt , am- 
bulavit  per  foliiudinem  ut^ 
qüe  ad  Mare  rubrum , & vt- 
nitjBCaderr 

t“MiÆique  mintios  ad 
regem  Edom , dicens  : Di- 
mme  me  ut  tranfeam  per 
terram  tuam.  Qui  noluit  ac- 
quieteere  precibus  ejus.  Mi- 
fît  quoque  ad  regem  Moab, 
qui  & iple  traniîtum  prz- 
bere  contempfîr.  Manfitita- 
que  ia  Cados, 


1 8.  ÔC  ayant  côtoyé  le  pays  d’Edom  Ôc  le 
pays  de  Moab,  ils  vinrent  par  le  côté  orien- 
^du  pays  de  Moab , fe  camper  au-delà  d’Ar- 


18.  Acirenivit  ex  lacera 
tcrrüni  Kdom  , Sc  terram 
Moab:  venîtque  contra  o- 
liçAUlem  ptagam  cernr 

F iij 


Digitized  by  Google 


^8  L E S J U G E S.  C//  P.  XL 


Moib , te  ciAnilientanis  cfl 
trjns  Arnon,  née  voluitin- 
trarc  icrminos  Moab  ; Ar- 
non quippe  confiniuin  ell 
lcrrx  Moab. 

19.  Milît  itaque  Ifniel 
nuniios  ad  Sehon  regem  A- 
morrhaorum , qui  habitabar 
in  Hefebon , te.  dixerunt  ci: 
Dimitte  ut  iranfeam  per 
terram  tuam  ufque  ad  nu- 
vium. 

ao.  Qui  te  ip(ê  Tfracl 
verba  delpicicns , non  dimi- 
üt  eum  tranlire  per  termi- 
nos  fuos:  fed  inlinia  multi- 
tudinc  congrfg;)ca,  egre/Tus 
cH  contra  eum  in  Jalà  , te 
foriiter  refiftebat. 

at.Tradiditque  eum  Oo- 
ininus  in  manut  Ifracl  eum 
Omni  exercitu  Tuo , qui  per- 
culTit  eum , te  pofTcdic  om- 
nem  terram  Amoirhxi  ha- 
bitatorû  regionis  iUius , 

ai,  te  univerlôt  fines  e* 
jus , de  Amon  ufque  Jaboc  > 
te  de  fblitudine  ufque  ad 
Jordanem.  • 
a Dominut  ergo  Deus  If 
rXcl  fubvertic  Amorrhxum , 
pugnante  contra  ilium  po- 
pulo Itio  Ifracl  > te  tu  nunc 
vit  poflidere  terram  ejus  ? 


14.  Nonne  ea  qux  poffi- 
det  Cnamos  Deus  tuut|iibi 
jure  debentur?  Qux  atKm 
Dominus  Deus  nofter  Vic- 
tor obiinuit  , in  noOratn  cè- 
dent pofleflionem  : 

i\.  nifi  forte  melior  es 
Balac  filio  Sephor  rege 
Moab  : aut  docere  potes , 
quôd  jurgatus  fit  contra  If- 
racl , te  pugnaverit  contra 
eum. 


a£.  quando  habitatdt  in 


non  , fans  vouloir  entrer  dans  le  pays  de 
Moab  : car  Arnon  e(t  la  Eontiere  de  la  terre 
de  Moab. 

ip.  Les  Ifraclitcs  envôycrent  enfulte  des 
Ambafladeurs  vers  Séhon  Roi  des  Amor- 
rhéens , qui  habitoit  dans  Héfebon , pour  lui 
dire  : 1-ailfez-nous  palTer  par  vos  terres  juf- 
qu’au  Jourdain. 

20.  Séhon  meprifant , comme  les  autres , 
la  demande  des  Ifraélites,  leurrefulàle  paf- 
fage  par  fes  terres  ; ôc  ayant  aflemblé  une 
armée  d’une  multitude  innombrable  , il  mar- 
cha contre  les  Ifraélites  à Jafa , & s’oppofa  à 
leur  paflage  de  toutes  fes  forces  : 

21.  Mais  le  Seigneur  le  livra  entre  les 
mains  d’Ifraël  avec  toute  fon  armée  ; & Ifraël 
le  défit  , & fe  rendit  maître  de  toutes  les 
terres  des  Amorrhéens  qui  liabitoient  en  ce 
pays-là , 

22.  & de  tout  ce  qui  étoit  renfermé  dans 
leurs  limites,  depuis  Arnon  jufqu'à  Jaboc, 
& depuis  le  defert  jufqu’au  Jourdain. 

2 J.  Ainfi  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  a 
ruiné  les  Amorrhéens , lorfque  les  Ifraélites , 
qui  étoient  fon  peuple , combattoient  contre 
eux.  Et  vous  prétendez  maintenant  que  les 
terres  que  poüede  le  peuple  de  Dieu  vous 
appartiennent  ? 

24.  Ne  croyez-vous  pas  avoir  droit  de 
pofleder  ce  qui  apparücnt  à Chamos  votre 
Dieu  ? Il  eft  de  meme  bien  jufte  que  nous 
polTédions  ce  que  le  Seigneur  notre  Dieu 
s’eft  acquis  par  fes  viéloires. 

2y.  Eft-ce  que  vous  êtes  plus  confidéra- 
ble  que  Balac , fils  de  Sephor , Roi  de  Moab  ? 
ou  pouvez-vous  faire  voir  qu’il  ait  formé  con- 
tre les  Ifraélites  les  plaintes  que  vous  formez 
préfentement  ! ou  qu’il  leur  ait  pour  cela  dé- 
claré la  guerre , 

26.  tant  qu’Ifraël  a habité  dans  Héfébon 
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& dans  fcs  Villages  , dans  Arocr  & dans  les 
Villages  qui  en  dépendent  j ou  dans  toutes 
les  Villes  qui  font  le  long  du  Jourdain , pen- 
dant trob  cens  ans  ? D’où  vient  que , pen- 
dant tout  ce  tems  là , vous  n’avez  fait  aucune 
démarche  pour  rentrer  dans  ces  droits  pré- 
tendus ? 

27.  Ce  n’eft  donc  point  moi  qui  vous  fais 
Injure  ; mais  c’ed  vous  c^ui  me  la  faites  , en 
me  déclarant  une  guerre  injufte.  Que  le  Sei- 
gneur foit  notre  arbitre , & qu’il  décide  au- 
jourd’hui ce  différend  entre  Ifracl  & les  en- 
fans  d’Ammon. 


Hclebon,  & viculis  ejus,& 
in  Aroer , & nilli!  tlliuf,  vcl 
in  cun^is  civit.uibus  juxia 
JordaneiD,  per  irecentos  an- 
nos.  Quarc  lamo  (empote 
hihil  (iiper  liac  repetiiicne 
tentaftis  ? 


17.  Ighar  non  ego  pecco 
in  te,  fed  tu  contra  me  ma- 
le agis,  indicans  mihi  bella 
non  Judicet  Dominus 
arbiter  bujus  diei , inter  fie 
Uos  Ammon, 


. ni.  Lf  Foi  des  Ammonites  n'a  point  d'égard  aux  remontrances  de 
Jephté.  Uefprit  du  Seigneur  fe  faifit  de  lui.  Il  fait  vœu  au  Seignetir  pour 
obtenir  la  viâoire  ; Ù"  il  lui  jderifie  fa  fille  pour  l’accomplir. 


28.  Mais  le  Roi  des  enfans  d’Ammon  ne 
voulut  point  fe  rendre  à ce  que  Jephté  lui 
avoit  fait  dire  par  fes  Ambaffadeurs. 

2p.  Après  cela  donc  > l’efprit  du  Seigneur 
faifit  Jephté  ; de  forte  qu’allant  par  tout  le 
Pays  de  Galaad , de  Manaffé  , de  Mafpha  de 
Galaad  ) il  paffa  jufqu’aux  enfans  d’^mnaon , 

50.  & fit  ce  voeu  au  Seigneur  : Seigneur , 
fi  vous  livrez  entre  mes  mains  les  enfans 
d’Ammon  , 

3 1 . je  vous  offrirai  en  holocaufie  le  pre- 
mier qui  fortira  de  ma  maifon  , & qui  vien- 
dra au-devant  de  moi , lorfque  je  retourne- 
rai viûorieux  du  Pays  des  enfans  d’Ammon. 

32.  Jephté  paffa  enfuite  dans  les  terres  des 
en&ns  d’Ammon  pour  les  combattre  ; ôc  le 
Seigneur  les  livra  entre  fes  mains. 


Nolaitqae  acquie/^ 
cere  rex  fîlîorum  Ammon 
verbis  Jephte,  quz  pornun- 
nos  mandaverat. 

29.  Faéhis  eft  ergo  Cupet 
jephee  Spiritus  Doniini  « 
& circuiens  Galaad,  & Ma- 
naiTe  , Mafpha  quoque  Ga» 
laad , & inde  traniîens  ad  â- 
lios  Ammon , 

30.  yotum  vovit  Dooii« 
no , dicens  : Si  tradideris  fi- 
lio«  Ammon  sn  manui 
xneas  » 

$t,  quicumque  primus 
fîierit  egreflus  de  foribus 
domus  meZf  mihique  oc« 
curreric  rererteoci  cum  pa« 
ce  à fiiiis  Ammon, eum  no- 
locauihimoflèram  Domino. 

TraniWitque  }ephte 
ad  filios  Ammon , ut  pug- 
naret  contra  eos  : quoi  tra- 
didit  Dominus  in  mana  e* 


33.  Il  prit  & ravagea  vingt  villes,  depuis 
Arocr  jufqu’à  Mennith , & jufqu’à  Abel , qui 
eft  planté  de  vignes.  Les  enfans  d’Ammon 
perdirent  dans  cette  défaite  un  grand  nombre  ....  - 

d nommes , oc  ils  turent  défolés  par  leç  en--^  fiiü  Ammon  à fiiüs  ifraîU 
fans  d’IfracL 


JUS. 

JJ.  Percuflitque  ab  A- 
rocr  ttfijuc  dum  venias  in 
Mennith , viginti  ciritatet , 
& ulquc  ad  Abel,  <|^ux  eft 
TÎneis  confîta , plaga  mag- 

_î  _•  ;_.k. f...... 
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J 4.  Revertente  autcm 
Jfphie  in  Mafpha  domum 
iliam.  occurrit  ci  unigenita 
(ilia  Tua  cum  tympanij  8c 
choris  ; non  enim  hahebat 
alios  liberos. 

}5.  Qui  visa , (cidit  veC- 
timenta  fua , & ait  : Heu 
me  , 6lia  mea  , decepilU 
me>  & ip(à  decepta  es  : ape- 
rui  enim  os  meum  ad  Do- 
minura , & aliud  faceie  nou 
potero. 


Cui  ilia  relpondit: 
Pater  mi  , G aperuifli  os 
tuum  ad  Dominum  , fac 
milii  quodcumque  pollici- 
cus  es , conccfia  tibi  ultione 
aC‘|ue  viQoria  de  hollibus 
tuis. 


37.  Dixitque  ad  pattern  : 
Hoc  fulummihi  prxRa  quod 
deprecor  : dimiite  me  ut 
duobus  inenlîbus  circum- 
eam  montes  , & plangam 
virginitatem  meameum  fo- 
dalibus  mets. 

}8.  Cui  ille  relpondit  : 
Vade.  Et  dimifît  eam  duo- 
bus menlibus.  Cumque  a- 
biiiret  cum  fociis  ac  fodali- 
bus  fuis  , Sebat  virginita- 
lem  luam  in  moniibus. 

39.  £xpleti(<3ue  duobus 
menfibus  , reverra  eft  ad 
pairem  liium^  & fecit  ci  G- 
cut  voverat , quat  ignorabat 
viruin.  Exinde  mos  incre- 
bruii  in  Ifracl , & conluetu- 
tudo  fer  vau  eÂ  : 


40,  ut  poil  anni  circulum 
conveniant  in  unum  Glix 


JUGES.  Ch  AF.  XL 

J4.  Mais  lorfque  Jephté  revenoit  de  Maf- 
pha dans  fa  niaifon , la  fille  , qui  étoit  uni- 
que 7 parce  qu'il  n’avoit  point  eu  d’autres 
enfàns  qu’elle,  vint . au-devant  de  lui,  en 
danfant  au  fon  des  tambours. 

J y.  Jephté  l’ayant  vue  , déchira  fes  véte- 
mens , & lui  dit  : Hélas  ! ma  fille , vous  m’a- 
vez trompé , & vous  vous  êtes  trompée  vous- 
même  , puifquen  venant  au  - devant  de  moi 
pour  me  témoigner  votre  joie  , voui  me  caiifez , 
dr  à vous  aüffî , la  plus  horrible  trijlejfe  ; car  j’ai 
fait  vœu  au  Seigneur  deJui  offrir  ce  qui  fe  pré- 
fenteroit  à moi , ôc  je  ne  puis  faire  autre  chofe 
que  ce  que  j’ai  promis. 

35.  Sa  fille  lui  répondit  : Mon  pere , fi  vou» 
avez  fait  vœu  au  Seigneur , faites  de  moi  tout 
ce  que  vous  avez  promis.  Après  la  grâce  que 
vous  avez  reque  de  prendre  la  vengeance  de 
vos  ennemis , ôc  d’en  remporter  une  fi  gran- 
de vidoire , il  eft  jufte  de  vous  acquitter  de  ce 
que  vous  devez  à Dieu. 

37.  Accordez-moi  feulement , ajouta-t-elle, 
la  priere  que  je  vous  fais  : LailTcz  - moi  aller 
fur  les  montagnes  pendant  deux  mois , afin 
que  je  pleure  ma  virginité  avec  mes  compa- 
gnes. 

38.  Jephté  lui  répondit:  Allez.  Et  il  lalailTa 
libre  pendant  ces  deux  mois.  Elle  alloit  donc 
avec  fes  compagnes  ôc  fes  amies  , ôc  elle 
pleuroit  fa  virginité  fur  les  montagnes. 

3p.  Après  les  deux  mois , elle  revint  trou- 
ver fon  pcK , ôc  il  accomplit  ce  qu’il  avoit 
voiié  à l’égard  de  fa  fille  , qui  en  effet  ne 
connut  point  d’homme  ; & qui  en  l'immutant 
volontairement  à Dieu  , fit  que  le  vœu  indtferet 
■ de  fon  pere , devint  un  facrifice  agréable  au  Sei- 
gneur. De-là  vint  la  coutume  qui  s’eft  toujours 
obfervée  en  Ifraël , 

40.  que  toutes  les  filles  d’Ifracl  s’affem- 
blent  une  fois  l’année  , pour  pleurer  la  fille 

de 
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de  Galaad  , pendant  quatre  jours. 


Ifracll,  & plargint  filiam 
Jephtc  Galudiiz  diebus 
quatuor. 


CHAPITRE  XII. 


§.  I.  Guerre  civile  entre  Ephràim  & Galaad.  Mort  de  Jephté.  Abefan , 
Ahialon , Abdou  jugent  Ijrael  «près  lui. 

i.d]  Ependant  il  s’excita  une  fédition  dans 
la  Tribu  d’Ephraïm  ; car  ceux  de  cette  Tribu 
jpairant  vers  le  lèptentrion , dirent  à Jephté  : 

Pourquoi  n’avez -vous  point  voulu  nous  ap- 
peller , lorfque  vous  alliez  combattre  les  en- 
lâns  d’Ammon  , afin  que  nous  y allaflions 
avec  vous  ? M tus  nous  avez  étrangement  mé~ 
prifés  dans  cette  occafton.  Nous  allons  donc 
mettre  le  feu  à votre  maifon , pour  nous  en 
venger. 


I.  Ecceautem  in  Ephraitn 
orta  cA  Teciicio  ; nam  tran- 
reumes  contra  aquilonem , 
dixerunt  ad  Jephte  : Quare 
vadens  adpugnam  contra  fi- 
iios  Ammon,  vocare  nos 
noluiAi , ut  pergercmus  te- 
cum  f Igitur  incendemuf 
domum  luam. 


2.  Jephté  leur  répondit  : Nous  avions 
depuis  long  - tems  une  grande  guerre  > mon 
peuple  & moi , contre  les  enfans  d’Ammon  ; 
je  vous  ai  priés  dès  le  commencement  de  nous 
donner  lècours  ^ ôc  vous  ne  l’avez  pas  voulu 
&ire. 


1.  Quitus  ille  rerpondit: 
Difceptaiio  erat  mihi  & po- 
pulo meo  contra  fiiios  Am- 
raon  vehemens  : vocavique 
vos  , ut  przberetis  mihi  au- 
xUiiim  , & facere  noluiAis. 


J.  Ce  qu’ayant  vû  y j’ai  cxpofé  ma  vie  ; j’ai 
marché  avec  très  -peu  de  monde  contre  les 
enfàns  d’Ammon  , qui  avoient  une  armée  nom- 
breufe  ; ôc  le  Seigneur  me  les  a livrés  entre 
les  mains.  Qu’ai-je  fait  en  tout  cela  qui  mé- 
rite que  vous  veniez  me  faire  la  guerre  ? 

4.  Cette  excufe  Ji  jufte  & fi  raifonnable  ne 
fatisfit  point  les  enfans  d’ Ephràim  ; & Jephté 
fut  obligé  de  recourir  à la  force  pour  repouffer 
leur  violence.  Ayant  donc  fait  affembler  tous 
ceux  de  Galaad , il  combattit  contre  Ephraïm  ; 
& ceux  de  Galaad  défirent  ceux  d’Ephraïm  , 
qui  difbient , en  infultant  à Jephté  tr  à fon 
peuple  : Galaad  eft  un  fugitif  d’Ephraïm  qui 
demeure  au  milieu  d’Ephraïm  ôc  de  Manafle  , 
féparé  de  ces  deux  Tribus  qui  le  regardent  avec 
mépris. 

Tome  IL  Partie  L 


3.  Quod  cemens  pofui  a- 
nimam  meam  in  manibus 
mcis,  tranlivique  ad  fiiios 
Ammon  , & tradidit  eos 
Dominus  in  manus  meas, 
Quid  commerui , ut  adver- 
fum  me  confurgatis  in  prx- 
lium  ! 

4.  Vocatis  itaque  ad  Ce 
cunéiis  viris  Galaad , pug- 
nabai  contra  Ephràim:  per- 
cuiTeruntque  vtri  Galaad  E- 
phraim , quia  dixerat  ; Fu- 
gitivus  cA  Galaad  de  £- 
phraim , & habitat  in  mé- 
dis Ephràim  & Manafle, 
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f.  Occnpaveruntque  Ga- 
laadita;  vada  Jordanis , pc-r 
qujt  tphraim  levcrfurui 
rrat.  Cumque  veniflec  ad 
ta  de  Ephraim  numéro  , 
fugiens,  arque  dixiflet  : Ob- 
fecro  ut  me  tranfirepennh- 
laiis  ; diccbant  ei  G.iiaadi- 
la-  , Numquid  Epliratxu! 
csf  quo  dicente  : Nom  lum  : 


6.  Interrogabam  eum  : 
D;c  ergo  ScilXolcth,  quod 
Inierpretatur  , Spica.  Qui 
rcIponJebaC)  Sibbolcth  : ea- 
dem  liitera  fpiaum  expri- 
mere  non  valens.  Sraitm- 
que  apprehenlUm  juguta- 
bane  in  iplb  jordanis  tran- 
iîtu.  £c  cccidenint  in  illo 
tempure  de  Epliraim  qua- 
draginia  duo  miUia. 

7.  judicavitque  iiaque 
jephte  Galaadiici  Ifracl  Icx 
annis;  & mortuus  cil,  ac 
fepuitus  in  civitatc  fua  Ga- 
laad 


J U G E s.  CHAft  XTL 

J.  Mais  ceux  de  Galaad  /g  vengerent  Bien 
de  ces  infuites  ; car  ils  fe  faifirent  des  guds  du 
Jourdain  , par  où  ceux  d’Ephraïni  dévoient 
repaiïer  à leur  pays  ; & Icrfaue  quelqu'un 
d’Ephraïm  , fuyant  de  la  bataille  , vencit  fur 
le  bord  de  l'eau  , ôc  difoit  à ceux  de  Galaad  : 
Je  vous  prie  de  me  laifler  paiïcr  ; ils  lui  di- 
füient  : N’ôtes  - vous  pas  Eplirateen  ? ôc.  lui. 
répondant  que  non  , * 

6.  ils  lui  répliquoiem  : Dites  donc  Schib- 
bolctli  , qui  (lénifie  un  épi  ; ôc  prononçant 
Sibbolcth  , parce  qu'il  ne  pouvoit  pas  bien 
exprimer  la  première  lettre  de  ce  nom , ils  le 
prenoient  aulfi-tôt , ôc  le  tuoient  au  paffage 
du  Jourdain.  De  forte  qu’il  y eut  quarante- 
deux  mille  hommes  de  la  Tribu  d’Ephraïm 
qui  furent  tués  en  ce  jour-là. 

7.  Jephte  de  Galaad  jugea  donc  le  peuple 
d’Ifracl  pendant  fix  ans  ; 6c  il  mourut  enfuite  y 
ôc  fut  enfeveli  dans  fa  Ville  de  Galaad. 


J U s Q ü’  E N l’a  N 2823. 


It.Polltiunc  juilicavit  If- 
nti  Abeûn  de  Betlilelicm  : 

f.  qui  habuit  triginta  fi- 
lios  , & toiidem  filias , quai 
emitiens  foras , maritis  dcj- 
dit , 5:  ejufJem  numeri  fi- 
lüs  luis  accepii  uxotes,  in- 
ttoJuccns  in  domum  l'uam. 
Qui  lépeem  annis  judicavic 
Itracl. 


10.  Mortuutque  eH  , ac 
Irpultus  in  liethlchem. 

1 1 , Cui  fucceffit  Ahialon 
Zabulonites  : & judicavis 
Itrad  deeem  annis.. 


II.  Mortnnfque  cfl  ac  fe- 
pidcui  i»  Zabulon. 


8.  Abefan  , de  Bethléem , fut  après  lui 
Juge  d’Ifracl. 

p.  Il  avoir  trente  fik  ôc  autant  de  filles  ; il 
fit  fonir  celles-ci  de  fa  maifon  en  les  mariant , 
ôc  il  fit  venir  autant  de  filles , qu’il  donna 

fiour  femmes  à fes  fils  : Et  après  avoir  jugé 
iraci  pendant  fept  ans , 

J U s Q u’  E N 2830. 

I O*  il  mourut , ôc  fut  enfeveli  dans  Beth- 
léem. 

1 1 . Ahialon  de  Zabulon  lui  fuccéda  j ôü. 
jugea  Ifraël  pendant  dix  ans  : 

J U s Q u’  E N 2840.. 

1 2.  Et  étant  mort,  il  -fut  enfeveli  dans  Zi-» 
bulon. 
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ij.  Abdon,  fils  d'Illel , de  Pharathon , 
fut  après  lui  Juge  d’Ifiaël. 

14.  Il  eut  quarante  fils , & de  ceux-ci  trente 
petits  fils  , qui  montoient  tous  fur  foixante  & 
dix  poulains  d’âneffe.  Il  jugea  Ifraël  pendant 
huit  ans  : 


I J.  Port  hune  judicavit  W 
nel  Abdon  > filiuï 
Pharathonices  : 

14.  qui  habuic  quadra* 
ginta  filios  * & trigima  ex 
eis  ncpoccf  f afcendentesAi' 
per  fepcujginta  pullos  aH- 
narum,  & judicavit  IPrael 
oâo  annis  : 


J U s Q U’  E N 2848. 

1 y.  Et  étant  mort  « il  fut  enfeveÜ  à Phara-  mortuufque  eil , ac 
thon  , au  pays  d’Ephraïm , fur  la  montagne 
d Amalec. 

* 


CHAPITRE  XIII. 


§.  I.  Lfs  Ifiaélhes  font  livrés  de  nouveau  aux  Philiftins , en  punition  de  leurs 
péchés.  Naijfance  de  Santfon  prédite  à fa  mere  par  un  Ange. 

L’an  du  monde  2848,  A v a n t J.  C.  1 1 y 5. 


1. 1 J Es  enfans  d’Ifraël  commirent  encore 
le  mal  aux  yeux  du  Seigneur  y qui  les  livra 
entre  les  mains  des  Phiîiftins  pendant  qua- 
rante ans  y depuis  la  mort  d' Abdon  y jufqu'à 
celle  du  Grand  Prêtre  Heli. 

2.  Or  il  y avoir  un  homme  de  Saraa  y de 
la  race  de  Dan , nommé  Manué  , dont  la 
femme  droit  ftérile: 

J.  Et  l’Ange  du  Seigneur  apparut  à fa  fem- 
me , & lui  dit  : Vous  êtes  fiérile  & fans  en- 
fans  ; mais  vous  concevrez , par  un  effet  de 
la  putffance  de  Dieu  , & vous  enfanterez  un 
fils,  qui  lui  fera  confacré  d'une  maniéré  toute 
particulière. 

4.  Prenez  donc  bien  garde  de  ne  point 
boire  de  vin , ni  rien  de  ce  qui  peut  enivrer, 
& de  ne  manger  rien  d’impur , & qui  Joit 
défendu  par  la  loi  , 

y.  parce  que  vous  concevrez  & vous  en- 
fenterez  un  fils , fur  la  tête  duquel  le  raidir 
ne  palTera  point  : car  il  fera  Nazaréen , confa- 


I.  Rurfumque  filii  Ifncl 
fecerum  tnulum  in  confpec- 
tu  Domini  ; qui  tratJiJic  co, 
in  manus  Philiülunoruni 
quadtaginu  annis. 


1.  Etat  autem  qoilam  vit 
de  Sara,  & de  Airpe  Dan, 
nomine  Manuc , habens  u- 
xorem  fterilem. 

Cui  appaniit  Angclu, 
Domini,  & dixit  ad  eam  : 
Steriiis  es  & abfque  liberis  ; 
(cd  concipies  & paries  fi- 
tiiun: 


4.  cave  ergo  ne  bibas  vi- 
nuRi  ac  Aceram,  nec  im- 
mundum  quidquam  come- 
das: 


S.  quia  concipies , & pa- 
ries fîlium,  cujus  non  tangec 
caput  novacula:  eric  enim 
nazarxus  Oei  ab  infaniia 


G ij 


Digitized  by  Google 


/ 


LES 

^3 , & ex  matris  utero , & 
^l'eincipiet  liberare  Ilrael 
de  manu  PIjilifthinorum. 

<5.  Qu*  cùm  Tcniflet  ad 
maritum  fuiim  , dixit  ei  : 
Vir  Dti  venit  ad  me,  ha- 
bens  vultum  ar^clicum  , 
terribîHs  nimis.  Qucm  cùm 
imerrogaflem  , quis  effet , 
& unde  veniffct , Sc  quo  no- 
mine  vocjrctur,  noluit  mi- 
bi  dicere  :• 

7.  fcd  hoc  refpondic  r Ec- 
ce  conctpics  & paries  fi- 
Jium  ; cave  ne  vinum  bibas , 
nec  ftceram  f & ne  aliquo 
vofcarts  immundo  ; erit  e- 
nim  puer  oszarxus  Dei  ab 
snfantialua,  ex  utero  cia- 
tris  fux  u(^ue  ad  dicra  mor- 
cis  lux» 


JUGES.  Ch  AP.  Xni. 

crd  a Dieu  dès  (bn  enfance  ôc  dès  le  ventre 
de  fa  mere  ; & c’eft  lui  qui  commencera  It 
délivrer  Ifraël  de  la  main  des  Philiflins. 

<f.  Etant  donc  venu  trouver  fon  mari,  elle 
lui  dit  : Il  eft  venu  à moi  un  homme  de  Dieu , 
qui  avoir  un  vifage  d Ange , & qui  dtoit  terri- 
ble a voir.  Je  lui  ai  demandé  qui  il  ctoit,  d’où 
il  venoit,  & comment  il  s’appclloit;  & ilne^ 
me  l'a  pas  voulu  dire. 

7- Mais  voici  ce  qu’il  m’a.dit  : Vous  conce- 
vrez & vous  enfanterez  un  fils  ! prenez  bien 
garde  de  rte  point  boire  de  vin,  ni  rien  de  ce 
qui  peut  enivrer , fie  de  ne  manger  rien  d’im- 
pur: car  l’enfant  fera  Nazaréen,  confacré  à 
Dieu  dès  fon  enfance , ôc  depuis  le  ventre  de. 
la  mere , jufqu’au  Jour  de  fa  mort. 


de  nouveau  l’homme  de  Dieu  qui 
L'^n^‘revie,u,&  morne  au  CielL 
fl  mme  du  flicuflce  que  Manué  offre  au  Seigneur. 


8.  Oravi't  itaque  Manue 
Dominum,  & ait  : Obfecro 
Homine , ut  vit  Dei,  quein 
mifiili,  veniat  ittrum , & 
ffoccat  nos^^id  debeamus 
faccre  ÿ ^Iru  qui  natei- 
tutus  elrl 


8.  Manué  pria  donc  le  Seigneur , ôc  lui  dit: 
Seigneur,  je  vous  prie  que  l’iromme  de  Dieu 
que  vous  avez  envoyé  à ma  femme , vienne 
encore , afin  qu’il  nous  apprenne  ce  que  nous 
devons  faire  ae  cet  enfant  qui  doit  naitre  de 
nous. 


9-  Exaudivitque  Domi- 
nus  deprecantem  Manue , 
& apparuit  rurrum  Angélus 
Uci  uxoti  ejus  Tedenti  in 
agro.  Manue  autem  mati- 
tu!  ejus  non  erae  cum  ea. 
Qu*  cùm  vidiflet  Angelüm, 

10.  fe(linaTii,&  cucurrit 
ad  virum  fuum:  nuniiavit- 
que  ei , dicens  : Ecce  ap- 
paruit mibi  vir,  quemanic 
videram. 

11.  Qui  furrexit,  4 tè- 
cutus  eff  uxorem  fuam  : ve- 
nienfque ad  virum  , dixii  ei: 
Tu  es  qui  locutus  es  mulie- 
ri  ? Et  iUe  retpondit  : Çgo 
ûm. 

I a.  Cui  Manue  : Quando  i 


Le  Seigneur  cxauqalà  prière  de  Manué; 
Ôc  l’Ange  de  Dieu  apparut  encore  à fa  fem- 
me lorlqu’elle  étoit  allife  dans  les  champs.. 
Manué  fon  mari  n’étoit  pas  alors  avec  elles 

rq.  Ayant  donc  vû  l’Ange  , elle  courut 
vite  a fon  mari,  ôc  lui  dit:  Voilà  ce  même 
homme  que.  j’avois  vû  auparavant,  qui  m’eft 
encore  apparu. 

1 1 . Manué  fe  leva  aulli-tôt , 6c  fuivit  là' 
femme  : 6c  étant  venu  vers  cet  homme , il- 
lui  dit  : Eff-ce  vous  qui  avez  parlé  à cette 
femme  ? Il  lui  répondit  : C’eft  moi. 

L2.  Manué  lui  dit  : Quand  ce  que  vous 
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avez  prédit  fera  accompli , que  voulez- vous 
que  je  fefle  de  l’enfant  / ôc  oe  quoi  fe  devra- 
t-il  abftenir  ? 

13.  L’Ange  du  Seigneur  répondit  à Ma- 
nué  : Qu’il  s^abftienne  de  tout  ce  que  j’ai 
marqué  à votre  femme  ; 

14.  qu’il  ne  mange  rien  de  ce  qui  naît  de 
la  vigne,  ni  de  ce  qui  peut  enivrer;  qu’il  ne 
mange  rien  dTmpur;  & qu’il  accomplilTe  ôc 
garde  avec  foin  ce  que  j ai  ordonné  fur  fon 
lujet. 


xm  SS 

inquit  fermo  tuus  fiierit 
expinus,  quid  vis  ut  faciat 
puff!  aut  à quo  fe  obier- 
vare  debebit  f 

i;.  Dixitque  Angeliu 
Domias  ad  Manue  : Ab  om- 
nibus , qu*  locutus  (um  u- 
xori  tuz , abllineat  fe  : 

14.  & quidquid  ex  vinea 
nafeitur,  non  comedat  : vi- 
num  & liceram  non  bibat , 
nullo  velcatur  immundo  ; 
& quod  ei  przeepi,  impleat 
arque  cuftodiac. 


I y.  Manué  dit  à l’Ange  du  Seigneur  ; Je 
vous  prie  de  m’accorder  ce  que  je  vous  de- 
mande , & de  permettre  que  nous  vous  pré- 
parions un  chevreau. 

I d.  L’Ange  lui  répondit  : Quelque  inflance 

3ue  vous  me  fàfliez  , je  ne  mangerai  point 
e votre  pain.  Mais  fi  vous  voulez  faire  un 
holocaufte , offrez-le  au  Seigneur.  Or  Manué 
ne  favoit  pas  que  ce  fût  l’Ange  du  Sei; 
gneur. 

1 7.  Et  il  dit  à l’Ange  : Comment  vous  ap- 
peliez-vous , afin  que  nous  vous  puiflions 
honorer , vous  marquer  notre  reconnoiJJ'ame , 
fi  vos  paroles  s’accoraj^flent  ? 

18.  L’Ange  lui  répondit  : Pourquoi  deman- 
dez-vous à favoir  mon  nom , qui  eft  admi- 
rable ? 


IJ.  Dixitque  Manue  ad 
Angclum  Domini  : Oblë- 
cro  te  ut  acquiefeas  prcci- 
bus  meis , & facianius  tibi 
hivdum  de  capris. 

i<.  Cui  tefpondit  Ange* 
lus  : Si  me  cogis , non  co- 
medam  panes  tuos  t li.  au- 
tem  vis  holocauftum  face- 
re , oflêr  illud  Domino.  Et 
nefeiebat  Manue  qubd  An- 
gélus Domini  eCet. 

17.  Dixitque  ad  eum  î 
Quod  cA  tibi  nomen  , ut , lt~ 
fermo  tuus  fuerit  eXpletus  , 
honoremus  te.? 


18.  Cui  ille  relpondit: 
Cur  quzris  nomen  meum., 
quod  cA  mirabiie  l 


I p.  Manué  ayant  entend»  cette  parole  , ne- 
penja  plus  qu'à  faire  ce  que  f ■r^nge  lui  avait  dit  : 
Il  prit  donc  le  chevreau  avec  les  libations  fil 
les  mit  fur  une  pierre  ; & il  les  offrit  au  Sei- 

{jneutj  qui  eft  l’Auteur  des  oeuvres  miracu- 
eufes  : ôc  il  confidéroit  lui  ôc  fa  femme  ce- 
qui  en  arriveroit. 

20.  Alors  la  flamme  fortam  tout  d’un  coup 
de  la  pierre  qui  était  comme  l’Autel  du  facri- 
fice,  & montant  vers  le  Ciel,  l’Ange  du  Sei-^ 
gneur  y monu  aufti  au  milieu  des  flammes  ; 
Ce  que  Manué  ôc  fà  femme  ayant  vCv  Us 
comberem  le  vifage  comte  terre  ; 


19.  Tulit  traque  Manue- 
hœdum  de  capris , Sc  liba- 
menta , & poiiiit  fuper  pe-> 
tram  : ofièrens  Domino , 
qui  facit  tnirabilia  ; ipfe  au- 
tem  Seuxorejus  inniebaa- 
tur. 


ao.  Cumque  a(cenderet“ 
flamma  altaris  in  cmlum. 
Angélus  Dotnini  pariier  in 
flamma  afeendit.  Quodcùm 
vtdiifent  Manue  & uxor  e- 
jus  , ptoni  cecidetunt  in. 
temun, 

G iij 
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II. & nitrà  eis  non  appa-  2 1.  & l’Angc  du  Seigneur  difparut  de  de- 

ruit  Angélus  Domini.  Sta-  leurs  vcux.  Manué  reconnut  aulTi  - tôt 

timque  imellexK  Manue  >/•■>•  i • 

Angelum  Domini  efle que  c étoit  1 Ange  du  Seigneur  : 


III.  Manué  craint  de  mourir.  Sa  femme  le  rajfure.  Elle  met  au  monde 
un  fils , qu’elle  nomme  Samfon  , Ù"  qui  efi  rempli  de  l’efprit  du  Seigneur. 


tt.  & dixit  ad  uxorem 
Tuam  : Mono  moriemur  , 
quia  vidimus  Dcutn. 

i}.  Cuirefpondit  mulier: 
Si  Dominus  nos  vellet  oc- 
cidere , de  manibus  nollris 
bulocauftum  & iibamenta 
non  furcepiffet,  nec  often- 
dilTct  nobis  hxc  omnia,  ne- 
qus  ea  quz  funt  ventura  di- 
xilTet. 

14,  Pcperic  iiaque  filium, 
de  vocavit  nomen  ejus  Sans* 
fon.  Crevitquepuer,  & be- 
nedixit  ci  Uominus. 


22.  Et  il  dit  à fa  femme  : Nous  mourrons 
certainement  ; car  nous  avons  vîi  Dieu. 

25.  Sa  femme  lui  répondit  : Si  le  Seigneur 
nous  vouloit  faire  mourir , il  n’auroit  pas  reçu 
de  nos  mains  l’holocaufle  & les  libations  que 
nous  lui  avons  offertes  ; il  ne  nous  auroit 
point  fait  voir  toutes  ces  chofes , & il  ne  nous 
auroit  point  prédit  ce  qui  doit  nous  arriver. 

24.  La  femme  de  Manué  mit  donc  au 
monde  un  fils  qu’elle  appella  Samfon , cejl- 
d-dirCf  Soleil  ; manquant  par  là  t éclat  qu'il 
devoit  avoir  dans  Ifràél , & le  bien  qu’il  devoit 
lui  procurer.  L’enfant  crût , & le  Seigneur  le 
bénit  ; 


L’an  du  monde  2849. 

»q.  Coppitque  Spiritut  2j.  Et  l’efptit  du  Seigncut  commençai 
Domini  effe  cum  eo  in  caf-  avec  Samfon , à faire  paroitre  fa  force , 

lorfqu  tl  eton  dans  le  heu  appelle  le  camp  de 
Dan  , entre  Saraa  & Efihaol. 


CHAPITRE  XIV. 


§.  I.  Samfon  allant  pour  époufer  une  fille  des  Philifiins , déchire  & met  en 
pièces  un  lion  qu'il  renconue. 

L’an  du  monde  aSdy.  Avant  J.  C.  1137. 


«.  Dercendit  ergo  Sam- 
fon  in  Thamnaiba,  videnf- 
que  ibi  mulicrem  de  filia> 
bus  PhiliAbiim  , 


t.afccndit,  & nuntiavit 
patrifuO(&  matri  fux,  di- 
cens  : Vidi  mulicrem  in 
Thamnatha  de  bliabus  Phi- 


Lors  Samfon  delcendit  à Thamnatha  y 
f'ille  de  la  tribu  de  Dan  ; ayant  vû  une 
femme  entre  les  filles  des  Philifiins , qui  s’é~ 
toient  rendu  maîtres  de  cette  futile  , 

2.  il  revint  trouver  fon  pero  6c  fa  mere,  6c 
dit  : J’ai  vû  dans  Thamnatha  une  femme 
d’entre  les  filles  des  Pliiliflins  ; je  vous  prie 
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SI 


de  me  la  faire  donner  pour  époufe. 

J.  Son  pere  & fa  mere  lui  dirent  : N’y  a- 
t*il  point  de  femme  parmi  toutes  les  filles  de 
vos  freres  & parmi  tout  notre  peuple , pour 
vouloir , contre  la  defenfes  de  la  Loi , prendre 
une  femme  d’entre  les  Pliiliftins,  qui  font  in- 
circoncis ? Samfon  dit  à fon  pere  : Donnez- 
moi  celle-là , parce  quelle  m’a  plû  quand  je 
l’ai  vue. 

4.  Or  fon  pere  & fa  mate  ne  favoient  pas 
que  ceci  fe  faifoit  par  l’ordre  de  Dieu , ôc 
qu’il  cherchoit  une  occafion  pour  perdre  les 
Philifiins.  Car , en  ce  tems-là , les  Philiftins 
dominoient  fur  le  peuple  d’Ifraël. 

y.  Samfon  vint  donc  avec  fon  pere  & fa 
mere  à Thamnatha  ; 6c  lorfqu’ils  furent  ar- 
rivés aux  vignes , qui  font  près  de  la  Ville,  il 
parut  tout  d’un  coup  un  jeune  lion  furieux  6c 
rugiffant , qui  vint  au-devant  de  Samfon  : 

6.  Mais  l’efprit  du  Seigneur  fe  faifit  de 
Samfon,  qui  déchirale  lion  comme  il  auroit 
fait  un  chevreau , 6c  le  mit  en  pièces , fans 
avoir  rien  dans  la  main  ; 6c  il  affecta  de  n’en 
rien  dire  ni  à fon  pere  ni  à fa  mere. 

7.  Il  vint  enfuite  parler  à la  femme  qui  lui 
avoir  plû , clr  il  lui  fit  des  propofaions  de  maria- 
ge quelle  accepta. 


linhinomm  : qoam  quzfo 
ut  mihi  accipiatit  uxorem. 

3,  Cui  dixerunt  patei  fie 
mater  fua  : Numquid  non 
eft  mulierin  filiabus  fratruia 
tuorum , fit  in  omni  populo 
meo,  quia  vis  accipere  u- 
xorcm  de  Philifthiim,  qui 
incircumcilî  funt  ! Dixitque 
Samfon  ad  patrem  fuum  ; 
Hanc  mihi  accipe , quia  pla- 
cuit  oculis  meis. 

4.  Parentes  auiem  ejus 
nelciebant  quôd  rcs  à Do- 
mino fieret , fii  quireret  oc- 
caüonem  contra  l■hiliAhiin1( 
co  enim  tempore  Phifthiim 
dominabantur  Ifraeli. 

f.  Deicendit  itaque  Sarafbn 
cum  pâtre  fuo  & matre  in 
Thamnatha.  Cumquevenif 
fent  ad  vineas  oppidi , ap- 
paroir catulus  Iconis  fzvus , 
fit  rugiens , fit  occurrit  ei. 

g.  Irruil  autem  Spirilus 
Domini  in  Samibn  , fie  di- 
laceravit  leonem . quafi  hee- 
dum  in  frufta  difeerpens  , 
nihil  omnino  habens  in  ma- 
nu : fie  hcc  patri  fie  matri  no- 
luii  indicare. 

7.  Defcenditque  fie  locu- 
tus  eil  mulieri , qux  placue- 
lat  oculis  ejui. 


§.  II.  Satnfon  twuve  un  ejfe'in  d'abeilles  , ée  un  rayon  de  miel  dans  lagueule 
du  lionqu’il  avait  tue.  U propofe  le  jour  de  fies  noces  uneéràgme  aux  Pliilijlint 
qui  y avaient  été  conviés. 

8.  Et  quelques  jours  après , il  revint  pour  s.Etpoftaliquotdies  re- 
l'époufer.  Et  s’étant  détourné  du  chemin  «nf"*  acciperet  eam , 
pour  voir  le  corpt  du  lion  qu  il  avoir  tué  , il  ver  leonis , fie  ecce  examen 
trouva  un  eflein  d’abeilles  dans  la  gueule  du  apn*»  ore  leonis  erat  ao 
lion , 6c  un  rayon  de  miel  quelles  y avaient  “'****• 

fait. 

9.  Il  prit  ce  rayon  de  miel  entre  fes  mains  ; 9.  Quem  cum  fumpCffér 

ôc  il  en  mangeoiten  allant.  Lorfqu’il  futarri-  «""'ambus,  comedebat  m 

, _ , . „ - ‘-Il  via:  venicnfque  ad  patrem 

Yc  Aétoient  ion  pere  ôc  fa  mere , il  leur  en  ’ ruvm  fit  matrem , dédit  ei*- 
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panenii  qui  Si  ip(ï  come- 
(lerunt  : nec  tamea  eis  vo- 
lui[  indicare  quôd  mel  de 
corpore  Iconii  afiiimprerati 

10.  Defccndit  icaque  pa> 
let  ejus  ad  muüerem , & fe- 
cit  Uio  fuo  Samibn  convi- 
vium  i flc  eniin  juvenes 
facere  conliiererant. 

11.  Cum  ergo  cÎTes  loci 
illius  vidilTent  eum , dede- 
nint  ei  fodales  triginu  iK 
edcm  cum  eo. 


II.  Quibus  locutus  eft 
S.imfon  : Ptoponam  vobis 
problema  : quod  li  iblveriiis 
inihi  incra  feptemdies  con- 
vivil , dabo  vobis  triginta 
/indones  , & toiidem  tu- 
nicas: 

IJ.  fin  autem  non  potne- 
ritjs  folvere . vos  dabitis 
mihi  triginta  findoncs  , Si 
ejufdem  numeri  tunicas. 
Qui  refponderunt  ei  : Pro- 
pone  probleina,  uc  audia- 
inus. 

14.  Dixitque  eii;  De 
comedence  exivit  cibus , & 
de  fotti  egrefia  efi  dulcedo  ; 
nec  potuerunt  per  lies  dies 
propofitionem  folvere. 


ij.  Cumque  adeflet  diei 
fêptimus,  dixerunt  ad  uxo- 
rem  Samfon  : Blandire  viro 
tuo , & fuade  ei  ut  indicet 
libi  quid  fignificet  proble- 
ma  ; quod  fi  facere  nolueris, 
încendemut  te,  & domum 
patris  tui  J an  idcircb  vocafi 
(is  nos  ad  nuptias  uc  IpoUa- 
retis  ? 


JUGES.  Ch  A P.  Xir. 
donna  une  partie , qu’ils  mangèrent  ; mais  il 
ne  voulut  point  non  plus  leur  découvrir  qu’il 
avoir  pris  le  miel  dans  la  gueule  du  lion  mort. 

I O.  Son  pere  vint  donc  chez  cette  femme  ; 
& il  fit  un  reftin  pour  fon  fils  Samfon , félon 
la  coutume  que  les  jeunes-gens  avoient  alors. 

1 1.  Les  habitans  de  cette  Ville  l’ayant  vû  , 

lui  donnèrent  trente  jeunes-hommes  pour 
l’accompagner  fendant  la  cérémonie  de  fet 
noces  ; » 

12.  auxquels  Samfon  dit  : Je  m’en  vais  vous 
propofer  une  énigme  : & fi  vous  la  pouvez 
expliquer  pendant  les  fept  jours  du  feftin  , je 
vous  donnerai  trente  robes  & autant  de  tuni- 
ques ; 

IJ.  Que  fi  vous  ne  pouvez  l’expliquer  j 
vous  me  donnerez  aulfi  trente  robes  & trente 
tuniques.  Ils  lui  répondirent  : Propofez  votre 
énigme , afin  que  nous  fâchions  ce  que  c’eft. 

14.  Samfon  leur  dit:  La  nourritureeft  for- 
de  de  celui  qui  mangeoit  j & la  douceur  eft 
forde  du  fort.  Ils  ne  purent  pendant  trois  jours 
expliquer  cette  enigme  > ce  qui  les  obligea  dès 
le  quatrième,  de  recourir  à la  femme  de  Samjort 
pour  en  découvrir  le  fens  par  fon  moyen.  Ils  ne 
purent  y réuffîr  pendant  plufieurs  jours. 

ly.  Mais  enfin  le  feptienie  jour  s’appro- 
chant , ils  dirent  à la  femme  de  Samfon  : Ga- 
gnez votre  mari  par  vos  carefles,  & faites 
qu’il  vous  découvre  ce  que  fon  énigme  figni- 
fie  ; que  fi  vous  ne  voulez  pas  le  faire  » nous 
vous  brûlerons,  vous  ôc  toute  la  maifon  de 
voue  pere.  Eft-ce  que  vous  nous  avez  con- 
viés à vos  noces  pour  nous  faire  perdre  nos 
habits  ? 
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§.  III.  La  femme  de  Samfon  , par  fer  importunités  , tire  de  lui  Vexplication  de 
Jon  énij^me , la  découvre  a ceux  a qui  elle  avait  été  propofie.  Samfon 
fatisfiit  à ce  qu’il  avait  promis  aux  dépens  de  trente  Philijlins  qu’il  tue  dans 
Afcalon.  • 


16.  Cette  femme  pleurolt  donc  tous  les 
jours  auprès  de  Samfon , & fe  plaignoit  de 
lui , en  difant  : Vous  me  hailTez  , & vous  ne 
m’aimez  point;  & c’eft  pour  ceja  que  vous 
ne  voulez  point  m’expliquer  l’dnigme  que 
vous  avez  propofée  à ceux  de  mon  peuple. 
Samfon  lui  répondit  : Je  ne  l’ai  point  voulu 
dire  à mon  pere , ni  à ma  mere  : comment 
vous  le  dirai-je  ? 

17.  Elle  pleura  ainfi  auprès  de  lui  pendant 
les  lept  jours  de  feftin  ; Enfin , le  feptieme 
jour , vaincu  par  fes  importunités , il  lui  dé- 
couvrit l’énigme  ; & elle  l’alla  redire  audi- 
tôt  à ceux  de  là  Ville. 


té.  Quz  fundebat  apud 
Samfon  lacrymas , & que- 
reb  lîur  diccns  : Odifti  me , 
& non  diligis  ! idcirco  pio- 
blema  ,-quod  propofuifti  fî- 
liis  populi  mci,  non  vis  mi- 
hi  exponere,  At  iUe  tefpon- 
dit  : Patri  meo  & matri  no- 
lui  diccrc  : Sc  tib^indicare 
potero  t 


17.  Septem  igitur  diebus 
convivii  Sebat  ante  cum  : 
tandemque  die  (êptimo  cùtn 
ei  eflet  molcfla.  expofuic. 
Qux  ftatim  inJicavit  civi* 
bus  fuis. 


18.  Ces  jeunes  gens  donc,  avant  que  le 
foleil  lût  couché , vinrent  dire  à Samfon  : 
Qu’y  a-t-il  de  plus  doux  que  le  miel , 6c  de 
plus  fort  que  le  lion  ? Samfon  leur  répondit: 
Si  vous  n’eulfiez  pas  labouré  avec  ma  génifle , 
Ù"  que  vous  neuffiez  pas  employé  ma  femme  pour 
découvrir  mon  Jecret  , vous  n’eulliez  jamais 
trouvé  ce  que  mon  énigme  vouloir  dire  : ù" 
fi  vous  le  /avez  maintenant , vous  en  êtes  rede- 
vables , non  à votre  efprit , mais  à fon  infidé- 
lité. Cependant  je  voui  donnerai  ce  que  je  vous 
ai  promis. 

19.  En  même-tems  refprit  du  Seigneur 
faifit  Samfon  ; ôc  étant  .venu  à Afcalon , il  y 
tua  trente  hommes  , dont  il  prit  les  habits , 
ôt  les  donna^  à ceux  qui  avoient  expliqué  fon 
énigme.  Et  étant  dans  une  colere  étrange 
contre  fa  femme,  il  revint  dans  la  maifon  de 
Manue  fon  pere. 

20.  Cependant  fa  femme  fe  croyant  aban- 
donnée de  fon  mari , époufa  un  de  ces  jeunes 
hommes  ôc  de  fes  amis  qui  l’avoient  accom-; 
pagnée  à fes  noces. 

Tome  II.  Fart.  Z. 


i6.  Et  îLH  dixerunt  ei  dfe 
fepcimo  ante  folis  occubi- 
tum;  Qutd  dulcius  nielle  « 
& <]tnd  fonius  leone?  Qui 
ait  ad  eos  : Si  non  arafle- 
tis  in  vitula  mea  , non 
inveniflcciï  propoüüoneia 
ineam* 


« 

Tp.  Irruît  ita^ue  jn  eam 
Spîritus  Uumini  , d^fcen- 
ditque  Afcalonem  , & 
cuHitibi  t'‘igin:a  viro«;  quo- 
rum ablatas  veftos  dédie  iis 
qui  pioblema  fblverui:,  I- 
ratufquc  nioils  arccr.dii  ia 
domum  patris  lui  : 


10.  uxor  autem  ejus  ac- 
Cfpk  mantum  unum  de  a- 
micis  eju^  & pronubii* 


H 
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CHAPITRE  XV. 

§.  I.  Samfcn  -va  voir  fa  femme  ^ ^ trouve  que  fort  pere  Fa  donnée  ei  un 
autre  mari.  Pour  fe  venger  de  cette  injure , il  brûle  les  blés  des  Philijlins 
Ù“  en  fait  un  grand  carnage. 


L’an  du  monde  2858.  A v ant  J.  C.  1 135. 


I.  Port  aliquaiKuIum  an- 
tem  temporis , cùm  Jies  iri- 
rice*  meiis  inftarent.venit 
Samlon , invilere  volcns  u- 
xorcm  ruam,  & attulit  ei 
hociium  de  capri:.  CJumque 
cubiculum  ejus  Ibliiàvcllec 
iiume . prohibait  eutn  pa* 
ter  iUiui,  dicens^ 

a.  Puiavi  quôd  odiflês 
eam.  St  ideo  tradidi  iliam 
amico  tuo  ; fed  habei  foro- 
rem  , qux  junior  & pul- 
tbrior  ilia  ell,.  lit  ttbi  pro 
•auxor. 

;■  Oui  Samlbnrerpondii: 
Ab  hac  die  non  crii  culpa 
in  me  contra  PhiliUbzos  : 
&ciam  enim  vobis  mala. 


4.  Perrexitque  & cepit 
trecentas  rulpes.  caudafque 
eamm  junxit  ad  caudal,  & 
facu  ligavit  in  inedio: 

4.  quas  igné  fû^endens , 
dimifitjUt  nue  illucque  diP- 
cunerent.  Que  flatim  per- 
rexcrunt  in  Tegetes  PhiliA 
thinorum.  Quibus  fuccenfis, 
& comportatx  pm  fruges  , 
& adbuc  hantes  in  ftipula  , 
4oncrematx  funt,  in  tan- 
tum , ut  vineas  quoqne  8t  o- 
liveta  Samma  conlümcrec. 

«.  Dixeruntqae  Philif- 
thiim  : Quis  fecit  hanc  rem  f 
Quibus  diAum  eft  ; Samfbn 
gener  Thamnathzi  ; quia  tu- 
lit  uxorem  ejus  , St  alte- 
ri  uadidit  > kzc  operatus 


1.1  Eu  detemsaprès,  lorfque  les  Jours  de- 
là moilTort  des  blds  étoient  proches , Samfon 
voulant  aller  voir  fa  femme  , lui  apporta  un 
chevreau  ; & lorfqu’il  vouloir  entrer  en  là- 
chambre  , félon  fa  coutume  , fon  pere  l’em 
empêcha , en  difant  : 

2.  J’ai  cru  que  vous  aviez  de  l’averfion 
pour  votre  femme  ; c’eft  pourquoi  je  l’ai  don- 
née à un  de  vos  amis.  Alais  elle  a une  foeur 
qui  eft  plus  jeune  & plus  belle  qu’elle  ; & je 
vous  la  donnerai  pour  femme  au-lieu  d’elle. 

5.  Samfon  lui  répondit  ; Déformais  les  Phi- 
liftins  n’auront  plus  fujet  de  fe  plaindre  de 
moi,  fl  je  leur  rends  le  mal  qu’ils  m’ont  fait, 
en  rn  Otant  ma  femme  & la  donnant  à un  autre. 

4.  Après  cela,  il  alla  prendre  trois  cens 
renards  , ^ui  font  très-communs  dans  la  Palef- 
tine  : Il  les  ïm  deux  à deux , l’un  à l’autre  par  - 
la queue  » & y attacha  des  flambeaux  ; 

3.  & les  ayant  allumés  , il  chafla  les  re- 
nards , afin  qu’ils  courulfent  de  tous  côtés. 
Les  renards  aufli-tôt  allèrent  courir  au  travers 
des  blés  des  Philiftins  ; & y ayant  mis  le  feu, 
les  blés  qui  étoient  déjà  en  gerbe,  & ceux 
qui  étoient  encore  fur  pied , furejit  tous  brû- 
lés; ôt  le  feu  même  fe  mettant  dans  les  vignes 
& dans  les  plants  d’oliviers , confuma  tout. 

5.  Alors  les  Philiftins  dirent  : Qui  a fait  ce 
défordre  ? On  leur  répondit  : C’eft  Samfon  , 
gendre  d’un  homme  de  Thamnatha  qui  a fait 
tout  ce  mal,  parce  que  fon  beau- pere  lui  a 
ôté  fa  femme  , & l’a  donnée  à un  autre.  Et 
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les  Phinftins  étant  venus  chez  cet  homme , 
brûlèrent  la  femme  de  Samfon  avec  fon 
pere. 

7.  Alors  Samfon  leur  dit  : Quoique  vous 
ayez  fait  cela  fourme  donner  fàtisfaÛion , je 
ne  laifierai  pas  néanmoins  de  me  venger  en- 
core de  vous  : Et  après  cela , nous  vivrons  en 
paix , /î  vous  ne  faites  rien  qui  la  puijfe  troubler. 

8.  Il  les  battit  enfuite  & en  fit  un  fi  grand 
carnage , que  mettant  la  jambe  fur  la  cuifle , 
ils  demeuroient  tout  inierdits.  Après  cela, 
Samfon  demeura  dans  la  caverne  du  rocher 
d’Etam. 


eft.  AlccnJeruntque  Pliilif- 
thiim:  Sc  combuSerunt  tant 
mulierem  quim  patrem  c- 

jus. 

7.  Quibu!  ait  SamTon  : 
Licct  hxc  feccritis , tamen 
adhuc  ex  Tobis  expct.im  ul- 
üonem,  & tune  qulelcam. 


8.  Percuflitque  eos  in- 
genti  plaga,  ita  ut  ftupen- 
tes  Turam  feinoii  impone- 
rent.  üt  defceniiens  habita- 
vit  in  Ipelunca  petrz  Etanu 


§.  II.  Les  Philijlins  attaquent  la  Tribu  de  Jiida  , ér  demandent  qu'on  leur 
livre  Sarrfin  ; ce  qui  ejt  exécuté  : mais  il  rompt  les  cordes  dont  on  Pavait 
lié*,  dr  tue  mille  Philijlint  avec  une  mâchoire  d’âne. 


p.  Cependant  les  Philiftins  réfolurent  de  fe 
venger  de  Samfon  , d’obliger  les  Jt^s  à le 
leur  livrer.  Etant  donc  venu^owr  cela  dans  le 
pays  de  Juda , ils  fe  campèrent  au  lieu  qui 
depuis  Jut  appellé  la  Mâchoire  , où  leur  ar- 
mée fut  mife  en  fuite, 

10.  Ceux  de  la  Tribu  de  Juda  leur  dirent  : 
Pourquoi  êtes-vous  venus  contre  nous  ? Les 
Philiftins  leur  répondirent  : Nous  fommes 
venus  pour  lier  Samfon , afin  de  lui  rendre 
le  mal  qu’il  nous  a lait. 

1 1 . Alors  trois  mille  hommes  de  la  Tribu 
de  Juda  vinrent  à la  caverne  du  rocher  d’E- 
tam , & dirent  à Samfon  : Eft-ce  que  vous 
ne  faviez  pas  que  nous  fommes  alTujettis  aux 
Philiftins  f Pourquoi  les  avez-vous  traités  de 
la  forte  ? Ne  voyez- vous  pas  que  cela  ne  peut 
fervir  qu'à  augmenter  leur  indignation  contre 
nous  , & à rendre  notre  condition  plus  dure  ? Il 
leur  répondit  : Je  leur  ai  rendu  le  mal  qu’ils 
m’ont  fait.  Mais  ce  mal , que  vous  leur  avez 
rendu  , retombe  fur  nous , ft  nous  ne  leur  en  fai- 
fins  fatisfaSlion. 

12.  Nous  fommes  donc  venus , lui  dirent-ils 


ÿ.IgituralcenJentes  Phi- 
liflliiim  in  trrram  Juda  , 
callrametati  funt  in  loco  , 
qui  pofteà  vocatus  eû  Lc- 
chi , id  eft , Maxilla , ubi  co- 
rum  efFufus  eft  exercitus. 


10.  Dixeruntque  ad  eos 

de  tribu  Juda  : Cur  afeendif- 
tis  adverrum  nosf  Qui  tef* 
ponJeiunt  : Ut  iigemus 

Samfon , venimus  1 & red- 
damus  ei  que  in  nos  opeia- 
tus  eft. 

1 1.  Delcendenint  ergo 
tria  nûUia  virorum  de  Juda, 
ad  Ipecum  iïlicis  Etam  , di- 
xeruntque ad  Samlon  : Nef’ 
cis  quôd  Phililthiim  inipe- 
tent  nobis  ! quare  hoc  fàce- 
re  Toluifli  l Quibus  ilte  ait  : 
Sicut  fcceiunc  müii , fie  feci 
eis. 


sa.  tigare  , inquiunt,  te  * 

Hi; 
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vcnimus , & tradere  in  ma- 
iMis  Piiiliilhinorum.  Quibus 
Samfon  : Junte  , ait , & 
fpomlete  mihi  quôdnonoc- 
cidatis  me. 


IJ.  DixerwnttNon te  oc- 
ddemusi  lcd  vinflum  tra- 
dcmus.  Ligaveruntijue  eum 
duobus  novis  funibus.  & tu- 
lerunt  eum  de  petn  Etam. 


14.  Qui  cùm  venifTct  ad 
lecum  Maxiila;,  & Philif- 
ihiim  vociférantes  occurriï- 
fent  ei , irruit  Spiriius  Do- 
mini  in  eum:  & lîcut- fu- 
ient ad  odorera  ignis  lira 
confuiri , ita  vincûla  (jui- 
bus  liga:us  erat  , dillipata 
funt  & lb!uta. 

IJ.  lilventamque  maxil- 
lam  , id  ei),  mandibuUm  a- 
Eni , que  jacebat , arripiens , 
inteifecit  in  ea  mille  viros , 

|4.  & ait  : In  Maxilla  aE- 
ni , in  m.indibula  pulli  aE- 
narum  , dclevi  cos , S:  per- 
culli.miile  viros. 


î7.  Cumque  bec  verba 
canens  compleilct , projecit 
nundibulam  de  manu  , & 
vocavit  notnen  ioci  illius 
Rtmaihlechi , qujd  inter- 
pretaiar  elevatio  irjxill*. 
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'pour  vous  lier , & pour  vous  livrer  entre  les 
mains  des  Philiftins  , qui  exigent  cela  de  mus. 
Jurez-moi,  leur  dit  Samfon  , 6c  promettez- 
moi  que  vous  ne  me  tuerez  point,  & je  vous 
permettrai  de  me  lier. 

1 J.  Ik  lurrdpondirenr:  Nous  ne  vous  tue- 
rons point  : mais  après  vous  avoir  lié , nous 
vous  livrerons  aux  Philiftins.  Ils  le  lièrent 
donc  de  deux  grolTes  cordes  neuves , 6c  ils 
le  tirèrent  du  rocher  d’Etam. 

14.  Et  étant  venus  au  lieu  qui  fut  depuis 
appellé  la  Mâchoire , les  Philiftins  vinrent  au- 
devant  de  lui  avec  de  granc^s  cris.  Mais  l’e^ 
prit  du  Seigneur  ayant  faili  Samfon , il  rom-r 
pit  en  pièces  les  cordes  dont  il  éteit  lid , 
comme  le  lin  fe  confume  lorfqu’il  frtit  le 
Ibu  : 

1 J.  Et  ayant  trouvé  là  une  mâchoire  d’âne 
qui  dfoit  à terre  , il  la  prit , ôc  en  tua  mille 
hommes  : • 

1 6.  ôc  il  dit , en  relevant  cette  aâlon  par  un 
efpece  de  cantique:  Je  les  ai  défaits  at’cc  une 
mâchoire  d’âne , avec  la  mâchoire  d’un  pou- 
lain d’âneffe  ; ôc  j’ai  tué  mille  hommes. 

17.  Et  après  qu’il  eut  dit  ces  paroles  en 
chantant , il  jetta  de  fa  main  là  mâchoire , 
ÔC  appella  ce  lieu  - là  Ramathlechi , c’ert-à^ 
dire , l’élévation  de  la  mâchoire. 


§.  III.  Sdmfon  prejfe  delà  foif  invoque  le  Seigneur  > qui  ouvre  une  des  grofet' 
dents  de  la  mâchoire  d'âne  , ù"  en  fait  fortir  un  ruijfeau. 


tS,  Sitienfque  valde  » cU« 
Dominum  > & ait  : 
Tu  deJiAi  in  manu  Ibrvi  tui 
iàluccm  banc  tna.Himam,  at- 
que  vklorianv;  en  (îti  men 
riort  incÜ-imque  in  manus 
ÎAcircumcilurum. 


^ 19.  Aperuîtînque  Domi- 

ous  molMÇin  dcatcat  io 


1 8.  Il  fut  enfuite  preffé  d’une  grande  foif, 
caupe  par  la  fatigue  du  combat  ; ôc  criant  au 
Seigneur , il  dit  ; Ceft  vous  qui  avez  fauvé 
votre  fervitcur , ôc  qui  lui  avez  donné  cette 
grande  victoire;  ôc  maintenant  je  meurs  de 
foif,  ôc  la  foibiejfe  où  je  me  trouve  fera  que  je 
tomberai  entre  les  mains  de  ces  incirconcis. 

ip.  Le  Seigneur  ouvrit  donc  une  des  grof- 
fes  dents  de  cette  mâchoire  d’âne , ôc  u'en 
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fbrtit  un  ruifleau  d’eau  , & Samfon  en  ayant 
bû , revint  de  fa  défaillance  , & reprit  fes  for- 
ces ; c’eft  pourquoi  ce  lieu,a  été  appellé  juf- 
qu’aujourd’hui  d’un  nom  qui  Jignifieh  fontaine 
de  la  mâchoire  par  l’invocation  de  Dieu. 

20.  Æors  les  îfiaélites  choiftrem  Samfon  pour 
les  gouverner  ; & Samfon  jugea  pendant  vingt 
ans  le  peuple  d’Ifraël , fans  que  ce  peuple  cejjâf 
pour  cela  d’être  dominé  par  les  Philiftins. 


XK 


maxilla  altni , & egreflxnint 
ex  eo  aquz,  Quibus  hauAis» 
refocillavit  rpiritutn  , & vi- 
res recepit.  Idcircb  appel- 
latum  eft  nomen  loci  iÜius, 
füiis  invocantii  de  maxilla  , 
nique  in  prxTemem  diem. 

lO.  Judicavitque  llraeliii 
diebus  PhiüDhiim  viginn 


CHAPITRE  XVL 

S.  I.  Samfon  emporte  fur  la  montagne  les  portes  de  la  Ville  de  Gaza , que  lés 
PhUiJlins  faifoient  garder  afn  de  fe  faifir  de  lui.  Il  aime  Dalila  ; Ù"  cette 
femme  ayant  fit  de  lui  d’où  venait  fa  force  , le  trahit  le  livre  aux 
rhitijlins  , qut  lui  crevent  les  yeux.. 

L’anuumonde  2880. 

A.  Près  cela  Samfon  alla  à Gaza  , Fille  des 
Philiftins  ; & y ayant  vû  une  courtifanne , il 
alla  chez  elle. 

2.  Les  Philiftins  l’ayant  appris , & le  bruit  i^uoti  cum  audiiient 
s’étant  répandu  parmi  eux  que  Samfon  étoit  Pl'>lifthiim,&pcrcrcbruiflet 
entré  dans  la  Ville  , ils  le  firent  environner  , 

OC  mirent  des  uardes  aux  portes  de  la  Ville , eum.pofitii  in  porta civiia^ 
où  ils  l’attendirent  en  filence  toute  la  nuit,  i & ibi  tom 

pour  le  tuer  au  matin  lorfqu’il  fortiroit.  kmeVut^aa^fm"^ 

^ 3.  Samfon  dormit  jufaues  furie  minuit;  & Dol^\Tâ«em  Sam-- 
s’étant  levé  alors  , il  alla,  prendre  les  deux  P?"  “l'que  »<1  medium  noc- 
pones  de  la  Ville , avec  leurs  poteaux  fie  leurs  'j"?'  • =P- 

K 1 • r r t t O I prehendit  ambas  port*  fo- 

ICrrures , les  mit  lur  les  épaules , fie  les  porta  rej  cum  poftibus  fuis  & fc-- 

i^ir  rvi A n f <1  rrn #-x»rro aa  A • Fd  « imooiltafou^  liiirr^fti»- 


I.  Abiit  quoque  in  Ga-  ' 
zam,  ârvidit  ibi  muiiereni 
meretricem,  ingrc/Tulîjuc  ci) 
ad  Csim. 

1.  Quod  cùm  audi/Tcnt 


fur  le  haut  de  la  montagne  qui  regarde  Hé-  » ‘‘"po<j«rque  huî^ir 
bron , fe  moquant  ainft  des  Philifttns.-  mon^rqu'l  rcfpi'drHe”? 

4.  Après  cela,  il  aima  une  femme  qui  de-  '4?  Poft  h*c  amavit  mu-- 

meuroit  dans  la  vallée  de  Sorec , 6c  s’appel-  liercm  , qu»  habitabat  ii» 

loir  Dalila  valle  Sorec  ,&  vocabataf 

juit  uauia. .. 


U 
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Veneruntquead  eam 
principe!  PhiliUhinonim  , 
Aique  ilixcrunc  : Decipe 
cum,  & difce  ab  illo,  in 
quo  habeat  unum  fortitu- 
dinem,  &quo  modo  eum  fu- 
perare  valeamui,  & vinc- 
tum  affligere  ; quod  (î  fecc> 
ris  . dabimus  tibi  (înguli 
mille  & ccnium  argemeos. 

<•  Locuia  cR  er^  Dalila 
ad  Saml'on  ; Die  inihi , ob- 
fecro  > in  quo  fit  tua  maxi- 
ma  fortiiudo  , & quid  fit 
quo  ligatus  etumpere  ne- 
queas. 

7.  Cui  relpondit  Samfon: 
Si  f'eptem  nerviceis  funi- 
bus,  needum  ficcisA:  adhuc 
bumentibus , ligatus  fuero  , 
infirmus  cru  ut  catteri  ho- 
mmes. 

t.  Attuleruntque  ad  eam 
fairapa;  PliiüRhinorum  lep- 
tem  lunes , ut  dixerat  : qui- 
bus  vinxit  eum. 

9.  latentibus  npud  fë  in- 
RJiis , & in  cubiculo  iinem 
rei  expeftantibus , climavit- 
que  ad  eum  : PhiiiRliiim  fu- 
per  te  Samfon.  Qui  rum- 
pit  vincula.  quo  modo  lî 
rumpat  quis  flum  de  Rupa; 
tortum  putaniine , cùm  o- 
dorem  ignis  acceperit  : le 
non  eA  cognitum  in  quo  cf- 
Ict  fortitudo  cjus. 

10.  Dixitquc  ad  eum  Da- 
lila , Ecce  illuAAi  mihi , & 
falfum  locutus  es  : lâlicm 
nuft  indica  mihi  quo  ligari 
deueas. 

1 1 . Cui  ille  refpondit  ; Si 

ligatus  fuero  novis  funibus, 
qui  nunquam  fuerunt  in  o- 
pere , intirmus  ero , 8e  alio- 
lum  hotninum  Amilis. 

it.  Quibus  rurlûm  Dali- 
la vinxit  cum,  & clamavit  : 
Philifthiim  fuper  te  S.im- 
tôn , in  cubiculo  infidiis 


y.  Les  Princes  des  Philiftins  l’ayant  lu, 
vinrent  trouver  cette  femme,  & lui  dirent: 
Trompez  Samfon , & fâchez  de  lui  d’où  lui 
vient  une  fi  grande  force , ôc  comment  nous 

Fourrions  le  vaincre , ôc  le  tourmenter  après 
avoir  lié.  Que  fi  vous  faites  cela , nous  vous 
donnerons  chacun  onze  cens  pièces  d’argent. 

5.  Dalila  dit  donc  à Samfon  : Dites-moi  , 
je  vous  prie , d’où  vous  vient  cette  force  fi 
grande  , ôc  avec  quoi  il  vous  fàudroit  lier  pour 
vous  ôter  le  moyen  de  vous  fauver. 

7.  Samfon  lui  dit  : Si  on  me  lioit  avec  fept 
groffes  cordes,  qui  ne  fuffent  pas  feches, 
mais  qui  euffent  encore  leur  humidité  , je 
deviendrois  foible  comme  les  autres  hom- 
mes. 

8.  Les  Princes  des  PhilifHns  lui  apportèrent 
fept  cordes , comme  elle  avoir  dit , dont  elle 
le  lia  : 

d p.  Et  ayant  fait  cacher  dans  fa  chambre 
des  hommes  qui  attendoient  l’évenement  de 
cette  entreprife , elle  lui  cria  : Samfon , voilà 
les  PhilifHns  qui  fondent  fur  vous.  Et  aufii- 
tôt  il  rompit  les  cordes , comme  fe  rompt  un 
filet  d’étoupe  , lorfqu’il  fent  le  feu  ; ôc  on  ne 
connut  point  d’où  lui  venoit  cette  grande 
force. 

1 o.  Dalila  lui  dit  : Vous  vous  êtes  joiié  de 
moi  ; découvrez  - moi  donc  au  moins  main- 
tenant avec  quoi  il  vous  fàudroit  lier. 

II.  Samfon  lui  répondit:  Si  on  me  lioit 
avec  des  cordes  toutes  neuves , dont  on  ne  fe 
feroit  jamais  fervi , je  deviendrois  foible  ôc 
femblable  aux  autres  hommes. 

12.  Dalila  l’cn  ayant  encore  lié  , apres 
avoir  fait  cacher  des  gens  dans  fa  chambre , 
elle  lui  cria  : Samfon , voilà  les  PhilifHns  qui 
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fondent  fur  vous.  Et  aufli  - tôt  il  rompit  ces 
cordes  comme  on  romproit  un  filet. 

ij.Dalila  lui  dit  encore:  Jufqu  a quand  me 
ttomperez-vous , ôc  me  direz-vous  deschofes 
foufies  ? Dites -moi  donc  avec  quoi  il  vous 
feudroit  lier.  Si  vous  faites , lui  répondit  Sam- 
fon , une  trelTe  de  fept  cheveux  de  ma  tête 
avec  du  fil  dont  on  fait  de  la  toile , & que 
i'ayant  attachée  à un  clou  > vous  enfonciez  ce 
clou  dans  la  terre , je  deviendrai  foible  com- 
me un  autre. 

1 4,.  Ce  que  Dalila  ayant  fait , elle  lui  dit  : 
Samfon , voilà  les  Philiftms  qui  fondent  fur 
vous.  Et  s’éveillant  tout  d’un  coup  , il  arra- 
cha le  clou  avec  fes  cheveux , & le  fil. 

ij.  Alors  Dalila  lui  dit  ; Comment  dites- 
vous  que  vous  m’aimez , puifque  vous  ne  té- 
moignez que  de  l’éloignement  pour  moi? 
Vous  m’avez  ^éja  menti  par  trois  fois , fie 
vous  ne  m’avez  point  voulu  dire  d’où  vous 
vient  cette  grande  force. 

1 6.  Et  comme  elle  l’importunoit  fans  celTe  , 
& qu’elle  fe  tint  plufieurs  jours  attachée  au- 
près de  lui  fans  lui  donner  aucun  tems  pourfe 
repofer  ; enfin  la  fermeté  de  fon  cœur  fe  ral- 
lentit,  fit  il  tomba  dans  une  laïïitudc  mortelle. 

17.  Alors  lui  découvrant  toute  la  vérité  , 
il  lui  dit:  Le  rafoir  n’a  jamais  palTé  fur  ma 
tête , parce  que  je  fuis  Nazaréen , c’eft-à-dire  , 
confacré  à Dieu  dès  le  ventre  de  ma  mere. 
Si  l’on  me  rafe  la  tête , toute  ma  force  m’a- 
bandonnera , fie  je  deviendrai  foible  comme 
les  autres  hommes. 

18.  Dalila  voyant  qu’il  lui  avoir  confeflTé 
tout  ce  qull  avoir  dans  le  cœur , envoya  vers 
les  Princes  des  Philiflins , ôc  leur  fit  dire  : 
Venez  encore  pour  cette  fois , parce  qu’il 
m’a  maintentnt  ouvert  fon  cœur.  Ils  vinrent 
donc  chez  elle  , portant  avec  eux  l’argent 
qu’ils  lui  avoient  promis.  - 


prxparads.  Qui  ita  rupit 
vincula  quatï  fila  telamm. 

13.  Dixitquc  Dalila  rnr- 
fiim  ad  cum  ; Ufôuïquô  d«. 
cipis  me , & falfum  loque- 
ris  ? oftende  quo  vinciri  de- 
beas.  Cuirefpondit  Sarafon: 
Si  feptem  crines  capitis  mei 
cum  licio  plexueris , & cla- 
yum  his  circumligatnm 
terne  fixeris  > ipfirmus  eio. 


t4.  Quod  cùm  fecilTec 
Dalila , dixit  ad  cum  : Phi- 
lifthiim  fuper  te  Samfon. 
Qui  confiirgens  de  fomno 
exiraxit  clavum  cum  crini- 
bus  & licio. 

15.  Dixitque  ad  eum  Da- 
lila : Quomodo  dicis  quod 
amas  me , cùm  animus  luui 
non  fit  mecum  ? Per  tret 
vices  mentitus  es  mihi,  Sc 
noluifii  dicere  in  quo  fit  ma- 
xinu fortkudo  tua. 


T 4,  Gumque  molefta  ef- 
fet ei , & per  multos  dier 
jugiter  adhzrerei , fpatium 
ad  quietem  non  ttibuens  , 
defecit  anima  ejus  > & ad 

mortem  ufque  lafTan  e((. 

ty.  Tune  aperient  verita- 
tem  rei  > dixit  ad  eam  ; Fer- 
rum  nunquam  afeendit  fuper 
capuc  meum,  quia  nazarzui. 
id  cA  confecratus  Deo  fum 
de  utero  matris  mez  ; fi  ra- 
fùm fuerit  caput  meum, re- 
cedqt  d me  fortitudo  mea, 
& deficiam  , croque  ficut 
cocteri  homines. 

tS.  Videnfque  ilia  quùd 
confeffus  ei  effet  omnem  a- 
nimum  luum , mifit  ad  prin- 
cipes Philiffhinorum  ac 
manjavtt:  Afccndite  adhuc 
femcl , quia  nunc  mihi  ape- 
ruitcor  fuum.  Qui  alcen- 
derunt  , aflumpta  pecunid 
^u^i  promiferant. 
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t9.  At  ilia  Jormite  eum 
ftcit  fuper  genua  fua  , & in 
linu  (iio  redinare  'capuc. 
Vocavitque  tonforem  , & 
ralit  feptera  crines  ejus , & 
cocpit  abigcre  cum  , & à fe 
repellere  ; ftatim  enim  ab 
CO  foiiitudo  dilcelTu: 

lo.  dixitque  : Philifthiim 
(îiper  te  Samfon.  Qui  de 
(bmno  confargens,  dixit  in 
animo  fuo:  tgrediar  ficut 
ante  feci , & me  excutiam  , 
nefciens  quod  recelTiiret  ab 
eo  Dominas. 

»i.  Qucm  cùm  appre- 
hendiffent  Philiftliiim  , fta- 
tim  eruerunt  oculos  ejus,  & 
duxcrunc  Gaaam  viâumca- 
tenis  , Si  claufum  in  catce- 
re  molcre  feccrunt. 
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19.  Dalila  fit  dormir  Samfon  fur  fes  ge- 
noux, & lui  fit  repofcr  la  tête  dans  foii  fein; 
6c  ayant  fait  venir  un  barbier,  elle  lui  fitrafec 
les  fept  touffes  de  fcs  cheveux  , après  quoi 
elle  comment^a  à le  chaffcr  ôc  à le  repouffer 
d’auprès  d’elle;  car  fa  force  l’abandonna  au 
même  moment  : 

20.  Et  elle  lui  dit:  Samfon  , voilà  les  Phi- 
liftins  qui  viennent  fondre  fur  vous.  Samfon 
s’éveillant  , dit  en  lui-même  : J’en  fortirai 
comme  j’ai  fait  auparavant  , ôc  je  me  déga- 
gerai d’eux  : Car  il  ne  favoit  pas  que  le  Sei- 
gneur s’étoit  retiré  de  lui. 

2 1 . Les  Philiftins  l’ayant  donc  pris  , lui  cre- 
vèrent aulTi-tôt  les  yeux  ; 6c  l’ayant  mené  à 
Gaza  chargé  de  chaînes,  Us  l’enfermerent 
dans  une  prifon , où  ils  lui  firent  tourner  j la 
meule  d’un  moulin. 


§.  II.  La  force  de  Samfon  étant  revenue  avec  fes  cheveux , U fe  venge  des 
PbiUJUns  , Û"  il  en  fait  mourir , en  mourant  lui-même , un  plus  grand  nom-, 
bre  qu’il  n’en  avait  tué  durant  fa  vie. 


11,  Jamque  capilli  ejus 
tenafei  cwpetant , 

ij.  Si  principes  Philifthi- 
norum  convencruiit  in  u- 
num  ut  immolarent  hoDias 
magnificas  Oagon  deo  Tuo, 
8c  epularemur  , dicentes  : 
Tradidit  deus  nofter  inimi* 
cum  noftrum  Samfon  in  ma- 
rus  noftras. 

as.  Quod  etiam  populus 
yidens  , laudabat  deum 
fuum , eademque  dicebat  : 
Tradidit  Deus  nodler  adver- 
farium  noftrum  in  mjnus 
noüras,  qui  de'.evit  terram 
noftram  , & occidit  pluri- 
mos. 

if.  Lrtantelque  per  con- 
vivia,  fumptis  jam  epulis  , 
ptxceperunt  ut  vocaretur 
S^n.fon,  i'  antf  ïos  luderet. 
CJ  iI  adda.tus  de  carcete  lu- 
deba;  ante  eos  , feterunt- 


22.  Ses  cheveux  commençoient  déjà  à re- 
venir , 

23.  lorfque  les  Princes  des  Philiftins  firent 
une  grande  aftemblée  pour  immoler  des  hol- 
ties  lolemnelles  à leur  Dieu  Dagon , 6c 
faire  un  feftin  de  réjoüilfance,  endifant:Nc;-; 
tre  Dieu  nous  a livré  entre  les  mains  Samfon 
notre  ennemi. 

24..  Ce  que  le  peuple  ayant  aufü  vu,  il 
publioit  les  louanges  de  fon  Dieu , en  difant 
comme  eux  : Notre  Dieu  nous  a livré  entre 
nos  mains  notre  ennemi , qui  a ruiné  notre 
pays  , ôc  qui  en  a tué  plufieurs. 

2j.  Ils  firent  enfuite  des  feftins  avec  de 
grandes  réjoüiffances  ; ôc  après  le  dîner , ils 
commandèrent  que  l’on  fit  ve^ir  Samfon  , 
afin  qu’il  jouât  devant  eux.  Saniion  ayant  été 
amené  de  la  prifon , joüoit  devant  les  Phi- 
liftins , 
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liftins , & ils  le  firent  tenir  entre  deux  co- 
lonnes. 

26.  Alors  Samfon  dit  au  garçon  qui  le 
conduifoit  : Laiirez-moi 'toucher  les  colon- 
nes qui  foutiennent  toute  la  maifon , afin  que 
je  m'appuie  deflus  , ôc  que  je  prenne  un 
peu  de  repos. 

27.  Or  la  maifon  étoit  toute  pleine  d’hom- 
mes & de  femmes  : Tous  les  Princes  des 
Pliiliflins  y étoient  ; ôc  il  y avoir  bien  trois 
mille  perlonnes  de  l’un  Ôc  de  l’autre  fexe , 
qui , du  haut  de  la  maifon , regardoient  joüer 
Samfon. 

28.  Samfon  ayant  donc  invoqud  le  Sei- 
gneur J lui  dit  : O Seigneur  mon  Dieu  , fou- 
venez-vous  de  moi;  mon  Dieu,  rendez-moi 
maintenant  ma  première  force  , afin  que  Je 
me  venge  en  une  feule  fois  de  mes  ennemis 
pour  la  perte  de  mes  deux  yeux , & four  t ou- 
trage qu  lis  font  à votre  faint  nom. 

29.  Et  prenant  les  deux  colonnes  fur  lef- 
quelles  la  maifon  étoit  appuyée  , tenant  l’une 
de  la  droite , ôc  l’autre  de  la  gauche  , 

30.  ôc  faifant  un  faaifice  de  fa  vie  pour  la 
'délivrance  de  fon  peuple , il  dit;  Que  je  meure 
avec  les  Philifiins.  Et  ayant  fortement  ébranlé 
les  colonnes , la  maifon  tomba  fur  tous  les 
Princes  ôc  fur  tout  le  refte  du  peuple  qui  étoit 
là  ; ôc  il  en  tua  beaucoup  plus  en  mourant , 
qu’il  n’en  avoir  tué  pendant  (à  vie. 

3 I . Ses  frétés  ôc  tous  fes  parens  étant  venus 
en  ce  lieu , enlevèrent  fon  corps  ôc  l’enfeye- 
lirent  entre  Saraa  ôc  Efihaol  dans  le  fépul- 
chre  de  fon  pere  Manué,  après  avoir  été 
Juge  d’Ilraél  pendant  vingt  ans,  depuis  Pan 
du  monde  aStfy,  2887,  qu'il  mourut, 

* 


Tome  IL  Part.  1. 


xri.  6-1 

que  eum  fiare  inter  duas 
columnas. 

a<.  Qui  dixic  puero  re- 
genti  greâus  Tuos  : Oimitie 
me  , ut  langam  columnas , 
quibus  omnis  imminet  do- 
mus,  & recliner  fuper  eas , 
& paululum  requielcam. 

17.  Domus  autem  erat 
plena  virorum  ac  mulie- 
rum  , & erant  ibi  omnes 
principes  PhiliAhinorum  , 
ac  de  te^o  & fbUu^circi- 
ter  tria  millia  uiMH^  Te- 
xus  tpe^antes  lu^ntcm 
Samtbn. 

18.  At  ille  invocato  Do- 
mino ait:  Domine  Deus, 
mémento  mei,  & redde  mi- 
hi  nunc  rortitudinem  priDi- 
nam  , Deus  meus , ut  ulciP- 
car  me  de  hoftibus  meis  , 
& pro  amilTionc  duorum  lu- 
minum  unam  ultionem  ra- 
cipiam. 

\9.  Et  apprehendens  am- 
bas  columnas,  quibus  inni* 
cebatur  domus,  alteramque 
earum  dextera,  & alteram 
larva  tenens , 

30.  ait  : Moriatur  anima 
mea  cum  Philillhiim  ; con- 
cullirque  fortiter  columnis , 
cecidit  domus  Tuper  omnes 
principes , 8t  exteram  mul- 
dtudinemquxibierat;  mul- 
toque  plures  interfecit  mo- 
riens , quàm  ante  vivus  oc- 
ciderat. 

;i.  Defeendentes  amem 
fratres  ejus  & unicerla  cog- 
natio  tulerunt  corpus  ejus , 
& (èpelierttnt  inter  Saraa  8c 
Efthaol  :n  (êpulchro  patris 
Tui  Manue  : Judicavitque 
Ilnel  Tiginti  annis. 


I 
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CHAPITRE  5ÇVIL 

§.  I.  Michat  ayant  renJu  à fa  mtre  une  fommr  d'argent  qu'il  lut  avait  prife  , 
elle  en  emploie  une  partie  à faire  frire  une  idole.  Michas  fût  bâtir  un 
Temple  pour  cette  Idole,  & établit  un  de  fes  fis  Prêtre. 


Environ  l’an  du  monde  2j8j. 


J.  Fuit  eo  tempore  vit 
quidim  dénonce  tphraim 

dixit  matrifuac: 
Mille  S£  Centura  argemeos , 
quus  rp^.araveras  tibi  > & l'u- 
per  quibus  me  audiente  ju- 
laveras,  ecceego  habco,  & 
apud  me  Tunt.  Cui  ilia  ref- 
pondit  : Bencdicius  fiUus 
meus  Domino. 


Reddidit  ergo  eo>  ma- 
Iri  (ui,quxdixcratei:  Con- 
fccr.ivi  i£  vovi  hoc  argen- 
rjin  Domino,  ut  do  manu 
mua  lulcipiat  filius  meus  , 
& riciatlculptile  arque  con- 
6.iiile  : & nunc  ttado  Ulud 
tibi. 


4.  Reddidit  igitureos  ma- 
, tri  (ur  : qua:  tulit  ducentos 
■ argentées , & dedit  eos  ar- 
genurio,  ut  faccret  ex  cis 
Iculptile  atque  conflatile  , 
çuodruit  in  domo  Michat, 


4.  Qui  idtcnlam  quoque 
in  ea  Deo  feparavit , Sc  fecit 
eqthod,  & thcraphilH,  ideft, 
veftem  làcerdotalem , & t- 
dola,  implcvitque  unius  fi- 
liorum  luorura  manum,St 
fadtus  e(l  ei  lacerdos. 


(.  In  diebus  illis  non  erat 
rexinlltael,  fed  unufquilb 


N ce  tems-là  , il  y eut  un  homme  de  la, 
montagne  d’Ephraïm,  nommé  Michas, 

2.  qui  dit  à fa  mere  : Les  onze  cens  piè- 
ces d’argent  que  vous  aviez  mifes  à part , ÔC 
fur  le  fujet  defquclles  vous  aviez  fait  devant 
moi  tant  d’imprécations , afin  qu’on  vous  les 
rendît , font  entre  mes  mains , & je  les  ai  pré- 
fentement.  Sa  mere  lui  répondit  : Que  le  Sei- 
gneur vous  comble , mon  fils , de  fes  béné- 
dictions. 

3.  Michas  rendit  donc  ces  pièces  d’argent 
à fa  mere.  Et  fa  mere  lui  dit  : J’ai  confacré 
cet  argent  au  Seigneur,  ôc  j’en  ai  fait  voeu, 
afin  que  mon  fils  le  reçoive  de  ma  main , & 
qu’il  en  falTe  faire  une  image  de  fculpturc , & 
une  jettée  en  fonte.  C’elt  pour  cela  meme 
que  je  vous  le  donne  maintenant. 

4.  Après  donc  que  Michas  eut  rendu  cet 
argent  a fa  mere  , elle  en  prit  deux  cens  piè- 
ces d’argent,  qu’elle  donna  a un  ouvrier, 
afin  qu’il  en  fît  une  image  de  fculpture , ôc 
une  jettée  en  fonte  , qui  demeura  dans  la 
maifon  de  Michas. 

y.  Michas  fit  auffi  un  petit  Temple  pour 
le  Dieu,  avec  un  Ephod  ôc  des  Téraphins  , 
c’eft-à-dire  , le  vêtement  facerdotal  ôc  les 
idoles  ; ôc  il  remplit  d'offrandes  la  main  d’un 
de  fes  fils , comme  pour  le  confacrer , quoiqu'il 
ne  fût  point  de  la  race  facetdotale  : ôc  il  devint 
ainft  fon  Prêtre. 

6.  Ce  changement  fait  dans  la  religion  par 
quelques  particuliers  , fans  que  perfonne  s’y 
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oppofùt , ne  doit  pas  fur  prendre  •.  En  ce  tems-  que,  quodfibi  reaumviiie- 
là  , il  n’y  avoit  point  de  Roi  dans  Ifracl  ; mais  '>»““>  faciebat. 
chacun  faifoit  tout  ce  qui  lui  fenibloit  bon. 


§.  IJ.  Un  jeune  Lévite,  qui  cher  choit  à s’établir  , étant  venu  chez  Michas  , 
il  le  retint  auptès  de  lui  pour  lui  J'ervir  de  Prêtre  , au  lieu  de  fin  fils. 


7.  En  ce  même-tems,  il  y eut  aulTi  un  au- 
tre jeune  homme  de  Bethléem  en  Juda , qui 
ëtoit  Lévite  , mais  de  la  Tribu  de  Juda,^ar 
fa  mere , & qui  demeuroit  là. 

8.  Il  étoit  forti  de  Bethléem  dans  le  def- 
fein  de  s’aller  établir  ailleurs , par-tout  où  il 
trouveroit  fon  avantage.  Et  étant  venu  en  la 
montagne  d’Ephraïm , lorfqu’il  étoit  en  che- 
min , n fc  détourna  un  peu  pour  aller  en  la 
niaifon  de  Michas. 

9.  Michas  lui  demanda  d’où  il  vcnoit.  Il 
lui  répondit  : Je  fuis  Lévite  de  Bethléem  de 
Juda  ; je  cherche  à m’établir  où  je  pourrai , 6c 
où  je  verrai  qu’il  me  fera  le  plus  utiffc. 

1 0.  Michas  lui  dit  : Demeurez  chez  moi  ; 
vous  me  tiendrez  lieu  de  pere  6c  de  Prêtre. 
Je  vous  donnerai  chaque  année  dix  pièces 
d’argent , deux  habits , 6c  ce  qui  eft  nécef- 
làire  pour  la  vie. 

1 1 . Le  Lévite  s’y  accorda  ; ôc  il  demeura 
chez  lui  ) où  il  fut  traité  comme  l’un  de  fes 
enfans. 

1 2.  Michas  lui  remplit  la  mûndt offrandes , 
comme  pour  le  confacrer , 6c  il  retint  ce  jeune 
homme  chez  lui  en  qualité  de  Prêtre. 

1 5.  Car  maintenant , difoit-il , je  fai  que 
Dieu  me  fera  du  bien  , puifque  j’ai  chez  moi 
un  Prêtre  de  la  race  de  LévL 


7.  Fuit  quoque  a!tcrado- 
Iclcens  de  Betbiehem  Juda, 
excognatiune  ejus:  eraïque 
ipre  Levites  , & habitabat 
ibi.  • 

*.  EgrcfluCque  de  civitat» 
Beihlcnem,  peregrinari  vo- 
luit  ubicumque  libi  com- 
modum  reperiflet.  Cumque 
veniflec  in  momcm  F- 
phraim  , 'iier  faciens , & de- 
clinaiTcc  parumper  in  do- 
mumMictvE, 

9.  interrogaïus  eft  ab  eo 
unde  veniiTet.  Qui  refpon- 
dit  : Leviia  fum  de  Betlile- 
hera  juda,  & Tadout  habi- 
tem  ubi  potuero  , & utile 
mihi  efle  perfpexero. 

10.  Dixitque  Michas  : 
Mane  apud  me , & efto  isi- 
hi  parcns  ac  facerdos , da- 
boque  tibi  per  annos  lîngu- 
los  decem  argenteos  , ac 
veftem  duplicem , & qux  ad 
viâum  funt  neceCiria. 

1 1.  Acquievit , & manftt 
apudhominem,  fuitqueilli 
qualî  unus  de  fiiiis. 

(t.  Implevitque  Michas 
manum  ejus , & habuit  pue- 
rum  âcerdotem  apud  fe. 

iq.Nuncrcio,  dicens  , 
quùd  benefàciet  mihi  Deus 
habenti  Levitici  generis  (a- 
ceidotea. 


+ 
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CHAPITRE  XVIII. 


§.  I.  L<7  Tnbu  de  Dan  envoie  des  efpions  pour  reconnoitre  le  pays  qui  lui  étott 
échu  , ix  dont  elle  n’avoit  pû  Je  mettre  en  pojfejjion.  Ces  ejpions  re  viennent 
trouver  leurs  gens , ’b'  leur  promettent  une  entière  victoire. 


Vers 


I.  In  Jiebus  illis  non  crat 
rex  in  Ifrael.  & tribus  Dan 
■juxrcbat  pofTedioncm  libi , 
ut  habiiaret  in  ea  : urque  ad 
illuin  eniindiem  inter  ca- 
leras tribus  Ibrtcic  non  ac-' 
ccpera-. 

1.  Miferunt  ergo  fiüi 
Dan  (Hrpis  & familix  fur 
quinquc  viros  fortiiTimos  de 
Saraa  & EAhaol,  ut  explo- 
rarent  terrain  , & diligenter 
inTpicerent  ; dixerumque 
(is  : Ite , & conlîdetaie  ter- 
rant. Qiiicùni  pergentes  ve- 
nitrcnt  in  montent  Ephrainii 
& intralTent  domuni  Miclix, 
tequieverunt  ibi  2 


J.  Et  agnofeentes  Tocera 
adolcicentis  Levitx  , uien- 
leique  ilUus  diverlbrio  , di- 
Xcruni  ad  eum  : Quis  te  hue 
adduxit  ! quid  hic  agis  t 
quam  ob  cauCam  hue  ventre 
ToluiAi  I 

4.  Quirelponditeis:  Hxc 
& hxc  prxAitit  mihi  Mi- 
thas,  & me  mercede  con- 
duxit  ut  (ira  ei  facerdes. 

î.  Rogaveruntautera  eum, 
ut  conluleret  Dominum  , 
ut  feire  poflent  an  prorpero 
iiinere  pergerent , 8c  res  ha- 
betet  eheitum. 

6.  Qui  refpondit  eis  : Ite 
in  pace  : Dominus  refpicit 
viam  veRram,  & iter  quo 
pergitis. 

7-  Huntes  ig-'turquinque 
viri  venerunt  Lais  : vide- 


l’  A N DU  MONDE  2j85, 

i.E  N ce  tems-là , il  n’y  avoir  point  de  Roi 
dans  Ifraël  ; ôc  la  Tribu  de  Dan  cherchoit 
des  terres  pour  y habiter.  Car  jufqu’alôrs  elle 
n’avoit  pû  fe  mettre  en  polTclTion  de  ce  qui 
lui  étoit  échu  comme  aux  autres  Tribus. 

2.  Les  enfans  de  Dan  ayant  donc  choifi  de 
Saraa  ôc  d’Edhaol  cinq  hommes  de  leur  race 
fie  de  leur  famille  , qui  étoient  très-vaillans, 
ils  les  envoyèrent  pour  reconnoitre  le  pays 
qui  leur  était  échu  , 6c  pour  y remarquer  tout 
avec  grand  foin  ; 6c  ils  leur  dirent  : Allez , fie 
reconnoilTez  bien  le  pays.  S’étant  donc  mis 
en  chemin  , ils  vinrent  à la  montagne  d’E- 
phraïm  , ôc  entrèrent  chez  Michas,  où  ils  fe 
repoferent. 

3.  Ils  reconnurent  à la  parole , que  le  Jeune 
homme  Lévite  ti  était  pas  de  la  Tribu  d’E~ 
pliraîm  ; ôc  demeurant  avec  lui , ils  lui  dirent  r 
Qui  vous  a amené  ici.''  Qu’y  faites- vous  ? Et 
quel  eft  le  fujet  qui  vous  a porté  à y venir 

4.  Il  leur  répondit  : Michas  a fait  pour  moi 
telle  ôc  telle  chofe  , 6c  il  m’a  donne  des  ga- 
ges , afin  que  je  lui  tienne  lieu  de  Prêtre. 

y.  Ils  le  prièrent  donc  de  confulter  le  Sei- 
gneur, pour  fàvoir  fi  leur  voyage  feroit  heu- 
reux , ôc  s’ils  viendroient  à bout  de  leur  en- 
treprise. 

6.  Il  leur  répondit  : Allez  en  paix , le  Sei- 
gneur favorife  votre  voyage. 

7.  Ces  cinq  hommes  s’en  étant  donc  allés  7 
vinrent  à Laïs , ôc  ils  trouvèrent  le  peuple  de 
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cette  Ville,  comme  ont  accoutume  d ctre  les 
Sidoniens , fans  aucune  crainte , en  paix  & en 
aflurance , n’y  ayant  perfonnequi  le  troublât, 
extrêmement  riche  , trop  éloigné  de  Sidon 
pour  en  être  promptement pcouru , 6c  féparé  de 
tous  les  autres  hommes , n’jiyant  ni  alliance  ni 
commerce  avec  eux  , félon  la  coutume  de  cette 
nation.  ■* 

8.  Ils  revinrent  enfuite  trouver  leurs  frétés 
à Saraa  Ôc  à Efthaol  ; ôc  lorfqu’ils  leur  deman- 
dèrent ce  qu’ils  avoient  fait , ils  leur  répon- 
dirent : 

9.  Marchons  vers  ces  gens-là.  Le  pays  que 
nous  avons  vu  eft  très-riche  ôc  très-fertile.  Ne 
négligez  rien  ; ne  perdez  point  de  tems  ; Al- 
lons nous  mettr#en  pofTeffion  de  cette  terre; 
nous  le  ferons  fans  peine  : 

I O.  Nous  trouverons  des  gens  en  une  pleine 
aflurance  , une  contrée  fort  étendue;  ôc  le 
Seigneur  nous  donnera  ce  lieu  fi  fertile , où 
il  ne  manque  rien  de  tout  ce  qui  croît  Ibr  la 
terre. 


run;i]ue  populum  habiian- 
tem  in  ea  ablîjue  ullo  limo- 
rc  , juxta  conruetuiUnrm 
SiJoniorum  , fteurum  & 
quicium  , nuüo  ei  penitùi 
relîfteme , magnarcmqvf  o* 
pum , & ,prücul  à Siilone 
atque  à cunâis  bominibus 
reparatum. 


t.  Rererfique  ad  fratres 
fuos  in  Saraa  & Eflhaol , St 
quid  egitTent  fcildtantibui 
relponaenint  : 


9.  Surgiic,  afeendamut 
ad  eos  : vidimus  enim  ter- 
ram  valdc  opu’er.tim  & u- 
berem  : nol.te  negligerc  , 
nolite  cciTare  ^aitius  , & 
podidcamur  ealr,  nullui  e- 
rit  labor. 

10.  Incrabîmus  ad  fecu- 
rot  , in  regionem  latiHia 
mam , tradec que  nobis  Do- 
minus  locum  , in  quo  nul- 
lius  rei  eftpenuria,  conim  ■ 
Suz  gignuniur  in  terra. 


§.  IL  Six  cens  hommet  de  I t Tjibu  de' D'an  marchent  vers  Lais.  Us  tiitrênt 
chez  Alichas  Ù“  lui  enlevent  fon  Prêtre  fes  idoles.  Ils  farpreiment  O* 
faccagent  la  Ville  de  Lais.  Us  s'y  êtablijfein , & y êiablijfent  en  même- 
tems  l idolâtrie. 


1 1.  Il  partit  donc  alors  de  la  Tribu  de  Dân , 
c’eft-à-dire , de  Saraa  ôc  d’Efthaol , un  corps 
de  fix  cens  hommes  bien  armés  , 

12.  qui  étant  venus  à Cariathiarim  de  la 
Tribu  de  Juda  , y campèrent:  Ôc  ce  lieu  de- 
puis ce  tems-là  s’appella  le  camp  de  Dan, 
qui  eft  derrière  Cariathiarim. 

1 3.  Ils  paflerent  de-là  en  la  montagne  d’E- 
phraïm  ; ôc  étant  venus  en  la  maifon  de  Mi- 
chas  , 

14.  ces  cinq  hommes  qui  avoient  été  en- 
voyés auparavant  pour  reconnoître  le  pays  de 
Lais , dirent  à leurs  autres  freres  : ^Vous  fa- 


î I.  Proftffli  îgîtur  fîint  Je 
cognaiionc  Dan,  id  eA,  de 
Saraa  & EAtiaol  , fcxccnti 
vin  accin^li  atmis  bcllicic  ^ 
1 X.  afccndentefque  mnn- 
ferum  in  Cariathiarim  Judar:> 
qui  locus,  excotemporcy 
CaArorum  D.m  nomen  ac-» 
ccpic  , Si  eA  poA  tergnm 
Cariathiarim. 

t;»  Inde  tnm/îerunt  iii' 
monrem  Ephraîm.  Cumque- 
venifTent  ad  domum  Michjf»* 

14,  dixerunt  quinqtie  vî- 
ri  « qui  pnùs  millî  ûierant  ad 
conliderandam  terram  Lais 
CxteiisTratribus  Aiii  : NoAis^ 
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quôJ  in  domibui  iflis  fit  e- 
phod,  & ilieraphim,  & Iculp- 
nlc , arque  conflatiîe  : vide- 
tc  quid  rubis  pUceai. 


IJ.  Et  cùm  paululum  dc- 
clinalTent , ingrcfTi  funi  do> 
mum  adolerccntis  I-evitr , 
qui  erat  in  domo  Michz  ; 
làlutavcruntque  eum  vcrbis 
paciticis. 

16.  Sexcenii  autem  viri 
lia  ut  étant  armati , Aabant 
ante  oflium. 

17.  At  iiii  qui  ingrefli 
fuerant  domum  juvenis  , 
Iculpiile,  £icphod,&  the- 
raphim,  ar^e  conüatile  tôl- 
ière niiebrVur , & facerdos 
ilabar  ante  oOium,  iexccn- 
cis  viris  roriilHinis  haudpro- 
cui  c-xpecuniibus. 


i8.  Tulerunt  igiiur  qui 
intiaverant  , fculptile  < c- 
phod , 8c  idola , atque  con- 
flatile.  Quibas  dixit  iâcer- 
dos  : Quid  facitis  t 

tp.  Cui  refpondenint  : 
Tace  , 5t  pone  digitum  fu- 
per  os  tuum  : venique  no* 
bilcum , ut  habcamus  te  pa- 
ttern, ac  lâcerdotcm.  Quid 
tibi  meiius  eft,  ut  fis  (âctt- 
dos  in  domo  unius  viri , an 
in  una  iiibu  & familia  in  11- 
rael  ? 

10.  Quod  cùm  andifiet , 
acquievit  fermonibus  eo- 
rum,  & tulit  cphod  , & ido- 
la, ac  Iculptilc,  & profeâus 
•fi  cum  cis. 


II.  Qui  cùm  pcrgerent, 
fcame  fe  ire  fccilTeiu  par- 


JUGES.  Ci/cir.  XniL 
vez  qu’cn  cette  malfon  là  il  y a un  Ephod , 
des  lbcrapliins,  une  image  de  fculpture.,  6c 
une  jettiie  en  fonte  ; linons  ftroit  peut-être 
avantageux  de  ks  enlever  ù"  de  les  emporter 
avec  mus.  Voyez  fur  cela  ce  qu’il  vous  plaît 
de  faire. 

1 y.  S’étant  donc  un  peu  détournés,  ils  en- 
trèrent dans  le  logis  du  jeune  Lévite  qui  étoit 
dans  la  maifon  de  Miclias,  ôc  le  faluerent 
civilement. 

1 6.  Cependant  les  fix  cens  hommes  de- 
meurèrent à la  porte  fous  Içs  armes  : 

17.  Et  ceux  qui  étoient  entrés  où  logeoit 
le  jeune  homme  , tâchoient  d’ei^orter  l’i- 
mage de  fculpture  , l’Ephoi^  les  Teraphins  , 
6c  l’image  jettéc  en  fonte  , efpèrant  que  cela 
leur  porterait  honneur  dans  leur  expédition  : 6c 
le  Prêtre  fe  tenoit  à la  porte  , où  on  f amufiit 
afin  qu’il  ne  vit  pas  ce  qui  fe  pajfoit  dans  la  mai- 
fon , pendant  que  ces  fix  cens  hommes  fort 
vaillans  attendoient  non  loin  de  là  les  cinq 
autres. 

18.  Ceux  donc  qui  étoient  entrés  empor- 
tèrent l’image  de  fculpture  , l’Ephod  , les 
idoles  6c  l’image  jettée  en  fonte.  Le  Prêtre 
leur  dit  : Que  feites-vous  ? 

1 p.  Ils  lui  répondirent  : Taifez-vous  ; n’ou- 
vrez pas  feulement  la  bouche  ; venez  avec 
nous  , afin  que  vous  nous  teniez  lieu  de  pere 
6c  de  Prêtre.  Lequel  vous  cft  le  plus  avanu- 
geux  , ou  d’être  Prêtre'^dans  la  maifon  d’un 
pardeulier,  ou  de  l’être  dans  une  Tribu  6c 
dans  toute  une  famille  d’Ifraël  f 

20.  Le  Levite  les  ayant  entendu  parler 
ainfi , fe  rendit  à ce  qu’ils  difoient;  6c  prenant 
de  leurs  mains  l’Ephod , les  idoles  6c  l’image 
de  fculpture  pour  les  porter  lui -même,  il  s’en 
alla  avec  eux. 

2 1 . Lorfqu’ils  étoient  en  chemin  , ayant 
fait  marcher  devant  eux  les  peüts  enfans,  les 
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beftiaux  & tout  ce  qu’ils  avoient  de  plus  pré- 
cieux , 

22.  ôt  étant  déjà  loin  de  la  maifon  de  Mi- 
chas  , ceux  qui  demeuroient  chez  Alichas  les 
fuivirent  avec  grand  bruit , 

2 J.  & commencèrent  à crier  après  eux. 
Ces  gens  s’étant  retournés  pour  voir  ce  que 
c’étoit,  ils  dirent  à Michas  : Que  demandez- 
vous  ? Pourquoi  criez-vous  de  la  forte  / 

24.  Il  leur  répondit  : Vous  m’emportez 
mes  Dieux  que  je  me  fuis  faits  , & vous 
m’emmenez  mon  Prêtre  & tout  ce  que  j’a- 
vois  ; 6c  après  cela  vous  me  dites  : Qu’avez- 
vons  à crier 

2 J.  Les  enfans  de  Dan  lui  dirent  : Prenez 
garde  de  ne  nous  parler  pas  davantage  , de 
peur  qu’il  ne  vienne  des  gens  qui  s’empor- 
tent de  colere  contre  vous  , ôc  que  vous  ne 
périlliez  avec  toute  votre  maifon. 

26.  Ils'  continuèrent  enfuhe  leur  chemin  ; 
ÔC'  Michas  voyant  qu’ils  étoient  plus  forts 
que  lui , s’en  retourna  à fa  maifon. 

27.  Cependant  les  fix  cens  hommes  em- 
menerent  le  Prêtre  aveb  ce  que  nous  avons 
dit  auparavant  ; 6c  étant  venus  à Lais , ils 
trouvèrent  un  peuple  qui  fe  tenoit  en  aflu- 
rance  6c  dans  un  plein  repos.  Ils  firent  palier 
au  fil  de  l’épée  tout  ce  qui  fe  trouva  dans  la 
.Ville  : ils  y mirent  le  feu  ôc  la  brûleront. 

28.  fans  qu’il  fe  trouvât  performe  pour  les 
fecourir,  parce  qu’ils  demeuroient  loin  de 
Sidon  , ôc  qu’ils  n’avoient  aucune  focieté  ni 
aucun  commerce  avec  qui  que  ce  foit.  Or 
la  Ville  étoit  fituée  au  pays  de  Rohob,  au 
pied  du  mont  Liban.  Et  l’ayant  rebâtie  j ils  y 
demeurèrent. 

2p.  Ils  l’appellerent  Dan,  du  nom  de  leur 
pere,  qui  étoit  fils  d’Ilraël , au  lieu  qu’aupa- 
lavant  elle  s’appelloit  Lais.  - 


AVI  II.  7 J 

vulos  ac  jumenta,  8c  omne 
quod  erat  pretiol'um  > 

n.  Sc  jam  à domo  Mi- 
clia:  efll-nt  procu! , viri  qui 
habitabant  m zJibus  Mi- 
cha;  condamantes  fccuci 
lune , 

ij.  Sc  poft  tergum  cla- 
mare  cspecunc.  Qui  cùm 
refpexiirent , dixerunt  ad 
Micham:  Quid  tibi  vis?  eue 
damas  ? 

■aa.  Qui  relpondit:  Deos 
meos , quos  mihi  feci , tu- 
liftis , S:  lâcerdotera,  Sc  om- 
nia  qur  habeo,  Scdicitis; 
Quid  tibi  ell  ? 


Oixcnintque  ci  filii 
Dan  : Cave  ne  ultra  ioquaris 
ad  nos , St  veniant  ad  te  viri 
animo  concitati  , Sc  ipl'e 
cum  Omni  domo  tua  pcceas. 


ad.  Et  lie  coepto  itinere 
perrexcrunt.  Vident  auiem 
Michas , quod  fortiores  le 
eflent  . rcverliis  cli  in  do- 
tnum  fuam, 

17.  Scxcenti  aiitcm  viri 
tulcrunt  facerdotem , St  quat 
fuprà  diximus;  vcnctumque 
in  Lais  ad  populum  quieA 
cernem  atque  fecurum , Sc 
perculTernnt  eos  in  ore  gla- 
dii , utbcmque  incendie  tra- 
diderunt. 


a 8.  nulle  penitîls  ferente 
przfïdium  ^ eo  qubd  procul 
habiiarent  à Sidone  , & cum 
nulle  hominum  haberent 
quidquam  l'ocietatis  ac  ne- 
ÇOtii.  Erat  autem  civitas  lita 
in  regione  Rohob  : quam 
rurl'um  extruentea  habiu- 
verunt  in  ea , 

a;,  vocato  nomine  civi- 
tatis  Dan , juxta  vocabulum 
patris  fui,  quem  genucrat 
Ifrael , quz  pciùs  Lais  dite- 
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\o.  Pofucrumque  (ibi 
Tculpiilc,  & Jonathan  fillum 
Gcriâm  filii  Moyfi,  ac  fi- 
]ios  eju!  facerdotes  in  tribu 
Dan  , ufque  nd  dicm  capti- 
vitatis  Atx. 


)i.Manliique  apud  cos 
idoium  Michx  omni  tcm- 
porc  , quo  fuit  domus  Dei 
in  Silo;  in  dicbus  illisnon 
erat  rex  in  Ifrael. 
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50.  Ils  s’approprièrent  donc  l’image  de 
fculpture  , 6c  ils  établirent  Jonathan  , dis  de 
Gerfam  , qui  étoit  fils  de  Moyfe  , pour  fer-  • 
vir  de  Prêtre , lui  ôc  fes  fils , dans  la  tribu  d& 
Dan , Jufqu’au  jour  qu’ils  furent  vaincus  par 
les  Phihjlins , que  P arche  fut  prifi , €r  que  plu~ 
fteurs  et entr  eux  furent  emmenés  captifs. 

31.  Et  l’idole  de  Michas  demeura  parmi 
eux , pendant  que  la  maifon  de  Dieu  fût  à Si- 
lo. En  ce  tems-là , il  n’y  avoit  point  de  Roi 
dans  Ifiaél , qui  s’opposât  à ces  défordres  , ni  de 
chef  qui  y put  remédier. 


CHAPITRE  XIX. 


Outrage  fait  à la  femme  ctun  Lévite  par  ceux  de  Gabaa.  Ce  Lévite  coupe  le 
corps  de  fa  femme  en  douze  parts , qu’il  envoyé  aux  douze  Tribus  , afn  de 
les  exciter  a la  vengeance  d'un  crime  fi  énorme. 

Environ  l’an  du  mo.nde  2y85.  • 


i.Fuit  quidam  vir  Lévi- 
tes habitans  in  latere  mon- 
tis  Ephraim  , qui  accepit 
uxorem  de  Bethichem  Juda: 


X.  qux  reliquit  eum,  & 
reverra  eft  in  domum  pa- 
tris  (ûi  in  Bcihlehcm  , 
manfitque  apud  eum  qua- 
tuor menlîbus. 

3.  Secutufque  cfi  cara 
vir  fuus , volons  reconcijiari 
ei,  atque  blandiri,  & Iccum 
reducere , habens  in  coitii- 
Mtu  pucrum  & duos  aiïnos  : 
qui  l'uXcepit  eura , & intro- 
duxit  in  domum  patris  fui. 
Quod  cùra  audüTet  focer  c- 
jus,  eumque  vidilTet,  oc- 
currit  ei  Ixtus , 

4.  & amplexatus  eA  ho- 
minem.  Manfitque  gener 
in  domo  (bceri  tribus  die- 
bus , comedens  cum  eo  & 
bibens  famiiiariter. 

).  Die  autem  quarto  de 


N Lévite  qui  demeuroit  au  côté  de 
la  montagne  d’Ephraïm , ayant  pris  une  fem- 
me de  Bethléem  , ciui  |eft  en  Juda , & lui 
ayant  donné  quelque  chagrin , 

2.  fa  femme  le  quitta;  ôc  étant  retournée  à 
Bethléem  en  la  maifon  de  fon  pere  , elle  de- 
meura chez  lui  pendant  quatre  mois. 

J.  Son  mari  voulant  fe  réconcilier  avec 
elle,  vint  la  trouver,  pour  lui  témoigner  do 
l’amitié  , 6c  la  ramener  avec  lui , étant  fuivi 
d’un  ferviteur  avec  deux  ânes.  Sa  femme  le 
reçut  bien  , ôc  l’introduifit  dans  la  maifon  de 
fon  pere.  Son  beau-pere  l’ayant  appris  & le 
voyant  venir , alla  au-devant  de  lui  avec  joie , 
4.  ôc  l’embrafla.  Il  demeura  dans  la  mat- 
fon  de  fon  beau-pere  pendant  trois  jours  , 
mangeant  ôc  buvant  avec  lui  avec  beaucoup 
de  familiarité. 

y . Le  quatrième  jour , le  Levite  fe  levant 

avant 
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avant  le  jour,  voulut  s’en  aller:  mais  fon 
beau-pere  le  retint,  ôc  lui  dit:  Mangez  un 
morceau  auparavant , pour  vous  fortifier  ; & 
après  cela , vous  vous  mettrez  en  chemin. 

6.  Ils  s’affirent  donc , ôc  ils  mangeront  ôc 
bûrent  enlèmble.  Le  beau-pere  dit  enfuite  à 
fon  gendre  : Je  vous  prie  de  demeurer  en- 
core ici  aujourd’hui,  afin  que  nous  le  palTions 
dans  la  joie. 

7.  Le  Lévite  fe  levant , voulut  s’en  aller  : 

mais  (bn  beau-pere  le  conjura  avec  tant  d’inf- 
tance , qu’il  le  retint , Ôcle  fit  demeurer  chez 
lui.  • 

8.  Le  lendemain  au  matin  , le  Lévite  fe 
préparoit  à s’en  aller  ; mais  fon  beau-pere  lui 
dit  : Je  vous  prie  de  manger  un  morceau  au- 
paravant , afin  qu’ayant  pris  des  forces , vous 
vous  en  alliez,  quand  le  jour  fera  plus  avancé. 
Ils  mangeront  doftc  enfemble  : 

9.  ôc  le  jeune  homme  fe  levant , vouloit 
s’en  aller  avec  fa  femme  ôc  fon  ferviteur  ; 
mais  fon  beau-pere  lui  dit  encore  : Confidé- 
rez  que  le  jour  eft  fort  avancé , ôc  que  le  foir 
approche  : demeurez  encore  chez  moi  pour 
aujourd’hui,  ôc  rejoüiflbns-nous.  Vous  parti- 
rez demain  pour  retourner  en  votre  maifon. 

10.  Son  gendre  ne  voulut  point  fe  rendre 
à fes  prières  ; mais  il  partit  aufli-tôt , ôc  vint 
proche  de  Jebus , qui  s’appelloit  autrement 
Jérufalem , menant  avec  Jui  fes  deux  ânes 
chargés  ôc  fa  femme. 

11.  Et  lorfqu’ils  étoient  déjà  proche  de 
Jébus,  ôc  que  le  jour  finiflânt,  la  nuit  com- 
mençoit , le  ferviteur  dit  à fon  maître  : Allons, 
je  vous  prie,  à la  Ville  des  Jébuféens,  ôc  y 
demeurons. 

12.  Son  maître  lui  répondit  : Je  n’entrerai 
point  dans  une  Ville  d’un  peuple  étranger, 
qui  n’eft  point  des  enfans  d’Iftaël } m.iis  je 
pafierai  jui'qu’à  Gabaa  : 

Tome  U,  Part.  1. 
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nofte  confûrgens , proficifti 
ïoluit , quem  tenuitibeer, 
& ait  ad  eum  : GuAa  prius 
pauxillum panis,  & conforu 
Aomachum , & lie  proficif» 
ccris. 

t.  Sederunique  lîtnul , ac 
cotnedenim&bibcrunt,  Di- 
xiique  pater  puellxad  gene- 
rum  fuum  : Quxfo  te  ut  ho- 
die  hic  maoeas  ^P^iriterquo 
lanemur. 

7.  At  ille  confurgena  I 
Ctrpit  velle  proficiiei.  Et 
nihilominus  obnixe  eum  Co- 
cer tenuit , & apud  le  fccit 
manere.  . 

8.  Mane  autem  faâo , pa« 
rabat  Levites  iter.  Cui  ib- 
cer  rurlûm  : Oro  te , inquit , 
ut  paululum  cibi  capias.  & 
afllimptit  viribus  , donec 
increfeat  dics,  policà  ptofi- 
ciCcaris.  Comederunt  ergo 
lîmul. 

9-  Surrexit  adolelcens.  ut 
pergeret  cum  uxore  Tua  & 
puero.  Cui  rurliim  locutui 
el)  Ibcer  : Conlïdcra  qubd 
die>  ad  occafumdeclivior  lit, 
& propinquat  ad  vclpcrum  ; 
mane  apud  me  etiam  hodie, 
& duc  Iztum  diem , & crat 
proficifccris  ut  .vadas  in.do- 
mum  tuam. 

10.  Noiuit  generacquicC* 
cere  .lêrmonibus  ejus  : Ccd 
ftatim  perrexit,  & «enitcon- 
tni  Jebus . quz  alte'o  nomi- 
ne  Yocatur  jerufalem  , du- 
cens  lecum  duos  alinot  onul- 
tos , & concubinam, 

11.  Jamque  erant  juxta 
Jebus,  & dies  mutabatvr  in 
noôem  : dixitque  puer  ad 
dominumCuum:  Veni.ob- 
fecro,  & declinemus  ad  ur- 
bem  Jelufxorum , & manea- 
mus  in  ea. 

ta.  Cui  relpondit  domi- 
nus  : Non  ingrediar  oppi- 
dum gémis  alienx.qu*  non 
ell  de  fiiiis  Ilracl,  fed  trait' 
fibo  uCqi.e  Gabaa  t 
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13.  & cùm  illuc  pervene-  IJ.  & cjuaiid  )c  ferai  ai^vd  la  j nous  y di?-» 
ro,  manebimus  in  ea,  auc  meurcrons ^ OU  au  moins  en  la  Ville  de 

«encinuibeRama. 

14.  Tranfierunt  ergo  Je-  H-  Hs  paflercnt  donc  Jébus  ; & conti- 
bus , 5:  cœptum  carpcbant  nuant  Icur  chemin,  ils  fe  trouvèrent  au  cou- 

r.'Gritïr:fi“S  du  rolca,  p^sdc  Oata»,  qui  en  dans 
Benjamin  ; la  Tribu  de  Benjamin. 

15. divertenintqueaaeam,  1 y.  Ils  allèrent  donc  à ccttc  ville  pour  y 

nt  m^ererit  ibi.  Quo  cura  jgnieurer.  Et  y étant  entrés , ils  s’affirent  ei% 
“i”  iw4uf,  &“liî"s  eos  la  place  de  la  Ville , fans  qu’il  y eût  pcrfonne 
Kcipere  voluit  hoipitio.  voulût  Ics  retirer  6c  les  loger  chez  lui. 

\6.  Et  ecce  , apparuit  1 6.  Mais  fur  le  foir  on  vit  venir  un  vieillard 


Homo  Tenex  , revettcns  de 
agfo  & Je  opéré  fuo  vefperi, 
^ui  & ipft  de  monte  état  E- 
pliraim,  & peregrinus  liabi- 
labat  tn  Gabaa;  liomincs  au- 
tem  regionis  iiliui  eiamfilii 
Jemini» 

17.  Elevatirque  ocuHs  y 
fenex  fcdcntem  homi- 
nem  cum  farcinulis  fuis  in 
pUtea  civiratis  : Sc  dixit  ad 
eura  : Unde  venis  ? & «juà 


qui  retournoit  des  champs  aprè^  fon  travail  , 
qui  étoit  lui -meme  de  la  montagne  d’E- 
phraïm , ôc  qui  demeuroit  comme  étranger 
en  la  Ville  de  Gabaa.  Or  les  hommes  de  ce 
pays-là  étoient  des  enfans  de  Jémini,  très- 
injujî^s  <&  très-mécham. 

17-  Ce  vieillard  levant*  les  yeux  , vît  le 
Lévite  afTvs  dans  la  place  de  la  Ville  avec 
fon  petit  bagage  ; ôc  s’adrelTant  à lui , il  lui 
dit  : D’où  venez-vous  ? ôc  où  allez-vous  ? 


Tadis  ? 

1 8.  Qui  refpondit  ei  : Pro- 
fcfti  liimus  de  Bethlehcm 
Juda , & pergimus  ad  locum 
■oAium  , qui  elt  in  latcre 
mentis  Ephraim , undc  iera- 
mus  in  Bothlehem:  & nunc 
Tadimus  ad  domum  .Dci . 
nullufque  lub  tudlum  lûum 
nos  vult  tccipere , 

IJ.  habentes  palcas  & fœ- 
nura  in  aHnorum  pabulum  , 
i£  pancm  ac  vinumin  meoi 
il  aitcUlx  tuz  ufus , & pueri 
qui  mecum  eO  : nulla  re  in- 
digemus  nilï  hofpitio. 

10.  Cui  refpondit  fenex: 
Pax  tecuti)  fit , ego  prxbebo 
onmia  qux  nccelTaria  funt  \ 
tantum , quxfo,  no  in  plaiea 
maneas. 

XI.  Introduxitque  eum  in 
domum  fuam , & pabulum 


1 8.  Le  Lévite  lui  répondit  : Nous  femmes 
partis  de  Betliléem , qui  eft  en  Juda  ; 6c  nous 
retournons  en  notre  maifon  , qui  eft  au  coté 
de  la  montagne  d’Ephraïm , d’où  nous  étions 
allés  à Bcthîécm.  Nous  allons  maintenant  à 
la  maifon  de  Dieu , en  Silo  ; ôc  pcrfonne  ne 
nous  veut  recevgir  chez  lui , 

1 5.  quoique  nous  ayons  de  la  paille  Ôc  du 
foin  pour  les  ânes  , avec  du  pain  6c  du  vin 
pour  moi  6c  pour  votre  fen  airtc , 6c  pour  le 
ferviteur  qui  eft  avec  moi.  Nous  n’avons 
befoin  de  rien  , finon  qu’on  nous  loge. 

20.  Le  vieillard  lui  répondit  : La  paix  foie 
avec  vous  : Je  vous  donnerai  tout  ce  qui 
vous  fera  nécclTairc  ; je  vous  prie  feulement 
de  ne  point  demeurer  dans  cette  place. 

21.  Il  les  fit  donc  entrer  dans  (a  maifon  :: 
il  donna  à manger  aux  ânes  ; Ôc  pour  eux  y 
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après  qu’ils  eurent  lavé  leurs  pieds  , il  les  fît 
mettre  à table , 6c  leur  fit  feftin. 

2 2.  Pendant  qu’ils  étoient  à table,  Ôc  que 
iàtigués  du  chemin,  ils  mangeolent  ôc  bû- 
voient  pour  reprendre  leurs  forces , il  vint 
des  hommes  de  cette  Ville  , qui  étoient  des 
enfans  de  Belfel , c’eft-à-diré , fans  joug  ; ôc 
environnant  la  maifon  du  vieillard , ils  com- 
mencèrent à frapper  à la  porte , en  criant  au 
maître  de  la  maifon , ôc  lui  difant  : Faites  for- 
tir  cet  homme  qui  eft  entré  chez  vous , afin 
que  nous  en  abufions. 

25.  Le  vieillard  fortlt  dehors  pour  leur 
parler , Ôc  leur  dit  : Gardez-vous , mes  frè- 
res , gardez  - v'ous  bien  de  faire  un  fi  grand 
mal  ; car  j’ai  re^u  cet  homme  comme  mon 
hôte  ; ceffez  de  pcnfer  à cette  folie.  . 

24.  Et  dans  te  trouble  où  l’avoit  jette  tette 
horrible  propofition  : il  ajouta  : J’ai  une  fille 
vierge  , ôc  cet  homme  â fa  concubine  ; je 
vous  les  amènerai  ; ôc  vous  les  aurez  pour 
fatisfaire  votre  paflion.  Je  vous  prie  feule- 
ment de  ne  pas  commettre  à l’égard  d’un 
homme  ce  crime  déteflable  contre  la  nature. 

2 J.  Mais  le  Lévite  qui  n' était  pas  moins 
troublé , voyant  quils  ne  vouloient  point  fe 
rendre  à fes  paroles,  leur  amena  fa  femme , 
& l’abandonna  à leurs  outrages  : Ôc  après 
qu’ils  eurent  abufé  d’elle  toute  la  nuit , quand 
le  matin  fut  venu , ils  la  laifierent. 

25.  Lorfque  les  ténèbres  de  la  nuit  fe  dif- 
fipoient , cette  femme  vint  à la  porte  de  la 
maifon  où  étoit  fon  mari  j & y tomba  éten- 
due par  terre  , fans  mouvement  & fans  vie. 

27.  Le  matin  fon  mari  s’étant  levé?  ouvrit 
la  porte  pour  chercher  faferitme  , & continuer 
fon  chemin  ; 6c  il  y trouva  fa  femme  cou- 
chée par  terre , ayant  les  mains  étendues  fut 
le  feuU  de  la  porte  , comme  pour  demander 
vengeance  de  t outrage  qu'on  lui  avait  fait. 

^ a&  U crut  d’abord  qu’elle  étoit  endormie , 
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■finis  przbiiit  : iC  poftquam 
lavetunt  pedes  fuos,  recepit 
eos  in  conviviuni, 

ai.  lUis  cpulantibus  > & 
poA  labotem  iiineris . cibo 
& poiu  reficientibus  corpo- 
n , vcncrum  viri  civiiatis 
illius , fiiii  Belial , ( id  eA  , 
abfque  jugo  ) Si  circumdan- 
tes  domumfenis)  fores  pul- 
fare  csrperunt  .clamantes  ad 
dominum  domûs , atquc  di- 
■centes  : Educ  virum,  qui  in- 
greOils  eA  domum  tuant, ut 
abutamur  eo. 


aj.  EgreSufque  eA  ad  <oi 
fenex,  & ait  : Nolitc,  fra- 
tres , nolite  facere  malum 
hoc  : quia  ingreflus  eAhomo 
hofpitium  meum,  ficcelTate 
ab  hac  Aultitia  : 

14.  habeofiliam  virginetn,' 
Si  hic  horao  habet  concubi- 
raro , educam  eas  ad  vos, 
ut  humilietis  eas , Si  veArara 
libidinem  compleatis  : tan- 
tum , obfecro  ne  fcelus  hoc 
contcl  naturam  operranim 
in,  vicuisi. 


it.  Nolebant  acquiefeert 
fermonibus  illius  ; qnod  cer- 
nens  homo , eduxit  ad  eo< 
concubinam  Aiam  , Si  eis 
tradidit  illudendasn  : 'qui 
cùm  tou  noâe  abuli  eflent, 
dimiferpnt  eam  manc. 

.. 

i(.  Atrauüer.recedenti- 
bus  tenebris , venit  ad  of- 
tium  domûs  , ubi  manebat 
domisus  Aius,  & ibi  corruit. 


X7.  Mane  faflo  , Airrexil 
homo  , & aperuit  oAium  , 
ut  cœpum  expleret  viam  ; 8t 
ecce  concubina  ejus  jaccbx 
ante  oAium , fparits  in  limi, 
ne  manibus. 


al.  Cui  ille , putans  eata 
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quielcert,  lo-jtiebatur:  Sur- 
ee  , & ambulemus.  Qua  iii- 
hi!  rflpondcnte , imelligens 
qui'xl  erat  raottua , tulit  eam, 
ar  impofuic  afino,  reverfuf- 
que  cft  in  domum  Tuam. 

ip.  Quam  ci'im  cITct  in- 
grcffiis , ariipuit  gladium,  & 
cadaver  uxoris  cum  oflibuf 
luis  in  ducdecim  partes  ac 
frufta  concidens  , mifit  in 
omnes  lerminos  Ilracl. 

30  Quod  cùm  vidiffent 

finguli,conclamabam:Nun- 

quam  res  talis  &cia  eft  in  If- 
racl , ex  eo  die  quo  alcende- 
runt  patres  noftri  de  Ægyp- 
to.ufquein  prifenstcmpus: 
fene  (éntcniiam , & in  com- 
mune decemite  quid  faâo 
opus  tic. 
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& il  lui  dit;  Levez-vous,  & allons-nous-cnJ 
Mais  elle  ne  répondant  rien  , il  rceonnut 
qu’elle  dtoit  morte  ; ôc.  l’ayant  prife  , il  la  re- 
mit fur  fon  âne  & s’en  retourna  en  fa  maifen, 

2p.  Etant  venu  chez  lui , il  prit  un  cou- 
teau , ôc  divifa  le  corps.de  fa  femme  avec 
fes  os  en  douze  parts  , ôc  en  éhvoya  une  part 
en  chacune  des  Tribus  d’Ifraël. 

JO.  Ce  que  les  enfàns  d’Ifracl  ayant  vû , ils 
crièrent  tous  d’une  voix  : Jamais  rien  de  tel 
n’cft  arrivé  dans  Ifraêl.,  depuis  le  jour  que 
nos  peres  fortirent  d’Egypte  jufqu’aujour- 
d’hui  Prononeez  là-dcffus  , ôc  ordonnez  tous 
enfemble  ce  qu’il  faut  faire  en  cette  ren- 
contre. 


CHAPITRE  XX. 

1. 1.  Tontes  les  Tribus  dTfraél  s’ajfernblent  ir  conviennent  de  venger  l’inj  ure 
faite  au  Levite  par  les  habitans  de  Gabaa. 


L’an  du  monde 


I.  Egrefli  itaque  fum  om- 
îtes filii  Ifrael , & paritei 
congregati,  quafi  vit  unus, 
de  Dan  ufque  Berlâbee  , & 
teri*d  Calaad , ad  Dominum 
«O  Ma^ha  : 


1.  omnefque  anguli  popu- 
lonim , St  cunfijc  tribus  If- 
raèl  in  ecclefiam  populi  Dci 
convenerunt , qu.iJringcma 
miUiapcuicumpugnatorum. 

3.  (Nec  latuit  fiüos  Bcn- 
nnijn  . quôd  afeendiffem  fi- 
lii  Ifrac!  in  MaPpha.  ) Intcr- 
log.ituiijuc  Levita , maritus 
fnuiicris  interfciSe,  quomo- 
do  tantum  Icelus  perpetra- 
IIUB  eiTct, 


»•  A.  Lors  tous  les  enfans  d’Ifraël  fe  mirent 
en  campagne  , ôc  fe  trouvèrent  affemblés  , 
comme  s'ils  tieuJJ'em  tous  été  qu’un  fcul  hom- 
me , depuis  Dan  jufqu’à  Berfabde.  Ceux  de  la 
terre  de  Galaad  au-delq  du  Jourdain  fe  trouvè- 
rent aujft  avec  eux  devant  le  Seigneur  à Mafpha. 

2.  Tous  les  chefs  du  peuple  ôc  toutes  les 
tribus  d’Ifraël,  qui  compofoient  l’affcmblée 
du  peuple  de  Dieu , étoient  au  nombre  de 
quatre  cens  mille  hommes  de  pied , tous 
hommes  de  guerre. 

J.  Et  les  enfan*  de  Benjamin  furent  bien- 
tôt que  les  enfans  d'ifrael  étoient  allés  tous  en- 
femble  à Mafpha.  Le  Lévite , mari  de  la  fem- 
me , qui  avoit  été  tuée , étant  interrogé  de 
quelle  maniéré  un  fi  grand  crime  s’étoit  com- 
mis  , 
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4.  répondit  : Etant  allé  dans  la  Ville  de  Ga- 
baa,  de  la  tribu  de  Benjamin  j avec  ma  fem- 
me , pour  y palier  la  nuit , 

y.  les  hommes  de  cette  Ville-là  vinrent  tout 
d’un  coup  la  nuit  environner  la  maifon  où 
j’étois , pour  me  tuer,  Ji  je  ne  conjemois  à ce 
quils  voulaient  exiger  de  moi  : & ne  pouvant 
me  réfondre  à commettre  un  crime  Ji  dètefiable  , 
ils  ont  outragé  ma  femme , avec  une  brutalité 
fi  furieufe  6t  fi  incroyable , qu’enfin  elle  en 
eft  morte. 

6.  Ayant  pris  enfuite  fon  corps,  je  l’ai  cou- 
pé en  morceaux , & j’en  ai  envoyé  les  parts 
dans  tout  le  Pays  que  vous  pollédez , parce 
qu’il  ne  s’eft  jamais  commis  un  fi  grand  cri- 
me , ni  un  excès  fi  abominable  dans  tout  If- 
raël. 

7.  Vt)us  voilà  tous  , ô enfàns  d'Ilraël  ; 
voyez  ce  que. vous  avez  à faire. 

8.  Tout  le  peuple  qui  étoit  là  lui  répondit 
iout  d'une  voix , comme  s’ils  n’euflent  tous 
été  qu’un  feul  homme  : Nous  ne  retourne- 
rons point  à nos  tentes , & perfonne  ne  re- 
tournera en  fa  maifon  , 

p.  jufqu’à  ce  que  nous  ayons  exécuté  ceci 
tous  ènfemble  contre  Gabaa. 

10.  Qu’on  choififle  d’entre  toutes  les  tri- 
bus d’Ifraël  dix  hommes  de  cent , cent  de 
mille  6c  mille  de  dix  mille , afin  qu’ils  por- 
tent des  vivres  à l’armée  , ôc  que  nous  puil^ 
fions  combattre  contre  Gabaa  de  Benjamin , 
6c  rendre  la  punition  que  nous  en  ferons  éga- 
le au  crime  qu’elle  a commis. 

1 1.  Ainfi  tout  Ifraël  fe  ligua  contre  cette 
Ville , comme  s’il  n’eùt  été  qu’un  feul  hom- 
me , n’ayant  tous  qu’un  piême  efprit  6c  une 
même  réfolution. 


4.  re(pondît;  Venj  in  Gi- 
baa  B njjmin  cum  uxoro 
me.*  > illucijue  diverti  : 

T.  & ccce  homines  cÎTi- 
(atis  iilius  circumJcdcrunt 
nod^c  domum  , in  qua  itia- 
nebam  , volemcs  me  occi-’ 
dere , Si  uxorem  mcam  în- 
credibiii  furore  Hbidinis  ve- 
xantes , denique  moriua  eft. 


Quant  arreptam , îrf 
frufta  concidi,  mifîque  par- 
tes in  omnes  terminas  pof- 
TefTionis  veftr*  : quia  nun- 
quam  tantum  nefas , & catn 
grande  piaculum  faâum  eft 
10  Ifracl. 

7.  Adeftîs  omnes  fiJii  If- 
racl,  decernite  quid  facere 
debcacis. 

8.  Stanfque  omnis  popu- 
lus , qua/i  unius  hominis  fer- 
monc  relpondit  : Non  recc- 
demus  in  ubernacula  noftra, 
nec  fuam  quirquatn  intrabit 
domum: 

9»  fed  koc  contra  Gabaa 
in  commune  faciamus. 

lOb  Decem  viri  eljganiur 
è centum  ex  omnibus  tribu- 
bus  Ifracl , & centum  de  mil- 
le, & mille  de  decem  milU- 
bus , ut  comportent  exerci- 
tui  cibaria , &:  poHlmus  pug- 
nare  contra  Gabaa  Benja- 
min , & redderc  ei  pro  fte- 
lere , quod  meretur. 

II.  Convenitque  univer- 
fus  irracladcivitatem,qualt 
homo  unus , eadem  mçnie , 
unoque  cooülioi 
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§.  II.  Les  f/ifnit  enfraêl  rnvoyent  dès  Ambûjfadeuri  à la  Tribu  de  Benjarmn; 
pour  rengager  à leur  livrer  les  habitons  de  Gabaa,  qui  avaient  outragé  la 
f rmne  du  Lévite.  Les  Benjatnites  le  refufent , & Je  joignent  à ceux  de 
Gabaa  pour  les  défendre. 


1 1.  El  mifcrunt  nuntios 
jvJ  omncm  tribum  Benja- 
min , qui  dicerent  : Cur  tan- 
<um  ncfds  in  vobli  reperium 


13.  Tradite  homines  de 
<îabaa  , qui  hoc  Bagitium 
perpetranint , utraoriantur, 
& auferatur  maium  de  Ifrael. 
■Qui  noluerunt  fratrum  fuo- 
tum  filiorum  Ifrael  audire 
niandatum: 

1 4.  fed  ex  cunâis  urbibus, 
qua:  fonis  fuï  erant , con- 
venecunc  iu  Gabaa , ui  illis 
fcrteiit  auxilium , & contra 
univerfiim  populum  Ilracl 
«iimicarent. 

15.  inventique  funt  vi- 
ginti  quinque  millia  de  Ben- 
jamin educemium  gladium, 
pratterhabitatores  Gabaa , 

i<.  qui  ftptingenti  erant 
viti  fortilTimi , ira  rinifteâ  ut 
dcxttâ  prxlianles  : St  fie  fun- 
«lis  lapides  ad  ceriumjacien- 
<es,  ut  capillura  quoque  pof- 
ièm  percutere , & nequa- 
quam  in  alteram  panem  ic- 
ius  japidis  dclérreuic. 


17.  Vironim  quoque  IP- 
ncl,  abfquc  filiis  Benjamin, 
inventa  funt  quadringenta 
millia  educemium  gladios , 
& paratorum  ad  pugnam. 

18.  Quifurgentes  vene- 
runt  in  domum  Dei , hoc 
cfi , in  Silo  : confiiluerunt- 
que  Deum,  atque  dixerunt  : 
(^uif  erit  in  exercitu  noftro 
princeps  certaminis  contra 
ilioi  Benjamin  ^Quibus  reP 
pondit  Oominus:  Judas  fit 
^uxveficr. 


1 2.  Et  afin  de  n'avoir  rien  à Je  reprocher  avant 
de  commencer  la  guerre  , ils  envoyèrent  des 
Ambafladeurs  vers  toute  la  Tribu  de  Benja- 
min , pour  leur  dire  : Pourquoi  une  aûion  li 
ddteftable  s’eft-elle  commife  parmi  vousj 
fans  que  vous  ayez  pen/ë  à la  punir  ? 

ij.  Donnez-nous  les  hommes  de  Gabaa 
qui  font  coupables  de  ce  crime  infâme , afin 

3u’ils  meurent  , & que  le  mal  foit  banni 
’lfraël.  Les  Benjamites  ne  voulurent  point 
fe  rendre  à cette  propofition  des  enfàns  d’It 
raël  i qui  étoient  leurs  frétés  : 

14.  Mais  étant  fords  de  toutes  les  Villes 
de  leur  Tribu  , ils  s’afTcmblerent  à Gabaa 
pour  fecoutir  ceux  de  cette  Ville  , & pour 
combattre  contre  tout  le  peuple  d’IfraëL 

I y.  Il  fe  trouva  dans  la  Tribu  de  Benjamin 
vingt  cinq  mille  hommes  portant  armes , oit; 
tre  les  haoitans  de  Gabaa , . 

t6.  qui  étoient  fept  cens  hommes  très- 
vaillans , combattant  de  lai  gauche  comme 
de  la  droite , & qui  étoient  li  adroits  à jetter 
des  pierres  avec  la  fronde , qu’ils  auroient 
pû  même  frapper  un  cheveu  , fans  que  la 
pierre  qu’ils  auroient  jettée  fc  fût  tant  foit  peu 
détournée  de  part  ou  d’autre. 

1 7.  Il  fe  trouva  auffi  parmi  les  enfans  d’If- 
raël,  fans  compter  ceux  de  Benjamin,  qua- 
tre cens  mille  hommes  portant  armes  & prêts 
à combattre. 

18.  S’étant  donc  mis  en  campagne  , ils 
vinrent  à la  maifon  de  Dieu  à Silo,  où  ils 
confultcrent  Dieu , & lui  dirent  : Qui  fera  le 
Général  de  notre  armée , pour  combattre 
les  enfans  de  Benjamin  ? Le  Seigneur  leur 
répondit  : Que  Juda  foit  votre  Général ^ 
qu'il  commence  le  combat. 


Digitized  by  Google 


LES  JUGES.  Cu^p.  XX. 


8i’ 


ip.  Au(Ti-tôt  les  eafans  d’Ifracl  marchant 
dès  le  point  du  jour , vinrent  fe  camper  près 
de  Gabaa  : 

20.  Et  s’avançant  de-là  pour  combattre  les 
enlans  de  Benjamin , ils  commencèrent  à 
alTièger  la  Ville. 

§.  III.  Lts  Bfnja/nitei  étant  fortis  de  la  Fille  de 

mille  hommes  des  enfans  cPlIrael.  Ceux-ci  jeûnent , 

le  Seigneur  , qui  leur  promet  une  entière  vuioire. 

21.  Mab  les  enfans  de  Benjamin  étant  for- 
tis de  Gabaa  , tuerent  en  ce  jour  vingt-deux 
mille  hommes  de  l’armée  des  enfans  d’ifraël; 
Dieu  le  permettant  ainfi , non  pour  favori  fer  la 
Tribu  de  Benjamin  , mais  pour  humilier  les  au- 
tres Tribus  qui  en  avaient  grand  befoin  : 

22.  Car  les  enfans  d’Ifraël  s’appuyant  fur 
leurs  forces  & fur  leur  grand  nombre  , fe 
remirent  encore  en  bataille  dans  le  même  lieu 
où  ils  avoient  combattu. 

25.  Auparavant  néanmoins  , ils  allèrent 
pleurer  jufqu’à  la  nuit  devant  le  Seigneur , & 
ils  le  confulterent  en  difant  : Devons  - nous 
combattre  encore  contre  les  enfans  de  Benja- 
min y qui  font  nos  freres  y ou  en  demeurer 
là  ? Le  Seigneur , qu'ils  avoient  confulté  pour 
/avoir  s’ils  devaient  combattre  y fans  lui  deman- 
der la  force  dont  ils  avoient  befoin  pour  vaincre , 
leur  répondit  dans  fa  colere  : Marchez  cou- 
tr’eux  y & donnez-leur  bataille. 

2-j.  Le  lendemain , les  enfans  d’Ifracl  s’é- 
tant préfentés  encore  pour  combattre  les  en- 
fans de  Benjamin , 

2 y.  ceux  de  Benjamin,  fortîrent  avec  im- 
pétuolité  des  portes  de  Gabaa,  & les  ayant 
rencontrés , ils  en  firent  un  fi  grand  carnage , 
qu’ils  tuerent  fur  la  place  dix-huit  mille  hom- 
mes de  guerre. 

25.  Après  cela  donc,  tous  les  enfans  d’If- 
rael  vinrent  en  la  maifon  de  Dieu  ; & étant 
allis , ils  pleuroient  devant  le  Seigneur.  Ils 
jeunerent  ce  jour-là  jufqu’au  foir , & oflrirent 


19-  Staiimque  filii  I(r.iel 
(jjrgentcs  manc  , caArame- 
taci  liant  juxta  Gabaa  : 

to.  & inde  proccdenies 
ad  pngnam  contr.i  Uenja- 
min>  urbem  oppugnare  cir- 
pecunt. 

Gabaa  , tuent  qttarani^ 
s'huiiiilient  Ù"  confulten^ 


ai.  Egreffique  fiüi  Ben- 
jamin de  Gabaa  < occideiunt 
de  filiii  Ilrael  die  iüo  vi-r 
ginti  duo  uiillia  vùoium. 


21.  Rurfum  filii  Wrafl  tt 
fortitudine  & numéro  con- 
fidentes , in  eodem  Icco  , 
in  quo  priùs  certaverant,  a- 
cicm  direxerunt  ; 

25.  ita  umen  ut  priùs  afi- 
cenderent  & fièrent  coram 
Domino  ulque  ad  noflem  . 
confuleremque  eum  , & di- 
cetent  : Debeo  ultra  pio- 
cedere  ad  dimicandum  con- 
tra filios  Benjamin  fratres 
meos,annon?  Quibus  ille- 
relpondit:  Afcenditead  eos» 
& inite  certameiu 


14.  Cumque  filii  Iifaet 
altera  die  contra  filios  Ben- 
jamin ad  prxliuin  procelTil- 
Tent, 

tr.  eruperunt  filii  Ben- 
jamin de  portis  Gabaa  ; Sj 
occurrentes  eis  , ranta  in 
Bios  cxde  bacchati  (but , ut 
decem  & oôomillia  viro- 
rum  educentium  gladiuin 
proiletnerent. 

i6.  Quamobrem  omnes 
filii  Ilrael  venerunt  in  do- 
mum  Dei,  & lodentes  Hc- 
bant  corara  Domino  tjeju- 
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n3\’crun(quc  die  illo  uHjue 
ad  verpcruni , & obtuleruM 
ri  holocaufta  , atqur  pacifi- 
cas  vitfHmas , 

17.  & fupcr  Aatu  fuo  în- 
terrogaverunt.  Eo  remporc 
ibi  crac  area  feederis  Dci , 

18.  8c  Phinecs  EHusElea- 
znri  filii  Aaron  prarpoficus 
domur.  Confuluerunc  igU 
tur  Dominum , arque  di.xe- 
ninc:  Exire  ultra  debemus 
ad  pugnam  contra  Elios 
Benjamin  fracrcs  noAros  , 
an  quidccrc  7 Quibus  ait 
Dominus  : AfcenditCy  cras 
enim  tradam  eos  in  manus 
vcftras. 


au  Seigneur  des  holocauAes , & des  hoAles 
pacifiques; 

27.  & le  confulterent  touchant  l’état  où  ils 
fe  trouvoient.  En  ce  tenis-là , l’arche  de  l’al- 
liance du  Seigneur  étoit  en  ce  lieu , 

28.  6c  Phinéès,  fils d’Eléazar,  filsd’Aaron,' 
tenoit  le  premier  rang  dans  la.  maifon  du  Sei- 
gneur, Ils  confulterent  donc  le  Seigneur,  6c 
lui  dirent;  Devons-nous  encore  combattre 
nos  freres  les  enfàns  de  Benjamin , ou  de- 
meurer en  paix  ? Le  Seigneur  leur  dit  : Mar- 
chez contr’eux  ; car  demain  je  les  livrerai  en- 
tre vos  mains. 


VI.  Lei  enfant  d’ifrael  tuent  vin^t-cmq mille  Ben jamîtes, prennent  & brû- 
lent la  Ville  de  Gabaa , ir  toutes  les  autres  V illes  de  la  tribu  de  Benjamin  , . 
ir  y pajfeiit  tout  au  fil  de  l’épée. 


19.  Pofucnintque  filii  IC- 
nel  inlîdias  per  circuiium 
urbis  Gabaa  : 

30.  & ténia  vice,  fîcut 
têmel  & bis  , contra  Ben- 
jamin exercitum  produxe- 
runt. 


31.  Sed  & filii  Benjamin 
Budafler  eruperunt  de  civi- 
tate  & fuglenies  adverfarios 
longiùs  perlëcuti  funt , ita 
ut  vulnerarent  ex  eis  ficut 
p.'imo  die  & fecundo,  St  c*- 
derent  per  duas  femitas  ver- 
tentes  jerga  , quarum  una 
ferebaïur  >n  Betbel,  & altéra 
in  Gabaa , atque  profierne- 
tent  triginta  circhet  viros  t 
31.  Putaverunt  enim  fo- 
lito  eos  more  cedere.  Qui 
fugam  ane  fimulantes,inie- 
runt  confilium  ut  abfirahc- 
rent  cos  de  civitate , & qua- 
fi  fugientes  ad  fupradiâas 
femitas  perducerent. 


2p.  Les  enfàns  d’Ifraël  drefferent  enfuite 
des  embufeades  autour  de  la  Ville  de  Gabaa  , 

30. 6c  marchèrent  en  bataille , pour  la  troi- 
fieme  fois  contre  Benjamin,  comme  ils  .a- 
voient  déjà  fait  deux  fois.  Ceux  qui  marchèrent 
ainfi  étaient  au  nombre  de  dix  mille , dr  ils  a- 
voient  ordre  de  prendre  la  fuite  à F approche  de 
l’ennemi. 

3 I.  Les  enfàns  de  Benjamin  fortirent  aufïï 
delà  Ville  avec  une  grande  audace  ; 6c  voyant 
fuir  leurs  ennemis , ils  les  pourfuivirent  bien 
loin , 6c  ils  en  blefferent  quelques-uns , com- 
me ils  avoient  fàit  le  premier  6c  le  fécond  jour; 
6c  taillèrent  en  pièces  ceux  qui  fùyoient  par 
deux  chemins , dont  l’un  va  à Béthel , 6c  l’au- 
tre à Gabaa , 6c  ils  tuerent  environ  trente  hom- 
mes- 

32.  Car  ils  s’imaginoient  qu’ils  fùyoient 
devant  eux,  comme  ils  avoient  fàit  les  deux 
premières  fois  : mais  c’ étoit  un  ftratagème  des 
enfàns  d’Ifracl,qui  feienoient  de  fuir,  afin 
de  les  éloigner  de  la  Ville , 6c  de  les  attirer 
en  ces  chemins  dont  nous  venons  de  parler  , 
dr  où  le  gros  de  leur  armée  s’ étoit  caehé. 

33.  Tous  les  enfàns  d’Ilraël  fe  levant  donc 


J3,  Omîtes  , it.tque  filjj 
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du  Heu  où  ils  étoient , fe  mirent  en  bataille  ifrael  furgentrs  de  Tedibut 
dans  le  lieu  appellé  Baalthamar.  En  mime-  > teienderunt  aciem  m 

I 'S  t r J > * ) qui  vocarur  Udalcha- 

t€m%  les  gens  des  embuicades  quon  avoit  mar,  in/îdir  quoque,  qu*' 
dreffées  autour  de  la  ville  , commencèrent  circa  nrbem  eram , pauU- 
auffi  à paroître  peu  à peu , ^ 

. 54..  ôc  à marcher  du  côté  de  la  Ville  qui  st-staboccidemaiiurbî» 

regarde  l’occident  Ahn  /«  dix  mille  hom-  *d“ 

mes  de  l’armée  d’ifraël  > <\ui  avaient  paru  Id-  univerfo  iiraei,  habitatoret 
cher  le  pied,  tournant  face  à l'ennemi,  savan-  ad  certamina  prov<^ 
cerent  aulli  vers  les  habitans  de  Gabaa,  oc  belium  contra  fiiios  Bcnja- 
les  provoquoient  au  combat  > qu’ils  avaient  œin:  & non  inteiiverunt 
fait  femblant  de  vouloir  éviter.  De  forte  que  les  imetUuL***'*' 
enfans  de  Benjamin  fc  trouvèrent  accablés 
de  gens  de  guerre  , & ils  ne  s’appen^urent 
point  qu’une  mon  préfente  les  environnoit  de 
toutes  parts,  yînow  lorjqutl  leur  fut  impojfible  de 
l éviter. 


J Ainfi  le  Seigneur  les  tailla  en  pièces 
aux  yeux  eJ^  par  les  mains  des  enfans  d’ifraël , 
qui  tuèrent  ce  jour-là  vingt-cinq  mille  cent 
hommes , tous  gens  de  guene  ôc  de  combat. 


jî.  Pcrcuflfiique  eo»  Do- 
mius  in  confpeàu  filiorum. 
Ifrael , & interfcccmm  e* 
eis  in  illo  die  vigimi  qifin- 
que  millia  & cencum  viras, 
omnes  bellaiores  & educen- 


î 6,  E'oici , encore  une  fois , comme  la  chpfe  fe. 
paffa.  Les  enfans  de  Benjamin  , qui  étoient  â 
larriere-garde , fe  voyant  attaqués  de  toutes 
parts  , èir  reconmijfant  qu’ils  étoient  trop  foi- 
bles  pour  réftjler  à tant  d’ennemis , commen- 
cèrent à fuir  wrr /f«r  faille,  dans  lefpérance 
d’y  rentrer  ; ce  que  les  enfans  d’ifraël , qui  les 
pourfùivoient , ayant  âpperçu , ils  leur  firent 

filacc,  afin  que  s’enfuyant,  ils  tombaffent  dans 
es  embufeades  qui  étoient  tputes  prêtes , & 
qu’ils  leur  avoient  drelTées  le  long  de  la  Ville. 

3 7.  Ces  gens  étant  donc  fortis  tout  d’un 
coup  de  l’embufcade , taillèrent  en  pièces  les 
Benjamites  qui  fuyoient  devant  eux  , entrè- 
rent enfuite  dans  la  Ville , 6c  y paflerent  tout 
au  fil  de  l’épée. 

38.  Or  les  enfans  d’ifraël  avoient  donné 

Eour  figrial  à ceux  qu’ils  avoient  mis  en  em- 
ufeade , qu’ils  allumalTent  un  grand  feu  après 
Tome  11.  Part,  J. 


tes  gUdium. 

><.  Filii  aotem  Benjamin  , 
càm  Te  inferiores  efle  vi- 
düTeni  , coeperunt  Tugere. 
Quod  cernenies  61ii  Ilrael , 
dederunt  eis  ad  fugienduna 
locum , ut  ad  przparatas  in- 
fîdias  devenirent , quasjux- 
u urbem  pofuerant. 


37.  Qui  cùm  repente  de 
latibus  (urrexiAent , & Ben- 
jamin lerga  cxdentibus  da- 
ret,  ingrelTi  (um  civiutem, 
& percuiTerunt  eam  in  ore 
gUdii. 

38.  Signum  auiem  dede- 
tant  6lii  Ifrael  his  quos  in 
inlïdiis  collocaveranc  , ut 
poflquam  urbem  cepilTent  , 

L 
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îjnem  acccndcreiu  : ux  aC 
ccndcflte  in  aîtum  fumo  , 
capum  urbcm  demonftra- 
rcnt, 

^9.  Quod  cùm  cerneccnc 
Élii  Ifracl  in  ipfo  certamine 
polît!  (“putaverunt  enim  fîlii 
Benjamin  eosfogere,  & inf- 
rantiùs  perfequebantur,  cz- 
fis  de  exercitu  eomm  trigin- 
U yifis) 


40.  55  vidèrent  qtiafî  co- 
lumnam  fumi  de  civitate 
confeendere^Benjaminquo* 
que  alpiciens  rétro  , cùm 
captam  cerneret  civitatem , 
& Ûammas  in  fublime  ferri: 


41.  qui  priùx  lîmulavermc 
feeam*,  verfa  facie  fortiùs 
refidebant.  Quod  diim  vi- 
dilTent  fîlii  Benjamin  > in  fu- 
gam*  verfi  fuot  > 


4 t.  & ad  vîam  deferti  îre 
cœpcrunt , illuc  quoque  eos 
adverfariis  perfequencibus  ; 
(êJ  & hi  qui  urbem  fuceen-' 
dorant,  occurrerunt  eis. 


4;.  Âtquo  ica  fatlum  efl, 
tit  ex  utraque  parte  ab  hofti- 
bus  cxdcrentur,  ncc  crut  al- 
la requics  morientium.  Ce- 
ciderunt,atqueprd(lrati  lunt 
ad  orienulcm  pUgam  uibis 
Ciabaa, 


44.  Fuerunt  aucem  qui  im 
ccdom  loco  interfefti  funt, 
docem  & 0^0  millia  viro- 
rjm  omnes  robulUdimi  pug- 
ijatores. 

45.  Quod  cùm  vidlÇeat 
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avoir  pris  la  Ville , afin  que  la  fum<?e  qui  sV- 
leveroit  en  haut-,  fut  la  marque  de  la  prife  de 
la  Ville. 

jp.  C’eft  en  effet  de  quoi  s'apperçurent 
les  Ifraëlites  pendant  le  comtat  mCme , ^ ce 
(jui  tes  empêcha  de  fuir  plus  loin  : Car  ceux  de* 
Benjamin  s’étant  imaginés  d'abord  que  ceux 
d’Ifraël  fuyoient , les  avoient  pourfuivis  vit^e- 
ment,  apres  avoir  tué  trente  hommes  de 
leurs  gens. 

40.  Mais  lorfque  le  feu  fut  niis  à la  Ville  > 
& qu’on  vit  comme  une  colonne  de  fumée 
quis’élevoit  au-deffus  des  maifons,  ceux  de 
Benjamin  regardant  aulfi  derrière  eux  , s’ap- 
pert^urent  que  la  Ville  étbit  prife  , & que  les 
Bammes  s’élevoient  en  haut. 

41.  Et  alors  les  dix  mille  Ifraélites  qui  au- 
paravant faifoient  femblant  de  fuir  , recon^ 
noijfant  que  la  taille  était  prife , commencèrent 
à tourner  vifage  contr’eux , 6c  à les  charger 
vivement  ; ce  que  voyant  les  enfans  de  Ben- 
j^iin  , qui  compofoitnt  f avant-garde  , 0“  qui 
juf^uts-là  avoient  pourfuivi  les  Ifraclues,  ils 

frirent  la  fuite,  comme  avoient  Jait  ceux  de 
arriere-garde , 

42.  ôc  voulurent  gagner  le  chemin  du  dé- 
fert:  mais  leurs  ennemis  les  pourfuivirent  juf- 
gués- là  ; ôc  ceux  qui  avoient  mis  le  feu  à la 
Ville  les  coupèrent,  6c  vinrent  au-devant 
d’eux. 

■4 J.  Ainfi  les  Benjamites  ayant  leurs  enne- 
mis en  tête  & en  queue , furent  taillés  en 
pièces  devant  ôc  derrière  , fans  gué  rien  arrê- 
tât un  fi  grand  carnage.  Ils  tombèrent  morts 
fur  la  place , au  côté  de  la  Ville  de  Gabaa 
qui  regarde  l’orient. 

44.  DÎX  huit  mille  hommes  furent  tués  ert 
ce  même  endroit,  tous  hommes  de  guerre 
6t  très-vaillaiis. 

4;.  Ceux  qui  étoient  reflés  des  Benjamites 
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voyant  la  défaite  de  leurs  geiis , s’enfuirent 
dans  le  défcrt , pour  gagner  le  rocher  appellé 
Remmon.  Mais  comme  ils  étoient  tcftis  dif- 
perfcs  dans  cette  fuite , l’un  d’un  côté  &.  l’au- 
tre d’un  autre  , ceux  d’Ifracl  en  tucrent  cinq 
mille  de  plus.  Et  ayant  paffé  plus  loin  en  les 
pourfuivant  , ils  en  tuerent  encore  deux 
mille. 

45.  Ainfi  vingt-cinq  mille  hommes  de  la 
Tribu  de  Benjamin  furent  tués  en  cette  Jour- 
née en  divers  endroits , qui  étoient  tous  gens 
de  gj-ierre  & très-vaillans. 

47.  De  forte  que  tous  ceux  de  cette  Tribu 
qui  fe  purent  fauver  ne  montoient  qu’à  lix 
cens  hommes  , qui  demeurertnt  au  Rocher 
de  Remmon  pendant  quatre  mois. 

48.  Les  enfans  d’Uracl  étant  retournés  du 
combat , firent  paflTer  au  fil  de  l’énée  tout  ce 
qui  fs  trouva  de  relie  dans  la  Ville,  depuis 
les  hommes  jufqu’aux  bêtes  ; & toutes  les 
Villes  6c  les  Villages  de  Benjamin  furent  com 
fumés  par  les  flammes. 
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qui  rewanferant  Benja- 

min  , fugerunt  in  rditudi- 
ndm;  & pergebant  ad  Pc- 
tratq , cujus  vocabtlum  cft 
Remmon.  In  iUaquoque  fu- 
ga  palames  , 3c  in  diverfa 
tenJentes,  occtderunc  quin* 
que  millia  virorum.  pt  çùm 
u!tri  tenderent  , perfécuti 
funt  eo5 , & imcrfcccrunt 
etiam  alla  duo  miilü. 

4^.  Et  fîc  faâum  eft  > ut 
omnes  qui  cccidçrant  de 
Benjamin  in  diver/is  locis , 
cflTent  viginti  quinque  mil- 
Ha  , ptignatorcs  aJ  bella 
promptinîmi. 

47.  Remanferunt  itaque 
de  Omni  numéro  Benjamin, 
qui  evadefe , & fugcrc  in  Ib- 
Utudinem  potuerqnt , Tc)^- 
centi  vtri  : federuntque  in 
Petm  Remmon  menfibus 
quatuor. 

48.  RegrcHî  autem  fiUi  If- 
racl,  omnes  re'îquias  civî- 
tâtis  , à viris  ufquc  ad  ju- 
menta , gladio  perculTerunc, 
cunâafque  urbes  & viçu- 
ios  Benjamin  vorax  Hamma 
conlumplit. 


CHAPITRE  XXL 


§.  I.  Lff  enftins  d'ifmél  ayant  juré  de  ne  poiru’donner  leurs  filles  en  mariage 
a ceux  de  Benjamin,  font  affliges  de  voir  périr  cette  Tribu.  Pour  éviter 
ce  malfieur , ils  extermifwnt  ‘ceux  de  Jabès-Galaad , qui  n'avoient  point 
marché  avec  eux  contre  Gabaa  , Ù“  en  rtfervent  quatre  cens  filles  vierges  , 
qu’ils  donnent  en  mariage  aux  Benjarnites,  ^ 


i.J_jEs  enfans  d’Ifraël  firent  aulfi  un  fer- 
ment en  ces  termes  lorfqu’ils  étaient  à Maf- 
pha  : Nul  d’entre  nous  ne  donnera  fa  fille  en 
mariage  aux  enfans  de  Benjamin  ; marquattt 
par  là  f horreur  qu’ils  avoient  du  crime  de  ceux 
de  Gabaa.  ; 


I.  Juraverunt  quoi|uc  filil 
irracl  in  Mafplia  , St  dixe- 
ninl  : Nullus  noftriim  dabit 
filiis  Benjamin  de  filiabLis 
fuis  uxorem. 


2.  Mais  après  quils  -eurent  exterminé  cette 
Tribu  , ils  Jentitem  Findijerétion  de  leur  fer- 


I.  Vencrumijue  omnes 
ad  domum  Del  in  Silo  , St 

L ij 
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in  confpeflu  ejus  Ædemes 
ufquc  ad  vcfperam,  levave- 
runt  Yoccnu  & magr.o  ulu- 
latu  CŒpcruot  fiere,  dfcen- 


).  Quare,  Domine  Deus 
Ifracl , raâum  eft  hoc  ma- 
lum  in  populo  tuo,  ut  hodie 
tina  tribus  auferretui  ex  no- 
bis  ! 

4.  Altéra  autem  die  dilu- 
culo  conlurgentes , extru- 
xeruntaltare,  obtuleruntque 
ibi  holocauAa , & paclücas 
TÎdiinas , & dixerunt  i 

5.  Quis  non  aTcendit  tn 
cxercitu  Domini  de  umver- 
fts  tribubus  Ifraèl  i Grandi 
cnim  juramenro  fe  conftrin- 
xeram  , cùm  eflent  in 

pha  , incerâci  eos  qui  deruiT' 
lent. 

Duâîquepcrniterttia  ft- 
Ki  Iffaciruperfracre  fuoBcn* 
jamin  # cofperunt  diccre  : A- 
blara  eO  tribu?  una  de  Ifrael, 

7.  nnde  uxores  accipîent? 
omncs  enim  in  commune 
Wravimus , non  daturot  nos 
hi$  h]ias  noAras. 

' 8.  IJcircodixerunt:  Quis 

eA  deuniverAs  tribubos 
ncl  , qui  non  afcendit  ad 
Domihum  in  Mal'pha  ? Et 
ccceinvemi  fûnt  habitato- 
Ks  Jabes  Ga'aadiniilo  cxcr- 
CJtu  non  fuitTe. 

9,  ( Eo  quoquc  tempore 
cùm  eiïent  in  Silo , nullus 
ex  eis  ibi  repertus  eA.  ) 

. 10.  iMifcrunt  ttaque  de- 

. cem  miUia  viros  robuAîAÎ- 
mos  , 3s  prreeperum  eis  : 
lie,  & pcrcutito  habitaïQtes 
Jabes  Gilaq^  in  ore  gladii , 
tam  uxores  quàrn  parvulos 
eorum. 

1 1 . Et  hoc  erit  quod  ob- 
‘ fcYvaie  deb^tis  î Omne  ge-' 


JUGES.  Chjip.  XXI. 
ment , 6c  ils  vinrent  tous  en  la  maifbn  de  Diea 
à Silo  ; ôc  fe  tenant  aflis  en  fa  préfence  juF' 
qu’au  loir,  ils  dleverent  la  voix , 6c  commen- 
cèrent à pleurer , en  jettant  de  grands  cris  , 
ôc  çn  difant  : 

5.  Seigneur  Dieu  d’Ifracl , pourquoi  eft-il 
arrivé  un  fi  grand  malheur  à votre  peuple  , 

3u’aujourd’hui  une  des  Tribus  fût  retranchée 
'entre  nous  ? 

4.  Le  Icndeniain  s’étant  levés  au  point  du 
Jour , ils  éleverent  un  autel , y offnrent  des 
holocauftes  ôc  des  vidlimes  pacifiques , ôc  di» 
rent  : 

y.  Qui  d’entre- toutes  les  Tribus  d’Ifraël 
n’a  point  marché  avec  toute  l’armée  du  Sei- 
gneur ? Car  étant  à Mafpha-,  ils  s’éteient 
aujfi  engagés  par  un  grand  ferment  à tuer  tous 
ceux  qui  auroient  manqué  de  s’y  trouver. 

6.  Et  ies  enfants  d’Ifracl  touchés  de  repen- 
tir de  ce  qui  étoit  arrivé  à leurs  freres  de_Ben- 
jamin  , commencèrent  à dire  : Une  des  Tri- 
.bus  a été  retranchée  d’Ifracl. 

7.  Où  prendront-ils  des  femmes.^  Car  nous 
avons  Juré  tous  enfemble  que  nous  ne  leur 
donnerions  point  nos  filles. 

S.  Ils  s’entredirent  donc  ; Qui  font  ceux  de 
toutes  les  Tribus  d’Ilraël  qui  ne  font  pomt 
venus  en  la  maifon  du  Seigneur  à Malpha-? 
Et  il  fe  trouva  que  les>habitans  de  Jabès-Ga- 
laad  ne  s’étoient  point  trouvés  dans  r-arméc. 

p.  En  effet,  dans  le  même-tems  que  les 
enfans  d’Ifraël  étoient  à Silo , il  ne  fc  trouva 
parmi  eux  aucun  homme  de  Jabés. 

10.  Ils  envoyerent'donc  dix  mille  hom- 
mes très-vaillans , avec  cct  ordre  : Allez , ôc 
faites  paffer  au  fil  xlc  l’épée  tous  les  habitans 
de  Jabés-Galaad , fans  épaigner  ni  les  fem- 
mes, ni  les  petits  cnfàns. 

11.  Et  vous  obferverez  ceci  en  mëme- 
tems  Tuez  tous  Jies"  males  ôc  toutes  les  fem- 
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mes  qui  ne  font  plus  au  rang  des  filles  : mais 
refervez  les  vierges. 

I ?.  Il  fe  trouva  dans  Jabés-Galaad  quatre 
cens  vierges,  qui  étoient  demeurées  toujours 
pures  Sf.  ils  les  emmenerent  au  camp  à Silo, 
iiu  Pays  de  Çhanaan, 

IJ.  Ils  envoyèrent  enfuite  des  députés  aux 
en&ns  de  Benjamin,  qui  étolentau  rocher  de 
Retnmon,  avec  ordre  de  leur  dire  qu’on 
vouloir  vivre  en  paix  avec  eux, 

14.  Alors  les  enfans  de  Benjamin  revin- 
rent chez  eux;  ôc  on  leur  donna  polir  femmes 
ces  filles  de  Jabés-Galaad  ; mais  on  n’en  trou' 
va  point  d’autres  qu’on  leur  pût  donner  de  la 
même  maniéré. 

1 y.  Tout  Ifraël  fut  touché  alors  d’une 
grande  douleur  , & ils  eurent  un  extrême 
regret , qu’une  des  tribus  d’Ifiacl  futpérie  de 
cette  forte. 

§.  II.  Les  tnfans  d’Ifiaél  permettent  aux  Benja/nites 

d’enlever  autant  dejilles  de  Silo  qu'ils  en  aurount 

16.  Et  lés  plus  anciens  du  peuple  dirent: 
Que  ferons-nous  aux  autres  à qui  on  n’a  pas 
donné  de  femmes  / Car  toutes  les  femmes 
de  la  tribu  de  Benjamin  ont  été  tuées  . 

17.  Et  il  n’y  a rien  qiie  nobs  ne  devions 
faire  pour  empêcher,  autant  qu’il  eften  no- 
tre pouvoir,  qu’une  des  tribus  d’Ifraël  ne  pé- 
riflè.. 

18.  Cependant  nous  ne  pouvons  leurdon- 
nernos  filies,  étant  liés  comme  nous  fom- 
mes  par  notre  ferment , & par  les  impréca- 
tions que  nous  avons  faites , .en  difànt  ; Mau- 
dit foit  celui  qui  donnera  fa  fille  en  mariage 
aux  enfàns  de  Benjamin.  ^ 

ip.  Ils  prirent  donc  cette  réfolution  en- 
tr’eux,  ôc  ils  dirent  aux  enfans  de  Benjamin  : 
Voici  la  fête  folemnclle  du  Seigneur,  qui  fè 
célébré  tous  les  ans  à Silo , dans  une  f laine 
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neris  malculini , & muliern 
qu*  cognovtrunt  viros , in- 
terficire,  virgines  auiem  re- 
ferrate. 

II.  Invemzque  funt  de 
Jabcs  GaUad  quadringema: 
virgines.  quxnercierunt  vi- 
ri  torum  , & adduxerunt  cas 
ad  cadra  in  Silo  i in  terrain 
Chanaan. 

l'j.  Mifcruntque  numiot 
ad  filios  Benjamin , qui  eranc 
in  Petra  Remmon  , & prx- 
ceperUnt  eis,  ut  eos  fufei- 
perent  in  pace.  •• 

14-  Veneruntquc  filii  Bcn- 
jan-.inin  illotempore, & da- 
tx  Tunt  eis  uxores  de  filiabut 
Jabei  Galaad  , alias  auiem 
non  repererunt , quas  (îmiH 
modo  iraderent.' 

lî.  Univerlulque  Idat'I 
valde  doluit , & egit  pœni- 
tentiam  (uper  intcrfcCiionC  ' 
uoius  tribus  ex  Ilracl, 

qui  reflùtent  fans  femmes  ' 
befoin , pour  les  épbufer. 

16.  Dixeruntque  majores 
natu  : Quid  faciemus  relU 
quis , qui  non  acceperunt  u- 
xorea  ! Omnes  in  Benjamin 
feminx  concideruni, 

17.  & magnà'nobis  cura., 
ingentique  Iludio  provideiv- 
dum  ed,  ne  una  tribus  d«- 
leatut  ex  Ifracl. 

, iS.  Filias  enim  nodras  eu 
date  non  poQumus,  cciidric- 
tijuramento  & malcdittio-' 
ne , quâ'diximus  : Maicdic- 
tus  qui  dederit  de  filiabus 
l'uu  uxorem  Bcnjdmin. 


IJ.  Ceperuntqoe  confî- 
lium  , aiquc  dixerunt  : Ecc3  ’ 
Ibleranitas  Domini  ed  .lÜo 
annlTerlaria , qux  lîta  cil  ad 
Sepiemtrioncm  vtbis  Bc- 

L iij  . 
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thcl , & ad  orîentaîrm  pla- 
ffam  vir,  qux  BetLel  ten- 
dit ad  Sichimam , & ifd  Me*> 
ridjem  oppidi  Lcbona^ 


10.  Prxccpcruntque  filiis 
Benjamin  , atque  djxerunt  : 
lie , & laihute  in  vineis. 

ai.  Cùmque  vidcricis  fi- 
lial S1I9  ad.duccndos  chôios 
ex  more  procedere  , exhe 
repente  de  vineis  , & rapice 
ex  eis  fîngulf  uxores  iingu- 
las  , Sc  .pergitc  in  teiram 
Benjamin. 

11.  Cùmque  vencrlnt  pa- 
tres earura  , ac  fratres  « & 
adverlum  vos  queri  cape- 
rint , atque  jurgari , diccinus 
eis  : Alilcremini  corum  : non 
cnim  rapuerunc  cas  jurcbcl- 
lancium  atque  vi^corum , (jcd 
rogantibus  ut  acciperent  , 
non  dediflis , & à veilra  par- 
te peccatum  eft. 


a t.  Fcceruntque  filii  Ben- 
jamin , UC  Hbi  fuerat  impe^ 
ratum  ; & juxta  numerum 
ilium,  rapuerunt  iîbi  de  hi$ 
qux  ducebant  clioros , uxo- 
rcs  fîngulas  ; abieruntque  in 
poiTeilionem  fu.im  , ardifi» 
catites  urbes  f & habitantes 
in  eis. 

14.  Filii  quoque  Ifracl  re- 
vcrfi  funt  per  tribus  & fami- 
tias  in  tabernacula  fua.  In 
diebus  iUis  non  erat  rex  in 
Ifraèîi  rcdunufquifqüe,quod 
fibi  reftum  videbatur«  hoc 
faciebau  • 


qui  cft  fitude  au  Scpicntrion  de  la  Ville  de 
lk‘il\cl,  & à l'Orient  du  chemin  qui  va  de 
Bdthel  à Sichtfm , & au  Midi  de  la  Ville  de 
Ldbona'; 

20.  Allez,  fuivez  cet  ordre  que  nous  vous 
donnons  : Cachez-vous  dans  les  vignes  ; 

2 1.  6c  lorfque  vous  verrez  les  üUes  de  Sii 
lo  qui  viendront,  félon  la  eoutume;  danfer 
tians  cet  U plaine , fortez  tout  d’un  coup  des  vi- 
gnes , 6c  que  chacun  de  vous  en  prenne  une 
pour/a  femme  : 6c  retournez-vous-en  au  Pays 
de  Benjamin.. 

22.  Et  IcJrfque  leurs  peres  6c  leurs  freres 
viendront  fe  plaindre  de  Vous , en  vous  accu- 
fant  de  cette  violence  : nous  leur  dirons  t 
Ayez  compalTion  d,’eux  : car  ils  ne  les  ont  pas 
prifes  comme  des  viclorieux  prennent  des 
captives  par  le  droit  de  la  guerre , mais  comme  ‘ 
des  époux  qui  enlèvent  des  filles  qu’ils  aiment. 
Car  après  qu’ils  vous  ont  fupplié  de  Içur  don- 
ner vos  filles,  vous  les  leur  avez  refufées:  6c 
ainfi,  s' Ht  les  ont  enlevées  de  la  forte,  la  faute 
eft  venue  de  vous. 

2 J.  Les  enfans  de  Benjamin  firent  ce  qui 
leur  avoir  étd  commandé  : Chacun  d’eux  en- 
leva une  des  filles  qui  danfoient , pour  Être 
fa  femme  ; 6c  étant  retournés  chez  eux,  ils 
bâtirent  des  Villes  6c  y habitèrent.. 


24.  Les  enfans  d’Ifracl  retournèrent  auHî  ’ 
dans  leurs  tentes,  chacun  dans  fa  tribu  6c 
dans  f^  famille.  En  ce  tems-là , il  n’y  avoir 
point  de  Roi  dans  Ifraël  : mais  chacun  faifoic 
ce  qu’il  lui  plaifoit. 
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O N peut  confidérer  le  Livre  de  Ruth  comme  une 
fuite  du  Livre  des  Juges,  & comme  une  introdudlion 
à celui  des  Rois.  Il  eft  lié  à celui  des  Juges  , parce 
que  l’hiftoire  qui  y eft  rapp.ortée  eft  arrivée  de  leurjtems  ; 
& il  tient  à celui  des  Rois , parce  qu’on  y trouve  la 
généalogie  de  David , qui  a ‘été  le  Chef  de  la  famille 
•royale  de  Juda  , & le  pere  du  Meftie.  Les  Hébreux, 
au  rapport  de  Saint  Jerome  , n’en  faifoient  autrefois 
qu’un  même  Livre  avec  celui  des  Juges. 

On  ne  fait  point  précifément  qui  en  eft  l’Auteur. 
Quelques-uns  l’attribuent  à Ezéchias , d’autres  à Efdras  ; 
& d’autres  enfin  à Samuel.  Ce  dernier  fentiment  eft  le 
mieux  autorifé  & le  plus  fuivi.  On  l’appuie  même  fur 
ce  qu’on  trouve  dans  ce  Livre  quelques  expreflions  qui 
ne  fe  rencontrent  point  dans  les  Livres  précédens , & 
qui  font  allez  fréquentes  dans  le  Livre  des  Rois , dont 
on  croit  aufli  que  Sajnuël  eft  Aufeur. 

On  ne  fait  point  non  plus  en  quel  tems  eft  arrivée  la  ' 
famine  qui  obligea  Elimelech  de  fbrtir  de  Bethléem.  La 
grande  chronique  des  Juifs  veut  que  ç’ait  été  du  tems 
d’Aod  , & de  la  fervitude  des  Ifraélites  fous  Eglcn, 
Roi  de  Moab.  Jofephe  croit  que  ce  fi.it  fous  Hcli  ; d’au- 
tres la  placent  fous  Gedeon  ; d’autres  Ibus  Barac  : enfin 
yiîèrius  la  met  fous  Samgar  ; ce  qui  paroît  plus  vrail- 
femblable. 

Quoique  ce  Livre  foit  fort  court , on  y trouve  néan  - 
moins plufieurs  inftruétions  importantes.  On  y voi'- 
Dieu  fait  fervir  la  famine,  dont  il  punit  les  • 

Ion  peuple,  au  falut  d’une  femme  étrar 
dans  l’idolâtrie.  Il  choifit  cette  femir-.  .•  ;u  *;•.  / i.. 

V 
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modèle  parfait  de  l’attache mcht  & du  refpe(5l  que  les 
belles  filles  doivent  avoir  pour  leurs  belles  - meres.  Il 
rend  là  foi  comparable  à celle  d’Abraham.  Elle  aban- 
donne comme'lui  fon  pays  , Tes  parens  & fes  Dieux, 
pour  fuivre  Noémi  pauvre , s’unir  â fon  peuple  & adorer  • 
fon  Dieu. 

Elle  fait  éclater  Ibn  humilité  , en  ne  rougiflànt  point 
de  fe  voir  réduire  à glaner  pour  avoir  de  quoi  le  nourrir  ; 
là  dépendance  de  là  belle-mere , en  ne  le  failànt  que  par 
fes  ordrès;  fon  amour  pour  le  travail,  en  s’y  appliquant* 
avec  aiïiduité  ; là  foumillion  pçur  Noémi , en  faifant 
aveuglement  tout  ce  qu'elle  lui  preferit. 

On  voit  aulîl  en  la  perfonne  de  Booz  l’image  d’un 
pere  de  famille  fage , prudent  & plein  de  charité.  Il 
reçoit  Ruth  avec  bonté  ; il  lui  parle  avec  douceur  ; il  la 
confole  avec  piété  ; il  multiplie  le  fruit  de  fon  travail 
avec  générofité  , & il  lui  épargné  la  honte  ‘d’en  être 
redevable  à fa  libéralité  : il  interprété  favorablement 
toutes  lèj  démarches,  releve  fa  vertu,  & ne  lui  attribue 
que  des  intentions  pures.  Quoiqu’elle  foit  pauvre,  il  ne 
rougit  point  de  reconnoître  qu’il  eft  fon  parent,  & ne 
refulè  point  de  l’époufer.  Il  ménage  fa  réputation , & ne 
différé  de  lui  rendre  la  juftice  qu’il  lui  doit , qu’aütant 
qu’il  eft  néceffaire  pour  s’acquitter  lui- même  de  ce  qu’il 
doit  à la  loi. 

On  trouvje  auftî  dans  Noémi  des  exemples  édifians  de 
làgeffe  , de  prudence  & de  charité.  Elle  éprouve*  fes 
belles-filles  ; & elle  ne  fouffre  que  Ruth  s’attache  à elle  , 
qu’après  s’être  affurée  qu’elle  s’attachera  en  même-tems  à 
fon  peuple , à là  terre  & à fon  Dieu.  Elle  s’applique 
enfuite^  à reconnoître  l’amitié  tendre  & généreuîè  de  là 
belle-fille.  Elle  lui  donne  de  làges  confeils , & lui  pro- 
cure par-là  un  établiffement  avantageux  qui  la  comble 

en 
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en  même-tems  de  biens , d’honneur  & de  félicité.' 

Dieu  auffi  prend  loin  de  récompenlèr  la  vertu  de  cette 
Etrangère , Sc  il  lui  rend  au  centuple  tout  ce  qu  elle 
avoit  quitté.  Elle  avoit  abandonné  Ibn  pays , lès  proches 
& fes  Dieux  ; & il  l’établit  dans  la  terre  qu’il  a choifie 
pour  là  demeure  ; il  l’alTocie  à fon  peuple  bien-aimé  , Sc 
veut  être  lui -même  fon  protcéleur  & fon  Dieu  : Elle 
avoit  renoncé  à l’elpérance  d’avoir  un  mari  & des 
enfans , & il  lui  donne  un  époux  de  qui  doit  naître  un 
jour  le  MelTie  , & la  rend  elle  - même  une  des  meres  de 
ce  divin  Sauveur. 

Enfin  Dieu  fait  mettre  l’Hiftoire  de  cette  Moabite  au 
rang  des  Livres  làints , fait  écrire  fon  nom  dans  la  généa- 
logie de  fon  fils , fait  palfer  fa  mémoire  dans  tous  les 
llecles , & la  comble  de  gloire  pour  toute  l’éternité. 

Cette  magnificence  avec  laquelle  Dieu  récomgenlè  * 
la  générofité  d’une  femme  étrangère  , fait  voir  aux: 
Chrétiens , qui  font  lès  enfans , ce  qu’ils  doivent  atten- 
dre de  fa  bonté  , s’ils  renoncent  à tout  comme  elle  i 
pour  le  lèrvir  avec  un  parfait  détachement  & une  entierq 
Edélité. 


Totw  II.  Partie  I, 
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CHAPITRE  PREMIER. 


§.  r.  Famine  dans  le  pays  d’Ifiaèl , qui  oblige  ElimeUch  d’en  finir  avec  fit- 
femme  ^ fies  enfans , & d’aller  chez  les  Moabites.  Mort  d’EïtmeleCh. 
Mariage  de  fies  enfans.  Leur  mort.  Départ  de  Noémi  leur  merCfpout_ 
retourner  en  la  terre  d^Ifiraél  avec  fies  deux  betles-fillet. 

Environ  l’an  du  monde  270^.  Avant  J.  C.  i2p8. 


I.U  Ans  le  tems  qu’Ifraël  étolt  gouverné 
par  des  Juges,  il  arriva,  fous  le  gouverne- 
ment de  l’un  d’eux,  une  famine  dans  le  Pays, 
pendant  laquelle  un  homme  de  Bethléem  , 
Ville  de  Juda , s’en  alla  faire  un  voyage  au 
Pays  des  Moabites  avec  fa  femme  & fes  deux 
fils , pour  y trouver  de  quoi  fiubfitfiler. 

2.  Cet  homme  s’appelloit  Elimelech , & 
fa  femme  Noémi.  L’un  de  fes  âls  s’appelloit 
JVÎahàlon , 6c  l’autre  Chelion , ôc  ils  croient 
d’Ephrata  de  Bethléem  de  Juda.  Etant  donc 
venus  au  Pays  des  Moabites , ils  y demeurè- 
rent. 

3.  Elimelech  mari  de  Noémi , mourut 
quelque-tems  après  ; 6c  elle  demeura  avec 
les  deux  fils , 

4.  qui  prirent  pour  femmes  des  filles  de 
Moab  , dont  l’une  s’appelloit  Orpha  , 6c 
l’autre  Ruth.  Après  avoir  pafTé  dix  ans  en  ce 
pays-là , 

y.,  ils  moururent  tous  deux  ; lavoir  Maha- 
|on  6t  Cliélion  ; 6c  Noémi  ciemeura  feule  , 


l.l  N <liebn<  unius  judici,^ 
quando  judices  przerant , 
fifla  efl  hmes  in  tfrta.  A- 
biitquc  homo  de  Bethlehem 
Juda , UC  pere^rinarecur  in' 
regione  Moabitlde,  cum  u- 
xore  Tua  ac  duobui  libetû. 


• 1.  Ipfê  vocabatur  EHme. 
lech , & uxoc'ejus  Noemi  : 
8c  duo  filii , alter  Mahalon . 
& alter  Chelion  , Ephratxt 
de  Betblehem  Juda.  Inerer. 
lique  regionem  Moabitidein^ 
moiabaatut  ibi. 

J.  Et  mortuus  ell  EIim«-' 
lecb  maritu,  Noemi  : r»i 
manlîtque  iplà  cum  filiû. 

4.  Qui  acceperunt  oxo- 
res  Moabitidas,  quarumuna 
vocabatur  Orpha,  altéra  ve- 
rù  Ruch.  Manlêruiuque  ibi 
decem  annû , 

& ambo  mortui  (ïutt, 
Mahalon  videlicec  Sc  Che- 

M ij 
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lion  : rernan/itque  mulieror- 
bau  duobut  liberis  ac  mari- 

to. 

6,  Ct  Turrfxit  ut  in  pa- 
triam  pergerec,  cum  urraque 
fiurulua,  de  regîore  Moa> 
bicide  : «Utiicnit  enim  <)i>od 
refpexinct  Dominus  popu- 
lum  fuum  P Si  dcdifTct  eis  ci- 
cas. 

7.  Egreifa  eft  itnque  de 
loco  peregrinatlonis  fiiar  , 
cum'iuraque  nuru:&  jamin 
Ttn  revenendt  polita  in  ter- 
ram  Juda , 


R UT  H.  Chap;  L 
ayant  perdu  fon  mari  & fes  deux  enfans. 

6.  Elle  rcfolut  donc  de  retourner  en  fon 
pays  avec  fes  t!  eux  belles-filles  qui  étoient  de 
Moab , parce  qu’elle  avoir  appris  que  le  Sei- 
gneur avoir  regar  ‘ fon  peuple , & qu’il  leur 
avoit  donnd  de  q.iûi  fc  nourrir. 

7.  Après  être  for  avec  fes  deux  belles- 
filles  de  cette  terre  crr..'igere , 6c  étant  déjà 
en  chemin  pour  retourner  au  pays  de  Juda  j 


J.  II.  Nûémi  exhorte  fes  belles-filles  â retourner  dans  la  tnaifon  de  leurs  parens  i 
<b“  à prendre  d'autres  maris.  Orpha  einbrajfe  fa  belle-mere,  Ù"  s'en  rfa 
tourne  ; mais  Ruih  s'attache  à elle , ne  la  veut  point  quitter. 


8. dixitadeas:lteindo-  8.  elle  leur  dit  : Allez  en  la  maifon  de 

■miim  mains  veftra:,  facial  yotrc  merc  : quc  le  Scigneur  ufi;  de  fa  bonté 

cordiam,  ficut  fccîftis  cuin  ^nv'crs  \ üus  y coiTinic  VOUS  cn  3VCZ  ule  cn^ 
mortuis  & mecum.  vcrs  ccux  qui  font  mous  & cnvcrs  moi  ; 

9.  Del  vobis  invenirc  re-  p.  Qu’il  VOUS  fafie  trouver  Ic  repos  dans  la 

-fon  des  maris  que  vous  prendrez.  Elle  les 
cuiata  eft  eas.  Qux  elevata  baila  cnfuite  ; ôc  fcs  dcux  bcllcs-filles  le  mi- 
Toce  Acre  caeperum,  pcnt  à éclater  Cil  plcurs,  6c  à dire  : 

' 10.  & dicerc  : Tecum  lO.  NoUS  irOIlS  aVCC  VOUS  VCrS  CCUX  de 


pergemus  ad  pupulum  luuin. 

ii.Quibusillarcfpondii  ^ 
Keveriimini  6iiar  me*,  cur 
venitis  mecum  ! rum  ultra 
habeo  filios  in  utero  nieo  , 
ut  vitos  ex  me  Iperate  poC- 
fitis? 

II.  Revertimini  filixmei, 
& abite  : jam  enim  feneftu- 
te  confeOa  fum , ncc  apta 
vinculo  conjugali  ; etiam  fi 
polfcm  hac  noao  concipere, 
& parère  filios , 

IJ.  fi eos  cxpeâare  veli- 
lis,  donce  creleam,  & an- 
ssos  pubertatis  impieant  , 
anic  eritis  TeiuJx  quim  nu- 
bâtis,  Nolite , quxlb,  filix 
snez  ; quia  vellra  anguUia 


votre  peuple. 

11.  Noémi  leur  répondit  : Retournez, 
mes  filles.  Pourquoi  venez- vous  avec  moi? 
Ai-je  encore  des  enfans  dans  mon  fein,  pour 
vous  donner  lieu  d’attendre  de  moi  des 
maris  ? 

1 2.  Retournez , mes  filles,  6c  allez-vous- 
en  ; car  dans  le  grand  âge  où  je  fuis  , je  ne 
fuis  plus  capable  du  mariage.  Quand  je  pour- 
rois  meme  concevoir  cette  nuit  ôc  mettre  au 
monde  des  enfans , 

I J.  fi  vous  vouliez  attendre  qu’ils  fufient 
grands  6c  en  âge  de  fe  marier  , vous  feriez 
devenues  vieilles  avant  que  de  les  pouvoir 
epoufer.  Non , mes  filles  , ne  faites  point 
cela;  car  votre  affiiûipn  ne  fait  qu’acCroître 
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la  rtiîcnnë  : 6c  la  main  du  Seigneur  s’eft  ap-  magis  me  promit,  & egreiHi  * 
pclimtie  fur  moi.  . contra 

14  Elles  ëlcvcrent  donc  encore  leur  voix,  ”'*4  Eicvaw  îgîturToce 
& rccommcnccrent  à pleurer.  Mais  Scémi  mrfum  flere  cerperum:  Or- 
coniimutm  de  les  exhorter  à retourner  chez  leurs  P’’* 
faretis , Orpha  baila  la  belle- mere,  & s en  cruiiüx. 
rctolirna.  Four  Ruth  , elle  s’attacha  à Noémi, 
fans  la  vouloir  quitter. 


5.  III.  Noéwi  exhorte  de  nouveau  fa  helle-fil'e  à fuivre  l’eieemple  de  fa  faeur 
qui  s'en  ejl  retournée.  Fermeté  de  Ruth  a demeurer  attachée  a fa  belle-mere. 
Elles  arrivent  enfemble  a Bethléem. 


IJ.  Noëmi  lui  dit  : Voilà  votre  fœur  qui 
eft  retournée  à fon  peuple  6c  à fes  t)ieux  ; 
allez-vous-en  avec  elle. 

1 6.  Ruth  lui  répondit  : Ne  vous  oppofez 
point  à moi,  en  me  portant  à vous  quitter, 
6c  à m’en  aller;  car  en  quelque  lieu  que  vous 
alliez  , j’irai  avec  vous  ; 6c  par  tout  où  vous 
demeurerez  j’y  demeurerai  aulTi  : Votre  peu- 
ple fera  mon  peuple , 6c  votre  Dieu  fera  mon 
Dieu  : 


t î . Cui  dixît  Noemi  : En 
reverfa-eft  cognaia  tua  ad 
populum  Cuum , & ad  dcos 
fuos , vade  cum  ea. 

tS.  Qux  rcfpondit  : Ne 
advrrferis  inihi  ut  rclinquam 
te  & abeam  : quocum<)uc  e- 
nim  perrexeris  , pergam  : 
& ubi  morata  fueris,  & ego 
pariicr  morabor.  Populus 
luus  populus  meut , & Deuj 
tuus  Deus  meus. 


17.  La  terre  où  vous  mourrez  me  verra 
mourir;  6c  je  ferai  enfcvclic  où  vous  le  ferez. 
Je  veux  bien  que  Dieu  me  traite  dans  toute  fa 
rigueur,  fi  jamais  rien  me  fépare  de  vous  que 
la  mort  feule. 

18.  Noémi  voyant  donc  Ruth  dans  une 
réfolution  fi  ferme  Ôc  fi  déterminée  d’aller 
avec  elle , ne  voulut  plus  s’y  oppofer  , ni  lui 
perfuader  d’aller  retrouver  la  famille. 

19.  Et  étant  parties  enfemble,  elles  arri- 
vèrent à Betliléem*  Si-tôt  que  Noémi  y fut 
entrée , le  bruit  en  courut  de  toutes  parts  ; ôc 
les  femmes  difoient  : Voilà  cette  Noemi , que 
fa  beauté  avoit  rendue  fi  illuflre  parmi  nous. 

20.  Noémi  leur  dit  : Ne  m’appeliez  plus 
Noémi,  c’ell-à-dire , belle;  mais  appellez- 
moi  Mara , c’eft-à-dire  , amere , parce  que 
le  Tout-puilfant  m’a  toute  remplie  d’amer- 

^ie.  - T 


17.  Qnx  te  terra  moricn- 
tem  fulceperit,  in  e.i  mo- 
riar  : ibique  locumaccipiato 
llpuiiuri'.  Hïc  mihi  faciat 
Domii'us , & hxc  addat,  (ï 
non  Cola  mors  me  & ui  Ce- 
p.iraverit. 

18.  Videns  ergo  Noemi , 
quôd  obfliflato  animo  Kuth 
dccrevilfet  Cecum  pergere, 
adverlàri  tioluit  , nec  aJ 
fuos  ultra  reditum  perCua- 
dcrc  : 

19.  piofeflrquc  Cum  lî- 
mul,  & venerunt  in  Bciii- 
Icbem.  Qtiibus  uibem  in- 
grcüis , velox  apud  cunfto» 
rama  pcrcrebruii  : diccbant- 
que  inuliercs  : Harc  cil  il!a 
Noemi. 

»û.  Quibus  ait  : Ne  vc- 
cetis  me  Noemi  ( id  e ft  , 
pulchram  ) (èd  vocatc  me 
Mara  ( id  eü  , amaram  ) 
q’iia  ain.intudine  a-alde  re- 
plcvit  me  Omnipotelu. 

M iij 
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iT.  Egrefla  fum  plena,  Sc 
v.'.cuain  re<luxic  me  Domi- 
rus.  Cur  ergo  vocatîs  me 
Nocmi , quaro  Dominus  hu- 
miliavit,  & aâlixit  gnuiw 
potent  I 


II.  Venit  ergo  Noemi 
CQm  Ruth  Moamtide  nuru 
lûa , de  terra  peregrinaiionii 
fux  : ac  reverfa  eft  in  Beth- 
lehem  y quando  primùm 
iiordea  roecebantui. 


21.  En  efftt  y je  fuis  fortîe  d'ici  pleine  dâ 
joie  tr  de  confolathn , ayant  un  mari  dr  deuif 
fils  ; & le  Seigneur  m’y  ramene  vuide  , ayant 
perdu  mon  mari  & mes  enfans.  Pourquoi  donc 
m’appellez-vousNoémi,  puifque  le  Seigneuc 
m’a  humiliée  & que  le  Tout*puilTant  m’a 
comblée  d’afflicüon  ? 

22.  C’eft  ainfi  que  Noémi  éunt  retournée 
de  la  terre  étrangère  ou  elle  avoir  demeuré 
avec  Ruth,  Moabite , fa  belle-fille  , revint  à 
Bethléem , lorfqu’on  commenijoit  à coupet 
les  orges. 


CHAPITRE  IL 


§.  I,  Ruih  va  glaner  dans  le  champ  de  Booz  , proche  parent  d'Elmelech 
fon  beaa-pere. 


I.  Era!  autem  viro  Eüme- 
Iccti  conl'anguineus . homo 
poiens,  & magnarumopum, 
nomine  Booz. 

a.  Oixicque  Ruth  Moa- 
biiis  ad  focrum  lûam  : SI 
jubés,  vadam  in  agtum , & 
eqiligam  fpicas , quz  Tuge- 
tinc  manus  metentium  , u- 
bicumque  démentis  in  me 
pairis-familias  tepercro  gra- 
tiam.  Cui  ilia  telpondit  : 
Vade  filia  mea. 

}.  Abiit  itaque  & collige- 
bat  Tpicas  poû  terga  raeten- 
lium.  Accidit  autem  ut  ager 
ille  haberet  dominum  no- 
mine  Boor,  qui  erat  de  cog- 
natione  Elimelech. 

4.  Et  ecce,  ipfe  venie- 
bac  de  Bethlehem  , dixit- 
que  melToribus  : Dominus 
vobifeum.  Qui  refponde- 
runt  ei:  Benedicat  tibi  Do- 
minus. 

jj-  Dixitque  Boot.  juveni, 
qui  menbribus  prxetattCu- 
jus  eA  hzc  puella? 

ÿ.Cui  tcfposdictHzc  eft 


i.VyR  il  y avoir  un  homme  puiflant  &C 
extrêmement  riche,  appelléBooz,  qui  étoit 
de  la  famille  d’Elimclech. 

2.  Ruth , Moabite , dit  à fa  belle-mere  : Si 
vous  l’agréez  , j’irai  dans  quelque  champ , 6c 
je  ramaÎTerai  les  épis  qui  feront  échappés  aux 
moifonneurs , par  tout  où  je  trouverai  quel- 
que pere  de  famille  qui  me  témoigne  de  U 
bonté.  Noémi  lui  répondit  : Allez,  ma  fille. 

3.  Ruth  s’en  alla  donc  , 6c  elle  recueilloit 
les  épis  derrière  les  moilTonneurs.  Or  il  le 
trouva  que  le  champ  où  elle  étoit  appartenoic 
à Booz,  proche  parent  d’Elimelech. 

4.  En  ce  même-tems , il  arriva  que  Booz 
venoit  de  Bethléem , Ôc  qu’il  dit  à fes  moiC- 
fonneurs  : Le  Seigneur  foit  avec  vous.  Et  ils 
lui  répondirent.  Le  Seigneur  vous  bénifle. 

y.  Alors  Booz  dit  au  jeune  homme  qui 
veilloit  fur  les  moilTonneurs  : A qui  elt  cette 
fille  l 

6.  Il  lui  répondit;  Ceft  cette  Moabite  qui 
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Moabliis , qux  Ttnit  cum 
Noemi,  de  regionc  Moabi- 

7;  Elle  nous  a priés  de  trouver  bon  ou’elle  rogavi.  „t  rphaacoi. 

luivit  les  momonneurs  , pour  recueillir  les  Hgeret  rémanentes  , f|^. 
épis  qui  ferofent  demeurés  ; & elle  eft  dans  vefligia  .• 

le  champ  depuis  le  matin  jufqu  a cette  heure  ,•  in  agro , & ne  ad  momen- 
fans  être  retournée  un  moment  chez  elle.  suidem  domum  revetfa 

eft. 

§.  n.  Booz  reçoit  Ruih , ér  lui  parle  avec  bonté  : il  la  lotie  de  fon  attachement 
pour  fa  belle-mere  ; ér  il  prie  te  Seigneur  de  la  bénir. 

8.  Booz  dit  à Ruth  : Ecoutez,  ma  fille  ; 
n’allez  point  dans  un  autre  champ  pour  gla- 
ner , & ne  bougez  point  de  ce  lieu  ; mais  joi- 
gnez-vous à mes  filles  ; 

p.  & fuivez  par  tout  où  on  aura  fait  la  moif- 
fon  : car  j’ai  commandé  à mes  gens  que  nul 
ne  vous  Taffe  aucune  peine  : & quand  même 
vous  aurez  foif , allez  où  font  les  vaifTeaUx , 

& buvez  de  l’eau  dont  mes  gens  boivent. 

10.  Ruth  fe  profternant  le  vifage  contre 
terre,  adora,  6c  elle  dit  à Booz:  D ’où  me 
vient  ce  bonheur  que  j’aie  trouvé  grâce  de- 
vant vos  yeux  , 6c  que  vous  daigniez  me 
traiter  favorablement , moi  qui  fuis  une  fem- 
me étrangère  ? 

11.  Booz  lui  répondit:  On  m’a  rapporté 
tout  ce  que  vous  avez  fait  à l’égard  de  votre 
belle-mere , après  la  mort  de  votre  mari  ; 6c 
de  quelle  forte  vous  avez  quitté  vos  parens 
& le  pays  d’où  vous  étiez  née , pour  venir 
parmi  un  peuple  qui  vous  étoit  inconnu  au- 
paravant. 

1 2.  Que  le  Seigneur  vous  rende  le  bien 
<}ue  vous  avez  fait  ; 6c  puilTiez-vous  recevoir 
Une  pleine  récompenfe  du  Seigneur  le  Dieu 
d’Ifracl,  vers  lequel  vous  êtes  venué , 6c  fous 
les  ailes  duquel  vous  avez  cherché  votre  re- 
fuge. - 

IJ.  Ruth  lui  répondit:  J’ai  trouvé  grâce 
■idevant  vos  yeux,  mon  Seigneur,  de  m’a- 


S.  Et  ait  Booz.  ad  Ruth  ; 
Audi  ftlia,  ne  vadas  in  alte- 
rum  agrum  ad  colligendum, 
nec  reced.isab  hoc  loco,  l'ed 
jungerc  puellis  meis , 

ÿ.  & ubi  mefluerint,"  lë- 
quere.  Mandavi  enim  pue- 
ris  meis , ut  nemo  motet:- 
tus  Ht  tibi  : fed  etjÿm  fi  fiiie- 
ris , vade  ad  farcinulas , & 
bibe  aquas  > de  quibus  & 
pucri  bibunt. 

to.  Quxcadens  infaciegi 
fuam  & adorans  fuper  ter- 
ram,  dixit  ad  eum  : Unde 
mihi  hoc,  utinvenirem  gra- 
tiam  ante  oculos  tuos , & 
ncITe  me  dignarerit  pere- 
grinam  muliercm  > . 

II.  Cui  ille  re/pondit  e 
Nuntiatafunt  mihi  omnia 
qu*  feccris  tberui  tux  poft 
mortem  viri  tui  : 8:  qubd 
leliqueris  parentes  tuos , 3c 
terram  in  qua  nata  es  . 3c 
veneris  ad  populuin  , quena 
antea  nefeiebas. 


I a.  Keddat  tibi  Dominus 
pro  opetc  luo  , & plcnam 
inercedem  rccipias  à Do- 
mino Deo  Ifrael , ad  quem 
venifti,  3c  fub  cujut  confu- 
gifti  aias. 


IJ.  Qux  ait:  Inveni  gia-:- 
tiam  apud  oculos  tuos , do^ 
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mine  mi , qui  conlolatus 
me  ; & locutus  es  ad  cor  an- 
ctlix  tua:»  qux  non  fum  limi' 
lis  unius  pucllarum  tuarum. 


voir  ainfi  confolée,  & d’avoîr  parlJ  au  cocus 
de  votre  fervaiite  , qui  ne  mérite  pas  dette 
l’une  des  filles  qui  vous  fervent. 


§.  III.  Booz  fait  manger  Rtith  avec  fes  moijfonneurs  , Ù“  leur  ordonne  de 
laijfer  tomber  des  ef/is , afin  qu’elle  en'  ramajje  plus  abondamment.  Ruth 
rapporte  a fa  belle-mere  trois  boijfeaux  d’orge  qu'elle  avoit  recueillis. 


14.  DixitqueaJeamBoox: 
Quando  hora  Tercendi  fue- 
rit,  veni  hue , & comede  pa- 
nem  , fit  intinge  buecellam 
cuani  üi  acceo.  Scdic  itaque 
ad  melTorum  latus.  & con- 
geflit  poleniam  libi,  come- 
dicque  & (âturata  eft,  & m- 
lic  leliquiai. 


15.  Atqucinde  futrexiti 
ut  l'picas  ex  more  collige- 
rei.  Ptz^pic  autem  Booz 
puerU  ruis,d:cens  : Eiiamlî 
vobifeum  metere  voluerit  > 
ne  prohibeatis  eam  : 
té,  St  de  vellris  quoque 
fhanipulit  projicite  de  in- 
duflria  , & rrinanere  per- 
niitiite  , ui  abtque  rubore 
colllgat,  & coUigencem  ne- 
ipo  corripiat. 


17.  Collegit  ergo  in  agro 
ufquc  ad  velperaiti  : & quat 
Collegerat  virgà  cardens  & 
excuticrs  , invenit  hordei 
qualî  epht  menl'uram,id  eA> 
très  modiot. 


18.  Quosportans  revertâ 
eft  in  civitycm,  & often- 
dit  tberui  fuz  : infuper  pro- 
tulit  dédit  ci  de  reliquis 
cibi  lui , quo  lÂtutata  fuerat. 


Tp.  Dixitque  ci  focrua 
fus  : Ubi  hodic  coîtegiAi , 
& ubi  fccifti  opus  ? lit  benc- 
di;\us  qui  milbrtui  cft  tui. 
lodicavitque  ci  apuj  quem 


14.  Booz  lui  dit  : Quand  l’heure  du  man- 
ger fera  venue  , venez  ici,  6c  mangez  du 
pain  , ôc  trempez  votre  morceau  dans  le 
vinaigre  , avec  mes  gens.  Elle  s’aflit  donc  au 
côté  des  moiffonneurs  , lorfque  l'heure  de 
manger  fut  venue  , 6c  elle  prit  de  la  bouillie 
pour  elle  ; elle  en  mangea  , elle  en  fut  rafla- 
fiée , 6c  garda  le  relie  , pour  le  porter  à fa 
belle-mer  e. 

ly.  Elle  fe  leva  de-là  pour  continuera 
recueillir  les  épis.  Or  Booz  donna  cet  ordre 
à fes  gens  : Quand  elle  voudroit  couper  l’or- 
ge avec  vous  , vous  ne  l’empêcherez  point. 

1 6.  Mais , comme  apparemment  elle  ne  le 
fera  pas , vous  jetterez  exprès  des  épis  de  vos 
javelles  , ôc  vous  en  laiflerez  fur  le  champ, 
afin  qu’elle  n’ait  point  de  honte  de  les  re- 
cueillir , 6c  qu’on  ne  lui  parle  jamais  de  ce 
qu’elle  aura  ramalTé. 

17.  Elle  amafla  donc  dans  le  champ  juC* 
qu’au  foir  ; 6c  ayant  battu  avec  une  baguette 
les  épis  qu’elle  avoit  recueillis , 6c  en  ayant 
tiré  le  grain , elle  trouva  environ  la  melure 
d’un  éphi  d’orge  , c’eft-à-dire  , trois  boit 
féaux. 

1 8.  S’en  étant  retournée  chargée  à la 
Ville  , elle  les  montra  à fa  belle  - mere  ; 
elle  lui  préfenta  aufii  6c  lui  donna  des  refies 
de  ce  qu’elle  avoit  mangé  , dont  elle  avoit 
été  rafiafiée. 

19.  Sa  belle-mere  lui  dit  : Où  avez-vous 
glané  aujourd’hui , 6c  où  avez-vous  travaillé  î 
Béni  foit  celui  qui  a eu  pitié  de  vous.  Ruth 
lui  marqua  celui  dans  le  champ  duquel  elle 
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avoit  gland , & lui  dit  que  cet  homme  s’ap-  ftiiflet  operata  : & nomcn 
pelloit  Booz.  

20.  Nodmi  lui  répondit:  Qu’il  foitbéni  du 
Seigneur  ; car  il  a gardé  pour  les  morts  la  mê- 
me bonne  volonté  qu’il  a eue  pour  les  vivans. 

Et  elle  ajouta  : Cet  homme  eft  notre  proche 
parent. 

2 1.  Ruth  lui  dit:  Il  m’a  donné  ordre  en- 
core de  me  joindre  à fes  moilTonneurs  juf- 
qu’à  ce  qu’il  eût  recueilli  tous  fes  grains. 

22.  Sa  belle-mere  lui  répondit:  /'ouï  ferez 
tien  d’accepter  cet  offre  ; car  il  vaut  mieux  j eft , fiiia  mea , ur  cum 
•niaWlc,  q«e  vous  alliez  moilTonne,  parmi 
les  Tilles  de  cet  homme- la  ^ de  peur  oue  cjuel-  quifpum  relîAat  tîbi, 

3u’un  ne  vous  fafle  de  la  peine  dans  le  champ 
’un  autre. 


dixil  viri,  quod  Booz.  vccj- 
retur.  ♦ 

10.  Cuirefpondit  Noemî» 
Benediiflus  m â Domino  : 
quoniam  eandem  gr«tiam« 
quam  prxbuerat  vîvis,fcr- 
vavit  Sc  mortuis.  Kurlumque 
ak  : Propinquus  noAer  cil 
homo. 

zt.  Et  Kutli2  Hoc  quo* 
que»  inquiu  prxccpic 
hî , iit  umdiu  melToribus 
ejus  jungerer,  doncc  om» 
nés  fegetes  rtictcrenmr. 

Cuidixic  focrus  : Me- 


2 J.  Elle  fe  joignit  donc  aux  filles  de  Booz , 
& continua  d’aller  avec  «lies  à la  moifibn , 
jufqu’a  ce  que  l^s  orges  & les  blés  euflent 
été  mis  dans  les  greniers. 


13.  junflaeftitaque  puel- 
lit  Booa  : & tamiliu  cum  cil 
mefTuie  , donec  hordea  & 
triticum  in  hocreis  conde.^ 
remut. 


CHAPITRE  III. 


§.  I.  Ruih  , par  le  conftil  de  Noémi,  va  fe  coucher  aux  pieds  de  Booz. 


Uth  étant  revenue  trouver  là  belle- 
mere  , Noémi  lui  dit  : Ma  fille , je  penfe  à 
vous  mettre  en  repos  \ Sx.fi  ce  que  je  penfe  rèuf- 
fit , je  vous  pourvoirai  d’une  telle  forte , que 
vous  ferez  bien. 

2.  Booz , aux  filles  duquel  vous  vous  Êtes 
jointe  dans  le  champ , eft  notre  proche  pa- 
rent, & il  vannera  cette  nuit  Ibn  orge  dans 
l’aire. 

3.  Lavez-vous  donc , parfumez- vous  d’huile 

de  fenteur , & prenez  vos  plus  beaux  habits , 
& allez  à Ion  aire  : Que  Booz  ne  vous  voie 
point^  jufqu’à  ce  qu’il  ait  achevé  de  boire 
& de  manger.  - , ’ , 

Tome  IL  Part.  7, 


'i . Poftquam  aulem  rever- 
là  eft  ad  Ibcrum  fuam,  au- 
divii  ab  ea  : Filia  mea , qux- 
ram  tibt  requiem , & pcovi- 
debo  ut  bene  lit  tibi. 


a.  Booz  ifte , cuius  pnel- 
lis  in  agro-junda  es,  pro- 
pinquus nofter  eft,  & hac 
noite  aream  hordei  ventilât. 

* 

3.  Lavare  igitur , St  un- 
gere , & inducre  culiioribut 
veftimentis , & defeende  in 
aream  ; non  tr  videac  ho- 
mo  , donec -elûm  potum- 
que  finieiit. 

N 


Diglucd  by  Google 


lOO 


R U f H.  Ch^p.  III. 


4.  Qu^nJo.iutem  isrit  aJ 
d'^irnicriijni , nota  tocum 
iiftjuo  Jorniht  : veniefijue 
t!c  diii:uop«rici  pallium,  qiio 
opcritur  à parte  pedum,  Sc 
pri'jicies  te  , & ibi  jacebis  : 
ipic  amem  dicet  tibi  quid  a- 
gere  debeas. 


e Qux  relpondit;  Quid- 
quid  prxceperis  iaciam. 

6.  Defcenditque  in  aream, 
& fecit  omnia  qua:  libi  im- 
pcraverai  Tocius. 

7.  Cumque  comedilTet 
Boo7.  bibidei,  & faâus 
edet  hiiarior , ifletque  ad 
dormicndum  juHta  acervum 
maiiipulotum  , venit  abl- 
condiic,  & diftooperto  pal- 
lia à pcdibus  ejus , lé  pto- 
•jccit. 


4.  Quand 'il  s’en  ira  pour  dormir,  remar- 
c,uez  le  lieu  où  il  dormira  ; & y dtant  venue  ,■ 
vous  ddeouvrirez  la  couverture  dont  il  fera 
couvert  du  côtd  des  pieds  ; &:  vous  vous  Jer- 
tercz-là  , Ôc  y dormirez.  Après  cela , il  vous 
dira  lui -même  ce  que  vous  devez  iaire.  Lt 
vous  pourrez  fûrement  lui  obéir  car  c’e^  un 
homme  de  bien , qui  ne  vous  dira  rien  qui  ne 
fois  conforme  â la  Loi  du  Seigneur. 

Rudi  lui  répondit  : Je  ferai  tout  ce  que 
vous  me  commanderez. 

6.  Elle  alla  donc  à l’aire  de  Booz,  & elle 

fit  tout  ce  que  fa  bclle-mcre  lui  avoit  com- 
mandé. * 

7.  Et  lorfque  Booz  , après  avoir  bû  & 
mangé  , étant  devenu  plus  gai , s’en  alla  dor- 
mit près  d’un  tas  de  gerbes , elle  vint  tout 
doucement;  & ayant  découvert  fa  couver- 
ture du  côté  des  pitds  > elle  fe  coucha  là. 


§.  If.  Booz  effrayé  de  voir  une  femme  couchée  à fes  pieds  , apprend  que  c''ejl 
Rtith  y & lui  parle  avec  bonté.  U lai  promet  de  l’epoujer  , Ù"  lui  donne  Jix 
bùijfeaux  d’orge , qu’elle  porte  à fa  belle-mere. 


P.  Et  ecce , nofte  jam  me- 
cil  expavic  homo,  & con-> 
turbatus  cft:  vidicque  mu* 
licrem  j.icentem  aJ  pedes 
fuos , 

ÿ,  & ait  iUi  : Qujc  es  ? Il- 
iaque rcfpondit  : Ego  fum 
Kuth  ancilla  tua  : e.xpande 
pallium  tuum  fuper  ramu- 
lam  tuaiQ)  ^uia  propinquus 
es* 


10.  Ht  iile:  BeneditTU) 
inquit  1 es  à Domino  üUa  , 
^ priorem  mifericordiam 
poAeriore  fuperadi  : quia 
non  es  lècuta  juvenes , pau- 
peies  five 


8.  Sur  le  minuit  Booz  fut  effrayé  6c  fe  trou- 
bla ) voyant  une  femme  couchée  à fes  pieds  j 


p.  6c  il  lui  dit:  Qui  êtes- vous Elle  lui' 
répondit  : Je  fuis  Ruth  votre  fervante.  Eten- 
dez votre  couverture  fur  votre  fen'ante , 
ne  refuftz  pas  de  me  prendre  pour  votre  époufè. 
Je  m'adreff'e  à vous  pour  vous  demander  cette 
grâce , parce  que  vous  êtes  le  proche  parent 
de  mon  mari  qui  efl  mort  fans  enfans , ZT  que 
cefl  à vous  d lai  en  donner  qui  confervent  fon 
nom  dans  Ifia'él, 

1 0.  Booz  lui  dit:  Ma  fille , que  le  Seigneur 
vous  beniffe.  Cette  demierc  bonté  que  vous 
témoignez  paffe  encore  la  première  : car  , 
étant  jeune  comme  vous  êtes , vous  n’ave^  point 
été  cherchet  des  jeunes  gens  > ou  pauvres  ou 
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ricTies;  mais  vous  attachant  âtce*que  la  loi  or- 
donne, vous' leur  avez  préféré  un  vieillard  com- 
me moi. 


1 1.  Ne  craignez  donc  point:  Je  ferai  tout 
ce  que  vous  m’avez  dit  : & je  le  ferai  fans 
rougir;  car  tout  le  peuple  de  cette  Ville  fait 
que  vous  £tes  une  femme  de  vertu. 

1 2.  Pour  moi , je  ne  délàvoue  pas  que  je 
fois  parent  de  feu  votre  mari , dr  qu’en  cette 
qualité  je  ne  fois  tenu  de  vous  époufer  ; mais  il  y 
en  a un  autre  plus  proche  que  moi , & je  ne 
le  puis  faire  qu'à  fon  refus. 

I J.  Repofez-vous  donc  cette  nuit:  & auflî- 
tôt  que  le  matin  fera  venu  > nous  lui  en  ferons 
la  propofttioni  eSrs’il  veut  vous  retenir  par  fon 
droit  de  parenté,- à la  bonne  heure;  que  s’il 
ne  le  veut  pas , je  vous  jure  par  le  Seigneur 
qu’indubitablement  je  vous  prendrai.  Dor- 
mez-là  jufqu’au  matin. 

1 4.  Elle  dormit  donc  à fes  pieds,  jufqu’à  ce 
ce  que  la  nuit  fut  paflée , & elle  fe  leva  le  ma- 
tin avant  que  les  hommes  fe  pufleiit  entre- 
connoître.  fiooz  lui  dit  encore  : Prenez  bien 
garde  que  perfonne  ne  fâche  que  vous  foyez 
venue  tci. 


it.Noli  ergo  metuere . 
(ëd  quidquiti  oixeris  mihi , 
fjciam  tibi.  Scit  enim  om- 
nis  populus , qui  habitat  in- 
tra  portas  urbis  mcar,  mu- 
lieretn  te  eflë  virtutis. 

I».  Nec  abnuo -me  pro- 
pinquum,  fed  cA  aiius  me 
propinquior. 


ij.  Quie(ce  hac  nofte  : 
& fafto  mane , A te  volue- 
rit  propinquitatis  jure  reti- 
nete , bcne  res  aëia  eA  : An 
autem  ille  noluerit , ego  te 
abfque  ulla  dubiiatione  CtiC- 
cipiam  , vivit  Dominus  , 
dormi  ufque  mane. 


14.  Dormivie  itaque  ad 
pedes  ejus,  ufque  ad  noc- 
tis  abAtefliim.  Surrexit  ita- 
que ante  quam  homines  le 
cognofcercnt  mutuè,  & di- 
xit  Booz:  Cave  ne  quis  no- 
verit  quôd  hue  veneris. 


1$.  Et  il  ajouta  : Etendez  le  manteau  que 
vous  avez  fur  vous , fie  tenez-le  bien  des  deux 
mains.  Ruth , l’ayant  étendu,  fie  le  tenant,  il 
lui  mefura  fix  boilTeaux  d’orge , fie  les  mit  de- 
dans ; fie  elle  s’en  chargeant , retourna  à la 
.Ville, 

itf.  fie  vint  trouver  là  belle-mfire , qui  lui 
dit:  Ma  fille , qu’avez-vous  fait EUe  lui  ra- 
conta tout  ce  que  Booz  avoit  fait  pour  elle , 

17-  & lui  dit:  Voilà  fix  boilTeaux  d’orge 
qu’il  m’a  donnés , en  me  difant:  Je  ne  veux 
pas  que  vous  retourniez  les  mains  vuides 
vers  votre  belle-mere. 

18.  Noemi  lui  dit:  Attendez,  ma  fille, 
jufqu’à  ce  que  nous  voyions  à quoi  fe  termi: 


if.EtrarAim,  Expande, 
inquit,  pallium  tuum  quoo- 
periris,&tene  utraque  manu. 
Qu<iextendemc,  & tenente, 
menfui  eA  fex  modios  hor- 
dei , & poAiit  fuper  cam. 
Qua:  portans  ingreAa  cA  ci- 
vitatem , 

id.  & venit  ad  focrum 
fuam.  Qui  dixit  ci  : Quid 
egiAi  Alia  : Narravitque  ci 
omnia , quz  Abi  feciAet  bo- 
mo. 

17,  Et  ait  : Ecce  fex  mo- 
dios bordei  dédit  mihi,  & 
ait  ; Nolo  vacuam  te  reverti 
ad  focrum  tuam. 

18.  Dixitque  Noemi  : Ex- 
peâa  filia  donec  videamus 
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quem  rej  exhum  habeat  -,  minera  ccttc  «JRirc.  Car  Booz  étant  ee  qu’il 
reque  cnim  ceflabit  homo  ^ c efî- à-dire  , uti  homme  droit  dr  fincere  y 
n’aura  point  de  repos,  qu’il  n’ait  accompli 
tout  ce  qu’il  a dit. 


CHAPITRE  IV. 


T.  Booz  fropoft  au  plut  proche  parent  de  Ruth  d'acheter  fin  champ  dr  * 
de  Vepoufer.  Ce  parint  rtfufi  de  le  faire  , & cede  fin  droit  à Èoozi 
Ctrémoniet  de  toute^ejjion. 


1.  Afcendit  ergo  Booiad 
portam  , & (ëdii  ibi.  Cum- 
que  vidiflèt  propinquum 
prxterire , de  quo  priùs  (èr- 
mo  habitus  cft.dixit  ad  eum: 
Déclina  paulilper,  & fede 
hic,  vocans  eum  nomine 
liio.  Qui  divertit , Si  ledit. 


a.  Tollens  autem  Booa 
deeem  viros  de  l'cnioribus 
civitaiis,  dixit  ad  eot:  Se- 
detc  hic. 

J.  Quibus  lëdcntîbus,Io- 
Ciitus  etl  ad  propinquuinfpar. 
tem  agri  fratris  noftri  Eli- 
snelech  vendet  Noemi , quz 
revetlâ  cft  de  regione  Moa- 
bitidc  : 

4.  quod  audire  te  volui , 
& tibi  dicere  coratn  cunc- 
tis  lêdcniibus , & majotibus 
natii  de  populo  meo.  Si  vis 
pofl'idcre  jure  propinquita- 
tis , eme  & pollide  ; fin  au- 
tem dilplicet  tibi,  hoc  ip- 
fum  indica  mihi,  ut  Iciam 
quid  facere  debeoin  ; nuUus 
enim  eft  propinquus  , ex-, 
cepto  te  qui  prior  es , & me 
qui  fecundus  fum.  At  ille 
lefpondit  : Ego  agrum  e-, 
Qiam. 

î.  Cni  dixit  Boo7  : Quan- 
do  cmetis  agrum  de  manu 
mulieris  , Ruth  quoque 
Moabicidem,  quz  uxor  de- 
funfti/uit,  debes  accipere  : 
ut  fiifcites  nomen  propin- 
qui  tui  in  hereditaie  Tua, 


Ooz  alla  donc  à la  porte  de  la  faille , fti 
fe  tenaient  les  ajfiemblées  publiques , & oit  fi 
rendaient  les  jugement , & il  s’y  aflit;  & voyant 
pafTer  ce  parent  de  Ruth  dont  il  a été  parld 
auparavant , il  lui  dit , en  l’appellant  par  foa 
nom:  Venez  un  peu,  & affeyez-vous  ici.  Ca 
parent  vint  à lui,  & s’alTit. 

2.  Et  Booz  prenant  à part  dix  hommes  des 
anciens  de  la  Ville , leur  dit  : Afleyez- vous  ici. 

5.  Ap*ès  qu’ils  furent  aflis,  il  parla  à foîv 
parent  de  ccttc  forte.  Noemi,  qui  eft  reve-i 
nue  du  Pays  de  Moab,  doit  vendre  une  par-^ 
tie  du  champ  d’Eümelech  notre  parent. 

4.  J’ai  déliré  que  vous  fulllez  ceci , & vous 
l’ai  voulu  dire  devant  tous  ceux  des  anciens 
de  mon  peuple  qui  font  ici.  Si  vous  voulez- 
l’acquérir  par  le  droit  de  parenté , achetez-le  , 
& qu’il  foit  à vous  : que  fi  vous  n^  avez  pas 
d’inclination , déclarcz-le  moi , afin  que  je  lâ- 
che ce  que  f ai  à faire.  Car  il  n’y  a point  d’au- 
tre parent  plus  proche  que  vous  qifl  êtes  le- 
premier , & moi  qui  fuis  le  fécond.  Il  lui  ré-* 
pondit  : J’acheterai  le  champ. 

y.  Booz  ajouta  : Quand  vous  aurez  acheté, 
le  champ  de  Noémi , il  faudra  aufti  que  vous 
époufiez  Ruth  Moabite,  qui  a été  la  femme, 
du  défunt,  afin  que  vous  faffiez  revivre  le 
nom  de  votre  parent  dans  Ibn  héfitage. 


• ‘ 
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6.  II  lui  riJpondit:  Je  vous  cede  mon  droit 
de  parenté;  car  je  ne  dois  pas  éteindre  moi- 
même  la  poflérité  de  ma  famille.  Ufez  vous- 
même  du  privilège  qui  m’eft  acquis , dont  je 
déclare  que  je  me  déporte  volontiers. 

7.  Or , c’étoit  une  ancienne  coutume  dans 
Ilraël  entre  les  parens  , que  s’il  arrivoit 
que  l’un  cédât  fon  droit  à l’autre , afin  que^  la 
ceflion  fût  valide , celui  qui  fe  démettoit  de 
fon  droit,  ôtoit  fon  foulierôc  le  donnoit  à fon 
parent  ; c’étoit  là  la  forme  & le  témoignage 
de  cette  cefiion  en  Ifraël. 


Qüî  relpondit  ; Ccdo 
juri  propinquitatis  ; neque 
enim  pofteritaicm  famili* 
me*  delere  debeo;  tu  mco 
mere  privilegio  , quo  me 
libenter  carere  profiteor, 

7.  Hic  autem  crat  mos 
antiquiius  in  Ilracl  inter  pro 
pinquos , uc  H quuodo  altec 
alceri  fuo  juri  cedebat,  ut 
effet  firma  concedîo  , fîil-. 
vebat  Homo  caiceamemum 
fuum,  & dabat  proximo  luo  ; 
hoc  crat  teliimonium  cct-, 
lîonis  in  lirac). 


8.  Booz  dit  donc  à fon  parent:  Otez  votre 
foulier.  Et  lui  l’ayant  aufli-tôt  ôté  de  fon  pied , 


8.  Dixit  ergo  propinquo 
fûo  Booi:  Toile  calcearaen» 
tum  tuum.  Quod  Aatim  fol-  - 
vit  de  pede  fuo. 


§.  II.  Boozépoufe  Ruih  mpréfence  de  tout  h peuple.  Bénédiâton  qu'on 
haite  à cette  femme  étrangère.  Elle  donne  un  fis  à Bvoz  nomme  Ohed.qui 
fut  ayeul  de  David.  • 


9.  Booz  dit  devant  les  anciens  & devant 
tout  le  peuple  : Vous  êtes  témoins  aujour- 
d’hui que  j’acquiers  tout  ce  qui  a appançnu  à 
Elimclcch  , à Chelion  6e  à Mahalon,  l’ayant 
acheté  de  Noemi , 

10.  ôc  que  je  prends  pour  femme  Ruth 
Aloabite  , femme  de  Mahalon , afin  que  je 
fàffe  revivre  le  nom  du  défunt  dans  fon  héri- 
tage , 6t  que  fon  nom  ne  s’éteigne  pas  dans 
fa  famille  parmi  fes  freres  ôc  parmi  fon  peu- 
ple. Je  vous  en  prends,  dis-je,  à témoins. 

1 1.  Tout  le  monde  qui  étoità  la  porte,  ÔC 
les  anciens  répondirent.:  Nous  en  femmes 
témoins.  Que  le  Seigneur  rende  cette  feni-’ 
me , qui  entre  dans  votre  maifon  , comme 
Rachelôc  Lia,  qui  ont  abandonné  leur  Pays,  dr 
qui,  en  donnant  des  enfant  à Jacob,  ont  établi 
la  maifon  d’Kfaël , afin  qu’elle  foit  comme  elle 
un  exemple  de  vertu  dans  Ephrata , ôc  que 
fon  nom  foit  célébré  dans  Bethléem. 

12.  Que  votre  maifon  devienne  commç 


9.  Acille  majorîbus  naru» 
8c  univerfb  populo  : TeAes 
vos,  inqaitycAis  hodie  , 
qubd  pofTcderim  omria* 
qaa:  fuerunt  Ilimelcch  » 
ic- ChcÜon  , A Mahalon  , 
tradentc  Noemi  : 

10:  & Ruth  Moabitidem  , 
uxorem  Mahalcn , in  con—‘ 
jugium  fumpfLTÎm,  ut  fuf^‘ 
cicem  nomen  dchin  Ai  in  he- 
reditatefûa,  ne  vocabuluiri' 
ejus  de  famiiia  lua  ac  fratri- 
bus& populo  deleatur.  Vos,» 
inquam,  hujus  rci  teftes  cf*- 
tis. 

II.  Refpondh  omnîs  po-» 
pulus  » qui  crat  in  porta  , & 
majores  naiu-:  Nos  teftes^ 
^fumuî  : fbcbt  Dominus  hanc 
muiiercm , qu*  tngrcdiiuc 
domum  tuam  , fiait  Rachcl 
& Liam , qu*  sdificaverunt 
domum  Urael  : ut  fit  exem- 
plum  vimitis  in  Ephrata,  A 
habeat  celebrc  nomen  in 
Bethlehem  î 

^ la»  fiatquc  domus  tua  y fi« 

N iij 
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tut  domuf  Pharîi , quem 
Thamar  pepcrit  Juiix  , de 
J'emine  quud  lïbi  dederit 
Uüininus  ex  hac  puella. 

~ 13.  Tulit  iiaque  Booi 

Ruth,  & accepit  uxorcm  : 
ingreûufque  eft  ad  eam  , S: 
dédit  iUi  Dominus  ut  con- 
ciperet , & parcret  filium. 

14.  Dixeruntque  mulie- 
rC5  ad  Noeini  : Bencdiâus 
Dominus  qui  non  eft  pafflus 
ut  deficerct  fucccfl’or  fami- 
lix  tux.  Si  vocaretur  no- 
œen  ejus  in  Ifrael. 

ij.  Hthabeas  qui  confo- 
letur  animaiii  tuam , & cnu- 
ttiat  fcneftutem  ; de  iiuru 
enim  tuanaïuseft,  quz  te 
diligit  : & multô  tiÛ  melior 
eft , quim  li  l'eptem  habetes 

lé.  Sul'ceptumquc  Noe- 
ini  puctum  poluit  in  finu 
fuo"',  St  nutricis  ac  gcrulx 
fungebatur  officio. 

17.  Vicinr  autem  mulie- 
ret  congratulantes  ci>  &di- 
centes  : Natus  eft  filius 

Noemi  : vocavenint  nomen 
ejus  Obed  : hic  eft  patei  1- 
lai , patris  David, 

ig.  Hz  funt  generationes 
Phares  : Phases  genuit  Ef- 
ron, 

lÿ.  Efton  genuit  Aram  , 
Aram  genuit  Aminadab, 

10.  Aminadab  genuit  Na- 
haflbn  , NahaiTon  genuit 
Salmon , 

II.  Salmon  genuit  Boozi 
’ Booz  genuit  Obed  , 

11.  Obed  genuit  Uâi,  I- 
£ii  genuit  David. 
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la  niaifon  de  Phares , que  Thamar  enfanta  à 
Juda,  par  la  poftérité  que  le  Seigneur  vous 
donnera  de  cette  jeune  femme. 

ij.  Booz  prit  donc  Ruth  & l’époufa.  Et 
après  qu’elle  fut  mariée , le  Seigneur  lui  Ht 
la  grâce  de  concevoir  & d’enfanter  un  fils  : 

14.  Sur  quoi  les  femmes  dirent  à Noemi  : 
Béîii  foit  le  Seigneur  qui  n’a  point  permis 
que  votre  famille  lût  fans  fuccefleur  , & qui  a 
voulu  que  fon  nom  fc  confervât  dans  Ifrael  , 

ly.  afin  que  vous  ayez  une  perfonne  qui 
foit  la  confülation  de  votre  ame  , & le  fou- 
tien  de  votre  vieillefle.  Car  il  vous  eft  në4m 
enfant  de  votre  belle-fille  qui  vous  aime  , & 
qui  vous  vaut  beaucoup  mieux  , que  fi  vous 
aviez  fept  fils. 

1 5.  Noemi  a^nt  pris  l’enlànt  le  mit  dans 
fon  fein  ; ôc  elle  le  portoit  > ôc  lui  tenoit  lieu 
de  nourrice. 

1 7.  Les  femmes  fes  voifines  s’en  conjoüif- 
foient,  en  difant  : Il  eft  né  un  fils  à Noemi. 
Et  elles  appellereni  l’enfant  Obed.  C’eft  lui 
qui  fût  pere  d’Ifaïe , pere  de  David. 

18.  Voici  la  fuite  de  la  poftérité  de  la  fa- 
mille de  Phares.  Pharès  fut  pere  d’Efron  ; 

ip.  Efron , d’Aram  ; Aram , d’Aminadab  ; 

20.  Aminadab,  de  Nahaffon;  NahaflTon  , 
de  Salmon  -, 

2 1 . Salmon , de  Booz  ; Booz  ; d’Obed  ; 

22.  Obed,  d’Ifaï;&Ifaï fut  pere  de  Da- 
vid. 
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T i Es  deux  premiers  Livres  des  Rois  n’en  faifoient 
qu’un  autrefois  chez  les  Hébreux.  Ils  portent  le  nom 
de  Samuel  dans  leurs  exemplaires  : les  Grecs  les  appel- 
lent les  Livres  des  Régnés , ou  des  Royaumes , & les 
Latins  leur  donnent  le  titre  de  Livres  des  Rois , parce 
qu’ils  contiennent  l’Hiftoire  de  rétablilfement  de  la 
Royauté  parmi  les  Juifs,  & les  aétions  principales  des^ 
deux  premiers  Rois  qui  les  ont  gouvernés. 

Ils  furent  d’abord  écrits  par  les  Prophètes  Samuël, 
Nathan  & Gad  , comme  il  paroît  par  le  premier  Livre 
des  Paralipomenes  : mais  on  n’a  plus  cet  original , & 
on  voit  par  plufieurs  endroits  de  ces  Livres  memes , 
qu’ils  font  l’ouvrage  d’un  Auteur  poftérieur.  On  croit 
communément  que  c’eft  Efdras  qui , ayant  eu  les  Mé- 
moires que  ces  Prophètes  avoient  lailTés , en  a compofé 
THiRoire  des  Rois  , telle  que  nous  l’avons  aujourd’hui. 

Le  deilein  de  cet  Auteur , ou  plutôt  du  Saint-Elprit 
• qui  conduifoit  fa  plume  , n’a  pas  été  de  fatisfaire  notre 
curiofité  en  nous  failànt  un  réci|;  exaél  de  ce  qui  arriva 
chez  les  Juifs , lorlqu’ils  palîèrent  du  gouvernement  des 
Juges  à celui  des  Rois  ; mais  de  nous  inftruire  & de  nous 
édifier , en  nous  rapportant*  les  faits  les  plus  propres  à 
nous  montrer  que  c’eft  Dieu  qui  dilpofe  abfolument  de 
toutes  chofès , qui  réglé  tous  les  évenemens  félon  les 
confeils  de  fa  fàgefle , & qui  fait  fèrvir  à l’exécution 
de  fès  juftes  delTeins,  les  paflîons  les  plus  injuftes  des  • 
hommes. 

Cet  Auteur  nous  repréfènte  le  Seigneur  comme  un 
Dieu  jufte , fàint , tout-puiftànt , fenfible  aux  mifères  de 
fon  peuple,  compâtiflànt  à leurs  foiblellès , <Sc  toûjours 


Digitized  by  Google 


io6  AVERTISSE  MENT. 

prêt  à leur  pardonner  leurs  fautes  , lorlqu’ils  ont  la 
confiance  de  retourner  à lui  avec  un  fincere  repentir.  Il 
nous  le  fait  envifiiger  comme  le  rémunérateur  magni- 
fique de  la  vertu , le  puilîànt  proteéleur  de  l’innocence , 
& le  fevere  vengeur  des  crimes.  Il  nous  fait  fentir 
par -tout  que  Tunique  voie  pour  arriver  au  bonheur 
que  nous  délirons  avec  tant  d’ardeur  , & que  nous 
cherchons  avec  tant  d’empreiTement , cil  Thumble  fou- 
million  aux  ordres  du  Seigneur,  & la  parfaite  obéilfance 
«à  fès  volontés. 

Voilà  les  premières  inftruélions  que  nous  fournie 
cette  Hilloire.  Elle  nous  propofe  aulîi  des  exemples 
touchans  des  vertus  que  nous  devons  luivre  , & elle 
nous  trace  des  images  fenfibles  des  vices  que  nous 
devons  éviter. 

Les  femmes  chrétiennes  trouvent  dans  la  mere  de 
Samuel  un  modèle  parfait  de  patience , de  douceur  & 
d’humilité.  Elles  apprennent  de  cette  fainte  femme  d^ 
recourir  à Dieu  dans  leurs  peines  , & à mettre  en  lui 
feul  toute  leur  confiance.  Elles  voyent , dans  l’éducation 
qu’elle  donne  à fon  fils , le  foiii  qu’elles  doivent  avoir 
de  regarder  leurs  enfaiis  comme  des  dépôts  que  Dieu 
leur  a confiés , & dont  elles  doivent  lui  rendre  compte. 
Elles  voyent  , dans  les  grâces  dont  Dieu  comble  cet 
enfant , quelles  ne  peuvent  rien  faire  de  plus  avantageux 
pour  ceux  qu’elles  ont  mis  au  monde  que  de  les  confacrer 
au* Seigneur.  Il  rend  SamuëTlc  Chef, de  fbn  peuple,  le 
Juge  de  Saül,  le  proteéleur  de  David,  & Tun  de  fes 
plus  grands  Prophètes.  ■ 

Les  peres  chrétiens  voyent  aulîî , dans  le  Grand  Prêtre 
Heli , que  c’eft  véritablement  perdre  leurs  enfans  , que 
de  ne  les  pas  reprendre  avec  toute  la  févérité  qu’ils 
méritent:  & que  tien  ne  leur  eft  plus  fünefte  que  de 

tolérer 
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tolérer  en  eux  des  défauts  qui  attirent  fur  eux  la  colère 
de  Dieu. 

Les  Ifraélites  , <jui  -engagent  les  enfans  d’Heli  à 
apporter  l’Arche  de  Dieu  dans  leur  camp , font  l’image 
de  ceux  qui  forcent  les  difpenfateurs  des  myfteres  de 
Dieu  de  les  leur  donner  , lors  même  qu’ils  font  indignes 
de  les  recevoir.  Ils  fe  flattent  que  par-là  il^  attireront  la 
proteélion  de  Dieu  for  eux  : mais  ils  s’attirent  bien  plutôt 
. la  terrible  vengeance  , 8c  Diev  ne  leur  fait  jam^s  fentir 
plus  vivement  la  jufte  colere , qu’en  fo  livrant  amfi  lui- 
même  à leurs- injuftes  défirs.  Ces  Chrétiens  impénitenj 
le  réjoüilTent  , comme  les  Philiftins , d’avoir  en  leur 
poflelTion  l’Arche  de  Dieu  ; mais  celte  Arche  fainte, 
bien  loin  de  leur  donner  la  vie  qu’ils  défirent , leur  donne 
la  mort  qu’ils  craignent , parce  quelle  trouve  dans  leur 
cœur  l’idole  de  levs  paflTions , qu’ils  n’ont  pas  eu  foin 
de  détruire.  ' • 

Salil  ell  l’image  de  ceux  qui  entrent  dans  les  dignités 
de  l’Eglifo  par  une  vocation  légitime  , qui  y apportent 
un  cœur  doux  , fimple  & obéiffànt  comme  un  enfant; 
mais  qui  s’y  perdent  énfuite  par  J’orgueil  , l’çnvie  & 
l’avarice  ; palîîons  furieufos  qui  les  portent  à la  cruauté  f 
à l’injuftice  & à l’impiété. 

David  , dans  fon  enfance  , eft  un  modèle  parfait 
d’innocence , de  douceur  & d’humilité  : il  devient  dans 
un  âge  plus  avancé  un  exemple  éclatant  de  vertu , de 
force  & de  courage  , mais  d’un  courage  qui  naît  de  la 
* confiance  qu’il  a en  Dieu , & du  zele  dont  il  brûle  pour 
la  gl  oire  de  fon  nom , & pour  le  falut  de  fon  peuple. 
Appellé  à la  Royauté , il  demeure  dans  fà  première  fim- 
plicité  ; perfécuté  par  Saül , il  conforve  pour  lui  le  même 
refpeél  8c  la  même  fidélité  ; éprouvé*,  par  les  peines  les  . 
plus  fenfibles , il  demeure  toûjours  ferme  dans  fà  foi  8c 
Tome  IL  Part.  L • O' 
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dans  (on  amour  pour  la  juftice.  Enfin  cet  homme  félon' 
le  cœur  de  Dieu  tombe  dans  le  crime;  Ce  après  avoir  été  • 
un  modèle  parfait  de  toutes  fortes  de  vertus  , il  devient  • 
un  exemple  terrible  de  la  corruption  du  cœur  de  l’fiom- 
me.  Dieu  permet  fà  chute , pour  apprendre  aux  Juftes 
ce  qu’ils  doivent  craindre  de  leur  propre  foiblefle  ; & 
aux  pécheurs,  ce  qu’ils  peuvent  efpérer  de  fon  infinie, 
mifericorde.' 

Cet|f  miféricorde  vient  chercher  David  dans  le  • • 
profond  abîme  où  fbn  crime  l’avoit  précipité  : elle  lui 
infpire  les  plus  vifs  fentimens  d’une,  fincere  pénitence. . 
Ce  grand  Roi  reçoit  avec  douceur  les  remontrances 
d’un  de  fes  Sujets  ; il  confefle  fà  faute  avec  humilité , . 
& il  en  accepte  le  châtiment  avec  foumiffion  ; il  envifage 
fon  crime  avec  horreur , mais  fans  perdre  la  confiance  ; • 
il  reçoit  les  outrages  les  plus  fanglans , fans  plainte  & 
fans  murmure  ; il  conferve  un  amour  tendre  pour  fon  fils  . 
rébelle  ; & il  reconnoît  que  c’eft  avec  juftice  que  Dieu 
fc  fort  de  l’ambition  du  filf  pour  punir  l’infidélité  du  ^ 
pete. 

Tels  font  les  exemples  que  nous  propofe  cette  Hi- 
ftoire  : on  y trouve  auffi  des  figures  très  - expreffes  de  ' 
Jesus-Christ  & de  fbn  Eglifè. 

Cette  Epoufe  du  Fils  de  Dieu  nous  eft  admirablement 
repréfentée  en  la  perfonne  d'Anne , mere  dè  Samuel.  . 
Elle  a été  d’abord  ftérile,  infultée  par  les  Juifs  figurés  . 
par  Phénenna,  aimée  néanmoins  de  fon  époux  , auquel  ^ 
elle  donne  enfin  plufieurs  enfans  qu’elle  obtient  de  la  - 
toute-puiflànce  de  Dieu,  par  fès  larmes  & par  fès  prières. . 

David  eft  auffi  une  figure  très-claire  de  Jesus-Christ. 
Ses^ travaux,  fes  combats  & fes  viéloires  font  une  image 
•des  fouffrances  de  ce  divin  Sauveur , & de  la  gloire  dont 
elles  ont  été  fuivies.  On  a laiffé  à ceux  qui  fàvent  dé- 

• 
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'Couvrir  fous  ces  voiles  obfcurs  la  vérité  qui  y cft  cachée, 
le  loin  & le  méiite  de  l’y  chercher  : on  s’eft  unique- 
.ment  appliqué  dans  le  commentaire  à rendre  la  tra- 
du(5lion  du  texte  claire , nette  , lui  vie  ; à concilier  les 
contradi étions  apparentes  qui  s’y  rencontrent , & à en 
éclaircir  les  prihcipales  difficultés. 

Ces  deux . Livres  contiennent  Thiftoire  d’environ 
cent  quarante  & un  an  ; lavoir  , cent  un  an  depuis 
la  première  année  d’Heli  julqu’à  la  mort  de  Saül,  & 
quarante  ans  depuis  la  mort  de  Saül , julqu’à  la  fin  du 
régné  de^  David. 
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CHAPITRE  PREMIER.. 

Ç:  I.  Origine  tPÈlcana.  Sft  deux  femmes , Atine  Ù“  Phenenna,  Anne , .• 
affiigée  de  fa  flérilitt , & mfultée  par  Phenenna , ejl  confolée  par  Elcana 
fin  mari.  • ’ . 

é 

L’an  dü  monde  2848.  Av ant  J.  C 1 155.- 

'r:I  L y avoit  dans  la  montagne  d’Ephraïm , ,.Puit  vir  «nns  de  Ra^  • 
un  homme  de  la  faille  de  Ramatha , Jurnom-  ■ Buchaimrophira,  de  monte 
mée  Sophim , farce  quelle  était  habitée  far  les 
enfant  de  Supb , f un  des  defcenians  de  Caath  : 
tet  homme  s’appelloit  Elcana  y & étoit  hls  de 
Jetoham^  fiu  d’Eliu  ^ üls  de  Thohu , üls  de 
Suph  i de  la  tribu  de  Levi t&  il  demeurait  dans 
la  tribu  d’Ephraim. 

2.  Il  avoit  deux  femmes  , dont  l’une  s’àp-' 
pelloit  Ani4i^  & ^ fécondé  Phénenna.  Phé- 
nenna  avoit  des  enËins  , jSc  Anne  n’en  avoit 
point. 

5.  Cet  homme  alloit  de  & Ville  à Silô  aux- 
îoutsfolemnels,  pour  y adorer  le  Seigneur  de  civîtate  fin  Patum  die- 


Ephraim.  & nomen  ejus  El- 
cana, filiui  Jeroham  , filip 
Eliu,  filii  Thohu , filü  Suph  , 
Ephiaczui  ; 


a.  & habuit  duas  ntfèts  f: 
nomen  uni  Anna,  & no- 
men lêcundz  Phenenna.. 
Fiienintgne  ' Phentnnz  6- 
Itt  : Anme'autem  non  enmc 
Uberi. 

}.  Et  afcendcbat  TÎr  ilt» 


des  armées,  ôc  pour  lui  offrir  des  facrifices. 

Les  deux  fils  d’Heli,  O^hni  & Phinéès, 

Prêtres  du  Seigneur , y étoient  alors. 

4.  Un  jour  donc  Elcana  ayant  offert  fbn 
facrifice , il  donna  à Phénenna  fà  femme , 6t 
à tous  ft,  fib,  & à fe,  filles , 
leur  part  de  thoftie  j ce  qui  faifoit  ew*e  farts  j,  janei;  • 
fat  Phinerma  avoit  dix  erfans— 

■ ■ ' Q-üj’: 


bu,,nt  adoraret  de  âcrifi- 
caret  Domino  exercicuunp 
in  Silo.  Etant  autem  ibi  duo  - 
filii  Helr,  Ophni  & Pbi-> 
neei , faceidotei  Domini. 

4.  Venir  ergo  die> , Sc  '-- 
immohvii  Elcana  , dédit— 
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ï.  AnnaraulemdeJicpir- 
tem  unam  triftiî , quia  An- 
nam  diligebat,  Dominusau- 
lem  conclufêrat  vulvam  e- 
jui. 


J.  /iucontTahe , il  n’en  donna  qu’une  à 
Anne , ôc  en  la  lui  donnant , il  étoit  triffe  , 
parce  qu’il  l’aimoit , & quil  étoit  fâché  de  ce 
au  elle  navo’t  point  denfans.  Mais  le  Seigneur 
l’avoit  rendue  ftérile. 


t.  Affligeb.1t  quoque  cam 
zmula  ej^us , ic  vthetiwiuer 
angebai , in  tantum , ut  ex- 
probraret  quoJ  Dominus 
conclutiiret  vulvam  ejus  : 

7.  licque  facicbat  per  fîn- 
gulos  annot , cùm  redeunte 
icmpure  alcenderent  ad 
templum  Domini  : & (ic 
provocabat  eam  j porrb  ilia 
tiebat,  dtatan  capiebat  ci- 
bum. 

f.  Dixit  ergo  ci  EIcana 
vit  fuus  : .\nna',  eut  fies  f & 
quare  non  comedis  ? & 
quam  ob  rem  affligitur  cor 
tiium  ! numquid  non  ego 
meiiortibi  l'um,  quàm  de- 
cem  nui  ? 


6.  Phénenna  fa  rivale  l’affligeoit  auffi  , 6c  la 
tourmentoit  excelTivemcnt  , Jufqu’à  lui  in- 
fulter  de  ce  que  le  Sçigneur  l’avoit  rendue 
flërile. 

7.  Elle  en  ufoit  de  mÉme  tous  les  ans, 
lorfquele  temsëtoit  venu  de  monter  au  tem- 
ple du  Seigneur;  elle  lui  infuhoit , ôc  la  pi- 
quoit  ainfi  de  jaloufie:  Et  Anne  fe  mettoità 
pleurer  , 6c  ne  mangeoit  point. 

• 8.  Èlcana  fon  mari  lui  dit  donc:  Anne  , 
pourquoi  pleurez-vous  ? pourquoi  ne  man- 
gez-vous point  ? ôc  pourquoi  votre  cœur  s’aP' 
flige-t’il  ? Ne  vous  fuis-jfe  pas  plus  que  ne  vous 
(croient  dix  enfans  ? elr  f affeilion  que  / m pour 
vaut  ne  doit-tUepat  vous  confoler  de  votre 


rilité  ? 


II.  Anne  va  prier  Je  Seigneur.  Elle  répand  beaucoup  de  larmes  enfapréjêncff 
Ù"  lui  demande  un  fils.  Le  Grand  Prêtre  Heli  croit  qu'elle  a bù  avec  excès. 
Elle  répond  avec  douceur,  ù"  s'exeufe  avec  modeflie.  Le  Grand  Prêtre' 
fouhaite  que  Dieu  P exauce , Ù“  elle  fe  trouve  confolée. 


9.  Surrexit  autem  Anna 
poftquam  comederat  & bi- 
berartlfSilo.  Et  Heli  facer- 
dote  (èdente  fuper  fellam 
ante  poAes  templi  Domini, 

10.  cùm  e(Tet  Anna  ama- 
ro animer,  oravit  ad  Domi- 
num , liens  largiter , 

11.  & votum  vovit,  di- 
cens:  Domine  cxercituum, 
lî  relpiciens  viderii  alBic- 
tionem  famuir  tux , St  le- 
cordatuf  mei  fueris , nec  o- 
blitua  anciilx  tux , dederif- 
que  ièrvx  tu*  fexum  viri- 
lem  : dabo  eum  Domino 
omnibus  dlehus  vit*  ejus, 
& novacula  non  afcendetlu- 
per  caput  ejus. 


9.  Après  qu’Anne  eut  mangé  6c  bû  à Silo, 
elle  fe  leva.  Et  dans  le  même-tems  que  le 
grand  Prêtre  Heli  étdit  affis  fui^n  fiëge  de- 
vant la  porte  du  temple  du’Seigneur , 

10.  Anne,  qui  avoir  le  cœur  plein  d’amer- 
tume , vint  prier  le  Seigneur,  en  répandant 
beaucoup  de  larmes  en  fa  préfence. 

1 1.  Et  elle  fit  un  vœu  en  ces  termes  : Sei- 
gneur des  armées , fi  vous  daignez  regarder 
ï’affli£tron  de  votre  fervante  , fi  vous  vous 
fonvenez  de  moi,  fi  vous  n’oubliez  point 
votre  fervante , ôc  que  vous  donniez  à votre 
efclave  un  enfant  mâle , Je  vous  l’offnrai  pour 
tous  les  jours  de  fa  vie  , ôc  le  rafoir  ne  paflera 
point  fur  fa  tête. 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Liv.  1.  C H A P.  I.  ■ 1 1 J 


12.  Comme  Anne  demeuroit  ainfi  long- 
tcms  en  priere  devant  le  Seigneur,  Heli  ob- 
ferva  le  mouvement  de  fes  lèvres  : 

IJ.  Car  Anne  parloir  dans  fon  cœur,  ôc 
l’on  voyoit  feulemeîit  remuer  fes  levres , fans 
qu’on  entendît  aucune  parole.  Heli  crut  donc 
quelle  avoh  bû  ayec  excès  : 

14.  Et  il  lui  dit:  Jufqu’à  quand  ferez-vous 
ainfi  ivre  ? lailTez  un  peu  repofer  le  vin  qui 
vous  trouble. 


II.  Faônm  fft  autem  , 
cùm  ilia  rauUiplicaret  pre- 
erstoram  Domino,  ut  licii 
obfetvaret  os  cjus. 

• IJ.  Porrè  Anna  loque- 
batur  in  corde  fuo , tantum- 
que  labia  illiutmovcbantur, 
& vox  pcnitùs  non  audieba- 
tur.  AiftimaTit  ergo  eam 
Heli  temulcnam  , 

14.  dixitquè ei:  Urquequô 
ebria  cris  ? digère  paulilper 
vinum  quo  madei.- 


ij.  Anne  lui  répondit:  Pardonnez- mol, 
mon  feigneur:  Je  fuis  une  femme  comblée 
d’affliclion  : je  n’ai  bû , ni  vin , ni  rien  qui 
puilTe  enivrer  ; mais  j’ai  répandu  mon  ame 
en  la  préfence  du  Seigneur.  . 

1 6.  Ne  croyez  pas  que  votre  fervante  foit 
comme  l’urtb  des  hiles  de  Belial,p/on^«  dans 
la  débauche  & dans  la  dijfolution  ; car  il  n’y.  a 
que  l’excès  de  ma  douleur  fie  de  mon  afflic- 
tion qui  m’ait  fait  parler  jufqu’à  cette  heure. 

17.  Alors  Heli  lui  dit:  Allez  en  paix;  fie 
que  lè  Dieu  d’Ifracl  vous  accorde  la  demande 
que  vous  lui  avez  faite  avec  tant  d'ardeur. 

1 8.  Anne  lui  répondit  : Plût  à Dieu  que 
vôtre  fervante  trouvât  grâce  devant  vos  yeux , 
€>"  vous  daignaffîez  prier  pour  elle.  Elle 
efpereroit  d'être  exaucée.  Anne  s’en  alla  enfuite 
retrouver  fon  mari , prit  de  la  nourriture  , fie 
ne  porta  plus  , comme  auparavant,  un  vifage 
abattu,  parce  quelle  demeura  pleine  de  confiance 
que  le  Seigneur  lui  accorderait  fa  demande. 


If.  Rerpondens  Anna; 
Nequaquam  , inquit , do- 
mino mi:  nam  mulier  infe- 
lix  nifnis  ego  Tum  , vinum- 
que  & omne  quod  inebriare 
poteft,  non  bibi , fed  cfAidi 
animam  raeam  in  conlpethi 
Domini, 

i(.  Ne  repûtes  ancillara 
^alî  unam  de  Bliabus  Be- 
lial  : quia  ex  multitudine 
doloris  te  morroris  mei,  lo- 
cuta  lum  ufque  in  praFens. 


17.  Tonc  Heli  ait  ei  : Va- 
de  in  pace  : & Deus  Ifrael 
déi  libi  petitioncm  tuam  , 
quant  rogafli  eum.  . 

18.  Et  ilia  dixit:  Utinam 
inveniatancilla  tua  gratiam 
in  oculis  mis.  Et  abiit  mn- 
lier  in  viam  fuam,  & come- 
dit  , vultufque  illius  non 
funt  ampliùs  in  diverla  mu- 
ta ti. 


§.  III.  yîtuie  efi  exaucée;  Ù“  met  au  monde  un  fils  qu'elle  confacre  au  Seigneur, 
ainfi  qu’elle  le  lui  avait  promis. 


19.  Après  cela,  Elcana , fes  femmes  & fes 
enfans  s’étant  levés  dès  le  matin  , adorèrent 
le  Seigneur , fe  remirent  en  chemin,  fie  arri- 
vèrent à leur  maifon  à Ramatha.  < Elcana 
connut  fa  femme  ; fie  le  Seigneur  fe  fouvinc 


tq.  Et  (ûrrexemnt  mane, 
& adomverunt  coram  Do- 
mino : reverüque  fiint,  & 
venerunt  in  oomum  fuam 
Ramatha.  Cognovit  autem 
Elcana  Annant  -,uxofcm 
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fuam  : te  recordacus  eft  ejui 
Dominus. 

10.  El  fââum  eft  po/t  cir- 
culum  dierum  , concépic 
Anna  , & peperit  filium , 
vocaviique  nomen  ejus  Sa- 
muel: eà  quod  à Domino 
poftulaflei  eum. 

11.  Afcendit  autem  vir 
ejui  Elcana,  &.omnis  do> 
mus  ejui  , at  immolarec 
Domino  hoftiam  folem- 
liera , & TOtum  fuum  , 

11.  & Anna  non  afcendit  : 
dixic  enim  viro  fuo  : Non 
Tadam,  donec  abla^etur  in- 
fans , & ducam  eum , ut  ap- 
• pareat  ante  conlpeâum  Do- 
jnini,  & ouneat  ibi  jfigiter. 


13.  Et  ait  ei  Elcana  vir 
fuus  : Fac  quod  bonum  tibi 
videtur , & mane  donec  t- 
blaâes  eum  : precorque  ut 
smpleat  Dominus  verbum 
liiuni.  Manfit  ergo  mulier , 
te  laâavit  filium  fuum , do- 
uée amoveret  eum  à laâe. 


M-  Et  adduxit  eum  (ê- 
cum  , poftquam  ablaâave- 
rat , in  vitulis  tribus , & tri- 
but modut  farina:  I & am- 
phora  vini , & adduxit  eum 
ad  domum  Domini  in  Silo. 
Puer  autem  erat  adhuc  in- 
Eintulus  ; 

»J.  & immolaverunt  vi- 
tulum,  & obtulerunt  pue- 
rum  Heli. 

x6.  Et  ait  Anna  : Obfê- 
cro  mi  domine,  vivit  anima 
tua  domine  : ego  fiim  ilia 
snulier,  quz  fteti  coram  te 
hic  orans  Dominum. 

17.  Pro  puero  ifto  oravi , 
te  dodit  mihi  Dominus  pe- 
titionein  meam,  quampof- 
tulari  eum.  • 

28.  Ijcitcô  te  ego'  com- 


« 


c 
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d’elle , & de  la  prière  quelle  lui  avoit'faltel 

20.  quelque  tems après , elle  conqut 
& mit  au  monde  un  fils  qu’elle  appella  Sa- 
muel , parce  qu’elle  l’avoit  demandé  au  Sei- 
gneur. 

21.  Elcana  fon  mari  vint  enfuite  avec  toute 
fa  maifon  pour  immoler  au  Seigneur  l’hofUe 
ordinaire  > âc  pour  accomplir  fon  vœu. 

22.  Mais  Anne  n’y  alla  point , 'ayant  dit  à 
?.  fon  mari  ; Je  n’irai  point  au  Temple , jufqu’à 
ce  que  l’enfant  foit  levré , fie  que  je  le  mené  , 
afin  que  je  le  ptéfente  au  Seigneur , 6c  qu’il 
demeure  toujours  devant  lui,  comme  je  Hat 
promis. 

23.  Elcana  fon  mari  lui  dit  : Faites  comme 
vous  le  jugerez  à propos , 6c  demeurez  juf- 
qu’à ce  que  vous  ayez  fevré  l’enlânt.  Je  prie 
le  Seigneur  qu’il  accompliffe  fa  parole , £ÿ*, 
qu’il  exécute  fes  deffeins  fur  vous  & jur  F enfant. 
Anne  demeura  donc  au  logis , ôc  elle  nourrit 
fon  fils  de  fon  lait  , jufqu’à  ce  quelle  l’eût 
fevré. 

24.  Lorfqu’elle  l’eut  fevré , elle  prit  avec 
elle  trois  veaux  , trois  boifleaux  de  farine , 6c 
un  vailTeau  plein  de  vin , 6c  amena  fon  fils  à 
Silo  en  la  maifon  du’Seigneur.  Or  l’enfant 
étoit  encore  tout  petit,  n ayant  que  trois  ans. 

2 y.  Ils  le  préfenterent  à Heli , après  avoir 
immolé  un  veau. 

26.  Et  Anne  lui  dit:  Il  eft  vrai , mon  fei- 
gneur,  comme  il  l’eft  que  vous  vivez,  que 
je  fuis  efette  femme  que  vous  avez  vû  ici 
prier  le  Seigneur. 

27.  Je  le  (uppliois  de  me  donner  cet  enfant  ; 
6c  le  Seigneur  m’a  accordé  la  demande  que 
je  lui  ai  faite , avec  promejje  de  le  lui  conf ocrer 
pour  tous  les  jours  de  fa  vie. 

28.  C’eft  pourquoi , l’ayant  repu  de  lui , je 

le 
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le  lui  remets  entre  les  mains , afin  qu’il  foit  à modavi  eiun  Domino  , 
lui  tant  qu’il  vivra.  Ils  adorèrent  donc  le  Sei-  Jicbus  quibui  fuerit 

gneur  en  ce  lieu  ; & Anne , pénétrée  de  recon-  adoravenmt  ibi  Dominuw. 
noiffance , & remplie  de  f ejprit  de  Dieu,  (nü.  ««vit  Anna , & ait  : 
priere  en  ces  termes; 


CHAPITRE  II. 

5. 1.  Cantique  d'Anne  en  aûion  de  grâces  pour  la  oaijfance  de  Samuel.  Dieu 
lui  donne  encore  depuis  trois  fis  & deux  files. 


On  cœur  abattu  & humilié  a treflailli 
d’allegrefle  dans  le  fecours  que  fai  reçu  du  Sei- 
gneur; & ma  gloire , obfcurcie  par  ma  férilité, 
a été  relevée  par  la  fécondité  que  f ai  reçue  de 
la  puiffance  de  mon  Dieu  : De  forte  que  ma 
bouche  , auparavant  réduite  au  filence , s’eft 
ouverte  pour  répondre  à mes  ennemis;  e!^ 
cela  m’efl  arrivé , parce  que  j’ai  mis  ma  joie 
& ma  confiance  dans  votre  gj^oce  falutaire  ) ê 
mon  Dieu. 

2.  Ainfi  fai  éprouvé  que  nul  n’eft  faint 
comme  l’eft  le  Seigneur  : Non , mon  Dieu , il 
n’y  en  a point  d’autre  femblable  à vous  en 
fainteté , enjuflice,  en  bonté  ; ôc  nul  n’a  une 
force  pareille  à celle  de  notre  Dieu  , qui  fait 
tout  ce  qu’il  lui  plaît  dans  le  ciel  & fur  la  terre. 

3.  Ceffez  donc,  orgueilleufe  Phénenna,  de 
vous  glorifier  à l’avenir  , & de  me  traiter  i\ec 
des  paroles  infolentes , comme  vous  faites  de- 
puis f long-tems  : Que  votre  ancien  langage 
ne  forte  plus  de  votre  bouche  : L’orgueil,  qui 
en  eft  la  fource , ne  peut  être  caché  au  Seigneur  , 
parce  que  le  Seigneur  eft  le  Dieu  de  tofite 
connoilTance  , & qu’il  pénétré  les  penfées 
les  plus  fecretes  des  cœurs.  Il  punit  la  malignité 
des  fuperbes  , & recompenfe  la  fimplicité  des 
Jufles. 

4.  Ainfi , par  un  effet  admirable  de  cette  con- 
duite pleine  de  jufice  de  miféricorde,  l’arc 

Tome  II.  Fart.  J. 


I.  Exultavit  cor  meum  iil 
Domino , & exuUatum  cil 
cornu  meum  in  Deo  meo , 
düatarum  eft  os  meum  fii- 
per  inimicos  meos  ; qui^ 
Leucaftim  in  lâlutaii  tuo. 


1.  Non  eft  lândius , üt  eft 
Dominus:  neque  enim  eft 
alius  extra  te,  & noneftibe- 
tii  licut  Deus  nofter. 


3.  Nolite  multiplicare  lo- 
qui  ftiblitnia  , gîoriantcs  r 
recedant  vetera  de  ore  vef* 
tro  : quia  Deus  Icicrtiarum, 
Dominus  eft  , & ipft  prarpa, 
rantur  cogitaiionca. 


. 4.  Arcut  fbrtium  fiipera- 
tut  eft  > & infiimi  accinâi 
funt  robore. 


P 
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Replet!  priùs  > pro  pa> 
ribui  Te  tocaverum  : & fa- 
melici  faturati  funt,  donrc 
fterilis  peperit  plurimos  : Sc 
^ux  multos  habcbac  filios  , 
inâimata  eA. 


Dominas  mortificat  & 
TÎrificat , deducit  ad  inferos 
Ce  reducic. 

7.  Dominas  pauperem  fa- 
cit  & ditat , numiiiat  > & 
fublevat. 

8.  Sufeitat  de  pulvere  e- 
genum  > & de  Aercore  ele- 
vac  pauperem  : ut  fedeat 
Cum  principibus , & folium 
glorix  teneac.  Dominienim 
iunc  cardines  terrx , & po- 
liiit  fupet  eos  orbem. 


9.  Pedes  (ânâorum  Aïo* 
nm  ferrabit , fr  impii  in  le- 
nebris  comicelcent  ; quia 
ron  in  fortitudine  fua  lo- 
borabitui  vir. 


TO.  Dominum  formida* 
bum  adverfarii  ejus  : Sc  fu- 
ipfos  in  ctxlis  tonabit  : 
Dominus  judicabit  fines 
terrx,  & dabit  imperium  ré- 
gi fuo , & fublinubic  cornu 
CbriAi  fui. 


II.  Et  abiit  Elcana  Ra- 
Butba  ia  domum  fuam  : puet 


des  forts  a été  brifé  , ôc  les  foibles  ont  été 
remplis  de  force. 

Ceux  qui  étoient  auparavant  comblés 
de  biens,  ont  été  réduits  â une  telle  mifere, 
qu’ils  fe  font  loués,  pour  avoir  du  pain;  ôc 
ceux  qui  étaient  prcfics  Je  la  faim  ont  été  raf- 
faliés.  Celle  qui  étoit  f érile  eft  devenue  mere 
de  beaucoup  d’enfans  ; & celle  qui  avoir 
beaucoup  d’enfans  cft  tombée  dans  la  dé- 
faillance , Dieu  les  lui  ayant  enlevés  far  la 
mort. 

6.  Car  le  Seigneur  ôte  ôc  donne  la  vie 
quand  il  lut  plaît  : il  conduit  aux  enfers,  ôc  il 
en  retire  , félon  fa  volonté. 

7.  Le  Seigneur  fait  le  pauvre  ôc  le  riche  ; il 
abailfe,  ôciléleve. 

8.  Il  tire , quand  il  veut , le  pauvre  de  la 
poufTiere , ôc  l’indigent  du  flimier  , pour  le 
raire  affeoir  entre  les  Princes . ôc  lui  donner 
un  trône  de  gloire.  C’eft  au  Seigneur  qu’ap- 
partiennent les  fondemens  de  la  terre  ; Ôc 
c’eft  lui  qui , par  fa  toute-putjfance , a pofé  fur 
eux  le  monde. 

9.  Il  gardera  , par  la  même  puijfance , les 
pieds  de  fes  Saints  ; ôc  les  impies  feront  par 
fon  ordre , réduits  au  filence  dans  leurs  ténè- 
bres, fans  qu’ils  puijfent  lut  réfifttr , parce  que 
l’homme , avec  toute  fa  force , ne  fera  que 
foiblelfe  devant  lui. 

10.  yïinfilcs  ennemis  du  Seigneur  trem- 
bleront en  fa  préfence , lorfqu’il  tonnera  fur  eux 
du  haut  des  cieux  , & qu’il  viendra  les  juger 
félon  leurs  œuvres.  Car  le  Seigneur  jugera  les 
hommes  qui  font  répandus  par  toute  la  terre  ; il 
fera  régner  fur  eux  celui  qu’il  a établi  leur  Roi  ; 
ôc  il  relevera  la  gloire  ôc  la  puillance  de  fon 
Chrift,  en  f élevant  au-dejfus  de  toutes  les  au- 
tres puijfances. 

1 1.  Après  cela,  Elcana  s’en  retourna  à fa 
inaifon  à Kamatha  : ôc  l’enfant  fetvoit  en  la 
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prëfence  du  Seigneur  devant  le  Grand  Prêtre  autem  ent  miniflerin  conf- 
Heli.  Doinini  ante  faciem 

Heli  facerdotis. 


§.  II.  Impiété  des  enfâns  cTHeU.  Us  détournent  les  hommes  du  Jhcrifice  du 
Seigneur  , & corrompent  les  femmes  qui  veilloient  a Centrée  du  Tabernacle. 


12.  Or  les  enfans  d’Heli  étoient  des  enfans 
de  Belial , des  impies  & des  méchans  , qui  ne 
connoifToient  point  le  Seigneur , 

I}.  ni  le  devoir  des  Prêues  à l’égard  du 
peuple.  Car  qui  que  ce  foit  qui  eût  immolé 
une  viêlime , le  ferviteur  du  Prêtre  venoit , 
pendant  qu’on  en  faifoit  cuire  la  chair  ; & te- 
nant à la  main  une  fourchette  à trois  dents  > 
14.  il  la  mettoit  dans  la  chaudière  ou  dans 
le  chaudron  , dans  la  marmite  ou  dans  le 
pot  ; & tout  ce  qu’il  pouvoit  enlever  avec  la 
fourchette  étoit  pour  le  Prêtre  , qui  ne  fe 
contentait  pas  de  la  portion  de  la  vtSlime  qui 
lui  étoit  deftinèe  par  la  Loi.  Il-'  traitoient  ainfi 
tout  le  peuple  qui  venoit  à Silo. 

ly.  Avant  qu’on  fit  aufli  brûler  la  graifle 
de  l’hoftie  , le  ferviteur  du  Prêtre  venoit , & 
difoit  à celui  qui  immoloit  : Donnez-moi  de 
la  chair , afin  que  je  la  fafle  cuire  pour  le  Prê- 
tre ; car  je  ne  recevrai  pas  de  vous  de  chair 
cuite  ; mais  f en  veux  de  crue , afin  de  f accom- 
moder félon  [on  %oât. 

1 6,  Celui  qui  immoloit  lui  difoit  : Qu’on 
fafie  auparavant  brûler  la  graifle  de  l’hoftie , 
félon  la  coutume  > afin  de  commencer  par  ren- 
dre ce  qu’on  doit  au  Seigneur  ; & après  cela  , 
prenez  de  la  chair  autant  que  vous  en  vou- 
drez. Mais  le  ferviteur  lui  répondoit  : Non; 
vous  en  donnerez  préfentement , ou  j’en  pren- 
drai par  force. 

1 7.  Et  ainfi  le  péché  de  ces  enfâns  d’Heli 
étoit  très-grand  devant  le  Seigneur , parce 

au’ils  détournoient  les  hommes  du  lâcrifice 
U Seigneur. 

.18.  Cependant  l’enfânt  Samuel  fèrvoit  do- 


it. Porràfiiü  Heli,  6lii 
Belial  , nelcienies  Oomi- 
num, 

IJ.  ne<;ue  officium  (âc«r> 
dotuni  ad  poputum  : lcd  qui* 
cunique  immolalTet  viâi> 
mam  veliiebat  puer  l'acerdo- 
lis,  dum  coqueieiuur  car- 
nes habebat  fufcinulain 
cridentem  in  manu  fûa , 

14.  St  mittebat  eam  in  le- 
betem,  Tel  in  caldariam, 
aut  in  ollam,  lire  in  caca- 
bum  : & omne  quod  leva- 
bat  ru(cinula,tollebat  lâccr- 
doslibi;  lie  faciebant  uni- 
veifo  ll'raeli  Tcniemium  in 
Silo. 


If.  Etiam  antequam  ado- 
lerent  adipem  , Tcniebac 
puer  lâcerdotis , St  dicebat 
immolant!  ; Da  mihi  car- 
nem,  uccoquam  làcerdotic 
non  enim  accipiam  i te  cat- 
nemcodtam,  ièderudam. 


i<.  Dicebatque  illi  im- 
molans  : IncenJaïur  pri- 
mi'im  juxia  morem  hodie  a- 
deps.  & colle  tibi  quantum- 
cumque  deCdecat  anima  tua. 
Qui  refpondcns  aiebat  ei  t 
Nequaquam  : nunc  enim  da; 
bis , aliuquin  coUam  vi. 


17.  Erat  ergo  peccatun 
puerorum  grande  nimis  co- 
ram Domino  ; quia  retrahe- 
bam  liomincs  à Xàcribcio 
Domini. 

18.  Samuel  autem  mini(t 

P ij 
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ribitantf  & cicm  DominI, 
puer.accinâuscphoJ  linco. 

If,  Ec  [unicara  parram 
faciebat  ei  mater  fua , quam 
alTercbat  ftatutis  diebus , iC- 
cendens  cum  viro  fuo,  ut 
immolaret  hodiam  fülem- 
nem. 

»o.  El  beneditit  Hcli  El- 
canzSi  uxori  ejuc  dixitquc 
ei  : Keddat  tibi  Dominus 
femen  de  muüere  hac  , pro 
foenore  quod  commod.lii 
Domino.  Et  abienuit  in  lo- 
cum  fumn. 


ai.  Viütavit  ergo  Domi- 
nus  Annam,  & concepit , 
te  peperit  très  Elios,&  duas 
Elias  ; & magniEcaïus  cil 
puer  Samuel  apud  Domi- 
num. 

la.  Heli  intem  eratlcnex 
Talde,  & audieit  omnia  quz 
Etcielnint  Elii  fui  univerl'o 
Ifrael  ; & quomodo  dormie* 
i>ant  cum  mulieribus  quz 
obfervabant  ad  oflium  ta- 
^inaculi  ; 
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vaut  le  Seigneur , vêtu  d’un  éphod  de  lltl7 

ip.  Et  fa  mere  lui  faifoit  une  petite  tuni- 
que , qu’elle  lui  apportoit  aux  jours  folemnels, 
lorfqu'tiic  venoit  avec  fon  mari  pour  offrir  le 
facriiicc  ordinaire. 

20.  Or  lu  piété  de  cette  femme  ne  démettra  pas 
fans  réiomprnfe-,  Hcli  bénit  Elcana  & là  fem- 
me : & le  même  jour  tjuils  lui  amenèrent  leur 
enfant , il  dit  à Elcana  : Que  le  Seigneur  y 
pour  l’enfant  que  vous  avez  mis  aujourd’hui 
en  dépôt  entre  fes  mains  , vous  en  rende 
d'autres  de  cette  femme.  Après  quoi,  ils  s’en 
retournèrent  chez  eux  plans  de  confiance  tfue 
le  Seigneur  leur  donnerait  une  nombreufe  pojlérité. 

21.  Le  Seigneur  vifita  donc  Anne  , Jelon 
la  parole  d’Heli  ; & elle  contour  ôc  enfanta  trois 
fils  ôc  deux  hiles:  ôc  l’enfant  Samuel  croif^ 
foit  devant  le  Seigneur. 

2 2.  Quant  à Heli , qui  étoit  extrêmement 
. vieux  , ayant  appris  la  manière  dont  fes  en- 
fans  fe  conduifoient  à l’égard  de  tout  le  peu- 
ple d’Ifraël  , Ôc  qu’ils  dormoientavec  les  fem- 
mes qui  venoient  veiller  à l’entrée  du  taber- 
nacle , 


§.  III.  Heli  reprend  fes  enfant  de  leurs  crimes  détejlables  , mais  avec  trop 
d'indulgence.  Dieu  l’en  reprend  par  un  Prophète,  & luifait  prédire  la  ruine 
de  fa  rnaifon. 


_»}.  Sidixit  eistQuarefa- 
citif  rei  hujurcemodi , quas 
ego  audio,  rcspelTimas,  ab 
Omni  populo  i 

14.  Nolite  lilii  mei  : non 
•nim  ell  bonafama,  quam 
ego  audio , ut  tranfgredi  fa- 
ciacis  populum  Domini. 


a %.  Si  peccaverit  vir  in  vî- 
rum,placari  ei  potert  Deus: 
£ autem  in  Dominum  pec- 
caverit vir,  quis  orabit  pro 
vo  { Ec  npQ  audiemnt  "vo- 


2j.  lieu  de  les  châtier  avec  févérité , il 
leur  dit  feulement  : Pourquoi  faites-vous  tou- 
tes ces  chofes  que  j’apprends,  ces  crimes  dé- 
teflables  dont  parle  tout  le  peuple  ? 

24.  Ne  faites  plus  cela,  mes  enfàns;  car  il 
cft  bien  fâcheux  que  l’on  publie  de  vous , que 
vous  portez  le  peuple  du  Seigneur  à violer 
fes  commandemens. 

2 y.  Si  un  homme  pcchc  contre  un  hom- 
me , on  lui  peut  rendre  Dieu  favorable  : mais 
fl  un  homme  pcche  contre  le  Seigneur , qui 
priera  pour  lui  f Les  enfans  d’Heli  n’écou- 
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terent  point  la  voix  de  leur  pere  , parce  que 
le  Seigneur,  qui  les  vouloir  perdre  en  punition 
de  leurs  crimes , ne  les  rendit  point  fenftbles  à ces 
avis  qui  les  auraient  fauves. 

2.6.  Or  l’enfant  Samuel  s’cvanqoit  & croif- 
foit  en  âge  & en  piété,  ôc  il  étoit  agréable  à 
Dieu  ôc  aux  hommes. 

2j.  En  ce  tems-là  , un  homme  de  Dieu 
vint  trouver  Heli,  ôc  lui  dit:  Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur  : Ne  me  fuis-je  pas  fait  con* 
noître  viliblement  à la  maifon  de  votre  pere , 
lorfqu'iLs  étoient  en  Egypte  fous  la  domina- 
tion de  Pharaon  f 

28.  Je  l’ai  choifi  entre  toutes  les  tribus  d’If- 
rael  pour  être  mon  Prêtre , pour  monter  à 
mon  Autel,  pour  m’ofi'rir  des  parfums,  ôc 
porter  l’éphod  en  ma  préfence;  ôc  j’ai  donné 
part  à la  maifon  de  votre  pere  à tous  les  fa- 
crihees  des  enfans  d’Ifrael. 

ap.  Pourquoi  avez-vous  foulé  aux  pieds 
mes  vidimes  ôc  les  dons  que  j’ai  commandé 
qu’un  m'ofirît  dans  le  temple , en  les  profanant 
comme  vous  avez  fait  ? ôc  pourquoi  avez-vous 
plus  honoré  vos  enfans  que  moi,,  en  ne  les 
chajfant  pas  d’un  miniftere  où  ils  me  déshono- 
raient fl  vifiblement  ? ér  comment  avez-vous  été 
ajfez  lâche  & ajjèz  infidèle  pour  manger  avec 
eux , contre  ma  défenfe , les  prémices  de  tous 
les  facrifices  de  mon  peuple  d’Ifracl , & la 
portion  mime  qui  devait  être  confumée  fur  mon 
Autel? 

30.  C’efl  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur, le  Dieu  d’Ifrael  : J’avois  déclaré  ôc 
promis  que  votre  maifon  , ôc  la  maifon  de 
votre  pere  ferviroit  pour  jamais  devant  ma 
fece:  mais  maintenant  je  fuis  bien  éloigné  de 
cette  penféc , dit  le  Seigneur.  Car  je  glorifie- 
rai quiconque  m’aura  rendu  gloire , 8c  ceux 
qui  me  méprifent  tomberont  dans  le  mépris  : 
cefi  ce  que  je  ferai  à votre  egard. 

jl.Il  va  venir  un  tems  que  je  couperai 


cem  patris  fui  ; quia  voluit 
Ooxninus  occidere  cos« 


a^.  Puer  autem  Samuel 
pro6ciebaty  atquecrefcebac» 
& placebat  tam  Domino 
quam  hominibus. 

17.  Venir  autem  vîr  Dei 
ad  Hcii>  & ait  ad  eum:  Hxc 
dicit  Dominus  : Numquid 
non  apertc  revelaïus  l'um 
domui  partis  tui,cum  effenc 
in  ÆgypcoindomoPharao* 
nis  i 

18.  Et  clegî  eum  ex  om- 
nibus tribubus  [fracl  mihi  in 
facerdotem  , ut  alcendcrct 
ad  altare  meuni,  & adolerct 
mihi  incenfura , & portaret 
epliod  coram  me:  & dedi 
domui  patris  tui  omnia  de 
Dcrificiis  iîiiorum  li'rael. 

19.  Quare  calceabjeciAis 
vidimam  meam , & munera 
mea  qux  praxepi  ut  ott'er- 
remur  in  tcmplo , & mag  » 
honoraAi  tilios  cuos  quam 
me  , ut  comcdcretis  primi- 
lias  omnis  facrificii  ICraei 
populi  mci  ^ 


30.  Propfcrea  ait  Domî- 
nus  Deus  Ifracl  ; Loquenf 
locufus  fum , ut  doraus  tua, 
& domus  patris  tui , minii- 
traret  in  conrpeflu  meo , uA 
que  in  fempiiernum.  Nunc 
autem  dicit  Dominus  : Ab/tf 
hoc  à me  : fed  quicumque 
glorifîcaverit  me  , glorifi- 
cabo  eum:  qui  autem con« 
temnunt  me  y cnint  ignobi* 
les; 

3u£ccedies  veniunt»Ar 

Pii; 
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przcidam  brachium  tuum , 
& brachium  domui  patris 
tui , ut  non  fit  fenex  in  do- 
mo  tna. 


31.  Et  videbis  atmulura 
tuum  in  tcmplo.  in  univerfis 
profpcris  Ifrael  : & non  etit 
tbnex  in  domo  tua  omnibus 
diebus. 


33.  Verumtamen  non  au- 
feram  pcnitùs  virum  ex  te 
ab  altari  meo:  fed  ut  defi- 
ciant  oculi  tui , & tabeficat 
anima  tua  ; & pars  magna 
domus  tuz  morietur  cùm  ad 
virilem  ztatem  venerit. 

34.  Hoc  autem  erit  tibi 
fignum  , (juod  venturum  cil 
duobus  fitiis  tuis  > Ophni  & 
Phinees  : in  die  uno  mo- 
rientur  ambo. 

3t.  Et  fulcitabo  mihi  fa* 
cerdotem  fidelem , qui  juxta 
cor  meum  S;  animam  meam 
faciet  : & zdificabo  ei  do- 
inum  fidelem,  & ambula- 
bit  coram  Chtifio  meo 
cunâis  diebus. 


3#.  Futurum  eft  autem, 
ut  quicumque  remanfetit  in 
domo  tua,  vcriat  ut  oretut 
pro  eo,  & ofFerat  nummum 
argenteum  , & tortani  pa- 
ris, dicatque:  Oimittc  me 
obfecro  ad  unam  partem  (â- 
cerdotalem  , ut  comedam 
buccellam  panis. 


VOS  bras , & le  bras  de  la  maifon  de  votre 
pere  :j  en  ôterai  la  Jhuveraine  facrificature  -,  ea 
forte  qu’il  n’y  aura  poiat  à f avenir  de  vieil- 
lard , ni  de  fouverain  Pontife  dans  votre  mai- 
fon. 

32.  Et  lorlque  tout  Ifraël  fera  dans  la  pros- 
périté , vous  verrez  dans  le  Temple  unhom- 
me  qui  fera  l’objet  de  votre  envie  ; fie  il  n’y 
aura  jamais  de  vieillard  , ni  de  fouverain  Pon-_ 
tife  dans  votre  maifon. 

33.  Néanmoins  je  n’éloignerai  pas  entière- 
ment de  mon  Autel  tous  ceux  de  votre  race  ; 
mais  je  ferai  que  vos  yeux  feront  obfcurcis  ^ 
6c  que  votre  ame  fechera  de'langueur  : 6c  une 
grande  partie  de  ceux  de  votre  maifon  mour- 
ront lorfqu’ils  feront  venus  en  âge  d’homme. 

34.  La  marque  que  vous  en  aurez  , eft  ce 
qui  arrivera  à vos  deux  fils.  Ophni  ôc  Phinéès 
qui  mourront  tous  deux  en  un  même  jour. 

3 5'.  Et  je  me  fufeiterai  un  Prêtre  .fidele  * 
qui  agira  félon  mon  ccrur  ôc  félon  mon  ame  ; 
je  lui  établirai  une  maifon  fidele  , qui  jouira 
d’une  confiante  profpèritè  ; ôc  il  marchera  tou- 
jours devant  mon  Chrift.  Il  exercera  toute  fa 
vie  fes  fonllions  en  préfence  du  Roi  que  j'aurai 
établi. 

3<î.  Alors  quiconque  reliera  de  votre  mai- 
fon réduite  à une  extrême  mifere , viendra , 
afin  que  l’on  prie  pour  lui  ; & il  offrira  , non 
des  veaux  & des  taureaux,  mais  ime  piece 
d’argent  de  la  moindre  valeur , 6c  un  morceau 
de  pain , comme  les  plus  pauvres  , en  difant  : 
Donnez-moi , je  vous  prie , une  portion  fa- 
cerdotale , afin  que  j’aie  une  bouchée  de  pain 
à manger. 
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CHAPITRE  III. 

§.  I,  Samuil  dormant  dans  le  Temple , ejl  appelle  quatre  fois  par  le 

Seigneur. 

L'an  du  monde  2861.  Avant  J.  C.  1143. 

'*•0  R le  jeune  Samuel  fervoit  le  Seigneur  i. Puer amem Samuel  mi- 
auprès  d’Heli  : & la  parole  du  Seigneur  étoit  Domino coramHe- 

alors  rare  & précieufe  ; on  ne  co^oiflbit  tioiusindiebusiiiis.none- 
plus  gueres  de  vifion,  ni  de  prophétie.  m vifio  manifefta. 

2.  Les  yeux  d’Heli  s’étoient  obfcurcis  , Faaum  eft  ergo  in  die 
félon  que  le  Seigneur  le  lui  avoir  prédit , & il  suadam,  Helijacebaiin  lo- 
ne  pouvoir  voir.  Il  arriva  un  jour,  lorfqu’ii 
etoit  couche  en  Ton  lieu  ordinaire  j 

J.  que  Samuel  dormant  dans  l’appartement  j.  lucema  Dei  antequam 
d'Heli,  qut  étoit  proche  le  Temple  du  Seigneur,  «'“'"gueretur,  Samuel  dor- 
où  étoit  l’Arche  de  Dieu , avant  que  la'lampe  Tcrà:  UÆ.  ' 
qui  brûloir  dans  le  Temple  de  Dieu  fiit  étein- 
te , cefi-â-dire , avant  que  f aurore  commençât 
à paroître , 

4*  le  Seigneur  appclla  Samuel.  Et  Samuel  4.  Et  Tocavit  Domînus 
lui  répondit  : Me  voici.  Samuel.  Qui  relponden,  , 

y.  Il  courut  aufli-tôt  à Heli , fie  lui  dit Me  Et'L?u°rit  ad  Heli , & 
voici , car  vous  m’avez  appellé.  Heli  lui  dit  : «ii'i':  Ecce  ego,  vocafti  e- 
Je  ne  vous  ai  point  appellé  ; retournez  fie  cTirrev^r^j‘:‘L''dW 
dormez.  Samuel  s en  alla , fit  fe  rendormit.  Btabüt,  & dormivit. 


4.  Et  Tocavit  Domînus 
Samuel.  Qui  relponden,  , 
ait  : Ecce  ego. 

5.  Et  cucurritad  Heli,& 
di.xit:  Ecce  ego,  vocafti  e- 
nim  me.  Qui  dixit  : Non  vo- 
cavi , revertere , & dormi. 
£1  abiit , & dormivit. 

f.  Et  adjecit  Dominus 
rurlûm  vorare  Samuelcm. 
Confurgenlque  Samuel , a- 
biit  ad  Heli , Sc  di.xit  : Ecce 
ego,  quia  vocafti  me.  Qui 
refpondii  : Non  vocavi  te  , 
fili  mi . revertere , & dormi. 

7.  Porto  Samuel  needum 


6.  Le  Seigneur  appella  encore  une  fois  «.  Et  adjecit  Dominus 

Samuel.  Et  Samu^s’étant  levé , s’en  alla  à vorare  Samueicm. 

‘ S Heîi!  & dîrfEcce' 

appellé.  Heli  lui  répondit  : Mon  fils,  je  ne  «go, quia  vocafti  me.  Qui 

vous  ai  point  appellé  ; retournez  fie  dormez.  . 

7.  Or  Samuel  ne  connoifToit  point  encore  7.  Porro  Samuel  needum 

les  voies  du  Seigneur ^ w/  Us  Js7ncs  pat  Icjhucls  nequere- 

il  fan  fentirfa  pi  éfence  aux  Prophètes  quand  il  '* 

leur  parle  ; car  jufqu’alors  la  j^ole  du  Sei- 
gneur ne  lui  avoir  point  été  rév^ée.  . 

8.  Le  Seigneur  appella  donc  encore  Sa-  g.  e,  adjecit  Dominu,,  & 

inuel  pour  la  troifieme  fois.  Et  Samuel  fe  vocavit  adhuc  Samueleiu 
levant , s’en  alla  à Heli , 5“!  con^ufg'»*  < a- 

' but  ad  HcJi , 
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9,  Si  ait  : Ecce  ego , cjuû 
vociifti  me.  Intclk'xit  ergo 
Heli  ijuia  Dominus  vocaret 
pucrum:  KaitaiiSatmielem: 
Vaiie  , & dormi  : & li  dein- 
ccps  vocaverit  te  , dices  : 
Loipere  Domine , quia  au- 
dit l'ervus  tuus.  Abiit  ergo 
Samuel , & dormivic  in  lo- 
co  luo. 

10.  Et  venit  Dominus,  & 
ftetit  : Si  vocavit , (icut  vo- 
caverat  lêcundô  , Samuel , 
Samuel.  F.t  ait  Samuel  : Lo- 
quere  Domine , quia  audit 
fervui  tuus. 


ROIS,  Liv.I.  Chat.  III. 

ç.  & lui  dit  : Me  voici , car  vous  m’avea 
appcllé.  Heli  reconnut  alors  que  le  Seigneur 
appelloit  l’enfant,  & il  dit  à Samuel  : Allez , 
ôc  dormez  ; 6c  li  l’on  vous  appelle  encore 
une  fois , rdpondez:  Parlez , Seigneur,  parce 
que  votre  ferviteur  vous  écoute.  Samuel  s’en 
retourna  donc  en  fon  lieu , & s’endormit  de. 
nouveau. 

I O.  Le  Seigneur  vint  encore  ; 6c  étant  près 
de  Samuel , il  l’appcUa , comme  il  avoit  fait 
les  autres  fois  , Santnël  , Samuel.  Samuel  lui 
répondit  : Parlez , Seigneur , parce  que  votre 
ferviteur  vous  écoute. 


§.  II.  Le  Seigneur  déclaré  à Samuel  qu'il  va  exercer  fes  jugemens  contre  Heli 
iy  contre  Jà  rnaijbn.  Ce  Grand  Prêtre  l'oblige  à lui  découvrir  ce  que  le 
Seigneur  lui  avon  révélé.  Samuel  le  fait  ; Ù"  Heli  fe  foumei  à lajujlice  de 
Dieu, 


ti.  Et  di.tit  Dominus  ad 
Samuelem  : tece  ego  facio 
vc'ibum  in  Ili-aul , quod  qui- 
cumque  audierit , tinnknt 
amba-  aures  ejus. 

it.  fn  die  illa  fu/citabo 
adverCum  Heli  omnia  qui 
locutus  fum  fuper  domum 
ejus  : incipiam , & comple- 
bo. 

IJ.  Pridixi  cnim  ei  qubd 
Judicaturus  eflera  domum 
ejus  in  itermim  , propter 
Lniquitatem , eo  quod  nove- 
rat  indigne  agerc  filios  fuot, 
& non  coriipuerit  eos. 

it.  Ideirco  juravi  domui 
Heli , quod  non  expietur  ini- 
quitas  domus  ejus  viiSimis 
& muncribu,  ul'que  in  xtpr- 
rum. 


if.  Dormiv'it  autem  Sa- 
muel ufque  mane  , apcrait- 
que  ollia  domus  Domini.  Et 
Samuel  timebat  indicaïc  vi- 
lïoncm  Heli. 

it.  Vocavit  ergo  Heli  Sa- 


11.  Et  le  Seigneur  dit  à Samuel  : Je  vais 
faire  une  chofe  dans  Ifraël  que  nul  ne  pourra 
entendre,  fans  être  frappé  d’un  profond  éton- 
nement. 

1 2.  En  ce  jour-là , je  vérifierai  tout  ce  que 
j’ai  dit  contre  Heli  6c  contre  fa  maifon  ; je 
commencerai  6c  j’acheverai. 

I î . Car  je  lui  ai  prédit  que  j’excrcerois  mon 
jugement  contre  fa  maifon  pour  jamais,  à 
caufe  de  fon  iniquité  , parce  que  fachant  que 
lès  fils  fe  conduifoient  d’une  maniéré  indi- 
gne de  leur  minijlere , il  r#  les  a point  punis. 

14.  C’eft  pourquoi  j’ai  juré  à la  maifon 
d’Heli  que  l'iniquité  de  cette  maifon  ne  fera 
jamais  expiée , ni  par  des  vitlimes,  ni  par 
des  préfens;  mais  qu'elle  portera  soute  la  peine 
quelle  mérite. 

I y.  Or  Samuel  ayant  dormi  jiffqu’au  ma- 
tin , alla  oui^r  les  portes  de  la  maifon  du 
Seigneur;  ôc  il  craignoit  de  dire  à Heli  la 
vifion  tiu’il  avoit  eue. 

16,  Heli  appclla  donc  Samuel , 6c  lui  dit: 

Samuel 
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Samuel , mon  fils.  Il  lui  répondit  : Me  voici. 

1 7.  Heli  ajouta  : Qu’eft  ce  que  le  Seigneur 
vous  a dit  ? Ne  me  le  cachez  point , je  vous 

})rie.  Que  le  Seigneur  vous  traite  avec  toute 
à févérité  , fi  vous  me  cachez  rien  de  toutes 
les  paroles  qui  vous  ont  été  dites. 

1 8.  Samuel  lui  dit  donc  tout  ce  qu’il  avoit 
entendu , fans  lui  en  rien  cacher.  Heli  répon- 
dit; Il  efi  le  Seignçur;  qu’^il  fâfie  ce  qui  efi 
agréable  à fes  yeyx  \.tlnt  jeta  rien  qui  ne  fait 
infiniment  jufle.' 

i<j.  Or  Samuel  croilToit  en  âge  ; Le  Sei- 
gneur étoit  avec  lui  ; & nulle  de  fes  paroles 
ne  tomba  par  terre. 

20.  Et  tout  Ifraël  connut,  depuis  Dan  juf- 

?u’à  Berfabée  , que  Samuel  étoit  le  fidele 
rophete  du  Seigneur. 

21.  Le  Seigneur  s’apparut  de  nouveau  à 
Samuël  dans  Silo  ; car  ce  fut  à Silo  qu’il  fe 
découvrit  à Samuël , & que , félon  qu’il  lui 
avait  fait  entendre  fa  parole  la  première  fois , il 
ia  lui  fit  erttendre  de  mime  dans  la fuite.  Et  tout 
ce  que  Samuël  dit  à tout  le  peuple  d’Ifraël , 
de  la  part  du  Seigneur , fut  accomplL 


1.2  J 

muelem  . & Ssmuef 

fili  mi  ? Qui  refpondens.ait; 
Pr*fto  fum. 

17.  El  interrogavit  eum  : 
Quis  eft  ferroo,  quem  locu- 
tu>  e(l  Oominus  ad  te  ? oro 
te  ne  celaveri»  me:  harc  fa- 
ciat  tibi  Deus , & hcc  addat, 
fi  abfconderis  d me  fermo- 
nem,  ex  omnibus  verbis  qua: 
diôa  funt  tibi. 

18.  Indicavititiqucei  Sa- 
muel univerlbs  lêrmones , 
& non  ablcondit  ab  eo.  Et 
ille  refpondit  : Dominus  elh 
quod  bonum  efi  in  oculii 
fois  faciat. 

19.  Crevitautem  Samuel, 
& Dominus  état  cum  eo,  8c 
non  cecidit  ex  omnibus  Tet- 

. bis  ejus  in  terram. 

ao.  Et  cognovit  univerfiis 
Ifracl , d Dan  ulque  Berfii- 
bee , quod  fidelis  Samuel 
propheta  effet  Domini. 

as.  Et  addidit  Dominas 
ut  apparcret  in  Silo , quo- 
niam  revelatus  fuerat  Do- 
minus Samueli  in  Silo,  jux- 
ta  verbum  Domini.  Et  eve- 
nit  fenno  Samuelis  univerlia 
Ifracli. 


CHAPITRE  IV. 


§.  I.  Les  Ifraühes , après  avoir  été  battus  par  les  Fhiliflins , font  venir  V Arche 
dans  leur  camp  , fe  promettant  une  viHoire  ajfurée  de  la  proteâion  du 
Seigneur  : mais  ils  font  défaits  une  fécondé  fois.  L’Arche  ejl  prife,  & les 
deux  fils  d’Heli  font  tués. 

L’an  du  monde  2888.  A v a n t J.  C 1 1 1 (î.‘ 


.0  R il  arriva  dans  ce  tems  - là , que  les 
Ph'iliftins,  irrités  des  maux  que  leur  avoit  fait 
Samfon  pendant  fa  vie  & â fa  mort , s’afi’em- 
blerent  pour  faire  la  guerre  aux  Ifraél(t(s.  Le 
peuple  d’Ifraël  fe  mit  aufli  en  campagne  pour 
Tome  IL  Part.  I. 


I.  .Et  faâum  efi  in  diebus 
illis  , convenerunt  PhiliP- 
thiim  in  pugnam  ; & egreC- 
fiis  efl  irracl  obviam  Philif- 
thiim  in  pratlium , 3t  caftra- 
metatus  efl  juxta  'apldem 
adjutorii.  Porto  Phiüilhiiia 

Q 
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Tencmnt  in  Aphec , 


J.  k inftruxfrurrt  aciem 
cORtia  Ifrael.  Inito  autcm 
ccrtaminc  , terga  vertit  If- 
lacl  PhiliiKixis  : k cjtfa  l'unt 
in  illo  cfrtaminc  palUm  pet 
a^os , quaü  quatuor  miUia 
viiotuni. 

F.t  revfrfus  eft  populus 
ad  caftra  , dixerumque  ma- 
jores naiu  de  llracJ  : Quare 
percuiTu  nos  Dominus  ho- 
die  coram  Philifthiim  ? Af- 
feramus  ad  nos  de  Silo  ar- 
cam  fœderis  Domini,  & ve* 
nias  in  medium  noAti , ut 
(àlvet  nos  de  manuiDimico-  . 
rum  noftrorum. . 

4.  Milît  ergo  populus  in 
Silo , & tulerunt  inde  arcam 
foederis  Domini  exercituum 
(èdentis  fuper  Cherubim  : 
crantque  duo  f.lii  Heli  cum 
area  fœderis  Dei , Ophni  Se 
PJùnees. 

f.  Cùmque  veniiTec  area 
ftrderis  Domini  in  caftra  , 
vociferatus  eft  omnis  Ilracl 
clamore  grandi , Se  perfonuic 
terra. 

6.  Et  audieruntPhilillhiira 
vocem  damoris , dixerunt- 
que  : Quznam  eft  hzc  vox 
damoris  magni  in  caftrù 
Hebrzorum  ? Et  cognove- 
runt  quôd  area  Domini  ve- 
nilTet  in  callra. 

7.  Timueruntque  Philif. 
ihiim,  dieentes  : Venit  Deus 
incaftra.  Etingemueruntdi* 
eentes  : 

g.  Vznobisrnonenirafuit 
tanta  cxultaüo  heri  Se  nu- 
diufteriius  : vz  nobis.  Quis 
nos  Talvabit  de  manu  Deo- 
rum  Tublimium  iftorum  ? hi 
font  Dii , qui  perculTerunt 
Ægypium  omni  plaga  , in 
dclctto. 


OIS.  L 1 V.  I.  Ch  A P. 
aller  combattre  les  Philiftins , 6c  l’armée  ef  Jf- 
ràél  campa  près  de  la  pierre  qui  fut  appeUée 
depuis  la  pierre  du  fecours.  Les  Philiftins  vin- 
rent à Aphec  , dans  la  tribu  de  Juda. 

2.  ôc  fe  difpoferent  à combattre  Ifrael. 
La  bataille  s’étant  donnée , les  Israélites  s’en- 
fuirent ; ôc  les  Philiftins  les  pourfuivirent  au 
travers  des  champs , ôc  en  tuerent  environ 
quatre  mille  dans  ce  combat. 

J.  Lorfque  le  peuple  fut  revenu  dans  le 
camp,  les  plus  anciens  d’Ifraël  dirent:  Pour- 

3uoi  le  Seigneur  nous  a-t-il  frappés  au  jourd’huP 
e cette  playe  devant  les  Philiftins  ? Ame- 
nons ici  de  Silo  l’arche  de  l’alliance  du  Sei- 
gneur , ôc  qu’elle  vienne  au  milieu  de  nous, 

• afin  qu’elle  nous  fauve  de  la  main  de  nos  en- 
nemis: comme  elle  en  a todjours  Jauvénos  peres,. 

4.  Le  peuple  ayant  donc  envoyé  à Silo, 
on  en  fit  venir  l’arche  de  l’alliance  du  Sei- 
gneur des  armées  aflis  fur  les  Chérubins;  ôc 
les  deux  fils d’Heli,  Ophni  ôc  Phinées,  ac- 
compagnoient  l’arche  de  l’alliance  de  Dieu. 

y.  Lorfque  l’arche  de  l’alliance  du  Seigneur 
fut  venue  dans  le  camp , tout  le  peuple  d’If- 
racl  jettaun  grand  cri,  dont  la  terre  retentit. 

6.  Les  Philiftins  l’ayant  entendu , s’éntre- 
difoieht  : Que  veut  dire  ce  CTand  bruit  dans 
le  camp  des  Hébreux  ? Et  ils  apprirent  que 
l’arche  du  Seigneur  étoit  venue  dans  le  camp. 

7.  Les  Philiftins  eurent  donc  peur , ôc  ils-, 
dirent:  Dieu  eft  venu  dans  leur  camp. 

8.  Malheur  à nous  ajouterent-ils  en  foupi- 
rant  ; car  ils  n’étoient  point  (ians  une  fi  grande 
joie,  ni  hier  , ni  avant-hier  ; malheuranous. 
Qui  nous  fauverade  la  main  de  ce  Dieu  puif- 
fant.^  C’eft  ce  Dieu  qui  frappa  toute  l’Egypte 
d’une  fi  grande  plaie,  & qut  a nourri  ce  peu- 
ple durant  quarante  ans  dans  le  défert. 


Digitized  by  Google 


L E S R O I s.  i f r.  7.  C 

9.  Mais  prenez  courage , Philiftins  ; & com- 
portez-vous en  gens  de  cœur.  Gardez-vous 
de  devenir  les  efclaves  des  Hébreux , com- 
me ils  ont  été  les  vôtres  fendant  quarante  ant  : 
prenez  courage  , 'ôc  combattez  vaillamment. 

10.  Les  Philiftins  donneront  donc  la  batail- 
le ; ôc  malgré  la  préfence  de  l'arche  du  Seigneur , 
Ifraël , qui  s'étoit  rendu  indigne  de  fa  proteélion, 
fut  défait.  Tous  s’enfuirent , non-feulement 
dans  leurs  tentes  « mais  jujques  dans  leurs  mai- 
Jons  ; ôc  la  défaite  fut  fi  grande  du  côté  deslf- 
raélites,  qu’il  demeura  trente  mille  hommes 
de  pied  fur  la  place. 

1 1 . L’arche  de  Dieu  fut  prife  ; ôc  les  demc 
fils  d’Hcli,  Ophniôc  PhinéeSj  furent  tués. 


H A?.  IP'.  I a y 

9.  Confonjmiivi , & efto- 
tc  viri , WiUifihiim  : ne  lèr- 
viatis  Hebr*is , ficut  Sc  iUi  . 
têrvîerunt  vobis  : conforu- 
mini , & bellatc. 


10.  PugnaTerunt  ergo 
PhiliAhiim , & cifus  eft  II- 
racl , & fugit  u’’urquifque  in 
cabernacuium  lùum  : & fac- 
ta  efi  plaga  magna  nimis ; k 
ccciderunt  de  Il'racl  irigimi 
millia  pecjituiii. 


II.  Et  atca  Dei  capta  eft: 
duo  quoijue  6lii  Heli  mottui 
Tunti  Ophni  & Phineet. 


§•  Ih  , apprenant  la  prife  de  l'Arche  de  Dieu  , tombe  à la  renverfe , dr 
fe  tue  de  fa  chute.  Sa  belle  file,  qui  était  grojfe  , accouche,  & meurt 
aujf-tôt. 


1 2.  Le  jour  môme , un  homme  de  la  tribu 
de  Benjamin,  échappé  du  combat,  vint  en 
courant  à Silo.  Il  avoit  les  habits  déchirés  , ôc 
la  tête  couverte  de  poudre. 

« ?.  Dans  le  tems  que  cet  homme  arrivoit, 
Heli  étoit  alTis  fur  fon  fiége  ôc  tourné  vers  le 
chemin  ; car  fon  cœur  trcmbloit  de  crainte 
pour  l’arche  de  Dieu.  Cet  homme  étant  donc 
enti;é  dans  la  Ville , ôc  ayant  dit  les  nouvelles 
du  combat,  il  Ce  fit  jiarmi  tout  le  peuple  des 
cris  lamentables. 

14.  Heli , ayant  entendu  le  bruit  de  ces  cla- 
meurs, dit:  Qu’eft-ce  que  ce  bruit  confus 
que  j’entends  ? Sur  cela , cet  homme  vint  à 
Heli  en  grande  hâte,  ôc  lui  dit  cette  nouvelle. 

ly.  Heli  avoit  alors  quatre-vingts  dix-huit 
ans  : fes  yeux  s’étoient  obfcurcis , 6c  il  ne  pou- 
voit  plus  voir. 

1 6.  Cfet  homme  dit  à Heli  : C’cfl  moi  qui 
reviens  de  la  bataille , ôc  qui  fuis  échappé  du 
combat.  Heli  lui  dit:  Qu’eft-il  arrivé,  mon 
fils? 


II.  Currens  autem  virde 
Benjamin  ex  acie , venit  in 
Silo  in  die  ilia  , Icifla  velle, 
& confpciliis  pulvere  capuc. 

I J.  Cùmque  ille  veniflet, 
Heli  lêdebac  fuper  fellam 
contra  viam  Ipeâans.  Erat 
enim  cor  ejus  pavent  pro 
area  Dei.  Vir  autem  ille 
pollquam  ingreffus  eft , nun- 
liavic  urbi  : St  uJulavit  om- 
nis  ciritat. 


14.  Et  audirit  Heli  Toni- 
tum  clamotis  , dixitque  : 
Quit  eft  hic  fonitus  tumul- 
tMi  hujui  ! At  ille  feftinavit, 
& venit , & nuntiavit  Heli. 

IJ.  Heli  autem  erat  no- 
nagima  & oCio  annorum.  Sc 
oculi  ejus  caligaverant , & 
videre  non  poterat. 

id.  Et  dixit  ad  Heli  : Ego 
ftim  qui  veni  de  pralio.  Sc 
ego  qui  de  acie  fugi  hodie. 
(fui  ille  ait  : Quid  aâum  eft( 
fili  mi  t 

Qij 
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17.  Re^ondens  autem  il- 
iç  qui  nuntiâbat  : Kugit , in- 
quic , Ifraci  coram  Philif- 
thiim , & ruina  magna  faâa 
eft  in  populo  : inlupcr  & 
duo  filii  tui  mortui  funt , 
Ophni  & Phinces  : & area 
Dei  capta  c(l. 

iS.  Cùmqtie  ille  nominaf- 
fêt  arcam  Dei , cccidU  de 
fdla  retrodum  juxu  oftium. 
& fradis  cervicibus  monuus 
cft.  Senex  enim  erat  vit  & 
grar^vus  : Si  ipfe  judicavit 
lira»  quadraginta  annis. 


19.  Nurus  autem  ejus« 
uxor  Pbinees  , prrgnans 
cratf  vicinaque  p3rcui»..& 
audito  nuntio  quoJ  capta  el^ 
Tôt  area  Dei»  & mortuus 
elTet  focet  fuus , & vie  fuus , 
incurvavit  fe  & peperit  : ir- 
rucrant  enim  in  eam  dolo- 
res  iubiti. 

ao.  in  fplb  autem  mo> 
mrnto  morcis  ejus»  dixe- 
runt  ci  qux  ihbant  circa 
eam;  Netimeas,  quia 
lium  peperiAi.  Qux-oon 
relpondit  eia,  neque  ani» 
madvertic^ 

at.Etvocavit  puerum  » 
Icbabod,  dicens:  Trandata 
cA  gloria  de  lAaël  , q«ia 
capta  cA  area  _Det  » â:  pro 
focero  fuo  U pro  ariro  luo  » 


il.  & ait:  T^ndata  eA 
gloria  ab  Uhel»  qu6d 
capta  t0Ct  area  Dei. 


OIS.  L IV.  I.  Ch  AF.  lyj 

17.  Cet  homme  qui  avoit  apporté  la  nou- 
velle , lui  répondit  ; Ifrael  a fui  devant  les  Phi- 
Uftins  ; une  grande  partie  du  peuple  a été  tail- 
lée en  pièces  ; vos  deux  fils , Ophni  6c  Phi- 
ncès,  ont  été  tués;  Ôc  l’arche  de  Dieu  a été 
prilè. 

18.  Lorfqu’il  eut  nommé  l’arche  de  Dieu, 
Heli  tomba  de  fon  fiége  à la  renverfe  près  de 
la  porte;  ôc  s’etant  calTé  la  tête , il  mourut.  Il 
étoit  vieux , 6c  fort  avancé  en  âge  ; 6c  il  avoit 
jugé  I&acl  pendant  quarante  ans , i^ant  tu 
four  collègue,  durant  les  vingt  dernieres  années ^ 
üamfon , qui  jugea  JJraël  avec  lui. 

19.  La  femme  de  Phinéès,  belle-fille  d’He- 
li  étoit  alors  grofle  6c  prête  d’accoucher;  ôt 
ayant  appris  la  nouvelle  que  l’arche  de  DieU' 
avoit  été  prife , ÔC  que  fon  beau-perc  6c  fon 
nwri  étoient  morts  , 6c  fe  trouvant  furprife 
tout  d’un  coup  par  la  douleur , elle  fe  baiffa  ÔC 
accoucha;: 

20.  Et  comme  elle  alloit  mourir , les  fem- 
mes qui  étoient  auprès  d’elle , lui  dirent  : Ne 
craignez  point;  car  vous  avez  enfanté  un  fils. 
Elle  ne  leur  répondit  rien , n’y  faifant  pas  mê- 
me attention , tant  elle  étoit  pénétrée  de. douleur. 

21.  Mais  elle  appella  fon  fils  Ichabod  , en 
dîfant-  : Ifraël  a perdu  fa  gloire  ; ce  qu'elle  dit 
à caufe  que  l’arche  de  Dieu  avoit  été  prife  , 
6c  à caufe  delà  mort  de  Xon  beau-pere  ôc  de 
fon  mari. 

22.  Et  elle  dit  qu’Ifracl  avoit  perdu  fa  gloi- 
re ) parce  que  l’arche  de  Dieu  avoit  été  prifci . 


VîTa* 
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CHAPITRE  V. 


§■;  I.  Les  Philijlins  a'Mnt  pris  P Arche  de  Dieu , la  tranfportent  dam  le 
Temple  de  Dagon.  Ils  là  placent  auprès  de  cette  idole , qu'ils  trouvent  le 
lendemain  renverfee  par  terre  devant  P Arche.  Ils  relevent  Dagon,  & le 
remettent  à fa  place  : mais  ils  le  trouvent  le  jour  fuivant  par  terre,  ayant  la 
tête  ù“  les  matns  coupées. 


La  mesme  anne’e, 

i.Les  Philiftins  ayant  donc  pris  l’arche  de 
Dieu , l’emmenereni  de  la  Pierre  du  Secours, 
à Azot. 

2.  Ils  mirent  l’arche  dtf  Dieu  qu’ils  avoient 
prifedans  le  temple  de  Dagon,  & la  placè- 
rent auprès  de  Dagon. 

5.  Le  lendemain,  ceux  d’Azot  s’étant  le- 
vés dès  le  point  du  jour , trouvèrent  Dagon 
qui  étoit  tombé  lé  vifage  contre  terre  devant 
l’arche  du  Seigneur;  ils  le  relevèrent , ôc  le 
remirent  à fa  place. 

4..  Le  Jour  fuivant , s’étant  encore  levés  dès 
le  matin , ils  trouvèrent  Dagon  tombé  pat 
terre  fur  le  vifage  de\'ant  l’arche  du  Seigneur; 
mais  la  tête  ôc  les  deux  mains  en  ayant  été 
coupées,  étoient  furie  feuil  de  la  porte  : 

y.  ôcle  tronc  fcul  de  Dagon  étoit  demeuré 
en  fa  place , e’ejl- à-dire , par  terre  devant  t ar- 
che du  Seigneur.  C’eft  pour  cette  raifon  que 
jufqu’aujourd’hui  les  Prêtres  de  Dagon  , ôc 
tous  ceux  qui  entrent  en  fon  temple  dans  A- 
zot , ne  marchent  point  fur  le  feuil  de  la 
porte  , le  croyant  fanélifii  par  P attouchement 
des  mains  dr  de  la  tête  de  leur  Dieu,  - 


288?. 

I.  Philifthiim  autem  tule* 
runt  arcam  Dei , & alpor- 
taverunt  eam  à Lapide  ad- 
jutorii  in  Azotum. 

X.  Tulerumqoe  Philifthiim  ' 
arcam  Dei  , & imulerunL 
eam  in  templum  Dagon,  & 
ftatuerunteam  juxta  Dagon. 

J.  Cumque  ^u^rexiflen^ 
diluculo  Azoüi  altéra  die  > 
ecce  Dagon  jacebac  pronui 
in  terra  ante  arcam  Domi- 
ni  : & tulerunt  Dagon  , & 
refiituerunc  eum  in  loctm 
ftium. 

4.  Rurfumqne  mane  dis 
altéra  conlurgentes , inve- 
ncrunt  Dagon  jacentem  fu- 
per  faciem  fuam  in  terrar 
coram  area  Domini  ; capuc 
autem  Dagon  , & dua:  pal- 
mx  manuum  ejus  abfciflx 
étant  fnperlimen  : 

f.  porto  Dagon  folui 
tmneut  remanretat  in  loco 
fuo.  Propter  hanc  catiftim 
non  calcant  lâcerdotes  Da- 
goii.  8c  omîtes  qui  ingre- 
diuntur  templum  ejuS,  fit-’ 
perlimen  Dagon  in  Azoto, 
ufqus  in  bothetniim  diem.  < 
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IL  he  Sfignem  frappe  ceux  d*Azot  de  plaies  ksnteufes , Ù"  U les  tourmente 
par  une  multitude  de  rats.  Ils  prennent  la  tejoluùon  de  faire  porter  PArcke 
de  Ville  en  Ville,  Var  tout  ou  elle  pajfe  le  Seigneur  y tue  un  grand  nombre 
d'hommes.  CeJÏ  pourquoi  ils  prennent  le  paru  de  la  renvoyer. 


6.  Aogravata  cft  autem 
nianus  Domini  fupcr  Azo- 
tios,  & demolitus  cft  eos  : 
& percufHt  in  fecretiori  par> 
te  natiiun  Azotum , & fines 
ejus.  Et  ebuUierunt  villx  Sc 
agrt  in  medio  regionis  illiut» 
Si  nati  funt  mures,  Sc  fa^a 
f fi  confufio  mortis  magnz 
in  civiute» 


7.  Videntcs  autem  viri 
Azotii  hujufcemodi  pla> 
gara,  dixerunt  ; Non  ma- 
neat  area  Dei  Ifrael  apud 
nos  : quoniam  dura  efi  ma- 
nus  ejus  fuper  nos , & fuper 
Dagon  deum  nofirum. 

8.  Et  mîteentes  congre- 
g-iverunt  omnes  làcrapas 
Fhilifihinorum  ad  Te , 8c  di- 
xerunt : Quid  faciemus  de 
area  Dei  Ifrael  f Refpon- 
derumque  Gethzi  : Cir- 
cumducatur  area  Dei  irrael* 
Et  circumduxerunc  arcam 
Dei  Ifrael. 

ç.  mis  autem  circumdu- 
centibus  eam , fiebat  manus 
Domini  perfirgulas  civita- 
tes  interfedionis  magnz  ni- 
mis:  & pcrcutiebat  viros U- 
niufcujulque  urbis#àparvo 
utque  ad  majorem,  & com> 
putrelccbapt  promincmes 
extalcs  eorum.  Inicrumque 
Ocfiiaci  confilium  , & fecc- 
rum  fibi  fedespeUiecas. 


10.  Mifcruntque  ergo  ar- 
cam Dei  in  Accaron.  Cum- 
que  venifiet  area  Dei  in  Ac- 
caron  , excl.imavcrunt  Ae- 
caronita:  , dicentes  : Ad- 
duxerunt  ad  nos  arcam  Dei 
Ifrael,  UC  incerficiac  nos  8c 
populum  nofirum. 


6.  Cependant  la  main  du  Seigneur  s’ap- 
péfantit  fur  ceux  d’Azot , & les  rdduifit  à une 
extrême  défolation  : Il  frappa  ceux  delà  Ville 
& de  la  campagne  de  maladie  dans  les  par- 
ties fecretes  du  corps.  Et  U fortit  tout  d’un 
coup  des  champs  & des  Villages  une  multitu- 
de de  nts,  qui  caujoiem  de  grands  déjordres', 

& l’on  vit  dans  toute  la  Ville  une  confufion 
de  mourans  & de  morts. 

7.  Ceux  d’Azot  voyant  cette  plaie , s’en-  • 
tredirent:  Que  l’arche  du  Dieu  d’Ifraël  ne 
demeure  point  parmi  nous  , parce  que  la 
main  nous  frappe , nous  ôt  notre  Dieu  Da- 
gon  , d’une  maniéré  infupporcable. 

8.  Et  ayant  envoyé  quérir  tous  les  Princes 
des  Phililiins,  ils  leur  dirent  : Que  ferons-nous 
de  l’arche  du  Dieu  d’Ifraël?  Ceux  de  Geth 
répondirent  : Qu’on  la  mene  de  Ville  en 
Ville , pour  voir  Ji  cefl  elle  qui  caufe  ces  maux. 
Ils  commencèrent  donc  à mener  l’arche  du 
Dieu  d’Ifrael  d’un  lieu  en  un  autre. 

p.  Et  pendant  qu’ils  la  menoient  de  cette 
forte , le  Seigneur  étendoit  fa  main  fur  chaque 
Ville,  & y tuoit  un  grand  nombre  d’hom- 
mes. Il  en  frappoit  de  maladie  tous  les  habi- 
tans,  depuis  le  plus  petit  jufqu’au  plus  grand  s 
ôc  les  inteflins  lortant  hors  du  conduit  natu- 
rel , fe  pourriflbient.  C’eft  pourquoi  ceux  de 
Geth  avant  confulté  enfemble  , fe  firent  des 
lièges  ée  peaux  , peur  s'ajjeoir  plus  commodé- 
ment. 

10.  Ils  envoyèrent  enlùite  l’arche  de  Dieu 
à Accaron  ; & lorfqu’clle  y fut  venue  , ceux 
de  la  Ville  commencèrent  à crier:  Ils  nous 
ont  amené  l’arche  du  Dieu  d’Ifraël  , afin 
qu’elle  nous  tue,  nous  fie  tout  notre  peuple. 
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I I.  Ils  envoyèrent  donc  à tous  les  Princes 
des  Philiftins  , qui  s’étant  aflemblés , leur 
dirent  : Renvoyez  l’arche  du  Pieu  d’Ifraël , 
& qu’elle  retourne  au  lieu  où  elle  étoit,  afin 
qu’elle  ne  nous  tue  flus , nous  6c  notre  peu- 
ple. 

12.  Car  chaque  Ville  où  elle  allait  étoit 
remplie  de  frayeur  6c  de  mort , 6c  la  main 
de  Dieu  s’y  Ikifoit  fentit  effroyablement.  Ceux 
qui  n’en  mouroient  pas  étoient  frappés  de 
maladies  dans  les  fccretes  parties  du  coiÿs , 
6c  les  cris  de  chaque  Ville  montoient  juf- 
qu’au  Ciel. 


*11.  Miferunt  îtaque  & 
congre^verunt  omnes  fà- 
trapas  PhtHAhinorum  ; qui 
dixerunc  : Dimicflie  arcam 
Dei  Ifrael  • & revertacur  in 
locum  luum , & non  interA- 
cm  nos  cum  populo  noAro» 

is.  Fiebat  enim  paver 
mortis  in  (îngulis  urbibus» 
& gravinîma  valde  manus 
Dei;  viri  quoque,qui  mor-> 
tui  non  fuerant , percutie- 
bantur  in  fecreciori  parte 
naitum  : & afeendebat  ulu- 
latus  uniulcujulque  civitatis 
in  cotlum. 


CHAPITRE  VI. 


§.  I.  Les  Phllipins , félon  le  confeil  de  leurs  Prêtres  f renvoyent  F Arche, 
avec  une  cajfette  où  ils  avaient  mis  cinq  rats  d'or , & cinq  figures  d’or  qui 
reprefentoient  la  partie  du  corps  où  ils  avaient  été  frappés.  Ils  mettent  le  tout 
fur  un  chariot  neuf,  atulé  de  deux  vaches  qui  nourrijpAent  encore  leurs  veaux. 

La  mesme  anne’e  2888. 


i.l_^’Arche  du  Seigneur  ayant  été  dans  le 
pays  des  Philiftins  pendant  fept  mois  , 

2.  Les  Philiftins  firent  venir  leurs  Prâtres 
ôc  leurs  Devins,  ôc  leur  dirent:  Que  ferons- 
nous  de  l'Arche  du  Seigneur  ? Dites -nous 
comment  nous  la  renvoyerons  au  lieu  où  elle 
étoit.  Ils  leur  répondirent  : 

3.  Si  vous  renvoyez  l’Arche  du  Dieu  d’If- 
raël , ne  la  renvoyez  point  vuide  • mais  ren- 
dez-lui  ce  que  vous  lui  devez  pour  t expiation 
de  votre  péché  : ôc  alors  vous  ferez  guéris , ôc 
vous  faurez  pourquoi  fa  main  ne  fe  retire 
point  de  deflus  vous. 

4.  Ils  leur  demandèrent  enfuite;  Qu’eft-ce 
que  nous  lui  devons  rendre  pour  notre  pé- 

^ ché  ? Les  Prêtres  répondirent  : 

J.  Faites  cinq  anus  d’or,  ôc  cinen^ts  d’or, 
félon  Je  nombre  des  Provinces  des  PhlMins>, 


I.  Fuit  ergo  area  Domini 
in  regione  PliiliAhinoium 
Feptem  meniïbus. 

1.  Et  vocaverunt  PhiliP- 
thiim  lâcerdofcs  & divines , 
dicemes , Quid  Taciemus  de 
area  Domini  ? indicate  no- 
bis  quomodo  remittamus 
eam  in  locum  funm.  Qui 
dixerunt  : 

Si  remiititis  arcam 
Dei  Ifrael  , nolite  dimit- 
tere  eam  vacuam  , fed 
quod  debeiis , reddite  ei  pro 
peccato,  & tune  curabimi- 
ni  : & feietis  quare  non  re- 
cédât manus  cjus  d vobis. 

4.  Qui  dixerant  : Quid 
eft  quod  pro  deliâo  reddere 
debeamus  ei  ? Reipondo-  ■ 
runtque  illi  : ■ 

4.  Juxta  nuinerum  pro- 
TtocUnun  PbililUiinorum , 
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quinque  anos  aureoi  &cie* 
tis , 8c  muret  quinque  au- 
reos  : quia  plaga  una  fuit 
omnibus  vobis»  & fatrapis 
veflris.  Facictirque  ^milieu- 
dines  anonim  vef^rorum  , 
& (îmilicudincs  niuriumyqui 
demoliti  funt  terram  ; & da- 
biiis  Deo  ITrael  gloriam:  fi 
forte  releret  manum  fuam 
à vobis,  & à diis  veHris  » & 
à cerra  yeftra. 


parce  que  vous  avez  tous  été  frappds , vdtis 
& vos  Princes  d’une  même  plaie.  Vous  ferez 
donc  des  images  de  la  partie  qui  a été  mala- 
de f & des  images  des  rats  qui  ont  ravagé  la 
terre  cà  vous  habitez  ; 6c  vous  rendrez  gloire 
au  Dieu  d’Ifraël , en  reconnoijjant , far  ces  dons 
que  vous  lui  ojrirez , que  c'eft  lui  qui  vous  a 
pcqipés , & que  c’ejl  de  Itfi  Jeul  que  vous  attet.-^ 
dez  votre  guérifon.  y tus  rendrez , dis-je , cette 
gloire  au  Dieu  et IJraël , pour  voir  fi , touché  de 
cet  aveu  que  vous  lui  ferez , & de  cet  hommage 
qA  vous  lui  rendrez  > il  retirera  fa  main  ae 
deflus  vous  , de  deflus  vos  Dieux,  ôc  de 
deflus  votre  terre. 


t.  Quare  aggraratis  corda 
veftrai  ficuc  aggravavit  Æ- 
gyptos,  & Pharao  cor  Cuum? 
nonne  poftquam  pereuffus 
en , tune  dimiiît  COSi  Si  a* 
bierunt} 


7.  Nunc  ergo  arripite  & 
fecite  plaudrum  novum  u- 
num  : & duas  vaccas  fstai , 
quibus  non  e(l  impofîtum 
jugum , jungite  in  plaudro , 
& redudite  vitulos  eatum 
domi, 

8.  ToIIctifijue  arcam  Do- 
inini,  & ponetis  in  plauRro; 
& vafa  autca  , qua;  exfol- 
villis  ei  pro  deliâo  , pone- 
tis  in  caprellam  ad  latut  t- 
jui  ; & diminite  eam  , ut 
Vadat. 

f.  Et  alpicietis  : & H 
quidem  per  viam  iinium 
liiorum  aicenderit  contra 
Betramei , iplê  fecit  nobis 
hoc  malum  grande  ; fin  au- 
tem,  minime:  Iciemus  quia 
npquaquam  manus  ejus  te- 
aigit  nos  I fed  calu  accidit. 


5.  Et  parce  que  plufteurs  PhiliJUnSy  attri- 
buant les  maux  dont  ils  avoient  été  frappés  à 
une  caufe  naturelle  plutôt  quà  f arche  , avoient 

Îeine  à la  renvoyer  y les  Devins  ajoutèrent:: 
'ourquoi  appefantiflez- vous  vos  cœurs  , 
comme  l’Egypte  ôc  comme  Pharaon  appe- 
fantit  fon  cœur  ? Ne  renvoya-t-il  pas  enfin  les 
Ifraélites , après  avoir  été  frappé  de  diverfes 
plaies  ? 6c  ne  les  laiffa-t-il  pas  aller  ? AT atten-_ 
dez  pas  y comme  lui , à la  derniere  extrémité. 

7.  Prenez  donc  maintenant  un  chariot,  que 
vous  ferez  faire  tout  neuf,  par  refpeél  pour 
t arche  ; 6c  attelez-y  deux  vaches  qui  nourrif- 
fent  leurs  veaux , auxquelles  on  n’aura  point 
encore  impofé  le  joug  ; ôc  renfermez  leurs 
veaux  dans  l’étable. 

8.  Prenez  enfuite  l’arche  du  Seigneur , 6c 
mettez-la  fur  le  chariot  ; ôc  ayant  mis  à côté , 
dans  une  caflette , les  figures  d’or  que  vous 
lui  aurez  payées  pour  votre  péché , laiffcz-la 
aller  : 

p.  Et  vous  verrez  ce  qui  en  arrivera  : Si  elle 
va  par  le  chemin  qui  mene  en  fbn  pays  vers 
Bethfamcs , ce  fera  le  Dieu  d’Ifracl  qui  nous 
aura  fait  tous  ces  grands  maux  : Que  fi  elle 
n’y  va  pas , nous  reconnoîtrons  que  ce  n’a 
pas  été  fk  main  qui  nous  a frappés , mais  que 

ces 
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LES  R O I S.  I r r.  /.  Chap.  F7. 
<es  maux  font  arrivés  par  hafard. 

10.  Ils  firent  donc  ce  que  leurs  Prêtres  leur 
avoient  confcillé  ; & prenant  deux  vaches 
qui  nourrilToient  leurs  veaux  de  leur  lait , ils 
les  attelèrent  au  chariot , apres  avoir  renfer- 
mé leurs  veaux  dans  l’étable. 

1 1.  Et  ils  mirent  l’arche  de  Dieu  fur  le 
chariot , avec  la  caflette  où  étoient  les  rats 
d’or  & les  cinq  figures  des  anus. 


>51 


10.  Fecerunt  frgo  illüioc 
moJo  : & tollcmcs  duas 
vaccas,  qus  laft.ibant  vitu- 
los,  junxerunt  ad  plauftrum, 
vitulolquo  earum  conclu- 
re runc  dûmi. 

IT.  Et  pofuerunt  arcam 
Del  l’uper  plauftrum , & cap- 
rêllam,  tjua;  habebat  mures 
aureos  & ftiniliiudincs  ano- 


§.  Iir.  Les  vaches  qui  traînaient  le  chariot  où  était  l'arche  , vont  droit  à Beth- 
Jamès.  Les  Princes  des  Philijlins  les  fuivem  julljues  fur  les  terres  des 
Bethfumites , qui  mettent  en  pteces  le  bois  du  chariot , & offrent  les  deux 
vaches  en  holocaujle  au  Seigneur. 


12.  Les  vaches  ayant  commencé  d’aller, 
marchèrent  tout  droit  par  le  chemin  qui  me- 
né à Bethfamès , & avantjoient  toujours  d’un 
même  pas , en  meuglant , fans  fe  détourner 
ni  à droit  ni  à gauche.  Les  Princes  des  Phili- 
llins  , pour  s’ajfurer  par  eux-mêmes  de  la  vérité 
du  fait , les  fuivirent  jufqu’à  ce  qu’elles  fuflent 
arrivées  fur  les  terres  de  Bethfamès. 

I J.  Les  Bethfamites  feioient  alors  le  bled 
dans  une  vallée  ; 6c  levant  les  yeux , ils  ap- 
perrjurent  l’arche,  6c  eurent  une  grande  joie 
en  la  voyant. 

1 4.  Le  chariot  vint  fe  rendre  dans  le  champ 
de  Jofué  Bethfamite , 6c  s’arrêta  là.  Il  y avoir 
au  même  lieu  une  grande  pierre  ; ôc  les  Beth- 
famites ayant  coupé  en  pièces  le  bois  du  cha- 
riot , mirent  les  vaches  deflùs , 6c  les  offri- 
rent au  Seigneur  en  holocaufte. 

I y.  Les  Lévites  defeendirent  l’arche  de 
Dieu  , avec  la  caffette  qui  étoit  auprès , où 
étoient  les  figures  d’or , ôc  ils  les  mirent  fur 
cette  grande  pierre.  Les  Betlifamites  offrirent 
alors  des  holocauftes  devant  f arche  , ôc  im- 
molèrent (fes  viâimes  au  Seigneur  par  Us 
mains  des  Prétr^qui  fe  trouvèrent  parmi  eux. 

16.  Les  cinq  Princes  des  PhUiftins  ayant 

Tome  IL  Part,  I. 


II.  Ibant  autem  in  direc- 
tum  vacca;»  per  viam  quz 
ducit  Bcthfamcs , & itinere 
uno  gradiebantur , pergen- 
les  & mugientes  : & non 
declinabant  neque  ad  dex- 
teram  neque  ad  (îniftram  : 
fed  & fairapz  Philifthiim 
fequebancur  ufque  ad  termi- 
nos  Beihfames. 


I}.  Porro  Becbfâmitz 
metebanc  triticum  in  valle  ; 
& elevantes  oculos  fuos  , 
viderunt  arcam , le  gavilî 
funt  cùra  vidiftent. 


14.  Et  plauftrum  venir  in 
agrum  Jofue  Bethlamiiz , 
& fteti  tibi.  Erat  aucem  ibi 
lapis  magnus,  & concide- 
runc  ligna  plauftri , vaccaf- 
que  impofucrunc  ftipet  ea 


holocai 


Domino. 


14.  Leviue  autem  depo- 
lUerunt  arcam  Dei , & cap- 
fellam  quz  erat  juxta  eam  , 
in  qaa  erant  vala  aurea , & 
pofuerunt  (ùper  lapidcm 
grandem.  Viri  autem  Beth- 
lamitz  obtnlerunt  holocaufC 
ta , & immolaverupt  viâb; 
mam  in  die  ilia  Domino. 


it.  Et  quinque  fatrapz 

R 
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Philinhinorum  videront , & 
revcr/î  lixm  in  Accaron  in 
die  üla. 

17.  Hi  funt  autem  aniau- 
rei,quosreddiderunt  PhilU^ 
thiim  pro  detido» Domino: 
Aïotus  unum.  Gaza  unum, 
Afcalon  unum,Gech  unum> 
Accaron  unum  : 

18.  & mures  aureos  fe- 
cuftdùm  numerum  urbiam 
PhiiiAhiim  , quinque  pro> 
vinciarum  , ab  urbe  murata 
ulque  ad  villam  quæ  erat 
abfque  muro  , & ufque  ad 
Abelmagnum , fuper  quen% 
pofuerunt  arcaxn  Domini , 
qux  crat  ufque  in  ilium 
diem  in  agro  Jofue  Bcchra- 
mids. 


vû  ceci,  retournèrent  le  même  jour  à Acca- 
caron. 

17.  Voici  Us  noms  des  Villes  tjui  oÿrirent  les 
cinq  anus  d’or  que  les  Philiftins  rendirent  au 
Seigneur  pour  leur  pdché  : Azot , Gaza , Af- 
calon , Geth , & Accaron  en  donnèrent  cha- 
cun un , 

1 8.  avec  autant  de  rats  d’or  qu’il  y avoir 
de  Villes  capitales  dans  les  cinq  Provinces 
des  Philiftins  ; & cette  offrande  Je  fit  au  nom 
& aux  frcùs  de  tous  les  habitons , tant  des  villes 
murées , que  des  villages  fans  murs , qui font , 
depuis  la  mer , jufqu’à  la  pierre  nommée  depuis 
le  grand  Abel , ou  le  ^rand  deiiil , fur  laquelle 
ils  mirent  l’arche  du  Seigneur , qui  eft  encore 
aujourd’hui  dans  le  champ  de  Jofué , Beth- 
(àmitc. 


§.  IIL  Le  Seigneur  punit  de  mort  foixante  Ù"  dix  perfonnes  des  principaux 
des  Bethfamiits  , Ù"  cinquante  mille  hommes  du  menu  peuple , pat  ce  qu’ils 
avaient  regardé  dans  l’Arche  avec  curiofité. 


%9.  Percuffit  autem  de  vi> 
ris  Bethiâmitibus , eo  quod 
vidiflent  arcam  Domini  : Sc 
|>ercufrudc  populo  i^cua* 
gi  nta  riros  , & quinqua- 
ginta  millia  plebis.  Luxitquc 
populus  » CO  quod  Dominus 
ptrrcuHiirec  plebem  piagd 
magnà. 


to.  Et  dixeruq^iri  Bcth« 
/âmitar:  Quis  pocerit  (lare 
in  confpe^hi  Domini  Det 
lanâi  hujus  ! & ad  quem  af> 
cendet  ànobis? 

XI.  Mifcruiuque  nuntios 
ad  habÎLitores  Cariathia- 
rim  , dicentes  : KeJuxerunt 
Phiiithiim  arcam  Domini , 
ddccndicC)  & reduciteeam 
ad  vos. 


1 il , Or  qui  fit  donner  ce  nom  à cette  pierre  , 

cefi  que  le  Seigneur  punit  de  mort  les  habi- 
tanS  de  Bethfamès  & des  Villes  voifimes , parce 
qu’ils  avoient  vû  avec  curiofité  l’arche  du  Sei- 
gneur , & qu’ils  avoient  regardé  dedans  contre 
la  défenfe  de  la  Loi  ; ôc  , pour  cette  faute , il  fit 
mourir  foixante  & dix  perfonnes  des  princi- 
paux de  la  Ville , 6c  cinquante  mille  hom- 
mes du  petit  peuple  ; 6c  ils  pleurèrent  tous 
de  ce  que  le  Seigneur  avoir  frappé  le  peuple 
d’une  n grande  plaie. 

2®.  Alors  les  Bethfamites  dirent  ; Qui 
pourra  fubfifter  en  la  préfence  de  ce  Sei- 
gneurôc  de  ce  Dieu  fi  faint  ? Et  chez  qui  d’en- 
tre nous  pourra-t-il  demeurer  ? 

21.  Ils  envoyèrent  donc  des  gens  aux  ha- 
bitans  de  Cariathiarim  , Ville  plus  grande  & 
plus  forte  que  Bethfamès,  ôc  leu»  firent  dire; 
Les  Philiftins  ont  ramené  l’arche  du  Seigneur  : 
Venez  6c  emmenez-la  chez  Vous , ajin  quelle 
y fait  avec  plus  de  décence  <ér  de  Jûreté. 


Digitized  by  Google 


LES  R O I S.  L If-.  7.  Ch  A P.  ril. 


CHAPITREVII. 

5. 1.  L'Arche  efî  conduite  dam  la  maifon  d’Abinadah  à Gabaa.  Les  Juifs 
retournent  au  Seigneur  , Ù"  abandonnent  le  culte  des  idoles  , far  les 
exhonatiom  de  Samuel. 


La  mesme  anne’e  3SS8. 


Eux  de  Cariathiarim  étant  venus  , ra- 
menèrent chez  eux,  l’arche  du  Seigneur,  & 
la  mirent  en  la  maifon  d’Abinadab  , fttuée 
dans  h Heu  le  flus  élevé  de  la  faille , appellé , 
pour  fa  hauteur  , Gabaa;  & ils  confacrerent 
fon  fils  Eléazar,  afin  qu’il  gardât  l’arche  du 
Seigneur. 

2.  Or  il  arriva  que,  dès  le jour  que 
l’arche  du  Seigneur  demeura  à Cariathiarim , 
les  jours  heureux  cT  Ifiaèl  fe  multiplièrent  ; car 
il  eut  la  paix  durant  vingt  ans  ; ôc  durant  tout 
ce  teins , toute  la  maifon  d’Ifracl  mit  fon  re- 
pos & fa  confiance  dans  le  Seigneur. 

3.  Car  Samuel , tjui  avoir  fuccedé  à Heli , 
dit  à toute  la  maifon  d’Ifiaël , incontinent  après 
le  retour  de  Larché  : Si  vous  revenez  au  Sei- 
gneur de  tout  votre  cœur , ôtez  du  milieu  de 
vous  les  Dieux  étrangers  Baal  & Aftaroth  , 
qui  ont  caufé  votre  ruine  ; tenez  vos  cœurs 

[irêts  à obétr  au  Seigneur,  & ne  fervez  que 
ui  feul  i ât  il  vous  délivrera  de  la  main  des 
Philiftins. 

4.  Les  enfkns  d’Ifraël  rejetterent  donc 
Baal  & Aftaroth  , & ne  fervirent  que  le  Sei- 
gneur. 

J.  Et  Samuel  leur  dit:  Affemblez  tout  If- 
raël  à Mafphath , afin  que  je  prie  le  Seigneur 
pour  vous. 

6.  Et  ils  s’alTcmblerent  à Mafphath , faille 
de  la  tribu  de  Juda  : ils  puiferent  de  l’eau 
qu’ils  répandirent  devant  le  Seigneur , comme 
pour  lui  rendre  leurs  hommages , & pour  lui 


I.  Vénérant  ergo  vin  Cï- 
riathùrim  , & reduxerunt 
arcam  Domini  , & intule- 
rant  eam  in  donium  Abina- 
dab  in  Gabaa  : Eleaaaruna 
auiem  filium  ejus  fanflifica- 
arerant , ut  euftoditet  arcam 
Domini. 


».  Et  faflum  eA  , ex  qua 
die  manlit  area  Domini  in 
Cariathiarim , multiplicaii 
fum  dies  ( erat  quippe  jam 
annus  vigefimus  ) &.  rcquie- 
vit  omnis  domus  Ilracl  poA 
Dominum. 

3.  Ait  autem  Samuel  ad 
univerfâm  domum  llrael . 
dicens  : Si  in  toto  corde 
veAro  tevertimini  ad  Do- 
minum , auferte  deos  a- 
lienos  de  medio  veAri,  Baa- 
lim  & AAaroth  : przparate 
corda  veAra  Domino , & 
(èrvite  ci  foli , & eract  vos 
de  manu  PbiliAhiim. 


4.  AbAulerant  ergo  Alii 
Urael  Baalim  & AAaroth, 
& lêrvierant  Domino  foU. 

f.  Dixit  autem  Samuel  : 
Congregate  univerlùm  II- 
rael  in  Mafphath  • ut  orem 
pto  vobit  Dominum. 

6.  Et  convencrunt  in 
Malphath  ; haufeiuntquc  a- 
quam,  & eAiiderunt  incont 
peâu  Domini,  & jejunave- 
tunt  in  die  iUa , arque  dixe- 
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runt  ibh'T’eccavimus  Do-  marquer  le  déftr  qu’ils  avaient  de  fe  purifier  df 
mino.  Judicavitqu^e  Samuel  péchés.  Dans  cette  vûe  , Us  jeûnerent  ce 

fiiios  Ltae  m Ma  p J.  . jour  la  , ôc  dirent  : Nous  avons  péchd  de- 
vant le  Seigneur.  Or  Samuel  jugea , pour  ta 
4 première  jais  , les  enfans  d’Ifracl  àMafphath  , 

G"  il  continua  dans  la  fuite  d’y  venir  de  tems  en 
tems  y rendre  la  juftice. 


§.  II.  hes  Philijîins  rrarchent  contre  les  Ifiraélites , les  combattent  fane 
défaits.  Ils  rendent  aux  enfans  d’ifrael  tous  les  pays  qu’ils  avoiein  conquit 
fur  eux. 


7.  Et  audierumPbiliflhiim 
quod  congrrgati  eâcnt  filii 
Ifrael  in  Maiphath  ^ 
cenderunt  lâtrapx  PhiHAhi- 
, norum  ad  llracl.  Quod  cùm 
audident  fiiii  Il'rael , timuc> 
runt  à facie  PliiliiHûno- 
i\im.  * 

3.  Dixeruntque  ad  Sanine- 
lem:  Ncccflcspronobiscla- 
tnarc  ad  Dominum  Deum 
noftrum  , ut  falvet  nos  de 
manu  Philiiïhinorum. 

9.  Tulit  autem  Samuel 
aenum  laâcntem  unum,  & 
û^ulit  ilium  hoiocauftum 
imegrum  Domino:  & cla> 
raavit  Samuel  ad  Dominum 
pro  llrael , & exaudivit  cum 
Dominuj. 

ïo.  Faâura  eft  autem  , 
cùm  Samuel  ofterret  holo- 
cauAum  , PhlliAiim  iniere 
pr.rliuni contra  llrael;  into* 
nuit  autem  Dominus  frago* 
rc  magno  in  die  iUa  lùper 
PhiliAhi  m,  ^exterruic  eos> 
^ exd  funt  à faeîe  Ifrael. 

ii.E^Tefliquc  viri  llrael. 
rîe  M.ifphath  ,perfecuîifunt 
I hiliAbaos,  & percufTcrunt 
CCS,  ufque  adlocum  qui  e- 
rat  iùbter  B 'thchar. 

ti.  Tulit  autem  Samuel 
lapidcm  unum,  & pol'uit 
cum  inier  Mafpluuh  Si  inter 
Sen:  & vocavic  nomen  loci 
iIlius,L.tpis  adjucorii.  Dixit- 
que  : Hue  ufque  auxiliatus 
cil  nobis  Donimus, 


7.  Les  Philiflins  ayant  appris  que  les  enfans 
d’Ii'racl  s’etoient  aflemblés  à Mafphatli , leurs 
Princes  marchèrent  contre  Ifraël.  Ce  que  les 
enfans  d’Ifraël  ayant  appris  , ils  eurent  peur 
des  PhililUns. 

8.  Et  ils  dirent  à Samuel:  Ne  ceflez  point 
de  crier  pour  nous  au  Seigneur  notre  Dieu 
afin  qu’il  nous  fauve  de  la  main  des  Philiflins.- 

9.  Samuel  prit  un  agneau  qui  tc'toit  encore  ; 
il  l’offrit  tout  entier  en  holocaufle  au  Sei- 
gneur, fans  le  couper  par  morceaux , parce  que 
le  tems  prejfçit  ; il  cria  au  Seigneur  pour  If- 
raël  ; & le  Seigneur , par  le  mouvement  duquel 
il  avait  offert  ce  facrifice , l’exaut^a. 

10.  En  effet  , lorfque  Samuel  offroit  foa 
holocaufle,  les  Philillins  commencèrent  le 
combat  contre  Ifraël  : mais  en  même-tems, 
le  Seigneur  tohna  avec  un  bruit  épouvanta- 
ble fur  les  Philiflins , & il  les  frappa  de  ter- 
reur- Ainfi  ils  furent  défaits  par  Ifraël. 

1 1 . Les  Ifraélites  étant  fortis  de  Mafphath,^ 
pourfuivirent  les  Philiflins , en  les  taillant  en 
pi^eccs  , jufqu’au  lieu  qui  cA  au  - deffous  de 
Bethchar. 

12.  Et  Samuel  prit  une  pierre  qu’il  mit- 

entre  Mafphadi  & , & il  appclla  ce  lieu 

la  Pierre  du  Secours , en  difant  : Le  Seigneur 
eA  venu  jufqu’ici  à notre  fecours. 
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I J.  Les  Philiftins  furent  alors  humiliés , ôc 
ils  n’oferent  plus  venir  fur  les  terres  d’Ifraël  : 
car  la  main  du  Seigneur  fut  fur  les  Philiftins  y 
tant  que  Samuel  gouverna  le  peuple. 

1 4.  Les  Villes  que  les  Philiftins  avoient  pri- 
lès  fur  Ifraël , depuis  Accaron , jufqu’à  Geth  y 
furent  rendues  , avec  toutes  leurs  terres  , au 
peuple  d’Ifraël  : Ainfi  Samuël  délivra  les  If- 
raélites  de  la  main  des  Philiftins  i & il  y avoir 
paix  entre  les  Amorrhéens  & Ifraël. 

1 y.  Samuël  ne  cefla  de  juger  Ifraël  durant 
tout  le  refte  de  fa  vie  ; & quoique , dans  la 
fuite  y Saul  eût  été  élû  Roi , Samuel  conjerva 
toujours  néant  moins  une  grande  autorité. 

1 5.  Il  alloit  tous  les  ans  à Béthel , & dc-là 
à Galgala , & enfuite  à Mafphath  ; ôc  parcou- 
rant ainft  tout  le  pays  j il  y rendoit  la  juftice  à 
tout  Ifraël. 

17.  Il  retournoit  à Ramatha , qui  étoit 
le  lieu  de  fa  demeure  ordinaire  , ôc  où  il  ju- 
geoit  aujfi  le  peuple.  Il  y bâtit  môme  un  Au^ 
tel  au  Seigneur  pour  le  confulter. 


IJ.  Et  humiliafî  fl'niPhi* 
liAhiîro  , nec  appolucrunt 
ultra  ut  venirent  in  termi- 
noi  Ifraël.  Fada  eA  iiaque 
manus  Domini  fuper  Pbi- 
liAhxos,  cundis  diebus  Sa- 
muelis. 

14.  Et  redditz  funt  ur- 
bes , qu05  tulerant  Phifthiim 
ab  Ifraël  Ilraelt,ab  Accaron 
ufquc  Gcth  , & terminos 
lîios:  liberavitque  Ifraël  de 
manu  PhiüAhinorum , erat- 
que  pax  inter  Ifraël  & A- 
morrhzum. 

M.  Judicabat  quoque  Sa- 
muel Ifraelem  cunôis  die- 
bus viczfux  : 


& ibaf  per  fngulos 
annos  circuiens  Beihcl  & ; 
Galgala  & Mafphath,  & ju- 
dicabat  Ifraelem  in  fupra- 
didis  locis. 

17*  Revertebaturque  în 
Kamatha  : ibi  enim  erac 
domus  ejus , & ibi  judical  at 
Ifraelem  : zdiBcavit  etiam. 
ibi  alrare  Domino. 


CHAPITRE  VII I.- 

* Samttèl  étant  fort  âgé,  établit  fer  enfans  pour  Juget  d'îfraél.  Leur' 
avarice  leur  fait  rendre  des  jugement  injujles  , f porte  ce  peuple  d v 
demander  un  Roi.  Cette  demande  déplaît  à Samuel,  iy  irrite  le  Seigneur. 

*L’an  du  monde  apo8.  - 


t L’an 
i.SAmuël  étant  devenu 


DU  MONDE  2pOp. 

vieux,  établit  fes 


I.  Faftura  efl  autem  cùm  " 
fenuiflet  Samuel  , poCuit  fi- 
lios  tiias  ju Jices  jfrael. 

I.  Fuit<]ue  nomen  fili'i  e- 


enfans  pour  Juges  fur  Ifraël. 

2.  Son  fils  aîné  s’appelloit  Joël,  ôc  le  fc 

rr^  ■•w  i.  ruiiquu  numern  lUll  e-  " 

cond  Abia.  Ils  exenjoient  la  charge  de  Ju-  i“*  primogeniti  joci  : & 

gesdans  Berfabée  , conjointement  avec  leur  "uril!  Sbee"'*’^  ’ 
pere. 

J.  Mais  ils  ne  marchèrent- point  dans  fes  Et  non  ambulavcrunc 
voies , & n imitèrent  point  fa  fare  conduite  ■ Ils  **" ‘ 

ts  * declnaverunt  poA  avait- 

le  UiüerenLcorrqmprc  pat  1 avance  ^ refirent  tiam , acceperunïque  mu- 
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nera,  le  perTCrterunt  judi- 
cium. 

4.  Congrfgati  ergo  unî- 
verlï  majores  natu  Ifrael , 
venerunt  ad  Samuelcm  in 
Ramatha. 

%.  Dixerumque  ci:  Ecce 
tu  (ènuilii,  & hlii  tui  non 
ambulant  in  viis  tuis  : conl^ 
titue  nobis  regem  , ut  judi- 
cet  nos , iïeut  & univeriz 
habent  nationes. 


6.  Difplicuit  ferme  in 
oculis  Samuelis,  eô  quod 
«UxiiTcnt  s Da  nobis  regem  , 
ut  judicet  nos.  Et  ordvic 
Samuel  ad  Dominum. 


7,  Dixit  autem  Dominus 
ad  Samuelcm  : Audi  voceni 
populi  in  omnibus  quje  lo- 
quuuur  tibi  ; non  enim  te 
abjecerunt  , fed  me  , ne 
regnem  fupereos. 


8.  Juxta  omnia  opéra  liia, 
quz  fecetunt  d die  qua  edu- 
xi  eos  de  Ægygto  ufque  ad 
diemhanc;  licut  derelique- 
runtme,  & lêrvierunt  diis 
alienis  , fie  faciunt  etiam 
tibi. 


4.  Nunc  ergo  vocem  eo- 
rum  audi  : veruntamen  con- 
teflare  eos , & przdic  eis 
jus  regis,  qui  regnaturuseft 
fuper  cos. 


desprdfens,  & rendirent  des  jugemens  in- 
jures. 

4.  Tous  les  anciens  d’Ifraël  s’dtant  donc 
aflemblds  , vinrent  «ouver  Samuel  à Ra- 
matha , 

J.  & lui  dirent  : Vous  voyez  que  vous  êtes 
devenu  vieux  ( car  il  avait  alors  foixame  ans  ) 
& que  vos  enfans  ne  marchent  point  dans 
vos  voies  : dtabliflez  donc  fur  nous  un  Roi 
comme  en  ont  les  autres  nations , afin  qu’il 
nous  juge , ^ qu’il  nous  gouverne  juflement. 

6.  Cette  propofition  d^lut  à Samuel , 
voyant  qu’ils  lui  difoient  : Donnez -nous  un 
Roi  J afin  qu’il  nous  juge  ; ne  paroijfant  pas 
content  de  jon  gouvernement  , ni  de  celui  de 
Dieu  , fous  t autorité  duquel  il  les  avait  tou- 
jours jugés.  Cependant  il  offrit  fa  priere  au  Sei- 
gneur , pour  connaître  Jitr  cela  fa  volonté. 

7.  Et  le  Seigneur  lui  dit:  Ecoutez  la  voix 
de  ce  peuple  dans  tout  ce  qu’ils  vous  difent  ; 
dr  ne  vous  en  fâchez  point , comme  dune  injure 
particulière  qu’ils  vous  font  ; car  ce  n’efi  point 
vous , mais  c’eft  moi  qu’ils  rejettent , afin  que 
je  ne  régné  point  fur  eux. 

8.  C’eft  ainfi  qu’ils  ont  toujours  fait  depuis 
le  jour  que  je  les  ai  tirés  de  l’Egypte , juf- 
qu’aujourd’hui  : Comme  ils  m’ont  abandon- 
né, & qu’ils  ont  fervi  des  Dieux  étrangers  > 
ils  vous  traitent  aufti  de  même  ; ils  vous  aban- 
donnent , & veulent  être  gouvernés  par  un  Roi , 
comme  les  autres  peuples. 

p.  Ecoutez  donc  ce  qu’ils  vous  difent  ; mais 
auparavant  faites- leur  bien  comprendre  , & 
déclarez-leur  quel  ;fera  le  droit  du  Roi  qui 
doit  régner  fur  eux  y & ce  qu’il  fe  croira  per- 
mis y quand  il  aura  la  fàuveraine  autorité. 
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II.  Samuel  rapporte  aux  enfant  d'Ifraél  tout  ce  que  le  Seigneur  lu!  avait 
dit.  Il  leur  repréfeme  le  droit  du  Roi.  Ut  perfiflent  néanmoins  à en  de- 
mander un. 


I O.  Samuel  rapporta  au  peuple  , qui  lui 
avoit  demandé  un  Roi , tout  ce  que  le  Sei- 
gneur lui  avoit  dit  : 

11.  Et  il  ajouta:  Voici  quel  fera  le  droit 
du  Roi  qui  vous  gouvernera.  Il  prendra  vos 
enfans  p»ur  conduire  fes  chariots  ; il  s’en  fera 
des  gens  de  cheval , ôc  il  les  fera  courir  de- 
vant fon  char  : 

1 2.  Il  en  fera  fes  Officiers , pour  comman- 
der, les  uns  mille  hommes,  ôc  les  autres 
cent  : Il  prendra  les  uns  pour  labourer  fes 
champs  ôc  pour  recueillir  fes  bleds , les  autres 
pour  lui  faire  des  armes  ôc  des  chariots. 

1 3.  Il  fe  fera  de  vos  filles  des  parfumeu- 
fes , des  cuifinieres  ôc  des  boulangères. 

1 4.  Il  prendra  auffi  ce  qu’il  y aura  de  meil  - 
leur  dans  vos  champs  , dans  vos  vignes  ôc 
dans  vos  plants  d’oliviers , ôc  le  donnera  à 
fes  lerviteurs  : 

1 y.  Il  vous  fera  payer  la  dîme  de  vos  bleds 
ôc  du  revenu  de  vos  vignes , pour  avoir  de 
quoi  donner  à fes  Eunuques  ôc  à fes  Offi- 
ciers : 

1 6.  Il  prendra  vos  ferviteurs , vos  ferVan- 
tes , ôc  les  jeunes  gens  les  plus  forts , avec 
vos  ânes  ; ôc  il  les  fera  travailler  pour  lui. 

17.  Il  prendra  auffi  la  dîme  de  vos  trou- 
peaux : ôc  vous  ferez  fes  ferviteurs  , obligés  de 
lui  payer  les  tributs  ,&  de  faire  les  corvées  qu'il 
voudra  exiger  de  vous. 

18.  Vous  crierez  alors  contre  votre  Roi 
que  vous  vous  ferez  élu  ; ôc  le  Seigneur  ne 
vous  exaucera  point,  parce  que  c’eft  vous- 
mômes  qui  avez  demandé  d’avoir  un  Roi. 

ip.  Le  peuple  ne  voulut  point  écouter  ce 
difeours  de  Samuel.  Non,  lui  dirent- ils, 
nous  voulons  avoir  un  Roi  qui  nous  gouver-: 


10. ^ixit  itaque  Samuel 
onmia  rerba  Domini  ad  po- 
pulum , qui  petlerat  à Te  re- 
gem, 

11.  & ait  : Hoc  erit  jui 
regis,  qui  imperaturus  cil 
vobis  : Filios  veftros  toilet , 
Sc  j>onet  in  curribus  fuis; 
fàcietque  flbi  équités  Sc  prz- 
curfores  quadrigarum  fua- 
rum , 

11.  Sc  confliiuet  (ibi  tri- 
bunes, & centuriones,  Sc 
araiores  agrorum  fuorum  , 
Sc  melTores  fegetum  , Sc  fa- 
bros  armorum  Sc  curmum 
fuorum. 

i{.  Filial  quoque  veOras 
facict  fibi  unguentarus , Sc 
focarias , Sc  paniticas. 

14.  Agros  quoque  veilros, 
& vineas , & olieeca  optima 
collet , & dabic'fcrvis  luis. 


i ç.  Sed  Sc  fegetes  veflrar, 
& vinearum  reditus  addeci- 
mabit,  ut  det  eunuchis  Sc 
fainulis  liiis. 


I<.  Serves  etiam  veftros  , 
& ancillas,  Sc  juvenes  op- 
timos , Sc  alînos  auferet  Sc 
ponet  in  opéré  fuo. 

17.  Greges  quoque  vef- 
tros addecimabit , vofque  e- 
jitis  ei  fervi. 


18.  Et  clamabitis  in  die 
ilia  à &cic  regis  vcDri  , 
quem  elegiUis  vobis  : & 
non  exaudict  vos  Dominas 
in  die  ilia,  quia  peciilis  vo- 
bis regem. 

19.  Noluit  autem  populus 
audire  vocem  Samuelis,  lcd 
dixerunt:  Nequaquam:  rex 
enim  ecit  fuper  nos , 
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lo.  & rrimus  nos  quoque 
/îcut  omnes  genres:  & judi" 
cabit  nos  rex  nofter,  & e- 
grcdietur  ante  nos,  & pu^- 
nabu  beita  noflra  pro  nobis. 


Il*  Et  audivit  Samuel 
omnia  verba  populi , & lo- 
cutus  eft  ea  in  auribus  Do* 
mini. 

11.  Dixit  autem  Domi- 
nus  ad  Samuelem  : Audi 
vocem  eorum  , & conAitue 
fuper  eos  regem.  Et  ait  Sa- 
muel ad  vîros  Ifrael  : Vi- 
dât unufquifque  in  civita- 
tcmfuam. 


ne  ; nous  ne  nous  en  dégoûterons  point. 

2ü.  Nous  voulons  être  comme  les  autres 
nations , ejui  font  gouvernées  par  des  Rois.  Âinji 
notre  Roi  nous  jugera , il  marchera  à notre 
tête , & il  combattra  pour  nous  dans  toutes 
nos  guerres  , dr  nous  lui  obéirons. 

2 1.  Samuel  ayant  entendu  la  réponfe  du 
peuple  , la  rapporta  au  Seigneur. 

22.  Et  le  Seigneur  lui  dit  : Faites  ce  qu’ils , 
vous  difent,  6c  donnez-leur  un  Roi  qui  les 
gouverne.  Samuel  dit  donc  au  peuple  d’If- 
raël  ; Que  chacun  retourne  en  fa  ville  y &. 
foyez  épurés  que  vous  aurez  un  Roi. 


CHAPITRE  IX. 


§.  I.  Saiil  cherchant  les  ânejfrs  de  fon  pere  , va  trouver  Samuel  pour  lui  en 
demander  des  nouvelles.  Dieu  avait  révélé  à ce  Prophète  qu'il  lui  envoyeroit 
le  lendemain  à la  même  heure  celui  qtdil  avait  choijt  pour  Roi  d'I/raeU 

La  mesme  anne’e  2<>og. 


1.  Et  erat  vtr  de  Benja- 
min nomine  Cis , filius  A- 
bicl , 6lii  Seror  , Alü  Be- 
choraih  , Alii  Aphia  , fUii 
virijemini,  forcis  robore. 


Ec  erat  ei  filius  Toca- 
bu!o  Saùl , eleâus  & bonus  : 
& non  erit  vir  de  filiis  11- 
raci  melior  illo  ; ab  humero 
& rurTum  cminebac  fuper 
omnem  populum. 

3.  Perierant  autem  alîn* 
Cis  pruris  Saul:  & dixit  Cis 
ad  Siu!  rilium  fuum  : Toile 
recum  unum  de  pueris , & 
confurgens  vade,  & quatre 
a/în.i5.  Quicum  eranîidcnc 
per  montem  Ephraim, 

4.  Sc  per  terram  Sahfi,  & 
non  invenidem  , tranHe- 


i.\^  O ici  comme  s’accomplit  cette  Parole  de 
Samuel  : Il  y avoit  un  homme  de  la  Tribu  de 
Benjamin  qui  s’appelloit  Cis  : il  étoit  fils  d’A- 
biel , fils  de  Séror , fils  de  Bdchorath  , fils 
d’Aphia , fils  d’un  homme  de  la  race  de  Ben- 
jamin. Cis  droit  un  homme  puifiant  6c  fort. 

2.  Il  avoir  un  fils  appelle  Saül , qui  droit 
parfaitement  bien  fait  ; 6c  de  tous  les  enfans 
d’Ifrael,  il  n’y  en  avoit  point  de  mieux  fait 
que  lui  : il  droit  plus  grand  qu’aucun  du  peu- 
ple de  toute  la  tête. 

î.  Or  les  ânelTes  de  Cis,  pere  de  Saül, 
s’dtant  dgardes , il  dit  à Saül  fon  fils  ; Prenez 
avec  vous  un  ferviteur , 6c  allez  chercher 
ces  ânefies.  Ayant  donc  pafid  par  la  monta- 
gne d’Ephraïm , 

4.  ôc  par  le  pays  de  Salifa  , fans  les  avoir 
trouvées,  ils  parcoururent  encore  le  pays  de 

Salim , 


« 
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Sàlim  , fans  les  rencontrer , & le  pays"  de  rum  etiam  per  «erram  Sa- 
Jemini , (ans  en  avoir  de  nouvelles.  * noi>  étant  ; fea  & 

per  terram  jemini , & mi- 
nimè  reperenint. 

y.  Loriqu  ils  furent  venus  fur  la  terre  de  . }•  cam  autem  yenirent 
Ramatha , habitée  par  les  defcendans  de  Suph , '1 
ae  la  Irtbu  de  Lévt , Saul  dit  au  ferviteur  qui.  Veni  & revertamumefone 
étoit  avec  lui  : Allons  ; retournons-nous-en  ^ paier  meus  afinas. 

de  peur  que  mon.  pere  ne  commence  à ou-  * 
hlier  fes  âneffes , 6c  ne  foit  plus  en  peine  que 
de  nous. 

6.  Le  ferviteur  lui  dit  : Voici  une  Ville  où 
il  y a un  homme  de  Dieu  qui  eft  fort  célé- 
bré : tout  ce  qu’il  dit  arrive  inBiilliblement  : 

Allons  donc  le  trouver  préfentement  ; peut- 
être  qu’il  nous  donnera  quelque  lumière  fur 
le  fujet  qui  nous  a fait  venir  ici. 

7.  Saül  dit  à fon  ferviteur:  Allons-y:  mais 
oue  porterons-nous  à l’homme  de  Dieu  l U 
hm  fm  malj«nnl„  à d,  m..  M”»" 
devant  lui  y jansnoit  quelque  chofe  à lui  don-'  tris:  &fporrulam  non  ha- 
ner.  Or  le  pain  qui  étoit  dans  notre  làe  nous  ^ 
a manqué,  6c  nous  n’avons  ni  argent,  ni  quoi 
que  ce  foit  pour  donner  à l’homme  de  Dieu. 

8.  Le  ferviteur  répondit  à Saül  : Voici  le 
ejuart  d’un  ficle  d’argent  que  j’aî  trouvé  fur 

moi  par  hafard  : donnons-le  à l’homme  de  

Dieu , afin  qu’il  nous  découvre  ce  que  nous  Dei , m indket  nobii 
devons  faire  ; ér  il  nous  le  découvrira  farts 
doute , puifque  cejl  un  Voyant. 

9.  ( Autrefois  dans  Ifrael  tous  ceux  qui  al- 
loientconfulter  Dieu  s’entre-difoient;  Venez, 
aDqns  au  Voyant.'  Car  celui  qui  s’appelle 
aujourd’hui  Prophète  , s’appélloit  alors  le 
Voyant , quilvoyoit  les  c ho  fes  de  Dieu, 
dt*  qu’il  les  découvrait  aux  hommes.  ) 

10.  Saül  répondit  à fon  ferviteur  : Vous  di- 
tes très-bien.  Venez;  aüons-y.  Et  ils  aüerent  """  Op‘i>"“s 
dans  la  ViUe  de  Ramatha,  où  étoit  ordinaire- 
ment  l’homme  de  Dieu. 

-I I . Lorlqu’ils  montoient  par  le  coteau  qui 
mene  à la  ville,  ils  trouvèrent  des  filles  qui 

Tome  U.  Part.  L 


■f.  Qui  ait  ei  : Ecce  vir 
Dei  eft  in  ciriiate  hac,  vit 
nobilii;  omne  quod  loqui- 
tur,  ftne  arobiguitate  venii: 
nnne  ereo  camus  illuc,  ft 
forte  indicée  nobis  de  via 
noftra  , propter  qoam  ve- 
nimut. 

7.  Dixitque  San!  ad  pue- 
rum  ftium-:  Ecce  ibimus  i 


bemuf , ut  demus  homini 
Dei , nec  quidquam  aliud. 


8.  Rurfûm  puer  reipondit 
Sanli , 8c  ait  : Ecce  invena 
eft  in  manu  mea  quana  part 
ftaceris  argenti,  demus  ho- 


P.  ( Olim  in  Iftael  ftc  lo- 
quebatur  unufquifque  va- 
dens  confulere  Deum:  Ve- 
nite  , & eamus  ad  viden- 
tem.  Qui  enim  Erophetadi- 
cicur  hodie,  vocaWur  o- 
lim  Vident.  ) 

to.  Et  dixit  Saül  ad  pue- 


lunt  in  civiutem,  in  qua 
état  vir  Oei. 

1 1.  Cum^ue  alcendereiit 
clivum  civuatis  , invene- 
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nint  puellat  egredientei  ad 
haurienilam  aquam,  & di- 
xerunc  eis:  Num  bic  e(l  Vi> 
dens  ! 

■ a.  Qux  relpondentef  , 
dixerunc  iliis  : Hic  cQ  : rc- 
cc  ame  te , fefUna  nunc  : 
hodie  enim  venii  in  civi- 
tatem,  quia  facrilicium-eft 
bodie  populi  in  exceUb. 

IJ.  Ingredicntes  urbem 
flatim  invenieiis  eum  ame- 
quam  afcendat  excclfum  ad 
vercendum  ; neque  enim 
comefurus  e(l  populus  do- 
nec  ille  reniai:  quia  ipfe 
benedicit  hoftix,  & dein- 
ceps  comedunt  qui  vocati 
lîint.  Nunc  er^o  confcen- 
diie,  quia  hodse  repcrietis 
cuni, 

■ 4.  Et  àtcendenint  in  ci- 
ritatem.  Cumque  illi  ambu- 
birent  in  medio  urbis,  ap- 
paruit  Samuel  egrediens  ob- 
riam  ris  , ut  afcendeiet  in 
excelfum. 

1 1.  Dominus  autem  re> 
rclaverat  auriculam  Samue- 
lis  ante  unam  diem  quàm 
Tcniret  Saul , dicens  : 

i6.  Hac  iplà  hora,  qux 
nunc  cft  , crai  mittam  ri- 
rum  ad  te  de  terra  Benja- 
min : 8c  unges  eum  ducem 
iîiper  populum  meum  If- 
rarl  : 8c  (àlrabit  populum 
meum  de  manu  Phililfhino- 
nim  : quia  refpexi  populum 
meum , renie  enim  clamor 
eorum  ad  me. 
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en  fottoient , pour  aller  puifer  de  l’eau  , & ils 
leur  dirent;  Le  Voyant eft-il  ici? 


1 2.  Elles  leur  répondirent  ; Il  y eft  ; le  voi- 
là devant  vous:  Allez  vite  le  trouver;  car  il 
eft  venu  aujourd’hui  dans  la  Ville  , parce  que 
le  peuple  doit  oftrir  un  facriftee  furie  lieu  haut 
confacri  au  Seigneur. 

I J.  Vous  nc'ferez  pas  plutôt  entrés  dans  la 
Ville , que  vous  le  trouverez , avant  qu’il 
monte  au  lieu  haut  pour  manger  ; Et  le  peu- 
ple ne  mangera  point  jufqu’à  ce  qu'il  foit  ve- 
nu , parce  que  c’eft  lui  qui  bénit  l’hoftie  ; & 
après  cela , ceux  qui  y ont  été  appellés  com- 
mencent à manger..  Montez  donc  préfente- 
ment  ; car  aujourd  hui  vous  le  trouverez. 

14.  Ils  montèrent  donc  à la  Ville.  Et  en  y 
entrant , ils  virent  Samuel  qui  venoit  au-de- 
vant d’eux , prêta  monter  au  lieu  haut- 

ly.  Or  le  Seigneur avoit  révélé  à Samuel 
la  venue  de  Saul,  le  jour  de  devant  qu’il  fût 
arrivé  , en  lui  dilànt  : 

1 6.  Demain  , à la  même  heure , je  vous 
envoyerai  un  homme  de  la  Tribu  de  Benja- 
min , que  vous  facrerez  pour  être  le  Chef  de 
mon  peuple  d’Ifraël  : ôc  il  fauvera  mon  peu- 
* pie  de  la  main  des  Philiftins , qui  commencent 
à t opprimer  de  nouveau  ,•  ce  que  je  ne  fouffrirai 
point  , parce  que  j’ai  regardé  mon  peuple 
un  œil  favorable  , & que  leurs  cris  font  ve- 
nus jufqu’à  moi. 

§.  n.  Le  Seigneur  découvre  à Samuel  que  Saiit  efl  celui  qu'il  a choifi  pour 
rtgner  fur  fin  peuple.  Samuel  le  retient , l’oblige  de  manger  chez  lui  Ù“ 
d’y  pajjer  la  nuit. 

t?.  Cumque afpexiflbtSa-  IJ.  Samuel  ayant  donc  envifagé  Saiil , le 
■luei  Swiem , Dominut  di-  Se'igncur  lui  dit  : Voici  l’homme  dont  je  vous 
mm  tibi,  itte  dominabiiur  avois  parlé  ; c eft  celui-la  qui  régnera  lur  mon 
populomeo,  peuple , & qui  le  délivrera  des  mains  des  Phi- 

Itjlins.. 
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18.  Saül  étant  entré  dans  la  Ville  j s’a {Tpro- 
cha  de  Samuel,  & lui  dit:  Je  vous  prie  de 
me  dire  où  eft  la  maifon  du  Voyant. 

1 9.  Samuel  répondit  à Saül  : C’éd  moi  qui 
fuis  le  Voyant;  Montez  avant  moi  au  lieu 
haut  ; car  vous  mangerez  aujourd'hui  avec 
moi,  & demain  matin  je  vous  renvoyetai: 
Je  vous  dirai  tout  ce  que  Vous  avez  dans  le 
cœur  : 


18.  Acceflit  autem  Siul 
ad  Samuelem  in  medio  por* 
t* , & ait  : Indica , oro , mi- 
hi,  ubi  cft  domui  Vidcntii. 

lÿ.  Et  reipondit  Samuel 
Saüli  dicens  : Ego  fum  Vi- 
dons ; alcende  ante  me  in 
excelfiim,  ut  comedatis  me- 
cumhodie,  & dimiiiam  tu 
mane  : 8c  omnia  qur  funt 
in  corde  tuo , indicabo  tibi. 


ao.  Et  pour  les  âneffes  que  vous  avez  per- 
dues il  y a trois  jours , n’en  foyez  point  en  pei- 
ne , parce  qu’elles  font  retrouvées.  Et  à qui 
fera  tout  ce  qu’il  y a de  meilleur  dans  Ifraël , 
finon  à vous  & à toute  la  maifon  de  votre 
pere,  que  Dieuachoijiepour  la  jtombler  d'hon- 
neur î . 

21.  Saül  lui  répondit:  Ne  fuis-je  pas  de  la 
Tribu  de  Benjamin  , qui  eft  la  plus  petite 
d’Ifraël  l fle  ma  famille  n’eft-elle  pas  la  moin- 
dre de  toutes  celles  de  cette  Tribu  ? Pour- 
quoi donc  me'parlez-vous  de  cette  forte 

• 

22.  Samuel  ayant  pris  Saül  & fon  fervi- 
teur , les  mena  dans  la  falle  ; fie  les  ayant  fait 
afteoir  au-deftus  de  tous  lès  conviés  qui 
étoient  environ  trente  perfonnes , 

2 J.  il  dit  au  cuifinier  : Servez  ce  morceau 
de  viande  que  je  vous  ai  donné  , ôc  que  je 
vous  ai  commandé  de  mettre  à part. 

24»  Le  cuifinier  prit  donc  une  épaule , & 
la.fervit  devant  Saül.  Samuel  lui  dit:  Voilà 
ce  qui  eft  demeuré  ; mettez-le  devant  vous  , 
& mangez , parce  que  je  vous  l’ai  fait  garder 
exprès , lorfque  j’ai  invité  le  peuple.  Et  Saül 
mangea  ce  joui-là  avec.  Samuel. 

2 y.  Après  cela,  ils  defeendirent  du  lieu 
haut  dans  la  Ville.  Samuel  parla  à Saül  fur 
la  terrafte  du  logis , 6c  il  fit  préparer  un  lit 
où  Saül  dormit. 


10.  Et  de  afinis,  quas  nu- 
diuHertius  perdidiÉi,  ne  (bl- 
licitus  lis,  quia  invemz  funt. 
Et  cujus  crunt  optima  quz- 
que  ifrael  ! nonne  tibi  Sc 
Omni  domui  patris  tui  f 


ai.  Refpondens  autem 
Saiil,  ait:  Numquid  non  fi- 
lïus  Jemini  ego  fum  , de 
minima  tribu  Ifrael,  & cog- 
natio  mea  novilCma.  inter 
omnes  làmilias  de  tribu 
Benjamin  î quare  ergo  lo- 
cutus  es  inihi  fermonem  i(^ 
tum! 

la.  Affiimens  itaque  Sa-  . 
muel  Satilcm,  & puemm  e- 
jus , iiitroduxit  eos , in  tri- 
clinium , & dédit  eis  locum 
in  capite  eorum  qui  luerant 
inviiaji  ; erant  enim  quaE 
uiginta  viri. 

23.  Dixitque  Samuel  co- 
co : Da  partem , quam  dedi 
tibi,  dr'praKcpi  ut  repone- 
res  feorlum  apud  te. 

aq.  Levavit  autem  cocus 
armum,  & pofuit  ante  Saül, 
Dixitque  Samuel  : Ecce 
quod  remanSt , pone  ante 
te , & coroede  : quia  de  in- 
duiliia  fervatum  ell  tibi  , 
quando  populum  vocavi.  Et 
comedit  Saül  cum  Samuele 
in  die  ilia. 

25.  Et  defeenderunt  de 
exceifo  kl  oppidum  , & Ic- 
cutui  ell  cym  Saüle  in  Ibla- 
rio  : ftraritque  Saul  in  fola- 
lio,  & dormivit. 

Sij  * 
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ig.  Cumque  nuiiF  liirrè- 
xiU'ent , & )am  elucetceret , 
vocavit  Samuel  Sauleni'in 
folario , dicens;  Surge,  Sc 
dimiitam  te.  El  furrexit 
^aul  : egrelTique  l'unt  ambo, 
ipfe  videlicet,  & Samuel. 

17.  Cumque  delcendetent 
in  exirema  parce  civicatis , 
Samuel  dixit  ad  Saul  : Oie 
puero  ut  ancecedac  nos , 8c 
tranfeat:  tu  autem  rublifte 
paulifper  , ut  indicem  cibi 
verbum  Domini. 


^5.  S’étant  levé  au  matin  , lorfqu’il  fàifoît 
déjà  jour , Samuel  appella  Saül  qui  étoit  fur 
la  terralTe , ôc  lui  dit:  Venez,  que  je  vous 
renvoie.  Saül  étant  allé  à lui , ils  fomrent  tous 
deux , lui  & Samuel. 

27.  Et  lorfqu’ils  defeendoient  au  bas  de  la 
Ville  , Samuel  lui  dit  : Dites  à votre  fervv- 
teur  qu’U  palTe  ôc  qu’il  aiMe  devant  nous  : 
pour  vous , demeurez  un  peu  , afin  que  .je 
vous  fàffe  favpir  ce  que  le  Se’^ncur  m’a  dit 
de  vous  J à"  ce  qu'il  nia  ordonné  à votre  fujet,- 


C H API  T RE  X. 

§.  I.  Samuel  facre  Saiil , Roi  d’Jfraêl , & lui  donne  des  ftp^nes  pour  lui  faire 
eonnoitre  que  c'efl  Dieu  même  qui  rdeve  à cette  dignité.  Ces  figues  lui  e 
arrivent  le  même  jour. 

La  mesme  anne’e  apop. . 

i.E  n même-te ms  Samuel  prit  une  peiitoi 
phiols  d’huile,  qu’il  répandit  fur  la  tête  de 
SaüL;  & il  le  baila  lui  dit;  C’eft  le  Sei-  - 
gneur  , qui  , par  cette  onftion,  vous  faerst 
pour  Prince  fur  fon  héritage  ; & vous  défivre- 
rez  fon  peuple  de  la  main  de  fes  ennemis  qui 
l’environnent.  Voici  la  marque  que  vous  au- 
rez que  c’eft  Dieu  qui  vous  a facré  pour  • 
Prince. 

2.  Lorfque  vous  m’aurez  quitté  aujourd’hui,; 
vous  trouverez  deux  hommes  près  du  chemin 
qui  conduit  au  fépulchre  de  Rachel  fur  la  fron- 
tière de  Benjamin  , vers  le  midi , qui  vous' 
diront  : Lx:s  ânelTes  que- vous  étiez  allé  -cher-- 
cher  font  retrouvées:  votre  pere  n’y  penfe 
plus  ; mais  il  eft  en  peine  de  vous , & iJ  dit:- 
<^ue  ferai-je  pour  retrouver  mon  fils  ? 

3.  Lorfque  vous  ferez  forti  de-là.,  & 
qu’ayant  pané  outre,  vous  ferez- arrivé  au' 
chêne  de.Thabor,  vous  rencontrerez  là  trois 
hommes  qui  iront  adorer  Dieu  à Bétlrel , , 


J.  Tûljt  amero  Samuel 
lenticuiam  olei  * & eft'ucUt 
faper  caput  ejus , & deofeu- 
laiiu  curu  , & ait  : Ecce,  un> 

• xit  te  Dominus  fuper  hcre-, 
ditatem  fuam  in  principAn», 
& liberabis  populum  fuum 
de  manibus  rnimiconxm  c- 
jus  , qui  in  circuitu  ejus 
ivm,  tt  hoc  tibî  (tgnum , 
quia  unxit  Deus  tn  princi* 
pem. 

a.  Cùm  abierîs  hodt«  ^ 
me  ) invenies  duos  virot> 
iuxta  fepulthrum  Rachel  in 
linibus  Benjamin , in  meri- 
die.,  diccntque  tibi  : In- 
Tcntz  funLafÎDje,ad  quasie** 
ras  perquirendasj  &.inrer> 
milTis  patçr  tuus  alînis , (bl- 
licitus  eh  rro  vobis»  & di- 
cit  : Quid  faciam-de  blio 
tneo  ? 

3.  cumque  abierit  indé  > 
ultra  tran/îcris,  Sirvencris. 
ad  quercum  Thabor , iove^ 
njçnc  te  ibi  très  Viri  alcen- 
4cjucs  ad'Deum  in  fiethel , 
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<}ont  l'un  ponera  trois  chevreaux , l’autre 
trois  tourteaux  j & l’autre  une  bouteille  de 
vin. 

4.  Après  qu’ils  vous  auront  faliié , ils  vous 
donneront  deux  pains , ôc  vous  les  recevrez 
de  leurs  mains. 

î . Vous  viendrez  après  à la  collin  e de  Dieu  , 

{<rèi  de  Gabaa , où  il  y a une  garnifon-de  Phi- 
iilins.  Lorfque  vous  ferez  entré  dans  la  Ville, 
vous  rencontrerez  une  troupe  de  Prophètes  , 
qui  defcendront  du  lieu  haut,  précédés  de 
perfonnes’qui ont  des  lyres,  des  tambours, 
des  flûtes  & des  harpes  ; & cés  Prophètes 
prophétiferont.' 

6.  En  même-tems  l’efprit  du  Seigneur  fé 
faifirade  vous;  vous  prophétiferez  avec  eux, 
& vous  ferez  changé  en  un  autre  homme. 

7.  Lors  donc  que  tous  ces  Agnes  vous  fe- 
ront arrivés  , faites  hardiment  tout  ce  qui  fe 
trouvera  à faire , parce  que  fe  Seigneur  fera 
avec  vous. 

8.  Vous  irez  avant  moi  à Galgala , où  j’irai 
vous  trouver,  afin  que  vous  offriez  un  facri- 
fice  au  Seigneur  , ôc  que  vous  lui  immoliez 
des  viûimes  pacifiques.  Vous  m’attendrez 
pendant  fept  jours  , jufqu’à  ce  que  je  vienne 
vous  trouver  ; ôc  que  je  vous  déclare  ce  c^e 
vous  aurez  à faire.  ■ 

p.  Auflj-tôt  donc  que  Saülfe  fut  retourné, 
en  quittant  Samuel  , Dieu  lui  changea  le 
cœur , ôc  lui  en  donna  un  autre;  ôc  tous  ces 
Agnes  lui  arrivèrent  le  même  jour. 


unui  portaRi  trei  haJot,  ti 
aliut  tret  tortas  panii , St 
liui  portant  lagenam  vini. 

4.  Cpmque  te  ralutare- 
rint  , dabunc  libi  duos  pa- 
nes, & accipies  de  manu 
eorum. 

J.  PoftbaÆ  venies  incol- 
leoi  Dei , ubi  eft  ftario  Phi- 
JiAinorum  : & cilin  ingreOus 
fuerit  ibi  urbem  , obvium 
habebis  gregem  prophet»- 
rum  defeendentium  de  ex- 
cellb,  & ante  eo't  pfalterium 
Srtympanum,  &tibiam,Sc 
ciibaiam,  iplof^ue  prophe- 
untes. 

é.  Et  infîliet  in  te  Spiri- 
tus  Dolnini,&  propbetabia 
cum  eis , 8c  mutaberis  irt 
virum  aiium. 

7.  Quando  ergo  evene- 
rinc  ligna  hxc  oinnia  tibi  . 
fàc  quaccum^ue  invcncric 
manus  tua,  ^uia  Doininus 
tecutn  eft. 

8.  Et  defeendes  ante  me 
in-Gaigala  , ( ego’quippe 
deftentwm  ad  te  ) ut'olt’e-» 
ras  oblationem  , 8c  immo- 
les viâimas  pacibeas  : fep* 
tem  diebus  expeâabis  , do-‘ 
nec  veniam  ad  ye , 8c  often— 
dam  libi  quid  iacias. 


7.  Icaqne  cùm  avertilTce 
humerum  fuum  ut  abitet  â 
Samuclc  , immutavit  ei  ' 
Deus  cor  aliud  , 8c  vcnc- 
runt  omnia  ligna  hzc  in  dio  ' 
ilia. 


§.  II.  Saùl  prapht'iife  avec  les  Prophètes  , comme  Samaél  le  lui  aveit  prédit.  • 
Il  ejl  élu  Rot  par  le  fort  : mais  il  ne  Je  trou  ve  point  dans  l’ AJfemblee.  Dieu  ' 
le ujf  couvre.  On  l'ainene.  U ejl  reconnu  par  tout  le  peuple , & Juivi  par  une 
partie  de  tannée; 


10.  En  effet  y Inrfqu’il  lut  venu  avec  fon  ' 10.  Veneruntqoe  ad  prV 

ferviteur  a Ta  colline  qui  lui  avoir  été  mar-  coilem  , ^ ecce  eu- 

a .i  I r»  1 ïïcus  prophetarum  ox>viu* 

quee  > U rencontra  une  uoupe^  de  Frophetes  ; ci:  & ui/îiuit  fuper  eum  üpi- 

s lij 
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ritus  Domini , & prophe- 
tavit  in  medio  eomm. 

1 1.  Videntes  autem  omnes 
qui  noveranc  eum  heri  8i 
nudiuAerius,  quàd  cfTee  cum 
prophcdi  & prophetaret  , 
dixeruntad  inviccin:  Qux- 
nam  res  accidit  filio  Cis  f 
num  & Saiil  fnter  prophe- 
cai  ! 

11.  Reiponditque alius  ad 
atcerum  , dicens  : Et  quis 
pater  eorum  ? propter  ea 
verfum  eft  jn  pcoverbium  : 
Num  $i  Saul  inter  prophe- 
tasf 


13.  Ceflàvit  autem  pro- 
phaure , & venir  ad  exccl- 
liim. 

14.  Dixitque  patruus  Saiil 
ad  eum,  & ad  puerum  ejns  : 
Quô  abiftis  ? Qui  refpondc- 
runt:  Quxrere^finas  ; quas 
cùm  non  rcperifTemus,  ve- 
nimus  ad  Samuelem, 


if.  Et  dixit  et  patruus 
fous:  Indica  mibi  quid  di- 
xerit  tibi  Samuel. 

16.  Et  ait  Saul  ad  patruum 
fuum:  Indicavit  nobis  quia 
inventx  eflqnt  aiinx.  De 
lërmone  autem' regni  non 
indicavit  ei  quem  locutus 
fuerat  ei  Samuel. 

1 7.  Et  convocavit  Samuel 
populum  ad  Dominum  in 
IVIalpba  : 

18.  & ait  ad  Elios  Ifrael  ; 
Hxc  dicit  Dominus  Dcus 
Ifrael  : Ego  eduxi  Ifrael  de 
Ægypto,  8:  erui  vos  de  ma- 
nu omnium  regum  , qui  af- 
fligebant  vos. 

1 9.  Vos  autem  hodie  pro- 
jeciftis  Deum  vcfttum  , qui 
iblus  falvavit  vos  de  univer- 
lis  malis  Sc  tribulationibus 
veftris , & dixiftis  : Nequa- 
quam  : fed  regem  conftitue 
fuper  nos.  Nunc  ergo  date 
coram  Domino  per  tribus 
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refprit  du  Seigneur  fe  faifit  de  lui , ôc  il  prew 
phedla  au  milieu  d'eux. 

11.  Tous  ceux  qui  l’avoient  connu  peu 
auparavant , voyant  qu’il  étoit  avec  les  Pro- 
phètes ôc  qu’il  propnétifoit,  s’entredifoient 
avec  étonnement  : Qu’eft-il  donc  arrivé  au  fils 
de  Cis  f Saül  elf-il  aufll  Prophète  f 

12.  Et  d’autres  leur  répondoient  : ^uy  ^ 
a-t-il  en  cela  et étonnant  ? Qui  eft  le  pere  des 
autres  Prophètes  ? -N’eft-ce  pat  Dieu  qui  tejl 
aujji  de  Saül , qui  peut  lui  donner  aujfi  le 
même  e/prit  ? C’eft  pourquoi  cette  parole  pafla 
en  proverbe  : Saül  ell- il  aufll  devenu  Pro- 
phète t 

IJ.  Saül  ayànt  ceffé  de  prophétifer,  vint 
au  haut  lieu  : 


Et  Ton  oncle  lui  dit  à lui  & à Ton  fâvi- 
D’où  vehez-vous  donc  ? Ils  lui  réjjon- 


14. 
teur 

dirent  : Nous  avions  été  chercher  des  ânet 
fes  ; & ne  les  ayant  pas  trouvées , nous  nous 
fommes  adrelTés  à Samuel. 

I y.  Son  oncle  lui  dit  : Dites-moi,  je  vous 
prie , ce  que  Samuel  vous  a dit. 

1 5.  Saül  répondbit  à Ton  oncle  : Il  nous 
a appris  que  les  âneffes  étoient  retrouvées. 
Mais  il  ne  découvrit  rien  à fon  oncle  de  ce 
que  Samuel  lui  avoit  dit  touchant  fà  Royauté. 

17.  /fprès  cela,  Samuel  fit  aflembler  tout 
le  peuple  devant  le  Seigneur  à Mafpha  ; 

18.  & il  dit  aux  enfans  d’Ifraël  ; Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur,  le  Dieu  d’Ifraël;  C’efl 
moi  qui  ai  tiré  Ifraël  de  l’Egvpte , ôt  qui  vous 
ai  délivrés  de  la  main  des  Egyptiens , & de 
la  main  de  tous  les  Rois  qui  vous  affligeoient. 

ip.  Mais , au  lieu  de  reconnaître  ces  btenjiaits  , 
vous  avez  aujourd’hui  rejetté  votre  Dieu , qui 
feul  vous  a fàuvé  de  tous  les  maux  & de  tou- 
tes les  mifercs  qui  vous  accabloient.  Nous 
ne  vous  écouterons  point,  m’avez-vous  ré- 
pondu -,  mais  établiflez  un  Roi  fur  nous.  Main- 
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tenant  donc  préfentez-vous  devant  le  Sei- 
gneur , chacun  dans  le  rang  de  fa  tribu  & de 
U famille. 

20.  Et  Samuel  ayant  jetté  le  fort  fur  toutes 
les  tribus  d’ilhiël , il  tomba  fur  la  tribu  de 
Benjamin. 

2 1. 11  le  jetta  enfuite  fur  les  &milles,de  la 
tribu  de  Benjamin  ; & il  tomba  fur  la  famille 
de  Métri , & enfin- jufques  fur  la  perfonne  de 
Saiil , fils  de  Cis.  On  le  chercha  aufli-tôt , 
mab  il  ne  fç  trouva  point. 

22.  Et  ayant  confulté  le  Seigneur,  pour 
favoir  s’il  viendroit  en  ce  lieu-là  , le  Sei- 
gneur leur  répondit  ; A l’heure  qu"*!!  eft , il  eft 
caché  dans  fa  maifon. 


MAP.  X.  I4J 

▼eftras , & pci&mUiai. 


10.  Et'ipjd^uit  Sairuel 
omoei  tribus  llracl , & ce- 
cidit  Cott  tribus  Benjamin. 

11.  Et  applicuit  tributn 
Benjamin  & cognatioAs  e- 
jus  , & cecidit  cognaiio 
Metri,  S pervenit  ufque  ad 
Saul  filium  Cis.  Quzlîe* 
runt  ergo  eura  , & non  eA 
inventus. 

is.  Et  conruluerunt  poA 
hzc  Dominum , utrumnam 
venturusedet  illuc.  Refpon- 
ditijue  Dominos  : Ecce  abf- 
conditus  eA  domi. 


2j.  Ils  y coururent  donc,  le  prirent,  & 
l’emmenerent  ; & lorfqu’il  fut  au  milieu  du 
peuple  , il  parut  plus  grand  que  tous  les  au- 
tres de  toute  la  tête. 

24.  Samuel  dit  à tout  le  peuple  : Vous 
voyez  quel  eft  celui  que  le  Seigneur  a choifi  ; 
& qu’il  n’y  en  a point  dans  tout  le  peuple  qui 
lui  loitfemblable.  Alors  tout  le  peuple  s’écria  : 
Vive  le  Roi. 

2 y.  Samuel  prononi;a  enfuite  devant  le 
peuple  la  Loi  du  Royaume , qu’il  écrivit 
dans  un  Livre , 6c  il  le  mit  en  dépôt  dans  le 
Tabernacle , devant  le  Seigneur.  Après  cela 
Samuel  renvoya  tout  le  peuple  chacun  chez 
foi. 

25.  Saiil  s’en  retourna  aufti  chez  lui  à Ga- 
baa , accompagné  d’une  partie  de  l’armée  , 
compojîe  de  ceux  dont  Dieu  avoit  touché  le 
coeur , pouf  les  rendre  fournis  au  Roi  qu’il  ve- 
noit  de  leur  donner. 

27.  Les  enfans  de  Bélial  commencèrent  à 
dire  au  contraire  : Comment  celui  - ci  nous 
pourroit-il  fauver  ? Et  ils  le  mépriferent , ôc 
ne  lui  firent  point  de  préfens , comme  ils  au- 
raient faire , ftur  lui  rendre  leurs  homma- 
ges , & pour  lui  marquer  leur  fomnijfum  & leur  • 


ij.  Cucurrerunt  ûaque  & 
tulcrum  eum  inde:  Aetitque' 
in  medio  populi,  & aliior 
fuit  unirerfo  populo  ab  hu> 
mero  & furfum. 

14-  Et  ait  Samnel  ad  om-  . 
nempopulum;  Ceric  vide- 
tis  quem  elegit  Duminvs , 
quoniam  non  lie  limilis  ills 
in  Omni  populo.  Et  clama* 
rit  omnis  populus , & ait  : 
Vivat  Rex.  • 

a;.  Locutus  eA  autem 
Samuel  ad  populum  legem 
regni , te  fctiplit  in  libro  , 

81  repofuit  coram  Domino: 

81  dimilït  Samuel  omneics 
populum  , lingulos  in  do- 
mum  Aiam. 

if,  Sed  & Saul  abiit  in 
domum  fuam  in  Gabaa  : 8t 
abiit  cum  eo  pars  exercitus, 
quorum  tetigeiai  Deus  cor- 
da. 


17.  Filii  vero  Belial  dix«- 
mnt  : Num  làlvare  nos  po- 
terit  iAe  ? Et  derpexerunt 
eum,  8c  non  atrulerunt  el 
snunera:  ille  veto  diflimu- 
labat  fe  audire. 
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refpe£t.  Mais  Saül  faifoit  femblant  de  ne  les 
entendre  pas. 


CHAPITRE  XI. 


5.  J.  Les  Ammoftttet  ajpégent  Jabès,  Saül  ajfemble  tout  Ifiaèl  pour 
0 l'aller  fecourir.  j 


,L’an  du  monde  apop.  Avant  J.  C.  lopy. 


I.  Et  Eiâum  efl  quaiî  poft 
fflenfêm,afceni]ii  Nias  Am- 
monites , & pugnare  cœpii 
adverGim  Jabet  Galaad.  Di- 
xeruntque  omnes  s<tri  Jabes 
ad  Naas  : Habeto  nos  fœde- 
ratos , & ferviemus  tibi. 

X.  Et  refpondit  ad  eos 
Naas  Ammonites  ; In  hoc 
feriam  vobifcum  foedus  , ut 
eruam  omnium  veftrum  o- 
culos  dextios  , ponamque 
vos  opprobrium  in  luvirecTo 
Ifrael, 

}.  Et  dixerunt  ad  eum  (è- 
lûores  Jabes  : Concédé  no- 
bis  icptem  dies,  uc  mitta- 
rous  auntics  ad  univerlb* 
tecminos  Ifrael  : & li  non 
fuerit  qui  defendat  nos , e- 
gredismur  ad  ce. 

4.  Venerunt  ergo  nuntii 
io  Gabaa  Saulis  : & locuti 
funt  verba  han: , audiento 
populo  : & levayic  ornais 
populus  vocem  fuam  , & 
Ilevit. 

S-  Et  ecce  Saiil  veniebac, 
fequens  boves  de.agro  , Sc 
ait  ; Quid  habet  populus 
quod  plôrat  f Si  narrave- 
runt  ei  vecba  vicorum  Jabes. 


%.  Et  inlilivit  fpiritus  Do- 
(nini  in  Saul , cùm  audiflct 
Verba  hac  ^ & itatus  eft  fu- 
ror  ejus  nimis. 

7.  Et  aflumens  utrumque 
bovem  concidit  in  frulla  , 


i.E  Nviron  un  mob  après , NaSs , Roi  des 
Ammonites , fe  mit  en  campagne , & atta- 

3ua  Jabès  en  Galaad.  Et  tous  les  habitans  de 
abès  lui  dirent  : Recevez -nous  à compofi- 
tion , 6c  nous  vous  ferons  affujetus. 

2.  Naas , Roi  des  Ammonites  , leur  répon- 
dit ; La  compofition  que  je  ferai  avec  vous 
fera  de  vous  arracher  à tous  l’œil  droit , 6c  de 
vous  tendre  l’opprobre  de  tout  Iliraël  7?»  vous 
mettant  ainfi  hors  d état  de  combattre  f & de 
vous  fervir  de  bouclier. 

J.  Les  anciens  de  Jabès  lui  répondirent  : 
Accordez-nous  fept  jours , afin  que  nous  en- 
voyions des  courriers  dans  tout  Ifrael  ; 6c  sll 
ne  fe  trouve  pèrfopne  ppur  nous  défendre., 
nous  nous  rendrons  à vous. 

4.  Les  courriers  étant  .venus  à Gabaa  , où 
Saül  demeuroit,  firent  ce  rapport  devant  le 
peuj^le.  Et  tout  le  peuple  élevant  la  voix , fe 
mit  a pleurer. 

y.  Saül  retoumoit  alors  delà  campagne  , 
en  fuivant  fes  bœufs  ; 6c  il  dit  : Qu’a  donc  le 
peuple , .pour  pleurer  de  cette  forte  ? On  lui 
raconta  ce  que  les  habitans  de  Jabès  avoient 
envoyé  dire. 

6.  Auffi-tôt  qu’il  eut  entendu  ces  paroles  , 
l’efprit  du  Seigneur  fc  faifit  de  lui,  6c  il  entra 
dans  une  grande  colere. 

7.  Il  prit  fes  deux  bœulj , les  coujia  en 
morceaux , 6c  les  envoya  par  lés  Councts  de 

Jabès 
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Jabès  dans  tontes  les  terres  <i‘Ifrav;l , en  di- 
lànt  : C’eft  ainfi  qu’on  traitera  les  bocuf>  de 
tous  ceux  qui  ne  le  mettront  point  en  cam- 
pagne , pour  fuivre  Saül  & Samuel.  Alors 
tout  le  peuple  fut  frappd  de  la  crainte  du  Sei- 
gneur; 6c  ils  fortirent  tous  en  meme- tant  & 
dam  le  même  dejjein  , comme  s’ils  n’eulfent 
été  qu’un  feul  homme. 

8.  Saif^  cn  ayant  fait  la  revue  à Bczech  , il 
fe  trouva  dans  fon  armée  trois  cens  mille 
hommes  de  toutes  les  tribus  des  enfans  d’if- 
raël , 6c  trente  mille  de  la  tribu  de  Jiida. 

p.  Et  ils  firent  cette*réponfe  aux  Couriers 
cjui  étoient  venus  de  Jabès  ; Vous  direz  ceci 
aux  habitans  de  Jabès  en  Galaad  : Vous  ferez 
fecourus  demain  lorfque  le  foleil  fera  dans 
fa  force.  Les  Couriers  portèrent  cette  'nou- 
velle aux  habitans  de  Jauès  > qui  la  tc^urent 
avec  grande  joie.  *- 

10.  Et  ils  dirent  yJmmonites  ; Demain 

nous  nous  rendrons  vers  vous,  6c  vous  nous 
traitemz  comme  il  vous  plaira. 


m^u^ue  in  omne»  termi- 
no5  ilr.iel  per  m.‘ncm  nuft- 
tiorum  (^utcumque 

non  e;  ierit,  & fetutus  fuc- 
rit  & Samuel , iîc  fiet 
bübuT  eju?.  ïnvi'.lît  ergo  ti- 
mor popuUmt  , & 

egceflî  l'unt  quaù  vir  unu». 


9.  Et  rcccnruir  cos  în  Be- 
rech  : fueruntque  fiÜorum 
Ifrjcl  t{4‘ccnta  mülu»  viro* 
rum  autem  judi  triginu 
millia. 

Et  dixerunt  nuntiis  y 
qui  vénérant:  Sic  cicccis  vi> 
ris , qui  iunt  in  jnbes  Ga- 
laaJ:  Cras  crit  vobis  filus  , 
cùm  incaluerit  fol/Vcnc- 
runt  ergo  nunrii,  & annuP'% 
tiaverunt  virts  JauCi  y qui 
funt« 


TO.  Et  dixerunt  : Manc 
exibimus  ad  vos,  9c  Facfctis 
nobis  omne  quoJ  placucrû 
vobis.  . 


§.  II.  Snül  attaque  les  ennemis  par  trois  endroits  , les  taille  en  pièces.  U 
ejl  de  nouveau  reconnu  à Galgala. 


1 1 . Le  lendemain  , Saul  divifa  fon  armée 
en  trois  corps , entra  dès  la  pointe  du  jour 
dans  le  camp  des  Ammonites,  6c  ne  ciffa 
de  les  tailler  en  pièces  jufqu’à  ce  que  le  fo- 
leil fût  dans  fa  force.  Ceux  qui  échappèrent 
furent  difpetfés  <jà  6c  là , lans  qu’il  en  demeu- 
rât feulement  deux  cnfcmble. 

1 2.  Alors  le  peuple  dit  à Samuel  : Qui  font 
ceux  qui  ont  dit  : Saül  fera-t-il  notre  Roi  ? 
Nous  n'en  voulons  point.  Donnez- nous  ces 
genl-là,  6c  nous  les  ferons  mourir  préfente- 
ment , pour  vanger  f injure  qu’ils  lui  ont  faite. 

I J.  Mais  Saulleui;  dit  : On  ne  fera  mourir 
perfonne  en  ce  jour,  parce  que  c’eft  le  jour 
auquel  le  Seigneur  a lauvé  Iltaël. 

Tome  IL  Partie  L 


it.Et  faâam  cB,cùm 
dks  cradinus  venifiec,  coni- 
tituit  Saul  populum  in  très 
partes:  & ingrelTus  cB  media 
caiha  in  vigiiia  matutina  > 
& percuHtt  Ammon  ui'que 
dum  incalefceree  diestreli- 
qui  autem  difpern  funt  *,  ita 
ut  non  relinqucrentur  in  eis 
duo  pariter.  * » 

1 1,  Et  ait  populus  ad  Sa» 
muelcm  : (ÿiis  eB  iBe  qui 
dixit  : Saul  num  regnabic 
fuper  nos  ? Date  viros , 6c 
incerficiemus  eos. 


IJ.  Et  ait  Saül:  Non  oc- 
cidetur  quifquamin  die  hac, 
quia  hodie  fecic  Dominus 
lâlutem  in  Ifrael. 


T 


t 
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14.  Dixit  atitem  Samuel 
aJ  populum:  Venite,  & ea- 
mus  in  Galgala , & ûtnove* 
mus  ibi  legnum. 


Tf.  Et  ^errexîtomnispo- 
pulds  in  Galgala , & fecc* 
runt  ibit  rcgem  Saul  coram 
Domino  in  G*lgila  , & im- 
fnolaveruni  ibi  vidimas  pa- 
cificas  coram  Domino.  lit 
IxT.ituseO  ibi  S..ûl , & cuoifii 
TÎri  li'rael  nmiis. 


14.  Après  cela  , Samuel  dit  au  peuple; 
Venez  ; allons  à Galgala  » ôt  y renouvelions 
l’ëlechon  du  Roi  , afin  tjuelU  fe  fajj'e  dn 
confeniement  de  tout  le  peuple  ; car  tous  voyertt 
maintenant:  qu'il  ejl  vraiment  digne  de  la- 
Royauté.  ■ . 

1 J.  Tout  le  peuple  alla  dono  a Galgala, 
& il  y reconnut  de  nouveau  Saül  pour  Roi , 
en  la  préfence  du  Seigneur.  Ils  immolèrent 
au  Seigneur  des  vidimes  pacifiques;  & Saiil 
& tous  les  Ifraëlites  firent  en  Ce  lieu-là  une 
uès-grancie  réjouiffance. 


CHAPITRE  XII. 


. §.  I.  Samuel  prend  tout  le  peuple  d’ifrael  à témoin  de  fan.  innocence 
de  fa  bonne  conduite. 


La 

r.  Dixit  auteni  SamuH 
uiiivcrfum  Ifrael  : Ecce 
audivi  vocem  vcftnm , jiix- 
td  omnid  locu^i  elUs  ad 
me,  & conAicui  fuper  vos 
regem. 

1.  Et  nunc  rex  gradicuc 
ante  vos  : ego  autem  (enui  * 
&incanui:  porrb  filii  roei 
vobifeum  funi:  itaque  con* 
vertkius  coram  vobis  ab  a- 
dolefcentia  mra  ufque  ad 
hanc  diem  > ecc<  prxAb 
fum* 


Loquimtnt  de  me  co« 
nm  Domino  , êc  coram 
ChriHo ejus, utfum  bovem. 
cujuf^uam  tulerim  , aut  a- 
finum  : fi  quempiam  calura- 
niatus  futn  , H opprclTi  ait- 
quem  , iî  de  manu  cujul* 
quam  munua  accepi:  &con- 
temnam  illud  hodie^ieAi- 
tuamque  vobis. 


MESME  ANNE’E  2pop. 

I..A.  Lors  Samuel  dit  à tout  le  peuple  d’If- 
racl  : Vous  voyez  que  je  me  fuis  rendu  à tout 
ce  que  vous  m’avez  demandé , ôc,  que  je  vous- 
ai  donné  un  Roi. 

a.  Et  vous  avez  maintenant  un  Roi  à votre 
tête.  Pour  moi  , je  fuis  vieux , fie  déjà  tout 
blanc  ; ôc  mes  enfans  font  maintenant  avec 
vous  comme  de  Jimples  particuliers , hors  d’état 
de'me  défendre.  Ayant  donc  vécu  parmi  vous 
depuis  ma  jeunclTe , & ayant  eu  le  maniement 
dfs  affaires  jufqu’à  ce  jour,  me  voici  en  votre 
préfence  , prêt  à vous  rendre  compte  de  mon 
adminijlration. 

9.  Déclarez  devant  le  Sc^neur,  6c  devant 
fon  Chrift , fl  j’ai  pris  le  boeuf  ou  l’âne  de 
perfonne , fi  j’ai  imputé  à quelqu’un  d&faux 
crimes,  fi  j’en  ai  opprimé  par  violence;  Il 
j’ai  reçu  des  préfens  pour  vendre  la  juflice , fi 
j'en  ai  exigé  de  qui  que  ce  foit  injujlement  ; 
ôc  je  vous  fatisferai , ôc  vous  le  rendrai  pré- 
fentement. 
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'4.  îls  lui  rependirent  : Vous  ne  nous  avez 
point  opprimes , ni  par  de  faux  crimes , ni 
par  violence , & vous  n’avez  rien  pris  de 
perfonne  injujiement. 

Samuel  ajouta  : Le  Seigneur  m’eftdonc 
témoin  aujourd’hui  contre  vous  > & fon 
Chrift  m’eft  aufli  témoin  , que  vous  n’avez 
rien  trouvé  à redire  à ma  conduite.  Le  peu- 
ple lui  répondit  : Oui  ; ils  en  font  témoins. 

6.  Samuel  dit  au  peuple  ; Le  Seigneur  qui 
a fait  Moyfè  âc  Aaron , & qui  a tiré  nos  pe- 
res  de  la  terre  d’Egypte  , cft  donc  témoin  de 
mon  innocence.  Il  left  auffi  de  votre  ingratitude. 


4.  Et  dixeruRt  : Noo  es 
calumniatus  nos,  neque  op- 
preflifli  , neque  tulifti  de 
matmalicujus  quippùnt. 


f . Dixitque  ad  eos  : Tef- 
tit  eft  Dominut  adverfum 
vos,  & teftis  Chrinus  ejus  in 
die  hac , quia  non  inveneri* 
lis  m manu  mea  quippiam. 
Et  dixerunt  : Teflis. 

6.  Et  ait  Samuel  ad  po> 
pulum:  Dominus,  qui  fe- 
cit  Moyfen  h Aston , & e- 
duxit  patres  noflros  de  terra 
Ægypti. 


§.  ]ï,  Samuel  repréfente  aux  enf ans  d’IJraél  les  mifrricordes  du  Seigneur, 
leurs  infidélités.  Il  leur  reproche  d'avoir  demandé  un  Roi.  Et  pour  leur 
montrer  combien  cette  demande  a déplu  à Dieu , il  fait  éclater  les  tomerres , 
ir  tomber  les  pluies , dans  un  tems  où  cela  n'arrivoit  jamais. 


7.  Venez  donc  maintenant  en  fa  préfence  , 
afin  que  je  vous  appelle  en  jugement  devant 
lui , fur  toutes  les  miféricordes  qu’il  vous  a 
faites  y à vous  & à vos  peres  y & fur  toutes  les 
•infidélités  que  vous  avez  commifes  contre  lui. 

8.  f^ous  vous  fouventz  fans  doute  de  quelle 
maniéré  Jacob  entra  dans  l’Egypte  , com- 
ment vos  peres  crièrent  au  Seigneur.  Et  le 
Seigneur  envoya  Moyfe  fie  Aaron , tira  vos 
peres  de  l'Egypte  > ôc  les  établit  en  ce  Pays-ci. 

9.  Ils  oublièrent  depuis  le  Seigneur  leur 
Dieu  ; & il  les  livra  entre  les  mains  de  Sifkra 
général  de  l’armée  d’Hafor , entre  les  mains 
des  Philiftins  y ôc  entre  les  mains  du  Roi  de 
Moab  & du  Roi  des  Ammonites , qui  combat- 
tirent contr’eux. 

10.  Ils  crièrent  enfuite  au  Seigneur,  ôc  ils 
lui  dirent  : Nous  avons  péché  , parce  que 
nous  avons  abandonné  le  Seigneur,  pourfer- 
vir  Baal  ôc  Allaroth  : mais  délivrez-nous  main- 
tenant de  la  main  de  nos  ennemis  j ^ nous 
vous  fervirons. 


7.  Nunc  ervo  Rate,  ut  ju> 
dicio  comendam  adverrum 
voi  coram  Domino  , de 
omnibus  mitêricordiis  Do- 
tnini , quas  fecic  vobifeum, 
& com  patiibus  veRris  : 

8.  quo  modo  Jacob  in- 
grefliis  eR  in  Ægyptum  , & 
clamaverunt  patres  veRri  ad 
Dominum  : &miRtDomi- 
nus  Moyfen  te  Aaron  , & 
eduxit  patres  veRros  de  Æ- 
vypto , & coUocavit  eos  in 
loco  hoc. 

9.  Qui  obliti  funt  Domi- 
ni  Dei  fui,  & tradidit  eos  in 
manu  Silârz  magiRri  mili- 
tiz  Hafor,  & in  manu  Pbi- 
liRhinorum,  te  in  manu  regis 
Moab,  & pugnaverunt  ad- 
verfiim  eos. 

10.  PoRed  autem  clama, 
verunt  ad  Dominum , & di- 
xerunt: Peccavimus,  quia 
dercliqoimus  Dominum , & 
fetvivimus  Baalim  & ARa- 
loth  : nunc  ergo  erue  nos 
de  manu  inimicomm  nof. 
tiorum,  & tèrviemus  cibi, 

T ij 
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t r.  Et  mifît  Dominus  Jc- 
rolx’al , & Badan , & 7ephie , 
&SamuH,&  cruit  vos  de 
manu  inimlcoruni  vcilro- 
rum  per  circuitum  » & lia* 
bitaflis  confidenter« 

II.  Vidcntcs  autem  quod 
Naas  rex  filiorum  Ammon 
vcnilfct  advcrfum  vos^di- 
xiBis  mihi  : Nequaquam>  fed 
rcx  imperabit  nobis  : cùm 
Pominus  Deus  vefter  reg- 
saret  in  vobls. 


T],  Nunc  crgo  pr^fto  eft 
rcx  vefiei , cjucm  clegiftis  & 
petiAis  : ccce  dédit  vobis 
Doininus  rcgem. 


M.  Si  (imucrhls  Demi- 
nuin  , & fcrvicriiis  ci , ifc 
audicMiiS  voccm  ejus  » 8c 
non  cxafpefaveiitis  os  Do- 
mini  : eriti's  & vos , & rex 
qui  imperat  vobis»  fequen- 
ics  Dominum  Deum  vel- 
trum. 


1 1 Le  Seigneur  envoya  enfuite  Jcrobaiîl  y 
Badan  J Jephté  6c  Samuel,  ôc  vous  délivra 
de  la  main  de  vos  ennemis  qui  vous  envi- 
ronnoient;  enfuite  de  quoi  vous  êtes  demeu- 
rés dans  une  pleine  aflurance. 

12.  Cependant,  après  tant  de  bienfaits  auF 
vous  aviez  refûs  du  Seigneur , voyait  que  Naas 
Roi  des  enfans  d’Ammon  étoit  venu  contre 
vous,  ejr  avait  été  vaincu  par  Sa'til,  au  heu  de 
reconnoitre  Dieu  pour  Fauteur  de  cette  vtéloire  , 
cr  de  vous  repentir-  d avoir  demandé  un  autre 
Roi , vous  m’êtes  venu  dire:  Non  ; nous  ne. 
changerons  point  de  réfolution  ; mais  nous  au- 
rons un  Roi  qui  nous  gouvernera  ; quoiqu’a- 
lors  le  Seigneur  votre  Dieu  fût  le  Roi  qui  ré- 
gnoit  fur  vous. 

1 3. - Vous  avez  donc  maintenant  votre  Roi, 
tel  que  vous  l’avez  clioifi  6c  que  vous  l’avez 
demandé.  Vous  voyez  que  le  Seigneur  vous 
a donné  ce  Roi , dont  la  demande  lui  a été  fi 
injurieufe. 

14.  Cependant  fi  vous  craignez  le  Seigneur, 
fi  vous  le  fervez , fi  vous  écoutez  fa  voix  , 6c 
que  vous  ne  vous  rendiez  point  rebelles  à fa 
parole , vous  ferez  heureux , vous  6c  le  Roi 
qui  vous  gouverne,  en  fuivant  le  Seigneur 
votre  Dieu  : 


I si  iiutem  non  nudieri- 
tis  vocem  Domiiii,  leH  c- 
Xifpcraveritis  lêrmones  e- 
juî , etit  maiius  Domini  fu- 
per  vos , S:  fuper  patres  veP- 
tros. 

iiï. Sed  Si  nuno-  11ate,& 
viJete  rern  iftam  grandem  , 
qvam  fjfturu,  cft  Dominus 
in  conlpectu  vertro. 


î7.  Numquid  non  mertîs 
tritici  e(l  liodie  ? invocabo 
Dominum  , & dabii  voecs 
& pluvias  ; & (ciccis , & vi- 
debitis , quia  grande  iiuium 


ly.  Que  fi,  au  contraire,  vous  n’écoutez 
point  la  voix  du  Seigneur , 6c  que  vous  vous 
rendiez  rebelles  à là  parole , la  main  du  Sei- 
gneur fera  fur  vous , comme  elle  a été  fur  vos 
peres. 

\6.  Mais  de  plus  , prenez  garde  à vous 
maintenant , 6c  confidérez  bien  cette  grande 
chofe  que  le  Seigneur  va  faire  devant  vos 
jeux  y pour  montrer  combien  votre  demande  lui 
a déplu. 

17,  Ne  fait-on  pas  aujourd'hui  la  moiffon 
du  froment  ? 6c  tteft-ce  fat  maintenant  la  fai- 
fon-üù  t on  ne  voit,  ni  pluies,  ni  tonneres  ? Cepen- 
dant je  vais  invoquer  le  Seigneur  ; 6c  il  fêta 
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éclater  les  tonneres , & tomber  les  pluies , 
d'une  maniéré  extraordinaire  & toute  miracu- 
leufe , afih  que  vous  fâchiez , ôc  que  vous 
voyiez  combien  eft  grand  devant  le  Seigneur 
le  mal  que  vous  avez  fait  en  demandant  un 
Roi. 

i8.  Samuel  cria  donc  au  Seigneur;  & le 
Seigneur , en  ce  jour-là , fit  éclater  les  tonr 
neres  & tomber  la  pluie. 


^fceriiis  vobij  in  confpeôu 
Dôminii  petentei  fupetvos 
regem. 


iS.  Ft  damavit  Samuel 
ad  Dominuni , & c'edit  Do- 
minus  voces  & pluvias  in 
ilia  die. 


§.  III.  Le  peuple  enrayé  conjure  S.tmuél  de  prier  Dieu  pour  eux.  Ce  Prophète 
les  exhorte  a craindre  le  Seigneur  -,  Ù"  à ne  s'attacher  qu’a  lui.  Il  les  ajjure 
qu'il  ne  cejferâ  jamais  de  prier  pour  eux. 


ip.  Et  tout  la  peuple  redouta  la  puijfance 
du  Seigneur  ôc  de  Samuel , ôt  ils  dirent  tous 
enfcmble  à Samuel  : Priez  le  Seigneur  votre 
Dieu  pour  vos  ferviteurs , afin  que  nous  ne 
mourions  pas  : Car  nous  avons  encore  ajouté 
ce  péché  à tous  les  autres  que  nous  avions 
faits , de  demander  un  Roi  qui  nous  gou- 
verne , au  lieu  du  Seigneur , qui  jufquà  pré- 
Jent  nous  a gouvernés  avec  tant  de  fagejj'e , de 
puijfance  & de  bonté. 

20.  Samuel  répondit  au  peuple  , poesr  le 
rajfurer  : Ne  craignez  point  : Ce  prodige  n'ejl 
que  pour  vous  injlruire,  (âr  non  pour  vous  perdre. 
Il ejl  vrai  que  vous  avez  fait  tout  ce  mal  : mais 
néanmoins  ne  quittez  point  le  Seigneur  , ôc 
fervez-le  de  tout  votre  cœur. 

21.  N& vous  détournez  point  de  lui  pour 
fuivre  les  chofes  vaines , comme  font  les  idoles 

3ui  ne  vous  ferviront  point , ôc  qui  ne  vous 
élivreront  point,  parce  quelles  font  vaincs  : 
2 2.  Et  le  Seigneur , pour  la  gloire  de  fou 
nom,  n’abandonnera  point  fon  peuple,  parce 
qu’il  a juré  qu’il  feroit  de  vous  ion  propre 
peuple. 

2 J.  Pour  moi,  Dieu  me  garde  de  com- 
mettre ce  péché  contre  lui,  que  je  cefle  ja- 
mais de  prier  pour  vous.  Je  vous  enfeignerai 
toujours  la  bonne  ôc  la  droite  voie- 


lÿ.  Et  timuitomnis  po- 
pulus  nimis  Dominum  Sc 
Samuelcm,  &'  dix»  univcr- 
fus  populus  ad  ^annieiem  : 
Ora  pro  Icrvîs  tuis  ad  Do* 
minum  Deum  tuum,  ut  non 
moHamur,  addidimus  enim 
univer/is  peccatis  noflris 
malum-,  ut  petcrcrous  nobit 
regem. 


lo.  Dixit  autem  Samuel 
ad  populum  ; Nolite  time- 
re  , vos  fectHis  unÎTenunt 
malum  hoc  : vcrumtameif 
nolif.e  recedero  à tergo  Do- 
mini  , fed  fervite  Uu.-nina 
in  Omni  corde  veftro. 

ZI.  Et  nolite  declinare 
poft  vana  , quz  -non  prode- 
nint  vobis  , ncque  cruent 
vos,  quia  vana  funt. 


ZI.  Et  non  derelinquet 
Dominas  populum  Tuum  * 
pfopter  nomen  fuum  mag- 
num : quia  juravit  Dominus 
faccre  vos  libi  populum. 

z;.  Abilt  autem  à me  hoc 
peccatum  in  Dominum  , uc 
ceflemorarc  pro  vobis*  6c 
docebo  vos  viam  boiiain  & 

rcâam. 

• Tiij 
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14,  Igltur  timeie  Domi- 
n»m , & fervite  ei  in  veri- 
tate , & ex  toto  corde  vef- 
Iro  ; vidiftis  enim  tnagni- 
fica  quz  in  vobis  gefTeru, 


14.  Qu6d  fi  perfeTerare- 
mii  in  maliiia  : & voi  & 
rex  vefler  paiiter  peribiûi. 


24.  Craignez  donc  le  Seigneur , & fetvez- 
le  dans  la  vérité , & de  tout  votre  cœur  ; car 
vous  avez  vu  les  merveilles  qu’il  a fûtes  par- 
mi vous , four  punir  les  micnans  ^ ^ Us  ex- 
terminer. 

2 J.  Que  fi  vous  perfévérez  à lâire  le  mal, 
vous  périrez  tous  oe  même  , vousiôc  votre 
RoL 


CHAPITRE  XIII. 

§.  I.  Saiil  innocent  lorfju'il  commença  à régner,  Jonathas  bat  les  VhUtfiins. 
Saàlfait  publier  cette  liûoire  dans  tout  Ijraèl.  Les  Philifiins  affemblem  une 
armee  nombreufe , & marchent  contre  Ifraèl.  Les  Ifraélites  effrayés  fe 
cacheru  dans  les  cavernes , Ù“  fuient  au-delà  du  Jourdain. 

L’an  du  monde  2pii.  Avant  J.  C.  iop3. 

I.  Filial  nniuianni  état  i.S  Aül  étoit  , innocent  Comme 

Saul  cùm  regnare  cœpiflet , enfant  d’un  an  , lorfqu’il  commença  à 
v^ruperifrad.*""*’  régner  ; & il  régna  deux  ans  dtuis  cette  heureuf  r 

difpofttion. 

Z.  Et  elegit  fibi  Saiil  tria  2.  Il  choifit  trois  mille  hommcs  du  peuple 

run^Sadyuomiiiia^n'Ma-  d’Iliracl,  dont  il  y en  avoit  deux  mUle  avec 
chmas,  & in  monte  Bethel  : lui , pour  réprimer  la  garni fon  que  les  rnttijlins 
jnii^  autem  cura  jonatha  ^ Machmas  ôc  fur  la  montagne  de 

«teru'’mpopu^Tre^  Bcdiel  ; & mille  avcc  Jonathas,  pouroppofer 
numquemque  in  tabernacu-  d celle  quils  avoient  à Gabaa , dans  la  Tribu 
^ de  Benjamin  ; & il  renvoya  le  reljc  du  peu- 

ple chacun  chez  foL 

J.  Et  pereufiit  Jonathas  J.  Jonathas , avcc  fes  mille  hommes  > bat- 
ftaiionem  Phil^ifthinorura  , jjj  gamifon  des  PliUiftins  qui  étoient  à 

aS'ifTcra  l^niilhhm , Gabaa.  De  quoi  les  Philillins  furent  aufli-tôt 
Saul  cecinit  buccini  in  om-  avcrûs.  Et  Saül  le  fit  publier  à fon  de  trompe 
Hcb«?.’  dans  tout  le  pays,  en  difant  : Que  les  Hé- 

breux entendent  ceci  , ^ qu’ils  fâchent  que 
les  Philiflins  ont  été  battus, 

4.  Et  univerfiis  ifrael  au-  4.  Ainfi  le  bruit  fe  répandit  dans  tout  Ifiael 
divit  huiufcemodi  ramara;  PliUiftins.  AlorS  Ifracl 

l'hiiiilhinorum  : & créait  Commença  a prendre  courage  contr  eux , « 
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le  peuple  s’aifemlb  avec  de  gcands  cris  au- 
près de  Saül  à Galgala. 

J.  Les  Philiftins  s’affemblerent  aulfi , pour 
combattre  contre  Ilraël , avec  trente  mille 
hommes  montes  fur  trois  m///r  chariots  dej^erre, 
fix  mille  clievaux , ^ une  multitude  de  gens 
de  pied  aulli  nombreufe  que  le  làble  qui  ed 
fur  le  rivage  de  la  mer  : Et  ils  vinrent  fe  cam- 
per à Machmas , vers  l’Orient  de  Bethaven. 

6.  Les  Ifradlites  fe  voyant  ainft  préffds  par 
hs  Philijiins , devant  leftjuels  ils  nofiient  pa- 
roitre  ( car  le  peuple  étoit  tout  abattu  er  dé- 
courazé  ) s’allerent  cacher  dans  les  cavernes , 
dans  les  lieux  les  plus  fecrets , dans  les  ro- 
chers , dans  les  antres  , ôc  dans  les  citernes. 

7.  Les  autres  Hébreux  pafferent  le  Jour- 
dain , & vinrent  au  pays  de  Gad  ôc  de  Ga- 
laad.  Saiil  droit  encore  à Galaad  ; mais  tout 
le  peuple  qui  le  fuivoit  droit  dans  l’effroi. 


iê  Iftael  adverfui  Philif- 
thÜm.  CUmavic  trgo  po* 
pulus  poft  Suul  in  Galgala. 

f.  £t  PhlliiUiüm  congre- 
gaci  funt  ad  prasUandum  con- 
tra Ifrael  , triginu  milüa 
curnmiriÿ  milHa  equi- 
cum,  & reliquum  vulgus  » 
iîcut  arena  qaar  efl  in  littore 
maris  piurina,  lit  afeenden- 
tC5  caftrametati  funt  in 
Machmas  ad  Oricniero  Be- 
titave». 

â|odcùm  viJident  vi- 
ri  KrSKft  in  arâo  pofîtos  « 
( afHiifius  cnim  erat  popu- 
lus  ) ablccndcrunt  le  in  fpe- 
luncis , 3c  in  abJitis , in  pé- 
tris quoque  & in  antris  , & 
in  ciAcrnis. 


7.  Hebraîi  autero  tran- 
Aerunt  Jordancm  in  terrant 
Gad  & Galaad.  Cumque 
adhuc  elTct  Saûl  in  Galgala» 
univerfus  populus  perterri- 
tus  eA>  qui  fequebacur  eum. 


§.  n.  S.iiiî , après  avoir  attendu  Samuel  durant  fept  jours , offre  lui-même  t n 
holocnujie  au  Seipneur,  Ce  Prophète  vient  peu  après  , & lui  déclaré,  .juil  a 
pèche  contre  le  Seigneur  , que  le  Seigneur  l’a  rejette. 


8.  Il  attendit  fept  jours  , comme  Samuel 
lui  avoir  ordonné  > cependant  Samuel  ne  ve- 
noit  point  à Galgala,  ôc  peu  à peu  tout  le 
peuple  l’abandonnoir.  * 

ÿ.  Saül  dit  donc  alors;  Apportez-moi  l’ho- 
locauAe  ôc  les  pacifiques.  Et  il  offrit  l’holo- 
caufte , par  une  témérité , pleine  de  Jolie  ; car  il 
n étoit  ni  Prêtre,  ni  Lévite. 


8.  Et  cxpe^lnrit  (êptem 
diebus  juxta  placitum  Sa- 
muelif  , & non  venir  Sa- 
muelin  Galgala,  dilaplùf- 
que  eA  popuius  ab  eo« 

9*  Ait  ergo  Saiil:  AfTerte 
mihi  holocauAum,  3t  pacift- 
ca.  Et  obtuUc  holocauâum. 


10.  A peine  avoit-U  achevd  d’offrir  l’ho- 
locaufle , que  Samuel  arriva  ; ôc  Saül  alla  au- 
devant  de  lui  pour  le  faluer. 

11.  Samuel  lui  dit  : Qu’avez -vous  fait? 
Saül  lui  répondit  : Voyant  que  les  Ifradlites 
me  quittoient  l’un  aprà  l’autre , que  vous  ne 
veniez  point  au  jour  que  vous  aviez  dit , & 
que  les  Philiûinss’dtoientaffemblds  à Mach- 
inas j 


10.  Comque  compleflet 
olferens  holocauAum,  ecce 
Samuel  vcnicbat:  &.  egref- 
lus  eA  Saul  obviant  ci  ut  li^ 
lütarec  eum. 

1 1.  Locucufquê  eA  ad  eum 
Samuel:  Quid  feciAi  ? Rcl^ 
pon;4t  Saul  : Quia  vidi  quod 
poilus  dilaberetur  à me , 
6c  tu  non  vénéras  juxta  pla- 
cicos  dies  , porrè  Philif- 
tfaüm  congre^ti  fuerant  in 
Maciunas, 
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II.  H’îti:  Nunc  dcfccn- 
dert  Kiilifthiifn  au  me  in 
Oomini 

Ajii  pi.'cavi.  Nc  eiTtiace 
comp’jWbî  , obtuli  holo> 
cauitu:... 

15.  Di\u<^ue  S:jmuel  ad 
Saut  : Scuiic  egilli  » nec 
cuilodii^i  mand  ua  Domini 
Dei  tui , qur  prcccpit  tibi. 
Quod  (î  non  iVeiXes , jam 
mine  præparaiTet  Dominus 
regnum  tuum  lliper  Il'raei  in 
fempitcrnuiUy  ^ 

14.  f;d  ne.'>uaquam  reg- 
mim  tuum  ultià  confurget. 
Qu-T/ivit  Daminut  fibi  vi- 
rum  juxtacorJimm:  5c  prx> 
cepit  ci  Dominus  ut  effet 
diix  fuper  populum  Hiutn , 
et)  quod  non  fervaveris  qux 
prxccpti  Dominus. 

iç.  Surrexit  autem  Sa* 
muei , &•  afeendit  d?  Galga- 
lis  in  Gabaa  Benjimin.  Ht 
reiigui  populi  afeenderune 
poX  Saul  obviam  populo 
qui  expugnabant  eos  ve- 
mentes  de  Ga'g.ila  in  Ga* 
bsa,  in  colle  iienjamin.  Et 
recenfui:  Sr.ul  populum  , 
qui  invemi  fuerant  cum  eo  , 
quai)  lêxccntos  vires. 

1 6.  Et  Satil  &:  Jocathas  fi* 
]iu3  ejus , populufque  qui 
inventus  fuerat  cum  eis , t- 
rat  in  Gibaa  Benjamin  : 
pnrrb  Plii  iilliiim  confede- 
rant  in  Machmas. 

17.  Et  cgreHi  luni  ad  prx- 
dinJum  de  cnflris  Phiiif' 
thinorum  très  cunei.  Unus 
cuneus  pergebat  courra 
vum  Ephra  ad  terram  SaiiL 

18.  Porro  alius  ingredic- 
bttur  per  vfam  Bcib>horon  ; 
tertius  autem  verterat  Te  ad 
ircr  termini  imminentis  val* 
E Seboim  comra  defertum. 


1 2.  j’ai  ciit  en  inü:-tnir,ie  : Les  Philifiins 
vont  venir  m'attai  juer  à Galgala  , ôc  je  n’ai 
point  encore  appaife  le  Seigneur.  Contraint 
par  cette  néceliitc  , j’ai  ofTeri  l’holocaurtc. 

1 J.  Samuel  dit  à Saul  : Vous  avez  fait  une 
folie  , Ôc  vous  n’avez  point  gardé  le  com- 
mandement que  vous  aviez  rei^u  du  Seigneur 
votre  Dieu.  lieu  que  , li  vous  n’aviez 
point  fait  cette  faute  , le  Seigneur  auroit 
maintenant  aitermi  pour  jamais  votre  règne 
fur  Ifraël. 

14.  Mais  votre  règne  ne  fuhfiflera  point  à 
l’avenir.  .Le  Seigneur  s’eft  pourvu  d’un  hom- 
me félon  Ton  cœur  ; & i!  lui  a commandé  d’é- 
tre  le  Chef  de  fon  peuple , parce  que  vous 
n’avez  point  obfervé  ce  qu’il  vous  a ordonne. 

iç.  Samuel  s’en  alla  enfuitc  , 6c  pafTa  de 
Galgala  à Gabaa  de  la  Tnbu  de  Benjamin. 
Et  le  relie  du  peuple  marchant  avec  Saiil 
contre  les  troupes  qui  les  attaquoient , palfa 
aulTi  de  Galgala  à Gabaa  fur  la  colline  de 
Benjamin.  Saül  ayant  fait  la  revue  du  peuple 

?iüi  étoit  demeuré  avec  lui , trouva  environ 
IX  cens  hommes. 

1 6.  Saiil  ôc  Jonathas  étoient  donc  à Gabaa 
de  Bcnjami»,  avec  ceux  t^ui  les  avoient 
fuivis  : ôc  les  PhililHns  étoient  campés  à 
Machinas. 

17.  Il  fortit  alors  trois  partis  du  camp  des 
PhililHns,  pour  aller  piller.  L’un  prit  le  che- 
min d’Ephra , vers  le  pays  de  Saül. 

18.  L’autre  marcha  comme  pour  aller  à 
Bethoron  ; ôc  le  troifiemc  tourna  vers  le  che- 
’min  du  coteau  qui  borne  la  vallée  de  Séboim  , 
du  coté  du  défert. 


§.  III. 
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S.7II.  Les  rhilijliiis  empêchoient  depuis  long-tans  les  IJraéJùes  de  forger  des 
armes  pour  Je  defendre , Ù“  les  obhgeoient  d’aller  chez  eux  pour  faire  forger  • 
leurs  outils. 

19.  Or  il  ne  fe  trouvoit  point  de  forgeron  m.  porro  faber  ferrariui 

dans  toutes  les  terres  d’Ifraël.  Car  les  Phili-  -anvemobaïur  m omn» 
Itins  avoient  pris  cette  précaution  pour  cm-  Phiiifthüm,  ne  forte  face- 
pêcher  que  ics  Hébreux  ne  forgcalTcnt  ni  rent  Hebni  gUdium  aut 
épées,  ni  lances.  . Unceam. 

20.  Et  tous  les  Ifraélites  étoient  obligés-  »o.  Defcendebattrgoom- 

d’aller  chez  les  Philiftins  , pour  faire  aiguïfer  Phiiinh.im,  «t 

,r  O cxacueret  unulquilque  vo- 

le loc  de  leurs  charrues , leurs  hoyaux , leurs  merem  fuum,  & liêonem, 
coignées  ÔC  leurs  ferfoüettes.  , * fecurim  , & fatculum. 

2 1 . C’eft  pourquoi  le  tranchant  des  lies  de  » i.  Rctufe  itaque  erant 

charrue,  des_ hoyaux  , des  fourches  & des  fcm 

coignées  étoit  tout  ufé  , fans  qu  ils  eullent  ufqueadlhmulumcorrigen- 
feulement  de  quoi  aiguifer  une  pointe, 

22.  Et  lorfque  le  jour  du  combat  fut  venu  , ai.  Cumqueyeniffet  dîet 
hors  Saiil  & Jonathas  fon  fils , il  ne  fe  trouva 

perlonne,  de  tous  ceux  qui  les  avoient  lui-  populi,  qui  erat  cum  Saule 

vis , qui  eût  une  lance  ou  une  épée  à la  main , * Jonatha , excepto  Saule 
, a ,,  J /.  Jonatha  filio  cjus. 

les  autres  n étant  armés  que  de  bâtons  ,^ou  de 

divers'  infrumens  peu  propres  à combattre. 

2 J.  Et  la  garnifon  des  Philiftins  étant  for-  »i-  Egreffa  eft  amem  fta- 
tie  deaMaehmas,  s’avança*  vers  Gabaa>«r 
réfijlance. 


CHAPITRE  XIV. 


|§.  I.  Jonathas , accompagné  feulement  de  fon  Ecuyer  , va  attaquer  les  Eh'di-i 
Jiins,  en  tue  plujieurs , met  les  autres  tn  fuite. 


La  mesme  anne’e  2911. 


'i.Il  arriva  un  jour  que  Jonathas,  fils  de 
Saül , dit  à un  jetfhe  homme , qui  étoit  fon 
Ecuyer:  Venez  avec  moi,  Sx.  palTons'jufqa’au 
camp  des  Philiâins  , qui  efi  au-delà  de  ce 
lieu  que  vous  voyez.  Et  il  n’en  dit  rien  à fon 
pere  , de  peur  quij  ne  s'opposât  à Jon  dejfein  ; 
mais  il  tint  la  chofe  fort  fecrete. 

Tome  IL  Part.  I. 


I.  Et  accidit  quadam  dis 
ut  diceret  Jonathas  fiiius 
Saiil  ad  adolefcentem  ar- 
migerum  fuum  : Veni , Sc 
tranfeamus  ad  flationcni 
Philifthinorum  , qua;  cil 
trans  locum  ilium.  Patri  au- 
tem  fuo  hoc  ipfum  non  ia-i 
theavit. 

y 
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2.  Saül  cependant  étoit  logé  dans  une  ca- 


X.  Ponè  Saiil  morabatur 
in  extrema  parte  Oabaa> 
(îib  malogranato  > qux  eral 
in  Magron  : & ént  populus 
cum  eo  quai!  fexcentoiuin 
virorum. 

3.  £t  Achiai  filiut  Achi- 
tob  fratris  Ichabod  61ii  Phi* 
nees>  qui  ortus  fuerat  ex 
Heli  facerdote  Domini  in 
Silo 

& populus  ignorabat  qub  if' 
fei  Jonathas. 

4.  Erant  autem  inter  af 
cenfus,  per  quos  nitebatuc 
Jonathas  tranlîre  ad  ibtio- 
nem  Philifthinorum , enai- 
nemes  peirz  ex  utraque  par- 
te > & quali  inmodum  den- 
tium  Icopuli  bine  & inde 


Verne , à l’extrémité  de  Gabaa , fous  un  gre- 
nadier qui  étoit  à Magron  ; & il  y avoit  envi- 
ron fix  cens  hommes  avec  lui. 

3.  Achias , fils  d’Achitob , ftere  d’Ichabod, 
fils  de  Phinées , fils  d’Heli , Grand  Prêtre  du 
Seigneur  à Silo  , portoit  l’éphod , fatfant  les 

portabat  eyhod.  Sed  fonSUons  de  Prêtre,  Et  le  peuple  ne  favoit 
point  non  plus  ou  étoit  allé  Jonathas. 

4.  Le  lieu  par  où  Jonathas  tâchoit  de  pafier 

à la  garnifon  des  Philiftins  étoit  bordé  de  côté 
& d’autre  de  deux  rochers  fort  hauts  & fort 
efearpés  qui  s’élevoient  en  pointe  , comme 
des  dents  ; l’un  s’appelloit  Bosès  , , 

prxrupti  I nomen  uni  Bo-,  ghjjant , ôc  l’autte  Sctié , c eji-à-dhe , plein  efé- 
tes , Sc  nomen  alteh  Sene  : 

L’un  de  ces  rochers  étoit  fitué  du  côté 


3.  unus  fcopulus  promi- 
nens  ad  Aquilonem  ex  ad- 
verfo  Machmas . & aller  ad 
Meridicm  contra  Gabaa. 

6.  Dixii  autem  Jonathas 
ad  adolelcentem  armigerum 
fuum  : Veni , tranleamus  ad 
llationem  incircumeirorum 
horum,  li  forte  facianOo- 
minus  pro  nobis  : quia  non 
tll  Domino  diÜlcile  falvare, 
vcl  in  multis,  vel  in  paucis. 

7,  Dixitque  ei  arjniger 
futis  : Fac  omnia  quz  pla- 
cent animo  ruo  : perge 
quù  cupis  , & ero  tecum  u- 
bicumque  voluerii. 

i.  Et  ait  Jonathas  , Ecce 
nos  tranlimus  ad  vires  illos. 
Cuinque  apparuerimus  eis , 


S- 


du. Septentrion  , vis-à-vis  de  Machmas,  ôc 
l’autre  du  côté  du  midi , vis-à-vis  de  Gabaa. 

6.  Jonathas  dit  donc  au  jeune  homme  fort 
Ecuyer  : Venez  ; palTons  jufqu’au  camp  de 
ces  incirconcis.  Peut-être  que  le  Seigneur 
combattra  pour  nous  ; car  il  lui  efi  également 
aifé  de  donner  la  viâoire  avec  un  grand  ou 
avec  un  petit  nombre. 

7.  Son  Ecuyer  lui  répondit  : Faites  tout  ce 
qu’il  vous  plaira;  allez  ou  vous  voudrez,  ôc 
je  vous  fuiviai  par  toi% 

8.  Jonathas  lui  dit  : Nous  allons  vers  ces 
gens-là.  Lors  donc  qu’ils  nous  auront  apper- 

p.  s’ils  nous  difent  : Demeurez-là , jufqu’à 
ce  que  nous  allions  à vous  ; demeurons  en 

juajiiu»  au  W9  i ixçjiius  tu  t . ' 

loco  noll  o , nec  alcendx-  notre  placc , ÔC  n’allons  pmnt  à eux. 
m»5  ad  eot.  • ' ^ 

10.  Si  autem  dixerint : lo.  Mais  s’ils  nous  difent:  Montez  ici; 

mus^"qm'wraLVt  ^0^00-  moiitons-y  1 Car  cc  fera  la  marque  que  le  Sei- 
minus  in  manibus  noftris  ; gneuT  Ics  aura  livrés  entre  nos  mains. 

hoc  erit  nobis  lîgnum. 

11.  Appaïuit  igitut  utet-  11,  Lors  donc  que  la  garde  des  Philiftins 


9.  Il  taliter  locuti  fuerint 
ad  nos  , manete  donec  ve- 
niamus  ad  vos  ; Bemus  in 
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les  eut  apperçus , les  Plülifti ns  dirent  : Voilà 
les  Hébreux  qui  fortent  des  cavernes  où  ils 
s’étoient  cachés. 

12.  Et  les  plus  avancés  de  leur  camp , qui 
itoient  en  fentinelle  fur  ces  rochers , s’adrefiant  à 
Jonathas  6c  à fon  Ecuyer,  leur  dirent  : Mon- 
tez ici  , ôc  nous  vous  ferons  voir  quelque 
chofe  y qui  vous  apprendra  à ne  pas  venir  nous 
infuher.  Jonathas  dit  alors  à ton  Ecuyer: 
Montons  ; fuivez-moi  ; car  le  Seigneur  les  a 
livrés  entre  les  mains  d’Ifraël. 

1 Ainfi  Jonathas  monta  , grimpant  avec 
les  mains  6c  les  pieds , 6c  Ibn  Ecuyer  derrière 
lui.  Quand  il fut  arrive  au  camp  des  PhilijUns , 
il  les  chargea  brufquement  fans  leur  donner  le 
tems  de  fe  reconnaître.  Une  partie  des  enne- 
mis tomba  donc  fous  la  main  de  Jonathas; 
& fon  Ecuyer  qui  le  fuivoit  tuoit  les  autres. 

14'.  Ce  fut  là  la  première  défaite  des  Fhi- 
liftins , où  Jonathas  6c  fgn  Ecuyer  tuèrent 
d’abord  environ  vyigt  hommes , dans  la  moi- 
tié d’autant  de  terre  qu’une  paire  de  boeufs  en 
peut  labourer  en  un  jour. 

1 J.  Un  effroi  admirable  fë  répandit  auffi-tôt 
dans  le  camp  6c  par  toute  f armée  des  Phili- 
fins  , qui  itoit  répandue  dans  la  campagne. 
Tous  leurs  gens , qui  étoient  allés  pour  piller , 
furent  frap^s  d’étonnement , en  apprenant 
cette  nouvelle.  Tout  le  pays  fut  en  trouble  ; 6c 
il  parut  que  c’étoit  Dieu  qui  avoit  fait  ce  mi- 
racle. 


que  niitioni  PbiUfihinorum’ 
dixenintque  Philifthiim  : 
Jbn  Hebrzi  egrediuntur  de 
carernis , in  quibui  ablcon- 
diti  fueraiit. 

i>.  Et  locuii  funt  viri  de 
llationeed  /onatham,  & ad 
armigerum  ejus , dixerunc- 
que  ; ATcendite  ad  nos . & 
ollendemut  vobis  rem.  Et 
ait  Jonathas  ad  armigerum 
&um  : Aicendamus  , leque- 
re  me  ; tradidit  enim  Do- 
minus  eos  in  manus  litael. 


13.  Afcendit  autem  Jo- 
nathas manibus  & pedibus 
reptans,  & armiger  ejus  poft 
eum.  Itaque  alii  cadebant 
ante  Jonaiham , alios  armi- 
ger ejus  interficiebat  le- 
quens  eum.  , 


14.  Et  fàdta  e(l  plaga  pri- 
ma , quâ  percullit  Jonathas, 
& armiger  ejus,  quafi  vi- 
ginti  viroram,  in  media  par- 
te jugeri , quam  par  boum 
iu  die  arare  conrueviu 

tf.  Et  (aftum  eA  miracu- 
lum  in  ctAris,  per  agros  : 
lêd  & oennis  populus  uatio- 
nit  eorum  , qui  ierant  ad 
przdandum,  obAupuit,  & 
contutbata  eA  terra:  & acci- 
dit  quafi  miraculum  à Deo. 


1 6.  Les  fèntinelles  de  Saül , qui  itoient  à 
Gabaa  de  Benjamin  , jettant  les  yeux  de  ce 
côté-là  , virent  un  grand  nombre  de  gens 
étendus  fur  la  place , 6c  d autres  qui  fuyoient 
en  défordre  çà  6c  là. 

17.  Alors  Saül  dit  à ceux  qui  étoient  avec 
lui  : Cherchez , 6c  voyez  qui  eft  forti  de  notre 
camp.  Et  quand  on  eut  üut  cette  recherche. 


x6.  Et  ref^xemnt  fpecu- 
btores  Saul  , qui  erant  in 
tjabaa  Benjamin  , & ecce 
mulritudo  proArata , te  hue 
illucque  diAiigient. 


17.  Et  ait  Saül  populo  ; 
qui  erat  cum  eo  : Requitite, 
& videie  quis  abierit  ex  no* 
bit.  Cumque  requififiént  , 

Vij 


c 
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repenum  tft  non  adeffe  jo-  on  trouva  que  Jonathas  6c  fon  Ecuyer  n*y 

naiham,  & atmigeturocjus.  ^itoient  paS. 


II.  SdUl  veut  confiiltfr  le  Seigneur  ; mats  ayant  entendu  le  trouble  qui  était 
dans  le  camp  des  Philijlins  , il  les  attaque  , fans  attendre  fa  reponfe.  IL 
trouve  qu'ils , ont  tourné  leurs  armes  les  uits  contre  les  autres  , tju'il  s’tn 
ep  fait  wi^rand  carnage.  Tous  les  IJraelttes  [e  léunijfeiit  pour  powftivre  les 
Philifins.  SaUl  maudit  quiconque  mangera  avant  que  l’on  ait  remporté  u/te 
pleine  viâcire. 


iS.  Et  aitSaiilail  Achiamt 
Applica  arcam  I>ei.  ( Erat 
cnim  ibi  area  Doi  in  die  il- 
Ei  cum  iiliis  Ifrael.  ) 

J».  Cumque  loqueretur 
Saul  ad  i'acerdotem  , tu- 
multu!  magnus  exortus  eft 
in  caftris  PhiliUhinorum  ; 
crefcebatque  paulatitn  , Se 
clariùs  relqnabat.  Et  ait  Saul 
ad  (âcerdatem  , Contrahe 
manum  tuam. 


ao.  Conclamavit  ergo 
Saiit , & omnis  populus  qui 
erat  cum  eo  > & venerunt 
ulquc  ad  locum  certaminia; 
et  ccce  vertus  fuerat  gla- 
dius  uniurcujufqut  ad  pro- 
atimum  fuum  , fia. cardes 
magna  nimis. 

1 1.  SeJ  & Hcbrxi  qui  fuc- 
rantcum  Philifibüm  heri  & 
nudiûnertius , afeenjerant- 
que  cura  eis  in  caOris  , re- 
verfi  funt  ut  eflent  cura  IP* 
niel,  qui  erant  cumbaiil  St 
Jonadia. 

11.  Omnes  quoqire  Iftae- 
Ute  qui  Ib  atconderant  in 
mante  Epliraim,  audientes 
qaod  fugitfent  Pliiiifthzi  : 
iuciav^unt  Te  cum  fuis  in 
przïio.  Er  erant  cum  Saiil , 
quafïdeccra  railtia  virorum. 

af.  Et  falvavic  I>t>minus 
ân  dia  ilia  Jlracl  ; pugna  au> 
tcin  p'rvenit  uEque  ad  Be> 
thaven. 


i8.  Saül  dit  donc  à.Achias  ; Cônfultez 
l’Arche’  de  Dieu  ( car  l’Arche’  de  Dfeu  droit 
alors  avec  les  enfans  d’Ifraël  ) , pour  /avoir  fi 
nous  chargerons  les  ennemis. 

ip.  Pendant  que  Saül  parloir  au  Prêtre , oo 
entendit  un  bruit  confus , comme  d’un  tu,- 
multe,.  quij  venant  du  camp  des  Philiftins, 
s’augmentoit  peu  à peu , 6c  fe  fàifoit  enten- 
dre plus  diftindtement.  Saül  dit  donc  au  Prê- 
tre : Abbaiflez  vos  mains.  Il  ne  s'agit  plus  de 
confulter  le  Seigneur  ; il  fe  déclare  ajfez  ; & Ce 
trouble  qu'il  a jette  parmi  les  ennemis  nous  aver-_ 
tit  de  les  combattre  fans  tarder. 

20.  Et  auHi-tôt  il  jetta  un  grand  cri , qui  fût 
accompagné  de  celui  de  tout  le  peuple.  Et 
étant  venus  au  lieu  du  combat , ils  trouvèrent 

3ue  les  Philiftins  s’étoient  percés  l’un  l’autre 
e leurs  épées , ôc  qu’il  s’eij  étoit  fait  un  grand 
carnage. 

2 1.  Les  Hébreux  auflfi  qui  avoient  été 
avec  les  Philiftins , il  n’y  avoir  que  deux  ou 
trois  jours , ôc  qui  étoient  allés  avec  eux  dans 
leur  camp,  conime  pour  fe  rendre  à eux , vin- 
rent  fe  rejoindre  aux  Ifiaéliies  qui  étoienc 
avec  Saül  ôc  Jonathas. 

22.  Tous  les  Ifraélitcs  aufli  qui  étoient 
cachés  dans  la  montagne  cTEphraïm , tiyant 
appris  que  les  Philiftins  fuyoient , fe  réunirent 
avec  leurs  gens  pour  -les  combattre  ; ôc  Saüf 
avoir  déjà  environ  dix  mille  hommes. 

25.  En  ce  jour  là , Fe  Seigneur  fauva  Iftaël. 
On  pourfuivit  les  ennemis  jufqu’à  Bétliaven. 
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. 24.  Alors  les  Ifraélites  fe  rifunirent  ; & 
Saiil  fit  devant  le  peuple  cette  protcfiation 
avec  lerment  : Maudit  fbit  celui  qui  mangera 
avant  le  foir , jufqu  a ce  que  je  me  fois  vengé 
de  mes  ennemis.  C’cft  pourquoi  tout  le 
peuple  s’abftiut  de  manger. 


A P. 


A7r. 


14.  Et  viri  Ifrael  tcciati 
funt  fîbi  in  Jie  iila  ; adjura- 
vit  autem  Saul  populum  , 
dicens  : MalediAus  vir,  qui 
comrderit  panem  ufque  ad 
Tefperam,  doneculcilcardc 
■nimicit  mcis.  El  non  man- 
ducavit  univerfus  populut 
panem  : 


5.  III.  Les  ijrtjélites  pajjent  dam  un  bois  plein  de  wiel.  Le  peuple  s’abpient 
d en  manger , <î  cauje  du  ferment  du  Roi:  Jonmhas , qui  ne  le  favoit  pas  , 
en  porte  a fa  bouche , ^ ,en  mange.  Saàl  bâtit  pour  la  première  fois  un 
Autel  au  Seigneur. 


2 y.  En  même-tems  ils  vinrent  dans  un  bois  omneque  terrât  vu!- 
où  la  terre  étoit  couverte  de  miel.  ‘‘"'à'’™  ’ 

* . ^ erat  racl  lupcr  faciem  agri, 

2 . e peup  e y étant  entrée  vit  paroitre  2^.  ingreffus  cft  itaque 
ce  miel , qui  decouloit  du  creux  des  arbres  populus  6itum , & apparuit 
des  rochers  où  les  abeilles  le  formoient , & per-  «“^nsmcl.nulluiqueappli. 
lonnc  n ola  en  prendre  y ni  le  porter  a la  boU“  timebatenim  popuhis  juia^ 
che , parce  qu’ils  craignoient  tous  de. violer  le  “entum» 
ferment  du  Roi.. 

27-  Jonathas  n’avoit  point  entendu  cette  ,7.  Porrj,  j^nathas  non 
proteitation  que  fon  perc  avoit  faite  avec  fer-  audierat  ciimadjurarctpaief- 
ment  devant  lepeuple!  C’eft  pourquoi , éten- 
oant  la  baguette  qu  il  jvoit  a la  main  , il  en  habebatin  jiaru,  & imin- 
trempa  le  bout  dans  un  rayon  de  miel  -,  & x"t<nf»vummcni!:  &con- 
en  ayant  enfuite  porté  à fa  bouche  avec  la  nZinaTfum  o- 
main , les  yeux  reprirent  une  nouvelle  vi-  cuii  ejus. 
gueur  ; car  il  étais  épuijé  de  la  fatigue  de  cette 
journée. 

28.  Quelqu’un  du- peuple  lui  dit;  Votre  >g.  Refpondtnique  uru, 
pere  a engagé  tout  le  peuple  par  ferment  en  <ie  populo,  ait:  jurejuran* 
difantrMa^it  foit  celui  qui  mangera  d’au-! 

•jourd  nui.  Or  ils  étoient  tous  extrêmement  vir , qui  comedcHt  pançm 
abattus.  ■ hodie  ; ( dcfecerat  autem 

2p.  Jonathas  répondit  : Mon  pere  a troublé  ^°i^.‘'î}ixitque  jonathas  : 
toutle  monde  gar  ce  Vous  avCz  Turbavit  rater  meus  ter- 

vû  vous-mêmes  que  mes  yeux  ont  repris  une 
nouvelle  vigueur^  pârce  que  jai  goûté  uii  quôd  guftaverim  pauiuium' 
peu  de  ce  nriel.  demeiicifto: 

fc  ferpit-if  30.  quanti,  n,agi,fi  co’- 

plus  iurtifid^  s’il  eût  mangé  de  ce  qu’il'a  ren-'  mediflet  populus  de  przda; 

V iij 
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inimicorum  fuorom , quam 
reperii'  Nonne  maiorphgi 
fada  fuiffet  in  Philifttiiim  ? 

51.  PercuBerunt  ergo  in 
die  ill*  PhiHftheoi  à Mich- 
mis  uique  in  Ajilon,  Detâ 
tigatut  ell  autcm  populus 
nimis  : 

ji.  & verfus  ad  przdam  , 
luüt  oves , Sc  boves , & vi- 
tulot  , ’ & maOaverum  in 
terra  ; comeditque  populus 
cum  lànguine. 

Nuntiavenint  autcm 
SaüU  dicentcs , quod  popu* 
luspeccalTct  Domino,  co- 
medens  cum  Tanguine.  Qui 
ait  : Przvaricaii  eftis  vol- 
vite  ad  me  jam  nunc  l'axum 
grande. 

J4.  Et  dixit  Saül  : Difper- 
gitnini  in  Tulgus , 8t  dicite 
eis , ut  adducat  ad  me  unul- 
quifque  bovem  fuum  & a~ 
rictem  , & occidite  fuper 
iftud , & vqfcimini , & non 
peccabitis  Domino  come- 
dentes  cum  fanguine_.  Ad- 
duxit  itaque  omnis  populus 
uttulquifque  bovem  m manu 
fua  ufque  ad  noAem  : & oc* 
ciderunt  ibt. 

35 . Ædificavit  autem Saül 
altarc  Domino  : runcque 
primum  ctrpit  zdificare  al- 
tare  Domino, 
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contré  dans  le  pillage  des  ennemis  ? La  dé- 
faite des  PhililUns  n’en  auroit-elle  pas  été  plus 
grande  ? 

3 I.-  Les  Hébreux  battirent  les  Philiftins  cti 
ce  jour  là,  ôc  les  pourfuivirent  depuis  Mach- 
inas jufqu  a Aialon.  Et  le  peuple  étant  extrê- 
mement las  er  épuifé , 

52.  fe  jetta  fur  le  butin , prit  des  brebis , 
des  bœufs  & des  veaux , ôc  les  tuerent  fur  la 
place  ; ôc  le  peuple  mangea  Je  la  chair  dont 
il  n’avoit  point  répandu  le  fang. 

3 3.  Saül  en  fut  averti , ôc  on  lui  dit  que  le 
peuple  avüit  péclié  contre  le  Seigneur  , en 
mangeant  des  viandes  avec  le  fang.  Saül  leur 
dit;  vous  avez  viole  la  Loi.  Qu’on  me  roule 
ici  une  grande  pierre. 

34.  Et  il  ajouta:  Allez  par  tout  le  peuple, 
ôc  dites  - leur  : Que  chacun  amene  ici  fon 
bœuf  ôc  fon  bélier  ; égorgez  - les  fur  cette 
pierre  ; ôc  après  cela  vous  en  mangerez , ôc 
vous  ne  pécherez  point  contre  le  Seigneur, 
en  mangeant  de  la  chair  avec  le  fang.  Chacun 
vint  donc  amener  là  fon  bœufjufqu’à  la  nuit  ^ 
ôc  ils  les  tuerent  fur  la  pierre. 

3 J.  Alors  Saül  bâdt  un  Autel  au  Seigneur  , 
ôc  ce  fut  la  première  fois  qu’il  lui  éleva  un 
Autel,  quoiqu'il  en  eût  déjà  reçu  plufieurs  bien- 
faits. 


§.  IV.  Saül  veut  attaquer  les  Philiftins  durant  la  nuit.  Il  confulte  fur  cela  le 
Seigneur,  qui  ne  répond  point.  U cherche  la  raifon  de  ce  ftlence  , & le  fort 
tombe  fur  Jonathas.  Saul  veut  le  feûre  mourir -,  mais  le  peuple  le  fauve  de 
fes  mains. 


3<î.  Et  dixit  Saül  : Irrua- 
mus  fuper  Philiftbzo,  noc* 
te  , & vaftemu,  eos  ufque- 
dum  illucefcat  mane  , nec 
relinquamus  ex  eis  virum. 
Dixitquc  populus  : Omne 
quod  bonum  videtur  in  o- 
culis  tuis , fac.  Et  ait  tkeer- 
dos  : Accedamus  hue  ad 

Deum. 


35.  Saül  dit  enfuite  : Jettons-nous  cette 
nuit  fur  les  Philiftins , ôc  taillons-les  en  piè- 
ces , de  telle  forte  qu’il  n’en  refte  pas  un  feul 
au  point  du  jour.  Le  peuple  lui  répondit  : 
Faites  tout  ce  qu’il  vous  plaira.  Alors  le  Prê- 
tre lui  dit  : Allons  ici  confulter  Dieu  aupa- 
ravant. 
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Î7*  Saül  confulta  donc  le  Seigneur,  & lui 
dit  : Pourfuivrai-je  les  Philiftins  ? fie  les  livre- 
rez-vous entre  les  mains  d’Ilracl  ? A quoi  le 
Seigneur  ne  lui  répondit  rien  cette  fois. 

3 8.  Alors  Saül  eut  î Faites  venir  ici  tous  les 
principaux  du  peuple  ; qu’on  cherche  par- 
tout, fie  qu’on  lâche  qui  elï  celui  par  qui  le 
péché  eft  venu  aujourd’hui  parmi  nous. 

3p.  Je  jure  par  le  Seigneur  qui  eft  le  Sau- 
veur d’Ifrael , que  fi  Jonathas  mon  fils  fe  trou- 
ve coupable  de  ce  péché^  il  mourra  fans  ré- 
million. Et  nul  du  peuple  ne  le  contredit, 
lorfqu’il  parla  de  la  forte. 

40.  Saül  dit  donc  à tout  Ifrael  : Mettez- 
vous  tous  d’un  côté  ; fie  je  me  tiendrai , moi 
fit  mon  fils  Jonathas,  de  l’autre.  Le  peuple 
répondit  à Saül  : Faites  tout  ce  qu’il  vous 
plaira. 

4 1 . Saül  dit  au  Seigneut , le  Dieu  d’Ilraël  : 
Seigneur  Dieu  d’Ilraël , faites-nous  connoî- 
tre  d’où  vient  que  vous  n’avez  poim  répondu 
aujourd’hui  à votre  ferviteur.  Si  cette  iniquité 
eft  en  moi , ou  en  mon  fils  Jonadias , décou- 
Vrez-le-nous  ; ou  fi  elle  eft  dans  votre  peu- 
ple, làn£iifiez-le  , enfaifant  comottre  le  cou- 
pable , ou  en  le  punijjant.  Onjetta  enfuit  e le  fort, 
& le  fort  tomba  furjonathas  ôc  fur  Saül;  fie 
le  peuple  fuftiors  de  péril. 

42.  Saül  dit  alors  : Jettez  le  for^entre  moi 
fie  Jonathas  mon  fils.  Et  le  fort  tomba  fur  Jo- 
irathas. 

43.  Saül  dit  donc  à Jonathas  : Découvrez- 
moi  ce  que  vous  avez  fait.  Jonathas  avoüa 
tout , fie  lui  dit;  J’ai  pris  un  peu  de  miçl  au 
bout  d’une  baguette  que  je  tenois  à la  main  ; 
ficj’en  ai  goûté , fans  faveur  la  défenfe  que  vous 
aviez  faite  ; Ôc  je  meurs  pour  cela. 

44.  Saül , fsns  avoir  égard,  fi  une  exeufe  Ji 
raifonnable  lui  dit:  Que  Dieu  me  traite  avec 


;7-  Et  confuluit  Saül  Do- 
minum  : Num  perfe^at 
Philifthiim  ! lî  trades  eos  in 
manus  Ifrael  ? Et  non  ref- 
pondit  ei  in  die  ilia. 

}S.  Dixicque  Saül  ; Ap- 

Îilicate  hoc  univerlbs  angu- 
os  populi  : & Icicote , & vi- 
dete  , per  quem  accideric 
peccatumhochodie.  • - 

lÿ.  Vivic  Dominui  lâl- 
vator  Ifrael,  qoia  fi  per  Jo- 
nacbam  fUium  meum  £iâum 
eft,  abfque  retraâatione  mo- 
rieiur.  Ad  quod  nullus  con-, 
tradixit  ei  de  omni  populo. 

40.  Et  ait  ad  unirerfiim 
Ifrael  : Separamini  vos  in 
panemunam,  & ego  cum 
Jonatha  ftlio  nieo  ero  in 
parte  idtera.  Refponditque 
populos  ad  Saül  : Quod  bo- 
num  aidetur  in  oculis  tuis, 
lac. 

41.  Et  dixit  Saül  ad  Do- 
ininuin  Deum  Ifrael  : Do- 
mine Deus  Ifrael  da  indi- 
cium  : quid  eft  qubd  non 
tefponderis  ferro  tuo  ho- 
die  i Si  in  me , aut  in  Jona- 
tha ftlio  meo  , eft  iniquitaa 
harc  , da  oftcnfionem  : aut 
fi  hacc'iniquitas  eft  in  po- 
pulo tuo, da lânâitaiem.  Et 
deprehenfus  eft  Jonathas  , 
& Saül , populus  autem  e- 
aivit. 

41.  Et  ait  Saül  : Mittito 
(brtem  inter  me  , & inter 
Jonatham  ftlium  meum.  Et 
captua  eft  Jonathas. 

4J.  Dixit  autem  Saül  ad 
Jonatham  : Imlica  mihi 
quid  feceris.  Et  indicavit  ei 
Jonathas,  Se  ait:  Guftans 
goftavi  in  litmmitate  virgat, 
quaterat  in  manumea,  pau- 
lulum  mellis , Si  ecce  ego 
laorior  : 

4V  Se  ait  Saül  : H*c  fa- 
ciatmiliipeus,  & hzc  ad- 
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dat  ^ quia  morte  moricris  toutc  la  levcrîti; , fi  VOUS  UC  mourcz  au]our^_ 
Jonaihj.  dhui. 


4f.  DixitqQC  populus  ad 
$3ul  : Ergonc  Jünaiha>*TPO- 
rietur  , qui  fccic  làlutt’m 
banc  magnam  in  IfracWhoc 
Defas  eu:  vivit  üominus , 
n cccideric  capiUus  de  capi* 
cc  e)us  in  ierra«n  , quia  cum 
Deo  operatus-eAhoJie.  LU 
beravii  êrgo  populus  Jona- 
tham  ) ut  non  morerctur» 

4^».  Rccefll:que  Saul , nçc 
pcrfccu(U9  efl  Philidhiim  : 
porro  Philiilliiimabicrunt  in 
loca  (un. 


4 J.  Le  peuple  dit  à Saül  : Quoi  donc  ; Jo- 
nathas  mourra-t-il , lui  qui  vient  de  fauvec 
Ifraël  d’une  n;anicre  fi  merveilleufe  ? Cela  ne 
fe  peut.  Nous  jurons  par  le  Seigneur  qu’il  ne 
tombera  pas  fur  la*  terre  un  feul  poil  de  fa  tê- 
te- Il  a agi  aujourd’hui  trof  viftblement  avec 
Dieu.  Le  peuple  délivra  donc  Jonathas , fic 
lui  fauva  la  vie. 

45.  Après  cela , Saül  fe  retira,  fans  pour- 
fuivre 'davantage  le^  Pliiliftins  ; 6c  les  Philif- 
tins  s’en  retournèrent  aulfi  chez  eux. 


§.  V.  5 liil  combat  de  tous  cités  les  ennemis  d*Ifrael , Û'  remporte  par  tout  ht 
viéioire.  U attire  auprès  dé  jà  perfoime  tous  les  gens  de  ceeur , is"  propres  à 
la  guerre. 

47.  Saül  ayant  aft'ermi  fon  régné  fur  If- 
raèl , combattoit  de  tous  cotés  contre  fes  en- 
nemis, contre  Moab  ^ contre  les  enfansd’Am- 
mon , contre  Edom , contre  les  Rois  de  So- 
ba , ôc  contre  les  Philiftins  ; 6c  de  quelque 
côté  qu’il  tournât  fes  armes,  U enrevenoit 
vièlorieux. 


47.  Et  SwI,  confitm.iio 
tegno  lupet  Ifratl , pugn,i- 
per  circuiium  adverl'um 
"“omneî  inimicos  ejus , con- 
trj. Moab.ic  61ios  Ammon, 
& Edom , & reges  ,Sot>a , & 
Philiitbroj  : &■  quocumque 
(e  vcnctat , rupcraüat. 


4S.  Congregàtoqu^exer- 
çîtu  percumt  Am.ilec , & e- 
ruit  lliael  de  manu  vaftato- 
tum  ejus  : 

4v.  Fuerunt  autem  filii 
Siiil,  Jonaihas  , & jeffui , 
Melchilua:  & nomina  dua- 
rum  filiatum  ejus , nomen 
pnniQgeniii-  Mcrob,  & no- 
men imnoiis  Michol. 

. so.Ei nomen  uxorisSanl, 
Acliinoam  tilia  Achimaas  : 
& nomen  principis  miiitiat 
ejus  Abncr,  fiüus  Ner,  pa- 
truelis  Saul. 

SI.  Porrô  Cis  fuit  pater 
Saul , & Ner  pjtcr  Abner , 
iiJius  Abicl. 

ft.  Erac  autem  bellum 
potens  adverfum  Pbilif- 
tlixos  omnibus  diebuiSaiil. 
Nam  quemeumque  viderat 
Saul  virum  fortem,  & ap- 
(uin  ad  przlium  . fociabat 
•um  libi. 


48.  Ayant  aflemblé  fon  armée , il  défit  les 
Amalécites,  6c  délivra  Ifraël  de  la  main  de 
ceux  qui  pilloient  toutes  fes  terres. 

49.  Saül  eut  trois  fils , Jonathas',  Jeffui  6c 
6c  Melchifua  : 6c  deux’ filles  , dont  l’aînée 
s’appclloit  Merob , ôc  la  plus  jeune  Michol. 

y.o.  Sa  femme  fe  nommoit  Achinoam  , & 
étoit  fille  d’ Achimaas.  Le  général  de  fon  ar- 
mée étoit  Abner,  fils  de  Ner,  6ccoufin-ger- 
main  de  Saül. 

y t.  Car  Cis  , pere  de  Saül,  6c  Ner  pere 
d’ Abner,  étoient  tou:  deux  fils  d’Abiel. 

y 2.  Pendant  tout  le  régné  de  Saül , il  y eut 
une  forte  guerre  contré  les  Philiftins.  Et  aufil- 
tôt  que  Saül  avoir  reconnu  qu’un  homme  é- 
toit  vaillant  ôc  propre  à la  guerre , il  le  prenoît 
auprès  de  lui.  CHAPITRE 
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CHAPITRE  XV. 

§.  I.  Samuel  ordcrme  à Saül , de  la  part  de  Dieu , de  marcher  contre  Amalec; 
& de  l'exterminer  entièrement.  Saül  ajfemble  tout  Ifrael , & taille  en  pièces 
les  AmaUcttes  ; mais  il^pargne  leur  Hoi , & conferve  tout  ce  qu'il  y avait 
de  meilleur  parmi  leurs  troupeaux  Ù"  leurs  meubles. 

ti».  Près  cela  , Samuel  vint  dire  à Saul  : 

^ ms favez  que  le  Seigneur  m’a  envoyé  pour 
vous  làcrer  Roi  fur  Ion  peuple  d’Ifracl , 
e^ue  ceft  à lui  que  vous  êtes  redevable  de  cette 
dignité.  Ecoutez  donc  ce  qu’il  vous  comman* 
de  J faites-le  exaSlement, 

2.  Or  , voici  ce  que  dit  le  Seigneur  des 
armées  : J’ai  rappellé  en  ma  mémoire , tout 
ce  ou’Amalec  a fait  autrefois  à Kraél,  ôc  de 
quelle  forte  il  s’oppofa  à lui  dans  fon  chemin 
lorfqu’il  forcit  de  l’Egypte. 

3 . C’eft  pourquoi  je  veux  que  vous  exécutiez 
maintenant  l’arrêt  que  je  prononpai  alors  contre 
lui.  Marchez  donc  connre  Amalec  ; taillez-le 
en  pièces , & détruifez  tout  ce  qui  eft  à lui; 
ne  lui  pardonnez  point;  ne  délirez  rien  de  ce 
qui  lui  appartient  : mais  tuez  tout , depuis 
l’homme  jufqu’à  la  femme  , jufqu’aux  petits 
enfans,  & ceux  qui  font  encore  à la  mamelle, 
jufqu’aux  bœufs , aux  brebis  , aux  chameaux 
& aux  ânes. 

4.  Saül  donna  donc  fes  ordres  au  peuple  ; 
fie  s étant  aflemblés  comme  des  agneaux , il 
fe  trouva  dans  la  revue  qu’il  en  fit,  deux  cens 
mille  hommes  de  pied  de  toutes  les  Tribtis 
<f  Jfra'él , ôc  dix  mille  hommes  de  la  aibu  de 
Juda. 

y . Il  marcha  enfuite  jufqu’à  la  Ville  capi- 
tale d’Amalec.  Il  drelTa  des  embufeades  le 
long  du  torrent  qui  pajj'e  dans  la  vallée  pro- 
chaine. 

6.  Il  dit  aux  Cinéens  dejeendans  de  Jethro, 
beau-jtere  de  Moyfe , qui , étant  voifms  desAma- 
Tome  11.  Fart.  J. 


I.  Et  dixit  Samuel  ad 
Sait!  : Me  milit  Oominus  , 
UC  ungerem  te  in  regemiû- 
per  populum  ejus  Itrael  : 
nunc  ergo  audi  Tocem  Do- 
mini  ; 


1.  hzc  dicit  Dominut  e- 
xercituum  ; Reccnfiii  quz- 
cumque  fecit  Amalec  Ifrae- 
li  , quomodo  rediiit  ei  in 
vid  cùm  afeenderet  de  Æ* 
gyp‘0* 

3.  Nunc  ergo  vade.  Se 
percute  Amalec , & demo- 
lire  univerfa  ejus  : non  par- 
cas  ei , & non  concupilcas 
ex  rebus  ipfîus  aliquid:  fed 
inter6ce  à viro  ufque  ad  mu- 
licrem , & parvnium  atque 
linemem,  bovem  & ovem, 
Camelum  & aiînum. 


4-  Przeepit  iiaque  Saül 
populo  , S.  recenfuit  eos 
quafi  agnos  : ducema  millia 
pedituni,  & decem  millia 
vitonun  Juda. 


r.  Cùmque  veniflêt  Saül 
ttfque  ad  civitaiem  Amalec. 
cetendit  inlîdias  in  correutc. 


6.  Dixîtque  Saül  Cinzo  t 
Abitc,tecedite,  atque  def- 
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cendtte  ab  Amalec:  ne  for- 
te involvam  te  cum  eo  ; tu 
enim  fecifti  mifeticordiain 
cum  omnibui  filiis  Ifrael, 
cùm  afcendetet  ^ Ægjrpto. 
hi  lecellit  Ciiucui  de  me- 
dia Amalec. 


7.  PerculTitque  Saiil  A- 
malec  , ab  Hevila,  doticc 
venias  ad  Sur,  qux  eA  e ra- 
gione  Ægypii. 

8.  Et  apprehondit  Agag 
regem  Amalec  vivum  : om- 
ne  autem  vutgus  interfetie 
in  ore  gladii. 

9.  Et  ptpercic  Saùl  , & 
popului,  Agag,  & optimis 
gregibus  oviumSt  armento- 
rum,&  veAibus  & arietibus, 
& univerAs  qux  pulchra  e- 
rant , ncc  voluerunt  difper- 
dere  ea  : quidquid  veto  vi- 
le fuit  & reptobumi  hoc 
demuliü  funt. 


lécitet  y s’étoient  miUs  avec  eux  : Allez  ; reti- 
rez-vous; réparez- vous  des  Amalécites,  dc- 
peur  que  je  ne  vous  enveloppe  avec  eux.. 
Car  vous  avez  ufé  de  miféricorde  envers  tous 
les  enfans  d’Ifraël , lorfqu’ils  revenoient  de 
l’Egypte.  Les  Cinéens  fe  retirèrent  donc  du 
milieu  des  Amalécites. 

7.  Et  Saiil  tailla  en  pièces  les  Amalécites,. 
depuis  Hévila  jufqu  a Sur , qui  eft  vis-à-t^jl 
de  l’Egypte. 

8.  Il  prit  vif  Agag , Roi  des  Amalécites , 
fie  fit  pafler  tout  le  peuple  au  fil  de  l’épée. 

9.  Mais  Saiil , avec  le  peuple  , épargna 
Agag  ; il  réferva  ce  qu’il  y avoir  de  meilleur 
dans  les  troupeaux  de  brebis  Ôc  de  boeuft  , 
dans  les  bélien  , dans  les  meubles  ôc  les  ha- 
bits, ôt  généralement  tout  ce  qui  étoit  de 
plus  beau  ; dr  préférant  leur  intérêt  â l’ordre 
de  Dieu,  ils  ne  voulurent  point  le  perdre; 
mais  ils  tuerent , ou  ils  détruifirent  tout  ce  qui . 
& trouva  de  vil  ôc  de  oieprilàble.. 


Ç.  II.  L#  Seigneur , irrité  de  la  defobtiffance  de  Saùl  , fe  repent  de  Pavoir 
fait  Roi.  Samuel  prie  pour  lui  toute  la  nuit , Ù"  part  dès  le  matin  pour  l'aller 
trouver.  Il  lui  reproche  fon  orgueil , fon  ingratitude  ù“  fon  avarice. 


TO.  Faflum  cAauirm  ver- 
bnm  Domini  ad  Samuel,  di- 
cens: 

1 1 . Pœnite  mequod  coot 
rituerjm  Saùl  regem  : quia 
dereliquit  me , St  verba  mea 
opéré  non  implcvit.  Con- 
triAarufque  eA  Samuel , & 
clamavit  ad  Dominum  tota 
noâe. 

it.  Cumque  de  noéle 
furrexiffet  Samuel  , ut  iret 
ad  Saul  marie,  PiMitiatum  eA: 
Samueli  , eb  quod  venidet 
Saul  tn  Caïutieium , & ere- 
xiflet  fibi  fornicem  trium- 
phalcm,  & reverfiis  tranfif- 
ftt,  defcendifletque  in  Gal- 
gala.  Venit  ergo  Samuel  ad 


10.  Le  Seigneur  adrclTa  alors  là  parole 
Samuel , ôc  lui  dit  : 

1 1.  Je  me  repens  d’avoir  fait  Saiil  Roi  , 
parce  qu’il  m’a  abandonné,  ÔC  qu’il  n’a  point 
exécute  mes  ordres.  Samuel  en  fiitattrifté;. 
ôi;  il  cria  au  Seigneur  toute  la  nuit. 

12.  Et  s’étant  levé  avant  le  Jour  pour  aller 
trouver  Saiil  au  matin  , on  lui  vint  dire  que- 
Saiil  étoit  venu  fur  le  Carmel,  dans  la  tribu 
de  Juda  y où  il  s’étoit  dreffé  un  arc  de  triom- 
phe ; ôc  q^u’au  Ibrtir  de  là , il  étoit  defeendu  à 
Galgala.  Samuel  vint  donc  trouver  Saiil , qui 
of&oit  au  Seigneur  un  holocaufte  des  pré- 
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^ces  du  butin  qu’il  avott  amené  d’Ama> 
iec. 

I J . Samuel  s’étant  approché  de  Saul , Saiil 
lui  dit  : Béni  foyez-vous  du  Seigneur.  J’ai  ac- 
compli la  parole  du  Seigneur. 

14.  Samuel  lui  dit  : D’où  vient  donc  ce 
bruit  des  troupeaux  de  brebis  & de  bœufs 
que  j’entends  ici,  & qui  retentit  à mes 
oreilles  ? 

I y.  Saiil  lui  dit  : On  les  a amenés  d’Ama- 
lec  ; car  le  peuple  a épargné  ce  qu’il  y avoit 
de  meilleift  parmi  les  brebis  & les  bœufs , 
pour  les  immoler  au  Seigneur  votre  Dieu  -,  ôc 
nous  avons  tué  tout  le  refte. 

1 6.  Samuel  dit  à Saùl  : Permettez-moi  de 
vous  dire  ce  que  le  Seigneur  m.’a  dit  cette 
nuit.  Dites , répondit  Saiil. 

17.  Samuel  ajoûta:  Lorfque  vous  étiez  pe- 
tit à vos  yeux , n’êtes-vous  pas  devenu  le  chef 
de  toutes  les  tribus  d’Ifrael  ? Le  Seigneur  vous 
a facré  Roi  fur  Ifraël. 

1 8.  Il  vous  a envoyé  à cette  guerre , âc  il 
vous  a dit  : Allez , faites  pafTer  au  hl  de  l’épée 
les  Amalécites , qui  font  des  méchans  ; com- 
battez contr’eux  jufqu’à  ce  que  vous  ayez 
tout  tué. 


Saiil , St  Saiil  ofFrrebat  ho- 
locauftum  Domino,  de  ini- 
ciis  prxdarum  ^uz  atiuleiat 
ex  Amalec. 

13.  Et  cùm  Tenifliet  Sa- 
muel ad  Saiil,  dixit  ei Saul  : 
Benediôus  tu  Domino,  im- 
plevi  vetbum  Domiui. 

14.  Dixitque  Samuel:  Et 
quz  eft  hzc  vox  gregum  , 
quz  refonat  in  auribus  mcit, 
& armentotum  quam  ego 
audio  > 

i(.Et  ait  Saiil;  De  A-; 
roalec  adduxenint  ea  : pe- 
percit  enim  populut  met 
lioribus  ovibus  St  armentis, 
ut  iimnolarentur  Domino 
Deo  tuo , reliqua  vei6  oc- 
cidimus. 

15.  Aitauiem  Samuel  ad 
Saiil  : Sine  me . St  indicabo 
tibi  quz  locutut  fît  Doini- 
■us  ad  me  ooâe.  Dixitque 
ei  : Eoquere. 

17.  Et  ait  Samuel:  Non- 
ne cùm  parvulut  eflea  in  o- 
culit  tuis , caput  in  tribu- 
but  Ifraël  fàâui  es  ? unxit- 
que  ce  Dominut  in  regem 
uiper  Urael , 

18.  & m St  te  Dominut 
in  viam  , & ait:  Vade,  Sc 
intetSce  peccatores  Ama- 
lec , & pugnabis  contra  eot 
ufquc  ad  internecionem  eo- 
rum. 


. ip.  Pourquoi  donc  n’avez-vous  point  écouté 
la  voix  du  Seigneur  ? pourquoi  vous  êtes-vous 
laiffé  aller  au  défir  au  butin  / & pourquoi 
avez-vous  péché  aux  yçux  du  Seigneur  f 


19.  Quare  ergo  non  au- 
difti  vocem  Domini:  fed 
rerfus  ad  przdam  es  , & 
feciSi  malum  in  oculit  Do- 
mini  I 


§.  III.  SaüJ  cherche  à excujer  fort  péché.  Samuel  le  force  de  Pavoiter.  II  lui 
. déclaré  que  Dieu  Pa  rejetté,  & qu'il  a donne  fin  Royaume  a un  autre. 


20.  Saiil  lui  dit:  Au  contraire,  j’ai  écouté 
la  voix  du  Seigneur  ; j’ai  exécuté  l’entreprifc 
pour  laquelle  il  m’avoit  envoyé  ; j’ai  amené 
A gag , Roi  d’Amalec , ôc  j’ai  tué  les  Ama- 
lécites. 

2 1 . Mais  le  peuple  a pcb  du  butin , des 


ao.  Et  ait  Saiil  ad  Samue- 
lem  ; Immà  audivi  vocem 
Domini  , & ambulavi  in 
via  per  quam  miSt  me  t>o- 
minns , St  adduxi  Agag  re- 
gem Aitulec  7 & Amalec 
loierfeci. 

a I . Tulit  autrm  de  przda 

X-ij 
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populus  oves  8c  boves  i pri- 
initias  eorum  qur  cxfa  (unt, 
ut  immolet  Domino  Deo 
fuo  in  Galgalû  : 

11.  & ait  Samuel:  Num> 
quid  vult  Dominus  holo» 
caui>a  & viclimas , & 7)on 
^lius  ut  obcdiatur  voci 
Domtni  ? MfLioR  eft  enim 
obedientia  quam  vidimx;  8c 
auicuhare  magis  quam  of- 
icrrc  adipem  arietum. 

25.  Quoniam  quafi  pccca* 
tum  arioiandi  efl , répugna- 
re:  & quaft  fceius  idolola- 
irii,  nolle  acquiercere.  Pro 
eo  ergo  quod  abjecifti  fer- 
monem  Domini , abjccit  te 
Dominus  ne  lis  rex.. 


brebis  6c  des  bœufs  , qui  font  comme  les  pnf- 
jnices  de  ce  qui  a été  tué , pour  les  immolée 
au  Seigneur  Ton  Dieu  à Galgala. 

22.  Samuel  lui  répondit;  Sont-ce  des  ho- 
locauftes  6c  des  viftimes  que  le  Seigneur  de- 
mande ? ôt  ne  demande -t’il  pas  plutôt  que 
l’on  obéifle  à fa  voix  ? L’obéiflance  eft  meil- 
leure que  les  viélimes  ; ôc  il  vaut  mieux  lui 
obéir , que  de  lui  offrir  la  graiffe  des  béliers. 

2j.  Car  c’eft  une  efpoce  de  magie  de  ne 
vouloir  pas  fe  foumettre  au  Seigneur  ; 6c  ne 
fe  rendre  pas  à là  volonté  j c’éîl  le  crime  de 
l’idolâtrie.  Comme  donc  vous  avez  rejetté 
la  parole  du  Seigneur , le  Seigneur  vous  a 
rejetté  ; ôc  U ne  veut  plus  que  vous  foyez 
Roi. 


14.  Dixlnjne  SaU]'  ad  Sa- 
muclem  : Peccavi  , quia 
prxvaticatut  fum  fêrrnonein- 
Domini , & Tcrba  tua  > ti- 
mem  populura , Sc  obediena 
Yoci  eorum. 

15.  Sed  nunc  porta , quz- 
<b  . peccatum  meum , Sc  re- 
vertere  mecum  , ut  ado- 
rem  Doniiiiutia. 


16.  Et  ait  Samuel  ad  Saul  : 
Non  revertar  tecum  , quia 
projecifti  lermonem  Domi- 
ri , Sc  projecit  te  Dominus 
ne  rex  l'uper  Ifrael. 


J 7.  Et  coBTCrfus  eft  Sa- 
muel ut  abiret:  ille  autem 
apprehendit  (ummitatem 
p.allii  ejus , quz  Sc  feifla  eft.. 

î'.  Et  ait  ad  eum  Sa- 
muel t Scidk  Dominos  reg- 
nuin  Ifrael  à te  hodie , & 
tradidic  illud.  ptoximo  tuo 
meliori  te. 


24.  Saiil  dit  à Samuel  ; J’ai  péché,  parce 
que  j’ai  agi  contre  la  parole  du  Seigneur  ôc 
contre  caque  vous  m’aviez  dit , par  la  crainte 
du  peuple  6c  par  le  défit  de  le  fatisfaire. 

a J . Mais  portez , je  vous  prie , mon  péché 
devant  le  Seigneur  ; obtenez  - ni  en  le  pardon  ; 
Ôc  venez  avec  moi , afin  que  j’adore  le  Sei- 
gneur avec  VOUS  devant  tout  le  peuple. 

25.  Samuel  lui  répondit  ; Je  n’irai  point 
avec,  vous  , parce  que  vous  avez  rejetté  la' 
parole  du  Seigneur , ôc  que  le  Seigneur  voust 
a rejetté , Ôc  ne  veut  plus  que  vous  foyez  RoL 
d’Ifraëi. 

27.  En  môme  -tems,  il  fe  retourna  pour 
s’en  aller  ; mais  Saül  le  prit  par  le  coin  de 
fon  manteau , qui  fe  déchira. 

28.  Alors  Samuel  lui  dit  ; Comme  vous  ve- 
nez de  déchirer  mon  manteau , ainfi  le  Seigneur- 
a déchiré  aujourd’hui  le  Royaume  d’Ifracl , dr 
vous  l’a  arradié  des  mains  , pour  le  donner  à 


. un  autre  qui.  vaut  mieux  que  vous. 

19.  Porrô  Ttiumphator  ^9-  Celui  à qui  le  triomphe  efi  dû  dans 
iB  ifr*i  non parcet,  & ptt-  Jfi-acl , ne  VOUS  pardonnera  point;  ôc  il  dc- 
Bitudine  non  tetur . ne-  infléxible  ,,  fans  fe  repentir  de  ce 
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qu’il  a fait  & prononcé  contre  vous  ; car  ce  n’eft  que  enim  homo  eft  ut  agat 
pas  un  homme  pour  fe  repentir , mais  un 
Diesi  qui  ne  change  point. 

5.  IV,  Saül  prie  Samuel  de  Phonorer  devant  le  peuple.  Il  engage  ce  Prophète  à 
le  fuivre  à Galgata.  Samuel  s’y  fait  amener  le  Roi  des  Amalecites,  & le 
coupe  par  morceaux , devant  le  Seigneur.  Ilfe  retire  enfuite , ne  voit  plus 
Saül , & le  pleure  fans  cejfe. 


30.  Saül  lui  dit;  J’ai  péché  s mais  hono- 
rez - moi  maintenant  devant  les  anciens  de 
mon  peuple  & devant  Ifraël  ; & revenez 
avec  moi , afin  que  j’adore  avec  vous  le  Sei- 
gneur votre  Dieu  , ér  que  tout  ie  peuple  voie 
la  bonne  intelligence  qui  ejl  entre  nous. 

3 r . Samuel  donc  retourna , & fuivit  Sanl  ; 
& Saül  adora  le  Seigneur. 

32.  Alors  Samuel  dit;  Amenez-moi  Agag, 
Roi  d’Amalèc.  Et  on  lui  préfenta  Agag,  qui 
étoit  fort  gras  & tout  tremblant.  Et  Agag  dit  : 
Faut -il  qu’une  mort  amere  me  fépare  ainfi 
de  tout  ? 


JO.  At  ille  aie  : Peccavi  : 
fed  nunc  honora  me  coram 
renioribur  populi  mei  , 8C 
coram  liraèl , A revertere 
mecum , ut  adorem  Oomi- 
num  Deum  tuum.  • 


Ji.  Reverrus  ergo  Sa- 
muel lëcucus  efi  Sauiem  : & 
adoravit  Saul.Dominum. 

J X.  Dixitque  Samuel  ; Ad- 
ducite  ad  me  Aguteegem 
Amalec.  tJEc  oblatiT  cfl  ei 
Agag  pinguiflimus , & tre- 
mens.  Et  dixil  Agag  : Sic- 
cine  réparât  amara  mors  / 


3 J.  Samuel  lui  dit:  Comme  votre  épée  a 
ravi  les  enfans  à tant  de  meres  j ainfi  votre 
mere  parmi  les  femmes  fera  fans  enfans.  Et 
il  le  coupa  en  morceaux  devant  le  Seigneur 
à Galgala. 

34.  Il  s’en  retourna  enfuite  à Ramatha  ■,  Sc 
Saül  s’en  alla  en  fa  maifon  à Gabaa. 

3y.  Depuis  ce  jour  là,  Samuel  ne  vit  plus 
Saül  jufqu’au  jour  de  fa  mort  : mais  il  le  pleu- 
roit  fans  cefle , parce  que  le  Seijgneur  fe  re- 
£entoit  de  l’avoir  établi  Roi  fut  llraél. 


Samuel;  Sicut 
fecitabfque  Itberis  muHeres 
Radius  IUU5 , fîc  abfque  h- 
beris  • erit  inter  muJièret 
iMter  tua.  Et  in  frufla  con- 
«dit  eum  Samuel  coram 
Domino  in  Galgalis. 

_ J4.  Abiit  auiem  Samuel, 
in  Ramaiha  : Saul  vero  af- 
cendit  in  domum  itiani  ijt 
Gabaa. 

Jt«  £t  non  vidit  Samuel 
ultra  Saül  u(qu.e  ad  diem 
morris  fui  ; verumtamen 
lugebat  Samuel  Saülcm  i 
quoniam  Dominum  pani. 
tebat  quèd  conftituiflet^ia  ' 
tegtm  fuper  Uraél.  " 


QfÀ:r 
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CHAPITRE  XVI. 

I.  Le  Seigneur  reprend  Samuel  de  ce  qu’il  pleurait  continuellement  Saul.  U 
lui  ordonne  d'aller facrer  Roi  un  detjilt  d’ifài  de  Beihleem.  Samuel  obéit, 
facre  David. 

L’an  du  monde  environ  2934. 


1.  Dixitque  Dominut  ad 
Sainuelem  ■,  Ufquequ&  tn 
luges  Saül , cùm  ego  pro- 
jecerim  eum  ne  regnet  fu- 
per  Ifrael  ? Impie  cornu 
tuom  oleo,  & veni>  ut  mit- 
tam  te  ad  liai  Bethlehemi- 
tem  : providi  enim  in  filiis 
ejus  mthi  regem. 


a.  Et  ait  Samuel  ; Quo 
modo  4ham  f audiet  enim 
Saul  > 8t  interficiet  me.  Et 
ait  Dominus  : Vitulum  de 
armento  toiles  in  manu  tua, 
& dices  : Ad  immolandum 
Domino  veni. 

3.  Et  vocabis  liai  ad  vie- 
timam , St  egoofiendam  ti- 
bi  quid  faciat  , St  unges 
quemeumque  monllraveto 
tibi. 


Lors  le  Seigneur  dit  à Samuel  ; Jufqu’à 
quand  pleurerez -vous  Saül , puifque  je  l’ai 
rejetté , 6c  que  je  ne  vçux  plus  qu’il  régné 
fur  Ifraël  ? Il  eft  inutile  de  le  fleurer.  Mais 
empliflez  d’huile  la  corne  que  vous  avez , ôc 
venez , afin  que  je  vous  envoie  à Ifaï  de  Beth- 
léem ; car  je  me  fuis  choifi  un  Roi  entre  fes 
enfans. 

2.  Samuel  lui  répondit;  Comment  irai- je/ 
Saül  l’apprendra , 6c  il  me  fera  mourir.  Le 
Seigneur  lui  dit  : Prenez  avec  vous  un  veau 
du  troupeau  y 6c  vous  direz  : Je  fuis  venu 
pour  facrifier. 

3.  Vous  appellerez  Ifaï  au  fejlin  de  la  vi£ü- 
me.  Je  vous  ferai  favoir  ce  que  vous  aurez  à 
faire , 6c  vous  facrerez  celui  que  je  vous  au-_ 
rai  montré. 


q.  Fecit  ergo  Samuel , li- 
Cut  locutus  eft  ei  Dominus. 
Venitque  in  Bethlehem , ÿt 
admirati  funt  Seniores  ci- 
vitatis  occurremes  ei , di- 
xeruntque  : Pacificufne  eft 
ingreffiis  tuus  i 

S.  Etait:  Pacilicus  : ad 
immolandum  Domino  ve- 
ni , dtiâificamini , St  venite 
mecum  utimmolem.  Sanc- 
tifteavit  ergo  Ifai  & 6lios  e- 
jus , & vocavit  eot  ad  facri- 
Ecium. 

6 C'.imqueingre(ficirem, 
vidit  Eiiab  , St  ait  : Num 
coram  Domino  eft  chriftus 
tjus  l 


4.  Samuel  fit  donc  ce  que  le  Seigneur  lui 
avoir  dit.  Il  vint  à Bethléem  ; 6c  les  anciens 
de  la  Ville  en  furent  tous  furpris;  car , depuis 
le  régné  de  Saül , Samuel  ne  paroijfoit  gueres  en 
public.  Ils  allèrent  au-devant  de  lui , & lui  di- 
rent ; Nous  apportez-vous  la  paix  ? 

y.  Il  leur  répondit  : Je  vous  apporte  la 
paix.  Je  fuis  venu  pour  facrifier  au  Seigneur. 
Purifiez-vous , ôc  venez  avec  moi , afin  que 
j’offre  la  viélime.  Samuel  purifia  donc  Ifaï  ôc 
fes  fils , 6c  il  les  appella  à fon  facrifice. 

6.  Et  loricju’ils  furent  entrés  , Samuel  vit 
Eliab  y fils  aîné  d’J/ai , 6c  il  dit  en  lui-même  i, 
Eft-ce  là  celui  que  le  Seigneur  a choifi  pour 
Être  fon  Chrift  ? 
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7.  Le  Seigneur  dit  à Samuel:  N’ayez  d’é- 
gard ni  à là  bonne  mine  ^ ni  à là  taille  avan- 
tageufe  , parce  que  ce  n’eft  pas  lui  que  j’ai 
choifi , & que  je  ne  juge  pas  des  chofes  par 
ce  qui  en  paroît  aux  yeux  des  homiÜes.  Car 
l’homme  ne  voit  les  chofes  que  par  le  de- 
hors mais  le  Seigneur  voit  le  fond  du  coeur. 

8.  Ifaï  appella  enfuite  Abinadab,  & le  pré- 
fenta  à Samuel;  & Samuel  lui  dit  : Ce  n’eft 
point  non  plus  celui-là  que  le  Seigneur  a 
choifi. 

p.  Il  lui  préfenta  Samma  ; & Samuel  lui 
dit  : Le  Seigneur  n’a  point  encore  choifi  ce- 
lui-là. 

1®.  Ifaï  fit  donc  venir  le  refte  de  fes  fils 
devant  Samuel  ; & Samuel  lui  dit  : Dieu 
ri*eh  a choifi  aucun  de  ceux-ci. 

11.  Alors  Samuel  dit  à. Ifaï:  Sont-ce  là 
tous  vos  enfans  ? Ifai  lui  répondit:  Il  en  refte 
encore  un  petit  dgé  de  quinze  uns , qui  garde 
les  brebis.  Envoyez -le  quérir,  dit  Samuel  j 
car  nous  ne  nous  mettrons  point  à table  qu’il 
ne  foitvenu. 

1 2.  Ifaï  l’envoya  donc  quérir,  & le  pré- 
fenta à Samuel.  Or  il  étoit  roux , d’une  mine 
avantageufe , & il  avoir  le  vifage  fort  beau. 
Le  Seigneur  lui  dit  : Sacrez-le  préfentement  ; 
car  c’eft  celui-là  que  j’ai  choifi  pour  régner  fur 
'mon  peuple  à la  place  de  Saiil. 

I J.  Samuel  prit  donc  la  corne  pleine  d’hui- 
le qu'il  avoir  apportée , éc  il  le  facra  au  milieu 
de  fes  fteres , après  leur  avoir  recommandé  de 
garder  fur  cela  un  grand  fecret.  Depuis  ce  tems- 
la , l’efprit  du  Seigneur  fut  toujours  avec  Da- 
vid ,.qu  il  remplit  de  force,  de  fagejje  & de  piété. 
Quant  à Samuel , il  s’en  retourna  à Ramatha. 


7.  Et  dix'it  DomTtnn  ad 
Samuclcm  : Ne  refpicias 
vultuin  eju,  , ne^ue  altitu- 
dinem  ftacurz  ejus  : <jno- 
niam  abjcci  eum,  nec  juxta 
intiritnin  hominis  ego  ju- 
dico  : homo  enim  vider  ea 

parent , Domimis  au- 
lem  intuemr  cor. 

8.  Et  vocavit  liai  Abina- 
dab, 8:  adduxit  eum  coram 
Samuele.  Qui  dixit:  Nc'c 
bunc  elegii  Dominua. 

9.  Adduxit  autem  liai 
Samma , de  quo  ait  : Etiam 
bonc  non  elegit  Dominui. 

10.  Adduxit  ira^ae  liai 
ftptem  lilios  fuos  coram  Sa- 
muele : & ait  Samuel  ad  I- 
fai  : Non  elegit  Oominut 
ex  iliit. 

11.  Dixitque  Samuel  ad 
liai  : Num^uid  jam  com- 
pleti  funt  filii  ? Qui  relpon- 
dit  : Adhuc  reliquus  cil  par- 
vulus  , & pafeit  ovr<.  Et 
ait  Samuel  ad  Ilii  ; Mitre , 
& adduc  eum  : nec  ertim 
dircumbemus  priùs  quàm 
bue  ille  veniat. 

It.  Milît  ergo,  8c  addu- 
jôt  eum.  Erat  autem  rufiis  , 
& pulcher  alpeâu  . décora- 
que  facie  ; St  ait  Dominus  : 
Surge , unge  eum , ipfe  efi 
enim. 


IJ.  Tulit  ergo  Samuel 
cornu  olei , 8t  unxit  eum  in 
medio  fratrûm  ejus  : 8t  di- 
reôus  ell  Spiritus  Domini 
à die  ilia  in  David.  Sedein- 
cepi  : rurgcnfque  Samuel  a-  - 
biit  in  Ramatba, 
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II.*  Vefprtt  du  Seigneur  fe  mire  de  Saiil , & il  ejl  tourmente'  par  le  malin 
’ efprit.  David  efl  mu  auprès  de  lui.  Il  adoucit  fes  agitations  par  le  fon  de 
Ja  harpe. 

14.  même-tems,  refprit  du  Sei^eur  fe 
retira  de  Saül  ; ôc  il  étoit  agité  du  malin  efpritj 
envoyé  le  Seigneur /?o«r /f  tourmenter. 

1 J.  Alors  les  Officiers  de  Saul  lui  dirent: 
Vous  voyez  que  le  malin  efprit , envoyé  de 
Dieu  J vous  inquiété. 

1 5.  S’il  plaît  au  Roi  notre  Seigneur,  vos 
ferviteurs , qui  font  auprès  de  votre  perfonne , 
chercheront  un  homme  qui  fâche  toucher  la 
harpe , afin  qu’il  en  joue , lorfque  le  malin 
efprit  envoyé  par  le  Seigneur  vous  agite^ÿi,  ôc 
que  vous  en  receviez  du  foulagcment. 

1 7.  Saül  dit  donc  à fes  Officiers  : Cher- 
chez-moi  quelqu’un,  qui  fâche  bien  joüet 
àe  la  harpe  : ôc  amenez-le  moi. 

- 18.  L’un  d’entr’eux  lui  répondit:  J’ai  vû 
l’un  des  fils  d’Ifaï,  de  Betliléem , qui  fait  fort 
bien  joüer  de  la  harpe.  C’eft  un  jeune  hom- 
me très-fort,  propre  à la  guerre  ; fage  dans 
fes  paroles , a’une  mine  avantageufe  ; ôc  le 
Seigneur  eft  avec  luL 

1 9.  Saül  fit  donc  dire  à Ifaï  : Envoyez-moi 
votre  fils  David,  qui  eft  avec  vos  troupeaux. 

20.  Ifaï  auffi-tôt  prit  un  âne  qu’il  chargea 
de  pain , d’une  bouteille  de  vin  ôc  d’un  che- 
vreau ; ôc  il  les  envoya  à Saül  par  fon  fils 
David  : car  il  n’étoit  pat  permis  d’aborder  les 
Princes  fans  leur  faire  quelques  préfens. 

2 t.  David  vint  donc  trouver  Saul,  ôc  fe 
préfenta  devant  lui.  Saül  l’aima  fort , ôc  il  le 
fit  fon  Ecuyer. 

22.  11  envoya  enfuite  dire  à Kâï;  Que 
David  demeure  ai’près  de  ma  perfonne  > car 
il  a troiK'é  grâce  devant  mes  yeux.  IJa'i  y 
confentit  ; David  demeura  auprès  de  Saül. 

33.  Ainli 


f4.  Spiritus  autem  Do- 
mini  teceffit  à Saül , & exa- 
gitabac  cum  fpiiriiut  ne- 
quam  • ü Domino. 

H.  Dixeramque  ferrî 
Saul  ad  cum  : Ecce  Tpiricus 
Dci  malui  exagiut  te. 

t6.  Jubeat  dominul  nof- 
ter , & fervi  tui  qui  coram 
te  Tunt , qurrem  hominem 
feiemem  plallcre  cithara , ut 
quando  arripuerit  te  fpititut 
Domini  malus , pfallat  ma- 
nu Tua  , St  leviùs  feras. 

J7.  Et  ait  Saül  ad  lërvos 
tiios  : Pfovidctc  ergo  miKi 
aliquem  benc  pfallentem  . 
& adJucite  eum  ad  me. 

18.  Et  refpondens  unus 
de  pueris  . aitr  Ecce  vidi 
filium  irai  Bethlehcmitem 
feientem  pfallere  , & fortiC’ 
/îmum  robote  , ,8t  virura 
bellicofum  , St  prudentem 
in  verbif  , 8t  virum  pul- 
chrum  : & Dominus  eft 
cum  eo. 

lÿ.  Milîtergo  Saül  nun- 
tiosadlfai,  dicens  : Mitte 
ad  me  David  filium  tuum , 
qui  eft  in  pafeuis. 

ao.  Tulit  itaque  Ifai  afî- 
num  plénum  panibus  , & 
lagenam  vini  , & hœdum 
de  capris  unum  , & mifit 
per  mamim  David  filii  fui 
Sauli. 

^ al.  Et  venit  Pavid  ad 
Saul , & ftetit  cocam  eo  : at 
ilte  dilexit  eum  nimit , 8c 
fadus  eft  cjus  atmiger. 

it.  Mtfitque  Saul  ad  Ifai , 
dicens  : Stet  David  in  confi- 
pedu  mco  : invenit  enim 
gratiam  in  oculis  meis. 
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2 J.  A'mfi  toutes  les  fois  que  l’efprit  malin 
tnvoyé  àu  Seigneur,  fe  faifilloit  de  Saiil , Da- 
vid prenoit  fa  harpe , ôc  en  joüoit  ; & Saiil 
en  étoit  foulage,  & fc  trouvoit  mieux;  car 
l’efprit  malin  fe  retiroit  de  lui  au  fon  de  la  harpe 
de  David. 


z;.  Igiiur  quandocum- 
que  rpiriîus  Domini  tuilus 
arripieb,it  Saiil , David  toJ> 
lebat  cîthnram,  & pcrcutîe- 
bacmanu  fua  « & refocilla' 
bacurSoùl  , & leviùs  h.ibe* 
bat;  reccd;’!'.»:  enim  ab  co 
Ipiritus  malus. 


CHAPITRE  XVII. 


§.  I.  trr  Ph'iliflins  s’ajfembleiit  de  nouveau  pour  combattre  JJraél.  Goliath, 
qui  ttoit  un  géant , parait  à leur  tête , & dejie  les  Ifraelites  d'entrer  dans 
un  combat  Jingulier  avec  lui. 


L’an  du  monde  environ  2542.  Avant  J.  C.  io52. 


I . Nviron  huit  ans  après  le  facre  de  David, 
les  Philiftîns  aflcmblerent  de  nouveau  toutes 
leurs  troupes , pour  combattre  Ifraél.  Ils  fe 
rendirent  tous  à Socho , dans  la  tribu  de  Ju- 
da,  ôc  fe  camperont  entre  Socho  ôc  Azeca  , 
dans  le  Pays  de  Dommim. 

2.  Saiil  ôc  les  enfans  d’Ifracl , de  leur  côté, 
s’étant  aflemblés , vinrent  en  un  lieu  élevé  au- 
dejftis  de  la  vallée  de  Terebinthe  ; ôc  y mirent 
leur  armée  en  bataille  pour  combattre  les 
Philiftins. 

3.  En  forte  que  les  Philiftins  étoient  d’un 
côté  fur  une  montagne  , & Ifraël  étoit  de 
l’autre  fur  une  autre  montagne  ; ôc  il  y avoit 
une  vallée  entre  deux , qui  étoit  celle  de  Tere- 
binthe , dont  on  vient  de  parler. 

4.  Or  il  arriva  qu’un  homme,  qui  étoit  bâ- 
tard , fortit  du  camp  des  Philiftins.  Il  s’appcl- 
loit  Goliath  ; il  étoit  de  Geth  ; & il  avoit  fix 
coudées  ôc  un  palme  de  haut , cejl-à-dire , 
environ  douze  pieds  & demi. 

y.  Il  avoit  en  tète  un  cafque  d’airain;  il 
étoit  revêtu  d’une  cuiraffe  à écailles , qui  pé- 
foit  environ  cinq  mille  ficles  d’argent , cejî- 
à-dire  , environ  cent  vingt  livres. 

Tome  IL  Part.  J. 


I.  Congregantçs  autom 
Philifthiim  agniina  Tua  in 
prarlium  , convencrunt  in 
Socho  Juila:  : & caflrame- 
tati  funt  inicr  Socho  & Aïo- 
ca  , in  ânibus  Dommim. 


î.  Porro  Saiil  & filii  ItS 
rael  congregaii  venerunc  in 
Vallcm  Terebimhi,  & dirc- 
xeiunt  aciemad  pugnandura 
contra  PhiliRliiim. 


J.  Et  Philillhiim  (labant 
fuper  montem  ex  parte  hac , 
& iriael  (labat  l'upra  mon- 
tem  ex  altéra  parte  : vallif- 
9ue  erat  inter  eos. 


».  Et  egrefliis  eft  vir  (pu- 
rius  de  caftris  Philiflhino- 
rum,  nomine  Goliath,  de 
Cieth  , altitudinis  fex  eu- 
bitorum  & palmi  : 


S.  St  calfis  a:rea  (nper  ca- 
put  cjus , & loricâ  Iquamatl 
induebatur  ; porro  pondus 
loricte  ejus  , quinque  millia 
Cclorum  zris  erat  : 

Y 


* 
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6.  & ocrcas  arrcas  habe- 
bat  in  cruribus  : & clypeus 
xreus  tegcbat  humerosejus. 

7.  Haftile  autem  haAx  e- 
jus , erat  qualî  Hciatorîum 
rexentium  ; ipfuni  autem 
fcrrum  hallx  ejus  ,fexcen- 
tos  iîclos  habebat  ferrî  : ^ 
armigcc  ejus  antecedebat 
cum^ 

8.  5tan{que  clamabatad- 
▼erfum  phaiangas  Ifrael , & 
diccbac  eii  : Quare  venif^is 
parati  ad  przlium  / Num- 
^uid  ego  non  lum  Phiiif- 
chfus  y & vos  fervi  Saul  f 
Eligite  ex  vobts  virum,  & 
delcendat  ad  lîngulare  cee> 
tamen.. 

9,  Si  quiveric  pu^arctne* 
cum  , & percuflcnt  me , c- 
rimus^vobis  fervi:  (t  autem 
ego  prsvaluero  , & pereuf- 
fero  eum  » vos  fervi  eritis  > 
&/êrviecû  nobii. 

10.  EtaiebacPhiliOhanis: 
Ego  expfobravi  agminibus 
Ilrael  hodie  : Date  mihi 
virum,  & ineat mecum Hn* 
gulare  cercamen. 


1 1.  Audiens  autem  Saiil , 
8t  omnes  IfraeÜrae,  fermo« 
oes  Philiflhxi  hujulccmodi, 
(lupebant , & mciuebant  ni' 
mis. 

II.  David  autem  eratH- 
liùs  viri  Ephratxi , dequo 
luprà  didum  cil,  de  Beth> 
Ichcm  Juda,  cui  nomen  e- 
rat  Ifai  , qui  habebat  oâo 
fÜios , & crat  vir  in  diebus 
Sjtil  ienex  , & grandzvus 
inter  viros. 

IJ.  Abieront  autem  très  fi- 
)ii  ejus  majores  port  Saiil 
in  prrltum  : 8c  nomina 

trium  fiUontm  cjut  , qui 
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6.  Il  avoit  fur  les  cuifles  des  cuiffards  d*^aî- 
rain  ; un  bouclier  d’airain  lui  couvroit  les 

hampe  de  fa  lance  étoit  comme  ces 
grands  bois  dont  fc  fervent  les  tilTerans  pour 
rouler  dejfus  leurs  toiles  ; ôc  le  fer  de  fa  lance 
dfoit  fix  cens  (ides  de  fer,  qui faif oient  dix- 
uit  à vingt  livres  ; & fon  Ecuyer  marchoit 
devant  lui.  • 

8.  Cet  homme  fe  vint  préfenter  devant  les 
bataillons  d’Ifraël , & il  leur  crioit  : Pourquoi 
venez-vous  donner  bataille  ? Ne  fuis-je  pas 
Philiftin , ôc  vous  ferviteurs  de  Saiil  ? FiniJJbm 
la  querelle  fans  répandre  tant  de  fang,^  Choi- 
fiffez  un  homme  d’entre  vous  ; ôc  qu’il  vienne 
fe  battre  feul  à feul. 

9.  S’il  ofe  fe  battre  contre  mol,  ôc  qu’il 
m’ôte  la  vie  , nous  ferons  vos  cfclaves  ; mais 
fi  j’ai  l’avanrage  fur  lui , ôc  que  je  le  tue , vous 
ferez  nos  efclaves , ôc  vous  nous  (èrez  alTu- 
jettis. 

I O.  Et  ce  Philiftin  difoit  en  s'applaudijfant  : 
J’ai  ddfié  aujourd’hui  toute  l’armée  d’JÎraél, 
ôc  je  leur  ai  dit  : Donnez-moi  un  homme , ôc 
cju’il  vienne  fe  battre  contre  moi  » fans  qu’il 
s en  fait  trouvé  un  feul  qui  ait  été  ajfez  hardi 
pour  accepter  le  défi, 

11.  En  effet , Saiil  ôc  tous  les  Ifraélites  en- 
tendant ce  Philiftin  parler  de  la  fone , étoient 
firappés  d’étonnement  , ôc  trembloient  d& 
peur  à, la  vûe  de  fon  énorme  grandeur, 

1 2,  Or  David  étoit  fils  de  cet  homme  d’E- 
hrata , dont  il  a été  parlé  auparavant , de  la-, 
'ille  de  Bethléem  en  Juda  , qui  s’appclloit 

Ifaï , qui  avoit  huit  fils  , ôt  qui  étoit  l’un  des 
plus  vieux  ôc  des  plus  avancés  en  âge  du  tems. 
de  Saiil. 

I J.  Les  trois  plus  grands  de  fes  fils  avoient 
fiiivi  Saiil  à l’armée.  L’aîné  de  ces  troi-.  qui 
étoient  allés  à la  guerre  s’appcUoit  Eliab  , 


épaules. 
7.  La 
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le  fécond  Abinadab , fie  le  troifieme  Sam-  perrexerunt  ad  bellum , F- 

liab  primogenitut , (e  (è- 
cundus  Abinadab  , tertiuf' 

1 4.  David  étoit  le  plus  petit  de  tous.  Et  les  ^“^4! *Dayr<i  autem  erat  mi- 
trois  plus  grands  ayant  fuivi  SaüH  ninaus.  Tribus  ergo  majo- 

‘ X 1 r.  . 1 ribuf  fecutis  Saulem, 

IJ.  il  etoit  revenu  d auprès  de  Saiil , que  ij.abüt David, &rever- 

t efprit  malin  avait  laifTé  en  repos , fie  s’en  étoit*  ^ > ***  .p^ 

allé  à Bethléem  , pour  mener  paître  les  trou-  f,îhfm!*  *”  ''  ' 

peaux  de  fon  pere  pendant  que  Saiil  ferait  oc- 
cupé à cette  guerre. 

1 6.  Cependant  ce  Philiftin  fe  préfentoit  au  •,£,  Procedebat  verô  Phi- 
combat  le  matin  fie  le  foir  ; fie  cela  dura  pen-  lifthams  mane  & vefpere,  & 
dant  quarante  jours,  fans  qu’aucun  Ifraélite 
cfdt  combattre  contre  lui. 


§.  II.  Ifai  envoie  David  au  camp  d'IJraèl  peur  favoir  des  nouvelles  de  fes 
freres  , Ù“  pour  leur  porter  des  vivres.  Il  eft  témoin  des  infultes  de  Goliath  , 
& il  s’offre  de  venger , en  le  tuant , Popprobre  cTlfraél. 


1 7.  Pendant  que  cela  fe  pajfoit  ainft  dans  le 
camp  de  SaUl , il  arriva  qu’Ifaï  dit  à David  fon 
fils  : Prenez  pour  vos  freres  une  mefure  de 
farine  fie  ces  dix  pains , fie  courez  à eux  juf- 
qu’au  camp. 

1 8.  Portez  aulTi  ces  dix  fromages  pour  leur 
meftre  de  camp.  Voyez  comment  vos  freres 
fe  portent  ; fie  fâchez  en  quelle  compagnie 

font. 

ip.  Or  Satil  fie  tous  les  en&ns  d’Ifraël 
étoient  prêts  à combattre  contre  les  Philiftins , 
en  la  vallée  de  Térebinte. 

20.  David  s’étant  donc  levé  dès  la  pointe 
du  jour , laiffa  à un  homme  le  foin  oe  fon 
troupeau , fie  s’en  alla  chargé  au  camp  félon 
l’ordre  qu’Ifaï  lui  avoir  donné.  Il  vint  au  lieu 
appellé  Magala,  où  l’armée  s’étoit  avancée 

f>our  donner  bataille.  Et  l’on  entendoit  déjà 
CS  cris , pour  fignal  du  combat. 

2 1 .  Car  Ifraël  avoir  rangé  en  bataille  toutes 
fes  troupes  ; fie  de  l’autre  côté , les  philiftins 
fe  préparoient  à les  attaquer. 

22.  David  ayant  donc  laifTé  au  bagage  tout 


17.  Dixit  autem  Ifai  ad 
David  filium  luum  : Acci- 
pe  fratribui  luis  ephi  po- 
lentx,  & decem  panes  idos, 
& curre  ûi  caftia  ad  fratres 
tuos , 

18.  & decem  rormcllas 
cafêi  bas  dereces  ad  tribu- 
num  ; & fratres  tuos  viüta- 
bis , fi  reâe  agant  : & cum 
quibus  ordinaii  liint , difee. 

19.  Saiil  autem,  & illi,  te 
omnes  fUii  Ifiael  in  Valle 
Terebinthi  pugnabant  ad- 
verfiim  Philiûhiim. 

ao.  Surrexit  itaque  Da- 
vid mane , & commenda- 
vit  gregem  euftodi  ; & o- 
nufins  août , ficui  prxcepe- 
rat  ei  Ifiü.  Et  venit  ad  lo- 
cum  Magala  , & ad  exerci- 
tum  , qui  egreflus  ad  pug- 
nam  vocifetatus  erat  in  ccc- 
tamine. 

ai.Direxeiatenim  aciem 
Kiaei , fed  & Philifiliiim  ex 
adverfo  fuerant  prxparaii. 

aa.  Derelinquens  ergo 

Yij 
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David  rsAquraccderat,  fub 
mar.u  cuO-..>dis  ad  /àrcinas , 
cucjrr.t  ad  locuin  cerumi- 
nis»  interrogabat  H om- 
nia  refîc  age;enturerga  fra- 
tres  fuos. 

i}»  Cumque  adhuc  iüc 
loquetetjr  eis  > apparuic  vir 
il!e  fpurius  arcenJens,  Go- 
liath nomine,  PhiliAhxus , 
de  Geth  , de  c<iilrii  Philîf- 
thinorum  loqucme  eo 
hjcc  cadcm  verba  uudivit 
David.  • 

14.  Omncs  autem  Ifrae- 
litr  , cùm  vidi(Tent  virunt , 
fugcrunt  À facie  ejus  , ti- 
memes  eum  valde. 

1$.  Et  dixit  unus  quil- 
pîam  de  Krael  : Num  vi- 
diflis  virum  hune  qui  afcca- 
dit  i ad  exprobrandum  e- 
nien  IfraeH  afeendit.  Virum 
ergo  qui  pcrcuntfit  cum  , 
diiabit  rex  divitiis  mag- 
nis  , & fiiiani  fuam  da- 

bit  ci  > & domunr  pacris  e- 
jus  facict  ablque  tributo  in 
lirael, 

zf.  Et  ait  David  ad  viros 
qui  it.ibam  lecum  > dieen^  : 
Quid  dabitur  vico,quiper> 
culTcrit  Philiilhjtum  hune, 
& tulerit  opprobriuni  de  If- 
racl  ? quis  cnim  cft  hic  Phi- 
lifthxus  incircunacifu» , qui 
exprobravit  acies  Dci  vi- 
ventis  ? 

17.  Rcfercbat  autem  ci 
popuiuseundem  Icrmoncm, 
dicens  : Hxc  dal>untur  viro 
qui  percuderit  eum. 


ce  qu'ii  avoit  appert;  , entre  'es  n ams  d'uiî 
liomme  pour  en  avoir  loin  , courut  au  lieu  dn 
comliat , 6c  s’enquit  de  l’état  de  fes  frères , er 
s’ils  fe  poncent  bien. 

2j.  Lorfqu’ll  leur  parloir  encore  , ce  Pln- 
• liflin  de  Geth , appelle  Goliath , qui  ctoit  bâ- 
tard , fortit  du  camp  des  Philiftins  ; 6c  David 
lui  entendit  dite  les  mêmes  difeours  qu’aupa- 
ravant. 

24.  Tous  les  Ifradlitcs  ayant  vû  Goliath,, 
fuirent  f rejque  devant  lui , tremblans  de  peur. 

2 y.  Et  quelqu’un  du  peuple  d’Ifracl  fe  mit  à 
dire  : Voyez-vous  cet  homme  qui  fe  préfente 
au  conrbat.'’  Il  vient  infulter  Ilraél.  Que  s’il 
fe  trouve  un  homme  qui  le  puilfc  tuer  , le 
Roi  le  comblera  de  riclielfcs , lui  donnera 
fa  fille  en  mariage,  & rendra  la  maifon  de 
fon  perc  exempte  de  tribut  en  Ifracl. 

2<î.  David  dit  donc  à ceux  qui  étoient  au- 
près de  lui  : Qu’dl-cc  qu’on  donnera  à celui 
qui  tuera  ce  Philillin  , & qui  vangera  l’op- 
probre d’Ifracl  ^ Pour  moi  je  m’offre  de  le  tuer. 
Car  qui  cft  ce  Philiftin  incirconcis  pour  inful- 
ter ainli  l’armée  du  Dieu  vivant  ? • 

27.  Et  le  peuple  lui  répétoit  les  mêmes 
chofes,  en  difànt:  On  donnera  telle  récom- 
penfe  à celui  qui  l’aura  tué.  Et  David  faifoit 
toujours  les  mêmes  offres. 


§.  III.  Le  frere  aine  de  David  l'accufe  d'orgueil  Ù“  de  prrfomptioit.  Le  Roi 
entend  parler  des  offres  de  David,  Il  l’appelle  ; & David  lui  promet  de 
tuer  cet  ennemi  du  peuple  de  Dieu, 


x8.  Quod  cnm  audi(Tet 
Eliab  frater  ejus  major  y lo- 
quente  eo  cum  aliis , iratus 
eil  conira  David  , & ait  : 
Quare  veniHi , & quarc  de* 
te^iquiAi  pauculas  oves  iilas 
kx  delcrto  . c^go  novi  lüper*- 


28.  Mais  Eliab,  frété  aîné  de  David , l’ayant 
entendu  parler  ainli  avec  d’autres,  fe  mit  en 
colcre  contre  lui , ôc  lui  dit  ; Pourquoi  êtes- 
vous  venu  ? ôc  pourquoi  avez-vous  abandonné 
dans  le  défert  ce  peu  de  brebis  que  nous 
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avons  ^ Je  fai  quel  cft  voire  orgueil  ôc  la  ma- 
lignité de  votre  cœur  y 6c  que  vous  n’étes 
venu  ici  que  pour  voir  le  combat,  & vous 
faire  hoKneur  d’y  avoir  été. 

2p.  David  lui  dit;  Qu’ai-je  fait  de  mal, 
pour  me  gronder  ? N’eft  - il  pas  permis  de  par- 
ler / 

50.  Et  s’étant  un  peu  détourné  de  lui , il 
s’en  alla  d’un  autre  côté  , où  il  dit  la  môme 
chofe  ; ôc  le  peuple  lui  répondit  comme  au- 
paravant. 

5 I.  Or  ces  paroles  de  David  ayant  été  en- 
tendues de  diverfes  perfonnes , elles  furent 
rapportées  à Saiil. 

J2.  Et  Saiil  l’ayant  fait  venir  devant  lui , 
David  lui  parla  de  cette  forte  : Que  perfonne 
ne  s’épouvante  des  injultes  de  ce  Pliiliftin. 
.Votre  fen'itcur  eft  prêt  à l’aller  combattre. 

5 î- Saiil  lui  dit  ; Vous  ne  fauriez  réfifterà 
ce  Pliiliftin  , ni  combattre  contre  lui , parce 
que  vous  êtes  encore  tout  jeune , & fans  expé- 
rience , ôc  que  celui-ci  a toujours  été  à la 
guerre  depuis  la  jeuneft'e. 

34.  David  lui  répondit  : Lorfque  votre 
ferviteur  menoit  paître  le  troupeau  cie  fon  pe- 
re  , il  eft  venu  quelquefois  un  lion,  ou  un 
ours  qui  emportoit  un  bélier  du  troupeau. 

5 y . Alors  je  courois  après  eux  , je  les  atta- 
quois  J ôc  je-  leur  arrachois  la  proie  d’entre 
les  dents  ; ôc  lorfqu’ils  fe  jettoient  fur  moi , 
je  les  prenois  à la  gorge , je  les  étranglois , 
ôc  je  les  tuois. 

36.  C’eft  ainfi  que  votre  ferviteur  a tué  un 
lion  Ôc  un  ours  ; 6c  il  en  fera  autant  de  ce 
Philiftin.  J’irai  de  ce  pas  contre  lut , ôc  ferai 
celfqr  l’opprobre  du  peuple.  Car  qui  eft  ce 
Philiftin  incirconcis , pour  ofer  maudire  l’ar- 
mée du  Dieu  vivant  .<* 
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biam  tuam  , & nctjuitiam 
cordis  lui:  quia  uc  videres 
prxlium , delccndiili. 


19.  Et  dixit  David:  Quid 
feci  î numquid  non  verbum 
eft/ 

40-  Et  declinavît  pauîu- 
liim  ab  eo  adaitum:  dixit- 
quecumdcm  fcrmoncra.  Ec 
refpondit  ci  populus  ver* 
bum  fteue  priùs. 

?!•  Audita  fuiu  autem 
verba , qt’X  Iccutus  eft  Da- 
vid» & annuniiaca  in  conf* 
peftu  Saui , 

31.  ad  quem  cùm  fuiflet 
adduôus  , locutus  eft  ei  • 
Non  concidat  cor  cujuf- 
quam  in  eo  : ego  fcivus 
tuus  vadjm  , & pugnabo 
adverfus  Philiftliium. 

33.  Et  ait  Saiil  ad  David: 
Non  vales  reftftcre  Philif^ 
thxo  ifti,  ncc  pugnare  ad- 
verfus  eum  : quia  puer  es  ; 
hic  autem  vir  bellacor  eft  ab 
adoicicemia  Tua. 


34»  Dixitque  David  ad 
Saul  : Pafeebat  Tervus  tuu« 
pacris  fui  gregem,  Sc  venie- 
baileo,  vel  uribs,  & toUc- 
bat  arietem  de  medio  gre- 
gis: 

JT.  & perfcqucb.ar  eos  , 
& percutiebam,  erucham- 
que  de  oro  eorum;  & ilji 
confurgebant  adverfum  me  , 
& apprehendebam  mentum 
eorum  fbfi'ocabam , in- 
terficiebamque  eos. 

jd.  Nam  Si  leonem  St  ur- 
ftim  inrcrfeci  ego  fervusî 
tuus  : cric  igitur  & Philif-- 
thjTus  hic  incircumeifus , 
quafi  uruis  ex  eis.  Nunc  va- 
dr.m  , Sc  auferam  oppro-  • 
brium  popuH  : quoniam 
quis  cft  ifte  Philifthæus  in- 
circumeifus,  qui  aufus  cft 
maledicerc  cxcrcicui  Dei. 


VlTCntlS  ! 
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}7.  Etait  David:  Demi-  SJ.  Et  David  ajouta  : Le  Seigneur,  qui 
BUS  qui  eripuit  me  de  manu  ^î’a  délivré  des  griffes  du  lion  & de  la  gueule 

fc  me  liberabit  de  manu  de  1 ours , me  délivrera  encore  de  la  main 
Phiiifthari  liuius.  Dixit  au-  de  ce  Philiftin.  Saül  dit  donc  à David  : Allez  ; 
ï'iS.lï.'ïi' • & qu=  k Seigneur  foit  uvec  vous. 


§.  IV.  Saül  revêt  David  de  fes  armes  ; mais  il  efl  obligé  de  les  quitter.  Il 

?'end  fan  bâton  Ù"  fa  fronde  à la  main,  V"  marche  ainfi  contre  le 
hilijlin. 


j8.  Et  induit  Saül  David 
reftimentis  fuis,  3c  impo- 
liiit  galeam  zream  fuper  ca- 
put  ejus , & vcl^ivit  eum  lo- 
ricâ. 

}9.  Accinüus  ergo  Da- 
vid gladio  ejus  fuper  veftem 
fuam , cocpit  temare  (i  ar- 
matus  poflet  incedere:  non 
enim  habebat  confuetudi- 
nera.  Dixitque  David  ad 
Saül  : Non  polfum  fie  ince- 
dere , quia  non  ulûm  habeo. 
£t  depofiiit  ea. 

40.  Et  lulitbaculumfiium, 
quem  lêmper  habebac  in 
manibus  ; & elegit  fibi  quin- 
que  limpidifiimos  lapides 
de  torrente , & mifit  eos  in 
peram  pafioralem  , quam 
habebat  fecum , & fundam 
snanu  tulit  : Sc  procefiit  ad- 
verfum  Philillhzum. 

4t.  Ibat  auiem  Philifi' 
thzus  incedens , & appro- 
pinquans  adverfum  David  , 
3c  armiger  ejus  ante  eum. 

4 s.  Cumque  infpexiflet 
Philifihzus , & vidilfet  Da- 
vid , dclpexit  cum.  Erat  e- 
nim  .adolefcens , rufus,  & 
pulcher  alpeâu. 

43.  Et  dixit  Philifthzus 
ad  David  ! Numquid  ego 
canis  fum  , quod  tu  venis  ad 
me  cum  baculo  î Et  male- 
dixit  Philifihxus  David  in 
diis  fuis. 

44.  Dixitqiic  ad  David  : 
Veni  ai  me , & dabo  carnes 
tuas  volacilibus  Cceli  & bef- 
liis  leiTZ. 


; 8.  Il  le  revêtit  enfuite  de  fes  armes , lui 
mit  fur  la  tête  un  calque  d’airain , & l’arma 
d’une  cuiraflie. 

S 9.  Et  David  s’étant  mis  une  épée  au  côté  , 
commençait  effayer  s’il  pourroit  marcher  avec 
ces  armes  , ne  l’ayant  point  fait  jufqu’alors. 
Et  il  dit  à Saül  : Je  ne  faurois  marcher  ainfi  , 
parce  que  je  n’y  fuis  pas  accoutumé.  Ayant 
donc  quitté  ces  armes , 

40.  il  prit  le  bâton  qu’il  avoit  toujours  à la 
main  ; il  choifit  dans  le  torrent  cinq  pierres 
polies , ôc  les  mit  dans  la  pannetiere  qu’il 
avoit  fur  lui  ; 6c  tenant  à la  main  fa  fronde  , 
il  marcha  contre  le  Philiffin. 

41.  Le  Philiftin  s’avança  auffî,  ôc  s’appro- 
cha de  David , ayant  devant  lui  fon  Ecuyer. 

42.  Et  lorfqu’il  eut  apperçu  David  , 6c 
qu’il  l’eut  envilàgé  , voyant  que  c’étoit  un 
jeune  homme  roux  6c  fort  beau  , il  le  mé- 
prifa  ; 

4j.  6c  lui  dit:  Suis-je  un  chien , pour  que 
tu  viennes  à moi  avec  un  bâton  ? Et  ayant 
maudit  David  en  jurant  par  fes  Dieux  , \ 

44.  il  ajouta  : Viens  à moi , 6c  je  donnerai 
ta  chair  à manger  aux  oifeaux  du  ciel  6c  aux 
bêtes  de  la  terre. 
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4y.  Mais  David  dit  au  Philiftin  : Tu  viens 
à moi  avec  l’épée  , la  lance  ôc  le  bouclier  ^ 
dr  tu  mets  ta  confiance  dans  ces  armes  : mais 
je  viens  à toi  au  nom  du  Seigneur  des  armées, 
du  Dieu  des  troupes  d’Ifraël , auxquelleftu 
as  infulté  aujourd’hui. 

4^ . Le  Seigneur  te  livrera  entre  mes  mains  ; 
je  te  tuerai , & je  te  couperai  la  tête , & je 
donnerai  aujourd’hui  les  corps  mons  des  Phi- 
lidins  aux  oifeaux  du  ciel  & aux  bêtes  de  la 
terre  , afin  que  toute  la.  terre  fâche  qu’il  y a 
un  Dieu  dans  Ifracl , 

47.  6c  que  toute  cette  multitude  d’hom- 
mes reconnoilTe  que  ce  n’eft  point  par  l’épée , 
ni  par  la  lance  que  le  Seigneur  fauve  , parce 
qu’il  ell  l’arbitre  de  la  guerre.  Et  ce  fera  lui 
qui  vous  livrera,  entre  nos  mains. 


4f.  Dixit  autem  David 
ad  Philifthzum  : Ta  venia 
ad  me  cum  gladio.  & hafta, 
& clypeo,  ego  autem  venio 
ad  te  in  nomine  Domini  e- 
xerciraum  , Dei  agminum 
liheli  quibus  exprobralU 

a6.  hodie:  Scdabit te  Do- 
minai in  mana  mea , & per- 
cutiam  te,  & auferam  caput 
tuam  d te  : & dabo  cadave- 
ra  caftrorum  Philifthiim  ho- 
die volatilibus  cizli , & bef- 
tiis  terrz  : ut  fciat  omnis 
terra , quia  ell  Deus  in  If- 
rael, 

47.  Et  noverit  aniverlâ 
ecclefîa  bxc,  quia  non  in 
gladio,  nec  in  halla  Talvat 
Dominus  : ipfius  enim  eft 
bellum , & tradet  vos  in. 
manus  nollras, 


J.  V.  David  enfonce  une  pierre  dans  le  front  de  Goliath.  Ce  géant  tombe  à’ 
terre.  David  fie  jette  fur  lui , <Ù“  lui  coupe  la  tête.  Les  PItilifiins  prennent' 
la  fuite  r Ù"  les  Ifraelites  les  pourfuivent , pillent  leur  camp,  ù"  David 
pot  te  la  te  te  de  Goliath  à Jerufalem. 


48.  Le  Philiftin  s’avant^a  donc , 6c  marcha 
contre  David.  Et  lorfqu’il  en  fut  proche , Da- 
vid fe  hâta , 6c  courut  contre  lui  pour  le  com- 
battre. 

49.  Il  mit  la  main  dans  fa  pannetiere;  il 
en  prit  une  pierre  , la  lantja  avec  fa  fronde  , 
6c  en  frappa  le  Philiftin  dans  le  front.  La 
pierre  s’enfônqa  dans  le  front  du  Philiftin , 6c 
il  tomba  le  vifage  contre  terre. 

<;o.  Ainfi  David  remporta  la  viQoirc  fur  le 
Philiftin  avec  une  fronde  6c  une  pierre  feule  ; 
il  le  renverfa  par  terre , 6c  le  tua..  Et  comme 
il  n’avoit  point  d’épée , 

p.  il  courut,  & fe  jetta  fur  le  Philiftin  , 
mit  la  main  fur  fon  épée , la  tira  du  fourreau 
Ôc  acheva  de  lui  ôter  la  vie,  en  lui  coupant  la 
tête.  Les  PhiJiftins  voyant  que  le  plus  vaillant. 


48.  Cùm  ergo  furrexiflet 
Philifthanis,  & veniret , Ôc 
appropinquarct  contra  Da- 
vid , feftinavit  Dsivid , 8c 
ciicurrit  ad  pugnam  ex  ad- 
veifo  PhiliAnxi. 

49.  Et  rnific  rranum  fuam 
in  peram  » tulitque  unum  la- 
pidem,  Ôc  fonda  jecit  , 8c 
circumducens  percufllt  Phi- 
JiAhzum  in  frome  : ôc  in- 
fixus  efl  lapis  in  fronte  cjuf, . 
ôc  cecidic  in  fdcicjn  fuam  lû- 
per  terram« 

îo,  PrxvaUitque  David 
adverfum  Philiflhxum  in 
fonda  Ôc  lapide,  percufîum- 
que  Phililihxum  intcrfecir. 
Cumque  giadium  non  ba- 
beret  in  manu  David, 

51.  cucurrit,  & fteiit  fu- 
per  PhiiiAhjrum  , & luÜC' 
gladium  ejus,  ôc  eduxir  eum 
de  vagina  fua  : ôc  interfecit 
eum , prxcidiique  caput  e- 
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jii«.  ViJentcs  autem  Pliilif- 
thiim  , 9U0J  morcuus  lifet 
fortillîinus  corum  , fugc> 
runt. 

fl.  Et  conPart»<»nte$  viri 
llriiel  & jinU  vociîenti  funt, 
& perl'ecutt  lUnt  MuliHhxos 
ufque  dum  \ fuirent  in  val- 
1cm , Si.  ufque  ad  portas  Ac- 
Caron,  ceciderumquc  ruine* 
rati  de  PhüiiUiiim  in  via  Sa- 
raim  , & u^que  ad  Gech  , Si 
üfquc  ad  Accaron. 

5 J.  tt  rtvertemes  filii  If- 
ratl  p:»rtqa.iin  perfecuri  fue- 
rant  Piiiiifthxos  , invafc- 
runc  calera  conim. 

f4.  Ajrumeni  autem  Da- 
TÎd  caput  Philillhxi , auu*- 
lit  illud  in  Jeruülem  : arma 
vero  ejus  pofuit  in  ubcrna' 
culo  fuo. 

5;.  Eo  autcm  tempore , 
quo  vidorat  Saul  David 
greJientem  contra  Philif* 
ü)rum , ait  ad  Abner  prin* 
cipem  mtîiiix  : De  qua 
Airpe  descendit  hic  adolcl^ 
cens,  Abner  ? Disitque 
Abner  : Vivit  anima  tua  , 
rex>  (î  novi. 

sr5.  Etaitrexî  Interroga 
tu  , cujus  blius  Ht  iAe  puer. 


57,  Cumque  regrclTus 
fet  David,  pereuflo  Philif- 
thxo  , tuüt  cum  Abner,  Sc 
introduxit  corarn  Saiile , ca- 
pu*  PhiliAhxi  habentem  in 
xiuniL 

5S.  Et  aie  ad  cum  Sant  : 
De  q.ua  pfogenie  es , o a- 
Jolclcens  f Dixitque  Da- 
vid t Fiiius  iervi  tui  Ifai 
Bethlehemitx  ego  fum. 


d’entreux  étoit  mort  , s’enfuirent. 


yi.  Et  les  Ifraélites  & ceux  de  Juda,  s’e- 
le^t  avec  un  grand  cri,  les  pourfuivirent 
jiifqu’à  la  vallée  6c  aux  portes  d’Accaron  ; 6c 
plulieurs  des  Philiftins  tombèrent  percés  de 
coups , dans  le  chemin  de  Saraïm , jufqu’à 
Geth  6c  Accaron. 

y J.  Lesenfans  d’Ifracl  étant  revenus,  après 
avoir  pourfuivi  les  Philiüins , pillèrent  leur 
camp. 

y-}.  Et  David  prit  la  tète  du  Philiftin,  la 
porta  à Jcrufalem;  ôc  il  mit  fes  armes  dans 
fon  logement. 

yy.  Lorlque  Saiil  vit  David  qui  marchoit 
pour  combattre  le  PhililHn , il  dit  à Abner, 
Général  de  fon  armée  : Abner , de  quelle  fa- 
mille eft  ce  jeune  homme  ? Car  il  ne  le  recon- 
noijfoit  point.  Abner  lui  répondit , Seigneur  , 
je  vous  jure  que  je  n’en  fai  rien. 

ytf.  Et  le  Roi  lui  dit  : Enquétez-vous  de 
qui  il  eft  fils;  car  il  e/l  important  que  je  le  fa~ 
crie , puifque , s'il  revient  viSîoriettx  , je  dois 
lui  donner  ma  fille  en  mariage. 

y 7.  Et  lorfque  David  fut  retourné  du  com- 
bat , après  avoir  tué  le  Philiftin  , Abner  l’em- 
mena, 6c  le  préfenta  à Saiil , ayant  la  tète  du 
Philiftin  à la  main. 

y 8.  Et  Saiil  dit  à David;  Jeune  homme, 
de  quelle  famille  Êtes-vous  ? David  lui  répon- 
dit; Je  fuis  fils  de  votre  ferviteur  Ifaï,  qui 
eft  de  Bethléem. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XVIII. 


§.  I.  Jonathat  conçoit  une  étroite  amitié  pour  David.  Saul  , jaloux  des 
louanges  qu'on  a données  à David , après  la  mort  de  Goliath , veut  le 
percer  de  fa  lance , lorfqu'il  joüoit  de  la  harpe  devant  lui. 

La  meshe  anne’e  2P42. 


i.l^  Orfque  David  achevoit  de  parlera Saül^ 
lame  de  Jonathas  s’arracha  étroitement  a 
celle  de  David  ; & il  l’aima  comme  lui-mê- 
me , charn^  des  belles  qualités  qu’il  voyait  en 
lui. 


’i.  Et  fàftum  eft  cùm  corn- 
plc6et  loqui  ad  Saiil , anima 
Jonaiha;  conglutinata 
animr  David  , & dilexic 
eum  JoBatbas  gua/î  animam 
Tuani. 


2.  Saiil,  depuis  ce  jour-Ià,  voulut  toft- 
jours  avoir  David  auprès  de  lui , ôc  il  ne  lui 
permit  pas  de  retourner  en  la  maifon  de  fon 
pere. 

3.  David  & Jonathas  firent  aujft  alliance 
enfemble  ; car  Jonathas  l’aimoit  comme  lui- 
même. 

4.  C’eft  pourquoi  il  fe  dépouilla  de  la  tu- 
nique dont  il  étoiorevêtu , Ôcla  donna  à Da- 
vid avec  le  refte  de  fes  vêtemens,  jufqu’à  fon 
épée  y fon  arc  ôc  fon  baudrier. 

y.  David  alloit'par-tout  où  Saiil  l’envoyoit  : 
& il  fe  conduifoit  avec  beaucoup  de  pruden- 
ce. Et  Saiil  lui  donna  le  comn^^ndement  fur 
quelques  gens  de  guerre.  II  étoit  fort  aimé  du 
peuple , ôc  fur  tout  des  Officiers  de  Saiil. 

5.  Or  cette  tranquillité  dont  joüijfoit  David  y 
ne  dura  pas  long-tems\  car  quand  David  revint 
de  ta  guerre , après  avoir  tué  le  Philiftin  , les 
femmes  fortirent  de  toutes  les  Villes  d’Ifracl 
au-devant  du  Roi  Saiil,  en  chantant  ôc  en 
danfant , témoignant  leur  réjoiiilTancé  avec 
des  tamboursôc  des  rimbales. 

.7.  Les  femmes,  dans  leurs  danfes  ôc  dans 
leurs  chanfons,fe  répondoient  l’une  à l’autre. 

Tome  IL  Partie  l. 


I.  Tulitque  euiti  Saül  ht 
die  ilia  , & non  conceflit  ei 
ut  reverteretur  in  domuiti 
patrit  fui. 

J.  fnierunt  autem  David 
& Jonathas  fmdus  : diligo- 
bat  enim  eum  quah  animant 
fliam. 

4.  Nam  expoliavit  Ce  Jo- 
nathas  tunicà  ; qui  crat  in- 
dutus,  & drditeam  David, 
& reliqua  veftimenta  fiia  , 
ulque  ad  gladium  & arcum 
iùum,  & ulque  ad  baltcum. 

5.  Egrediebatur  quoque 
David  ad  omnia  quzeum- 
que  milîffet  eum  Saiil  , & 
prudentes  fe  agebat  : po- 
fuitque  eum  Saiil  fuper  vi- 
ros  belli,  & acceptus  erat 
in  oculis  univerE  populi  , 
maximeque  in  con/peôu 
famulorum  Saiil. 

6.  Porrà  ciim  revertere- 
furpercoflb  Philüiliato  Da- 
vid , egreff*  funt  mulicres 
deuniverfis  urbibus  Ifrael, 
cantantes  , choroique  du- 
centes  in  occurfum  Saiil  re- 
^is,  in  tympanis  Iziitix  , & 
in  Éftris. 


7.  Et  prateinebant  mulie- 
ret  iudentes,  atque  dicen- 
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11.  & mifîteam,  pmans 
^cmI  contigcre  poSec  Pa- 
vid  cum  parieie  : & decli- 
navit  David  i facie  ejiu  fe- 
cundo. 


•es:  PercuffitSaülœiUe,*  & difoicnt;  Saül  CP  a tué  mille,  fit  David  eir- 
Djvid  decem  millia.  a tué  dix  mille. 

8.  Iratu»  eft  autem  Saùl  8.  Ccttc  parole  mit  Saîil  dans  une  mnde 
mmis , Sf  difpiicuit  m ocu-  colerc  , fit  lui-  ddplùt  étrangement.  Ils  oor 

lu  eiuf  (ermo  ifte , dixit-  , / i-  -i  |1  ■•ii  i \ r> 

que:  Dederunt  David  de-  donné,  dit-il , dix  mille  hommes  a Da- 

cem  millia , sc  mihi  mille  \ id , 6c  à moi  mille.  Que  lui  refte-t-il  après 

9.  Non  reftit  erM  ocu-  p.  Depuis  cp  jout-là,  Saîil  ne  regarda  plus 
lis  Said  afpiciebat  David  à David  dc  bon  ocil. 

die  illa  te  deinceps. 

10.  Poft  diem  autem-  10.  Le  lendemain  , il  arriva  que  l’clprif 

De*i”rr^’us  'sà^df'  > envoyé  de  Dicu , fe  faifit  encore  de 

phetabat  in  medi’o  doims  '■>  & il  étoit  agité  au  milieu  de  fa  maifon 
liir  : David  autem  pfaiie-  comme  un  hommc  qui  a perdj^  fens.  Da- 

grioTdïës‘“ÛMta^^^^^^  harpe  devaiu  iff;  comme  il 

Janceam».  avoit  accoutumé  de  faire.  Et  Saül  ayant  la. 

lance  à la.  main , 

11.  & mifit  eam , puians  1 1 . la  pouHa  Contre  David , dans  le  delTein 
qucMl  conligere  poCet  Pa-  jg  jg  percer  d’outre  en  outre  avec  la  muraille; 

Mvit  David  i fade  ejiu  fe-  üavid  fc  detouma , CT  éviu  le  coup  par 

cundo.  deux  fois. 

Ç.  II.  SaUl  craint  David  ; iy  , pour  l’éloigner  eTa^ès  de  lai , il  lui  dornie  le 
c immaniftm  nt  de  rtiille  hommes,  Ù"  l’envoie  à la  guerre  contre  les  Phili- 
Jlins  , afin  qu’il  y petiffe  par  leurs  mains.  U promet  de  lui  donner  fa  fille  en 
mariage  ; mais  il  manque  à fis  promejfè  , ir  la  donne  à un  aune. 

ii.EttlmuitSaiilDavid,.  12.  Saül  Commença  doncàappréhender- 
:tr&l?eTec".ffile^'““  David , Voyant  que  le  Seigneur  étoit  avec. 

David , fit  qu’il  s’étoit  retiré  de  lui. 

1 1.  Amovit  ergo  eum  i C’eft  Bourquoi  il  l’éloigna  d’auprès  de 

^num  fiipfr  mille  vtr«^^  fa  pcrfoiine  , fit  lui  donna  Ic  commande- 
egrediebatur , & imrabat  io.  ment  de  mille  honîmes.  Ainfi  David  menoit 
cunfpeau  populi.  jg  pguple  a la  guerre , 6c  le  ramenoit. 

M.  In  oinnibus  quoque-  i-f.  David  aulTi  fe  conduifoit,  dans  toutes 
aûions  , avec  grande  prudence;  fie  le 
eo.  Seigneur  étoit  avec  lui. 

U.  ViditsuqueSaùlquùd  1 Saül  voyaut  qu’il  étoit  extraordinaire- 
ph  clvére^^ùm.™^’  ^ prudent  , commença  à s-’en  donner 

p/ut  de  garde. 

id.  Omni,  autem  ifraei  i Mais  tout  Ifraél  ôc  tout  Juda  aimoit 
* Inlm  ^^IrtdTebaml  & I^^vid  , parce  que  c’étoit  lui  qui  aüoit  çn 
giediebaur  ante  eo9,  campagne  avec  eux , 6c  qui  marchoit  à leur 


II.  Et  timuit  Saül  David, 
eè  quùd  Dominu,  eiibt  cura 
eo , & à fe  recelCflêt. 

1 1.  Amovit  ergo  cum 
Saül  à fe , & fecit  eum  tri- 
bunum  fuper  mille  viros:  & 
egrediebatur , & imrabat  io, 
Cunfpedu  populi. 

M.  In  omnibus  quoque. 
TÜs  fuis  David  prudenter  a- 
gebat)  fie  Dotninus  erat  cum 
eo. 

U.  Vidit  staqueSaül  quùd 
prudent  effet  ninais,  & ctx- 
pit  cavere  cum. 

id.  Omnis  autem  Ifrael 
& Juda  diligebat  David  : ip- 
fe  enim  ingrediebarar  & e- 
fcediefaarar  ante  eoj. 
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:tête,  Its  conduifant  toûjourt  avec  beaucoup  de 
fagefje  & de  fuccès. 

1 7.  Alors  Saül  dit  à David  : Vous  voyez 
Mérob  ma  fille  aînée  ; c’eft  elle  que  je  vous 
•donnerai  en  mariage , pour  accomplir  la  pro- 
mejfe  que  j'ai  faite.  Soyez  feulement  coura- 
geux , 6c  combattez  -pour  le  fervice  du  Sei- 
gneur. Et  en  même-temS)  il  difoit  en  lui- 
même  : Je  ne  veux  point  le  tuer  de  ma  main; 
mais  je  veux  quil  meure  par  les. mains  des 
Fhilifiins. 


17.  Dixitqae  Saiil  ad  Da- 
vid: Ecce  nlia  mea  majot 
Merob . ip(àm  dabo  tibi  u- 
xoretn  : untummodo  cllo 
vir  Tonis , & pcxiiare  bella 
Domini.  Saiil  autem  repu- 
tabat , dicens  : Non  lit  ma- 
nus  mea  in  eum , fed  lit  fu- 
per  eum  manus  Philiflhino- 
lum. 


18.  David  répondit  à Saül:  Qui  fuis-je» 
moi  ? quelle  eft  la  vie  que  j’ai  menée  ? ôc 
quelle  efi  dans  Ifraêl  la  &mille  de  mon  pere  » 
pour  devenir  gendre  du  Roi  ? 

19.  Mais  le  tepis  étant  venu  que  Mérob 
fille  de  Saül  devoir  être  donnée  à David , 
elle  fut  donnée  en  mariage  à Hadiiel  Mola- 
thite. 


18.  Ait  autem  David  ad 
Saü)  ; Quis  ego  (iim , auc 
quz  eft  viu  mea , aut  cog- 
natio  patris  mei  in  Urad, 
ait  fiamgenerregii  ? 

19.  Faâum  eft  autem  tem- 
pu»  : cum  deberet  dari  Me- 
rob  filia  Saiil  David , data 
eft  Hadrieli  Molathitx  u- 
xor. 


%.  III.  Micholj  peonde  fille  de  Saiil,  eonfoh  de  raffefHon  pour  David. 
Saiil  s'en  rejoutt , & promet  de  la  lia  donner  en  mariage  , dans  Vefpérance 
qu’elle  fera  caufe  de  fa  perte.  Il  lui  demande  pour  cette  alliance  cent  pré-, 
puces  de  Philijltns.  Davtd  lui  en  apporte  deux  cens,  & epoufe  ASchol. 


20.  Michol , fécondé  fille  de  Saül  » avoit 
de  l’afieftion  pour  David  ; ce  qui  ayant  été 
rapporté  à Saul  » il  en  fut  bien  aife  » 

2 1 . 6c  il  dit  : Je  donnerai  celle-ci  à David  » 
afin  qu’elle  foit  la  caufe  de  fa  ruine  , 6c  qu’il 
tombe  entre  les  mains  des  Philillins.  C’eft 
pourquoi  |il  lui  dit  : Vous  ferez  aujourd’hui 
mon  gendre , à deux  conditions. 

22.  Et , fans  P expliquer  davantage , Saül 
donna  cet  ordre  à fes  ferviteurs  : Parlez  à 
David  comme  de  vous-mêmes  , 6c  dites-lui  : 
Vous  voyez  que  le  Roi  a de  la  bonne  volonté 
pour  vous  , 6c  que  tous  fes  Officiers  vous 
aiment.  Penfez  aonc  maintenant  à devenir 
gendre  du  Roi. 

2 J.  Lès  Officiers  de  Saül  dirent  tout  ceci 
à David.  Et  David  leur  dit:  Croyez -vous 


10.  DUexit  autem  David 
Michol  filia  Saiil  altéra.  Et 
nuntiatum  eft  Saiil , & pla- 
cuit  et. 

a I.  Dixitque  Saiil  : Dabo 
eam  illi , ut  fiat  ei  in  (can- 
dalum , & lit  fuper  eum  ma- 
nus Philifthinorum.  Dixit- 
que Saül  ad  David  : In  dua- 
bus  rebu»  gener  meus  eris 
hodie. 

a».  Et  mandavit  Saül  lcr- 
vis  fuis  : Loquimini  ad  Da- 
vid clàm  me  , dicentes  7 
Ecce  places  régi,  Scomnes 
fervi  ejus  diligunt  te.  Nunc 
ergo  efto  gener  régit. 


t}.  Et  locuti  ftint  lêrri 
Saül  in  anribus  David  om- 

Z ij 
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nia  verbahrc.  Et  au  David  : 
Num  parum  vidctur  vobis 
gcncnim  cffe  regis  ? Ego  au- 
iffn  fum  vir  paaper  & te- 
nuis. 

i u Et  renuntiaverum  fer- 
vi  Saul , dtccntes  : Hujul- 
cemodi  verba  locutus  eA 
David. 

15.  Dixjt  :*utem  : Sic  lo-< 
^uimini  ad  David:  Nonha- 
bet  rex  rponlâlia  necciTc  « 
niH  tantum  ccnium  pra:pu> 
tia  Philifihinorum  » ut  Hat 
uUio  de  inimicis  régis.  Por- 
sù  SVtil  cogiiabat  iradcre 
David  in  manus  Phi:iAlii- 
norum. 

ad.  Cumque  renumialTcnt 
fervi  ejus  David , verba  qu* 
dixerat  Saul , placuit  fermo 
in  oculU  David)  ut  fierct 
gener  regisi 

iji  Et  poft  paucos  dier 
fargens  David , abiit  cum 
^vifis,qui  fub  eo  cr.int.  Et 
percuHii  ex  PhillAhiim  du* 
ccntos  vires  ) £c  actulit  eo> 
rum  prarputia,  & annume- 
ravit  C3  régi , ut  eiTet  gêner 
ejus  Dedtc  itaque  Saùl  ei 
Michel  filiam  fuam  uxorem, 

ad.  Ec  vidic  Saül , & in> 
teliexicquéd  Dominus  eHct 
cum  David.  Michol  autem 
Alia  Saul  diÜgcbat  eutn. 


Et  Saül  magis  cœpît 
timerc  David  : fadufque  cft 
SaiiV  tnimicus  D^ivid  cuac- 
lis  diebud. . 


30.  Et  egreCi  funt  prin-^ 
ci^es  PhUillhioorum  ; à 
pnncipio  autpm  cgreflîo* 
nis  eorum  , prudcntiùs  Te 
get  ebat  David  <]uàm  omnes^ 
iervi  Saiil , & célébré  fac- 
tiun.eA  nomen  ejus  nimis. 
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3"  ue  ce  foit  peu  de  chofe  que  d’être  gendre; 

U Roi  ? Pour  moi , je  fuis  pauvre  ; je  n’ah 
point  de  bien. 

2-{.  Les  (èrviteurs  de  Saiil  lui  rapportèrent 
ceci , & lui  dirent  ; David  nous  a l'ait  cette 
rêpo  nfc. 

. Mais  Saiil  leur  dit  : Voici  ce  que  vous 
direz  à David  : Le  Roi  n’a.  point  beibin  de- 
doüaire  pour  fa  fille  ; il  ne  vous  demande 
pour  cela  que  cent  prépuces  des  Philillins  , 
afin  que  le  Roi  foit  vengé  de  fes  ennemis. 
Mais  le  dclTcin  de  Saiil  étoit  de  faire  tomber 
David  entre  Les  mains  des  Philifiins. 

26.  Les  ferviteurs  de  Saiil  ayaitt  rapporté  à' 
David  ce  que  Saiil  leur  avoir  dit , il  agréa  la- 
propofition  qu’ils  lui  firent  pour  devenir  gen- 
dre du  Roi. 

27.  Peu  de  jours  après,  il  marcha  avec  les 
gens  qu’il  commandoit  ; & ayant  tué  deux 
cens  PhililHns,  il  en  apporta  les  prépuces  a'i 
Roi , qu’il  lui  donna  par  compte  , afin  de 
devenir  fon  gendre.  Et  Saiil  lui  donna  en 
mariage  fa  fille  Michol. 

28.  Et  il  comprit  clairement  que  le  Sei- 
gneur étoit  avec  David.  Quant  à Michol  fi 
fille  , elle  avoir  beaucoup  d’affcclion  pour. 
David. 

2p.  Saiil  commenta  à le  craindre  de  plus 
en  plus  ; & fon  averlion  pour  lui  croiflbit 
tous  les  jours , â mefure  que  fa  réputation  aug- 
mentait. 

30.  Les  Princes  dés  Philiftins  s’érant  mis. 
en  campagne  , rl'abord  qu’ils  parurent,  Da- 
vid marcha  contr’eux  fit  paroître  plus  de 
conduite  que  tous  les  Officiers  de  Saiil , de 
forte  que  fon  nom  devint  uès-céiebra.. 
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CHAPITRE  XIX. 


§.  I.  Jonathat  ûppaife  (on  fere , qui  'voulait  tuer  David.  Il  le  fait  revenir 
auprès  de  lui.  Les  fhilijli/u  recommencent  la  guerre.  David  les  défait  de 
nouveau.  Le  malin  ejprit  (ejaifit  encore  de  Saut.  Il  tache  de  percer  David 
de  fa  lance.  David  évité  le  coup , ^ fe  retire  chez  lui. 


i.U  R Saül  parla  à Jonathas  fon  fils  & à 
tous  les  Officiers , pour  les  porter  à tuer  Da- 
vid. Mais  Jonathas  fon  fils  quLaimoit  extrê- 
mement David  , 

2.  lui  en  vint  donner  avis , & lui  dit  : Saül 
mon  pere  cherche  le  moyen  de  vous  tuer. 
C’ell  pourquoi  tenez-vous  fur  vos  gardes , Je 
vous  prie.  Demain  matin retirez-vous  en  tel 
lieu  lecret  où  vous  vous  tiendrez  cachd. 

3.  Et  pour  moi,  Je  forthrai  avec  mon  pere, 
& Je  me  tiendrai  auprès  de  lui , pour  découvrir 
fes  fentimens  ; & je  vous  les  ferai  /avoir  dans 
le  champ  où  vous  2;o«r  ferez rrt/re.  Je  parle- 
rai de  vous  à mon  pere  , & Je  vous  viendrai 
dire  tout  ce  que  J’aurai  pû  apprendre. 

4.  Jonathas  parla  donc  favorablement  de 
David  à Saül  fon  pere  , & lui  dit:  Seigneur, 
ne  faites  point  de  mal  à David  votre  ferviteur; 
parce  qu’il  ne  vous  en  a point  fait , & qu’il 
vous  a rendu  au  contraire  des  fervices  très- 
importans.. 

y.  Il  a expofè  fa  vie  à un  extrême  péril  ; il 
a tué  le  Philiüiny6&  le  Seigneur  a fauvé  tout 
Ifracl  pax  Jes  mains  d’une,  maniéré  pleine  de 
merveilles.  Vous  l'avez  v u ; & vous  en  avez 
eu  de  la  Joie.  Pourquoi  donc  voulez -vous 
• maintenant  faire  une  faute  , en  répandant  le 
fang  innocent,  ôc  en  tuant  David  qui  n’eft. 
point  coupable  ? 

6.  Saül  ayant  entendu  ce  difeours  de  Jona- 
thas , appaifé  pat  fes  raifons , fit  cette  piotefta- 
tion  ; Vive  le  Seigneur,  Je  vous  promets 
qu’il  ne  mourra  poinv  . 


I.  Locuni;  rft  autem  Saül 
ad.Jonatliam  filium  l'uum  , 
omnes  fervos  fuos,  ut 
occiderent  David.  Porrojo- 
natiias  filiui  Saul  diligcbat 
David  valde  : 

i.  & indicavit  Jonathas 
David , dic«ns  : Quxrit  .Saul 
pater  meus  ucctdere  te  : 
qaaproptcr  obferra  te , qiiï- 
lô,  inane,  & maiicbis  clàni, 
& abrcondeiis. 

}.  F.go  aulem  egreJiens 
flabo  juxta  patrem  meum, 
in  agio,  ubicumque  fueris  ; 
& ego  loqtiat  de  te  ad  pa- 
trem meum  : & quodeum* 
que  videro , numiabo  tibi. 


4.  Locuttis  efî  ergo  Jo- 
n.athas  de  David  bona  ad 
Saul  patrem  luum,  dixitqee 
ad  cum  : Ne  pecccs  rex  in' 
fervum  tuum  David , quia’ 
non  peccavit  tibi , & opéra' 
ejus  bona  l'unt  tibi  valde. 

î.  Et  polùit  animam  fuain 
in  manu  fua  , & pereuflit 
Philifthxum,  Sr  fecit  Do- 
minus  Tahitem  magitam-u- 
niverfo  Ifraeli  ; vidifti  , fie 
Iztatus  es.  Quare  ergo  pec* 
cas  in  languine  mnoxio,  in- 
terbeiens  David  , qui  ell  : 
pblque  cuipa  ? 


i.  Quod  cùm  audiflêc 
Saül  , placatus  voce  Jona- 
thx,  juravit:  Vivit  Domi- 
out,  quia  non  occidetur.  - . 
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7.  Vocavit  laque  Jonathas 
Davidi  &indicavit  ei  omnia 
verba  hzc  : & imroduxic 
Jonathas  David  ad  Saiü,  & 
fuie  ante  eum,  (icut  fuerat 
heri  & nudiullertiui. 

8.  Mocum  ell  autem  rur- 

fum  bellum  : & cgrefTus  Da- 
vid -,  pugnavil  adverrum 
Pliilifthiim,percullitque  eoi 
pbgd  magna,  & fugerum  à 
fàcic  ejus.  , 

9,  Et  fa&ui  eft  fpiritus 
Domini  malus  in  Saül.  Se- 
debat  autem  in  domo  lita  , 
& tenebat  lanceam  : porto 
David  püdiebat  manufua. 


10.  NifufijueeftSaiilcon- 
6gere  David  lancea  in  pa- 
riete,  Scdeclinavit  David  ü 
fâcie  Saül  : lancea  autem 
cafTo  vulnere  periaa  ell  in 
parietem,  & David  fugit,  je 
lâlvatus  ell  noâc  ilia. 


7.  Jonadias  enfuite  fit  venir  David  , lui 
rapporta  tout  ce  qui  s’étoit  pafifé  , le  préfenta 
de  nouveau  à Saül  ; fie  David  demeura  au> 
près  de  Saül  comme  auparavant. 

' 8.  La  guerre  enfiiite  recommença , fie  Da- 
vid marcha  contre  les  Philiftins  , les  com- 
battit , en  tailla  en  pièces  un  grand  nombre  « 
fie  mit  le  relie  en  fuite. 

p.  Etant  revenu  glorieux  du  combat , il  arriva 
que  le  malin  eljprit  envoyé  par  le  Seigneur , fc 
laifit  encore  de  Saül.  Il  dtoit  affis  dans  fa  mai- 
fon , une  lance  à la  main  ; fie  comme  David 
joüoit  de  la  harpe  auorès  de  lui^ 

1 o.  Saül  tâcha  de  le  percer  d’outre  en  ou- 
tre de  fa  lance  avec  la  muraille.  Mais  David 
qui  s’en  apperçut,*fe  détourna;  fie  la  lance  9 
fans  l’avoir  blelTé  y donna  dans  la  muraille.  11 
s’enfuit  aufli-tôt,  fie  fe  làuva  ainfi  pour  cette 
nuit'là. 


§.  II.  Saül  envoie  des  gens  à la  maifon  de  David  pour  le  tuer.  Michol  le  fait 
fauver  , met  une  jlatue  dans  jon  lit , difmt  qu'il  était  malade.  David  fe 
retire  auprès  de  Samuel , is"  lui  raconte  tout  ce  que  Saisi  avait  fait  contre 
lui. 


1 1.  MiGt  ergo  Saül  fatel- 
lites  flios  in  domum  David, 
ut  cudodirent  eum,  & in- 
terficeretur  man'e.  Quod 
cùm  annuntiaflet  David  Mi- 
chol uxor  fua  , dicens  : Ni- 
G lâlvaveris  te  noâe  hac , 
cras  ffiorieris  : 


I :.  depofuit  eum  per  fe- 
oeftram;  porrà  ille  abiit  & 
lufugic,  atque  lâlvatus  ell. 

I).  Tulit  autem  Michol 
llatuam,  & pofuit  eam  fu-, 
pet  leâum . & pellem  pilo- 
fam  caprarum  pofuit  ad  ca- 
put  ejus  > & opetuit  eam 
Tcdimentis. 

1 4 Mifit  autem  Saül  ap- 
paritores  , qui  raperent  Da- 
vid , le  rclponliim  cd  qubd 
zgrotaret. 


1 1 . Saül  envoya  donc  fes  gardes  en  la  mai- 
fon de  David  , pour  s’alTurer  de  lui , fie  le 
tuer  le  lendemain  , dès  le  matin.  Michol  y 
femme  de  David  , lui  rapporta  tout  ceci , fie 
lui  dit  : Si  vous  ne  vous  fauvez  cette  nuit  y 
vous  mourrez  demain  au  matin.  Et  comme  fa 
maifon  itoit  environnée  des  foldats  de  Saül , 

1 2.  elle  le  defeendit  en  bas  par  une  fenê- 
tre. Ainfi  David  s’échappa  , s-enfiiit  fie  fe 
fauva. 

13.  Michol  enfuite  prit  une  flatue , qu’elle 
coucha  fur  le  lit  de  David.  Elle  lui  mit  autour 
de  la  tête  une  peau  de  chevre  avec  le  poil  y 
fie  fur  le  corps  la  couverture  du  lit. 

1 4.  Saül  envoya  dès  te  matin  des  archers 
pour  prendre  David  ; fie  on  leur  dit  qu’il  étoit 
malade. 
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1 J.  Il  renvoya  encore  d’autres  gens , avec 
ordre  de  le  voir , & il  leur  dit  : Apportez-le 
moi  dans  Ton  lit , afin  qu’il  meure. 

xi5.  Les  gens  de  Saül  dtant  venus  > on  ne 
trouva  fur  le  lit  qu’une*  ftatiip  <-)n!  avoUla  iCic 
couverte  d une  peau  de  chevre. 

17.  Alors  Saül  dit  à Michol  : Pourquoi 
m’avez- vous  trompé  de  la  forte  ? & pourquoi 
avez-vous  laiffé  échapper  mon  ennemi  ? Mi- 
chel lui  répondit  : C’en  qu’il  m’a  dit  : t-aiffez- 
moi  aller , ou  je  vous  tuerai. 

1 8.  C’eft  ainfi  que  David  s’enfuit  ôc  fe  fau- 
va.  Et  étant  venu  trouver  Samuel  à Ramatha , 
il  lui  rapporta  la  maniéré  dont  Saül  l’avoir 
traité , & ils  s’en  allèrent  enfemble  à Najoth, 
où  ils  demeurèrent  quelque  tems.  C était  une 
mai  fan  de  campagne,  où6amuël  avait  ajfemblé 
plufieurs  Prophètes  quil  infSruifoit. 

ip.  Quelques  gens  en  vinrent  donner  avis 
à Saülÿ  ôc  lui  dirent  : David  efl  à Najoth  , 
auprès  de  Ramatha. 


P.  XIX.  iSf 

I s.  Rurtiiin<]ue  milit  Saùl 
nundos  ut  viilcrent  David  , 
dicens;  Afferie  ïum  ad  me 
in  leâo , ut  occidaiur. 

id.  Cumque  vetiifTcnt 

^...aXy  l.a*  «A 

laccum  Tuper  leâum,  & pel- 
lis  capranim  ad  caput  ejus. 

17.  Diaicque  Saül  ad  Mi- 
chol ; Quatc  fie  illufifti  mi- 
hi  , & dimifilH  inimiepm 
meum  ut  fugeret  ! Et  ref- 
pondit  Michol  ad  Saül  : 
Quia  ipfe  locutus  eft  mihi  : 
Dimhte  me,  alioquin  in- 
terficiatn  te. 

• 18.  David  autem  fugiens, 
falvatui  ell,  & veitit  ad  Sa- 
muel in  Ramatha  , tt  nun- 
ttavit  ei  omnia  qux  Tecerat 
fibi  Saül  ; & abierbnt  iple  Sc 
Samuel , & morati  funt  ia 
Najoth. 


19.  Nuntiatuin  eA  autem 
Saüli  à dicentibm  : Ecce 
David  in  Najoth  in  Rama- 
tlia. 


§.  III.  Saül  envole  jiifqu’à  trois  fois  des  ^ens  pour  prendre  David  ; Ù"  toutes' 
les  trois  fois  ces  getu  propketifint.  Saiù  y va  lui-même , Ù" prophetife  comme 
les  autres. 


20.  Saül  donc  envoya  des  Archers  pour 
prendre  David.  Mais  les  Archers  ayant  vù  une 
troupe  de  Proplietes  qui  prophéufoient , ôc 
Samuel  qui  préfidoit  parmi  eux , ils  furent  fai- 
fis  eux-mêmes  de  l’efprit  du  Seigneur , & ils 
commencèrent  à prophétifèr  comme  les  au- 
tres , eir  à chanter  avec  eux  les  louanges  de 
Dieut 

21.  Saül  en  ayant  été  averti , envoya  d’au- 
tres gens  qui  prophétiferent  aufli  comme  les 
premiers.  Il  en  envoya  > pour  la  troifieme 
Ibis  ; ôc  ils  prophétiferent  encore.  Alors  en- 
trant dans  une  grande  colere  , 

22.  il  s’en  alla  lui-même  à Ramatha,  s’a- 
yança  jufqu’à  la  grande  citcine  qui  eû-à^o-v- 


zo.  Mifit  eigo  Saül  liâo- 
res  , ut  râpèrent  David  ; 
qui  cùm  vidifl'enc  cuiieum 
prophetarum  vaticinantium, 
& Samuclem  Aantem  lïiper 
eos , fàâus  eA  etiam  Spi- 
ritus  Domini  in  illis  , & 
prophetarc  ceeperunt  etiam 
ipC. 


zi.Quod  cùm  nuntiatum  ' 
elTet  Sauli,  mifit  & alios  nun- 
tioa:  prophetaverum  autem 
& illi.  Et  rurliim  mifit  Saul 
tertios  nuntios  ; qui  & ipfi 
prophetaverunt.  Et  itatus  i- 
lacundii  Saul , 

2Z.  abiit  edam  iplê  in  Ra- 
matha , te  venit  ufque  ad 


Digitized  by  Google 


L E s R O I s.  L IV.  I.  Chat.  XIX. 

cho , & demanda"  en  quel  lieu  étoient  Sa^ 
muël  & David.  On  lui  répondit:  Ils  font  à 
Najoth  de  Ramatha. 


iZ6 


cifternam  magtiam , qu*  eft 
in  Socho , & interrogavit , 
& ilixit  : In  qvo  loco  rfuoc 
Samuel  & David  ? Diâum- 
que  eft  ei  : Ecce  in  Najoth 
n- 1-- 

ij.  Et  abüt  in  Najoth  in 
Ramatha,  & faâus  eft  etiam 
iuper  cum  Spiritus  Domini, 
& ambulabat  ingrediens,  & 
propheubat  ufquedura  ve- 
nlret  in  Najoth  in  Kama- 
tlia. 

14.  Et  expoliavit  etiam 
ipfe  (ë  vcllimentis  fuit , 3c 
prophetavit  cum  ceteris  co- 
ram Samuelc , & cecidit  nu- 
dus  tota  die  ilia  & noâe. 
Unde  & exivit  proverbium  : 
Num  & Saul  inter  ptophe-' 
tas? 


2 J.  Aufli-tôi  il  O- y cil  alla  II  fiit  en  mêtne- 
tems  faift  lui-même  de  l’cfprit  du  Seigneur  ; 
& il  prophétifoit  durant  tout  le  chemin  , juf- 
qu’à  ce  qu’il  fut  arrivé  à Najoth , près  de  Ra-; 
matha. 

24.  y^/ors  il  fe  dépouilla  aulTi  lui-même  de 
fes  habits  Royaux,  prophétifa  avec  les  autres 
devant  Samuel , ôc  demeura  nud  par  terre  le 
refte  du  jour  ôc  toute  la  nuit , n’ayant  rien 
^ui  le  dijlinpuât  des  autres  Prophètes.  Ce  qui 
donna  lieu  a ce  proverbe:  Saül  eft-il  donc 
auffi  devenu  Prophète 


CHAPITRE  XX-- 

I.  David , à Vapptoche  de  Saül , s’enfuit  de  Najoth  , iT  va  trouver 
Jonathas.  Ils  fe  lient  de  nouveau  d'une  étroite  amitié , Ù“  Jorusthas  promet 
de  faire  tout  pour  David. 


L’an  du  monde  2944.  Avant  J.  C.  ioiîo. 


I.  Fugit  autem  David 
de  Najoth , qua:  eft  in  Ra- 
maihi,  venienfijue  locutus 
eft  coram  Jonatlia:  Quidfe- 
ci  ? qur  eft  iniquitas  raea  , 
& quod  pecc.ttum  meum  in 
patrem  tuum , quia  quarrit  a- 
nimam  raeam  ? 

1.  Qui  dixit  ei  : Abftt , 
non  morieris  : neque  enim 
faciet  pater  meus  quidquam 
grande  vel  parvum  , nilî 
priùs  indicaverit  mihij  hune 
ergocelavit  me  pater  meus 
fermonem  tantummodo  ? 
nequaquam  erit  iftud. 


Et  juravit  rurfum  Da- 
vidi.  Et  ille  ait  ; Scie  pro- 


i.jfj  N meme-tems , David  s’enfuit  de  Na- 
joth , près  de  Ramatha.  Il  vint  parler  à Jo- 
nathas , ôc  lui  dit;  Qu’ai -je  fait  ? quel  eft 
mon  crime  ? quelle  faute  ai- je  commife  contre 
votre  pere  , pour  l’obliger  à vouloir  ainli 
m’oter  la  vie  ? 

2.  Jonathas  lui  dit  : Non , vous  ne  mour- 
rez point  ; car  mon  pere  ne  m'a  point  dft  qu'il 
eût  formé  ce  dejfein  centre  vous  , lui  qui  ne  fait 
aucune  chofe  , ni  grande  > ni  petite , fans 
m’en  parler.  N’y  auroit-il  donc  que  cela  feul 

Siu’il  m’auroit  voulu  cacher?  Non,  cela  ne 
era  pas. 

J.  Et  il  fe  lia  de  nouveau  à David  par  fer- 
ment. Mais  David  lui  dit  : Votre  pere  fait 

très- 
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ttès-bien  que  j’ai  l’honneur  d’être  dans  vos 
bonnes  grâces  , c’eft  pourquoi  il  aura  dit  en 
lui- même  : il  ne  faut  point  que  Jonathas 
fâche  ceci , afin  qu’il  ne  s’en  afflige  point. 

* Car  je  vous  jure  par  le  Seigneur , je  vous 
jure  par  votre  vie  , que  votre  pere  ep  tellement 
tifolu  de  me  perdre  , qu’il  n’y  a , pour  ainfi 
dire  , qu’un  point  entre  ma  vie  & ma  mort. 

4.  Jonatlias  lui  répondit  : Je  ferai  pour 
vous  tout  ce  que  vous  me  direz. 

y.  Il  eft  demain  , dit  David  > le  premier 
jour  du  mois , où  votre  pere  traite  /es  Officiers 
<àr  fa  famille , & j’ai  accoutumé  de  m’afieoir 
auprès  du  Roi  pour  manger  en  ce  jour-là  avec 
lui  : Permettez-moi  donc  de  me  cacher  dans 
un  champ  jufqu’au  foir  du  troifieme  jour. 

6.  Si  votre  père  me  demande , vous  lui 
répondrez  : David  m’a  prié  cjue  j’agréaffe 
qu’il  fît  promptement  un  tour  a Bethléem  , 
d’où  il  eft , parce  qu’il  y a là  un  facrifice  fo- 
lemnel  pour  tous  ceux  de  fa  tribu. 

7.  S’il  vous  dit:  A la  bonne  heure i il  n’y 
a rien  à craindre  pour  moi.  Mais  s’il  fe  met 
en  colcre  , foycz  perfuadé  que  là  mauvaife 
volonté  eft  arrivée  à fon  comble. 

8.  Faites  donc  cette  grâce  à votre  fervi- 
teur , puifqu’encore  que  je  le  fois  effedive- 

• ment , vous  n’avez  pas  lailTé  de  vouloir  que 
nous  nous  promiffions  l’un  à l’autre  l’amitié 
la  plus  étroite.  Si  je  fuis  coupable  de  quel- 
que chofe  , ôtez -moi  vous-même  la  vie; 
mais  ne  m’obligez  point  de  paroître  devant 
votre  pere , pendant  qu’il  cherche  à me  tuer. 

. p.  Jonathas  lui  dit  : Dieu  vous  garde  de  ce 
malheur.  Mais  fi  je  reconnois  que  la  haine 
que  mon  pere  a contjue  contre  vous  foit  fans 
rcmede  , aflùrez-vous  que  je  ne  manquerai 
pas  de  vous  le  faire  lavoir. 

10.  David  dit  à Jonathas:  S’il  arrive  que 
lorfque  vous  parlerez  de  moi  à votre  pere, 
Tt^e  IL  Part,  L 


fcébà  parer  tuus  quia  inveni 
gratiam  in  oculis  tuis  « 3c  * 
dicet  : Nelciat  hoc  Jona- 
thas,ne  force  triftetur.  Quin- 
nnmo  vivit  Dominus  , 8c 
vivit  anima  tua , quia  uno 
tantiim  ( ut  ira  ) gra- 

du , ego  morfque  dividimur. 


4.  Et  ait  Jonathas  ad  Da- 
vid : Quodeumque  dixeric 
xnihi  anima  tua,  faciamcibi. 

5.  Dixit  autem  David  ad 
Jonathan  : Ecce  calendz 
func  craAino  , & ego  ex 
more  fédéré  foleo  juxta 
regem  ad  vefeendum  : di- 
mute  ergo  me  ut  abfcon- 
dar  in  agro  ufque  ad  ve(« 
peram  diei  teriiz. 

6.  Si  rcfpiciens  requise- 
rit  me  pater  tuus,  refpon- 
debis  ei  : Rogavic  me  Da- 
vid , ut  iret  ceieriter  in 
Berbichemcivicaiem  ûiam: 
quia  vidimz  folemnes  ibâ 
liint  univer/îs  concRbulibut 
fuis. 

7.  Si  dixeiit  : Bene  ; pax 
erit  fervo  tuo  ; fi  autem 
fuerit  iratus , feitoquia  com*. 
pletacfi  maiitia  ejus* 

8.  F.ac  ergo  mîrericor- 
diam  in  fervum  tuum  ; quia 
foeduS  Domini  me  fanm- 
lum  tuum  tecum  inirc  fe- 
cifiii  fi  autem  efi  iniqtiitas 
aliqua  in  tre  , (u  me  tnci^r- 
fice  , 8i  ad  pjtrcm  tuum  ne 
imroducas  me. 


Etait  Jonathas:  Abfit 
hoc  à te:  ncqi.e  ertm  fieri 
potefi»  ut  fi  certc  c^gnove- 
ro  comptetam  ede  pitrif 
mci  malifiam  courra  te  p 
nonannuntiem  cibi. 

10,  Reiponditquc  David 
ad  Jonathan  : Quis  renun- 

A a 
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tiabit  mihi  , fl  quid  fone  >l  VOUS  donne  une  réponfe  fâcheufe,  pat  qui 

Vclpondcric  tibi  patcr  luus  \q  faurai-jc  ? 
dure  de  me  ? 


§.  IL  Jonchets  promet  à David  de  rivertir  des  difpofitîons  de  fon  pere  à fin 
e^ard.  Us  renouvellent  alliance  afitnble  , pour  eux  ir  pour  leurs  enfans» 


II.  Ec  aie  Jonchas  ad 
David:  Veni»  Sc.  cgreJia- 
mur  foras  in  a^m.  Cum- 
gue  exiih  ntamboin  agrum, 

11.  air  Jona:h?s  aa  Da* 
yid  : Domine  Deus  Ifrael , 
(î  invcAigavero  fentenciam 
pains  mci  enftino  vcl  pe- 
rendic:  Sc  aliquid  boni  (ue- 
ric  fuper  David , Sc  non  fb* 
tim  mifero  ad  ie>  Sc  nocum 
tibi  fecero» 

13.  harc  fâciac  Domînus 
Jonarhr,  & hxc  addac.  Si 
autem  perfeveravcric  patris 
fnei  maliciaadvcrfumte,  re- 
velabo  aurcm  cuam  , & di- 
snitum  ce , ut  vadas  in  pa> 
ce,  5:  fie  Dominus  tecum» 
£cuc  fuit  cuoi  pâtre  meo« 


T4.  Et  n vixero,fieies 
Tnibl  mifcricordiam  Do- 
mini:  fi  verô  mortuusfuero, 
15.  nonaufercsmilcricor- 
diam  tujm  à domo  mea  uf^ 
^ue  in  fempiternum , quan- 
do  eradicaverit  Dominus  i- 
nimicos  David  , unum- 
quemque  de  terra  : auferat 
Jorrarh  in  de  domo  Tua  , Sc 
requirat  Dominus  de  manu 
ânimicorum  David. 

T^.  Pepigit  ergo  Jona- 
ihi-»  tœdus  cum  domo  Da- 
vid :&  reqiiifivit  Dominus. 
de  manu  iitimicorum  Da- 
vid. 


t7.  Et  addidit  Jonathas 
dejerare  David , eo  quod  di- 
ligcrcc  i.ium  : (îcur  enim 
animamluam,  iiadiiigebac 

VlUD. 


1 1.  Jonatlias  lui  a^pondit:  Venez;  & for- 
tons  à la  campagne,  iit  dtant  tous  deux  for- 
tis  dans  les  champs, 

1 2.  jonathas  dit  à David  : Seigneur  Dieu 
d’Ifraël , fi  je  puis  découvrir  le  deffein  de 
mon  pere  demain  ou  après-demain,  fit  fi 
voyant  quelque  chofe  de  favorable  pour  Da- 
vid , je  ne  le  lui  envoie  pas  dire  aufli-tôt,  6c 
ne  le  lui  fais  pas  favoir , 

IJ.  traitez,  .0  Seigneur,  Jonathas  avec 
toute  votre  févérité.  Mzis^cf.'a  ne  fera  pas 
ainfiicar  , fi  la  mauvaife  volonté  de  mon 
pere  continue  toujours  contre  vous  , je  vous 
en  donnerai  avis  , 6c  je  vous  renvoyerai,afin 
que  vous  alliez  en  paix  , 6c  que  le  Seigneur 
loit  avec  vous  durant  toute  votre  vie,  comme 
il  a été  avec  mon  pere  , au  commencement 
de  fon  re^nc. 

14.  Que  fl  je  vis , vous  me  traiterez  avec 
toute  la  bonté  poifiblc  ; 6c  fi  je  meurs  , 

1 y.  vous  ne  cefferez  jamais  d’en  ufer  avec 
bonté  6c  compafllon  avec  ma  maifon , quand 
le  Scignei#  aura  exterminé  les  ennemis  de 
David  de  deffus  la  terre  jufqu’au  dernier,  ^ue 
fl  je  vous  manque  de  parole , que  Dieu  retran- 
che Jonathas  de  fa  maifon , 6c  que  le  Sei- 
gneur venge  David  de  fes  ennemis. 

1 6.  Jonathas  fit  donc  alliance  avec  la  mai- 
fon de  David  : mais  rette  alliance  n'eut  pas  de 
fuite , parce  que  le  ScignCur  voulut  punir  les 
defeendans  de  Saiil  , qu'il  traita  prejque  tout 
comme  ennemis  de  David. 

1 7.  Jonathas  conjura  encore  David  de  ceci , 
pour  l’amour  qu’il  lui  portoit  ; car  il  i’ainioit 
comme  fa  vie. 
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i8.  Et  il  dit  à David  : C’eft^  demain  le  is.  Dixûque  ad  eum  jo- 
premier  jour  du  mois  ; & on  demandera  où  calendxfunt, 

vous  ferez  ce  jour-là  & le  lendemain.  * requirens 


ip.  Car  on  verra  v^otre  place  vuide  ces 
deux  jours-ci.  Vous  viendrez  donc  prpmpte- 
ment  le  ^our  d’après  la  fête  ; vous  vous  ren- 
drez au  lieu  où  vous  Hevez  êtrê  caché , & 
vous  vous  tiendrez  près  de  la  pierre  qui  s’ap- 
pelle Ezel. 

20.  Je  tirerai  trois  fléchés  près  de  cette 
pierre  , comme  fi  je  m’exertjois  à tirer  au 
blanc. 

2 1 . J’envoyerai  un  petit  garqon  , & je  lui 
dirai  : Allez , 6c  apportez-moi  mes  fléchés. 

22.  Sijeluiljfc  Les  fléchés  font  en-deçà 
de  vous  ; ramai^-les  : Venez  me  trouver; 
car  tout  fera  en  paix  pour  vous  ; ôc  vive  le 
Seigneur,  vous  n’aurez  rien  à craindre.  Que 
fl  je  dis  à l’enfant  : Les  fléchés  font  au-delà 
de  vous  : Allez- vous-en  en  paix  , parce  que 
le  Seigneur  veut  que  vous  vous  retiriez. 

2 J.  Mais,  pour  la  parole  que  nous  nous 
fommes  donnée  l’un  a l’autre , que  le  Sei- 
gneur en  foit  le  dépofitaire  pour  jamais  e^re 
vous  6c  moi.  ^ ^ 

24.  David  donc  fe  cacha  dans  le  champ; 
6c  le  premier  jour  du  mois  étant  venu  , le 
Roi  fe  mit  à table  pour  manger. 

2 J.  Et  étant  allis , félon  la  coutume,  fur 
fon  fiége  qui  étoit  contre  la  muraille,  Jona- 
thas  fe  leva;  Abner  s’aflit  au  côté  de  Saul, 
6c  la  place  de  David  demeura  vuide. 

26.  Saül  n’en  parla  point  ce  premier  jour , 
ayant  cru  que  peut-être  David  ne  fe  feroit 
pas  trouvé  pur  ce  jour-là , ni  en  état  de  man- 
ger des  hofties  pacifiques  qu’on  y immolait. 

27.  Le  fécond  jour  de  la  fête  étant  venu  , la 
place  de  David  fe  trouva  encore  vuide. 
Alors  Saül  dit  à fon  fils  : Pourquoi  le  fils  d I- 


19.  requiretur  enim  Tef- 
lïo  tua  ufque  pfrendie.  DfP. 
Cfndes  frgo  fcilinm,  & ve- 
ntes il!  locum  ubi  celandut 
es  in  die  qua  operari  licet, 
fit  fedebis  juxta  lapidem  . 
cui  nomen  eil  £zcl. 

10.  Et  ego  très  lâgiitai 
mittam  jux^  eum , le  ja- 
ciam  quart  excrcens  me 
rtgnum. 

ti.  Mittam  quoque  & 
puerum,  dicens  ei;  Vade  , 
& aflfer  mihi  (âgitias, 

SI.  Si  di.xero  puero:  Ecce 
fagittx  imra  te  funt,  toile 
eas:  tu  veni  ad  me , quia 
pax  tibi  eft , & nihil  eft  ma- 
ii  , vivit  Dominus.  Si  au- 
tem  rtc  locutus  l'uero  puero  t 
Ecce  fagitt*  uitta  te  funt  : 
vade  in  pace , quia  dimirtc 
te  Dominus. 

13.  De  verbo  autemquod 
locuii  fumus  ego  & tu , fit 
Dominus  inter  me  5c  te  uf., 
que  in  rempiternum. 


14.  Abfconditus  cil  ergo 
David  in  agro,  Je  Venerunt 
calendx,  fi;  ledit  rex  ad  co- 
medenduin  panem. 

15.  Cumque  fedilTet  rex 
fupet  ca'hedrain  iiijra  { li- 
cundùm  confiiaudincm  ) 
qux  erat  juxta  parietem,  l'ur- 
rexit  Jonach.is , fit  ftdit  Ab- 
ner ex  latere  S;:ui , vjcuuP-, 
que  apparuit  locus  David. 

. rà.  Et  non  ell  ioeutus 
Sam  quidquatn  in  die  î!la  r 
cogitabat  enim  quùd  Ibrtè 
evcn:iret  ei  , ut  non  effet 
muiidus  nec  puiiilraïut. 

iT-  t-u.-rque  illuxilTei  diei 
fec*..ndap'  :rca  rnjas , rur- 
lus  appit'ii;  \acuus  locus 
David.  tajxi'<,ue  Saul  ad  Jç- 
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nathan  filium  fîiutn  : Cur 
non  venit  fîlius  ITai,  nec  he- 
ri , nec  hodie , ad  vefcen* 
dum  f 

18.  Refponditqw  Jona- 
tlias  Sailli  : Rogavic  me  ob* 
ni.\è,  ut  irct  in  Betiileiiem , 

19.  &aii:  Dimitte  me, 
quonijm  làcriâcium  Iblem' 
ne  eft  in  civiiaie,  unus  de 
fratribusmcisaccerfivit  me: 
nunc  ergo  iî  inveni  graiiam 
in  ocuii.  tijis  , v.idam  cito  , 
& viJebo  fritits  meus.  Ob 
i*nc  caufam  non  venit  ad 
mcnlam  regis. 

}o.  Iratus  autem  Saül  a>i. 
■verfum  Jonathan  , dixit  ei  : 
Fili  mulieris  virum  ultro  ra* 
pientis  , numijuid  ignore 
^uia  di'.igis  iUium  lui,  in 
confuConem  tuam  , St  in 
confulioncra  ignominiofl» 
marris  eux  ? 


îi.  Omnibus  enim  dic- 
bus , quibus  fîlius  lUi  vi- 
Oterit  lüpcr  lerram,  non  fla- 
bilieris  tu,  neqiie  regnum 
luum.  Iiaque  jam  nunc  mit- 
te , & adduc  eum  ad  me  : 
quiahlius  moriis  el>. 

Refpondens  autem 
Jonathv  SauÜ  pairi  luo,'ait: 
Quare  morieiur?  quid  fe- 
cit  ? 

33,  Et  arripuic  Saul  lan- 
ceam  ut  percuterei  eum.  Et 
imellexii  Jonaihas  quôd  de* 
finiium  eflei  a paire  Euo , ut 
interficetet  David. 

34.  Surrexit  ergo  Jona- 
ihas  à menlâ  in  ira  furoris , 
ti  non  comedit  in  die  calen- 
darum  fecunda  pancm.4bi# 
Iriliatus  eft  enim  fuper.Da- 
vid  , CO  quùd  confudifTet 
cosn  pater  luus. 


faï  n’eft-il  point  venu  manger,  ni  hier,  ni 
aujourd’hui  ? 

2S.  Jonathas  dit  à Saiil  : Il  m’a  prid  avec 
beaucoup  d’inflance  d’agréer  qu’il  allât  à 
Bethléem , • 

ap.  en  nft  difant  : Laifiez-moi  aller,  je  vous 
prie  , parce  qu’il  y a un  facrifice  folemnel  en 
notre  Ville  , ôc  l’un  de  mes  frères  m’eft  venu 
prier  d'y  aller  : fi  donc  j’ai  trouvé  grâce  de- 
vant vos  yeux  , permettez  - moi  d’y  faire  ua 
tour  pour  voir  mes  frères.*  C’eft  pour  cela 
qu’il  n’efi  pas  venu  manger  avec  le  Roi. 

}o.  Alors  Saül  fe  mettant  en  colere  contre 
Jonathas,  lui  dit;  Hommaj^ts  cœur  dr fans 
honneur , fils  de  femme  prtîJPiée , c(l-ce  que 
j’ignore  que  tu  aimes  le  fils  d’ifaï , à ta  honte  , 
& à la  honte  de  ta  mere  infâme , de  ejui feule 
tu  peut  tenir  des  inclinations  fi  lâches  & Ji 
bajfies  ? 

3 i.  Car  tant  que  le  fils  d’Ifaï  vivra  fur  la 
terre  , tu  ne  feras  jamais  en  fùreté  , ni  pour 
ta  vie  , ni  pour  le  droit  que  tu  as  à la  cou- 
ronne. Envoie  donc  prélèntcment  le  chercher  y 
&%mene-le-moi  ; car  il  faut  qu’il  meure. 

32.  J{>nathas*répondit  à Saül  fon  peret 
Pourquoi  mourra-t-il  ? qu’a-t’il  fait  f 

3 }.  Saül , irrité  de  cette  rêponfie  de  Jonathas, 
prit  une  lance  pour  l’en  percer.  Jonathas  re- 
connut donc  que  fon  pere  étoit  réfolu  de 
faire  mourir  David. 

34.  Et  il  fe  leva  tout  en  colere , & ne 
mangea  point  ce  fécond  jour  de  la  lète , 
parce  qu’il  étoit  affligé  de  l’état  de  David  > 
ôc  de  ce  que  fon  pere  l’avoir  outragé  lui- 
même. 
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j.-IFI,  Jonathai  fait  ronnoitre  à David  la  mauvaife  difpoftion  de  Saiil pour 

lui , par  lefif;ne  dont  ils  étoiem  convenus.  Us  s'einbrajfent , en  répandant 

beaucoup  de  larmes , fe  fepareni. 

3 y.  Le'Iendemain,  dès  le  point  du  jour, 

Jonathas  vint  dans  le  champ,  félon  qu’il  en 
ëtoit  demeuré  d’accord  avec  David  ; & U 
amena  avec  lui  un  petit  gar(jon, 

-3  5.  auquel  il  dit  : Allez  ; & rapportez-moi 
les  fléchés  que  je  tire.  L’enfant  ayant  couru , 

Jonathas  en  tira  une  autre  plus  loin. 

31!>  L’enfant  étant  donc  venu  au  lieu  où 
étoit  la  fléché  que  Jonathas  avoit  tirée  , Jo- 
nathas cria  derrière  lui,  6c  lui  dit:  Voilà  la 
flèche  qui  ell  au-delà  de  vous. 

^ 38.  Il  lui  cria  encore,  ôc  lui  dit  : Allez 
vite,  hâtez-vous;  ne  demeurez  point.  L’en- 
fant ayant  ramaflé  les  fléchés  de  Jonathas, 
les  rapporta  à fon  maître  , 

3p.  fans  rien  comprendre  à ce  qui  fe  fai- 
foit;  car  il  n’y  avoit  que  Jonathas  6c  David 
qui  le  fuflent. 

40.  Jonathas  enfuite  donna  fes  armes  à l’en- 
fant , 6c  lui  dit  : Aile? , 6c  reponez  - les  à la 
Ville. 

41.  Quand  U s’en  fut  allé,  David  fortit  du 
lieu  où  il  étoit , qui  regardoit  le  midi.  Il  fit, 
par  trois  fois,  une  profonde  reverence  à Jo- 
nathas , en  fe  baiffant  jufqu’en  terre  ; 6c  s’é- 
tant falués , en  fe  baifant , ils  pleuretent  tous 
deux  ; mais  David  encore  plus. 

42.  Jonathas  dit  donc  à David  ; Allez  er» 
paix.  ‘Que  ce  que  nous  avons  juré  tous  deux 
au  nom  du  Seigneur  demeure  ferme  6c  que  le 
Seigneur , comme  nous  avons  dit , foit  té- 
moin entre  vous  6c  nroi,  6c  entre  votre  race 
ôc  ma  race , pour  jamais- 

43.  David,  en  même^ems.  Ce  retira,  6c 
Jonathas  reatra  dans  la  Ville. 


^f.Cnmque  ilIuxilTet  ms* 
fiinne , vcnit  Jonaih;is  in  a- 
grum  juxta  pbcitum  David, 
Si  puer  parvulus  cum  eo. 

Si  ait  ad  puerum  flium  ; 
Vade,  & aft'er  mihi  lîigit- 
ta$,  quas  ego  jacio.  Cum- 
que  puer  cucurrilTet,  jecic 
alkim  ûgiitam  trans  pue- 
rum. ^ 

37.  Vcnit  itaque  puer  ad 
locum  jacuÜ  , qaod  mifè- 
rat  Jonathas  ; Si  clamavit 
Jonathas pod  tcrgum  pueriy 
Si  ait  ; Ecce  ibi  eft  fàgictas 
porro  ultra  te. 

3 S.  Clamarjtque  iterum 
Jonathas  pod  tergum  pueri  / 
dicens  : Fedirra  velociier» 
ne  dcreris.  Coliegit  autcm 
puer  Jonathx  fagittas , Si  ac« 
ruiii  ad  dominum  fuum: 

&.quid  ageretur^  pC- 
nitus  ignorabat:  tantummo- 
do  cnim  Jonathas  Ôc  David 
rem  novenint,  • 

40.  Dédit  crgo  Jonathaa 
arma  Tua  pucro  , ôc  dixic 
ei  : V'ade  , Sc  dcfer  in  civi- 
latem. 

41.  Cumqueabiifietpucr^ 
furrcxit  David  de  loco,  qui 
vergebat  ad  Adrum , & ca- 
dens  pronus  in  terram,  ado- 
ravit  tertio  : & ofculamef 
fe  alteruirum , fleverunt  pa- 
rircr  , David  autcm  amr 
plüis. 

41.  Dixit  ergo  Jonathas 
ad  David:  Vade  in  pacc 
quxcumque  {uravimus  am- 
bo  in  nomine  Dominii  di- 
ccnies  t Dominas  de  inter 
me  de  te  ^ & inter  iêmeiv 
meum  & (eroen  njum  alquc 
in  fempirernunj. 

4-j.  Et  farrexir  Pavid , JT 

lèd  St  Jonathas  i»** 
gredus  ed  civitatem» 
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CHAPITRE  XXL 

§.  I.  David  va  à Nobe  trouver  le  Grand  Prêtre  Achimelech.  Il  lui  demande 
des  vivres.  Achimelech  n’en  ayant  point , lui  donne  des  pains  de  propofttion^ 
pour  lui  ù'  pour  fes gens.  ^ 

L’a n du  monde  environ  2P44. 


I.  Venir  autem  David  in 
Nobe  ad  Achimelech  (âcer- 
dotem:  & obftupuit  Achi- 
melMh , eà  quod  venilTet 
David.  Et  dixii  ei  : Quare 
tu  folut  , & nullua  efi  te- 
cum? 


1. A.  Près  cela,  David 


2.  Et  ait  David  ad  Achî- 
fnelech  facerdoteni  : Rex 
prarcepie  niihi  fermonem , 
& dixit:  Nemo  fciat  rem  , 
proprer  quam  miCus  es  i 
me  I & cujurmodi  prxcepra 
tîbi  deJerim  : nam  & pue« 
ris  condixi  in  ilium  & ilium 
Jocufn. 

J.  Nunc  ergo  G quid  ha- 
bes  ad  manum,  vel  qulnquc 
panvs«  da  mihi , auc  quid* 
quid  inveneris. 

4.  Et  rcrpondcns  (âcerdoi 
ad  David,  aie  Üli  ; Non  ha- 
beo  laicos  panes  ad  manum, 
led  tantum  panem  (Iin(îhim  : 
Cl  mundi  funt  pucri  maxime 
i mulieribus; 


y.  Et  refpondit  David  /â- 
cerdoti , & dixit  ei:  Equi- 
dem  , fi  de  mulieribus  agi- 
tur:  cominuimusnosab  he- 
ti  ê(  nudiuQertius , quando 
«grediebamur  , 5t  fuerunt 
va/â  puerorum  por- 

rh  via  hxc  polluta  efi  , fed 
& ip/à  hodie  lanâificabicur 
m vafij. 


Dédit  ergo  ci  lâcerdos 


alla  à Nobé  , vers 
le  Grand  Prêtre  Achimelech.  Le  Tabernacle 
étoit  alors  dans  cette  faille.  Achimelech , nom- 
mé aujji  Æiathar , fut  furpris  de  la  venue , & 
lui  dit  : D’où  vient  que  vous  venez  feiir  , & 
qu’il  n’y  a perfonne  avec  vous  ? 

2.  David  lui  répondit  : Le  Roi  m’a  donné 
un  ordre , 6c  m’a  dit  : Que  perfonne  ne  fâ- 
che pourquoi  je  vous  envoie , ni  ce  que  je 
vous  ai  commande.  J’ai  même  donné  ren- 
dez-vous à mes  gens  en  tel  ôc  tel  lieu. 

J.  Si  donc  vous  avez  quelque  chofe  à man- 
ger , quand  ce  ne  feroit  que  cinq  pains , ou 
quoi  que  ce  foit , donnez-le  moi;  car  nous  en 
avons  grand  befotn. 

4.  Le  Grand  Prêtre  lui  répondit  : Je  n’ai 
point  ici  de  pain  pour  le  peuple  ; je  n’ai  que 
du  pain  qui  eft  faint  & rèfervé  aux  Prêtres. 
Cependant  je  vous  en  donnerai , pourvu  que  vos 
gens  foient  purs , pardcuiieiement  à l’égard 
des  femmes. 

y.  David  répondit  au  Grand  Prêtre  , 6c  lui 
dit  : Pour  ce  qui  regarde  les  femmes , depuis 
hier  6c  avant  hier  que  nous  Ibmmes  partis , 
nous  ne  nous  en  fommes  point  approchés , 
6c  nos  vêtemens  aufli  étoient  purs.  Il  eft  vrai 
qu’il  y eft  arrivé  quelque  impureté  légale  en 
chemin  ; mais  ils  en  feront  aujourd’hui  puri- 
fiés , avant  que  nous  mangions  les  pains  que 
vous  nous  donnerez. 

6.  Le  Grand  Prêtre  lui  donna  donc  du  pain 
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fanûifié  ; car  il  n’y  en  avoir  point  là  d’autre  j 
que  les  pains  expofés  devant  le  Seigneur , 
qui  avoient  été  ôtés  de  devant  fa  préfence, 
pour  y en  mettre  de  chauds  en  la  place. 

7.  Or  un  certain  homme  des  Officiers  de 
Saül  fe  trouva  alors  au-dedlns  du  Tabernacle 
du  Seigneur.  C’étoit  un  Jduméen,  nommé 
Doëg  , ôc*  le  plus  puiffant  d’entre  les  bergers 
de  ^iil. 


fanôiFcatum  panem;  neque 
enim  erat  ibi  panis  ^ rifî 
tantum  panes  propoftüonis , 
qui  fublati  fuerant  à Tarie 
Domini , ut  ponerencur  pa* 
ncs  calidi 

7.  F.rat  autem  ibî  vir  qui- 
dam de  fervis  Saul,  in  die 
îHa  , intus  in  tabernaculo 
Domini  : ^ nomen  cjuc 
Doeg  Idumxus , pocemidlr 
mus  paHonim  Said. 


§.  II.  David  demande  des  armes  à Achimelech.  Ce  Grand  Prêtre  lut  donne 
l'épée  de  Goliath,  U fi  retire  chez  Âchis  , Roi  de  Geth  , où  il  ejl  oblige  de 
contrefaire  Pinfinfi , afin  de  fauver  fa  vie. 


8.  David  dit  encore  à Achimelech  : N’a- 
vez-vous point  ici  une  lance , ou  une  épée  f 
car  je  n’ai  point  apponé  avec  moi  mon  épée , 
ni  mes  armes , parce  que  l’ordre  du  Roi 
preffoit  fort. 

9.  Le  Grand  Prêtre  lui  répondit  : Voilà 
l’épée  de  Goliath  , Philiftin  , que  vous  avez 
tue  dans  la  vallée  deTétebinthe,  eowwf  vcus 
l’avez  confacrée  au  Seigneur,  Elle  eft  envelojv 
pée  dans  un  drap,  derrière  l’éphod.  Si  vous 
la  voulez,  prenez- la  , parce  qu’il  n’y  en  a 
point  d’autre  ici.  l!favid  lui  dit  : %n’y  en  a 
point  qui  vaille  celle-là  ; dbnnez-ia  moi. 

10.  David  s’enfuit  donc  alors  pour  éviter 
la  colere  de  Saül  , ôc  fe  réfugia  vers  Achis , 
Roi  de  Geth  , croyant  quit  y ferait  fort  en 
fureté. 

1 1 . Mais  les  Officiers  d’Achis  ayant  vû 
David  , dirent  à Achis  : N’eft-ce  pas  là  ce 
David  , qui  efl  comme  Roi  en  fon  pays , par 
le  crédit  qu’il  s'y  efl  acquis  f N’eft-ce  pas  pour 
lui  qu’on  a chanté  dans  les  danfès  publiques;. 
Saül  en  a tué  mille  , & David  dix  mille  i 
Maintenant  donc  que  vous  en  êtes  le  maître , ne 
le  laiffez  pat  échapper. 

1 2.  David  fut  frappé  de  ces  paroles  juA 
qu’au  coeur  ; & il  commença  à craindxis  ex- 
trèmement  Achis,  Roi  de  Getlu 


8.  Dix»  autem  David  aJ 
Achimelech  : Si  habes  hic 
ad  minum  haftam  . autgla- 
dium  ? quia  gladium  meum, 
& arma  mea  non  tuli  me- 
cum;  fetnm  enim  regis  ur- 
gebat.  0 

9.  Et  dix»  facerdos  : Eccc 
hic  gladius  Goliath  Philif’ 
thari  , quem  percuflilli  in 
valle  Terebinihi,  eft  invo- 
lutus  pallio  poft  cphod  : ft 
iflum  vis  tollere,  toile;  ne- 
que  enim  hic  eft  alius  abf- 
que  eo.  Et  ait  David  : Non 
eft  huic  alter  fimilis  , du  mi- 
hi  eum.  • 

loSurrexit  itaque  David, 
K Tugit  in  die  ilia  à Tacir 
Saül  : St  venii  ad  AcbU  rc- 
gcm  Geth: 


Tl.  Dixerantque fërvî  A- 
chis  ad  eum  , cùm  vidiflient 
David  : Numquid  non  ifts- 
eft  David  rex  tcirat  ! nonne 
huic  cantabant  per  choros  , 
dieentestPercuflit  Saül  mil-  • 
le  , & David  dccem  milliad 


Ts.  Pbru»  antem  DavW 
fermones  iftos  in  corde  ftio, 
ft  exiimuit  v ride  a facie  A— 
clau  icpi  Geth. 


l 


0 


Digitized  by  Coogle 


ip4  LES  R 

IJ.  Et  immutavii  os  fuum 
eoram  eis , & colhbcbatur 
inter  minus  eorum,  & im- 
pingebas  in  oftia  port*,  de- 
iKie'jintque  faiivz  ejus  in 
burbam. 

14.  Et  ait  Achis  ad  lêr- 
vos  fuos  ; Vidiilis  hominem 
inlânum  : quar^  adduxiilis 
eutn  ad  me  ! 

IJ.  An  défunt  nobis  fu- 
riofi , quôd  introduxiOis  if' 
tum  , ut  fureret  me  .prz- 
fcnte  ; hiccine  ingredietuc 
domum  raeam  l 


OIS.  Lir.  I.  Chat.  XXL 

I J.  C’eft  pourquoi  il  fe  corurefit  le  vifagé 
devant  les  Philiftins.  Il  fe  laiiToit  tomber  e:nre 
leurs  mains  : il  fe  heurtoir  contre  les  poteaux 
de  la  porte , 6c  la  falive  lui  couloir  fur  la 
barbe. 

1 4.  Achis  dit  dtJhc  à fes  Officiers  : Vous 
voyiez  que  cct  honjme  étoit  fou  ; pourquoi 
me  lavez-vous  amené  ? • 

I y.  Eff-ce  que  nous  n’avons  pas  affe^  de 
fous  , pour  nous  amener  celui-ci,  afin  qu’il  fit 
des  folies  en  ma  préfence  ? Doit-on  lailfcr 
entrer  un  tel  homme  dans  ma  maifon. 


* CHAPITRE  XXII. 


§.  I.  David , font  de  Geth , fe  retire  dans  la  caverne  (TOdollam.  Ses  parens 
l’y  viennei^roiiver  , CT  pliifieurs  mécontens  fe  joignent  a lui.  Il  va  de-là 
à Mafplu , & laiffefes  parens  auprès  du  Roi  de  Aioab.  Jl  s’en  retourne 
dans  la  terre  de  Juda , par  le  confeil  du  Prophète  GaJ, 


La  mesme  anne’e.  2P44. 


I.  Abiit  ergo  David  in- 
de  , & fugit  in  fpeluncam 
Odo'.hm.  Quoi^um  audif 
fent  fraircs  ejus,  & oranis 
domus  pitris  cjus  , d4^en- 
derunt  ad  cum  illuc. 

i.  Etconvencruntadeum 
omnes,  qui  erant  in  anguf 
lia  conrtituti,  & oppreHi  a:- 
re  alieno , & amaro  animo  : 
& faâus  cft  corum  prin- 
ceps  , fueruntque  cum  eo 
quafi  quadringinti  viri. 

J. 'Et  proft'slus  cft  David 
inde  in  Mafpba , qux  eA 

• Moab  : & dixit  ad  regem 
Moab  : Maneat,  oco,  patet 
meus  St  mater  mea  vobif 
cum  , donec  (ciam  quid  fa- 
ciat  mihi  Deus. 

4.  Et  reliquit  eos  ante  fa- 
ciem  regis  Moab:  manfe- 
runtque  apud  cum  cunAis 
d.iebus , quibus  David  fuit 
ân  przfidio. 


,D  Avid  fortit  donc  ainft  de  Geth  , & le 
retira  da(||  la  caverne  d’Odollam , au  pays  de 
Jttda.  Ses  freres  6c  toute  la  maifon  de  fon 
pere  l’ayant  appris , l'y  vinrent  trouver. 

2.  Et  tous  ceux  cjui  avoient  de  méchantes 
affaires,  ôc  ceux  qui  étoient , ou  accablés  de 
dettes  , ou  méconteits , s’affemblerent  au- 
près de  lui.  Il  devint  leur  Chef  ; 6c  il  fe  trouva 
avec  lui  environ  quatre  cens  hommes. 

3.  Il  s’en  alla  de-là  à Mafpha,  qui  eft  ait 
Pays  de  Moab  , 6c  il  dit  au  Roi  de  Moab  : Je 
vous  prie  de  permettre  que  mon  pere  6c  ma 
mere  demeurent  avec  vous , jufqu’à  ce  que 
je  fâche  ce  que  Dieu  ordonnera  de  moi. 

4.  Il  les  lailfa  auprès  du  Roi  de  Moab;  6c 
ils  y demeurèrent  tout  le  tems  que  David  fut 
dans  cette  forterelTe» 


5.  Alors 


« 
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J.  Alors  le  Prophète  Cad  dit  à David  : Ne  Dixitque  Gad  prophe- 
demeurez  point  dans  ce  fort  ; fortez-en , & **  ••  NoH  manerc 

ÿei  en  la  d=  Juda.  David  pamt  donc 
de  ce  heu-la , & vint, au  bois  de  Haret,  au  fe^us  efl  David,  & venitin 
couchant  de  Jerufalem.  ûlnun  Hai«. 


§.  II.  Saul  fi  plaint  à fis  Officiers  de  cf  Me  perfinne  ne  l’avertit  des  démarches 
de  Davtd.  Doég  aceufi  le  Grand  Prêtre  Achimelech  de  lui  avoir  four  ti 
des  vivres , des  armes,  & d’avoir  confulté  le  Seigneur  pour  lui. 


6.  Saül  aufli-tôt  fut  averti  que  David  avoir 

faru  vers  le  bois  de  Haret,  avec  les  gens  qui 
accompagnoient.  Or  pendant  que  Saül  ae- 
meuroit  à Gabaa , un  jour  qu’il  étoit  dans  un 
bois  près  de  Rama , ayant  une  lance  à la  main, 
& étant  environné  de  tous  fes  Officiers , 

7.  il  dit  à tous  ceux  qui  étoient  auprès  de 
lui  : Ecoutez-moi , enfans  de  Benjamin , vous 
sjui  êtes  de  ma  Tribu  : Le  fils  d’Ilàï  vous  don- 
nera-t-il  à tous  des  champs  6c  des  vignes  ? 6c 
vous  fera-t-il  tous  tribuns  6c  centeniets , 

8.  Foulque  vous  ayez  tous  conjuré  contre 
moi , làns  qu’il  y ait  perfonne  qui  me  donne 
aucun  avis  de  ce  que  fait  David,  fur  tout 
voyant  mon  fils  lié  d’une  étroite  amitié  avec 
le  fils  d’Ifaï  I II  n’y  en  a pas  un  d’entre  vous 
qui  foit  touché  de  mon  malheur,  ni  qui 
m’avertiflê  de  ce  qui  fe  pajfi  ; 6c  mon  propre 
fils  a Ibulevé  contre  moi  l’un  de  mes  fervi- 
teurs,  qui  ne  celTe  jufqu’aujourd’hui  de  me 
tendre  des  pièges. 

p.  Doëg  Iduméen , qui  étoit  alors  préfent , 
ôc  le  premierjd’cntre  les  Officiers  de  Saül , 
lui  répondit  : J’ai  vû  le  fils  d’Ifaï  à Nobé  chez 
le  grand  Prêtre  Achimelech,  fils  d’Achitob , 

a 

10.  qui  a confulté  le  Seigneur  pour  lui , qui 
lui  a donné  des  vivres , 6c  l’épée  même  de 
Goliath  le  Philiftin. 


(.  Et  audivit  Saül  ^ui><l 
apparuiiTet  David  , & viti 
qui  étant  cum  eo.  Saül 
aoiem  cùm  maneret  in  ne- 
more  , quod  eA  in  Ra- 
ma , haAam  manu  tenens  , > 
cunâique  fervi  ejui  cir- 
cumAarent  eun , 

7.  ait  ad  tèrvos  fiios  qui 
aAîAebant  ei  : Audite  nunc 
filii  Jemini:  Numquid  om- 
nibus vobis  dabit  iilius  liai 
agros  & vineas , il  univer- 
fos  vos  fâciet  tiibunos , & 
centuriones  : 

8.  quoniam  conjuraAis 
omnes  adverCum  me , & 
non  eA  qui  mihi  renumiet , 
maxime  cùm  & 6iius  meus 
fordus  inierit  cumAlio  liai? 
Non  eA  qui  vicem  meam 
doleat  ex  vobis  , nec  qui 
annuniiet  mihiteôquôd  Tuf- 
citaverit  fîlius  meus  fervum 
meum  adverlüm  me  , inü- 
diantem  mihi  uïque  hodie. 


9.  Relpondens  autem 
Doeg  Idumzus , qui  alIiAe- 
bat , & état  primus  inter  fer- 
vos  Saul  : Vidi , inquit , fi- 
lium  liai  in  Nobe  , apud 
Achimelech  filhim  Auiiir 
tob  iâcerdotem. 

10.  Quiconfuluit  pro  eo 
Dominum,  & cibaria  dédie 
ei  : fed  & gladium  Goliath 
PhiliAhzi  dédit  iUi. 


Tome  IL  Part.  I. 
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§.  Ilf.  Saiil  envoir  quérir  le  Grand  Prêtre  Achtmelech.  Il  le  fait  tuer  par 
Doeçr,avec  quatre-vingts- cinq  Prêtres  qui  Paccompagnoient.  Doegva  enfuitr- 
à Sfof’e  , o«T  il  fûit  tout  p^Jpr  au  fil  de  répte,  Abiathary  l‘'un  des  fils  d^Achi- 
melech  , fe  fauve  de  ce  carnage  y & fe  retire  auprès  de  David, 


II.  Mifît  ergo  rex  a<l  ac— 
cerfcndum  Achimclech  fa* 
ccrdcHem  fîltum  Achitob  , 
& omneni  domum  pitris  e* 

, fâcerdotum,  qui  erant 
in  Nobc.,  qui  univerfi  ve* 
ncrum  ad  rcgcni. 

t2.  Et  ait  Saul  ad  Achi- 
melech:  Audi  fiU  Achicob, 
Qui  rcfpondit  : Prxftù  fum, 
xioinine. 

15.  Dixicquead  cum  Saul  ; 
Qu.ire  conjuraftis  advcrfum 
me  tu  & tilius  Ifai , & de-- 
difti  ci  panes  8c  ghdium  » 
& confuluidi  pro  co  Deum> 
ut  confurgerct  adverfum 
me,  infidiator  ufque  hodic 
permanens 

H.,  Refponden/que  A- 
diimdech  régi , ait  : Et  quis 
în  omnibuji  lervis  fuis,  /î- 
cut  David  lîdelis , 8c  gener 
regis  > & pergens  ad  impe- 
rium tuum  y & gloriofus  in 
domotuaf 


1 1.  Le  Roi  envoya  donc  quérir  le  Grand- 
Prêtre  Achimelech  fils  d’Achitob , avec  tous 
les  Prêtres  de  la  maifon  de  fon  pere  , qui' 
êtoicntà  Nobê  ; & ils  vinrent  tous  trouver- 
le  Roi. 

1 2.  Saiil  dit  alors  à Achimelech  : Ecoutez  ^ 
fils  d’Achitob.  Achimclech  lui  répondit  : Que 
vous  plaît-il , Seigneur  ? 

I}.  Saiil  ajouta;  Pourquoi’ avez  - vous 
conjuré  contre  moi,  vous  ôc  le  fils  d’Ifaï? 
pourquoi  lui  avez  • vous  donné  des  pains  ôc 
une  épée  I ôc  pourquoi  avez -vous  confulté' 
Dieu  pour  lui , lui  qui  ne  cefie  jufqu’aujour- 
d’hui  de  chercher  des  moyens  pour  me- 
perdre  ? 

14.  Achimelech  répondit  au  RÜ:  Y a-t-il.' 
quelqu’un  entre  vos  ferviteurs  qui  vous  foit 
aufii  fidele  que  David , lui  qui  eft  le  gendre 
du  Roi , qui  marche  pour  exécuter  vos  or- 
dres , ôc  qui  a tant  d’autorité  dans  votre  mai- 
fon ? 


iç.  Num  hodie  cwpi  pro 
eo  confulere  Deum  ? Ablît 
hoc  à nif  : ne  fufpicetur 
rex  acivertÛ!  Icrvuni  fuum 
rem  huiulcemodi , in  uni- 
vertii  domo  patris  mei  ! non 
enim  (civù  tl-rvus  luui 
^uidijujm  lüper  hoc  nego- 
tio, vcl  modicum  vel 
grande. 


1 6,  Dixitque  rex  : Morte 
morieris  Achimelech  . tu 
£t  omnis  domus  patris  tui. 

17.  Et  ait  rex  emi^Tatiiis , 
qui  circumûabant  cum  : 
ccnvctûmini  8c  inieificite 


ly.  Eft-ce  d’aujourd’hui  que  j’ai  commencé- 
à confulter  le  Seigneur  pour  lui.'’  J’étois  bien 
éloigné  de  prétendre  rien  faire  en  cela  contre 
votre  fervice.  Je  prie  le  Roi  de  ne  pas  conce- 
voir un  foupçon  u défavantageux , ni  de  moi , 
ni  de  toute  la  maifon  de  mon  pere  ; car  pour 
ce  qui  eft  de  ce  que  vous  dites  préfentement 
contre  David , votre  ferviteur  n’en  a lu  quoi 
que  ce  foit. 

16.  Le  Roi  lui  dit  : Vous  mourrez  préfen- 
tement , Achimelech,  vous  ôc  toute  la  mai- 
fon de  votre  pere. 

1 7.  Et  il  ditenfuite  aux  Archers  qui  l’envi- 
ronnoient  : Tournez  vos  armes  contre  les 
Prêtres  du  Seigneur,  ôc  tuez-les;  car  ils  font 
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••ffîntclligence  avec  David.  Ils  fayoient  bien 
.qu’il  s’enfuyoit  ; 6c  ils  ne  m’en  ont  point  donnd 
avis.  Mais  les  Officiers  du  Roi  ne  voulurent 
point  porter  leurs  mains  fur  les  Prêtres  du 
Seigneur. 

1 8.  Alors  le  Roi  dit  à Doeg*  : Vous , Doeg , 
allez , ôc  jettez-vous  fur  ces  Prêtres.  Et  Doeg 
Iduméen , fe  tournant  contre  les  Prêtres,  fe 
jetta  fur  eux , ôc  tua  en  ce  Jour  - là  quatre- 
vingts-cinq  hommes,  qui  portoient  l’éphod 
de  lin. 


/âccfJô:f>  Doirinî  î nam 
minus  corum  cum  David 
: feientes  quoi  fuginet  « 
& non  inJicaverunt  mihi. 
Noluerunt  autem  Tervi  ré- 
gis extcnderc  manus  iuas 
in  fiicerdoies  Domini, 
is.  Et  ai:  rex  ad  Dccg  : 
Convertere  tu  » & irrue  in 
(acerdotes.  ConTCrfurque 
Doeg  Idumxus  » irruit  in 
fâcerdotes»  & trucidavit  in 
die  ilia  odogintaquinquevi- 
ros  veOitos  ephod  lineo. 


ip.  Il  alla  enfuite  à Nobd,  qui  ëtoit  la 
Ville  des  Prêtres,  Ôc  il  fit  palTer  au  fil  de  l’d- 
péc  les  hommes  ôc  les  femmes,  fans  épar- 
gner les  petits  enfans,  ni  ceux  mêmes  qui 
étoient  à la  mammelle  , ni  les  boeufs , ni  les 
ânes  , ni  les  brebis. 

20.  L’un  des  fils  d’Achimelech , fils  d’A- 
chitob , qui  s’appelloit  Abiathar , échappé  de 
ce  carnage , s’enfuit  vers  David. 

2 1.  Et  lui  vint  dire  que  Saül  avoir  tué  les 
Prêtres  du  Seigneur. 

22.  David  répondit  à Abiathar  : Je  Ikvois 
bien  que  Doëg  Iduméen  s’étant  trouvé  là 
lorfque  j’y  étois  , ne  manqueroit  pas  d’aver- 
tir ôaül.  Je  fuis  caufe  de  la  mort  de  toute  la 
maifon  de  votre  pere. 

2 J.  Demeurez  avec  moi,  & ne  craignez 
tien.  Si  quelqu’un  entreprend  fur  ma  vie  , il 
entreprendra  auffi  fur  la  vôtre  ; ôc  fi  je  me 
fauve  f vous  ferez  làuvé  avec  moi. . 


19.  Nobe  autem  cîvitatem 
facerdotum  percuflit  in  orc 
gladit,  virosj  & mulieres  » 
& parvulos , & la«.^ences  , 
bovemque  Sc  afinum  , & o- 
vem  in  orc  gladii. 


20.  Evadons  autem  unus 
filius  Achimelech  9 filii  A- 
chitob,  cujus  npmen  crat 
Abiathar,  fugit  ad  David  » 

1 1.  & annuntiavit  ei quod 
occidiffet  Saül  facerdote* 
Domini. 

XI,  Et  ait  David  ad  Abia- 
thar ; Sciebam  in  die  ilia  , 

3uod  cùm  ibi  eflet  Doeg  1- 
umatus  t procui  dubio  an- 
nuntiaret  Saiili  ! ego  fum 
reus  omnium  animarum  pa« 
tris  tui. 

aj.Manemecum,  neti* 
meas  H quis  quxlîerit  ani- 
mam  meam , quxret  & ani- 
roam  tuam , mecum^ue  Ter- 
vaberis. 


ip8 


LES  ROIS.  Liv.I.  Ch  ji  P.  XXIII. 


vid,  dicentei!  Ecce  Pliilif- 
thiim  oppugnant  Ceilam 
& diripium  areas. 


CHAPITRE  XXIII. 

§.  I.  Les  Ph'tliJUns  attaquent  Ceïla.  David  marche  contr'eux , par  Perdre  dit 
Seigneur,  en  fait  un  grand  carnage , délivre  les  habitans  de  Céda. 

L’an  DU  MONDE  2P4J.  Avant  J.  C.  lojp. 

J.  EtannuntiaveruntDa-  i. .A.  Près  cela , on  vint  dire  à David,  qui 
' toujours  dans  le  bois  de  Haret  : Voilà  leÿ 

Philiftins  qui  attaquent  Ceïla  , yUle  de  la> 
tribu  de  Juda , ôc  qui  pillent  les  granges  du 
pays. 

2.  Sur  quoi  David  confulta  le  Seigneur,  6c 
lui  dit:  Marcherai -Je  contre  les  Philiflins  f 6c. 
les  pourrai-je  défaire  ? Le  Seigneur  lui  répon- 
dit : Allez  ; vous  déferez  les  Philiflins  , 6c 
vous  fauverez  Ceïla. 

3 . Les  gens  qui  étoient  avec  David  lui  di-» 
rent  alors  : Vous  voyez  qu’étant  ici  en  Judée  , 
au  milieu  de  notre  pays , nous  n’y  fommes  pas 
fans  crainte  : que  fera-ce  donc  fi  nous  allons 
à Ceïla  attaquer  les  troupes  des  Philiflins  fur 
leurs  frontières. . 

4..  David , pour  rajfurer  fes  gens , confulta 
encore  le  Seigneur.  Et  le  Seigneur  lui  répon-r 
dit  : Allez  ; marchez  à Ceïla  ; car  Je  vous  lir 
vrcrai  les  Philiflins  entre  lesjnains. 

y;  David  s’en  alla  donc  avec  fes  gens  à 
Ceïla.  Il  combattit  contre  les  Philiflins  , en 
fit  un  grand  carnage  , emmena  leurs  trou- 
peaux , 6c  fauva.les  habitans  de  Ceïla. 


I.  Confulait  ergo  David 
Dotninum  > dicens  : Num 
v.idam , & percutiam  Phi- 
liOhzot  iftos?  Et  ait  Domi- 
mis  ad  David  ; Vade,  & 
percuties  Pliiyfthzos  , & 
Ceilam  falvabii. 

J.  Et  dixerunt  vin,  qui  e- 
nm  cum  David,  ad  eum  : 
Etce  nos  hic  in  judn  con- 
EAentes  timemus  : qu.intà 
niagis  fi  ierimus  in  Ceilam 
adverfum  agmina  Philiûhi- 
norum  ? 

4.  Kutfiim  ergo  David 
confuluit  Dominum.  Qui 
rerpondens , ait  ci  > Surge  > 
8t  vade  in  Ceilam  : ego  e- 
nim  tradam  Philiflhzos  in 
manu  tua. 

f.  Abiite^o  David,  Si 
viri  ejus , in  Ceilam,  & pug- 
navit  adverfijmPhilifih:eoa. 
& abemijumenta  eorum,& 
pcrcuÆt  eos  plagd  magnâ  : 
& falvavit  David  habitato- 
irs  Ceilx, 

«.  Porri)  eo  tempore  , 
quo  fugiebat  Abiathar  filius 
Achimelech  ad  David  in 
Ceilam , ephod  Tecum  ba- 
bens  defcendeiat. 


6.  Or  quand  Abiathar , fils  d’Achimelech . 
fe  réfugia  vers  David  , avant  qu’il  allât  à 
Ceïla  , il  apporta  avec  lui  l’éphod  du  Grand 
Prêtre  ; & c’ejl  par  ce  moyen  qu’il  confultoit 
le  Seigneur, 
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f . II.  Saül  veut  ajpéger  David  dam  Céda.  David , craignant  d'être  livré 

entre  fes  maint  par  let  habitam  de  cette  Villt , en  fort , & erre  de  tout  côtét, 

7.  Lorfque  Saül  eut  a^ris  que  David 
étoit  venu  à Ceïla,  il  dit:  Dieu  me  l’a  livré 
entre  les  mains  ; il  eft  pris, puifqu’il  eft  entré 
dans  une  Ville  où  il  y a des  portes  & des 
ferrures. 

8.  Il  commanda  donc  à tout  le  peuple  de 
marcher  fecretement  contre  Céïla,  & d’y 
aHiéger  David  & fes  gens. 

9.  David  fut  averti  que  Saül  fe  préparoit  fé- 
cretement  à le  perdre , & il  dit  au  Prêtre 
Abiatharr  Prenez  l’éphod  , pour  confultet  le 
Seigneur. 

10.  Et  David  dit  : Seigneur  Dieu  d’Ifraël, 
votre  fervitçur  * entendu  dire  que  Saül  fe 
prépare  à venir  à Ceïla , pour  détruire  cetffe 
iViile  à caufe  de  moi. 


I I . Les  habitans  de  Cêïla  me  livreront-ils 
entre  fes  mains  ? ôc  Saül  y viendra-t-il , com- 
me votre  ferviteur  l’a  oüi  dire  ? Seigneur 
Dieu  d’Ifrael  , faites  comioître  à votre  fervi- 
teur  ce  qui  en  arrivera.  Le  Seigneur  répon- 
dit : Saül  viendra. 

la.  David  dit  encore  : Ceux  de  Ceïlâ  me 
livreront-ils  avèc  mes  gens  entre  les  mains 
de  Saül  ? Le  Seigneur  lui  répondit  : Ils  vous 
livreront  entre  fes  mains  , fi  vous  refiez  avec 
eux. 

IJ.  David  fe  difpofa  donc  à s’en  aller  avec 
fes  gens  au  nombre  d’environ  fix  cens  hom- 
mes. Et  étant  partis  de  Ceïla,  ils  marchoient 
tantôt  d’un  côté , tantôt  d’un  autre , fans  fa- 
voir  où  s’arrêter.  Saül  ayant  appris  que  David 
s’étoit  retiré  de  Ceïla , & s^étoit  lauv^j  il  ne 
parla  plus  d’y  aller. 


7.  Nuntiatum  eft  autem 
Saiili  quôd  veniftet  Davi3 
in  Ceilam  ; & ait  Saiil  : Tra- 
didii  eum  Deus  in  manua 
meas , conclufulijue  eft,  in- 
trogreftus  urbem  in  qua  pot- 
tx  Si  (érx  liini. 

8.  Et  przcepit  Saül  omni 
populo  ut  ad  pugnam  dei:. 
cenderet  in  Ceilam  , & ob- 
fideret  David , & viros  ejus. 

9.  Quod  cùm  David  reC- 
ciilet  , quia  prxpararet  et 
Saül  clàm  malum  , dixit  ad 
Abiathar  lâceidotem  : Ap- 
plica  epliod. 

I O.  Et  ait  David  ; Domi- 
ne Deui  Iftael,  audivit  fa- 
mam  fervus  tuus , qubd  6iC- 
ponat  Saül  venire  in  Cei- 
lam , ut  everiat  uibem  piop- 
terme: 

11.  Si  tradent  me  viri 
Ceilz  in  manut  ejus & S 
defcendet  Saul  , ftcut  audi- 
vit fervus  tuus  ? Domine 
Deus  Ifrael  indicaièrva  tuo,  ■ 
Et  ait  Dominus  : Delcen- 
deu 

II.  Dixitque  David i Si 
tradent  me  viri  Ceilx,  vi- 
ros qui  funt  mecum , in  ma- 
nus  Saül?  Et  dixit  Doini- 
Jiui  : Tradent.  - 


■ IJ.  Surrexit  ergo  Davfd 
& viri  jmus  qua/i  lêxcenti , 
& egtefli-  de  Ceila  , hue  ai- 
que  illuc  vagabanturincerti: 
nuntiatumque  eft  Saüli  quàd 
fiigiSet  David  de  Ceila,  8c 
falvatuB  eflèt:  quam  obicsa 
-di^amlavit  exite. 
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§.  III.  David  demeure  dam  le  defen  de  Ziph  : Jonaihas  Py  vient  trouver , Ù“ 
lui  donne  de  nouvelles  preuves  de  Jim  amitié.  Les  habitans  de  ce  defen  en 
d muent  avis  à Saul , qui  leur'en  témoigné  beaucoup  de  recoiutoijfance. 


' 14.  Morsbaturautem  Da- 
viJ  in  tlelcito  in  locis  fir- 
r.ûnîmis  , nunfi'que  in 
xnon:.e  Ib.uudinis  Ziph  ) in 
monce  opaco  : quarrebat 
cum  tamcnSaûl  cunâts  die- 
bus  i ac  non  tradidxt  eum 
eum  Deus  m manus  cjus. 

iç.  fct  vidit  David  qubd 
cgfcûus  eiiVt  S ml  ut  quarre- 
rc:  animam  ejus.  l^orib  Da 
viJ  crat  iu  ddêrto  Ziph  in 
iîiva. 

!6.  Et  furrexit  Jonathas 
filius  Sailli  Sc  abiit  ad  David 
in  filvam  , üc  confortavit 
manus  ejus  in  Dco:  dixii- 
que  ci  : 

1/.  Ne  timeas  : neque 
cnim  invenict  te  manus 
Sa.ii  p.uris  mci  1 & tu  rcg- 
nabis  fùpcr  Ilracl  « & ego 
ero  tibi  (ccundus  1 fed  Sc 
Saul  pater  meus  (cit  hoc. 


18,  Pereuflit  ergo  uter- 
que  fœdus  coram  Domino  ; 
manfitque  David  in  filva  : 
Jonathas  autem  revcrfus  cft 
in  domum  fuam. 

19.  Afeenderunt  autera 
Zipliari  ad  Saül  in  Gabaa  , 
dicemes  : Nonne  ecee  Da- 
vid latitat  apud  nos  in  lo- 
cis tutiHimis  filvaîi  in  colle 
Hachila  1 qux  cA  ad  dexte- 
ram  dci'crti  î 

10.  Nunc  ergo  Ccut  de- 
fideravit  anima  tua  ut  def- 
cenderes  > defeende  : nof- 
trum  autem  erit  ut  trada- 
sius  cum  in  manus  regis. 

XI,  Dixitque  Saul:  Be- 


14.  Or  David  demeuroit  dans  le  défert,  en 
des  lieux  très-forts  ; & il  fe  retira  fur  la  mon- 
tagne du  differt  de  Ziph  , qui  ètoic  couverte 
d’arbres.  Saül  le  cherchoit  fans  ceffe;  mais 
Dieu  ne  le  livra  point  entre  fes  mains. 

I y.  David  fut  que  Saül  s’ètoit  mis  en  cam- 
pagne , pour  trouver  moyen  de  le  perdre. 
Cefl  pourquoi  il  demeura  toujours  au  defert  de 
Ziph , dans  la  forêt. 

1 6.  Jonathas , fils  de  Saül,  l’y  vint  trouver, 
& il  le  fortifia,  en  le  fai  faut  fonvenir  des  pto- 

mejfes  de  Dieu , & en  lui  difant  : 

• « 

• 1 7.  Ne  craignez  point;  car  Saül  mon  pere 
ne  vous  trouvera  point.  Vous  ferez  Roi  d’IC' 
raêl , & je  ferai  le  fécond  après  vous  en  dignité, 
comme  je  ferai  le  premier  à vous  féconder  dans 
toutes  vos  entreprijes.  Et  mon  pere  le  fait  bien 
lui-même , étant  informé  des  dejfeins  de  Dieu 
fur  vous , & de  l'alliance  que  nous  avons  con- 
traâée  enfemble. 

1 8.  Ils  firent  donc  tous  deux  alliance  de- 
vant le  Seigneur  : Après  cela  , David  de- 
meura dans  Ta  forêt , fie  Jonathas  retourna  en 
fa  maifon. 

19.  Cependant  ceux  de  Ziph  vinrent  trou- 
ver Saül  à Gabaa  , fie  lui  ^ifent:  Ne  favez- 
vous  pas  que  David  cft  caché  parmi  nous , 
dans  l’endroit  le  plus  fort  de  la  forêt,  vers  la 
colline  d’Hachila , qui  eft  à la  droite  du  de- 
fert ? 

20.  Puis  donc  que  vous  délirez  de  le  trou- . 
ver , vous  n’avez  qu’à  venir  > fie  c’eft  notre 
affaire  de  vous  le  livrer  entre  les  mains. 

21.  Saül  leur  répondit  : Bénis  foyez- vous 


DigitiZiTd  oy  e 


201 


'LES  ROIS,  Liv.I:  Ch  w p.  XXllI. 


du  Seigneur  , vous  qui  avez  étd  touchés  de 
mes  maux. 

2 2.  Allez  donc,  je  vous  prie , faites  toutes 
fortes  de  diligence  , cherchez , furetez,  con- 
fidérez  bien  où  il  peut  être , ou  qui  le  peut 
avoir  vu  ; car  il  fe  doute  bien  que  je  l’oblcrve 
& que  je  1 épie , pour  l’attraper. 

2 J.  Sondez,  remarquez  tous  les  lieux  où 
il  a accoutumé  de  fe  cacher.  Et  lorfque  vous 
vous  ferez  bien  aflùrés  de  tout , revenez  me 
trouver,  afin  que  j’aille  avec  vous.  Quand  il 
fe  feroit  caché  au  fond  de  la  terre , j’irai  1 y 
diercher  , avec  tout  ce  qu’il  y a d'hommes 
dans  Juda. 

24.  Ceux  de  Ziph  s’en  retournèrent  en- 
fuite  chez  eux , avant  Saül.  Or  David  & fes 
gens  étoient  alors  dans  le  défert  de  Maon  , 
dans  la  plaine  qui  efl  au  midi  de  Juda , à la 
droite  de  Jefimon. 


nedifii  vos  a Dumino , quia 
doIuifUs  vicem  ineam. 

zi.  Abîte  ergo  , oro,  & 
dilipemiùsprxpante:  & cu- 
riohùs  agite,  & confiderate 
locum  ubiHt  pes  eju$,  vel 
quts  vident  eum  ibi  : reco- 
enim  de  me , qubd  cal» 
idè  inftdierei. 

Z Confiderate  & videte 
omnia  latibula  ejui  ; in  (jul* 
bus  abfconditur  : jk  rever* 
timini  ad  me  ad  rem  certam, 
ut  vadam  vobifeum  ; qubd 
fi  ctiam  in  lerram  fe  abfiru- 
(êrit,  perferutabor  cum  in 
cundis  millibus  Juda. 


24.  At  iUi  furgentesabie^ 
runt  in  Ziph  ante  Saiil  ; Da* 
vid  autem  & viri  ejus  eranc 
in  deferio  Maon  , in  cair- 
pefiribus,  ad  dexteram  Je* 
limon. 


§*  IV.  Sa  kl  •vient  chercher  David  dans  Je  défert  de  Alaon»  Il  l*y  ferre  de 
maniéré  qu’il  ne  pouvait  lui  échapper.  Mais  ayant  appris  une  irruption  des 
Philijlins  , il  ejl  obligé  de  marcher  contr’eux  , Ù"  d’abandonner  David. 


2,y . Saiil , accompagné  de  tous  fes  gens , al- 
la donc  l’y  chercher.  David  en  ayant  eu  avis , 
fe  retira  au  rocher  du  défert  de  Maon , dans 
lequel  il  demeuroit.  Saÿl  en  fut  averti , & il 
entra  dans  le  défert  d&Alaon,  pourlypour- 
fuivre. 

2 6.  Saül  côto^oit  la  montagne  d’un  coté  ; 
David  avec  fes  gens  la  côtoyoit  de  l’autre. 
David  défefperoit  de  pouvoir  échapper  des 
mains  de  Saül,  fans  une  froteSHon  particulière 
de  Dieu  ; car  Saül  ôc  fes  gens  tenoient  David 
& ceux  qui  étoient  avec  lui , environnés  com- 
me dans  un  cercle , pour  les  prendre. 

27.  Mais  en  même-tems , un  courier  vint 
dire  à Saül  ; Hâtez- vous  de  venir  ; car  les 
Philiftins  ont  fait  une  irruption  dans  le  Pays.  - 
aS.  Saül  cefla  donc  de  pourfuwre  David  , 


If.  Ivit  ergo  Saül  & Ib- 
cii  cjus  adquxrendum  eum; 
& nuntiatum  cA  David,  Aa- 
timque  delccnditadpciram. 
Si  verfabatur  in  deferto 
Mann  ; quod  cùm  audiAcC 
Saul , perl'ecuius  eA  David 
in  deferto  Maon, 

s6.  Et  ibat  Saül  ad  latus 
montis  ex  parte  unf:  Da- 
vid autem  & viri  ejus  eranc 
in  latere  montis  ex  parte  al- 
téra : porrù  David  delpera- 
bat  fe  poAe  evadere  à facie 
Saul  : itaque  Saül  & viri  e- 
jus,  in  modum  coronæein- 
gebant  David  8t  viros  ejus  > 
ut  caperent  eos. 

17.  Si  numius  venit  ad 
Saül , dicens  : FeAina . & 
veni  , quoniam  infuderunt 
fe  PhiliAhiim  fupet  terram. 

at.  Kevcifus  eA  ergo 
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Saul  defifteni  t>erfequi  Da-  pour  aller  faire  tête  aux  Philiftins.  C’ell  bour= 
vid,  & çerrexit  in  occur-  quoi  l’on  a appcUé  cc  lieu-lk  le  rocher  de  fé-; 

fum  Philifthinotum  : prop-  ^ 

ter  hoc  vocavemnt  locum  piration. 
ilium,  Petram  dlTidemem. 


CHAPITRE  XXIV. 


§.  I.  David  fe  retire  à Engaddi.  Said  Py  pourfuit.  U entre  feul  dans  um 
caverne , où  David  , qui  y était  caché  avec  fit  gens  , pouvait  le  tuer»  Il  fi 
contente  de  couper  le  bord  de  fa  cafaque. 


L’an  du  monde  2945.  Avant  J.  C.  loyS. 


I.  Alcendit  ergo  David 
inde:  & hibiubit  in  locii 
cutiflimis  Engaddi. 


а.  Cumque  reverfiis  effet 
Saiil , poftquam  perlêcutus 
eil  Philifthios,nuntiaverunt 
ei,  dicemes:  Ecce  David 
in  deferto  ell  Engaddi. 

3.  Affuinens  ergo  Saül  tria 
millia  ele^brum  virorum  ex 
Omni  Ifracl , perrexit  ad  in- 
Teftigandum  David  & viros 
ejus , etiam  fuper  abruptif- 
fimas  petras , quz  folit  ibi- 
cibus  perviz  funt. 

4.  Et  venit  ad  caulas  o- 
TÎum , quz  fe  offerebant 
vianti  ; eratque  ibi  fpelun- 
ca , quant  ingreffus  eft  Saül , 
lU  purgarct  ventrem  : porrô 
David  & viri  ejus  in  inte- 
riore  parte  Ipcluncæ  late- 
bam. 

3.  Et  dixerunt  fervi  Da- 
vid ad  eum;  Ecce  dies , de 
qua  locutus  eft  Dominus  ad 
te  : Ego  tradam  tibi  inimi- 
cura  tuum  , ut  facias  ei  fi- 
cut  placuerit  in  oculii  mis. 
Surrexit  ergo  David , & prz- 
cidic  oram  chlamidis  Saul 
Eienter. 

б.  Poil  hax  percuffit  cor 
fiîiim  David , e6  qu6d  abl- 


D Avid  étant  forti  de  ce  lieu-la , demeura 
à Engaddi  , près  la  mer  morte , dans  des  lieux 
très-mrs,  & dans  des  cavernes  très-vaftes , qui 
étaient  prefque  inaccejftbles. 

2.  Et  Saül  étant  revenu , après  avoir  pour- 
fuivi  les  Philiftins  > on  lui  vint  dire  que  Da-, 
vid  étoit  dans  le  défett  d’Engaddi. 

3.  Il  prit  donc  avec  lui  trois  mille  hommes 
choifis  de  tout  Ifrael , & il  fe  mit  en  campa- 
gne J réfolu  d’aller  chercher  David  & fes  gens 
jufques  fur  les  rochers  les  plus  efcarpés , où  il 
n’y  a que  les  chevres  Ikuvages  qui  puiffent 
monter. 

4.  Et  étant  venus  à des  parcs  de  brebis 
qu’il  rencontra  dans  fon  chemin , il  fe  trouva 
la  une  caverne , où  il  entra  pour  une  néceflité 
naturelle.  Cependant  David  & fes  gens  s’é- 
toient  cachés  dans  le  fond  de  la  même  ca- 
verne. 

y.  Les  gens  de  David  lui  dirent  ; Voici  le 
jour  favorable  dont  le  Seigneur  vous  a dit:  Je 
vous  livrerai  votre  ennemi,  afin  que  vous  le 
traitiez  comme  il  vous  plaira.  David  s’étant 
donc  avancé , coupa  tout  doucement  le  bord 
de  la  calàque  de  Saül. 

6.  Et  audi-tôt  il  fe  répenût  en  lui-même 
de  ce  qu’il  lui  avoit  ainli  coupé  le  bord  de 
^ fon 
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fon  vêtement , comme  ayant  en  cela  manqué  au 
refpecl  qiitl  devoit  à fon  Roi. 

7.  Et  il  dit  à fes  gens  ; Dieu  me  garde  de 
traiter  comme  vous  dites  celui  qui  eft  mon 
maître  & l’oint  du  Seigneur , ni  de  mettre  la 
main  fur  lui , puifqu’ii  eft  le  Chrill  & l’oint 
du  Seigneur. 

8.  David , par  fes  paroles , arrêta  la  vio- 
lence de  fes  gens , fit  les  empêcha  de  fe  jet- 
ter  fur  Saiil , comme  ils  le  vouloient  faire.  Saiil 
étant  forti  de  la  caverne , continua  fon  che- 
min. 


P.  XXI P'.  20 î 

cidiâeeoramchiamîJisSaul. 
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7.  Dixit<jue  ad  viros  fiios  : 
Propttius  fit  mibi  Dominus, 
ne  faciam  hanc  rem  domino 
nieo  , chrifto  Domini,  ut 
niittam  manum  mcam  in 
çum>  quia  chriflus  Domini 
eft. 

8.  Et  confregit  David 
viros  fuos  fermonibus , & 
non  permific  eos  ut  coniur* 
gèrent  în  Saiil  : porro  Saiil 
exurgens  de  fpelunca  per- 
gebat  cœpto  itinere. 


§.  II.  David  fuit  Saitl  au  for  tir  de  la  caverne.  Il  lui  repréfente  le  bord  de  fi 
raftque  , qu’il  venait  de  couper , & lui  montre  par  là  qu’il  aurait  pà  lui 
ôter  la  vie,  s'il  avait  eu  pour  lui  la  mauvaife  volonté  dont  fes  ennemis  ofoient 
f accu  fer. 


ç.  David  le  fuivit  ; fit  étant  forti  de  la  ca- 
verne , lurfque  Haiti  en  fut  un  peu  éloigné  , il 
cria  après  lui , fit  lui  dit  : Mon  Seigneur  fie 
mon  Roi.  Saiil  regarda  derrière  lui,  fit  David 
lui  fit  une  profonde  révérence , en  fc  baiflant 
jufqu’en  terre , 

10.  fit  lui  dit:  Pourquoi  écoutez-vous  les 
paroles  de  ceux  qui  vous  difent:  David  ne 
cherche  qu’une  occafion  de  vous  perdre  f 

1 1.  Vous  voyez  aujourd’hui  de  vos  yeux 

aue  le  Seigneur  vous  a livré  entre  mes  mains, 
ans  la  caverne  où  vous  êtes  entré.  J’ai  même 
eu  la  penfée  de  vous’tuer,  ou  plutôt  on  a tâ- 
ché de  me  finfpirer } mais  je  ne  l’ai  point  fait  : 
car  j’ai  dit  en  moi-  même  : Je  ne  porterai  point 
la  main  fur  mon  maître  , parce  que  c’eft 
l’oint  du  Seigneur. 

' 12.  Voyez  vous-même,  mon  pere,  fit 
reconnoilTez  fi  ce  n’eft  pas  là  le  bord  de  votre 
cafaque  que  je  tiens  dans  ma  main , fit  qu’en 
coupant  l’extrémité  de  votre  vêtement , je 
n’ai  point  voulu  porter  la  main  fur  vous, 
comme  je  le  pouvais  faire  très  - aifement.  Après 
cela,  confidérez,  fie  voyez  vous-même  que 
Tome  II.  Fart.  L 


9.  Surrexit  aucem  S:  Da- 
vid port  eum  : S;  egreifus  de 
tpelur.ca,  clamavitpolUer- 
gum  Saul , dicens  ; Dumine 
ini  rex.  Et  rerpexit  Saiil  poil 
lé  : & inclinant  le  David 
pconus  in  terraiA  , adora- 
vit , 

10.  Dixitque  ad  Saiil  ; 
Quare  audit  verba  homi- 
num  loquentium',  David 
quffit  malum  adverfum  te  ' 

11.  Ecce  hodie  viderunc 
oculi  lui  , quod  ttadideric 
te  Dotninus  in  manu  mea 
in  Ipelunca  : & cogitavi  ut 
occiderem  te , lcd  peper- 
cit  tibi  oculus  meus  ; dixi  e- 
nim  ! Non  extendam  ma- 
num meam  in  dominum 
meum , quia  chridus  Do- 
mini  ed. 

ta.  Quin  potiùtnatermi, 
vide  , & cognolce  oram 
clilamidis  tuât  in  manu 
mea  ; quoniam  cùm  prxl- 
cindciem  lùmmitatrm  chla- 
midis  tux  , nolui  extrn- 
dere  manum  meam  in  te  ; 
animad verte,  & vide,  quo- 
niam non  eA  in  manu  mea 

Ce 
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nulum  f neque  jnîquicas , 
ne<;ue  peccavi  in  te  : tu 
autcm  infîciiaris  ammzmea; 
ut  auferas  cam. 


13.  Judicei  Dominus  in- 
t*r  me  & te,  & ulcifcatur 
iiK-  Dominas  ex  te  ; manus 
autcm  moa  non  Ht  in  te. 

14.  Sicut  & in  proverbîo 
ar.tiquo  dicitur:  Ac  iMPits 
rgrcdictur  inipictas:  manus 
crgo  mea  non  fît  in  te. 


tç.  Quem  per/equeris , 
rex  Ifracl  ? quem  poricquc- 
ris  ? canem  in ortuum  per- 
Icqueris , & puliccm  unum. 

1^.  Sit  Dominas  judcx, 
& iudicet  inter  me  & te  : & 
vidcac,  Si  judicet  caufàm 
tneam  , Sc  erant  me  de 
nunu  tua. 


je  ne  fuis  coupable  d’aucun  mal , ni  d’aucune 
injuftice , & que  je  n’ai  point  péché  contre 
vous.  Et  cependant  vous  cherchez  tous  les 
moyens  de  m’ôtet  la  vie. 

1}.  Que  le  Seigneur  foit  le  Ju^e  entre 
vous  & moi  ; c’eft  a lui  de  me  faire  jufiiee  à 
votre  égard  ; mais , pour  moi , je  n’attenterai 
jamais  fur  votre  perlonne. 

14.  C’eft  aux  impies  à faire  des  aéUons  im- 
pies , félon  l’ancien  proverbe  : pour  moi  je  ne 
fuis  point  de  ce  nombre.  Ainll  Dieu  me  garde 
de  porter  jamais  la  main  fur  vous. 

1 y.  Qui  pourfuivez-vous , ô Roi  d’Ifiracl  ? _ 
qui  pourfuivez  - vous  f Vous  pourfuivez  un 
homme  ejui  ejl  à votre  égard  comme  un  chien 
mort , & comme  une  pucc. 

16.  Que  le  Seigneur  en  foit  le  Juge,  &' 
qu’il  juge  lui-mime  entre  vous  & moi  5 qu’il 
confidere  ce  qui  fe  pajje  ; qu’il  prenne  la  dé- 
fenfe  de  ma  caufe , & me  délivre  de  vos 
mains. 


§.III.  Saul  reconnoit  l'innocence  de  David , ù“  avoué  que  rVj?  injujlement  , 
qu'il  le  pourfuit.  U déclare  qu'il  régnera  après  lui , & le  prie  de  lui  jurer 
qu'il  n'exterminera  point  fa  race.  Ce  que  fait  David. 


17.  cùm  autem  complcf- 
fêt  David  lequens  l'ermo- 
ncs  hujulcemodi  ad  Saul  , 
dixit  Saul  : Numquid  vox 
hic  ma  eft  fili  itii  David? 
£i  Icvavit  Saul  voccmfuam, 
& flevit: 

18.  dixicque  ad  David  : 
JuHior  lu  es  quàm  ego  : tu 
enim  tribuifti  mihi  bona  : 
(go  aucemreddidi  tibi  mala. 

19.  Et  tu  indicadi  hodie 
quz  feceti*:  mihi  bona  : quo- 
modo  tradiderit  me  Domi- 
nus  in  manum  tuam  , & non 
occideris  me. 


:o.  Qui  enim  cùm  inve- 
nerit  inimicum  luum  , di- 
mittet  eum  in  via  bona  ? 
Sed  Dominuj  reddai  tibi 


17.  Après  que  David  eut  parlé  de  cette 
forte  à Saiil , Saül  lui  dit  : N’eft-ce  pas  là  votre 
voix  que  j’entends,  ô mon  fils  David?  En 
même  - tems  il  jetta  un  grand  foupir  , & ii 
verfa  des  larmes  ; 

18.  & il  ajouta:  Vous  êtes  plus  jurte  que 
moi  ; car  vous  ne  m’avez  fait  que  du  bien , ôc 
je  ne  vous  ai  rendu  que  du  mal. 

15).  Et  vous  m’avez  donné  aujourd’hui  une 
grande  preuve  de  l’affeûion  que  vous  avez 
pour  moi,  puifque  le  Seigneur  m’ayant  livré 
entre  vos  mains,  vous  m’avez  confervé  la 
vie , par  une générofttê  très-rare. 

20.  Car  qui  eft  celui  qui , ayant  trouvé  fon 
ennemi  à fon  avantage , le  laiffe  aller  fans  lui 
faire  aucun  mal  ? Que  le  Seigneur  récom- 
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penfe  lui'-même  cette  bonté  que  vous  m’avez 
témoignée  aujourd’hui. 

2 1 . Et  comme  je  (ki  très-certainement  que 
vous  regnerez  & que  vous  polTederez  le 
Royaume  d’Ifraël , 

22.  jurez-moi  par  le  Seigneur , que  vous  ne 
déuuirez  point  ma  race  après  moi,  & que 
vous  n’exterminerez  point  mon  nom  de  la 
mailbn  de  mon  pere. 

2 J.  David  le  jura  à Saül.  Saül  retourna  en 
fa  maifon  ; & David  6c  fes  gens  fe  retirèrent 
en  des  lieux  plus  furs. 


P.  XXir.  ao; 

Ticinttudinem  tianc  , pro 
eo  quod  hodie  operatus  es 
in  me. 

Et  nunc  quia  icio 
quod  certiiTimè  re^nacurus 
És , & habiturus  in  manu 
ma  regnum  Ifrael: 

ai.  jura  mihi  in  Domi* 
no  , ne  deleas  femen  mcum 
poil  me,  nequc  auferas  no- 
men  meum  de  domo  patria 
mei. 

a 3.  Et  juravjc  David Saii- 
li.  Abiit  ergo  Saül  in  do- 
mum  fuam  : êc  David  & viri 
eius  alcenderunt  ad  tution 


CHAPITRE-  XXV. 


§.  I.  Samuel  étant  mort , tout  IJraél  le  pleure.  David  fe  retire  dans  le  défert  de 
Pharan.  Il  envoie  prier  Natal  de  lui  donner  des  vivres  pour  lui  Ù"  pour 
fes  gens. 


L’an  du  monde  2P47.  Avant  J.  C.  toyy. 


1.0  Amuël  étant  mort,  tout  Ifrael  s’aflem- 
bla  pour  le  pleurer  ; 6c  il  fût  enterré  en  fa 
maiion  de  Ramatha.  Alors  David  fè  retira 
dans  le  défert  de  Pharan. 


2.  Or  il  y avoir  un  homme  dans  le  défert  de 
Maon , proche  le  défert  de  Pharan , qui  avoir 
fon  bien  fur  le  Carmel.  Cet  homme  étoit  ex- 
trêmement riche  ; il  avoir  trois  mille  brebis 
6c  mille  chevres.  Il  arriva  qu’il  fit  tondre  alors 
fes  brebis  fur  le  Carmel , de  la  tribu  de  Juda. 

3.  II  s’appelloit  Nabal , 6c  fa  femme  Abi- 
ga’il.  Abigaïl  étoit  très-prudente  6c  fort  belle  ; 
mais  pour  lui , c’étoit  un  homme  dur,  brutal 
6c  très-méchant  ; il  étok  de  la  race  de  Calcb , 
mais  très-éloigné  de  fa  vertu. 

4.  David  ayant  donc  appris  dans  le  défert 


I.  Mortuus  en  autem  Sa. 
muel . Sc  congregatus  eû  u- 
niverfut  Ifrael,  & planxe- 
runt  eum  , St  fepelierunt 
eiun  in  domo  lîia  in  Rama- 
tha. Conlurgcnfque  David 
defeendit  in  defenum  Pha- 
ran. 

a.  Erae  autem  vir  quif- 
piam  in  folitudine  Maon  , 
& poffelEo^jus  in  Carme- 
io , Sc  homo  ille  magnut  ni- 
mia  ; erantque  ei  oves  tria 
millia , Sc  mille  caprr  ; SC 
accidit  ut  tonderetur  grex 
ejus  in  Carmelo. 

3.  Nomen  autem  viri  il- 
liu;  erat  Nabal  : Sc  nomen 
uxoris  ejus  Abigail  ; erat- 
que  mulicr  ilia  prudentiffi- 
ma  Sc  (peciolà  ; porro  vir 
ejus  duras,  Sc  penimus  , Sc 
malitiofus  ; erat  autem  de 
genere  Caleb. 

4,  Cùm  ergo  audiffet  Da« 
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vid  in  deferto  quod  tonde- 
tet  Nabal  gregem  fuum , 

decem  juvenes, 
& dixit  eis  : Afcfndiie  in 
Carmelum  , 5c  vcnietis  ad 
Nabai  > 5c  Talutabiiis  eum 
ex  nomine  meo  pacificc. 

5.  £t  diceiis  : bit  fratribus 
meis.  Si  tibi  pax.  Si  do- 
mui  tuz  pax,  5c  omnibus , 
^uzcumque  habes,  üc  pax. 


7.  Audivi  quôd  tonderent 
paftores  tui , qui  crant  no- 
bifcum  in  deferto  : nunquam 
eis  molelii  fuimus , ncc  a- 
liquindo  dcfuit  quidquam 
ei$  de  grege  « omni  tem- 
poTc  quo  fuerunt  nobifcum 
in  Carmelo. 


8.  IntetTûga  pueros  tuos } 
& inJicabunc  tibi.  Nunc  er- 
go  inveniant  puep  gratiam 
in  oculi$  tuis  in  die  enim 
bona  venimus  ; quodcum* 
que  inveneris  manus  tua*  da 
Servis  tuis , & filio  tuo  Da- 
vid. 

9.  Cumque  vcnifleni  pue- 
ri  David,  locuti  lunt  ad  Na- 
bal omnia  vcrba  h*c  ex 
nomine  David , & lUue- 
runt. 


OIS.  L I V.  J.  C H A ?.  XXl^, 
que  Nabal  faifoit  tondre  fes  brebis  , 

y.  lui  envoya  dix  jeunes  hommes , auxquels 
i!  dit  : Allez  vous-en  fur  le  Carmel  trouver 
Nabal;  falucz-le  de  ma  part  civilement, 

6.  6c  dites-lui:  Que  la  paix  foit  à mes  frè- 
res ôc  à vous  î que  U paix  foit  en  votre  mai- 
fon  ; que  la  paix  foit  fur  tout  ce  que  vous  pof- 
fddez. 

7.  J’ai  fu  que  vos  Pafteurs  , qui  étoient 
avec  nous  dans  le  défert , tondent  vos  brebis. 
Nous  ne  leur  avons  jamais  fait  aucune  peine, 
6c  ils  n’ont  rien  perdu  de  leur  troupeau , pen- 
dant tout  le  tems  qu’ils  ont  été  avec  nous  fur 
le  Carmel. 

8‘.  Demandez-le  à vos  gens , 6c  ils  vous  le 
diront.  Que  vos  ferviteurs  trouvent  donc 
maintenant  grâce  devant  vos  yeux  ; car  nous 
venons  à vous  dans  un  jour  de  joie.  Donnez 
à vos  ferviteurs,  6c  à David  v^otre  fils,  tout 
ce  qu’il  vous  plaira» 

9.  Les  gens  de  David  étant  venus  trouver 
Nabal  , lui  dirent  ces  mêmes  paroles  de  U 
part  de  David , ôc  attendirent  fa  réponfe. 


§.  II.  Nabal  refufe  de  donner  à David  les  vivres  qu'il  lui  avait  demandés.  Il 
accompagne  ce  refus  de  paroles  fort  dures.  David  irrité,  prend  les  armes, 
Ù"  marche  avec  quatre  cens  hommes , pour  exterminer  Nabal  » oufa 
maifon. 


10.  Rerpondens  autem 
Nabal  pueris  David  , aie  : 
Quii  clt  David  ! Si  quis  eft 
üiius  Uâi?  hodie  increve- 
lum  fervi  qui  fugium  do- 
minos fuos. 

11.  Tollam  ergo  panes 
meos  , 5c  aquas  meas  , 5c 
carnes  pecorum,quzoccidi 
lonforibus  meis  , Si  dabo 
TÛis  quos  nefeio  unde  fine  ! 


is.  RegrelG  Tune  icaque 


I o.  Mais  Nabal  leur  répondit  : Qui  eft  Da- 
vid ? ôc  qui  eft  le  fils  d’Ifaï , pour  que  je  lui 
fajfe  des  préfens  ? On  ne  voit  autre  chofe  au- 
jourd’hui que  des  ferviteurs  qui  fuient  leur 
maître. 

1 1 . Quoi  ! j’irai  prendre  mon  pain  ôc  mon 
eau , ôc  la  chair  des  bêtes  , que  j’ai  fait  tuer 
pour  ceux  qui  tondent  mes  brebis , 6c  je  les 
donnerai  à des  gens  que  je  ne  connois  point  ? 
Je  n'en  ferai  rien. 

12.  Les  gens  de  David  étant  retournés  fur 
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leurs  pas,  le  vinrent  retrouver,  & lui  rappor- 
tèrent tout  ce  que  Nabal  leur  avoir  dit. 

I J.  Alors  David  dit  à fes  gens  ; Que  cha- 
cun prenne  fon  épde.  T ous  prirent  leurs  épdcs, 
& David  pritaulli  la  fienne,  & marcha,  fuivi 
d’environ  quatre  cens  hommes  ; & deux  cens 
demeurèrent  pour  garder  le  bagage. 

14.  Alors  un  des  ferv'iteurs  de  Nabal  dit  à 
Abigaïl  fa  femme  : David  vient  d’envoyer  du 
dëfert  quelques-uns  de  fes  gens  pour  faire  un 
compliment  à notre  maître , fie  il  les  a rebutés 
avec  rudefle. 

ly.  Ces  gens -là  nous  ont^té  très-utiles, 
& ils  ne  nous  ont  fait  aucune  peine  ; tant  que 
nous  avons  été  avec  eux  dans  le  défert,  il  ne 
s’eft  rien  perdu  de  nos  troupeaux. 

1 6.  Ils  nous  fervoient  comme  de  muraille, 
tant  de  n^it  que  de  jour , pendant  le  tems 
que  nous  avons  été  au  milieu  d’eux  avec  nos 
troupeaux  ; ils  nous  ont  mis  à couvert  des  cour- 
fes  des  Pliiliftins. 


pueri  David  per  viam  fuam, 
Si  reverfî  vcncrunt,  & nun- 
tiaverunt  ei  omnia  verba 
qux  dixerat. 

13.  Tune  ait  David  puc- 
ri$  fuis  : Accingatur  unuf- 
quiltjuc  gladio  füo.  Et  ac- 
cin6i  Tune  Enguli  glniliis 
fuis , accinÔufquc  efl  & Da» 
vid  enfe  fuo:  & fêcuti  funt 
David  quafi  quadiingenti 
viri  : porro  ducenti  renian* 
ferunt  ad  farcinas. 

14.  Abigail  autem  uxori 
Nabal  nunciavit  unus  de 
pueris  fuit , dicens  : £cce 
David  miGt  nunüos  de  de> 
/crto,  ut  benediccrent  do- 
mino noHro  : & averlâtus 
cft  cos. 

15*  Homines^Hi  boni  fà- 
tis  fuerunt  nobis  , £c  non 
molelif  : ncc  quidquam  ali- 
quando  periitomnt  icmpo- 
TC,  quo  fuimus  converùtt 
cum  cis  in  delerft>: 

lé.  pro  muro  erant  nobis 
tam  in  noâe  quàm  in  die  » 
omnibus  diebus  quibus  pa- 
vimiu  apud  eos  greges. 


17.  C’eft  pourquoi  penfez- y un  peu  , & 17.  Quam  ob  rem  confî- 

voyez  ce  que  vous  avez  à faire  ; car  quelque  ^ qu'<i  la- 

grand  malheur  eft  prêt  de  tomber  fut  votr#  maiitia  adverfum  virum 
mari  & fur  votre  maifon , parce  que  cet  hom-  tunm.  & adverfum  domum 
me-là  eft  un  fils  de  Bélial  ; ôc  perfonne  ne  films  Be- 

lauroit  plus  lui  parler , tant  tl  ejl  violent  & em-  loqui. 
porté. 


§.  III.  Abigàil , femme  de  Nabal , étant  avertie  de  la  malhonnêteté  de  fin 
mari , & des  maux  qu’elle  pouvait  attirer  Jur  fa  maifin , prend  des  vivres , 
va  au-devant  de  David , & lui  parle  avec  beaucoup  de  JageJfe , de  doue 
ceur , ér  d’humilité. 


18.  En  même-tems , Abiga'il  prit  en  grand’- 
hâte  deux  cens  pains , deux  vaifleaux  pleins 
de  vin  , cinq  moutons  prêts  à manger , cinq 
boilTeaux  de  farine , cent  paquets  de  raifins 
(ècs , 6c  deux  cens,  cabas  de  figues  feches. 


iS.Feflinavitigitur  AbU 
gail,  St  iulit  duceiuos  pa- 
nes , & duos  utres  vini , & 
quinque  arietes  coflos  , & 
quinque  lâta  polenix , Sc 
centum  ligaturas  uvzpaSW, 
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carica-  Elle  mit  tout  ccla  fur  des  ânes  ; 


& ducentas  maflas  carica-  lillc  ITUt  tOUt  CClA 
rum , & pofuit  liipet  afinos  ; _ ll_  j;,  X 

19.  dixitque  puetis  fuit  : tP-  ® 

Pracedite  me  : ecce,  eço  ni’en  Vais  VOUS  fui' 
pon  tergum  vo.  : vi-  ^ 

ro  autem  liio  Nabal  non  in~ 
dicavit.  „ , 

lo.  Cùm  etgo  afeendiflet  20.  c.tantQOnC 
afinum  , & deftenderei  ad  g[Jg  def^endoi 

radices  montis  . David  & -p. 

viri,  ejus  deicendcbant  in  elle  rencontra  IPa 
occurfum  ejus  : quibus  8c  dans  le  même  che 
ilia  occurrit.  , 

ai.  Et  ait  David:  Verè  21,  DaVld  dlfoi 
{ruftri  fervavi  omnia  qu*  COnfcrvé 

h;jju$  erant  in  deferto  , & T , \ 
non  periit  quidquam  de  CtOlt  à CCt  nOrntTU 


I p.  Et  elle  dit  à fes  gens  ; Allez  devant  ; je 
m’en  vais  vous  fuivre.  Et  elle  ne  dit  rien  de 


20.  Etant  donc  montée  (brun  âne>  com- 
me elle  defeendoit  au  pied  de  la  montagne  9 
elle  rencontra  David  & fes  gens  qui  venoient 
dans  le  même  chemin. 


Ilia  occurrit.  ......  ^ \ • 

ai.  Et  ait  David:  Verè  21.  David  difoit  alors  : C eft  bien  en  vain 

fruftri  ftrvayi  omnia  qua:  confctvé  dans  le  ’défert  tout  cc  qui 

huius  erant  in  deferto,  & 7 . \ , r >*i  » 

non  periit  quidquam  de  etoit  a cet  hommc  y lans  qu  il  s en  loit  ne 
cunâis  qui  ad  cum  pectine-  perdu,  puifqu’aprcs  ccla , il  me  rend  le  mal 

lum  pro  bono.  pOUr  le  bien.  ^ ^ • J TV  • J 

11.  Hzcfaciat  Deus  ini-  22.  Quc  Dicu  traite  Ics  cnncmis  de  Uavia 
micis  David,  sc  hïc  addat , loutc  fa  févérité , Comme  vaïi  moi-me- 

(î  reliquero  de  omnibus  qu*  .rii  ■ ■ >•!  _„ 

ad  ipfum  pertinent  ufque  me  traiter  Nabal  ; car  je  jure  au  il  ne  réitéra 
inane,mi»gcmem  ad  parie-  rien  en  vic  demain  au  matin  de  tout  ce  qui 
appartient  à Nabal,  ni  homme , ni  bête. 

aj.  cùm  autem  vidiiTet  2 J.  Abigaïl  ayant  appert^u  Davi^ , delcen- 

Abigail  David  , feftinavit . ^,.,g  gj-  ppC  profonde 

cidit  coram  David  fupet  révérencc , Cil  fe  proftcmant  le  vilage  contre 

faciem  fuam  , 8c  adoravit  terre. 

fuper  te^ram^^i^  t ^ pgg  ^Jg Jg  ^ Jir . Qpg 

ejus,  8c  dix:::  Irt  me  fit , ggjjg  méchanceté  de  mon  mari  y Ô“  cette  ini- 

dominemi,  fisc  iniquiias  : . . ..  . ç.: 

loquatur,  obfecro  , ancilla  quité  qu  il  a commtfe  contre  vous  y mon  Sei 

tua  in  auribus  mis:  8c  audi  gneur , tombc  fut  moi.  Permettez  feulement , 
verba  famulx  mx.  ^ ^ fervante  de  vous  parler, 

& ne  refofez  pas  de  l’entendre. 

if.  Ne  ponat.oro,  do-  2J.  Que  le  cœur  de  mon  Seigneur  & de 
minus  meus  rex  coc  fuum  pgj„(  fenfible  àl’injuftice  de 

N^b^lTqLfarre’rjrdùm  Nabal,  parce  qu’il  eft  infenféi  & fon  nom 
noiTicn  fuum  ftuitus  efl,  & y qui j marouc  (a  folie*  Car 

“Uilir.ua':on:fdi  pour  moi,  mon  Seigneur , je  n’ai  point  vû 
pueros  tuos,  donûne  mi,  les  gens que  VOUS  avez  envoyés.  Uavta  corn- 
quos  mififii.  menfant  a s’appaifer  par  ces  paroles  ^Abigaily 

elle  ajouta  : 

»<.Nuncergo,  domine  mi,  25.  Maintenant  donc , mon  Seigneur,  vive 
vivit  Dominus,  8c  vivit  a-  Ig  Seigneur,  & vivcz  vous-mêmc  , puiique 
ciraa  tua,  qui  probibuu  te  Seigneur  vous  a empêché  de  venir  répan- 


if.  Ne  ponat,oro,  do- 
minus meus  rex  coc  fuum 


autem  ancilla  tua  non  vitii 
pueros  tuos , domine  nu  , 
quos  mifîili* 


1 <.  Nunc  ergo,  domine  mi, 
vivit  Dominus,  Sc  vivit  a- 
ciraa  tua , qui  probibuit  te 
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dre  le  fang  , & qu’il  vous  a retenu  la  main  , ne  venires  in  fanguinem  - 
en  m'envoyant  au-devant  de  vous.  Qu’il  en  foit 
béni  à jamais  ; & que  vos  ennemis , qui  cher- 
chent les  moyens  de  vous  nuire , deviennent 
femblables  à Nabal  ; car  vous  ne  devez  pas  dou- 
ter que  le  Seigneur  ne  le  punijje  de  l’injure  qu'il 
vous  a faite.  Ne  penfez  donc  plus  »vous  en 
venger  vous-même. 

27.  Mais  recevez,  je  vous  prie  , ce  pré- 
fent , que  votre  fervante  vous  apporte  pour 
vous , mon  Seigneur,  ôc  pour  en  faire  part  à 
tous  vos  gens. 

28.  Remettez  l’iniquité  de  Nabal  à la  prière 
de  votre  fervante.  A' ous ferez  en  cela  une  oBion 
digne  des  deffeins  que  Dieu  a fur  vous  ; car  le 
Seigneur  très-certainement  établira  votre  mai- 
fon , parce  aue  vous  combattez  pour  lui.  Qu’il 
ne  trouve  donc  en  vous  aucun  mal  pendant 
tous  les  jours  de  votre  vie. 

29.  Que  s’il  s’élève  un  jour  quelqu’un  qui 
vous  perfécute , mon  Seigneur , & qui  cher- 
che à vous  ôter  la  vie , votre  vie  précieufe  au 
Seigneur  votre  Dieu  fera  du  nombre  de  cel- 
les des  vivans , qu’il  tient  comme  en  fa  garde  ; 
mais  celle  de  vos  ennemis  fera  agitée  & jettée 
bien  loin  , comme  une  pierre  lancée  avec 
effort  dans  une  fronde. 

30.  Lors  donc  que  le  Seigneur  vous  aura 
fait  les  grands  biens  qu’il  a prédits  de  vous , 

& qu’il  vous  aura  établi"  Chef  fur  Ifraël , 

3 1»  le  cœur  de  mon  Seigneur  n’aura  point 
ce  fcrupule , ni  ce  remords , d’avoir  répandu 
le  fang  innocent , Ôc  de  s’étre  vengé  lui-mê- 
me. Et  quand  Dieu  vous  aura  comblé  de 
biens  , vous  vous  fouviendrez  , mon  Sei- 
gneur de  votre  fervante,  & du  confeil quelle 
ofe  aujourcihui  vous  donrur. 


& fâlvavic  manum  tuam  li- 
bi  : Sc  nunc  fiant  lîcut  Na- 
bal inimici  tui , Si  qui  «jnz- 
ruiit  Domino  mco  maium. 


»7-  Quapropter  fuftipe 
benediflionem  hanc , quam 
aitulit  ancilla  tua  tibi  do- 
mino mco  : Si  da  pucris 
qui  requumur  te  dominum 
meum. 

itfcAufer  iniquitatem  fà- 
muiz  tuz:  Taciens  enim  fa- 
ciet  Dominus  tibi  domino 
mco  domum  fidelein  , quia 
przlia  Domini , domine  mi, 
tu  ptzliaris  : malitia  ergo 
non  inveniatur  in  ec  omni- 
bus diebus  vicz  tuz. 


ay.  Si  enim  furrexerit  a- 
liquando  homo  perfequens 
te.  Si  quzrens  an  imam  tuam. 
erit  anima  domini  moi  euf- 
todita  qua/î  in  fafciculo  vi- 
veniium  , apud  Dominum 
Deum  tuum  : porto  inimi- 
corum  tuorum  anima  rota- 
bitur  qualî  in  impetu  Sc  cii- 
culo  fundz. 

30.  Cùm  ergo  fecerit  Do- 
minus  tibi  domino  meo  ora- 
nia  quz  locutus  eft  bona  de 
te , St  conflituerit  te  duccni 
liiper  irrael, 

31.  non  erit  tibi  hoc  in 
iînguitum,  & in  Icrupulum 
cordis  domino  meo  , quôd 
effuderis  lânguinem  inno- 
xium,  autiple  te  ultus  fue- 
ris  : & cùm  benefecerit  Do- 
minus  domino  meo , recor- 
daberis  aiicillz  tuz. 
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§.  IV.  David  appûifé  par  les  fouwiffiont  Ù"  les  préfens  d' Abtga'il , la  laijfe  en 
paix.  Dieu  frappe  Nabal , Ù“  il  meurt  au  bout  de  dix  jours.  David  epoufe 
Abit^ad  Ù“  Achinoam.  Saul  donne  à Phalti,  Michol  j'a  file , qu'il  avait 
déjà  donnée  a David. 

S 2,  David  répondit  à Abigaïl.  Que  le  Sei- 
gneur 1«’  Dieu  d’ifraël,  foit  béni , de  vous 
avoir  envoyée  au-devant  de  moi  ; que  votre 
parole  foit  bénie  i 

J J.  & foyez  bénie  vous-même  de  ce  que 
vous  m’avez  empêché  de  répandre  lefang, 
& de  me  venger  de  ma  propre  main. 

34.  Car  fans  cela,  je  jure  parle  Seigneur 
le  Dieu  cTlfraél , qui  m’a  empêché  de  vous 
faire  du  mal,  que  fi  vous  ne  fulliez  venue 
promptement  au-devant  de  moi , il  ne  feroit 
refte  en  vie  demain  au  matin  dans  la  maifon 
de  Nabal,  ni  homme  ni  bête. 

3 J.  David  reçut  donc  de  fa  main  tout  ce 
qu’elle  avoir  apporté , & lui  dit  : Allez  en  paix 
en  votre  maifon.  J’ai  fait  ce  que  vous  m’avez 
demandé:  & c’eft  enconfidération  de  votre 
perfonne  que  je  l’ai  fait. 

35.  Abigaïl  enfuite  retourna  vers  Nabal; 
& elle  trouva  qu’il  faifoit  dans  fa  maifon  un 
feftin  de  Roi.  Son  cœur  nageoit  dans  la  joie  ; 
car  il  avoir  tant  bù  , qu’il  étoit  tout  ivre.  Abi- 
gail  ne  lui  parla  de  rien  jnfqu’au  matin. 

37.  Le  lendemain  , lorfqu’il  eut  un  peu 
dilfipé  les  vapeurs  du  vin , fa  femme  lui  rap- 
porta tout  ce  qui  s’etoit  pafié  ; 6t  fon  cœur  fut 
comme  frappé  de  mort  en  lui- même,  & de- 
meura infenjible  comme  une  pierre. 

38.  Dix  jours  apres,  le  Seigneur  le  frappa 
véritablement , & il  mourut. 

3p.  David  ayant  appris  la  mort  de  Nabal , 
dit  : Béni  foit  le  Seigneur , qui  m’a  vengé  de 
la  maniéré  outrageufe  dont  Nabal  m’avoit 
•traité  , qui  a préfervé  fon  ferviteurdu  mal  qu’il 
étoit  près  de  faire  > en  fe  vengeant  lui  - même , 

ôç 


3 &.  Et  ait  David  ad  Abî-^ 
gail  : Benediâus  Dotninus 
Deus  Ifradl , qui  mi/îc  ho- 
die  ce  in  occurfum  meum  , 
& benediduin  eloquium 
tuum , 

& bunedida  tu  qux 
prohibuifU  me  hodie  ne  i> 
rem  ad  (ânguineni,  & uicii^ 
cercr  me  manu  mea. 

54.  Aiioquin  vivît  Do- 
minas Deus  ifrael,  qui  pro* 
hibuit  me  ne  malum  face- 
rem  tibi,  nifi  cito  venifles 
in  occurfum  mihi,  non  re* 
maniiiTec  Nabal  ufque  ad  lu* 
cem  nntutinam  , mingens 
ad  parietem. 

^5.Sufcepit  ergo  David 
de  manu  ejus  omnia  qux  at- 
rulerac  ei,  dixitque  ei  : Va* 
de  pacifîcè  in  domum  tuam, 
ecce  audivi  voeem  tuam , 
& honoravi  faciem  tuam. 

^6.  Venit  autena  Abignil 
ad  Nabal:  & ecce  erac  ei 
convivium  in  domo  ejus, 
quaft  convivium  regis , Sc 
cor  Nabal  jucundum  : erat 
enim  ebrius  niinis:  & non 
indicavit  ci  veibum  piiHl- 
lum  aut  grande  ufque  nuoe. 

)7.  pfiuculo  autem  cùm 
digcililTct  vinum  Nabal , in* 
dicavic  ci  uxor  fua  verba 
hxc,  & cmorcuum  cA  cor 
c;u$  iiurinfecùs,&  fa^um 
eU  quafi  lapis. 

38.  Cumque  pertranfiiTent 
decem  dics , pcrcuAic  Do* 
minus  Nabal  bc  mortuus  cA. 

Quod  cùm  auditfet 
David  mortuum  Naba),  ait  : 
Benedi^us  Dominus  , qui 
judicavit  caulam  opprobrii 
inei  de  manu  Nabal  & fer- 
vum  tuum  cuAodivit  à ma* 
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6c  qui  a fait  que  l’iniquité  de  Nabal  eft  retom- 
bée fur  fa  tête  , /ans  que  j'y  aie  eu  part.  Ce- 
pendant David  envoya  vers  Abigaïl , & lui  fit 
parler , pour  la  demander  en  mariage. 

40.  Les  gens  de  David  la  vinrent  trouver 
lûr  le  Carmel , ôc  lui  dirent  : David  nous  a 
envoyés  vers  vous  , pour  vous  téomignet 
qu’il  fouhaite  de  vous  époufer. 

41.  Abigaïl  aufil-tôt  fe  profterna  jufqu’en 
terre , ôc  elle  dit  : Votre  fervante  feroit  trop 
heureufe  d’être  employée  à laver  les  pieds  des 
Serviteurs  de  mon  Seigneur. 

4 2 . A bigaïl  enfuite  fe  levant  promptement , 
monta  fur  un  âne  ; ôc  cinq  filles  qui  la  fer- 
voient  allèrent  avec  elle.  Elle  fuivit  les  gens 
de  David , ôc  elle  l’époufa. 

4J.  David  époulà  aufii  Achinoam  , qui 
étoit  de  Jezraëlj  ôc  l’une  ôc  l’autre  fut  fa 
femme. 

44.  Saül  ) de  fon  côté  > donna  Michol  fa 
fille , femme  de  David , à Phalti , fils  de 
Laïs  > qui  étoit  de  Gallim. 


, Sc  maliciam  Nabal  rcil- 
(iidit  Dominus  in  caput  e- 
jus.  Mifîc  ergo  David,  & lo- 
ciitus  «n  ad  Abigail , ut  fu- 
meret  eam  lîbi  in  uxorem. 

40.  ftvencnintpueti  Da- 
vid ad  Abigail  in  Carme- 
lum , & locuti  (linc  ad  eam  , 
dicentes  : David  mifîc  nos 
ad  ce , UC  accipbt  ce  fîbi  in 
uxorem. 

41.  Qnz  confûrgenf  ado- 
ravic  prona  in  terram  , 8c 
ait  : Ecce  fâmtüa  tua  fît  in 
anciUam , ut  lavet  pedei  fer- 
vorum  domini  mei. 

4t.  Et  feftinavit , 8c  fiir- 
rexit  AbigaiJ  , 8c  afcendic 
liiper  afinum  , 8c  quinque 
puellz  ierunt  cum  ea  , pe- 
diflie^uz  eÿus  , 8c  Tecuta  eA 
nuncioi  David;  8c  Aiâa  eA 
ilii  uxor. 

4}.  Sed  8c  Achinoam  ac- 
cepit  David  de  Jezrahel  : <C 
fuit  uttaque  uxor  ejus. 

44.  Saül  autcm  dédit  Mi- 
chol filiam  fuam , uxorem 
David  , Phalti  Alio  Lait, 
qui  erac  de  Gallim. 


CHAPITRE  XXVI. 

§.  I.  Ceux  de  Ziph  avertijjent  Saül  des  endroits  où  fe  retire  David.  Saül  le 
vient  chercher.  David  reconnoit  le  camp  de  Saül , Ù"  va  durant  la  nuit 
dans  fa  terne  enlever  /a  lance  & fa  coupe  , fans  vouloir  toucher  à fa 
perfonne. 

La  mesme  anne’e  25147. 

i.CZ  Ependant  ceux  de  Ziph  vinrent  trou- 
ver Saül  à Gabaa , ôc  lui  dirent  : David  efi  ca- 
ché dans  la  colline  d’Hachila , qui  eft  vis-à- 
vis  du  défert. 

2.  Saül  aufii -tôt  prit  avec  lui  trois  mille 
hommes  choifis  de  tout  Ilracl , ôc  alla  cher- 
cher David  dans  le  défert  de  Ziph. 

Tome  II.  Part.  I. 


1.  Et  venerunt  Ziphan  ad 
Saül  in  Gabaa  , dicentes  ; 
Ecce  David  abTconditus  eA 
in  colle  Hachila,  quz  eA  ex 
adrerfo  folitudinis. 

t.  Etfiirrexit  Saül , 8c  def- 
cendit  in  defertum  Ziph , St 
cum  eo  tria  millia  virocum 
de  eleflis  Ifcacl,  ut  quzrc- 
let  David  in  deferto  Ziph. 
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Et  caftrametatus  efl 
Saiil  in  Gabaa  Hachila  > qua: 
erat  ex  adverfo  iblitudinis 
in  via  : David  autem  habi- 
tabat  in  deferto.  Vident  au* 
tem  qu<>d  veniflei  Saiil  poU 
fe  in  dcfenum , 

4.  mifit  exploratores  , & 
didick  qubd  iiluc  venifTec 
certUEmc. 

5.  Et  furrexit  David  clam 
& venii  ad  locum  ubi  erat 
Saul  ; cumque  vidiiTet  lo- 
cum , in  quo  dormiebat 
Saul,  St  Abnerfilius  Ner, 
prir.cepj  militi*  ejut  , St 
Sauiem  dormieniem  inten- 
toiio  , St  teliquum  vulgus 
pet  circuitum  ejus , 

d.  ait  David  ad  Achimc- 
lech  Hethzum , St  Abifai 
ft  inm  Servix,  fratrem  Joab, 
dicens  : Quis  defcendet  me- 
cum  ad  Saiil  in  caiha  ? Di- 
xicque  Abilài  : Ego  defcen- 
dam  lecum. 

7.  Vénérant  ergo  David 
& abifai  ad  populum  noéie , 
St  invenenim  Saul  Jacentem 
St  dormiemem  in  teniorio  , 
St  haflam  fixam  in  terra  ad 
caput  ejus,  Abner  autem  St 
populum  dormientes  in  cit- 
cuiiu  ejus, 

8.  Uixiique  Abifai  ad  Da- 
vid: Concluft  Deusinimi- 
cuni  tuum  hodie  in  manus 
tuas  : nunc  ergo  perfodiam 
cum  lanceâ  in  terra  femel  , 
St  lècundo  opus  non  eric. 

9.  Et  dixit  David  ad- Abi- 
fai  ; Ne  inierficia»  eum  : 
qpis  enim  exiendet  manum 
fuam  in  Chriilum  Domini , 
St  innocens  erit  ? 

10.  Et  dixit  David  : Vi> 
vit  Dominus , quianilï  Do- 
minus  percufletit  eum , aut 
dies  ejus  venerit  ut  moiia- 
tur , aut  in  pratiium  defcen- 
deiti  perieru  : 

I propitius  (it  mihi  Do- 
minus  ne  exiendam  manum 


3.  Il  campa  fur  la  colline  d’Hachila  , qui 
eft  vis-à-vis  du  défert , fur  le  chemin.  David 
demeuroit  alors  dans  ce  défert.  Et  comme  on- 
lui  dit  que  Saiil  l’y  venoit  chercher , 

4..  il  envoya  des  gens  pour  le  reconnoître  ^ 
& il  apprit  qu’il  é^toit  venu  très  - certaine- 
ment. 

y.  Il  partit  donc  fans  bruit , & s’en  vint  air 
lieu  où  étoit  Saiil.  Il  remarqua  le  lieu  où  étoit 
la  tente  de  Saül  & d’Abner  fils  de  Ner,  Gé- 
néral de  fon  armée  ; & voyant  par  U profond 
ftlence  qui  régnait  par  tout  le  camp  , que  Saiil 
domioit  dans  fa  tente , ôc  tous  fes  gens  autour 
de  lui , 

d.  il  dit  à Acliimelech  Hethéen  ,&  à Abi- 
faï , fils  de  Sarvia  , frere  de  Joab  : Qui  veut 
venir  avec  moi  dans  le  camp  de  Saül  f Abifai- 
lui  dit  : J’irai  avec  vous. 

7.  David  & Abifai  allèrent  donc  la  nuit 
parmi  les  gens  de  Saiil  ; & ils  trouvèrent 
Saiil  couché , ôt  dormant  dans  fa  tente.  Sa. 
lance  étoit  à fon  chevet , fichée  en  terre.  Et 
Abner,  avec  tous  fes  gens,  dormoient  autour 
de  lui. 

8.  Alors  Abifai  dit  à David  : Dieu  vous  li- 
vre aujourd’hui  votre  ennemi  entre  les  mains. 
Je  m’en  vais  donc  avec  ma  lance  le  percer 
jufques  en  terre  d’un  feul  coup  ; & il  n’en 
faudra  point  un  fécond. 

ç.  David  répondit  à Abifai  : Ne  le  tuez 
point  ; car  qui  étendra  la  main  fur  l’oint  du- 
Seigneur , & fera  innocent  ? 

I O.  Et  il  ajouta  : Vive  le  Seigneur  ; à moins 
que  le  Seigneurne  frappe  lui-même  Saiil , ou 
que  le  jour  <le  fa  mort  n’arrive  , ou  qu’il  ne 
(oit  tué  dans  une  bataille  , il  ne  mourra  point. 

1 1 . Dieu  me  garde  de  porter  la  main  fur 
l’oint  du  Seigneur.  Prenez  feulement  là  lan- 
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ce , qui  eft  à foti  chevet,  6c  fa  coupe  ; 6c 
allons-nous-en. 

12.  David  prit  donc  la  lance  ôc  la  coupe 
qui  étoit  au  chevet  de  Saül , 6c  ils  s’en  allè- 
rent. Il  n’y  eut  perfonne  qui  les  vît,  ni  qui 
lut  ce  qui  fe  panoit , ou  qui  s’éveillât , mais 
tous  dormoient , parce  que  le  Seigneur  les 
avoir  aflbupis  d’un  profond  fommeiL 


meam  in  Chrillum  Doini- 
ni;nunc  igiiur  toile 
quz  eft  ad  caput  ejut , Sc 
fcyphuro  a^ujf,  & abciinoj. 

Il,  Tiiiit  igitur  David 
haftam  , 8t  Icyphum  aqua: , 
qui  erat  ad  caput  Saul , Sc 
abienint  : & non  erat  qtiil^ 
quant,  qui  videret,  te  in- 
telligeret , & evigilaret , fed 
omnes  domiiebant,  quia  fo- 
por  Dominj  irruerat  Tupec 
«os. 


§.II.  David  reproche  à Ahner  la  négligence  avec  laquelle  il  garde  fon  Roi. 
Saéd  ayant  fli  ce  qui  s’étoii  pajfe,  reconnoit  finnocence  de  David , h"  l’inju- 
fiiee  de  la  haine  qu’il  lui  porte. 


I J.  David  étant  pafTé  de  l’autre  côté , s’ar- 
rêta fur  le  haut  d’une  montagne  qui  étoit  fort 
loin , y ayant  un  grand  intervalle  entre  lui  6c 
le  camp. 

1 Il  appella  de-là  à haute  voix  les  gens  de 
Saül , 6c  Aoner,  fils  de  Ner,  6c  lui  cria:  Ab- 
ner,  ne  répondrez- vous  donc  point?  Abner 
lui  répondit  : Qui  êtes-vous  qui  criez  de  la 
forte , 6c  qui  troublez  le  repos  ou  Roi  ? 

1 y.  David  lui  dit  : N’êtes-vous  pas  un  brave 
homme  ? 6c  y a-t-il  quelqu’un  dans  Ilraël  qui 
vous  vaille  ? 6c  comment  donc  n’avez-vous 
pas  gardé  le  Roi  votre  Seigneur  ? car  il  eft 
venu  quelqu’un  d’entre  le  peuple , pour  tuer 
le  Roi  votre  Seigneur. 

1 6.  Ce  n’eft  pas  là  bien  faire  votre  devo’ir. 
Vive  le  Seigneur , vous  méritez  la  mort , vous 
autres  qui  avez  fi  mal  gardé  votre  Maître , qui 
eft  l’oint  du  Seigneur.  Voyez  donc  mainte- 
nant où  eft  la  lance  du  Roi , 6c  la  coupe  qui 
étoit  à fon  chevet 

17.  Saül  reconnut  la  voix  de  David , 6c  lui 
dit  : N’eft-ce  pas-là  votre  voix  que  jentends , 
mon  fils  David?  David  lui  dit;  C’eftma  voix, 
mon  Seigneur  & mon  Roi. 

1 8.  Et  il  ajouta  : Pourquoi  mon  Seigneur 
perfecute-t-il  fon  ferviteur  ? Qu’ai-je  fait  ? De 


13.  Cumque  tnniiflêt  Dt- 
vid  ex  advertb , & fteâfec  in 
venice  montis  de  longe,  & 
eCei  grande  intecTallum  in- 
ter eot , 

14.  clamarit  David  ad 
populnm , Sc  ad  Abner  fi- 
lium  Ner,  dicent  : Nonne 
relpondebit  Al^er  ? Et  reP- 
pondeni  Abndr,  ait  : Quis 
ei  tu  , qui  clamas,  & in- 
quiétas regem  ? 

1 (.  Et  ait  David  ad  Ab- 
ner : Numquid  non  vir  m 
es  ? & quis  âlius  lîmilis  tui 
in  IfraeH  quare  ergo  non 
euftodifti  dominuro  tuum 
regem?  ingrefliis  eft  enira 
unus  de  turba , ut  interfice- 
ret  regem,  dominum  tuum. 

16.  Non  eft  bonum  hoc, 
quod  fecifti  : vivit  Domi- 
nus  , quontam  filii  monis 
eftis  vos,  qui  non  euftodif- 
tis  dominum  veftrum , ebriP 
tum  Domini  ; nunc  ergo 
vide  ubi  fit  hafta  regis , & 
ubi  fit  (cyphus  aquz , qui 
erat  ad  caput  ejus. 

17.  Cognovit  autem  Saül 
vocem  David  , & dixit  : 
Numquid  vox  hzc  tua,  lili 
mi  David?  Sc  ait  David: 
Vox  mea  domine  mi  rcx. 

1 8.  Et  ait  : Quam  ob  cau- 
liundominus  meus  perl'equi- 
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tur  fervum  Taum  ! Quid 
fcci  ! aut  quod  cft  itulum 
io  manu  mea  ? 

Nunc  ergo  audi , ore, 
domine  mi  rex  , vetbaferri 
tui  : Si  Dorainui  incitât  tï 
adverfum  me , odoretar  lâ> 
crificium , fi  autera  fili  ho- 
minum  , malediâi  Xiint  in 
confpeâu  Domini,  qui  eje- 
cerunt  me  bodie,  ut  non  ha- 
bitem  in  hereditate  Domi- 
ri,  dicentes  f Vade,  feivi- 
diù  alienis,.. 


ao.  Et  nunc  non  afifunda* 
tur  fanguis  meus  in  terram 
coram  Domino  : quia  e- 
grefliis  eA  rex  Ifracl  ut  quat— 
rat  pulicem  unum,  ficut  per- 
lêquitur  petdix  in  memi- 
bus. 

1 1.  Et  ail  Saü)  : Peccari , 
revertere  filyni  David  ; ne- 
quaquam  emm  ubi  ultra  tibi' 
malefaciam , eù  quùd  pre- 
tiofa  fuerit  anima  mea  in  o- 
culis  tuis  bodie  : apparet  e- 
nim  qubd  Aulti  cgerim , 8r 
ignoraverim-multa  nimis, 
a 1 . Et  refpondent  David^ 
ait  : Ecce  baAa  regis  t tran- 
iêat  unus  de  pueris  régis , 
& toUat  eam. 

a}.  Dominus  antem  ré- 
tribuer nnicuique  lëcunilèm 
juAitiam  fiiam  & fidem  : tra- 
,didit  enim  te  DoraitMiS'  bo- 
die in  tiunum  meam,  It  no- 
lui  extendere  manum  meam 
in  ChriAum  Domini. 

14.  Er  ficut  magnificata 
eA  anima  tua  bodie  in  ocu- 
lia  mets  , fie  ' magnificetur 
anima  mea  in  oculis  Do- 
mini, drAbccec  nae  de  Om- 
ni anguAia. 

Ait  ergo  Saiil  ad  Da- 
vid : Benediâus  tu  £Ji  mi 


OI  s.  Liv.I.  CuAf.'XXn.. 

quel  mal  ma  main  eft -elle  fouillée ?’  - 

ip.  Mon  Seigneur  & mon  Roi  j fouffrez 
que  votre  ferviteur  vous  dife  cette  parole  : SL 
c’eft  le  Seigneur  qui  vous  pouffe  contre  moi  ) . 
qu’il  reçoive  l’odeur  du  facrifice  que  je  lui  offre  ,, 
en  épargnant  mon  ennemi  ^ & en  fouffrant  fans 
murmure  tout  ce  qu’il  me  fait  fOuffrir.  Mais  fi  ' 
ce  font  les  hommes,  ils  font  maudits  devant 
le  Seigneur,  de  me  chaffer  ainfi  aujourd’hui 
de  fon  héritage , afin  que  je  n’y  habite  point 
en  me  difant , fmon  par  leurs  paroles , au  moins 
par  leurs  violences  : Allez  ; îèrvez  les  Dieux 
étrangers. 

20.  Que  mon  fang  donc  ne-lbit  point  ré— 

fiandu  fur  la  terre  , à la  vûe  du  Seigneur.  Et‘ 
àlloit-il  que  le  Roi  d’Ifraël  fe  mît  ea  campa-v 
gne , pour  courir  après  une  puce , romme  on  > 
court  par  les  montagnes  apres  une  perdrix? 

21.  Saül  lui  répondit  : J’ai  péché.  Reve-- 
nez,,  mon  fils  David  ; je  ne  vous  ferai  plus  da 
mal  à l’avenir , puifque  ma  vie  a été  aujour-, 
d’hui  précieufe  devant  vos  yeux;  cat  il  paroît 

24e  j’ai  agi  comme  un  infenfé , fie  que  j’ai 
té  mal  informé  do  beaucoup  de  chofes. 

22.  David  dit  enfuite  : Voici  la  lance  du 
Roi  : Que  l’un  de  fes  gens  paffe  ici , fie  qu’ü 
l’emporte. 

2 J.  Au-refte,  le  Seigneur  rendra  à chacun  i 
félon  fa  juffice.fie  félon  fa  fidélité  ; car  il  vous 
a livré  aujourd’hui  entre  mes  mains  , fie  jei 
n!âi  point  voulu  pçtrter  Ja  main  , fui  l’oint  du 
Seigneur. 

24.  Comme  donc  votreâme  a été  aujour-» 
d’hui  précieufe  devant,  mes  yeux,  qu’ainfi  ■ 
mon  anie  foit  précieufe  devant  les  yeux  du 
Seigneur  , fit"  qu’il  me.  délivre  de  tous  les 
maux  que  mes  ennemis  me  voudraient  faire. 

2j.  Saül  répondit  à David  : Béni  foyez* 
vous , mon  fils  David  : vous  réuflirez  cenai- 
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nejnent  dans  vos  entreprifes;  & votre  puif- 
0nce  fera  grande.  David  enfuite  s’en  alla  : & 
Saül  s’en  retourna  chez  lui. 


David:  & quid«m  faciens 
facics,  & potens  poteris.  A- 
biit  autem  David  hi  viain 
fuam , 4c  Saiil  reveriiji  eft 
in  locumruum. 


CHAPITRE  XXVII. 

Jll.  David  craignant  de  tomber  entre  I et  maint  de  Saul , fe  retire  auprès 
d’Achit , Roi  de  Geth,  Ce  Prince  lui  donne  la  Ville  de  Siceleg , pour  y de- 
meurer , lui  & fet  gens. 


La  mesme  anne’e 

..A  Près  cela , David  dit  en  lui-même  : Je 
tomberai  l’un  de  ces  jours  entre  les  mains 
de  Saül.  Ne  vaut-il  pas  mieux  que  je  m’en- 
fuie , 6c  que  je  me  fauve  au  Pays  des  Phi- 
liftins , afin  que  Saül  défefpere  de  me  trouver  , 
& qu’il  cefle  de  me  chercher,  comme  il  fait, 
dans  toutes  les  terres  d’Ifraël  ? Je  me  retire- 
rai donc  loin  de  là  domination.'- 


2P47. 

I.  Et  ait  David  in  corde' 
fuo  : Aliquando  incidam  u— 
na  die  in  inanuc  Saül  : non- 
ne  metiui  eft  ut  Tugiam , . 
fit  falver  in  terra  Philifthi— 
noruin  , ut  delperet  Saül ,,  , 
ceftetque  me  quatrere  in. 
cunâis  Bnibus  Ifrael  ? fu- 
giam  ergo  manus  ejui. 


а.  Ainfi  David , après  s’être  ajfurê  de  la  bon- 
ne difpofition  des  Phitiftins  à fin  égard  f partit, 
6c  s’en  alla  avec  fcs  fix  cens  hommes  chez  A-» 
chis , fils  de  Maoch , Roi 'de  Geth. 

3.  Il  y demeura  avec  fes-gens,  dont  cha- 
cun avoir  là  famille  ; 6c  il  y amena  fes  deux 
femmes , Achinoam  de  Jezrahcl , 6c  Abigaïl 
qui  avoit  r/ë  femme  deNabal  du  Carmel.  . 

4.  Saül  fut  averti  àufiî-tôt  que  David  s’étoit 
retiré  à Geth  ; 6c  il  ne  fe  mit  plus  en  peine  de 
l’aller  chercher. 

J.  Or  David  dit  à Achis  : Su  j’ai  trouvé 
grâce  devant  vos  yeux , donnez-moi  une  des 
(Villes  de  ce  Pays , où  je  puiffe  demeurer.  Car 
pourquoi  votre  ferviteur  demeurera-t-il  avec 
vous  dans  la  Ville  Royale  ? 

б.  Achis  lui  donna  donc  dès  ce  jour-là  Si- 
celeg. Et  c’eft  en  cette  manière  que  Siceleg 
eft  venue  aux  Rois  de  Juda,'qai  la  poffe- 
fient  encore  aujourd’hui.. 


I.  Et  (urrexit  David , &T 
abiit  iplë , & fexcenti  virû 
cum  eo , ad  Achis  filium  ‘ 
Maoch  regem  Geth, 

J.  Et  habitavit  David  cum 
Achi»  in  Geth  , ipic  St  vi- 
ri  ejus,  vir  & domus  ejus  j 
& David , St  dua:  uxores  e- 
jos,  Achinoam  Jeiraheli- 
lis , St  Abigail  uxor  Nabal 
Carmeli. 

4. ‘Et  mimiatum  eft  Saüli 
qubd  rugilTei  David  in  Geth, 

St  non  addidit  ultra  qune- 
re  eum. 

Dixk  autem  David  ad 
Achis:  Si  inveni  gratiam  in 
oculis  tuis , detur  mihi  lo- 
cus in  una  urbium  région  ii 
huju$,ut  habitera  ibi:  eue 
enim  manet  lêrvus  tuus  in 
civitate  regis  tecumf 

6.  Dédit  itaque  ei  Achis  - 
in  die  ilia  Siceleg:  propter 
quam  caufam  lââa  eft  Sice-  - 
leg  regum  Juda,  ulque  in  ■ 
dieffl  hanc. 
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5.  II.  David  étant  chez  les  PhUiftins  ,fait  des  courfes  fur  les  ennemis  d’Ifraèl  ; 
& fait  croire  à Achis  que  c\f  fur  ïfrael  même  ; ce  qui  lui  attire  la  confiance 
de  ce  Prince. 


7,  Fuît  autein  nutncrus 
dierum  , quibus  habitavit 
David  in  regione  Philifthi- 
norum  , quatuor  tnenfïum. 

8.  Et  alcendit  David  , te 
viri  ejus , & agebant  prat- 
das  de  Gefluri , St  de  Gérai , 
&de  Amaleciiis:  hi  enim 
pagi  habicabamur  in  terra 
aniiquitùs  euntibui  Sur  u(^ 
que  ad  terrain  Ægypti. 

ÿ.  Et  percutiebat  David 
omnem  terram  , nec  relin- 
quebat  vivemem  virura  St 
luulierem  : tollenfque  over, 
St  boves,  St  afinoSjSt  ca- 
melos , St  veftes , reverte- 
batur,  St  veniebat  ad  Achis. 


7.  David  demeura  dans  les  terres  des  Phi* 
liftins  pendant  quatre  mois , avant  de  i éta- 
blir à Siceleg. 

8.  Ilfaifoit  des  courfes  avec  fes  gens,  ÔC 
pilloit  Geffuri , Gerzi  & les  Âmalécites  ; car 
ces  Bourgs  étoient  autrefois  habités  par  ces  peu- 
ples , depuis  le  chemin  de  Sur , jufqu’au  Pays 

p.  ^t  comme  ces  peuples  étoient  du  nombre 
de  ceux  que  Dieu  avoit  anathématifés  ^ il  tuoit 
tout  ce  qu’il  rencontroit  dans  le  Pays  , fans 
lailfer  en  vie , ni  homrhe , ni  femme  ; & après 
qu’il  avoit  enlevé  les  boeufs , les  brebis , les 
ânes , les  chameaux  6c  les  habits , il  revenoit 


trouver  Achis. 

,0.  Dicebat  autem  ei  A-  lo.  Et  lorfqu’Achis  lui  difoif.  Où  avez- 
this  : ih  quem  irruifti  ho-  yous  coutu  aujourd’hui  l David  lui  répon- 
se? Rerpondebat  David:  partie  méridionale  de  Juda, 

co°nTrT  méridien»  Jerameel  vers  le  midi  de  jcraméel , 6c  le  midi  de  Ce- 
dt  contra  metidiem  Ceni.  faifant  ainji  entendre  que  cétoit  fur  ceux 

de  fin  propre  Pays. 

1 1.  Virum  «t  roulierera  1 1 . Or  David  ne  laiffoit  en  vie , ni  homme, 
non  vivificabat  David , nec  jji  femme  6c  il  n’en  amenoit  pas  un  à Geth  : 
Ne  fortêSo^—td"”  De  peur,  difoit-U,  que  ces  gens-là  ne  par- 
fum  nos;  Hxc  fecit  David  : lent  conttc  nous.  C cft  ainfi  que  üavid  le  con- 
fie hoc  crai  decretum  iUi  ^uifoit  ; & c’eft  ce  QU  il  avoit  accoutumé  de 

onuiibus  diebus  quibus  ha- 
bitavit  in  regione  Philiftbi- 
norum. 

II.  Credidit  ergo  Achir 
David , dicens  : Multa  ma- 
la  operatus  eft  contra  popu- 
lum  fuum  ïfrael  : erit  igitut 
siibi  fervuj  fempiternut. 


faire , pendant  tout  le  tems  qu  il  demeura 
parmi  les  PhUiftins. 

12.  Achisle  fioit  donc  tout-à-fait  à David  ; 
car  Ü difoit  en  lui-même  : Il  a fait  de  grands 
maux  à Ifraél  fon  peuple:  c’eft  pourquoi  il 
demeurera  toûjpurs  attaché  à mon  fervice» 
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CHAPITRE  XXVIII. 

§.  I.  Les  Fhilifîins  arment  contre  Ifraél.  Achit  veut  mener  David  à cette 

guerre.  Saul , qui  avait  chajfé  les'devins , confulte  néanmoins  une  Magi- 
cienne, n'ayant  pu  avoir  de  réponfe  duSeigneur. 

L’an  du  monde  ap-fp.  Avant  J.  C.  loyp. 

i.E  N ce  tems-Ià  , les  Philiftins  aflemble- 
rcnt  leurs  troupes , 6c  fe  préparèrent  à com- 
battre contre  Ifracl.  Alors  Acliis  dit  à David  ; 

AlTurez-vous  que  je  vous  mènerai  avec  moi 
à la  guerre , vous  ôc  vos  gens. 

2.  David  lui  répondit;  Vous  verrez  main- 
tenant ce  que  votre  ferviteur  fera.  Er  moi , 
lui  dit  Achis , je  vous  confierai  toujours  la 
garde  de  nta  perfonne. 

3.  Or  Sarauëlétoitmort;  tout  Ifracl  l’avoit 
rieuré  ; 6c  il  avoir  été  enterré  dans  la  Ville  de 
Ramatha,  lieu  de  fa  naiflance.  EtSaül,;7/jr 
/on  confeil , avoir  chalfé  les  Magiciens  & les 
Devins  de  fon  Royaume. 

4.  Les  Philiftins  s’étant  donc  alTemblés , ^ 
vinrent  camper  à Sunam , dans  la  tribu  dllj/a- 
char.  Saül,  de  fon  côté,  aflTembla  toutes  les 
troupes  d’Ifracl , 6c  vint  à Gelboé. 

J.  Et  ayant  vû  l’armée  des  Philiftins , qui 
étoit  fort  nombreufe , il  fut-frappé  d’étonne- 
ment , 6c  la  crainte  le  faifit  jufqu’au  fond  du 
cœur. 

6.  Il  confulta  le  Seigneur  r mais  le  Seigneur 
ne  lui  répondit  ni  en  fonges , ni  pat  les  Prê- 
tres , ni  par  les  Prophètes. 

7.  Alors,  entrant  dans  une  efpece  de  dèfep- 
poir , il  dit  à lès  Officiers  : Cherchez-moi  une 
femme  qui  ait  un  efprit  de  Python , afin  que 
je  l’aille  trouver , 6c  que , par  fon  moyen,  je 
puifle  confultcr  le  démon , puifque  le  Seigneur- 


1.  FiAura  ell  autem  in 
diebus  illit  , congregave- 
runt  PhiliiUiiim  agmina  Tua, 
ut  prz^remur  ad  bellum 
contra  nrael  : dixitque  A» 
chit  ad  David  ; Scient  nunc 
Icito  , quoniam  mecum  e- 
gredierii  in  caftris  tu.  Se 
viri  tui. 

2.  Dixitque  David  ad  A- 
chiit:  Nunc  Icies  qux  fac- 
turus  ell  (êrvus  mut.  Et  aie 
ad  David  : Et  ego  cullo- 
dem  capitit  inei  ponim  te 
cunAit  diebus. 

3 . Samuel  autem  mortnut  ‘ 
ell , planxitquc  eum  omnii  ■ 
irraet  , & lepelierunt  eum 
in  Ramatha  urbe  fua.  Et 
Saul  abftulit  magot  & ba- 
tiolos  de  terra. 

4.  Congregatiqué  funt  ' 
Philillhiim  , Si  venerunt, 
& callrameiati  funt  iii  Su- 
nam i congregavit  autem  & 
Saiil  univerfum  Ifrael , & 
venit  in  Gelboe. 

5 . Et  vidic  Saül  cailra  Phi- 
lillhiim, Si  timuit.  Si  expa- 
vit  cor  ejus  nimis. 


S.  Confiiluit^ue  Domi- 
num , Si  non  refpondii  ei  ' 
neque  per  fomnia , neque 
per  facerdotei,  neque  per 
Ptophetas. 

7.  Dixitque  Saul  fetviî 
fuis  : Qnatrite  mihi  mulie-  - 
rem  haht ntem  pythonem  , 

8c  vadam  ad  eam  , Si  feifei- 
tabor  per  illam.  Et  dixerunt 
fervi  ejus  ad  eum  : EU  rau- 
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lier  pythonem  habens  in 
£ndor. 


8.  Mutavic  ergo  habitum 
fuum  : Tclliturque  eft  aliii 
Teflimeniis , &abiit  ipfe,  & 
duo  rirt  cum  eo , venerunt- 
que  ad  mulierem  noâe , 8c 
ait  illi  : Divina  mihi  in  py 
thone , 8c  Itifciu  mihi  quem 
dixeco  tibi. 

9.  Et  ait  mulier  ad  eum  : 
Ecce,  tu  nofb  quanta  fe- 
cerit  Salit  8c  quomodo  era- 
Terit  magos  8c  hariolos  de 
terra  : quare  ergo  inlidiarii 
animx  mex,  ut  occidar  j 

10.  Et  Juravit  ei  Saiil  in 
Domino  > dicens  ; Vivit 
Dominus  ; quia  non  eve- 
niet  tibi  quidquam  mali 
proptct  banc  rem. 


ne  veut  pas  me  parler.  Ses  ferviteurs  lui  di- 
rent : Il  y a à Endor  une  femme  qui  a un  ef- 
prit  de  Python. 

8.  Saiil  fe  déeuifa  donc  , changea  d’ha- 
bits , 6c  s’en  alla  > accompagné  de  deux 
hommes  feulement.  Il  vint  la  nuit  chez  cette 
femme  , 6c  lui  dit:  Consultez  pour  moi  l’eC- 
prit  de'Python , 6c  évoquez-moi  celui  que  je 
vous  dirai. 

p.  Cette  femme  lui  répondit:  Vous  lavez 
tout  ce  qu’a  fait  Saiil , 6c  de  quelle  maniéré 
il  a exterminé  les  Magiciens  6c  les  Devins 
de  toutes  fes  terres.  Pourquoi  donc  me  ten- 
dez-vous un  piège  pour  me  perdre  ? 

I O.  Saiil  lui  jura  par  le  Seigneur  > 6c  lui 
dit:  Vive  le  Seigneur,  il  ne  vous  arrivera  >dc 
ceci  aucun  mal. 


§.  II.  Stiid  liemjiide  à voir  Samiiél.  Samuel  vient , ir  lui  annonce  fa  mort  , 
ctjle  de  fes  enfant , & la  défaite  cTlfraèl  par  les  Phili^ins. 


II.  Dixitquc  ci  mulier  : 
Qucm  rufciubo  tibi  : Qui 
ait  : Samuclem  mihi  Tuf- 
cita. 

11.  Cùm  autem  vidiBet . 
mulier  Samuclem , excla- 
mavic  voce  magna , 8c  dixit 
ad  Saul  ; Quare  impolîiifti 
mihi  ? Tu  es  enim  Saul. 


I}.  Di.xitque  ei  rcx  : No- 
li  timeie  : quid  vidilU  ! Et 
ait  mulier  ad  Saul  : Deos 
vidi  alcendentes  de  tetra. 

1 4.  Dixitque  ei  : Qualis 
efl  forma  ejus  ! Qux  ait  ; 
Vir  fenex  alcendit  > 8t  ipfe 
amiâus  cil  pallio.  Et  intel- 
lexit  Saiil  quod  Samuel  effet, 
8C  inclinavit  fe  fuper  faciem 
fuam  in  terra,. 8c  adoravit. 


11.  La  femme  lui  dit:  Qui  voulez  - vous 
voir  ? Il  lui  répondit;  Faites -moi  venir  Sa- 
muel. 

1 2.  La  femme  ayant  vû  tout  dun  coup  pa- 
raifrd  Samuel , fans  qu'elle  eût  fait  aucuns  en~ 
chantemens,  jetta  un  grand  cri,  6c  dit  à Saiil: 
Pourquoi  m’avez- vous  trompée  f Car  vous 
êtes  Saiil  ; & la  préfence  de  Samuel  me  le  fait 
ajfez  connoître. 

IJ.  Le  Roi  lui  dit;  Ne  craignez  point. 
Qu’avez-vous  vû  f J’ai  vù , lui  dit  - elle , un 
homme- avec  la  majejlé  d'un  Dieu  , qui  fortuit 
de  la  terre. 

1 4.  Saiil  lui  dit  : Comment  eft-il  fait  ? C’eft , 
dit-elle  , un  vieillard  couven  d’un  manteau, 
comme  un  Prophète.  Saiil  reconnut  donc  que 
c’étoit  Samuel  ; 6c , quoiqu'il  ne  le  vît  point , 
il  lui  fit  une  profonde  revérence , en  fe  bail- 
lant jufqu’en  terre  , vers  le  lieu  où  la  Pythonijfe 
le  voyoit. 

1 y.  Alors 
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IJ.  /Ilots  Samuel  dit  à Saül  : Pourquoi 
avez-vous  troublé  mon  repos , en  me  faifant 
évoquer  ? Saul  lui  répondit  : Je  fuis  dans  une 
étrange  extrémité  : Les  Philiftins  me  font  la 
guerre  , & Dieu  s’eft  retiré  de  moi  ; il  ne  m’a 
voulu  répondre , ni  par  les  Prophètes  , ni  en 
fonges.  C’eft  pourquoi  je  vous  ai  fait  év'o- 
quer , afin  que  vous  m’appreniez  ce  que  je 
dois  faire. 

1 6.  Samuel  lui  dit:  Pourquoi  vous  adreflez- 
vous  à moi , puilque  je  vous  ai  dit  pojitive- 
mem  que  le  Seigneur  vous  a abandonné , & 
qu’il  eft  paffé  à votre  rival.  Je  nai  rien  de  meil- 
leur â vous  dire  aujourd’hui. 

17.  Car  le  Seigneur  vous  traitera  comme 
je  vous  l’ai  dit  de  fa  paît.  Il  déchirera  votre 
Royaume  , & f arrachera  de  vos  mains  > 
pour  le  donner  à David  votre  gendre  ; 

1 8.  parce  que  vous  n’avez , ni  obéi  à la 
voix  du  Seigneur , qui  vous  avait  défendu  of- 
frir le  facrijice , ni  exécuté  l’arrêt  de  fa  colere 
contre  les  Amalécites  , qu’il  vous  avait  or- 
donné d’exterminer.  C’ell  pour  cela  que  le 
Seigneur  vous  envoie  aujourd’hui  ce  que 
vous  foufïrez. 

ip.  Il  livrera  même  Ifraël  avec  vous  entre 
les  mains  des  Philiftins.  Demain  vous  ferez 
avec  moi,  au  rang  des  morts , vous  & vos  fib: 
£c  le  Seigneur  abandonnera  aux  Philiftins  le 
camp  même  d’Iiraël. 


ij.  Dixit  amem  Samuel 
ad  Saiil  : Quare  inijuietafti 
me  ut  rufeitarer?  Et  ait  Saül , 
Coarftor  nitnis  : liquident 
PhiliOhiitn  pugnunt  adver- 
fum  me  , Deus  receflit  à 
me , & exaudire  me  nolnit , 
neque  in  manu  propheta- 
rum  , neque  per  lûmnia  : 
vocavi  ergo  te  , ut  oftende- 
tes  mibi  quid  Etciam. 

i£.  Et  ait  Samuel  : Quid 
tnterrogas  me . cùm  Oomi- 
nus  receflerit  à te , 8t  tran- 
Eerit  ad  xmulum  tuum  f 


17.  Faciet  enim  tibi  Do- 
minus  Ecut  locutus  eft  in 
manu  mea,  & feindet  reg- 
num  tuum  de  manu  tua , & 
dabit  illud  proximo  tuo  Da- 
vid : 

18.  quia  non  obedifti  vo- 
ci^Domlni,  neque  feciftê 
inm  furoris  ejus  in  Ama- 
lec  : ideirco  quod  pateris , 
fecic  tibi  Dominus  nodie. 


17.  Et  dabit  Dominus  e- 
tlam  Ilrael  tecum  in  manut 
Philifthiim  : cras  auiem  tu 
& filii  tui  mecum  eritis  : l'ed 
& caftra  Ifracl  tradet  Domi- 
nus in  manus  Philifthiim. 


5.  IIL  Saül  e frayé  tombe  par  terre , & refufe  de  manger.  Il  prend  néan- 
moins quelque  nourriture , ù"  s'en  retourne  toute  la  nuit. 

20.  Saül  tomba  aufti-tôt,  & demeura 
étendu  fur  la  terre  ; car  les  paroles  de  Samuel 
l’avoient  épouvanté  ; & les  forces  lui  man- 
quèrent, parce  qu’il  n’avoit  point  mangé  de 
tout  ce  jour-là. 

2 1.  La  Magicienne  vint  à lui  dans  le  trou- 
ble où  il  étoit , ôc  elle  lui  dit  : Vous  voyez 

Tome  11.  Partie  1,  E e 


20.  Statimque  Saül  ceci- 
dit  porrcâus  in  terram  : 
timuerat  enim  verba  Sa- 
muelist  & robur  non  crat 
in  CO , quia  non  comederat 
panem  tota  die  ilia. 

ai.  IngrelTa  eft  itaque 
mulier  ilia  ad  Saül , ( con- 
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.urbatus  enim  era.  vaUe  ) que  VOtTC  fcrvantC  VOUS  a obéi , quc  j’ai  ex- 
dixitquead  eum:  Ecceobe-  po(<$  ma  vic  pOUr  VOUS  > ÔC  qUC  )C  mC  lUlS* 
divit  anciiia  tua  voci  tuz , ^ cg  qug  yous  avcz  défité  dc  moi. 

& pofiii  animam  maain  in  * 

manu  mea  : & audivi  lërmo- 


nei  tuot,  quoi  locutui  et 
ad  me. 

II.  Nunc  igitur  audi  & tu 
vocem  ancill*  tu* , & po- 
ftam  coram  te  buccellam  pa- 
ni«,  ut  comedens  convaleP 
cas,  & pollii  iteiageie. 


t).  Qui  renuit  , te  ait  : 
Non  comedam.  Coogerunt 
autem  eum  feryi  fui  fit  mu- 
lier.  Se  tandem  audita  voce 
eorum  furrexit  de  tetra , St 
fedit  fuperleâum» 

14.  Mulier  autem  iUa  ha- 
bebat  vitulum  paicualetn  in 
domo,  & feftinavit , te  oc- 
cidit  eura  : toUenfque  fari- 
nam,  milcuit  eam,  te  co- 
xit  aayma, 

if.  te  pofUit  ante  Said  te- 
aoee  fervoi  ejui.  Qui  cùm 
comediiTent  , fuitexenint , 
te  ambulaverunt,  per  totim 
iioâem  illam. 


22.  Ecoutez  donc  aufli  votre  fervante,  dC 
fouflrez  que  je  vous  ferve  un  peu  de  pain , 
afin  qu’ayant  mangé , vous  repreniez  vos  for- 
ces } ôc  que  vous  puifliez  vous  mettre  en.‘ 
chemin. 

2j.  Saül  le  refofa,  & lui  dit  : Je  ne  man- 
gerai point.  Mais  fes  ferviteursôt  cette  femme 
k contraignirent  de  manger  ; 6c  s’étant  enfin  • 
rendu  à leurs  prières , il  le  leva , 6c  s’affit  fur 
le  lit , pour  fe  mettre  à table. 

24.  Or  cette  femme  avoit  dans  fa  maifon  t 
un  veau  gras  y qu’elle  alla  tuer  aufli-tot.  Elle 
prit  de  la  farine  y la  paîtrit,  6c  en  fit  des  pain&. 
fans  levain  y 

2f.  qu’elle  fetvit  devant  Saül  6c  fes  fervi- 
teurs.  Après  donc  qu’ils  eurent  mangé  y ib  • 
s’en  allèrent)  6c  marchèrent  .toute  la  nuit>, 
pour  fe  rendre  â formée  y & fe  préparer  a».- 
aimbatt 


CH  A P I T R E XXIX 


Les  Princes  des  Pkilijiins  craignent  que- David  ne  fi  tourne  contre  eux  dans  lOi 
combat.  Ut  obligent  Aclns  de  le  renvoyer. 

La  m e s m e a N n-e’  e . 


I.  Congre^»  (luit  e^o 
Ffiilifthiim  univerû  agmina 
in  Aphec  : fed  & Ifiael  cap. 
trametatus  cû  fuper  fon— 
«em  , qui  erat  io  Jeziahel. 

1.  Et  iâirapz  quidem 
Fhilillhiira  incedebant  in 
ccnniriif  & millibus:  E»i- 
vid  autem  & viri  ejus  erant 
in  novillimo  agmine  cuin 
Acliis. 


i.V-<  Ependant  toutes  les  troupes  des  PKî-«' 
Uftins  s’affemblerent  à Aphec  ; 6c  Ifraël  de  fon  < 
côté  vint  camper  à la  fontaine  de  Jezrahel. 

2.  Les  Princes  des  Philiftins  marchoient  à* 
la  tête  de  leurs  troupes  > de  leurs  compagnies  > 
6c  de  leurs  régimens»  Et  David , accompagné 
de  fes  gens  ) étoit  à l’arriere- ^rde  avec  A- 
chis. . 
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Alors  les  Princes  des  Philillins  dirent  à 
Achis  : A quoi  bon  ces  Hebreux-là  viement- 
ils  avec  mus?  Achis  leur  répondit:  Eft-ce 
que  vous  ne  connoiflez  pas  David , qui  a fervi 
oaül , Roi  d’Ilraël  f II  y a plus  d'un  an  qu’il 
eft  avec  moi  ; & je  n’ai  rien  trouvé  à redire 
en  lui , depuis  le  jour  qu’il  s’efi  réfugié  auprès 
de  moi  jiuqu’aujourdnui. 

4.  Mais  les  Princes  des  Philillins  fe  mirent 
en  colere  contre  lui  > & lui  dirent  : Que  cet 
homme-là  s’en  retourne  ; qu’il  demeure  au 
lieu  où  vous  l’avez  mis  ; ôc  qu’il  ne  fe  trouve 

!>oint  avec  nous  à la  bataille  > de  peur  qu’il  ne 
b tourne  contre  nous  au  milieu  du  combat. 
Car  comment  pourra-t-il  autrement  appaifer 
fon  Maître  > que  par  notre  fang  ? 

y.  N’ell-ce  pas  là  ce  David , à qui  ceux  qui 
danfoient  difoient  dans  leurs  chants  de  ré- 
joüilTance  ' Saül  en  a tué  mille,  ôc  David 
dix  mille  î 

6.  Achis.  appella  donc  David , & lui  dit  : 
Vive  le  Seigneur,  pour  moi  je  ne  trouve  en 
vous  que  uncerité  flc  fidélité  : j’approuve  la 
maniéré  dont  vous  vous  êtes  conduit  à l’ar- 
mée ; vous  n’avez  point  fait  de  démarche 
dans  mon  camp  qui  ne  m’ait  agréé  ; & vous 
ne  m’avez  donné  aucun  fujet  de  plainte  , de- 
puis le  tems  que  vous  êtes  venu  auprès  de 
moi , jufqu’aujoutd’hui  ; mais  vous  n’agréez 
pas  aux  Princes. 

7.  Retournez-vous-en  donc , êc  allez  en 
paix , afin  que  vous  ne  blefliez  point  les  yeux 
des  Princes  des  Philiftins. 

8.  David  dit  à Achis  : Qu’ai  - je  donc  fait  ? 
& qu’avez-vous  trouvé  dans  votre  fetviteur , 
depuis  le  tems  que  j’ai  paru  devant  vous , juf- 
quà  ce  jour , pour  ne  me  permettre  pas  d’aller 
avec  vous , & de  combattre  centre  les  enne- 
mis de  mon  Seigneur  ôc  de  mon  Roi  ? 
p.  Achis  répondit  à David  : Pour  ce  qui 


3.  Dixenintque  prlncipei 
Philifthiim  ad  Achis  : Quid 
lîbi  volunc  Hebrzi  ifti  t Et 
ait  Achis  ad  principes  Phi- 
liflhiim  : Num  ignoratis  Da- 
vid , gai  fait  ferras  Saiil  ré- 
gis Ilnel , & eft  apud  me 
molds  diebui , vel  annis,  & 
non  inveni  in  eo  quidquam, 
ex  die  qua  transfiigit  ad  me. 
ulque  ad  diem  hanc  f 
.4.  Irfti  (iinc  autem  ad- 
rerfiis  eum  principes  Phi- 
liflhiim  > & dixerunt  ei  : Re- 
vertatur  vir  ifle,  & fedeat  ia 
loco  (iio,  in  quo  confUtuifli 
eum , & non  defcendac  no- 
bifcum  in  przlium , ne  fiat 
nobis  adrerfâriut , cùm  prz- 
liari  coeperimut  : quomodo 
enim  aliter  poterit  placare 
dominnm  fûum , niS  in  ca- 
pitibus  nofiris  ? 

f.  Nonne  ifle  eft  David  , 
cui  cantabant  in  choris , di- 
centes  : Percuffit  Saiil  in 
minibus  fuis , Sc  David  in 
decem  millibus  fuis  ! ' 

f.  Vocavit  ergo  Achia 
David,  8t  ait  ei  : Vivit  Do- 
minus  , ^uia  reâus  es  tu , 
8c  bonus  in  confpeâu  meo  ; 
8c  exicus  mus  , 8c  introitua 
tuus  mecum  eft  in  caftris  : 
8c  non  inveni  in  te  quid- 
quam  mali , ex  die  qua  ve- 
nifti  ad  me , ufque  in  diem 
banc  : (èd  fâttapis  non  pla- 
ces. 


7.  Revertere  ergo , 8t  ra- 
de in  pace , 8c  non  offên- 
das  oculos  ûtiaparum  Phi- 
lifthiim. 

8.  Dixitque  David  ad  A- 
ohis:  Quid  enim  feci,  8C 
quid  invenifti  in  me  lêrvo 
tuo , à die  qua  fui  in  conf- 
peâu tuo  ufque  in  diem 
banc  , ut  non  veniam  , 8c 
pugnem  contra  inimicos  do: 
mini  mei  regis  ! 

9.  Refpondeni  autem  A- 

Ee  ij 
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chis,  locutus  eftad  David  : cft  de  moî , je  fuis  perfuadé  que  vous  m’êtes 
Scio  quia  bonus  es  tu  in  o-  affeâiouné  J je  VOUS  regarde  comme  un  Ange 

culis  meis , ficut  Aneelus  j t-v*  ^ ^ l » / * ^ 

Dei:  fed  principes  Philif-  ü^cu  , & comme  un  homme  ^u  lima  en- 

thinorum  dixerunt  : Non  vcyé  : mais  Ics  Princes  dcs  PhiHfHns  ont  ré- 

afcendct  nobifcum  m ptr-  abfolument  QUC  VOUS  ne  VOUS  tfOUVericZ 

iium.  . 1 I 

point  avec  eux  dans  le  combat. 

«O.  Igitur  confurge  ma-  1 0.  C’eft  pourquoi  tcnez-vous  prêts  demain- 
ne  tu  , & lervi  domini  lui , jg  maûri , VOUS  fit  les  ferviteurs  de  votre 
de  nofle  furrexetitis,  & c<r-  maître , qui  lont  vcnus  avec  vous  : levez-vous 
périt  düuceicere , petgite.  avant  le  jour;  fit  fi -tôt  qu’il  commencera  à 
paroître , allez-vous-en. 

II.  Surrexit  itaque  de  II.  Ainfi  David  fc  Icva  avcc  fes  gens  pen- 
Botie  David  ipfe  & vin  e-  „uit , pour  partir  dès  le  matin , fit  pour: 

ne , & revcrierentur  ad  ter-  rctoumer  au  pays  des  rhinitins.  Et  les  rhili- 
ram  Philiilhiim:  Philifthiim  ftins  marchèrent  à Jezrahël.  Or  Dieu  permit 
autem  alcenderunt  isa  Jer-  phitiftins  euffent  cette  dJfiance  de  David  y 

afin  de  le  tirer  de  la  nécejjité  où  il  Je  trouvait  de 
combattre  contre  fon  Roi , ou  de  trahir  Achis  y. 
quife  conjioit  en  lui. , 


C H A P I T R E XXX. 

§,  I.  David  revenu  à Sicele^,  trouve  que  les  AmaUcites  font  venus  ajpe'ger 
cette  Ville , Vont  prije  , Vont  brûlée , en  ont  emmené  les  femmes  & les  - 
enfans , is"  enlevé. tout  le  butin.  Les  gens  de  David  , au  déjefpoir  de  cette' 
perte , veulent  le  lapider  : mais  David  met  fa  confiance  au  Seigneur. 


La 


I.  Cumque"veniirent  Da- 
vid & viri  ejus  in  Siceieg 
die  ténia,  Amalecitï  im- 
petum  fcceram  ex  pane  aut 
Irais  in  Siceieg,  Sepereufle- 
rant  Siceieg,  & fuccende- 
rant  eam  igni. 

1.  Et  captivas  duxerant 
mulieres  ex  ea,  à minimo 
ulque  ad  magnum  » & non- 
inierfccrrant  quemquam  , 
fed  (êcum  duxctani,  Sl  per- 
gebant  itinere  liio. 

3.  Cùm  ergo  veniflent  Da- 
vid & viii  ejus  ad  civiiatcm, 


M E S M E A N N e’  E 2<?4ÿ. 

I .TT  Rois  jours  après , David  arrivant  avec  ■ 
fes  gens  à Siceieg,  trouva  que  les  Amalécites- 
ayant  fait  des  courfes  du  côte  du  midi , étoient 
venus  à Siceieg,  l’avoient  prife,  fit  y avoient 
mis  le  feu. 

2.  Ils  en  avoient  emmené  les  femmes, 
captives  fit  tous  ceux  qu’ils  y avoient  trouvés, 
depuis  le  plus  petit  jufqu’au  plus  grand.  Ils 
n’avoient  tué  perfonne;  mais  Us  emmenoient 
tout  avec  eux  ,*fic  s’en  retournoient. 

5.  David  fie  fes  gens  étant  donc  arrivés  à 
Siceieg,  ôc  ayant  trouvé  la  Ville  brûlée,  ôc 
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leurs  femmes , leurs  fils  & leurs  filles  emme- 
née captives  y 

4.  ils  commencèrent  tous  à crier  & à pleu- 
rer , jufqu’à  ce  que  leurs  larmes  fuflent  epui- 
fées. 

y.  Les  deux  femmes  de  David , Achinoam 
de  Jezrahel , & Abigaïl , veuve  de  Nabal  du 
Carmel  , avoient  aulli  été  emmenées  cap- 
tives. 

6.  David  fut  faifi  d’une  extrême  affli£Hon  ; 
car  le  peuple  le  vouloir  lapider  , tous  étant 
dans  une  douleur  amere  pour  avoir  perdu 
leurs  fils  6c.  leurs  filles  ; mais  il  mit  fa  force 
^ fa  confiance  dans  le  Seigneur  fon  Dieu. 


P.  aaj 

& intcniBent  eam  fuccen- 
Tam  igni , & uxores  fuis , & 
filios  fuos  , & filias  duâa> 
efle  captivas , 

4.  levaverunt  David  Sc 
populos  qui  erat  cum  eo 
voces  Tuas  , & planxerunc 
donec  deficerem  in  eis  U-' 
crymar.  ^ , • 

f.  Siquidem  & dua;  uxo-‘ 
res  David  captirr  dudz 
fuèrant , Achinoam  Jczra- 
helitcs,  & Abigaüuxot  Na-  ^ 
bal  Carmeli. 

<•  Et  contridatus  eft  Da» 
vid  valde  : volebat  eniiii 
eum  poputus  lapidarc  , quia 
amara  erat  anim.)  uniuicu- 
julque  viri  l'upei  fi  iis  fuis  & 
filiabus  ; confoitatiis  cO  au- 
tem  David  in  Domino  Deo 
fuo. 


§.  II.  David  confuhe  le  Sij^neur , & le  Seigneur  lui  ordonne  de  ponr/hivrr 
les  j^malécites.  Il  Pajfure  qu'il  reprendra  tout  ce  qu’ils  lui  ont  erdeié,' 
David  marche  après  eux  , avec  quatre  cens  hommes,  Û'enlaijJ'e  deux  cens- 
pris  du  torrent  de  Befor^ 

7.  Et  il  dit  au  Grand  Prêtre  Abiathar , fils’ 
d’Acliimelech  : Prenez  pour  moi  l’éphod.  Et 
Abiathar  fe  revêtit  de  l’éphod  pour  David. 

8.  Et  David  confulta  le  Seigneur  j en  lui 
difant  : Pourfuivrai- Je  ces  brigands,  6c  les 
prendrai- je  ? ou  ne  les  prendrai- je  pas?  Le 
Seigneur  lui  répondit  ; Pourfuivez  - les  ; car 
indubitablement  vous  les  prendrez,  ôc  vous 
retirerez  de  leurs  mains  tout  ce  qu’ils  ont . 
pris. 

y).  David  marcha  aufil-tôt , avec  les  fix  cens  ' 
hommes  qui  l’accompagnoient;  6c  ils  vinrent 
au  torrent  de  Befor,  où  quelques-uns  d’en- 
tr’eux  s’arrêtèrent,  étant  fatigues. - 

10.  Et  David  pourfuivit  les  Amalecites, 
avec  quatre  cens  hommes  de  fes  gens , y en 
ayant  eu  deux  cens  qui  n’avoient  pû  paflêr-le 
torrent  de  Befor  i parce  qu’ik  étoient  las. 

1 1 ..Ils  trouvetcyit  en  chemin  un  Egyptien  ,- 


7.  Et  ait  ad  Abbrhar 
cerdotem  filium  Achime-' 
IfcfitApplicaad  mf  ephotT. 
Et  applicavit  Abiathar  e-' 
phod  ad  David , 

8.  8r  confuhiit  D.ivid  Do- 
minum  , dicent  : Petlcquar- 
latrunculos  hos , & com- 
ptehendanr  cos , an  non  ? 
Dixitque  ci  Dominus:  Per- 
fequere  : abfque  dubio  enim 
comprehendes  et»,  St  ex- 
cucies  przdara. . 

j.AbiitcrgoDavidîpfe',  . 
& (excenti  viri  qui  crant' 
cumeo,  & vençrunt 
ad  Torremem  Befor  : &■ 
lalïi  quidam  fublliterunt. 

10.  Perfeestus  eft  autem- 
Davi.l  iplê , Sc  quadringenti . 
viri  : fiibfliicrant  enim  du- 
cemi , qui  lalTî  tranfire  no» 
poccranc  Torremem  Befor. 

Ji.  Et  invenerunt  virum  > 

Ec  iij 
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Ægyptiam  in  agroj  flt  ad- 
duxerunt  eiun  ad  David  : 
dedernntque  ci  panem  ut 
comederet  , 8c  bibetet  a- 
quam, 

II.  Ted  8c  fiagmen  maflic 
caricaium  , 8c  duas  ligatu- 
rai uvz  pafiz.  Ouz  cùm  co- 
medijSet,  re|^us  eft  (pi- 
litui  ejus  , S cefocillatui 
efi  ; non  enim  comederat 
panem  , neque  biberat  a- 
quam  , tribus  diebut  8c  tri- 
bus iioâibus. 

I].  Dixit  itaque  ei  Da- 
vid : Cujus  et  tu  ? vel  unde  ! 
quo  pergis  ? Qui  ait  : Puer 
Ægyptius  ego  fum  , fervus 
viri  Amalecitz  : dereliquit 
autem  me  dominus  meus  , 
quia  zgrotare  cocpi  nudiuf’ 
reitius. 

14.  Siquidem  nos  erupi- 
snus  ad  auftralem  plagam 
Cerethi , 8c  contra  Judam  , 
8c  ad  Meridiem  Caleb,  & 
Siceieg  liiccendimus  igni. 

i(.  Dixitque  ei  David: 
Potes  me  ducere  ad  cu- 
neum  iftum  ! Qui  ait  : Jura 
ftiihi  per  Deum,  quod  non 
occidas  me,  8c  non  tcZÉlt 
me  in  manus  Domini  mei , 
8c  ego  ducam  te  ad  cu- 
neum  iftum.  Et  juravit  ei 
David. 
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qu’ils  amenèrent  à David , à qui  ils  donnè- 
rent du  pain  à manger  ôc  de  l’eau  à boire  ^ 


la.  avec  une  partie  d’un  cabas  de  figues  ^ 
6c  deux  paquets  de  taifins  fecs.  L’Egyptien 
ayant  mangé  » reprit  lès  efprits , 6c  revint^  à 
lui  ; car  il  y avoit  déjà  trou  jours  6c  ffois  nuits 
qu’il  n’avoit  ni  mangé  de  pain , ni  bû  d’eau. 

13.  David  lui  dit;  A qui  es-tu  f d’où  viens- 
tu  ? ôc  où  vas-tu  f II  lui  répondit  : Je  fuis  un 
elclave  Egyptien  y qui  fers  un  Amalécite. 
Mon  Maître  m’a  laiflé  là , parce  que  je  tom- 
bai malade  avant-hier. 

14.  Car  nous  avons  fait, une  irruption  vers 
la  partie  méridionale  des  Céréthiens>  vers 
Jucla , 6c  vers  le  midi  de  Caleb , ôc  nous 
avons  brûlé  Siceieg. 

ly.  David  lui  dit  : Pourras-tu  me  mener  à 
ces  gens-là  f L’Egyptien  lui  répondit  : Jurez- 
moi  par  le  nom  de  Dieu  que  vous  ne  me  tue- 
rez point,  ôc  que  vous  ne  me  livrerez  point 
entre  les  mains  de  mon  maître  ; je  vous  mè- 
nerai où  ils  font.  David  le  lui  jura. 


§.  III.  David  joint  les  Amalécites  , les  charge,  les  taille  en  pièces,  Ù“ 
prend  tout  le  butin  , qu’il  partage  egalement  entre  ceux  qui  avaient  com- 
battu iy  ceux  qui  étaient  demeurés  au  bagage,  David  envoie  une  partie 
du  butin  à ceux  des  Filles  de  Judq , où  il  avoit  demeuré  aveefes  gens. 


18.  Qui  c&m  Juxifiec  eum, 
ecce  iîli  difeumbebant  fu- 
per  fâciem  univeefz  terrz , 
comedences  8c  bibentes , 8c 
quaft  feftum  célébrantes 
diem,  pro  cunâa  przda  , 8c 
rpoliis  quz  ceperanc  de  terra 
Philifthiim,  8c  de  terra  Juda. 

17.  Et  pereuffit  eos  Da- 
vid à velpere  ulque  ad  vef- 
peram  alterius  diei  , 8c  non 
evafit  ex  eis  quilquam , nifi 


1 6.  L’Egyptien  l’ayant  donc  conduit , ils 
trouvèrent  les  Amalécites  qui  croient  couchés 
fur  la  tene  par  toute  la  campagne , mangeant 
ôc  buvant , ôc  faifant  une  efpece  de  fête  pour 
tout  le  butin  ôc  les  dépoüilles  qu’ils  avoient 
prifes  fur  les  terres  des  Philiftins  ôc  de  Juda. 

17.  David  les  chargea , 6c  les  tailla  en  piè- 
ces , depuis  ce  foir-la , jufqu’au  foir  du  len- 
demain ; ôc  il  ne  s’en  échappa  pas  un , hors 


t 
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quatre  cens  jeunes  hommes  qui  montèrent 
(ur  des  chameaux , & s’enfuirent. 

1 8.  David  recouvra  donc  tout  ce  que  les 
Amalécites  avoient  pris , ôc  il  déUvra  de  leun 
mains  Tes  deux  femmes. 

ip.  n ne  fe  trouva  rien  de  perdu  depuis  le 
plus  petit  jufqu’au  plus  grand , tant  des  gar- 
dons que  des  Hiles , ni  de  toutes  les  dépouil- 
les. Et  David  ramena  généralement  tout  ce 
qu’ils  avoient  pris. 

20.  Il  reprit  tous  les  troupeaux  de  montons 
& de  bœufs  , 6c  les  Ht  marcher  devant  luL 
Sur  quoi  fes  gens  difoient  ; Voilà  le  butin  de 
David. 

a I . II  vint  joindre  enfuite  les  deux  cens 
hommes , qui , étant  las , s’étoient  arrêtés , 
6c  n’avoient  pû  le  fuivre , 6c  à qui  il  avoit 
commandé  de  demeurer  fur  le  bord  du  tor- 
rent de  Béfor.  Ils  vinrent  au-devant  de  lui  6c 
de  ceux  qui  l’accompagnoient.  David  s’ap- 
prochant d’eux  i leur  Ht  bon  vifage. 

22.  Mâis  tout  ce  qu’il  y aVoit  des  pens  mé>" 
chjuis  6c  corrompus  a la  fuite  de  David , com- 
mencèrent à dire  : Puifqu’ils  ne  font  point 
venus  avec  nous , nous  ne  leur  donnerons 
tien  du  butin  que  nous  avons  pris.  Que  cha- 
cun fè  contente  qu’on  lui  rende  fa  femme 
6c  fes  enfans  ; 6c  après  cela,  qu’il  s’en  aille. 

23.  Mais  David  leur  dit  : Ce  n’eft  pas  ainH, 
mes  &eres,  que  vous  devez  difpofer  de  ce 
que  le  Seigneur  nous  a mis  entre  les  mains  , 
puifque  c’eft  lui  qui  nous  a confervés  , 6c  qui 
nous  a livré  ces  brigands  qui  étoiem  venus, 
nous.f^ler.  - 

24.  Peribnne  n’écoutera  cette  propoHtion 
que  vous  Hûtes.  Car  celui  qui  aura  combattu , 
ic  celui  qui  fera  demeuré  au  bagage,  auront 
la  même  part  au  butin , 6c  ils  partageront  éga- 
lement. 

25.  C’eftce  qui  s’eft  pratiqué  depuis  ce 


quadringenti  viri  adolefcen- 
tet , qui  afcenderanc  came- 
los , & Tugerant. 

_ 18.  Eruit  ergo  Darid  om- 
nia  quz  tulennt  Amaleci- 
tz , & duai  uxotei  fiiaa  e- 
ruit. 

18.  Nec  defiiit  quidqaaili 
k parvo  nique  ad  magnum  , 
tam  de  lïliis  qudm  de  filia- 
bus  , & de  Ipoliîs . & quz- 
cumque  npuerani  , omnia 
leduxit  David. 

lo.  Et  tulit  univerlôs 
gregei  St  armenta , 8c  mi- 
navit  ante  faciem  luam  : di- 
xerunique:  Uzc  ell  przda 
David. 

al.  Veirit  antem  David 
ad  ducentof  viros,  qui  lalG 
fubUiierant,  nec  l^ui  po- 
tuerant  David,  Se  reiïdere 
eos  jiiflêm  in  Torrente  Be- 
lot : qui  egietn  Itint  ob- 
viam  David  8c  populo  qui 
état  cum  eo.  Accèdent  au- 
tem  David  ad  populum , là«. 
lutavit  eos  pacificè. 

aa.  Relpondenlqueomni; 
Tir  peUimus  Se  iniquus  , de  ’ 
viris  qui  ieram  cum  David, 
dixit  : Quia  non  venerunc 
nobilcum , non  dabimus  cia 
quidquam  de  przda,  qoam 
eruimas  ; lêd  fuÆciat  uni-' 
cuiqut  uxor  lûa  Sc  filii  : quo* 
cûm  acceptrim,  recédant. 

a}.  Dixit  autem  David  r 
Non  lie  &cietis  fratres  mei 
de  hit,  quz  tradidit  nobit 
Dominus,  Sc  cuilodivit  nos, 

8c  dédit  latrunculoi  , qui  ■ 
emperant  adverliim  nos , io.-  - 
inaoui  nollrat  ; 

as.  nec  audiet  voe  quif- 
quam  fuper  fermone  hoc  : 
zqua  enim  pars  erit  delcen-- 
dentit  ad  pradium , Sc  rema- . 
■entis  ad  Tarcinas , ,Sc  fimi- 
litet  divident. 

Et  faâum  ell  hoc  ex 
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die  ilia  > le  deinceps  confti- 
lutum  & prxfinicum , & qua- 
<î  lex  in  irraelurque  in  diem 
banc. 

» , . 

t<.  Venît  ergo  David  in 
Siceleç , & müit  dona  de 
prida  lenioribu»  Juda  proxi- 
mis  fuis  , dicens  ; Accipite 
benediôionem  de  przda  hol- 
tium  Domiui  : 

17.  his  qui  erant  in  Be- 
ihel,  & qui  in  Ramoth  ad 
Mendient , & qui  in  Jether, 

iS.  & qui  in  Aroer,  & 
qui  in  Sephamotli , & qui  in 
tflhamo , 

ly.  & qui  in  Rachal,  & 
qui  in  urbibus  Jerameel , & 
qui  in  urbibus  Ceni , 

30.  & qui  in  Arama.  Sc 
qui  in  lacu  Alan , & qui  in 
Athacb  , 

5 1.  & qui  in  Hébron  , & 
reliquis  qui  erant  in  his  lo- 
cis>  in  quibus  coromoratus 
fiierat  David  ipfe,  & viri  e- 
jus. 
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tems-là , comme  cela  s était  pratiqué  du  tems  de 
Moyfe  C de  Jofiié-,  & il  s’en  eft  fait  enfuite 
une  régie  ftable  dans  Ifraël , & comme  une 
loi  qui  dure  encore  aujourd’hui. 

26.  David  étant  arrivé  à Siceleg  , envoya 
du  butin  qu’il  avtMt  pris  aux  anciens  de  Juda  y 
qui  étoient  fes  proches  , en  leur  faifant  dire  : 
Recevez  cette  bénédiélion  des  dépouilles 
des  ennemis  du  Seigneur. 

27.  Il  en  envoyai  ceux  qui  étoient  à Bé- 
thel , à ceux  de  Ramoth  vers  le  midi , à ceux 
de  Jetlier, 

28.  à ceux  d’Aroër,  de  Seplramoth,  d’Ef- 
tamo, 

29.  & de  Rachal , à ceux  qui  étoient  dans 
les  Villes  de  Jeraméel  & dans  les  Villes  de 
Céni, 

JO.  à ceux  d’Arama,  à ceux  du  lac  d’A- 
fan,  à ceux  d’Athach, 

J 1.  à ceux  d’Hébron,  & à tous  les  autres 
qui  étoien»  dans  les  lieux  où  David  avoit  de- 
meuré avec  fes  gens  ; & par-là  il  gagna  leur 
affeâion  & tes  attira  à fon  fervice. 


CHAPITRE  XXXI. 


§.  I.  Les  Ifiaélitet  perdent  la  bataille  contre  les  Philiflins.^  Trois  enfans  de 
Saisi  y périjjent.  Saisi  s'y  tue  lui-même , Ù"  fon  Ecuyer  fuit  fon  exemple. 

La  mesme  anne’e  5949. 


I.  philifthiim  autempug- 
nabant  adverfum  Ifrael  : 
& fugerunt  viri  Ifrael  ante 
faciem  Philifthiim  , St  ceci- 
derunt  interfeâi  in  monte 
Ceiboe. 

1.  Irrueruntque  PhillC- 
thiim  in  Saiil , St  in  hlios  e> 
jut , St  percuflcruiit  Jona- 
tliam,St  Abinadab,  St  Mel- 
ebifua,  fiUos  Saul, 


i.C^Ependant  la  bataille  fe  donna  entre 
les  Philiftins  & les  Ifraélites.  Les  Ifraélites 
furent  mis  en  fuite  devant  les  Philiftins  ; & il 
en  fut  tué  un  grand  nombre  fur  la  montagne 
de  Gelboé. 

2.  Les  Philiftins  vinrent  fondre  fut  Saiil  flc 
fur  fes  enfans.  Ils  tuerent  les  fils  de  Saiil  > 
Jonathas,  Abinadab  ôc  Melchifua. 

3.  Et 
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5-  Et  tout  l’effort  du  combat  tomba  fur 
Saiil.  Les  Archers  le  joignirent , & le  bleffc- 
rcnt  dangereufement. 

4-  Alors  Saiil  dit  à fon  Ecuyer:  Tirez  votre 
dpée , & tuez-moi,  de  peur  que  ces  incircon- 
cis ne  m infultent  encore  en  m’ôtant  la  vie. 
Mais  fon  Ecuyer , tout  épouvanté  de  ces  pa- 
roles , ne  le  voulut  point  faire.  Saiil  prit  donc 
fon  épée , & fe  jetta  deffus. 

_ J.  Son  Ecuyer  voyant  qu’il  étoit  mort,  fe 
jetta  lui-même  lùr  fon  épée  , ôc  mourut  au- 
près de  lui. 


6.  Ainfi  Saiil  mourut  en  ce  jour-là,  & avec 
lui  trois  de  fes  fils , fon  Ecuyer  & tous  ceux 
qui  fe  trouvèrent  auprès  de  fa  perfonne. 


3*  pondus  prx- 

lii  vcrf'um  eft  in  Saül  : & 
coniccuti  iunt  eum  viri  id- 
gi[tarii  , & vuineratus  eft 
■vchememer  à fagiitariit. 

4.  Dixitque  Sanl  ad  âr- 
migerum  fuum  : £vagina 
gladium  tuum  , te  ptreute 
me,  ne  fonc  veniam  incir- 
cumei/i  ifti,  5;  inierficiant 
me,  illudentes  mihi.  Etno- 
luit  armiger  ejus  ; fuerat  e- 
nim  niraio  terrore  petterri- 
tus  : arripuit  itaque  Saul  gla- 
dium , & irniit  fuper  eum. 

r.  Quod  cùm  vidiflet  ar- 
miger ejus , videlicct  quôd 
morcuus  ejTet  Saül , irruit 
etiam  ipfe  fuper  gladium 
fuum , & mortuus  eil  cum 
eo. 

6.  Morluus  eft  ergo  Saül; 
& très  filii  ejus,  & armiger 
illius,&  uniretft  viii  ejus 
in  die  ilia  pariter. 


§•  . es  JJ^e’lites  qui  demeuraient  le  long  du  Jourdain  , abandonnent  leur 

Les  Philiflins  s'en  emparent.  Us  trouvent  le  corps  de  Said  ir  de  Jêi 
enfans  , qu  tls  pendent  fur  la  muraille  de  Bethfan,  Les  habitant  de  Jabès 
tes  vnt  enlever  durant  la  nuit , & les  enfeveUffent. 


7-  Or  les  Ifraélites  qui  étoient  au-delà  de 
la  vallée  de  Jezrahel  y & au-delà  du  Jour- 
dain, ayant  appris  la  défaite  de  l’armée  d’If- 
raëi,  & la  niort  de  Saiil  & de  fès  enfans , aban- 
donnèrent leurs  Villes  & s’enfuirent  : & les 
Philiflins  y vinrent , & s’y  établirent. 

8.  Le  lendemain  les  Philiflins  vinrent  dé- 
pouiller ceux  qui  avoient  été  tués  à la  bataille , 
& ils  trouvèrent  Saül  avec  fes  fils  étendus 
morts  fur  la  montagne  de  Gelboé. 

9-  Ils  coupèrent  la  tête  à Saiil,  & lui  ôte- 
rent  fes  armes  ; & ils  envoyèrent  par  tout  le 
pays  des  Philiflins , pour  répandre  cette  nou- 
velle, la  publier  dans  le  Temple  de 

leurs  Idoles , ôc  parmi  les  peuples. 

I o.  Ils  mirent  les  armes  de  Saül  dans  le 

Tome  IL  Part,  I. 


7.  Videntet  autem  viri 
Ifrael,  qui  erant  trans  val- 
lem  , & trans  Jordanem , 
qubd  fugilfent  viri  Ifraeliia: , 
& quôd  mortuus  effet  Saul , 
& filii  ejus,  reliquerunt  ci- 
vitates  fuas  , & fiigerunt  : 
veneruntque  Philiftliiim,  & 
habitaverunt  ibi, 

8.  Farta  autem  die  altéra, 
venerunt  Philifthiim,ut  fpo- 
liarent  interfertos , St  inve- 
nerunt  Saul  St  rrcs  filios  e- 
jus  jacentes  in  monte  Gcl- 
boe. 

9-  Et  przeiderunt  caput 
Saül,  St  (poliaverunt  eum 
armis  : St  milêrunt  in  ter- 
ram  Phiiifthinorum  per  cir- 
cuiium  , ut  annuntiaretur 
in  templo  idolorura  & in 
populis. 

1 0.  Et  pofuerunt  arma  »- 

• Ff 
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)us  in  templo  Afthaioth  , 
corpus  verà  ejui  fufpende- 
runt  in  mcro  Bcthfan, 

II.  Quoi  cùm  audiflent 
habitatores  Jabes  Galaad  , 
^uzcumque  fecerant  Phi- 
lifthiim  baul, 

II.  furrexcrunr  omnes 
viri  roniflimi , & ambula- 
verunt  cota  noâe  , & tule- 
runt  cadaver  Saul  & cada- 
vera  tiliorum  ejus , de  muro 
Bethran  : Tenerumijue  Ja- 
bcs  Calaad , & combulTe- 
runc  ea  ibi  ; 

a}.  & tulerunt  ofla  eo- 
rum , & fepdierunc  in  ne- 
more  Jabes  , & jejunave- 
rum  (êpiem  dicbus. 


Temple  d’Aftaroth  , 6c  pendirent  fon  corps 
fur  la  muraille  de  Bethfan. 

1 1.  Ceux  de  Jabès  de  Galaad  ayant  appris 
le  traitement  que  les  Philiftins  avoient  fait  à 
Saül , . 

1 2.  tous  les  plus  vaillans  d’entr’eux  forti- 
rent , marchèrent  toute  la  nuit  ; ôc  ayant  en- 
levé le  corps  de  Saül  6c  ceux  de  fes  enfans 
qui  étoient  fur  la  muraille  de  Bethfan  , ils  re- 
vinrent à Jabès  de  Galaad  , où  ils  les  brûlè- 
rent. 

IJ.  Ils  prirent  leurs  os,  les  enfevelirent 
dans  le  bois  de  Jabès,  ôc  jeûnerent  pendant 
fept  jours. 
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LES  ROIS. 

LIVRE  SEC  O ND. 


CHAPITRE  PREMIER. 


§.  I.  Un  Amûltc'ttf  apporte  à David  la  nouvelle  de  la  perte  de  h bata  Ile , Ù" 
de  la  mort  de  SaUt  Ù“  de  Jonathas.  Il  lui  déclaré  que  c ejl  lui-mewe  qui  a 
tué  Saul , & lui  préfente  fin  diademe. 


L’an  DU  MONDE  2p4p.  Avant  J.  C.  105J. 


■i-A  Près  la  mort  de  Saiil , David  ayant  dé- 
fait les  Amalécites,  ôc  étant  revenu  à Sice- 
Icg,  y avoit  palTé  deux  jours. 

2.  Le  troificmc  jour  , il  parut  un  hom- 
me qui  venoit  du  camp  de  Saül.  Scs  liabits 
étoient  déchirés,  & il  avoit  la  tète  pleine  de 
pouflTierc.  S étant  approché  de  David,  il  le 
fàlua,  en  fc  profternant  jufqu’en  terre. 

J.  David  lui  dit  : D’où  venez-vous  ? Je  me 
fuis  fauvé,  dit-il,  de  l’armée  d’Jfracl. 

4.  David  ajouta  : Qu’eft-il  arrivé  ? Dites-le 
moi.  Il  lui  répondit  ; La  bataille  s’eit  donnée  ; 
le  peuple  a fui  ; pluficurs  font  morts  dans  cet- 
te défaite;  Saül  même  & Jonathas  fon  fils  y 
ont  été  tués. 

y.  David  dit  au  jeune  homme  qui  lui  por- 
toit  cette  nouvelle  : Comment  favez  - vous 
que  Saül  ôc  fon  fils  Jonathas  foient  morts  .i* 


i.E*  Aélum  eA  outem  , 
poOquam  mortuus  Saitl , 
UC  David  reverteretur  à car- 
de Amalcc,  & manerei  in 
Sicelcg  duos  dies. 

I.  In  die  autem  tertb  ap- 
paruic  homo  veniens  de 
caftfjs  Saüljvefte  confeiiTa, 
& pulvere  conlperfus  ca- 
put  : & ut  venii  ad  D.iviJ  , 
cecidic  fuper  iaciein  fujiii  « 
& adoraviu 

J.  Dixitque  ad  eum  Da- 
vid : Ünde  venis  ? Qui  ait 
ad  eum  : De  caflris  lirael 
fugi. 

4.  Eidixit  ad  eum  David: 
Quod  eft  verbum  quod  fac- 
tum eft  ? inJica  mihi.  Qai 
ait:  Fugit  populus  ex  pra:- 
lio,  & muiti  corruentes  è 
papulo  mortui  fum  : fed  & 
S r.il  & Jonathas  iilius  cjus 
intericrunt. 

J.  Dixitque  Davilx.I  a- 
dolefceniem,  qui  nuntiabat 
ei:  Uadeftisquia  mortirus 
eA  Saul  & Jonathas  hliui 
ejus  f 

Ffij 
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6»  Et  ait  adolefcens , qui 
nuntiabac  ci  ; CaTu  yeni 
in  m^ntem  Gelboe , &*  Saüil 
incumbebac  fuper  hadam 
fuam:  porro  currus  & «qui- 
CCS  appropinquabant  ei, 

7.  & convcrAis  pofr  tcr- 
gum  fuum«.  videnfque  me 
vocavit.  Cui  cùm  rcfpon- 
dilTcm,  Adfum: 

8.  dixit  mihi  : Quirnam 
es  tu  : Ht  aio  ad  eum  : A- 
nialecites  ego  fum. , 

9»  Et  lûcutus  cA  mihi  : 
5ta  fuper  me,  & interfice 
me  : quonium  tenant  ms 
anguAiar,  & adhuc  tota  ani- 
ma mea  in  me  eA. 

10.  Sianfque  fuper  eum 
occidi  itium  : Ariebam  enim 
quoi  vivere  non  poterat 
poAruinam:&  tuii  diade- 
ma  quod  erac  in  capice  ejus , 
& armillam  de  brachio  il- 
lius , & attuli  ad  te  domi- 
flum  meum  hue. 


6.  Ce  jeune  homme  lui  répondit:  Je  me 
fuis  rencontré  par  hafard  fur  la  montagne  de 
Gelboé  ; & j’y  ai  trouvé  Saül  qui  s’étoit  jetté 
fur  la  pointe  de  fon  épée  : & comme  des  cha- 
riots & des  cavaliers  s’approchoient, 

7.  il  ma  apperçû , en  fe  retournant  , 6c 
m’a  appellé.  Je  lui  ai  répondu:  Me  voici. 

• 

8.  Il  m’a  demandé  qui  j’étois  ; ôc  je  lui  ai 
dit  que  j’étois  Amalécite. 

Et  il  a ajouté:  Approchez-vous  de  moi 
âc  me  tuez  , parce  que  je  fuis  accablé  de 
douleur,  & que  je  fuis  encore  plein  de  vie. 

10.  M’étant  donc  approché  de  lui,  je  l’ai 
tué  ; car  je  favois  bien  qu’il  ne  pouvoir  pas 
furvivre  à fa  ruine  : 6c  je  lui  ai  ôté  fon  diadè- 
me de  deffus  la  tète  ôi  le  braffelet  de  fon 
bras , ôc  je  vous  les  ai  apportés  à vous , qui 
êtes  mon  Seigneur. 


§.  IL  David  déchiré  fis  vétemens , (T  pleure  Saül,  Jonathas  Ù'  la  maiforx. 
d Ifrael.  Il  fait  punir  de  mort  celai  qui  avait  ofé  mettre  la  main  fur  l’oint  dtt^ 
Seigneur., 


II.  Apprehendens autem  I I.  Alors  David  prit  fes  vétemens , 6c  les- 

fmlr'rm  * ^échica  ; 6c  tous  ceux  qui  étoient  avec  lui  fi- 

omnclque  vm  qui  erant  i a . /•  * 

cum  eo,  rent  la  meme  chofe. 

11.  &planxerunt,  & 8e-  12.  Ils  s’abandonnèrent  au  deuil  6c  aux  lar- 

Terum , & jejonavenini  uf-  mcs  i 6c  ils  jeûncrent  jufqu’au  foir , à caufe 
&7up«  jo^naXra“fiîium'!jl  de  Saül  ÔC  de  Jonathas  fon  fils , 6c 

jus,  & fuper  populum' Do-  du  malheur  du  peuple  du  Seigneur  ôc  de  la 
mini , & (ùper  demum  If- 
rael  , eô  quJxl  corruilTent 
gjadio. 

15.  Dixitque  David  ad'  IJ.  David  dit  au  jeune  homme  qui  lui  apn 

iuvcnem  qui  numiaverat  ei:  portoit  CCttC  nouvelle  : D'oÙ  êtes  - VOUS  ? Il 
Unde  es  tu'Qui  rcfpondit:  f - , i-  t 1.  / 

Filius  hominis  adven*  A-  répondtt  : Jc  fuis  fils  d un  étranger  , d un 
malecita:  ego  fum.  Amalécke. 

14.  El  ait  ad  eum  David  t David  lui  dit  : Comment  n’avez-vous 

manuiT»  ‘“am  ut  occideres  P°int  cramt  de  mettre  la  main  fur  1 oint  du 
Chri/lom  Domini  ? Seigneur , 6c  de  le  tuer  ? f'ous  porterez  la  peine 

de  votre  témérité.. 


maifon  d’Ilraël , dont  un  ft  grand  nombre  avoir 
été  palfé  au  fil  de  l’épée. 
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If.  En mime-tems f David  appellant  un  de 
fes  gens , lui  dit  : Jettez-vous  fur  cet  homme , 

& le  tuez.  Aufll-tôt  il  le  frappa , & il  mourut, 

i6.  pendant  que  David  ajouta  ; Ceft  vous 
fèul  qui  êtes  caufe  de  votre  mort , parce  que 
votre  propre  bouche  a portd  témoignage  con- 
tre vous , en  dilànt  : C’eû  moi  qui  ai  tué  l’oint 
du  Seigneur. 


231 

. i(.  Vocanfijuf  Divid  u- 
nuin  de  pueris  fuis , ait  : Ac- 
cedenj  irruc  in  eum.  Qui 
percufTii  ilium,  ficmortaui 
eft. 

16.  Et  ait  ad  eum  David  t 
Sanguis  tuus  Tuper  caput 
tuum  : os  enim  tuum  locu- 
tum  el)  adverfum  te,  dicens  ; 
Ego  interfeci  ChtillumDo- 


§.  III.  David  fait  une  plainte  lugttbre  fur  la  mort  de  Saiil  (T  de  Jonathat. 


1 7.  Alors  David  fit  cette  plainte  fur  la  mort 
de  Saül  ôc  de  Jonathas  fon  fils. 

1 8.  Et  il  exhorta  ceux  de  Juda  à apprendre 
à leurs  en&ns  à tirer  de  l’arc , afin  de  réparer 
la  perte  qu’ils  venoient  de  faire  , comme  il  eft 
écrit  dans  le  Livre  des  Juftes.  Et  pour  les  y 
animer  davantage  , il  dit  qu’on  leur  fit  chanter 
ce  Cantique  appellé  f Æc , parce  qtd il  contient 
f éloge  de  t arc  de  Saül  tr  de  Jonathas.  En  voici 
les  paroles'.  Confidere,  ô Ifracl,  quelle  eft  la- 
perte  que  tu  viens  de  faire  en  la  perfhnne  de 
ceux  qui  ont  été  bleffés  & qui  font  morts  fur  • 
les  collines , afin  que  tu  la  pleures  comme  elle- 

■ le  mérite  , ér  que  tu  travailles  à la  réparer. 
ip.  Saül  Cr  Jonathas , l’élite  & la  gloire 
d’Ifracl  , ont  été  tués  fur  tes  montagnes. 
Comment  ces  vaillans  hommes  font-ils  tom- 
bés morts  ? 


17.  Planxit  atitrm  David 
planâum  hujufcemodi  luper 
Saül , & (iiper  Jonaüian  fi- 
Ihim  ejus , 

18.  ( St  przeepit  ut  doce- 
rent  fîlios  Juda  arcum , licut 
lcriptum  eft  in  Libro  Judo— 
rum.  ) Et  ait  : Confide-a  Is- 
raël , pro  his  qui  mortui 
funt  (iipet  excelià  tua  vul-, 
nciati. 


19.  Inclyti  Ilrael  fuper' 
montes  tuos  interfeSii  funt  ; 
quo  modo  ceciderunt  for-' 
tes  ! 


20.  N’annoncez  point  cette  nouvelle  dans’ 
Geth  ; ne  la  publiez  point  dans  les  places  pu- 
bli  ques  d’Afcalon , de  peur  que  les  filles  des 
Philiftins  ne  s’en  réjoüiflent , & que  les  filles 
des  incirconcis  n’en  triomphent  oe  Joie. 

21.  Montagnes  de  Gelboé  , que  la  rofée  & 
la  pluie  ne  tombent  jamais  fur  vous  ; qu’il’ 
n’y  ait  point  fur  vos  coteaux  de  champs  dont 
on  offre  les  prémices  au  Seigneur,  parce  que 
c’eft  là  qu’a  été  jetté  le  bouclier  des  forts , le 
bouclier  de  Saül , comme  s’il  n’eût  point  été 
facré  de  l’huile  Jainte. . 


10;  Nolite  annuntiare  iit^ 
Gcth,  neque  annuntictis  iir 
compitis  Afeaionis:  ne  for- 
te Iztentur  fiü*  Phiüftliiim, 
ne  exultent  filiz  ircircuoi- 
ciforum. 

at.  Montes  Gelboe  . nec 
ros  nec  pluvia  ventant  fuper 
vos,  neque  lint  agri  primi-* 
tiarum  ; quia  ibi  abjcÂus  eft 
clypeus  fnttium  : elypeus 
Saul , qualî  non  eflet  undius  - 
cleo, 


F f Üj 
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2î.  A fanguine  irterfcc- 
(oruiit,  ab  aiiipe  fi^r  ium, 
Jonathar  numquam 
reJiit  retrorfum , 8<  g!a<iius 
Sdul  non  eA  rcvcrfus  iiunis. 


1^.  Saiil  & Jonathas  ama- 
biic'i  : & iiccori  in  vita  fua  t 
în  motte  quoquc  non  funi 
diviiî:  aqui>i$  velociores , 
leonibusfortiores. 


24.  Fllix  Itnel  TuperSaUl 
fiete»  qui  vcfticbat  voscoc- 
cino  in  deiiciis , qui  prrbe- 
hit  ornamcnu  aurca  cuitui 
vertro. 

15.  QuomoJo  cccîilerunt 
f'rtes  in  prrlio  ? Jonailus 
in  cxccUîs  taià  occifus  cA  i 

Doîeo  laper  te  fr.itcr 
ms  Jonatha  dccorc  nimîs  , 
^ anucilis  i'uper  amorcm 
mulierum.  Sîcuc  nutcr  uni- 
cum  am  it  Bliuin  liium  , iu 
t9  diligebam. 

17.  Quo  moJvi  cccIJcrunt 
robuOi,  & pcriorunt  arma 


ROIS.  Lir.  II.  Ch*i  p.  I. 

22.  Jamais  la  licche  de  Jonatha>  n’étoit 
retournée  en  arrriere  : mais  elle  demeurait 
toujours  teinte  du  fang  des  morts , du  carnage 
des  plus  vaillans  de  fes  ennemis  -,  & jamais  l’é- 
pée de  Saül  n’avoit  été  tirée  en  vain. 

2 3.  Saiil  ôc  Jonathas  fi  aimables  durant  leur 
vie  , 6c  d’un  air  fi  majefiucux , fi  prompts , 
6c  plus  légers  que  les  aigles , 6c  plus  coura- 
geux que  les  lions , font  demeurés  infépara- 
Lies  dans  la  mort  même. 

2.}..  billes  d’ifracl,  pleurez  fur  Saül,  qui 
vous  revétoit  d’écarlate  parmi  la  pompe  6c  les 
délices,  6c  qui  vous  donnoit  des  ornemens 
d’or  pour  vous  parer. 

23.  Comment  les  forts  font  - ils  tombés 
dans  le  combat  ? Comment  Jonathas  a-t-il 
été  tué  fur  vos  montagnes  f 

26.  Votre  mort  me  perce  de  douleur , Jo- 
nathas mon  frere , le  plus  beau  des  Princes, 
plus  aimable  que  les  plus  aimables  des  fem- 
mes. Je  vous  aimois  comme  une  mere  aime 
fon  fils  unique. 

27.  Comment  les  forts  font- ils  tombés? 
Comment  la  gloire  des  armes  cft-elle  périe 
en  la  perfinu:  de  ces  Princes , qui  en  faijoient 
f ornement  C7“  la  fptendeur  I 


I 


CHAPITRE  II. 


I.  PavH  confulif  le  Sriptieur,  v.r  par  fin  ordre  à Plehron , oit  il  el 
J.tcrc  loi  par  la  ttibu  de  Jada.  Il  envoie  vêts  c’ux  de  JaLèi  leur  témoigner 
onil/i’iiil  ej}jiiiiif.iit  de  ce  quils  ont  enfeveli  avec  honneur  Saul  & Jès 
e ,fans. 

L’a  N UU  MONDE  ENVIRON  2p4p. 

I.  I^iiur  port  hxc  confu- 
luit  David  Dommum,  di* 

CfOî  : Num  Alcrndam  in  u- 
rum  de  civita:il>us  juda  ? 

F.c  ait  Dominus  ad  eum  ; 

A^cendf.  Dixjt'jae  David  : 

Qun  afccndam  ? ti  rc'pon- 

di£  ci  : ii\  Hebron. 


Près  cela , David  confulta  le  Seigneur, 
ôc  lui  dit  : Irai-je  dans  quelqu’une  des  Villes 
de  Juda?  Le  Seigneur  lui  dit;  Allez.  David 
lui  demanda  ; Oii  irai-je  ? Le  Seigneur  lu 
répondit;  Allez  à Hébron  , qui  ejl  une  forte 
place , fituée  au  milieu  de  Juda.  I 
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2.  David  y alla  donc  avec  fes  deux  fem- 
mes Achiiioam  de  Jezrahel,  ôcAbigail  veuve 
de  Nabal  du  Carmel. 

3.  David  y mena  aulTi  les  gens  qui  dtoient 
avec  lui,  dont  chacun  y vint  avec  fa  famille; 
& ils  demeurèrent  dans  les  villes  & dam  Us 
villages  qui  étaient  aux  environs  d’Hebron. 

4.  Alors  ceux  de  la  tribu  de  Juda  dtant 
venus  à Hébron  fans  corifulter  les  autres  tri- 
tus , y facrerent  David  de  l'huile  fainte , afin 
qu’il  régnât  fur  la  maifon  de  Juda.  En  môme- 
temps  on  rapporta  à David  que  ceux  de  Ja- 
bès  en  Galaad  avoient  enfeveli  Saül. 

y.  Il  envoya  aufii  - tôt  des  gens  pour  leur 
dire  : Bénis  foyez-vous  du  Seigneur , de  ce 
que  vous  avez  ufé  de  cette  humanité  envers 
Saül  votre  Seigneur,  & que  vous  l’avez  eii- 
feveli. 

6.  Le  Seigneur  vous  U rendra  bien-oôt, 
fa  miféricorde  & fa  vérité;  & moi-mê- 
me je  vous  récompenferai  de  cette  aélion 
que  vous  avez  faite. 

7.  Ne  vous  lailTez  point  abbattre,  Ôc  foyez 
gens  de  cœur  ; car , encore  que  Saül , votre 
Roi , foit  mort  , néanmoins  la  maifon  de 
Juda  m’a  facré  pour  être  fon  Roi,  & j'aurai 
Jûin  de  vous  mettre  à couvert  des  infultes  de  vos 
ennemis. 


I.  Afcendit  frgo  D:ivid, 
& duï  uxores  ejus , Achi- 
noam  Jezraeüies,  & Abi- 
gail  uxor  Nabal  Caimeli  : 

3.  fei!  & viros,  <jui  erant 
cum  eo,  duxit  David  fingu- 
los  cum  domo  lùa  : & man- 
tccunc  in  oppidij  Hebron. 

4-  Veneruntque  viri  Ju- 
da, St  unxenint  ibi  David, 
ut  regnaret  fuper  domum 
Juda.  Et  nuntiatum  eil  Da- 
vid, quàd  viri  Jabes  Galaad 
fepelilTent  Saul. 


y.  Milit  ergo  David  nun- 
tios  ad  viros  jabcs  Galaad  , 
dixitque  ad  eos  : BencdiCti 
vos  Domino  , qui  fccifiiï 
mifericordiam  banc  cum  do- 
mino vcftro  Saül , S:  fepe- 
liilis  eum. 

6.  Et  nunc  rctribuec  vo- 
bis  quidem  Dominus  milc- 
ricordiam  St  veritatem  : fed 
& ego  reddam  gratiani , c6 
quôdfcciflis  verbum  irtud. 

7.  Confortentur  manus 
vclîrf , St  eftüte  rilii  fortitu- 
dinis  : liect  enim  mortuuj 
(ît  dominus  veder  Saül , ta- 
men  me  unxit  domus  Juda 
in  regem  fibi. 


§.  II.  Abner  , Général  de  Parmée  de  Saül , établit  Isbofeth  , Roi  d’Ifraél.  Il 
vient  à Gabaon  avec  cette  armée.  Joab  marche  contre  hii  avec  les  troupes 
de  David.  ^ 


8.  D’un  autre  côté  , Abner  fils  de  Ner, 
Général  de  l’armée  de  Saül , prit  Isbofctli , 
fils  de  Saül  ; & 1 ayant  fait  mener  par  tout  le 
camp , 

p.  l’établit  Roi  fur  Galaad , fur  GefTuri  , au- 
delà  du  Jourdain,  & fur  Jezrahel , furEphraim, 
fur  Benjamin , & fur  tout  Ifracl. 


8.  Abner  autem  (îlius  Ner , 
princeps  exercitus  Saül , tu- 
iit  Isbofeth  fiüum  Saül,  St 
cii’cumduxic  eum  per  cadra. 


9-  regemquecondituitfû- 
per  Galaad  Si  fuper  Gefluri , 
& fuper  Jearahel , St  fuper 
Ephraim,  St  fuper  Benja- 
min , St  fuper  Uracl  univer- 
lu  U. 
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10.  Quadraginta  annorum 
erat  Isboleth  fUiiu  Saiil  y 
cùm  rc^narc  cœpiflct  fuper 
IlVael,  & duobus  annîs  rcg- 
navit  : fola  autem  domus 
Juda  fequebatur  David. 


lO.  Isbofcth,  fils  de  Saiil , avoit  quarante 
ans  lorfqu’il  commcnija  à régner  fur  Ifraël; 
& il  régna  deux  ans  affez  paiJibUment.  Il  n y 
avoit  alors  que  la  feule  maiïbn  de  Juda  qui 
fuivît  David. 


1 1 . Et  fuit  numerus  die- 
rum»  quos  commoratus  cft 
David»  imperans  in  Hébron 
Tuper  dumumjuda«  (êptem 
aimorum«  3c  fex  menlium. 

Egreflufque  eft  Ab- 
fier  filius  Ncr , & pueri 
bofeth  filii  Saul  » de  caAHs 
in  Gabaon. 

! J.  Porto  Joab  filius  Sar- 
viz,  & pueri  David  egrcfli 
funi,  & occiirrerunt  eis  jux- 
ta  pilcinani  Gabaon.  Et 
cura  in  unum  conveniflent , 
c regionc  l'ederunc:  hi  ex 
una  parte  pilcinx»  & illi  ex 
altéra. 

14.  Dixitque  Abner  ad 
Jo’.L*  : Sutj^ant  pueri,  & lu- 
dant  coram  nobis.  Et  rel* 
po.ndit  Joab:  Surgant. 

iç.  Surrexerunt  ergo , & 
tranficrunt  numéro  duode- 
cim  de  Benjamin  » ex  parte 
Isbofcth  filitSaul,  & duo- 
decim  de  pueris  David. 

i^,  Apprehenfoque  unuf- 
quifque  capice  comparis  fui, 
defixit  gladium  in  latus  con* 
trarii , & ccciderunc  limul  : 
▼ocatunique  eft  nomen  loci 
illius,  Ager  robuÛorumi  in 
Gabaon. 


1 1 . Et  il  demeura  à Hébron  fept  ans  & de- 
mi, n’éunt  Roi  que  de  cette  feme  tribu. 

1 2.  Alors  Abner , fils  de  Ner,  fortit  de  fon 
camp , 6c  vint  à Gabaon  avec  les  gens  d’If- 
bofeth , fils  de  Saiil. 

13.  Joab,  fils  de  Sar\'ia  , marcha  contre 
lui  avec  les  troupes  de  David  ; 6c  ils  fe  ren- 
contrèrent près  cie  la  pifeine  de  Gabaon.  Les 
armées  s’étant  approchées  , s’arrêtèrent  l’une 
devant  l’autre  : l’une  étoit  d’un  côté  de  la  pif- 
eine ; 6c  l’autre  , de  l’autre. 

1 4.  Abner  dit  à Joab  : Que  quelques  jeu- 
nes gens  s’avancent , 6c  qu’ils  s’exercent  de- 
vant nous.  Joab  répondit  ; Qu’ils  s’avancent. 

1 y.  Aufli-tôt  douze  hommes  de  Benjamin, 
du  côté  d’Isbofeth , fils  de  Saiil , parurent  6c 
fe  préfenterent  ; il  en  vint  aufli  douze  du  côté 
de  David. 

1 6.  Et  chacun  d’eux  ayant  pris  par  la  tête 
celui  qui  fe  préfenta  devant  lui , ils  fe  paffe- 
rent  tous  l’épée  au  travers  du  corps , 6c  tom- 
bèrent morts  tous  enfemblc  ; 6c  ce  lieu  s’ap- 
pella  Le  champ  des  vaillans  morts  à Ga- 
oaon. 


§.  III.  Combat  entre  les  troupes  de  David  celles  d'Isbofeth  , fils  de  Saitl. 
David  demeure  viifîorieux.  Afad  efl  tué  par  Abner, 


17.  Et  ortum  eft  bellum 
durum  fatis  in  die  ilia  : fu- 

faiulijue  e(l  Abner,  & viii 
Irael,  à pueris  David. 
tS.  Etant  autem  ibi  très 
filii  Sarviar , Joab,  & Abi- 
tâi,  & Alàel  : porrb  Afael 
curfor  velocilTimus  fuit  : 
qua(i  unuf  de  capreis  qui 
Inoraniur  in  iîlvis. 


17.  II  fe  donna  auffi-tôt  un  rude  combat; 
6c  Abner  fut  défait , avec  ceux  d’Ifracl , par 
les  troupes.de  David. 

18.  Les  trois  fils  de  Sarvia,  Joab,  Abifaï 
6c  Afael , étoient  dans  ce  combat.  Or  Afaël 
étoit  extrêmement  agile  6c  léger  à la  courfè , 
en  quoi  il  égaloit  les  chevreuils  qui  font  dans 
les  bois. 

ip.  Il 
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ip.  Il  commenta  donc  à pourfuivre  Ab- 
net , fans  fe  détourner  ni  à droite,  ni  à gau- 
che , & fans  le  quitter  jamais. 

20.  Abner  regardant  derrière  lui,  lui  dit  ; 
Etes-vous  Afael  / Il  lui  répondit  : Oui,  je  le 
fuis. 

2 1.  Abner  lui  dit;  Allez  ou 'à  droite  ou  à 
gauche  ; & attaquez  quelqu’un  de  ces  jeu- 
nes gens,  & enlcvez-lui  tout  ce  qu’il  a.  Mais 
Afacl  ne  voulut  point  celTer  de  le  pourfuivre. 


T9.  Perrcquebatwr  autcm 
Af.iel  Abner,  & non  decli- 
nivit  ad  dexrcram  neque  ad 
/îniftnm  omittens  perfc^ui 
Abner, 

20.  Rerpexie  îtaque  Ab- 
ner pofl  tergum  lüum,  <3c 
ait  ; Tune  es  Afacl  ? (^ui 
refpondit  : Hgo  fum. 

11.  Dixitque  ci  Abner: 
Vade  ad  dextram,  five  ad 
nni{lram,&  appréhendé  u- 
num  de  adolefcentibus,  & 
tolic  tibi  fpotia  ejus.  No- 
laic  autem  Afacl  omittere 


2 2.  Abner  lui  parla  donc  encore  , & lui 
dit  : Retirez-vous  ; ne  me  fuivez  pas  davan- 
tage , de  peur  que  je  ne  fois  «obligé  de  vous 
percer  ; & qu’après  cela  je  ne  puiffe  ÿus  pa- 
roître  devant  Joab  votre  frere. 

2 î . Afacl  méprifant  ce  qu’il  lui  difoit , ne 
voulut  point  fe  détourner.  Abner  lui  porta 
donc  , de  l’arricre  - main  , dans  l’aine  , un 
coup  de  la  pointe  de  fa  lance , qui  le  per^ja , 
& le  tua  fur  la  place.  Tous  ceux  qui  paffoient 
par  ce  fieu  où  Afaël  étoit  tombé  mort , s’arrê- 
toient  à le  confidérer. 

24.  Mais  Joab  & Abifaï  continuant  à pour- 
fuivre Abner  qui  s’enfuyoit,  le  foleil  fe  cou- 
cha lorfqu’ils  arrivèrent  à la  colline  de  l’aqué- 
duc , qui  eft  vis-à-vis  de  la  vallée , au  che- 
min du  défert  de  Gabaon. 

ay.  Et  les  enfans  de  Benjamin  fe  rallièrent 
auprès  d’Abner  ; & ayant  fait  un  gros , de- 
meurèrent fur  le  fommet  d’une  éminence. 


quin  urgerei  eum. 

11.  Rurfumque  locutus  eft 
Abner  ad  Afael:  Kccede  , 
jioli  me  fequi,  ne  compcl- 
lar  confodere  te  in  terram  , 
& Icvare  non  potero  faciem 
meam  ad  Joab  frairem 
mum. 

ij.QuIaudire  contemp- 
fit,  & noluit  dcclinare  : per- 
euftit  ergocum  Abncr.avet- 
fa  hafta  in  inguine,  Si  trant- 
füdit , Si  nioituus  eft  in  co- 
dem  loco  : omnefque  qui 
tranlibant  per  locum  ilium  , 
in  quo  ceciderat  Afael:  & 
morcuus  erai , fub/iftebant. 

14.  Pertêqiiemibus  autcm 
Joab  & Abifai  fugientem 
Abner , fol  occubuit  : & 
venerunt  utque  ad  collcm 
aqu*  duAus , qui  eft  ex  ad- 
verfo  vallis  itineris  dei'erii 
in  Gabaon. 

lî.  Congregatique  funt 
filii  Benjamin  ad  Abner  : 
& conglobati  in  ’unum  cu- 
neum , fteterunt  in  fummi- 
tare  tumuli  unius. 


§.  V.  Abner  exhorte  Joab  à cejfrr  de  répandre  le  Jhrtg.  Joab  y confent  •,  Ù“  les 
armées  s’en  retournent  dans  leurs  quartiers. 


2(5.  Alors  Abner  cria  à Joab  : Votre  épée 
ne  fe  rairafiera-t-elle  donc  point  de  fang  & 
de  meurtre  ? Ignorez-vous  qu’il  eft  dange- 
reux de  jetter  fon  ennemi’dans  le  défefpoir  ? 
N’eft-il  pas  tems  enfin  de  dire  au  peuple  qu’il 
celle  de  pourfuivre  fes  freres  ? 

Tome  IL  Part.  I, 


li.  Et  exclamavit  Abner  ad 
Joab , & ait  : Num  ulque  ad 
internecionem  tuus  iiiucro 
defxvict  ? an  ignoras  quoi 
pcriculolâ  fit  defperatio  ? 
ulquequô  non  dicis  populo 
ut  omitiat  perfequi  ftairei 
fuos  ! , 

Gg 
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n.  Et  ait  Joab:  Vivit 
Dominas , (i  locutui  fuifles , 
tnanè  reccfliffet  populusper- 
^equens  ftatrem  ruum. 

i8.  Infonuit  ergo  Joab 
buccinâ,  & ftetit  omnis  e- 
xercitus , nec  perfecuti  funt 
ultra  ITrael  , neque  iniore 


27.  Joab  lui  répondit:  Vive  le  Seigneur, 
fi  vous  l’eufiiez  plutôt  dit , le  peuple  fe  fût  re- 
tiré dèjs  le  matin , & il  eût  ceffé  de  poiirfui- 
vre  fes  frétés. 

28.  Joab  fit  donc  fonner  la  retraite  ; & toute 
l’armée  s’arrêta , ôc  cefia  de  pourfuivre  Ifracl, 
& de  le  combattre. 


av.  Abncr  autem  & viri  25?.  Abner , avec  fcs  gcns , marcha  par  la 
ejus  abierunt  per  campef-  campagne  toute  cctte  nuit  ; & ayant  pafTé  le 
jou/dain,  & traverfé  tout  U payt  d.  Betho- 
Omni  Beth-horon  vcnerunt  ron  , il  revint  au  camp  fitue  a Mahanaïmj  Jé^ 
jour  ordinaire  d’Isbo/eth. 

50.  Porté  Joab  reverfus , 3 o.  Joab  ayant  ceffé  de  pourfuivre  Abner , 

omiflb  Abner , congregavit  gj  revenir,  affcmbla  toute  l’armée  I fie 

omnem  populum  : & de-  , , a / j r\ 

rucrunt  de  pueris  David  de*  On  ne  ^|PUVa  dc  mOTtS  j du  COte  QC  Ua\  IQ  ^ 
cem  &^no«m  viri  , ex-  que  dix-neuf  hommcs , fans  compter  Afaël. 

"**31.  Servi  autem  David  31.  Mais  les  gens  dc  David  tuerent,  de 
pereuflentnt  de  Benjamin , Beujam'ui  fit  dc  ccux  oui  étoient  Evec  Abner , 
Abner , trccentos  fexagin-  «OIS  cens  foixante  hommes , qui  demeure- 
u,  qui  & mottui  funt.  leiit  fuf  la  place. 

3Z.  Tuieruntque  Afael , 3 2.  On  emporta  le  corps  d’Afacl , & on  le 

& fepeiierunt  eum  in  fe-  uiit  dans  le  fcpulchrc  de  fon  perc  à Beth- 
rÆriS.™»».  Et  Joab  ayant  rnsrehé  toute  la  nui,  , ■ 

ta  noSe  Joab  St  viri  qui  e-  avcc  Ics  gens  qui  étoient  avcc  lui , amva  a 

ram  cum  eo , & in  ipfo  cre-  jjebron  au  point  du  jour. 
pufeulo  pervenerunt  in  Hc-  l * 

bron. 


CHAPITRE  III. 

§.  I.  Longue  guerre  entre  la  maifon  de  David  Ù“  celle  de  Saitl.  David  a 
plufieurs  enfant  pendant  qu’il  demeure  a Hebr^. 

L’an  du  monde  2531.  Avant  J.  C.  loyj. 

i.I  L fe  fit  donc  une  longue  guerre  entre  la 
maifon  de  Saül  ôc  la  maifon  de  David  ; Da- 
vid s’avan<;ant  toujours  , ôc  fe  fortifiant  de 
plus  en  plus  ; ôc  la  maifon  de  Saül , au  con- 
traire , s affoibliffant  de  jour  en  jour. 

2.  Pendant  que  David  étoit  à Hébron  , il 


I.  Faâa  e(l  ergo  longa 
concertatio  inter  domum 
Satil , & inter  domum  Da- 
vid : David  proficiftens,  & 
femper  feiplo  robuOior,  do- 
mus  autem  Saul  decrefeens 
quotidie. 

a.  Natique  funl  fiiii  Da- 
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eut  plufieurs  enfans  : l’aîné  fut  Amnon  , qu’il  vid  in  Hcbron  : fuitque  pri- 
eut  d’Achinoam  de  Jezraël.  mopnitus  ejus  Amnon  de 

, t r J t-'L  II  .-1  « 1.  * I • Achinoam  Jezraeliiide. 

J.  Le  lecond , Chdcab , qu  il  eut  d Abi-  3.  Et  poft  eum  Chelcab 
gaïl  , veuve  de  Nabal  de  Carmel.  Le  troi-  JeAbigaiiuxoreNabaiCar- 
fcÿ , Abûlon  . qu’il  eu,  de  Maacha  , fiUe  Et 
de  Tholmaï  » Roi  de  GelTur.  Tholmai  regis  GeflUr. 


4.  Le  quatrième , Adonias  , fils  d’Hag- 

fith.  Le  cinquième , Saphathia  , fils  d’A- 
ital. 

y.  Le  fixieme,  Jethraam,  d’Egla  femme 
de  David.  David  eut  ces  fix  enrans  à Hé- 
bron. 

6.  La  maifon  de  Saül  étoit  donc  en  guerre 
avec  la  maifon  de  David  ; & Abner,  fils  de 
Ner , étoit  le  Chef  de  la  maifon  de  Saül. 


Quanus  autem  Ado- 
nias , filius  Haggith  ; Sc 
quimus  Saphathia  , filius 
Abital. 

J.  Sextus  quoque  Jeth- 
raatn , de  Egla  uxore  Da- 
vid ; hi  nati  fiint  David  in 
Hébron. 

6.  Cura  ergo  effet  prr- 
lium  inter  domum  Saul  Sc 
domum  David,  Abner  filius 
Ner  regebat  domum  SaUl. 


§.  I.  Æner  fe  brouille  avec  Isbofeth , & envoie  à David  lui  demander  fon 
amitié.  David  la  lui  promet  , à condition  qu’il  lui  ramènera  Michol  fa 
femme. 


7.  Or  Saül  avoir  eu  une  con(^jbine , nom- 
mée Refpha  , fille  d’Aia.  Et  Isbofeth  dit  à 
Abner  ; 

8.  Pourquoi  vous  êtes-vous  approché  de  la 
concubine  de  mon  pere  f Abner , étrange- 
ment irrité  de  ce  re’proche , lui  répondit  : Suis- 
je  un  homme  à être  traité  comme  un  chien  ? 
moi  qui  me  fuis  déclaré  aujourd’hui  contre 
Juda,  pour  foûtenir  dans  là  chute  la  maifon 
de  Saül  votre  pere , les  freres  & fes  proches  f 
& qui  ne  vous  ai  point  livré  entre  les  mains 
de  David  Et , après  cela  , vous  venez  au- 
jourd’hui chercher  querelle  avec  moi,  pour 
une  femme  ? 

9.  Que  Dieu  traite  Abner  avec  toute  fa  fé- 
vérité , fi  je  ne  procure  à David  ce  que  le 
Seigneur  a juré  en  fa  faveur , 

10.  en  faifant  que  le  Royaume  foit  trans- 
féré , de  la  maifon  de  Saül  en  la  Tienne , & 
que  le  thrônede  David.  Ibit  élevé  fur  Ifracl  & 
lur  Juda,  depuis  Dan  julqu’à  Bcrlàbée  , 


7.  Fuerat  autem  Siiili 
concubina  noraine  Retpha , 
filia  Aja.  Dixitque  Isbofeth 
ad  Abner; 

8.  Quare  ingreffus  es  ad 
concubinara  patris  mei  ! 
Qui  iratus  nirais  propter 
verba  Isbolêth,  ait  : Nuin- 
quid  caput  canis  ego  funi 
adverfum  Judam  hodie  , 
qui  fecerira  mitëricordiara 
fuper  domum  Saul  patris 
tui.  Sc  fuper  fraires  Sc  pro- 
ximosejus,  & non  tradidi 
te  in  manus  David , Sc  tu  re- 
quififii  in  me  quod  argueres 
pro  mulieie  hodie  ! 


9.  Hzc  faciat  Dcos  Ab- 
ner, & hzc  addat  ei,  nifi 
quomodo  juravit  Dominus 
David,  fie  làciam  cum  eo  , 

10.  ut  transferatur  reg- 
num  de  domo  Saûl , & ele- 
vetur  thronus  David  fuper 
Ifrael,St  fuper  Judam,  à Dan 
ufquc  Berfabee. 

Gg  ij 
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U.  Et  non  potuit  refpon- 
dere  et  quiJquam , quia  me- 
tucbjt  iJlum. 

12.  Mirtt  ergo  Abner 
nuntios  ad  David  pro  Ce  di- 
cence$  : Cujus  efl  terra  ? Et 
ut  ioquerentur  : Fac  mecum 
amicitias  , & erit  manus 
mca  tecum , & reducam  ad 
te  univerlUm  Ifrael. 

f Qui  ait  : Optime  ej;o 
^ciarn  tecum  amicitias  : ted 
.unam  rem  peto  à te  , dU 
cens  : Non  videbis  fiiciem 
nteam  , antequam  adduxe- 
ris  Xiichoi  filiam  Siul  ; & 
lie  Ycnies  & videbis  me. 

14.  Mifît  autem  DaWd 
nuntios  ad  Isbofeth  Htium 
Saiilfdicensr  Kcdde  uxo- 
rem  meam  Michol , quam 
defpondi  mihi  centum  prx- 
punis  Phitiilhiitn. 

iç.  Milît  ergo  Isbofeth, 
A:  tuiit  cam  a viro  fuo  PbaU 
tiel , lUio  Lais. 


i<$.  Sequebaturque  eam 
yir  (uus,  plorans  ul'quc  Ba- 
hurim  : & dixit  ad  eum  Ab- 
ner  : Vade  , & revcncie- 
Oüi  reverfus  eft. 


1 1 . Isbofeth  n’ofa  lui  répondre , parce  qu’il 
le  craignoit. 

12.  Abner  envoya  donc  des  couriers  à 
David , pour  lui  dire  fecretement  de  fa  part  ; 
A qui  appartient  tout  ce  pays/yinon  à vous! 
Et  pour  ajouter  ; Si  vous  voulez  me  donner 
part  à votre  amitié , je  vous  offre  mon  fcrvûce  , 
& je  ferai  que  tout  Ifrael  fe  réunira  à vous. 

IJ.  David  lui  répondit:  Je  le  veux  bien. 
Je  ferai  amitié  avec  vous  ; mais  je  vous  de- 
mande une  chofe  : Vous  ne  me  verrez  point 
que  vous  ne  m’ayez  ramené  auparavant  Mi- 
chol fille  de  Saül.  A cette  condition',  vous 
pourrez  venir , ôc  me  voir. 

David  envoya  enfuite  des  couriers  à 
Isbofeth  fils  de  Saül , & lui  fit  dire  : Rendez- 
moi  Michol  ma  femme  , que  j’ai  épouféc 
pour  cent  prépuces  des  Philiftins. 

1 y.  Isbofeth  l’envoya  quérir  auffi-tôt , & 
l’ôta  à fon  mîri  Phalticl , fils  de  Laïs , ponr  la 
rendre  à David.  Abner , qui  ne  ckerciwit  qu’une 
occafton  favorable  pour  aller  trouver  ce  Prince  , 
fe  chargea  de  la  lui  ramener. 

1 6.  Son  mari  la  fuivoit  en  pleurant , jufqu’à 
Bahurim.  Et  Abner  lui  dit  : Allez  -,  retour- 
nez-vous-en. Et  il  s’en  retourna. 


§.  III,  Abner  étant  prêt  de  ramener  tout  Ifrael  fous  l’obéi^rKC  de  David  , , 
eft  tué  en  ttahifon  par  Joab. 


17.  Sermonem  quoque 
îmulk  Abner  ad  feniores 
Ifrael , . dicens  : Tarn  heri 
quam  nudiuQertius  qujere- 
bâtis  David  ut  regnaret  fu- 
per  vos. 

iS.  Nunc  ergo  fâche; 
quoniam  Dominus  locutus 
eA  ad  David  « dicens  : In 
manu  fervi  mei  David  faU 
vabo  populum  meum  Ifrael 
de  manu  PhiliOhiim , & om-i 
Jiium  MÛsDicQrum  ejus* 


1 7.  Abner  vit  donc  David , comme  il  le  fou- 
haitoit.  Et  il  parla  enfuite  aux  anciens  d’Ifraël ,, 
& leur  dit  : Il  y a déjà  long-tems  que  vous 
fouhaitiez  d’avoir  David  pour  Roi. 

18.  Faites-le  donc  maintenant , puifque  le. 
Seigneur  a parlé  à David , & a dit  de  lui:  Je 
fauverai  par  David  mon  ferviteur  mon  peuple 
d’Ifracl  de  la  main  dej  Philiftins , & ae  tous 
fes  ennemis. 


1 

I 


f 


0 


Digitized  by  Googld 


LES  ROIS.  L I y.  II.  C H A r.  IIL  23^ 


rp.  Abncr  parla  aulTi  à ceux  de  Benjamin  , 
& il  alla  trouver  David  à Hébron  , pour  lui 
dire  tout^e  qu’Ifracl  ôc  tous  ceux  de  la  tribu 
de  Benjamin  avoient  réfolu. 

20.  Il  y arriva  accompagné  de  vingt  hom- 
ïnes.  David  lui  fit  un  feflin , & à ceux  qui 
étoient  venus  avec  lui. 

21.  Alors  Abnerdit  à David:  Je  m’en  vais 
raflembler  tout  Ifracl , afin  qu’il  vous  recon- 
noifie , comme  je  fais , pour  Seigneur  & pour 
Roi;  & je  ferai  alliance  avec  vous  an  mm 
du  peuple , afin  que  vous  foyez  reconnu  de 
tout  le  monde , comme  vous  le  defirez.  Da- 
vid ayant  donc,  reconduit  Abner , ôc  Abner 
s’en  étant  allé  en  paix , 

22.  les  gens  de  David  furvinrcnt  au(Ii-tôt 
avec  Joab,  revenant  de  tailler  en  pièces  des 
brigands , 6c  ayant  fait  fur  eux  un  fort  grand 
butin.  Abner  n’étoit  plus  à Hébron  avec  Da- 
vid , parce  qu’il  avoit  déjà  pris  congé  de  lui , 
& s’en  étoit  retourné , 

25.  lorfque  Joab  arriva  avec  toute  l’armée. 
JoaïT apprit  donc  de  quelqu’un  qu’Abner,  fils 
de  Ner  étoit  venu  parler  au  Roi , que  le  Roi 
l’avoit  renvoyé , ôc  qu’il  s’en  étoit  retourné 
en  paix. 

24.  Joab  aulTi-tôt  alla  trouver  le  Roi , ôc 
lui  dit:  Qu’avez- vous  fait?  Abner  vient  de 
vxnir  vers  vous.  Pourquoi  l’avez-vous  ren- 
voyé , ôc  l’avez-vous  laiffé  aller  f 

2j.  Ignorez-vous  quel  eft  Abner,  fils  de 
Ner , ôc  qu’il  n’eft  venu  ici  que  pour  vous 
tromper,  pour  reconnoître  toutes  vos  dé- 
marches , ôc  pour  favoir  tout  ce  que  vous  fai- 
tes ? 

26.  Joab  étant  foni  d’avec  David , envoya 
ides  couriers  après  Abner , ôc  le  fit  revenir  de 
la  citerne  de  Sira , fans  que  David  le  ITit 

27.  Etlorfqu’il  fut  arrivé  à Hébron,  Joab 


i?.  Locueus  cft  autem 
Abner  etiam  ad  Benjamin. 
£c  abiii  ut  loquereiur  ad 
David  in  Hébron  , omnia 
qu3t  piacuerant  Ilraeli  & n- 
niverfo  Benjamin. 

ao.  V'enitque  ad  David  in 
Hebron  cum  viginti  viris  : 
& fecit  David  Abner , & 
viris  cjus  qui  vénérant  cum 
eo  conviviom. 

ai.  Et  dixit  Abner  ad 
David  : Surgam  , ut  con- 
gregem  ad  te  dominura 
meum  regem  omnem  IC- 
racl , & ineam  tccura  ftedus, 
&irnperes  omnibus  , ücuc 
delîderat  anima  tua,  Càm 
ergo  deduxiflet  David  Ab- 
ner , Sc  ille  üTet  in  pac*  , 


ai.  ilatim  pucri  David  &' 
Joab  venerunt,  exfis  latro- 
nibus  , cum  prxda  magna 
nimis  : Abner  autem  non  e- 
rat  cum  David  in  Hebron , 
quia  jam  dimUeiat  eum , Sc 
ptofcâus  fuerat  in  pace. 


aj.  Et  Joab,  & omnis  e-  - 
xercitusqui  erac  cum  eo  , 
pofteà  venerunt  : numiatura 
eft  itaque  Joab  à narranti- 
bns:  Venit  Abner  fllius  Ner 
ad  regem , & dimiiït  eum , 
& abiit  in  pace. 

aa.  Et  ingrefliis  eft  Joab 
ad  regem,  «tait:  Quid  fe- 
cifli  f Ecce  venit  Abner  ad 
le:  quare  dimififti  cum,&: 
abiit  & receftit  ? 

af.  Ignoras  Abner  filium 
Ner,  quoniam  ad  hoc  venir 
ad  te,  ut  deciperct  te,  & 
feiret  exitum  tuum  & in- 
iroiium  tuum , & nolTec 
omnia  quz  agis  ? 

i6.  Egreflus  itaque  Joab 
d David,  miftt  nuntios  poft 
Abner,  & reduxit  eum  à 
cifterna  Sira  , ignorante 
David 

ij,  Cumque  tediiftêt  Ab- 
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nerin  Hébron, feorfum  ad-  Ic  tira  à part  3u  itiilicu  de  la  porte  , pout  lui 
duxit  eum  joab  ad  medium  parler  Cil  trahifoiî  ; & il  le  frappa  dans  l’aîne , 

doio:  & percuflTu  ilium  ibi  & Ic  tua , pour  Venger  la  mort  de^fon  frere 
in  inguine , & mortuus  eft  Afàcl  y qu  ÂbnCT  OVOit  tué. 
in  ulnoncm  lânguinis  Afael 
fracris  cjus^. 


§.  IV.  David  eft  fort  irrité  contre  Joab  , ù'  pleure  amerement  la  mort  cPAbner, 
Tout  le  peuple  le  pleure  avec  lut  ^ eft  perfuadé  que  David  n*y  a nulle 
part. 


18.  Quod  cùm  audiiTet 
David  rem  jam  geAam  ; ait: 
Mundus  ego  fum , & reg' 
num  meum  , apud  Domi- 
num  , ufquc  in  fempiter- 
num,à  (anguille  Abnerâ- 
lii  Ner  : 

19,  & veniat  fuper  caput 
Joab)  & fuper  omnemdo* 
mum  patris  ejus  ; nec  de6- 
ciat  de  domo  joab  fluxum 
feminis  (uOinens  , & le- 
profus  ) & tenens  fufum  » 
& cadcps  gbdio  » & indi- 
gens  pane. 


50.  Igitur  Joab  3c  Abi- 
fai  frater  cjus  inierfecerunt 
Abner,  eo  qubd  occidiiTct 
Afael  frairem  eorum  in  Ga- 
baon , in  przlio. 

5 1.  Dixit  autem  David 
ad  Joab  , & ad  omnem  po- 
pulum  , qui  erat  cum  eo  : 
iicindite  vettimenta  vcftra  , 
3c  accingimini  iàrcis  » 3c 
plangite  ante  exequias  Ab- 
ner; porrt)  rex  David  feque- 
baturteretium. 

ji.  Cumque  (epeli(Tent 
Abner  in  Hébron,  levavic 
rex  David  vocem  fuam  , 3c 
flevit  fuper  tumulum  Ab- 
ner: üevic  auiem  3c  omnis 
populus. 

H*  Plangenfi^ue  rex  3c 
lugens  Abner , ait  : Nequa- 
quam  ut  mori  folem  igna- 
vi , mortuus  efl  Abner. 

54.  Manus  tu*  iigat*  non 


28.  David  ayant  fù  ce  qui  s’étoit  paffé , dit  : 
Je  fuis  innocent  pour  jamais  devant  le  Sei- 
gneur , moi  & mon  Royaume  y du  fang  d’Ab- 
ner  fils  de  Ner. 

29.  Que  Ton  fang  retombe  fur  Joab  ôc  fur  la 
maifon  de  fon  pere  ; & qu’il  y ait  à jamais 
dans  la  maifon  de  Joab  des  gens  qui  fouffrent 
un  flux  honteux  , qui  foient  lépreux , des  gens 
lâches  y qui  tiennent  le  fûfeau  comme  des  fem- 
mes , qui  tombent  fous  l’épée , & qui , étant 
réduits  à une  extrême  mifere , demandent  leur 
pain. 

30.  Joab  & Abifaï  fon  frere  tuerent  donc 
Abner , parce  qu’il  avoir  tué  Afacl  leur  frere , 
dans  le  combat  à Gabaon. 

J I.  Alors  David  dit  à Joab  & à tout  le  peu- 
ple qui  étoit  avec  lui  : Déchirez  vos  vête- 
mens;  couvrez-vous  de  facs , & pleurez  aux 
funérailles  d’Abner.  Et  le  Roi  David,  contre 
la  coûtume  des  Rois  , marchoit  apres  le  ccf- 
cueil  y pour  honorer  la  mémoire  du  défunt. 

32.  Après  qu’Abner  eut  été  enfeveli  à Hé- 
bron , le  Roi  David  éleva  fa  voix  , & pleura 
fur  fon  tombeau  y tout  le  peuple  pleurant  aufC 
avec  lui. 

33.  Et  le  Roi  témoignant  fon  deuil  par  fes 
larmes , dit  ces  paroles  : Abner  n’eft  point 
mort  comme  les  lâches. 

34.  Vos  mains  n’ont  point  été  liées,  & 
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V'os  pieds  n’ont  point  dté  chargés  de  fers  ; 
vous  ri  avez  point  été  traité  comme  un  criminel , 
ou  comme  un  ennemi  vaincu  ; mais  vous  êtes 
mort  comme  les  hommes  de  cœur , qui  tom- 
bent devant  les  enfans  d’iniquité  , non  par  la 
force  de  leurs  armes , mais  par  un  effet  de  leur 
perfidie  & de  leur  méchanceté.  Tout  le  peuple  ) 
a ces  mots , redoubla  Tes  larmes. 

3 y.  Et  tous  étant  revenus  pour  manger 
avec  David , lorfqu’il  étoit  encore  grand  jour, 
David  jura  6t  dit:  Que  Dieu  me  traite  avec 
toute  fa  févérit^ , fi  je  prends  une  bouchée  de 

f>ain , ou  quoi  que  ce  Toit,  avant  que  le  fo- 
eil  foit  couché. 

3 5.  Tout  le  peuple  entendit  ces  paroles; 
& tout  ce  que  le  Roi  avoit  fait , lui  plût  extrê- 
mement. 

37.  Et  le  peuple  & tout  Lrael  fut  perfuadé 
ce  jour-là  que  David  n’avoit  eu  aucune  part 
àTaflafTinat  d’Abnerfils  de  Ner. 

38.  Le  Roi  dit  aufli  à fes  ferviteurs  : Igno- 
rez-vous que  c’eft  un  Prince , & un  grand 
Prince , qui  eft  mort  aujourd’hui  dans  Ilrael , 
^ que  je  fais  une  grande  perte  ? 

3p.  Car  pour  moi  je  ne  fuis  Roi  >par 
l’onftion , & mon  régné eji  encore  peu  affermi. 
Or  il  avoit  difpop  les  chefs  des  tribus , & les  of- 
ficiers de  Saiil  à fe  déclarer  en  ma  faveur  : & 
ces  gens-ci , ces  enfens  de  Sarvia  font  trop 
violens,  pour  attirer  à moi  les  peuples , &trop 
puijfans  pour  que  je  les  punijfe  comme  ils  le  mé- 
ritent. Mais  que  le  Seigneur  traite  lui-même 
celui  qui  fait  le  mal  félon  fa  malice. 
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runt,  & pedet  tui  non  funt 
compedibus  aggtavati  : fed 
/icut  lôlent  cadeie  coram  fi- 
liis  ini(]uitaiis>  fie  corruifli. 
Cürgeminanfque  omnis  po- 
pulus  Ûevic  (upei  eum. 


jr.  Cunvjue  vfniflet  uni- 
veriâ  mulcitudo  cibum  capo- 
te cum  David , data  adhuc 
diejuravit  David,  dicens  : 
H*c  faciat  mihi  Deus , & 
h«c  addal , fi  ante  occarum 
folis  gufiaveropanem  vela- 
liud  quidquam. 

3 6.  Omnifque  populut  au- 
djvit  , & piacuerunc  eis 
cundta  qux  fecit  rex  inconf^ 
peâu  totius  populi. 

37.  Et  cognovit  omne 
yulgus  Ot  univerfus  If'rael 
in  die  ilia  quoniam  adum 
fuilTet  à rege  uc  occideretur 
Abner  fitius  Ner. 

38.  Dixii  quoque  rex  ad 
rervosTuos:  Num  ignoraiis 
quoniam  princeps  & maxi- 
mus  cecidit  hodie  in  Ifrael, 

}9.  Ego  autem  adhuc  de- 
licatus , & unâus  rex  : por- 
rb  viri  ifli  filü  Sarviz  dura 
func  mihi  ; rétribuât  Domi- 
nas facienti  malum  juxu  . 
nuliiiam  fuam. 
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CHAPITRE  IV. 


Baana  & Rechab , ferviteurs  /PlJ'l’offili , lui  coupent  la  tête , lorfqn’il  dormoit  f 
tr  la  portent  a David.  Ce  Prtace , au  lieu  de  les  recompeiijer  , comme  ils 
l'ej'peroient , les  fait  mourir. 


L’an  du  monde  Avant  J.  C.  1048. 


• I.  AuJivit  autcm  Isbo- 
feih  filius  Siiil  > tjuèd  ceci- 
difTet  Abnet  in  Hcbron  : & 
difioliiti  funt  raanus  ejus , 
oninir>jue  Ifracl  penurbatus 
eft. 


î.  Duo  autcm  viri  prin- 
cipes iatronum  erant  lilio 
Saul , nomen  uni  Baana , & 
nonacn  alteri  Rechab  , filii 
Remmon  Barothiix  de  fi- 
liis  Benjamin  ; liquidem  & 
Beroth  cepuiata  eQ  in  Ben- 
jamin. 


Et  fugerunt  Berothitr 
in  Geihaim  , fueruntque  ibi 
advenz  ufque  ad  tenipus  il- 
lud. 

4.  Erat  autem  Jonathz 
Rlio  Satil  filius  debiüs  pedi- 
bus  : quinquennis  enimfuit, 
quando  venit  nuntius  de 
San!  & .ionatha  ex  Jcarael  ; 
talicns  itaqnc  cum  nutrix 
fua , fugit  î curaque  fcfiina- 
ret  uifugerct,  cecidit,  & 
claudas  ert'eâus  efi  : habuit-- 
que  vocabulum  Miphibo- 
feth. 


ï.  Venientes  igitur  filii 
Remmon  Berothix  , Kc- 
cliab  & Baana  , ingrcITi  fiim 
fervente  die  doraum  Isbo- 
feth  : qui  dormiebat  fuper 
firatum  fuum  mciidie.  El 
eftiaria  domus  purgans  tri- 
licuni , obdoruiivic. 


i.I  Sbofeth  fils  de  Saiil  y ayant  appris  qu’Ab-^ 
ner , dont  tl  ignorait  encore  ta  trahifon , avoir 
etc  tue  à Hcbron , perdit  courage  ; & tout 
Ifracl  fc  trouva  avec  lui  dans ‘un  grand  trou- 
ble, croyant  avoir  perdu  en  lui  tout  leur  con~ 
feil  Ù"  leur  appui. 

2.  Isbofeth  avoit  à fon  fcrs'ice  deux  chefs 
de  voleurs , qui  commandaient  les  partis  qu'il 
envoyait  faire  des  courfes  dans  le  Pays  ennemi  : 
l’un  de  ces  capitaines  s’appclloit  Baana , & l’au- 
tre Rechab , fils  de  Remmon  de  Beroth  , 
de  la  tribu  de  Benjamin  ; car  Beroth  a dtc  au-; 
trefois  cenfée  de  Benjamin  : 

J.  mais  les  habitans  de  cette  Ville  s’enfui- 
rent à Géthaïm , où  ils  ont  demeuré  comme 
étrangers  jufqu’aujourd’hui. 

4.  Ôr  Jonathas  fils  de  Saiil  avoit  un  fils  , 
qui  étoit  hors  d'état  de  fuccéder  à la  couronne  , 
étant  boiteux  des  deux  jambes  ; car  lorfque  la 
nouvelle  vint  de  Jezracl  de  la  mort  de  Saiil  ôc 
dej  Jonathas  , il  n’avoit  que  cinq  ans.  Sa 
nourrice  l’ayant  pris  entre  fes  bras , s’enfuit  * 
& comme  elle  fuyoitavec  précipitation , l’en- 
fant tomba , fie  en  fut  boiteux  ; Il  s’appclloit 
Miphibofeth. 

y.  Réchab  & Baana,  fils  de  Remmon  de 
Beroth , voyant  donc  qts’il  était  incapable  de  ré- 
gner, que  David  naw  oit  point  de  concur- 
rent, fi  Isbofeth  (toit  mort,  entrèrent  dans  la 
maifon  d’Isbofeth , lorfqu’il  dormoit  fur  fon 
lit;  vers  le  midi,  en  la  plus  grande  chaleur 
du  jour.  La  femme  qui  gardoit  la  porte  de  la 

maifon 
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DÏaifoh  s’étoit  endormie  y en  nettoyant  du 
bled. 


6,  Ils  vinrent  donc  fecretement  dans  la 
maifon  de  ce  Prince  , en  prenant  en  leurs 
mains  des  épies  de  bled , comme  des  marchands 
qui  cherchent  à en  vendre  y ou  à en  acheter  ; & 
ils  fiapperent  Isbofeth  dans  i’aîne  > & s’enfui- 
sent. 


6.  Irigrein  (iuitautem  do- 
mum  laienter , aflumemes 
(picas  tritici,  & perculTe- 
nint  eum  in  inguine  Re- 
cbab  & Baana  fncei  ejuf| 
& fùgetunt. 


7.  Car  étant  entrés , & l’avant  trouvé  dans 
fa  chambre  , qui  dormoit  uir  fon  lit , ils  le 
tuerent , prirent  fa  tête  ; & ayant  marché 
toute  la  nuit  par  le  chemin  du  défert  y 

8.  ils  la  préfenterent  à David  dans  Hé- 
bron ; 6c  croyant  lui  bien  faire  leur  cour , ils 
lui  dirent  : Voici  la  tête  d’Isbofeth  fils  de  Saül 
votre  ennemi , qui  cherchoit  à vous  ôter  la 
vie.  Nous  venons  de  le  tuer  ; 6c  le  Seigneur 
venge  aujourd’hui , par  nos  mains , mon  Sei- 
gneur 6c  mon  Roi , de  Saül  6c  de  fa  race. 

p.  David  répondit  à Réchab  6c  à Baana  fon 
fiere  , fils  de  Remmon  de  Béroth  : Vive  le 
Seigneur , qui  m’a  délivré  des  dangers  les 
plus  preflans  ! 

10.  Si  j’ai  fait  arrêter  6c  tuer  à Siceleg  celui 
qui  me  vint  dire  que  Saül  étoit  mort , lui 
qui  crut  m’apporter  une  bonne  nouvelle , 6c 
qui  fembloit  en  mériter  une  récompenfe  : 

1 1 . combien  plus  y maintenant  que  des 
méchans  ont  tué  un  homme  innocent  dans 
fa  maifon , fur  fon  lit , vengerai  - je  fon  fang 
fur  vous  y qui  l’avez  répandu  de  vos  mains , 
6c  vous  exterminerai-je  de  deffus  la  terre  f 

12.  David  commanda  donc  à fes  gens  de 
les  tuer , 6c  ils  les  tuerent  : 6c  leur  ayant  cou- 
pé les  mains  6c  les  pieds  y ils  les  pendirent 
près  de  la  pifeine  d’Hebron.  Ils  prirent  aufli 

Tome  11.  Part.  L 


7.  Cùm  aatm  ingrelli 
fuiflem  domum  , ille  dor- 
miebat  Tuper  leâum  liium 
in  conclavi , Sc  percutiemei 
interrecerunt  eum  : fubla- 
toque  capite  ejus,  abierunt 
per  viam  defeni  totanoâe  , 

8.  & artulerunc  capuc  Is- 
bolêth  ad  David  in  Hébron: 
dixeruntque  ad  legem  : £c- 
ce  caput  Isbofeth  filii  Saül 
inimici  tui,  qui  quan'ebat  a- 
nimam  cuam  : & dédie  Do- 
minus  domino  meo  régi  ul- 
tionem  hodie  de  Saul>  8c 
de  lèmineejus. 

9.  Relpondens  autem  Da- 
vid Rechab , & Baana  (ratri 
ejus , fiiiis  Remmon  Bero- 
thita;,  dixic  ad  eos  ; Vivic 
Dominus  , qui  eruic  ani- 
mam  meam  de  omni  angut^ 
tia  , 

10.  quoniam  eum , qui 
annuntiaverat  rnihi.  & di- 
xerat  ; Mortuus  eft  Saül  : 
qui  putabat  fe  prolpera  nun- 
tiare , cenui , & occidi  eum 
in  Siceleg  , cui  oportebat 
raercedem  dare  pro  nuntio; 

1 1 . quamè  magis  nunc  , 
cùm  hemines  impii  imerfe- 
cerunc  virum  innoxium,  in 
domo  fua  , fuper  leâum 
fuum , non  quzram  frngui- 
nem  ejus  de  manu  vellra  , 
8c  auferam  vos  de  terca  t 

II.  Praxepic  iiaque  Da- 
vid pueris  fuis , St  interfe- 
cerunt  eos  : przcidentclque 
manus  Sc  pedes  eorum , liif- 
pendeiunc  eos  fuper  pifei- 

Hh-  , 
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nam  in  Hebr«n  : caputau-  la  tête  d’Isbofeth , & l’enfevelircnt  dans  I<3 

lem  Isbofeth  tuletunt  , & fifpulclue  d’AbnCt. 
fêpciîerunt  in  fepulchro  Ab-  * 
ner  in  Hébron. 


CHAPITRE  V. 


5. 1.  David  efl  facré  Bot  fur  tout  Ifra'el.  Jl  va  à Jerufalem , qui  était  pojfedée 
par  les  Jebuperts.  Il  s'empare  de  la  forterejfe  de  Sioii,  Il  s'y  établtt , Ù" 
l'appelle  la  Vtlle  de  David. 

La  mes  me  anne’e  2pj5. 


I.  Et  venenint  unirerfi 
tribus  Ilrael  ad  David  in 
Hébron  , dicemes  : Eccc 
nos  , os  tuum  8c  caro  tua 
fumus. 


a.  Sed  Sl  heri  & nudiut^ 
tertius . cùm  cflct  Saiil  rex 
fuper  nos , tu  eras  educens 
& reducens  Ifrael;  dixiiau- 
tem  Dominas  ad  te  ; Tu 
palces  populujn  roeum  11^ 
lael , 8c  tu  cris  dux  fuper  If- 
rad. 

3.  Venemnc  quoquc  8c 
lèniores  Ifrael  ad  regem  in 
Hébron  > 8c  percumt  cnm 
eis  rex  David  fœdus  in  Hé- 
bron coram  Domino:  un- 
xeruntque  David  in  legem 
fuper  Ifrael. 

4.  Filius  triginta  annorum 
crat  David  , cùm  regnare 
cocpiflct,  8c  quadragintaan- 
^ sis  regnavit. 

y.  In  Hébron  regnavit 
iüpcr  Judam  feptem  annis 
8c  fex  menfibus  : in  Jcrufa- 
lem  auiem  regnavit  trigima 
tribus  annis  fuper  omncm 
Ifrael  8e  Judam. 

6.  Et  abiit  rex , 8c  omnes 
viri  qui  cmnt  cum  eo , in 
Jeculâlem  , ad  Jebufxuni 


Lors  toutes  les  tribus  d’Ifrael  vinrent 
trouver  David  à Hebron , & lui  dirent  : Nous 
fommes  vos  os  & votre  chair  , aujft-bten  que 
ceux  de  la  tribu  de  Juda  ; Ù"  nous  avons  pour 
vous  le  même  attachement  & la  même  fou~ 
mijfton. 

2.  Il  y a déjà  long  tems  que  lorfque  Saül 
dtoit  notre  Roi , vous  meniez  Ifrael  au  com- 
bat , & vous  l’en  rameniez  ; 6c  c’eft  à vous 

3 lie  le  Seigneur  a dit  : Vous  ferez  le  pafteur 
e mon  peuple  d’Ifraël , 6c  vous  en  ferez  le 
Chef.  Nous  vous  reconnoijjons  donc  aujourd’hui 
pour  tel. 

3.  Les  anciens  d’Ifraël  vinrent  aufli  trou- 
ver David  à Hebron  , e!r  lui  déclarèrent  la 
même  chofe.  David  y fit  alliance  avec  eux  de- 
vant le  Seigneur , 6c  ils  le  facrerent  de  nou- 
veau Roi  fur  tout  Ifrael. 

4.  David  avoir  trente  ans  lorfqu’il  com-^ 
menqa  à régner;  ôc  il  régna  quarante  ans. 

y.  Il  régna  fept  ans  6c  demi  à Hebron  fut 
Juda,  6c  trente-trois  ans  dans  Jerufalem  fur 
Juda  6c  fur  tout  Ifrael. 

6.  Car  dès-lors  le  Roi , accompagné  de  tous 
ceux  qui  étoient  avec  lui , marcha  vers  Jenj- 
falcm  contre  les  Jébuféens  , qui  habitoient 
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autrefois  le  pays , & qui  tenaient  encore  la  for-  babitatorem  tert*:  diâum- 

terejfe  de  cette  faille.  Les  aflitîgds  difoient  à 9“'  David  ab  ei»  : Non 

David:  Voas  poin,  ici  que  voua  ïritt cSS: 

n en  ayez  auparavant  chafle  les  aveugles  & cernes  : Non  ingredietut 

les  boiteux  ; comme  pour  lui  dire  qu’il  n’y 

entreroit  jamais  , & qu’il  ne  prendrait  jamais  > 

une  place  bien  munie  d’hommes  & de  vivres  , 

que  les  aveugles  & les  boiteux  feuls  pouvaient 

défendre. 

7.  Néanmoins  David  prit  la  fortereffe  de  7,  Cepît  auiem  Davicf 

Sion  7 qui  eft  appellée  aujourd hui  la  Ville  de  »fcem  sion , h*c  eft  civir 
David.  ***  David. 

8.  Car  David  avoir  propofé  alors%ne  ré-  g.  Propofuerat  enim  Du 

compenfe  pour  celui  qui  battroit  les  Jébu-  '***  pratmium; 

fieua , qui  pçu„oi,  m"»  k ham  de  la  fo«e-  ï‘, 

relie , oc  qui  challeroit  les  aveugles  & les  las , & abftuliflet  cxcos  & 
boiteux  ennemis  de  David.  Ceft  pourquoi  animan\ 

on  dit  en  proverbe  , pour  marquer  qu’une  proverbo  : C*cus  & cUu- 
ckofe  ejl  difficile  : Les  aveugles  & les  boiteux  ûu«bum  in  «193 

n’entreront  point  dans  le  temple  ; faifant 
allufton  à ce  que  dijhient  les  Jebufiens  , pour 
marquer  la  difficulté  de  prendre  leur  Ville  : Da- 
vid n’y  entrera  point  qu’il  tien  ait  chaffié  les 
aveugles  eir  les  boiteux. 

ÿ.  Mais  cependant  Davidy  entra  : Il  prit  fon  9.  Habitavît  amem  Dj- 

logement  dans  la  fortereffe  , & il  l’appella  la 

J r»  -J  Tl  1 c - J I Civitatcm  David  ; & rdi- 

Ville  de  David.  11  la  ht  environner  au-dehors  ficavit  pergyrumàMcUo  x 
dune  forte  muraille  , qui  s’étendait  depuis  intrinfecùs. 

Mello  , cejl-à-dire , depuis  un  cSté  de  la  vallée 
que  Salomon  fit  combler , jufqu  à t autre  coté  ; & 
il  fit  faire  au-dedans  plufieurs  édifices  pour  y 
habiter, 

10.  David  s’avançoit  toujours  , & croiffoit  fo.  Et  îngreJiebafurpro^ 
de  plus  en  plus;  6c  le  Seigneur,  le  Dieu  des  «que  fuccrefcens . 

armées , étoit  avec  lui , & le  favorifoit  dans  tuwn°era  "cum  eo!  ***^*^’ 
toutes  fes  entreprifes. 


H h ij 
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II.  Uiram , Roi  de  Tyr,  envoie  det  Ambajfadeurs  à David , avec  du  hoi$ 
de  cedre  , Ù“  det  ouvriers  pour  bâtir  fin  palais,  David  prend  encore  des 
femmes  , & en  a plufieurs  enfant. 


II.  Mi(it  quoque  Hiram 
rex  Tyri  nuntios  ad  David  , 
& ligna  cediina , & artifices 
lignorum  , artificefque  la- 
pidum  ad  parietes:  Si  a;difi> 
caverunt  domum  David. 

11.  £t  cognovit  David 
•quoniam  confirmairet  eum 
dominas  regem  fuper  Is- 
raël, & quoniam  exaliaiTet 
regnum  ejus  fuper  populuna 
Itium  Ifrael. 

13.  Accepit  etgo  David 
«dhuc  concubinas  Si  uxores 
de  Jerulâlem , pollquam  vé- 
nérât de  Hébron  : natiquc 
func  David  & aUi  filii  k fî- 
-liz: 

14.  & hzcnemina  (Omm 
qui  nati  funt  ei  in  Jerulâ- 
lem , Samua,  & Sobab,  & 
Nathan , & Salomon. 

1 3,  Et  Jebahar,  & Eliliia, 
Si  Nepheg, 

15.  & Japhia  > k Elifama, 
fl  £Uoda,  & Eliphaleth. 


IT.  Hiram , Roi  de  Tyr,  envoya  auffi  des 
Ambafladeurs  à David  , avec  du  bois  de  cè- 
dre , des  charpentiers  & des  tailleurs  de  pier- 
res f ôc  ils  bâtirent  la  maifon  de  David. 

12.  Et  David  reconnut,  par  ces  heureux 
fuccès , que  le  Seigneur  l’avoit  confirmé  Roi 
fur  Ifrael  a & qu’il  l’avoit  élevé  au  gouverne- 
ment ^ fon  peuple  , pour  ne  ten  jamais 
Ster. 

I J.  Il  prit  donc  encore  des  concubines  & 
des  femmes  de  Jerufalem  , après  qu’il  y fut 
venu  d’Hebron  ; 6c  il  en  eut  d’autres  fils  & 
d’autres  filles , voulant  par-là  affermir  de  plus 
en  plus  fon  autorité  & fa  puiffance. 

14.  Voici  les  noms  des  fils  qu’il  eut  à Je- 
rufalem : Samua,  Sobab,  Nathan,  Salo^ 
mon , 

I y.  Jebahar,  Elifua  , Nepheg, 

16.  Japhia  , Elifama,  Elioda  6c  Elipha- 
leth. 


5.  in.  les  Vhilîfftns  fora  la  guerre  à David.  U confulte  le  Seigneur , qui  lui 
promet  ù“  lui  accorde  deux  fois  une  entière  viéioire. 


ty.  Audierunt  ereo  Phi- 
liflhiim  quod  unxillent  Da- 
vid in  regem  fuper  Ifrael  ; 
& afcenderunt  univerli  ut 
quzrerent  David  : quod 
câm  audiflet  David,  defcen- 
;^t  ia  ptacfidiom. 


18.  Phili&hüm  aatem  ve- 
liientes  diffufi  lùm  in  ville 
lUphaim. 

If.  Bit  confuluit  David 


1 7.  Les  Philiftins  , qui , depuis  la  mort  de 
Sa'ül , avoient  laijfé  les  Ifraélites  en  repos , 
ayant  appris  que  David  avoir  été  facré  ^oi 
fur  tout  Iftaël , & craignant  qu'il  ne  devînt 
Trop  puiffant , s’alTemblerent  tous  pour  lui  faire 
la  guerre.  David  l’ayant  fô  , marcha  d’abord 
xontf  eux  ; mais  enfuite  il  fe  retira  dans  la  ca~ 
Verne  dOdoUam , qui  était  un  lieu  très  - fort , 
peur  voir  de  quel  côté  Us  tourneroient  leurs  ar~ 
mes , «ÿ*  pour  y confulter  le  Seigneur, 

1 8.  Cependam  les  Philiftins  vinrent  fe  ré- 
pandre dans  la  vallée  de  Raphaïm. 

\ÿ.  Et  David  confulta  le  Seigneur,  6c  lui 
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tum  cft  nomen  loci  illius . 
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dît  ; Marcherai-Je  contre  les  Philiftiiis  ? & les  Dominum , dicem  : Si  aï:, 
livrerez-vous  entre  mes  mains  Le  Seigneur  Phinfthiim?  & 

lui  dit:  Allez  ; marchez  contr  tux\  car  je  les  Èt dt" DomînuTad  oTwd! 
livrerai  aflurément  entre  vos  mains.  Afcende , (juia  iradens  dabo 

20.  David  vint  donc  à Baal-Pharafim  , où  ^*'î*o!^'vè'rit  ergo"t»àvid  in 

il  défit  les  Philiftins  ; & il  dit  : Le  Seigneur  a Wiarafim  ; & percurtit 
difperfé  mes  ennemis  devant  moi,  comme  ‘ ‘ 

les  eaux  le  répandent  ^ & Je  peYdent  dans  la 
campagne.  C’eft  pour  cette  raifon  que  ce  lieu 
fut  appellé  Baal  - Pharafim  , c efi-à-dire  , la 
plaine  de  divifion , ou  la  difperfton  des  idoles , 

21.  parce  eme  les  Philiftins  lailTerent  là  leurs  g,  iw 

idoles , que  David  & les  gens  emportèrent , fcuipniia  Cua  : qui  tuUt  Da- 
four  les  faire  brûler.  , * ""  *)“»• 

22.  Les  Philiftins  revinrent  encore  une  ix.  Et  addidemnt  adhuc 

autre  fois , & ils  fe  répandirent  dans  la  vallée  . u«  aitcnderent, 

de  Raphaïm.  ' 

2 J.  David  confulta  le  Seigneur , & lui  dit  : xj.  Confuluit  autem  Da- 

Irai-je  contre  les  Philiftins  ? & les  livrerez-  Y’**  Dominum  : si  afeen- 
vous  entre  mes  mains  ? Le  Seigneur  lui  ré-  tra^reorin^ma'i?*'*''’*  ’ ^ 
pondit  : M allez  point  dnettemem  contr  eux  ; rcipondit  : Non  afeen- 

mais  tournez  derrière  leur  camp , iufqu’à  ce  lin  «x™ 

. . , . , r ' P0“  tergum  eorum  , * y*- 

que  vous  loyez  venu  VlS-a-VlS  des  poiriers.  nies  ad  eoc  ex  adverfo  py- 

24.  Et  lorfque  vous  entendrez  au  haut  des  X4.  & cùm  audîeris  foni- 
poiriers  comme  le  bruit  de  quelqu’un  qui  g^diemis  in  cacumine 

marche , vous  commencerez  a combattre , pn- 

» , J » ; quia  tune  egredietuc 

parce  que  le  Seigneur  marchera  alors  devant  Dominas  ame  faciem  mami 

.vous , ^ur  combattre  l’armée  des  Philiftins. 

2 y.  David  fit  donc  ce  que  le  Seigneur  lui  pecit  îtaque  David 
avoir  commandé,  fit  il  battit  dr  pourfuivitles  pneeperat  ei  Domi- 

.Phil^s , depuis  Gabaa , Jufqu’a  Gezer.  Gtb^“^5uïïiiî'ï: 

*iMG«zer.  * 


4- 
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CHAPITRE  VI. 

§.  I.  David  va  avec  trente  mille  hommes  choijis  de  tout  Jfraél , Ù“  tous  ceux 
de  la  tribu  de  Juda , pour  amener  l’arche  à Jerufalem  : mais  Oza  ayant  été 
frappé  de  mort , pour  l’avoir  touchée , David  la  laijfe  dans  la  maifon 
erObededom. 


La  mesme  anne’e. 


I.  Congrcgavit  aulem 
rurrum  D.ivid  omnes  elec- 
tpt  ex  Ifrael  triginu  millia. 


t.  Surrexitque  Daviil , & 
abiic,  & univerfus  populus 
qui  crat  cum  eo  de  vitis  Ju- 
da , ut  adduccrent  arcam 
Dei  , (’upcr  quant  invcci- 
tum  eA  nomen  Domini  e- 
xerciiuum , fedeniis  in  chc- 
cubim  lùper  cam. 


J.  Et  impofiicrunt  arcam 
Dci  fiiper  plauArum  no- 
vum  : tulcruntque  eam  de 
domo  Abinadab,  qui  erat  in 
Gabaa  : Oaa  auiem  & Aliio 
Alii  Abinadab  , minabant 
plauAiuiu  noTuni. 


.D  Avid  aflembla  encore  tous  le  petsple  â 
Jerufalem  i comme  il  s’éioit  ajftmblè  trois  ans 
auparavant  à Hébron , U choiftt  toute  l’élite 

d’Ifraël , au  nombre  de  trente  mille  hommes  , 
qu'il  fit  mettre  fous  les  armes. 

1,  Il  s’en  alla  enfuite  d Cariathiarim , ac- 
compagné de  tout  le  peuple , & des  principaux 
de  la  tribu  de  Juda  , qui  fc  trouvèrent  avec 
lui , pour  en  amener  l’arche  de  Dieu  , en  pré- 
fence  de  laquelle  eft  invoqué  le  nom  du  Sei- 
gneur des  armées , & au-defliis  de  laquelle  il 
eft  aflis  fur  les  Chérubins. 

5.  Ils  mirent  l’arche  de  Dieu  fur  un  chariot 
tout  neuf,  qu'on  avait  fait  exprès , pour  la  tranf- 
porter  ajjec  plus  de  dignité  ; & ils  l’emmene- 
rent , de  la  maifon  d’Abinadab  , habitant  de 
Gabaa  , qui  était  le  lieu  le  plus  élevé  de  Caria- 
thiarim où  on  f avait  placée.  Oza  6c  Ahio , fils 
d’Abinadab  , conduifoient  ce  chariot  tout 
neuf. 


4.  Cumque  tuliffent  eam  4.  Et  l’arche  ayant  été  tirée  de  la  maifon 
de  domo  AbinaJ.ib,  qui  e-  d’Abinadab,  qui  la  pardoit  à Gabaa,  Ahio 
cam  Dei , AJiio  præcedebat  « conduifoit , en  marchant  devant. 


arcam. 

t.  David  aotem  & omnis 
Ifrael  ludebant  coram  Do- 
mino, in  omnibus  lignis  Ta- 
brefaâis , & citharis  & ly- 
ris  & tympanis  & AAris  & 
cymbalis, 

f,  l’oAquara  autem  ve- 
nerunt  ad  Arcam  Nachon  , 
extendit  Oza  manum  ad  ar- 
cam Dci,  & tenuit  cam  : 


y , Cependant  David  6c  tout  Ifrael  joüoient 
devant  le  Seigneur  de  toutes  fortes  d’inftru- 
mens  de  mufique,  de  la  harpe,  de  la  lyre, 
du  tambour  , du  fiftre  ôc  de  la  tymbale. 

6.  Mais  cette  joie  fut  troublée  par  un  fâcheux 
accident  ; car  lorfqu’on  fut  arrivé  près  de  l’airo 
de  Nachon , Oza  porta  la  main  a l’arche  de 
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Dieu  , & la  retint , parce  que  les  bœufs  re- 
gimboient , & l’avoient  fait  pencher. 

7.  En  méme-tems,  la  colere  du  Seigneur 
s’alluma  contre  Oza  ; 6c  il  le  frappa , à caulè 
de  la  témérité  qiiil  avait  eue  de  toucher  l'arche , 
n' étant  ni  Prêtre , ni  Lévite  , de  la  famille  de 
Caath  ; & Oza  tomba  mort  fur  la  place  , de- 
vant l’arche  du  Seigneur. 

8.  David  fut  affligé  de  ce  que  le  Seigneur 
avoir  frappé  Oza  ; & ce  lieu  fut  appcllé  le 
châtiment  d’Oza  j qui  eft  le  nom  qu’il  garde 
encore  aujourd’hui. 

p.  Alors  David  eut  une  grande  crainte  du 
Seigneur,  ôc  il  dit:  Comment  l’arche  du  Sei- 
gneur viendra-t-elle  chez  moi  ? 

to.  Et  il  ne  voulut  pas  que  l'on  amenât 
l’Arche  du  Seigneur  chez  lui  en  la  Ville  de 
David  : mais  if  la  fit  entrer  dans  la  maifon 
d’Obededom , Lévite  originaire  de  Geth. 


quoniam  calcitrabam  boves 
& dcclinaverant  eam,  ^ ' 

7.  Initurque  cfl  indigna- 
tiona  Dominus  contra  O- 
zam  , te  pereuflît  eum  Cipcr 
tfmcritate:  qui  mortuus  eft 
ibi  juxiaatcam  Dei. 


8.  Contriftatus  eft  autem 
David,  eô  quùd  pcrcuftiflec 
Dominus  Ozam,  & voca- 
tura  eft  nomen  loci  illius , 
pereuftio  O/j:  , ufque  in 
diem  banc. 

».  Et  extimuit  David  Do- 
minum  in  die  ilia  , dicens  ; ' 
Quomodo  ingredietur  ad 
•ne  area  Domini  ? 

10.  Et  noluit  divertere  ad 
fe  arcam  Domini  in  civita- 
tem  David  : fed  divertit  eam 
in  domum  Obededom  Gv- 
tlizi. 


§■  II.  Dûvid  ayant  appris  que  le  Seigneur  avuh  htm  la  malfan  tPOhededom  i 
à caitje  de  l Arche  de  Èieu  y la  fait  •venir  a Jernfaîem»  Il  marche  devant 
i arche  » danfwt  & fautant,  Adichol  fe  moque  de  lut  \ Ù*  y pour  la  punir  y 
elle  ejl  frapper  de  fterilité. 


11.  L’arche  du  Seigneur  demeura  donc 
trois  mois  dans  la  maifon  d’Obededom  de 
Geth  ; & le  Seigneur  le  bénit , lui  & toute 
là  maifon. 

1 2.  On  vint  dire  enfuite  au  Roi  David  que 
le  Seigneur  avoir  béni  Obededom  & tout  ce 

Sui  lui  appartenoit , à caufe  de  l’arche  de 
fieu.  David  s’en  alla  donc  en  la  maifon  d’O- 
bededom , & il  en  amena  l’arche  de  Dieu  en 
la  Ville  de  David  , avec  une  grande  Joie.  Il 
y avoir  toûjours  auprès  de  David  fept  chœurs 
de  mufique , & un  veau , pour  fervir  de  vic- 
time. 

13.  Et  lorfque  ceux  qui  portoient  l’arche 
( car  , au  lieu  de  la  mettre  fur  un  chariot , com- 
me ta  gremiere  fois  , il  la  fit  porter  par  les  Prt- 


_ 1 1.  Et  li.ibitavît  area  Dtv 
mîni  in  domo  Obededom 
Gethii  tribus  menfibus  : & 
benedixit  Dominus  Obede- 
dom , & omnem  domum 
ejut. 

_ II.  Nuntiatumque  eft  ré- 
gi David  qubd  benedixiflêc 
Dominus  Obededom  , & 
omnia  ejus,  propter  arcam 
Dei.  Abiit  ergo  David  , Sc 
adduxit  arcam  Dei  de  domo 
Obededom  in  civitatem  Da- 
vid cum  gaudio  : & eranc 
cum  David  lêptem  ebori  * 
& vi^ma  vituli. 


IJ.  Cumque  tranlcendiC 
lent  qui  portabant  arcan» 
Domini  fex  pafliis  , immo- 
labat  bovem  St  atietcia  , 
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très  J ccmnie  la  Loi  F ordonnait',  ) lors  y dis-je} 
^t<e  ceux  q'ti  portaient  F arche  avoicnt  fait  fix 
pas , il  immoloit  un  bœuf  Ôc  un  bélier. 

- 1 4.  David  ayant  quitte  fes  habits  royaux , 
s'étant  revêtu  d'un  éphod  de  lin , danfoit  de- 
vant l’Arche  de  toute  fa  force. 

I J.  Et  étant  accompagné  de  toute  la  mai- 
fon  d’Ifraël , il  conduifoit  l’archç  de  l’alliance 
du  Seigneur  , avec  des  cris  de  joie,  au  fon 
des  trompettes. 

1 6.  Lorfque  l’arche  du  Seigneur  fut  entrée 
dans  la  Ville  de  David , Michol  fille  de  Saûl, 
regardant  par  une  fenêtre , vit  le  Roi  David 

dit  regem  David  fubfiiien-  qui  danfoit , & qui  fautoit  devant  le  Seigneur  ; 
Do^fnoT  & defpe”  reûm  & elle  s’en  moqua  en  elle-même. 

1 7.  Les  Lévites  étant  donc  entrés  dans  la 
tente  que  David  avoit  fait  dreffer , ils  poferent 
l’arche  du  Seigneur  au  milieu , én  la  place 
qui  lui  avoit  été  deftinée  : ôc  David  offrit  des 
holocauftes  ôc  des  facrifices  d’aûion  de  grâ- 
ces , devant  l’arche  du  Seigneur. 

18.  Lorfqu’il  eut  achevé  d’offrir  les  holo- 
cauftes  ôc  les  facrifices  d’aûion  de  grâces 
il  bénit  le  peuple  au  nom  du  Seigneur  des  ar- 
mées, 

I p.  ôc  il  donna  à toute  cette  troupe  d’Ifraé- 
lites , qui  l' avaient  accompagné  dans  cette  céré- 
monie, tant  hommes,  que  femmes,  à chacun 
nam,  & nffaturam  bubulz  un  pain  en  fa^on  de  gateau,  un  morceau  de 
- .,n,m . * fimiiam  fri-  ^ ^ yn  touttcau  de  farine  cuite  avec 

l’huile  : ôc  chacun  s’en  tetourna  chez  foi. 

20.  David  fe  retira  auffl , pour  faire  part  à 
fa  maifon  de  la  bénédiélion  qu'il  avoit  donnée 
au  peuple.  Et  Michol  , fille  de  Saül , étant 
venue  au-devant  de  David,  lui  dit:  Que  le 
Roi  d’Ifraël  a eu  de  gloire  aujourd’hui , en  fe 
découvrant  devant  les  fervantes  de  fes  fujets, 


!/0 


14.  & David  faltabat  to> 
fis  viribus  ante  Dominum  ; 
porro  David  era£  accinûut 
ephod  iineo. 

1 5.  Et  David  & ojnnis  do- 
mus  llrael  ducebanc  arcam 
teftamenti  Domini  , in  ju- 
biio  , & in  chngore  buc> 
cinx. 

Cumque  intraflet  area 
Domini  in  civicaiem  Da- 
vid , Michol  filia  Saul  pro(^ 
piciens  per  feneftram  , vi- 

• -I  


17.  & iniroduxerunr  ar- 
cam Domini , & impofue- 
runt  eam  in  loco  fuo  , in 
medio  tabernaculi  quod  te- 
tenderat  ci  David  : & obtu- 
lit  David  holocauila  , & pa- 
ciâca  coram  Domino* 

18.  Cumque  compleflet 
offerens  holocaul^a  & pa- 
cifica  , benedixie  populo 
in  nomine  Domini  cxerci 
tuum. 

i^.  Et  partitus  eft  uni- 
verfac  multitudini  Ifrael  » 
wm  viro  quim  mulicri,  (în- 
gulis  collyridam  panis  u- 


carniî  unami  5c  funiUmfri 
xam  olco  î 5c  abiit  omnis 
populus , unulquifque  indo- 
mum  fiiam* 

10.  Rcvcrfulque  eft  Da- 
vid ut  domui 

fux:  5ccgrcSa  Micliol  hlia 
.Saul  in  occurfum  David  , 
ait:  Quarntfloriofus fuit  ho- 
idic  rex  llrael , difeoope- 
riens  fe  ante  ancillas  fervb- 
fum  Tuoinm , 5c  nudatus  cil, 


1 


ouai;  lî  nudetur  unus  de  fie  patoiffant  nud  comme  feroit  un  boufon  ! 

■ “2"!' Dixitque  David  ad  21.  Dayid  répondit  à Michol:  Oui,  de- 
^ yant 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Liv.  IL  C H A P.  ayi 


vant  le  Seigneur , qui  m’a  choifi  plutôt  que 
votre  pere , ôc  que  toute  fa  maifon  , ôc  qui 
m’a  commandé  d’être  le  Chef  de  fon  peuple 
dans  Ifraël , 

22.  je  danferai , ôc  je  paroîtrai  vil  encore 
plus  que  je  n’ai  paru  ; je  ferai  méprifable  à 
mes  propres  yeux  , ôc  devant  les  fervantes 
dont  vous  parlez  ; ôc  même  j’en  ferai  gloire. 

2 }.  C’eft  pour  cette  hiifon  que  Michol  fille 
de  Saul  n’eut  point  d’enfans  de  David  jufqu’à 
ù.  mort. 


Michol  : Ante  Dominum  , 
qui  elegic  me  poriùs  qu^m 
pattern  tuum,  & quimom* 
nem  domum  ejus , & ptz> 
ccpit  mihi  ut  cOem  dux  fu- 
per  populum  Domini  in 
nel, 

ai.  & ludam  , te  viliot 
fiam  plus  quàm  faCtus  fum  ; 
& ero  humilis  in  oculis 
meis;  & ctim  anciUis,  de 
quibus  locuta  es , glorio/ioc 
apparebo. 

13.  Igitur  Michol  iiliae 
Saûl  non  eft  natus  fïlius  uX> 
que  in  diem  morùs  fuz. 


CHAPITRE  VIL 


§.  1.  David  fe  propofe  de  bâtir  un  Temple  au  Sehneur.  Le  Prophète  Nathan 
approu  ve  d’abord  ce  dejfein  ; mais  le  Seigneur  le  fait  changer  de  fentimenti 


L’an  du,  monde  2$6o,  Avant  J.  C 1044; 


I .L  E Roi  s’étant  établi  dans  fa  maifon , ôc 
le  Seigneur  lui  ayant  donné  la  paix  de  tous 
côtés , avec  tous  fes  ennemis , 

2.  il  dit  au  Prophète  Nathan  : Ne  voyez- 
vous  pas  .que  je  demeure  dans  une  maifon 
de  cedre  ; ôc  que  l’arche  de  Dieu  ne  loge 
que  fous  des  peaux  ? Ne  feroit-il  pas  à propos 
que  je  bàtijfe  un  Temple  au  Seigneur  ? 

3.  Nadian  dit  au  Roi  : Allez , faites  tout 
ce  que  vous  avez  daift  le  coeur , parce  que  le 
Seigneur  eft  avec  vous. 

4.  Mais  la  nuit  fuivante  le  Seigneur  parla  à 
Nathan  , ôc  lui  dit  ; 

J.  Allez-vous-en  trouver  mon  fervitenr 
David  , ôc  dites-lui  : Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur : Me  bâtirez-vous  une  maifon , afin  que 
)’y  habite , comme ft  cela  m’étoit  nécejfaire  ? Je 
■vous  ai  fait  voir  que  je  n'en  ai  pas  bejotn, 

6.  Car  depuis  que  j’ai  tiré  de  l’Egypte  les 
Tome  II,  Part.  I, 


I.  Fafinm  eft  autem  cùm 
redilTct  rex  in  domo  Tua.  & 
Dominus  dedilTct  ei  re- 
quiem undique  ab  unimfis 
inimicis  Tuis , 

1.  dixit  ad  Nathan  Pror 
phetam  : Videfne  quôd  ego 
habitem  in  domo  cedrina , 
& acca  Dci  potita  fit  in  me- 
dio  pellium  I 


3.  Dixitque  Nathan  ad 
regem  : Omne  quod  eft  in 
corde  tuo , vade , fac  : quia 
Dominus  tecum  eft. 

4.  Fafhim  eft  autem  in  il- 
ia noâe , & ecce  fermo  Do- 
mini ad  Nathan  , dicens  ; 

5.  Vade,  & loquere  ad 
fervum  meum  David  : Hzc 
dicit  Dominus  : NumquiJ 
tu  zdificabis  mihi  domum 
ad  babitandum  f 


6,  Ncque  enim  habitavi 
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in  Jomo  ex  die  ilia,  quâ  e- 
duxi  filioi  H'raël  de  terra  Æ- 
eypti , ufque  in  diem  hanc  : 
lea  ambulabam  in  ubeina- 
culo , & in  lemorio. 

7.  Per  cunfta  loca , qua: 
Iranlivi  cum  omnibus  filiis 
Ifrael , numquid  loquens  lo- 
cutus  fum  ad  unam  de  tri- 
bubus  Ifracl , cui  prxcepi  > 
ut  pafceret  popnium  meum 
llrael , dicens  : Quare  non 
' ardilicaDis  mibi  domum  ce- 
drinam  ! 


*.  Et  nunc  hrc  dices  Eer- 
vo  meo  David  : H*c  dicit 
Dominus  cxercituum , Ego 
tuli  te  de  palcuis  requentem 
grcges  ut  effes  dux  fuperpo- 
pulum  raeum  lirael; 


enfans  d’Ifraël  jufqu’aujourd’hui , je  n’ai  eu 
aucune  maifon  : mais  j’ai  toujours  été  Ibus 
des  pavillons  & fous  des  tentes. 

7.  Dans  les  lieux  où  j’ai  paflé  avec  tous  les 
enfans  d’Ifraël , quand  j’ai  donné  ordre  à 
quelqq’une  des  tribus  de  conduire  mon  peu- 
ple , & (fue  f ai  pris  chez  elle  le  chef  ou  le  Juge 
qui  la  devait  gouverner , lui  ai-je  dit  : Pour- 
quoi ne  m’avez-vous  point  bâà  une  maifon 
de  ce  dre  ? & ai-je  cejjé  pour  cela  de  protéger 
JJraél  ? Non  fans  doute. 

8.  Vous  direz  donc  maintenant  ceci  à mon 
lèrviteur  David  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
des  armées  : Je  vous  ai  choifi  lorfque  vous 
meniez  paître  les  troupeaux  de  moutons , afin 
que  vous  fulTiez  le  chef  de  mon  peuple  d’If- 
raël. 


9.  & fui  tecum  in  omnibus  p.  Par-tout  OÙ  VOUS  avez  été  , je  ne  vous 

SrriSfîiiio";  « P°l«  abandonné;  jai  «terminé  tous  vos 
tuos  à fjcie  tua  : fecique  ti-  ennemis  devant  vous  ; & j ai  rendu  votre  nom 
binomen  grande,  juxtano-  jUuflre  quecelui  dcs  grands  de  la  terre. 

men  raaenorum  qui  lunt  m , . .*  j j /• 

sa  jf  continuerai  encore  de  répandre  fur  vous  mes 

bénèdiâions. 


T O.  Et  ponam  Iccum  po- 
pulo meo  Ifracl,  & planta- 
tabo  eum  , & habitabic  fub 
eo  * & non  tmbabitur  am- 
pltùs  : nec  addent  filii  ini- 
quitatis  ut  aâtigam  euffi  5- 
cuc  pnùs  , 

1 {.  ex  die  qua  conlH- 
tui  judtces  fuper  populum 
meum  Ifrael  ; & requiem 
ùabo  tibi  ab  omnibus  ini- 
sniess  tuis  : prxdicitque  tibi 
Dosninus,  quod  domum  fa- 
cial libi  Dominus. 


10.  Car  fous  votre  repne , je  mettrai  mon 
peuple  d’Ifraël  dans  un  lieu  ftable  ; je  l’y  éta- 
olirai  j & il  y demeurera  ferme , fans  être  plus 
agité  de  trouble  ; & les  enfans  d’iniquité  ne 
l’humilieront  plus , comme  ils  ont  fait  aupa- 
ravant , & eomme  ils  ont  continué  de  le  faire  , 

1 1 . depuis  le  tems  que  j’ai  conftitué  des 
Juges  fur  mon  peuple  alfraëly«/^«’à  prèfenty 
& je  vous  donnerai  la  paix  avec  tous  vos  en- 
nemis. De  plus  , le  Seigneur  vous  promet 
qu’il  fera  votre  maifon  puiJJ'ante  , qu'il  rendra 
votre  famille  nombreufe. 
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§.  II.  Dieu  promet  à David  de  faire  régner  fm  fils  après  lui.  Il  déclare  que 
c ejl  ce  fils  qui  lui  bâtira  un  Temple  , Ù"  il  lui  promet  plujieurt  avantages  , 
qut  ne  conxtennent  qu'au  Mejfie. 


■» 


1 2.  Et  lorfque  v'os  jours  feront  accomplis , 
& que  v'ous  ferez  endormi  avec  vos  pcres , 
je  mettrai  fur  votre  trône  après  vous  votre  fils , 
qui  fortira  de  vous;  car  j'ai  préféré  ce  fils  qui 
vous  doit  .naître  à tous  ceux  qui  vous  font  nés  ; 
ôc  i’afTermirai  fon  régné. 

1 5.  Ce  fera  lui  qui  bâtira  une  maifon  à mon 
nom , & je  rendrai  le  trône  de  fon  Royaume 
inébranlable  à jamais. 

14.  Je  ferai  fon  pere,  & il  fera  mon  fils  ; 
& s’il  commet  quelque  chofe  d’injufte , je  le 
châtierai  avec  la  verge  dont  on  châtie  les 
hommes,  ôc  je  le  punirai  des  plaies  dont  çn 
punit  les  enfans  des  hommes,  lorfqu'on  veut 
feulement  les  corriger. 

ly.  Mais  je  ne  retirerai  point  ma  miféri- 
corde  de  lui , comme  je  l’ai  retirée  de  Saül , 
que  j’ai  rejetté  de  devant  ma  face. 

16.  Votre  maifon  fera  fiable;  v'ous  verrez 
votre  Royaume  fubfifier  éternellement  , 6c 
votre  trône  s’affermira  pour  jamais. 

17.  Nathan  parla  donc  à David , Ôc  lui  rap- 
porta tout  ce  que  Dieu  lui  avoit  dit,  ôc  tout 
ce  qu’il  lui  avoit  découvert. 


II.  Cumque  complfii 
fuerint  dies  tui , & durmif- 
ris  cùm  patribus  luis , rufei- 
tabo  femen  tuura  poft  te  , 
quoil  egredictur  de  utero 
tuo  , Sc  firmabo  regnum  e- 
jus. 


tj.  Ipfê  idificabit  do- 
mum  nomini  meo , & ftsbi- 
liam  thronum  regni  ejus  u(- 
que  in  fempiternum. 

1 4-  Ego  ero  ei  in  patrem, 
â:  ip(c  erit  mihi  in  filiUm  : 
qui  R inique  aliquid  gefle- 
rit  I arguant  eum  in  virga 
virorum,  & in  plagis  filio- 
rum  hominum. 


If.  Mitèn'cordiam  autent 
meam  non  auferam  ab  eo  , 
fient  abftuli  à Saiil,  quetn  a- 
moTÎ  à facie  mea. 

16.  Et  fidelis  erit  domus 
tua,  2St  regnum  tuum  ufque 
in  xtemum  ante  fiiciem 
tuam,  & thronus  tuus  erit 
firmus  jugiter. 

17-  Secundum  omnia 
verba  h*c , & juxta  univer- 
lâm  vifionem  ifiam,  fie  lo- 
cutus  eft  Natjian  ad  David. 


5.  III.  David  fe  préfente  devant  le  Seigneur  avec  une  profonde  humilité.  U lui 
témoigne  fa  très-vive  reconnoiffance  de  tous  les  biens  dont  il  l’a  comblé,  (ir* 
il  le  conjure  avec  ardeur  d’accomplir  toutes  les  promejfes  qu’il  lui  a faites. 


1 8.  Alors  le  Roi  David  alla  fë  préfenter  de- 
vant le  Seigneur , ôc  dit  : Qui  fuis-je , ô Sei- 
gneur mon  Dieu  ? 6c  quelle  efi  ma  maifon  , 
pour  que  vous  m’ayez  élevé  à l’état  où  je  me 
trouve  aujourd'hui  ? 

ip.  M’ais  cela  même  vous  a paru  peu  de 
chofe , ô Seigneur  mon  Dieu , fi  vous  n’affu- 
riez  encore  votre  ferviteut  de  t établijfement 


18.  Ingreffus  eft  autem 
rex  David , & ftdit  coram 
Domino,  & dixit:  Quis  ego 
lûm  Domine  Deus , ÿs  qu.'e 
domus  mea , quia  adduxifit 
me  hucufque 

ip.  Sed  & hoc  parum  vi- 
fiim  eft  in  conlje.'iu  tuo 
Domine  Deus , nifi  loque- 
reris  etiam  de  domo  Icrvi 

liij 
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tui  in  longinquum  : ifta  cil 
enim  lex  Adam , Domine 
Deus. 


»o.  Quid  ergo  addere  po- 
terit  adhuc  David  , ut  lo> 
quaiur  ad  te  ! tu  enim  (cit 
Kcvumtuum,Domine  oeus. 


a 1 . Propter  vetbum  nium, 
& fecundùm  cor  tuum  fe- 
cilii  omnia  magnalia  hxc  , 
ita  ut  notom  lacerei  (èrro 
no. 

it.  Idcircb  magnificatut 
es  , Domine  Deus  , quia 
non  eO  lîmilis  tui,  neque 
eft  Deus  extra  te , in  omni- 
bus qu3c  audivimus  auribus 
nollrif. 

aj.  Qnz  ell  autem,  ut 
populus  tuus  Ifrael , gens  in 
terra  , propter  quam  ivit 
Deus , ut  redimcret  eam  (î- 
biin  populum,  Sc  poneret  li- 
bi  nomen  , facerctque  eis 
magnalia  , & horribilia  fu- 
per  terram , à facie  populi 
tui , quem  redemifti  tibi  ex 
Ægypto , gentem , & deum 
cjus. 


14.  Firmafli  enim  tibi  po- 
pulum tuum  Ifrael  in  popu- 
lum fempicernum  : & tu  Do- 
mine deus  faâus  es  eis  in 
Deum. 

15.  Nunc  ergo  Domine 
Deus,  vetfum  quod  locu- 
tus  es  fuper  vetbum  tuum  , 
& fuper  domum  ejus , fufci- 
ta  in  têmpiternum  ; 8c  fac 
iîcutlocutus  es, 

16.  ut  magnifîceiur  no- 
tncn  tuum  ufque  in  fempi- 
letnum , atque  dicatur;  Do- 


de  fa  maifon  pour  les  fiecles  à venir.  Car  c'c'S 
là  la  Loi  des  enfans  d’Adam , ô Seigneur  mon 
Dieu  : Ne  vivant  que  peu  de  jours  fur  la  terre , 
ils  ne  peuvent  rerevoir  l’effet  de  vos  promeffes 
-que  dans  leur  pojiérité. 

20.  Après  cela  , que  vous  peut  dire  Da- 
vid , pour  vous  exprimer  fà  parfaite  reconnoif- 
fance  l Mais  il  nefi  pas  nécejfaire  qu'il  vous  ta 

car  vous  connoiffez  les  fentimens  de 
votre  ferviteur , 6 Seigneur,  won  Dieu. 

2 1.  Vous  avez  fait  toutes  ces  grandes  mer- 
veilles pour  accomplir  votre  parole  , félon 
qu’il  vous  a plû  ; & vous  tes  avez  môme  fidt 
connoître  à votre  ferviteur. 

2 2.  J’adore  donc  votre  grandeur,  ô mon 
Seigneur  & mon  Dieu , dans  toutes  les  chofes 
qtie  nous  avons  entendues  de  nos  oreilles , 
parce  qu’il  n’y  a rien  qui  vous  foitfcmblable , 
& que  hors  de  vous  il  n’y  a point  de  Dieu. 

2 J.  Car  où  trouvera-t-on  encore  dans  toute 
la  terre  une  nation  comme  votre  peuple  d’If^ 
raël,  que  vous  avez  choifi , en  le  rachetant 
des  mains  des  Egyptiens , pour  en  faire  votre 
peuple  ; dans  lequel  vous  avez  rendu  votre 
nom  célébré  par  les  merveilles  que  vous  avez 
faites  en  fa  faveur  ; ôc  en  prélence  duquel 
vous  ayez  fait  des  prodiges  ji  terribles  , pour 
le  tirer  de  l’efclavage  de  l’Egypte , & pour  en 
punir  la  terre  , le  peuple  & le  Roi  ? 

24.  Car  vous  avez  choifi  Ifrael  pour  être 
éternellement  votre  peuple  ; ôc  vous  êtes  de- 
venu leur  Dieu , ô Seigneur  wc«  Dieu. 

2 y.  Accompliflèz  donc  maintenant  pour 
jamais , ô Seigneur  mon  Dieu , la  promeffe 
que  vous  avez  faite  à votre  ferviteur,  pour  lui 
& pour  fa  maifon;  6c  exécutez  la  félon  votre 
parole  , 

26.  afin  que  votre  nom  foit  étcrnallement 
glorifié,  & ciue  l’on  di(c  : Le  Seigneur  des 
années  eft  le  Dieud’Ifracl.  Et  que  la  maifoa 
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de  votre  ferviteut  David  demeure  ftablc  de- 
vant le  Seigneur. 

Vous  avez  révélé  à votre  ferviteur,  ô 
Seigneur  des  armées , ô Dieu  d’Ifraël , que 
vous  lui  vouliez  établir  fa  maifon  , & perpé- 
tuer la  couronne  dans  fa  famille  : c’eft  pour  cela 
que  votre  ferviteur  a trouvé  fon  cœur  plein 
d’ardeur  & de  confiance,  pour  vous  adrefler 
cette  priere  : 

28.  Mon  Seigneur  & mon  Dieu , vous  êtes 
Dieu  : vos  paroles  fe  trouveront  véritables  ; 
car  c’eft  vous  même  qui  avez  fait  ces  promef- 
fes  à votre  ferviteur. 

2p.  Commencez  donc  à les  accotnplir , & 
béniflcz  la  maifon  de  votre  ferviteur , afin 
qu’elle  fubfifte  éternellement  devant  vous, 
comme  f ai  lieu  de  f ejpérer  , parce  que  c’eft 
vous , ô Seigneur  mon  Dieu,  qui  avez  parlé , 
& qui  répandrez  pour  jamais  votre  bénédic- 
tion lùr  la  maifon  de  votre  ferviteur  , comme 
vous  le  lui  avez  promis. 


A P.  Fil.  2ff 

minus  excccituum  , Deu$ 
fuper  Ifrael.  Ec  domus  (èrvi 
un  David  erit  ftabiiita  co- 
ram Domino , 

17  <juia  tu  Domine  cxcr- 
cituum  Deus  Ifrael  révé- 
la lli  aurem  fetvi  cui,  dicens; 
.Domum  xdiScabo  tibi  ; 
proptercà  invenit  fervus 
tuus  cor  fuum  ut  oraret  ts 
oratione  hac. 


18.  Nunc  ergo',  Domine 
Deus , tu  es  Deus , & vciba 
tua  erùnt  rera  : locutus  es 
enim  ad  fervura  tuuni  bo- 
na  hxc.  ^ 

17.  Incipe  ergo , & bene- 
dic  domui  fervj  tui , ut  (îr 
in  fempiternum  coram  te  r 
quia  tu, Domine  Deus, locu- 
tus es , & benediflione  tua- 
benedketur  domus  fetvi  tuis 
in  fempiternum. 


CHAPITRE  VIII. 


5"  L David  remporte  plufieurs  vicîoires  fur  divers  peuples , qu'il  rend 
tributaires  d’Jfraèl. 

La  mesme  anne’e  2$6o.- 


Près  cela , David  battit  encore  les  Phi- 
Tiftins , les  humilia , & affranchit  Ifrael  de  la 
feevitude  dutribut  qu’il  leur  payoit  depuis  long- 
tems. 

2.  Il  défit  aulli  les  Moabites , enfit  plufieurs 
captifs  ; & les  ayant  fait  coucher  par  terre  , 
il  les  fit  tirer  au  fort,  les  divifaen  deux  parts, 
dont  il  deftina  l’une  à la  mort , ôc  l’autre  à la 
vie.  Ainfi  Moab  fut  affujetti  à David,  & lui 
paya  tribut. 

3.  David  défit  auffi  Adarezer;  fils  de  Ro- 


I.  Faifhim  eft  autenr  poft 
harc,  percurtit  David  Phi- 
liûliiim  f & humiliavit  cos 
& ruH(  David  frenum  tribu* 
ri  de  manu  Philifthiim. 

1;  Et  percufïît  Moab,  & 
mcnfiis  eft  cos  funicuio 
co*(juans  tenx:  menfûs  efl 
autem  duos  funiculos,  u- 
num  ad  cccidendum  , Sc  u- 
num  ad\iviticandum  : fac* 
tufi^ue  cft  Moab  David  1er* 
viens  fub  cributo. 

J,  Et  pcrcuHit  David 

li  üj. 
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darezsr  filitm  Hohob  re- 
gero  Sobs,  quando  profeftui 
eli  utdominarcturruper  flu- 
mcn  Euphraten. 


4.  Et  captis  David  ex  par- 
te cjus  mille  fepiingentis  e- 
i]uitibut,  & viginti  millibus 
pedicum  , fubnervavit  om- 
nes  jugales  curruum  : dere- 
liquit  autem  ex  eis  cennim 
currus. 

I.  Vcnit  quoque  Syria 
Damafci . ut  prilidium  fer- 
rct  Adareaer  régi  Soba  : & 
percullit  David  de  Syria  vi- 
ginti duo  Biiltia  virorum. 

6.  Et  poliiit  David  pic- 
Edium  in  Syria  Damafci  : 
factaque  efl  Syria  David  fer- 
vicns  fub  tributo  : l'crvavit- 
que  Dominus  David  in  om- 
nibus ad  quarcumque  pto- 
tcctus  ell. 

7.  Et  tulit  David  arma 
aurea , quz  habebant  fervi 
Adareaer,  & detulit  ea  in 
Jerufalem. 

8.  Et  de  Bete  & de  Be- 
roili , civitatibus  Adareaer , 
tulit  rex  David  ats  multum 


hob,  Roi  de  Soba,  lorfqu’il  marcha  dans  la 
^rie  , pour  étendre  fa  domination  jufques 
{ur  l’Euphrate , que  le  Seigneur  avoir  marqué 
pour  limites  à la  terre  qu’il  voulait  donner  à fin 
peuple. 

4.  David  , après ^ avoir  défait  ce  prince , lui 
prit  dix-fept  cens  chevaux  , & vingt  mille 
hommes  de  pied , coupa  les  nerfs  des  jambes 
à tous  les  chevaux  des  chafiots  , & n’en  ré- 
ferva  que  pour  cent  cliariots. 

y.  Les  Syriens  de  Damas  vinrent  au  fe- 
cours  d’Adarezer  , Roi  de  Soba  ; & David 
en  tua  vingt-deux  mille. 

6.  Il  mit  des  garnifons  dans  la  Syrie  de 
Damas:  la  Syrie  lui  fut  affujettie , & lui  paya 
tribut  ; & le  Seigneur  le  conferva  dans  toutes 
les  guerres  qu’il  entreprit. 

7.  Il  prit  les  armes  d’or  des  ferviteurs  d’A- 
darezer , & les  porta  à Jerufalem. 

8.  Il  enlevâ  encore  une  prodigieufe  quan- 
tité d’airain  des  Villes  de  Beté  & de  Beroth  j 
qui  appartenoient  à Adarezer. 


§.  II.  Thoii , Hoi  d’Emeiih,  envoie  fonjUs  complimenter  David  fur  la  défaite 
de  Varmée  d' Adarezer , que  David  avait  taillée  en  pièces.  Il  apporté  de 
riches  prefens  à David , qui  les  conjacre  au  Seigneur  , avec  les  dépouilles 
de  fes  ennemis  vaincus.  Dénombrement  des  Ojpders  de  David. 

9.  Audivit  autem  Thoii  p.  Xhou  , Roi  d’Ematli , OU  étEmefe  dans 

[hDavifoml,“e^^obm^^^  > ^yant  appris  que  David  avoir  défait 

reier,  toutes  Ics  troupes  d’Adarczer , 

10.  & mifit  Thoii  joram  lo.  ciivoya  Joram  füii  fils  lui  faire  compli- 

vliiTutSalTm  conl  '"^nt , pour  lui  témoigner  fa  joie , & lui  ren- 
gratuians.&gratiasageret:  dre  graces  de  cc  qu  il  avoit vaincu  Adarezer, 

eb  quod  exp-agnaiTet  Adare-  avoit  taillé  fon  armée  Cil  pieccs  : car  Thoii 
7.er  . & percumffet  cum.  . . • a j t ‘ 

Hoftis  quippe  erat  Thou  A-  ^toit  ennemi  d Adarezer,  Joram  apporta  avec 

dareaer,  & in  manu  ejus  e-  lui  dcs  vafes  d’or,  d’argent  & d’airain  , 

tant  valâ  aurea , & valâ  ar. 
gentea,  St  valâatrea  : 

1 1 . quz  & ipfa  fanftifica-  1 1 . que  le  Roi  David  confacra  au  Seigneur  f 
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avec  ce  qu’il  lui  avoit  ddja  confacré  d’argent 
& d’or , pris  fur  toutes  les  nations  qu’il  s’dtoit 
aflujetties , 

1 2.  fur  la  Syrie , fur  Moab , fur  les  Ammo- 
nites , fur  les  Philiftins  fur  Amalec , avec 
les  dépouilles  d’Adarezer  fils  de  Rohob  & 
Roi  de  Soba. 

1 3 . David  s’acquit  aulTi  un  grand  nom  dans 
la  vallée  des  Salines , à l' extrémité  de  la  mer 
morte , où  il  tailla  en  pièces  dix  - huit  mille 
hommes  j lorfqu’il  retournoit  de  I Idumée , 
dont  il  fit  la  conquête , après  avoir  pris  la  Syrie. 

14.  Il  mit  de  plus  des  officiers  6c  des  garni- 
rons dans  l’Idumée  ; 6c  toute  l’Iduméc  lui 
fut  aflùjettie.  Le  Seigneur  le  conferva  dans 
toutes  les  entreprifes  auxquelles  il  s’engagea. 

1 y.  David  régna  donc  fur  tout  Ifraël  ; 6c , 
dans  les  jugemens  qu’il  rendoit,  il  fiiifoit  ju- 
fiice  à tout  fon  peuple. 

1 6.  Joab  fils  de  Sarvia  étoit  Général  de  fes 
armées  : Jofaphath  fils  d’Ahilud  avoit  la 
charge  des  requêtes. 

1 7.  Sadoc  fils  d’Achitob  , de  la famille  cT E- 
leazar  , 6c  Achimelech  fils  d’Abiathar , de  la 
famille  d'ithamar , étoient  Grands  Piètres , & 
en  faifoient  les  fonSlions  : celui-là  dans  l’ancien 
tabernacle  qui  étoit  à Gabaon,  & celui-ci  dans 
le  nouveau  qui  étoit  à Jerufalem.  Saraïas  étoit 
Iccrét^e. 

18.  üanaïas  fils  de  Joïada  , commandoit 
les  Cerediiens  6c  les  Phelethiens , qui  com- 
fojhient  la  garde  du  Roi  : 6c  les  enfans  de  Da- 
vid étoient  auprès  de  lui , comme  les  Prêtres 
itoient  autour  d’Aaron , prêts  à exécuter  fes  or- 
dres. 


vit  rfx  David  Domino  cum 
argento  8c  auto,  qua;  (ânc- 
tifiaaverat  de  univerfisgen- 
tibus  quaa  fubegerat  > 

U.  deSyria,  & Moab,  ' 
St  filiis  Amtnon,  & Philitt 
thiim  , Sc  Amalec , 8t  de 
manubiis  Adareaerfilii  Ro- 
Lob  regis  Soba. 

13.  Fecit  quoque  (îbi  Da- 
vid nomen , cùm  reverte- 
retur  capta  Syrià  in  vaUe 
Salinarum , c*fis  decem  & 
oéto  millibus  ; 


14.  & pofiiit  in  Idiimant 
ctiAodes  , ftatuiique  pratlï- 
dium  : & faôa  eft  univerfa 
Idum*a  ferviens  David  , Sc 
fervavit  Dominus  David  in 
omnibus  ad  quarcumque 
profefhts  eft. 

1 ;.  £t  regnavit  David  fti- 
per  omnem  Iftael:  faciebat 
quoque  David  judicium  8c 
juftiüam  omni  populo  fuo. 

1 6.  Joab  aucem  filJus  Sar- 
via: erat  (ûper  excrcitum  ; 
porrô  Jolâphat  filius  Ahiiud 
crac  à commemariis  : 

17.  St  Sadoc  fiJius  Achi- 
tob,  Sc  Achimelec  filius  A- 
biathar , erant  facetdotes  ; 
St  Saraias , l'criba  : 


IS.  Banaias  aucem  filius 
Joiadx  , fuper  Cerethi  Sc 
Pheicthi;  filii  aucem  David 
lacccdoces  erant. 
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•CHAPITRE  IX. 


David  fait  vfiiir  ATiphibofeth  fit  de  Jonathas , .lui  rend  toutes  les  terres  de 
Saiil  fon  grand-pere.  Il  charge  Siba  ferviteur  de  Saitl  du  foin  de  les  culti- 
ver , & fait  manger  Aiiphtbofeth  a fa  table. 

La  mesme  anne’e  2$6o. 


1.  Et  dixit  David  : Putaf- 
nc  clt  aliquis  qui  rcnian* 
l'crit  de  domo  Saiil , ut  (a- 
ciam  cum  eo  mifeticotdiam 
)>roptci  Jonatlianf 


X,  Ent  autem  de  domo 
Saul,  fervus  nomine  Siba  : 
quem  cùm  vocaffet  rex  ad 
lé , dixit  ei.  Tune  es  Siba  ? 
Et  ille  terpondit  : Ego  fum 
Ecrvus  luus. 


3.  Et  ait  rex:  Numquid 
EipercD  aliquis  de  domo 
Saiil)  ut  faciam  cuin  co  mi- 
(êricordiam  Dei  î Dixitque 
Siba  régi:  Super  cft  filius 
Jonathx,debilis  pedibus, 

4.  Ubi  . inquit,  cft?  Et 
Siba  ad  rcgcm  : Ecce  , ait , 
indomo  eltMachirfilii  Am- 
ftiifl  in  Lodabar. 

5.  Mifit  ergo  David  rex  , 
S;  tulit  eum  de  domo  Ma- 
ehirfilii  Ammiel  de  Loda- 
bar. 

6.  Cùm  autem  veniftet 
dVIiphibofeth  litius  Jonaihx 
filii  Saiil  ad  David  , corroie 
in  faciem  fuara , & adora- 
vit.  Dixitque  David:  Mi- 
phibofeth  ? Qui  refpondit  : 
Adfum  fervus  tuus. 

7,  Et  ait  ei  David:  Ne 
limcas  , quia  faciens  faciam 
in  te  mifeticotdiam  propter 
Jonathan  patrem  tuum  , St 
«ftituam  tibi  omnes  agros 


i-D  Avid , après  avoir  procuré  le  repos  à fon 
peuple , tr  réglé  t ordre  de  fa  mai  fort  , fe  fou- 
vint  de  Jonathas  fon  ami , & il  dij  : N’eft-il 
point  refté  quelqu’un  de  la  maifon  de  Saiil , à 

3ui  je  puifTe  faire  du  bien  7 à caufe  de  Jona* 
las  mon  ami  ? 

2.  Or  il  y avoir  un  ferviteur  de  la  maifon 
de  Saiil , qui  avait  eu  la  principale  autorité  fur 
les  autres  ferviteur  s de  ce  Prince  , & qui  s’ap- 
pelloit  Siba.  Et  le  Roi  l’ayant  feit  venir  , lui 
dit;  Etes-vous  Siba?  Il  répondit:  Je  le  fuis» 
pour  vous  fervir. 

3.  Le  Roi  lui  dit  ; Eft-il  refté  quelqu’un 
de  la  maifon  de  Saiil , que  je  puifle  combler 
de  grâces  ? Siba  dit  au  Roi  : Il  refte  encore 
un  fils  de  Jonathas  , qui  eft  incommodé  des 
jambes.  • 

4.  Où  eft-il , dit  David  ? Il  eft , dit  Siba  » 
dans  la  maifon  de  Machir  de  Lodabar»  fils 
d’Ammiel. 

J.  Le  Roi  David  envoya  donc  dépens  » 
& le  fit  venir  de  Lodabar , de  la  mauon  de 
Machir  fils  d’Ammiel. 

6.  Miphibofeth  , .fils  de  Jonathas  fils  de 
Saiil , étant  venu  devant  David , lui  fit  une 
profonde  révérence  , en  fe  profternant  en 
terre.  David  lui  dit  ; Miphiboleth?  Il  lui  ré-« 
pondit:  Me  voici,  pour  vous  fervir. 

7,  David  lui  dit  : Ne  craignez  point , parce 
que  je  fuis  réfolu  de  vous  traiter  avec  toute 
(orte  d’affeâion , à caufe  de  Jonathas  votre 
pere.  Je  vous  rendrai  toutes  les  terres  de  Saiil 
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votre  ayeul  y ont  été  confîfijttées , à caafe  de 
la  révolte  S Isbofeth  votre  oncle  : & vous  man- 
gerez toujours  à ma  table. 

8.  Miphibofeth  fe  profternant  devant  lui, 
lui  dit;  Qui  fuis-je,  moi  votre  ferviteur,  pour 
avoir  mérité  cjue  vous  regardiez  un  chien 
mort , tel  que  je  fuis  ? 

p.  Le  Roi  fit  donc  venir  Siba  ferviteur  de 
Saiil , fie  lui  dit  ; J’ai  donné  au  fils  de  Miphr- 
bofeth  vçtre  maître  tout  ce  qui  étoit  à Saiil  fie 
toute  fa  maifon. 

10.  Faites  donc  valoir  fes  terres  pour  lui , 
vous  fie  vos  fils  fie  vos  ferviteurs  , afin  qu’il 
ait  de  quoi  fubfifter.  Mais , pour  Miphibofeth , 
fils  de  i>aül  votre  ancien  maître , il  mangera 
toujours  à ma  table.  Or  Siba  avoit  quinze  fils 
fie  vingt  ferviteurs. 

1 1 . Et  il  dit  au  Roi  : Mon  Seigneur  & mon 
Roi , votre  Serviteur  fera  comme  vous  lui 
avez  commandé  â f égard  de  Miphibofeth  & 
defonfils.  Et  David  ajouta  : Fo«r  Miphibofeth, 
il  mangera  à ma  table  , comme  l’un  des  en- 
fans  du  Roi  : & vous  ne  ferez  chargé  que  du  foin 
de  f on  fils. 

1 2.  Car  Miphibofeth  avoit  un  fils  encore 
enfent,  appellé  Micha.  Toute  la  famille  de 
Siba  fervoit  donc  le  fils  de  Miphibofeth , & 
demeuroit  dans  fes  terres  avec  lui. 

ij.  Mais  pour  Miphibofeth  il  demeuroit  à 
Jerufalem , parce  qu’il  mangeoit  toujours  à la 
table  du  _Roi  : fit  il  étoit  boiteux  des  deux 
jambes. 


Saül  patris  tui , & tu  come- 
des  p.inem  in  menfa  mea 
femper. 

8.  Qui  adorant  eum , di- 
xit:  Quis  ego  fum  (èrvuf 
tuus  : «juoniam  refpexifti 
fuper  cancm  m artuum  limi- 
lem  meit 

9.  Vocavit  itaque  rex  Si- 
bam  puerum  Saul , & dixit 
ei  : Omnia  quzeumque  (ue- 
runt  Saül-,  & univeriam  do- 
mum  ejus , dedi  £lio  domini 
tui. 

10.  Operare  igitur  ei  ter- 
rain tu,  & 6iii  tui,  8c  fervi 
tui';  Sc  inférés  £lio  domini 
tui  cibos  ut  alatui  : Miphi- 
bofeth  autem  61iui  Domini 
tui  comedet  (êmper  panent 
fuper  menfam  meam.  Etant 
autem  Sibzquindecim  filii, 
& viginti  lêrvi. 

11. 'Dixitque  Siba  âd  re- 
gem  ; Sicut  julCfti , domine 
mi  rex,  lërvo  tuo  , lie  faciet 
fervus  tuus  : & Miphibo- 
lêth  comedet  fuper  menfam 
meam,  quali  unus  de  filii( 
regis. 


II.  Habebat  autem  Mi-' 
phibofeth  filium  parvulum 
nomine  Micha  : omnis  ve- 
ro  cognatio  domus  Siba; 
ferviebat  Miphibofeth. 

IJ.  PorroMiphibolëthha- 
bitabat  in  Jerufalem  quia  de 
menfâ  regis  jugiterTefeeba- 
tur;  Sc  état  claudus  ucfoquO 
pede, 


♦ 
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CHAPITRE  X. 


§.  I.  David  envoie  des  AmbafÇadems  à Hanon,  Roi  des  Ammonites , pour  tre 
confoler  de  h mort  de  fon  pere.  Hanon , mal  confeillé , outrage  les  Ambaffa- 
eiettrf  de  Dt,7vid  y fait  alliance  avec  les  Rots  de  Syrie , ù"  fe  prépare  a la 
guerre*  ^ 

L’an  du  monde  29^7.  Avant  J.  C.  1037. 


I,  Fafhim  eft  autem  poft 
îiic  nt  moreretur  rex  filio- 
rum  Am  mon  , & régna  vit 
Hanon  filius  ejus  pro  eo. 

î.  Dixitqiie  David  : Fa- 
ciam  milericordiam  cum 
Hanon  filio  Naas , fient  fe- 
cit  pater  ejus  mecum  mil'e- 
ricoriiiara.  Mifit  ergo  Da- 
vid , confolans  eum  per 
fetvos  fuos  l'uper  pa;ris  in- 
térim Cùm  autem  venifient 
iêrvi  David  in  terram£lio- 
rum  Ammon , 

J.  dixemm  principes  fi- 
liorum  Ammon  ad  Hanon 
dominum  fiium  ; Putas  quùd 
propter  honorcm  partis  tui 
milerit  David  ad  te  confo- 
latorcs , & non  ideo  ut  in- 
veAigaret,  & cxploraret  ci- 
vitatem  , & everieret  eam  , 
tnifit  David  fervos  fiiosad 
le  ? 

t.  Tulic  itaque  Hanon 
Fervos  David,  rafitque  di- 
midiam  patrem  karbi  eo- 
rum , & praricidit  veAes  co- 
rum  médias  ufique  ad  naies  , 
& dfinifit  eos. 


i.^)  Uelque-tetns  après,  le  Roi  des  Am- 
monites  vint  à mourir , & Hanon  fon  fils  ré- 
gna en  fa  place. 

2.  Alors  David  dit:  Je  veux  témoigner  de 
l’affeûion  envers  Kanon  fils  de  Naas  , com- 
me fon  pere  m’en  a témoigné  , lorfaue  je  me 
fuis  réfugié  thez  lui.  Il  lui  envoya  donc  des 
Ambafladeurs , pour  le  confoler  de  la  mort 
de  fon  pere.  Mais  lorfqu’ili  furent  arrivés  fut 
les  terres  des  Ammonites  , 

3.  les  plus  grands  du  Pays  dirent  à Hanon 
leur  maître  : Croyez-vous  que  ce  Ibit  pour 
honorer  votre  pere , ôc  pour  vous  confoler  ^ 

3ue  David  vous  ait  envoyé  ici  des  Ambafia- 
eurs  ? & ne  voyez-vous  pas  qu’il  ne  l’a  fait 
pourreconnoître  la  Ville,  pour  y remar- 
quer toutes  chofes,  & pour  la  détruire  un  jour  ? 

4.  Hanon  fit  donc  prendre  les  lèrviteurs  de 
David , leur  fit  rafer  la  moitié  de  la  barbe  , 
ôc  leur  fit  couper  la  moitié  de  leurs  ha- 
bits , depuis  les  pieds  Jufqu’au  haut  des  cuilTes  f 
ôc  les  renvoya  couverts  d’opprobre  & de  conju- 


t.  Quod  cùm  nundatum 
effet  David , mifit  in  occur- 
fum  eorum  : cnint  enim  vi- 
ri  confufi  turpiter  valde , & 
mandavit  eis  David  : Mane- 
le  in  Jéricho  , donec  cref- 
cat  barba  veAra  , & tune 
xevertiminî. 

6.  Videntes  autem  fiUi 
Ammon  quôd  înjuriam  fe- 


fton. 

6.  David  ayant  reçu  la  nouvelle  qu’ils  a- 
voient  été  outragés  fi  honteufement , envoya 
au  devant  d’eux , ôc  leur  donna  cet  ordre  : 
Demeurez  à Jéricho , jufqu’à  ce  que  votre 
barbe  foit  crue  ; ôc  après  cela,  vous  revien- 
drez. 

6.  Or  les  Ammonites  voyant  qu'ils  avoient 
offenfé  David  , envoyèrent  vers  les  Syriens 
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'de  Rohob  y & les  Syriens  de  Soba  ; & ils  cifTenc  p>vî<i , mifenint , & 
firent  lever  à leurs  dépens  vinet  mille  hom-  merceJe  Sjr- 

mes  de  oied;  ils  prirent  aulTi  mille  hommes  viginti  miiiia  peditum,  & 
du  Roi  de  Maacha,  & dçuze  mille  d’Iftob.  à rege  Maecha  mille  viros  • 

& ab  Iftob  duodecim  millia 
virorum. 

§.  IL  David  envoie  contre  ht  Ammonites  Joab  , avec  toutes  fes  troupes.  Joab 
défait  les  etmemis  , iy  revient  a Jerufalem. 


7.  David  en  ayant  été  aveni , envoya  con- 
tre eux  Joab , avec  toutes  fes  troupes. 

8.  Les  Ammonites  s’étant  mis  en  campa- 
gne , rangèrent  leur  armée  en  bataille  à l’en- 
trée de  la  porte  de  la  yUle  de  Medaba  : & les 
Syriens  de  Soba  6c  de  Rohob , d’Iftob  ôc  de 
Maacha , étoient  dans  un  corps  féparé  dans 
la  plaine. 

p.  Joab  voyant  donc  les  ennemis  préparés 
à le  combattre  de  front  ôc  par  derrière , prit 
l’élite  d’Iftaël , ôc  marcha  en  bataille  contre 
les  Syriens. 

I O.  Il  donna  le  refte  de  l’armée  à Abifaï  fon 
frere , qui  marcha  pour  combattre  les  Am- 
monites. 

1 1.  ôc  Joab  dit  à Abifaï:  Si  les  Svriens 
ont  de  l’avantaçe  fur  moi  : vous  viendrez  à 
mon  fecours  : ôc  fi  les  Ammonites  en  ont  fur 
vous,  je  viendrai  aulfi  vous  fccourir. 

12.  Agifiez  en  homme  de  cœur,  6c  com- 
battons pour  notre  peuple  ôc  pour  la  cité  de 
notre  Dieu  ; 6c  le  Seigneur  ordonnera  de  tout 
comme  il  lui  plaira. 

I J.  Joab  attaqua  donc  les  Syriens  avec  les 
troupes  qu’il  commandoit;  ôc  aufti-tôtles  Sy- 
riens fuirent  devant  lui. 

14.  Les  Ammonites  voyant  la  fuite  des  Sy- 
riens, s’enfuirent  aulfi  eux- mêmes  devant  A- 
bifaï , ôc  fe  retirèrent  dans  la  Ville.  Joab  , a- 
près  avoir  battu  les  Ammonites , s’en  retour- 
na, ôc  revint  à Jerufalem. 


7.  Quod  cùm  audilTet  Da« 
vid,mifît  Joab  & omnem 
exercituum  beÜatorum* 

8.  EgrelTi  func  ergo  fiiü 
Ammon  , & d^rexerunt 
ciem  ante  iprum  introitum 
portât  ; Syrus  autem  Soba  , 
& Rohob,  & iRob , & Maa- 
cha , feorfum  erant  in  cam« 
po. 


9,  Vident  igitur  Joab 
qubd  prxparatum  elTet  ad- 
verfum  fc  przlium  , & ex 
adverlb  & port  tergum,  élé- 
gie ex  omnibus  eleAis  11^ 
rael,&  inRruxit  aciem  con- 
tra Synim: 

lo  reliquam  autem  par- 
tem  populi  cradidit  Abifaï 
fratri  luo,  qui  direxie  aciem 
adveifus  6jius  Ammon, 
t f.  Et  ait  Joab:  Si  prxva- 
luerint  adverlum  me  Syri  , 
cris  mihi  in  aJjutorium  : Si 
au»cm  fîlii  Ammon  prxva- 
luf^nt  adverfum  te , auxi- 
liabor  tibi. 

J i.  E.^o  virfortî',  Sc  p«g- 
nemus  pro  populo  noft?o, 
& ctvitatc  Dfi  neftri  : Do- 
niinus  aurcm  facile  quod 
bonum  cA  in  conipedu  luo, 
1 5.  Iniit  iraqiK*  Jodb  , ic 
populus  qui  erat  cum  eo , 
certi’mcn  conrn  Syros:  qui 
Aatim  fugerunt  i Tarie  cjus. 
14.  Fiiit  autfin  Ammon 

vidcnicsqrid  fugiijtJH  v>yri  » 

fügcrum  di  ipfi  a fecic  Abi- 
fai,  Scingieii’  (uni  civiia- 
tem  : revcrfulquc  cA  joab 
a filiis  Auim.vn  , àc  venit 
Jerufalem. 
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§,  Iir.  Les  Syriens  vaincus  par  Jo.ih  arment  de  nouveau.  David  marche 
contre  eux , les  défait , & les  ajfujettit  à Ifrael. 


SS.  Videntes  igitur  Syri  tf.  Lcs  Syriens  voyant  qu’ils  avoient  été 
>juoniam  corruircnt  coram  défaits  pat  Ifracl , s’aflcmblerent  tous. 

Ilrael , congregati  fum  pa-  * 


Hier. 

î^.  MîFrque  Ad.^rfzer , 
& eduxit  Syros  qui  erânt 
trans  âuvium  , & adduxit 
corum  cxcrcKum  r Sob?.ch 
autem  , magifïer  mliùix  A- 
darc^er,  enc  prioceps  eo* 
rum. 


17.  Quod  cùm  nundatura 
David,  comraxit  om- 
nem  irnclcm  , & tranfivit 
Jordanem , vcnitque  in  He* 
lanx  : & direxcrunt  aciem 
Syri  ex  adverfo  David,  & 


1 6.  Adarezer , qui  avait  été  vaincu  par  Da- 
vid, & contraint  de  lui  payer  tribut , voulant . 
profiter  de  cette  occafon  pour  s’affranchir  de  cette 
fervitude  ,c\\\'oya.  vers  eux  , & fit  venir  les 
Syriens  qui  étoient  au-delà  du  fleuve  de  t Eu- 
phrate , & amena  leurs  troupes  que  Sobach 
général  de  l’Armée  d’Adarezer  commandoit. 

17,  David  en  ayant  reçu  nouvelle,  aflem- 
bla  toutes  les  troupes  d’Ifracl , pafla  le  Jour- 
dain , & vint  à Helam.  Les  Syriens  marchè- 
rent contre  David , & lui  donnèrent  bataille. 


pugnaverunt  contra  eum. 

1 8.  Fugeruntque  Syri  à fa- 
de Ilrael,  Si  occidic  David 
de  Syris  (ëptingentos  cumis, 
S quadraginca  mitlia  equi- 
tum:&  Sobach  prircipem 
militia;  perculüt:  qui  Aaiim 
mortuus  eft. 

1$.  Videntet  autem  uni- 
Ve  rii  rege, , qui  erant  in  prr- 
fidio  Adareier,  le  virios  eC- 
tè  ab  Ifrael,  expaverunt  & 
fugerui'.t  quinquaginia  & 
odto  millia  coram  Ifrael.  Kt 
fecerunt  pacem  cum  Ifrael, 
Silërvierunteis,  timuetuni- 
qne  Syri  auxilium  prjcbere 

«luàÜIiû  Ammnn. 


18.  Mais  f/irmée  tflfraël  les  mit  en  fuite  , 
& David  tailla  en  pièces  fept  cens  chariots 
qui  portaient  chacun  dix  hommes  de  leurs  trou- 
pes , & quarante  mille  chevaux , & blefla 
tellement  Sobach  général  de  l’armée,  qu’il 
mourut  fur  le  champ. 

\ 6.  Tous  les  Rois  qui  étoient  venus  au  fe- 
cours  d’Adarezer , le  voyant  vaincus  par  les 
Ifraëlites,  furent  faifis  de  frayeur,  & s’enfui- 
rent devant  eux  avec  cinquante-huit  rnillei 
hommes.  Ils  firent  la  paix  enfuite  avec  les  IP. 
raélites , & leur  furent  aflujettis  ; 6c  dcpuisi 
ce  tems-là  les  Syriens  appréhendèrent  de 
donner  fecours  aux  Ammonites, 
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CHAPITRE  XL 


5-  L David Je  tenant  en  repos  à Jerufalem  , pendant  que  fes  troupes  , comman~ 
dées  par  Joah  , ajfugeoient  Rabba,  Ville  des  Ammonites  , tombe  en  adultéré 
avec  Beihfabee.  * 


L’an  du  monde  aptfp.  Avant  J.  C.  103 y. 


“i  -C/  Omme  dans  la  guerre  precedente  tes  Am- 
monites n avaient  point  été  ajfezpunis  de  t outrage 
fait  à David  en  la  perfonne  de  fes  AmbaJJadeurs , 
que  la  perte  n'étoit  prefque  tombée  que  fur  les 
Syriens , un  an  après  la  bataille  donnée  contre 
eux , au  rems  que  les  Rois  ont  accoutumé  d’al- 
ler à la  guerre  , David  envoya  Joab,  avec 
lès  Officiers , & toutes  les  troupes  d’Ifracl , 
qui  ravageront  le  pays  des  Ammonites,  ôc 
affiégerent  Rabba  qut  en  était  la  capitale  ; mais 
David  demeura  à Jerufalem. 

2.  Pendant  que  ces  chofes  fe  palToient,  il 
arriva  (^ue  David  s’étant  levé  de  deffus  ffin 
lit,  apres  midi  , fe  promenoir  fur  la  terraffe 
de  fon  palais.  Alors  il  vit  une  femme  vis-à-vis 
de  lui  , qui  fe  baignoit  fur  la  terraffe  de  là 
Jiiaifon  , ôc  cette  femme  étoit  fort  belle. 

3.  Le  Roi  envoya  donc  lavoir  qui  elle  étoit. 
On  lui  vint  dire  que  c’étoit  Bethlàbée  fille 
<l’Eliam,  femme  d’Urie,  Hethéen. 

4.  David  ayant  envoyé  des  gens  , la  fit 
venir.  Etant  venue  vers  lui,  il  dormit  avec 
elle  : ôc  aulfi-tôt  elle  fe  purifia  de  fon  impu- 
reté , félon  l'ordonnance  de  la  Loi  ; 

y.  ôc  retourna  chez  elle  ayant  conçu.  Dans 
Ja  fuite  elle  envoya  dire  à David  ; J’ai  conçu. 


I.  Faâum  edautem,  tcf- 
tente  anno  , eo  tempera 
quo  Totem  reges  ad  bella 
procederc  , mi(ït  David 
Joab , & (êrvos  fuos  cum 
eo , Sc  univetfum  ITrael , Sc 
vadaverunt  Hlios  Ammon  , 
& obTcderunt  Rabba,  Da- 
vid autem  remaniât  in  Jeru- 
Tilera.  . 


1.  Dum  ha;c  agerenfur, 
acciJii  ut  Turgeret  David  de 
firato  fuo  poil  meridiem  , Sc 
dcambularet  in  ibiario  do- 
mus  regiat:  viditque  mulie- 
rcm  fe  iavantem , ex  adver- 
ib  iiiper  folarium  fuum  : e- 
rat  autem  mulier  pulcliix 
valde. 

)■  Miiît  ergo  rex,  & re- 
quifivit  quat  elTet  muüer, 
Nuniiatomqne  eil  ei , quoi 
ipiâ  effet  BcthTabee  filia  £• 
liam,  uxor  Urir  Hethaci. 

4.  Midis  itaque  DaviJ 
nuiitiis , tulit  eam  ; qux  cùm 
ingrelfa  effet  ad  ilium , dor- 
mivit  cum  ea  : flatimque 
iânâidcata  efl  ab  smmun- 
ditia  Tua  : 

f.  & reverfa  eft  in  do- 
mûm  fuam  concepto  Tenu. 
Mittenfque  nuntiavit  Djo- 
-vid>8c  ait:  Concept- 
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§.  II.  Bethfibée  ayant  coffu  , David  , pour  cacher  fin  crime  , fait  venir 
Parrnee  Urie  fin  inati , Ù“  tache  de  l’envoyer  fe  repofir  dans  fa  maifin- 
AJais , quelque  chofi  qutlfajfe  , Urie  demeure  toujours  dans  le  palais  du 
Roi. 


(.  Mille  autem  David  ad 
Joab,  dicens  : Màcte  ad  me 
Uriam  Hcthzum.  Milïtque 
Joab  Uriam  ad  David. 

7.  El  venit  Utiaa  ad  Da- 
vid. Quzfivitijuc  David 
ijuàm  refle  agerci  Joab  , & 
popuiui , & quomodo  admi- 
niftraretur  bellum. 

S.Etdixit  David  ad  U- 
fiam  : V'ade  in  domum 

tuam  ; & lava  pedes  tuos. 
Et  egrcflui  eft  Urias  de  do- 
mo  regis  , fecutufque  eft 
eum  cibus  regius. 

9.  Dormivit  autem  Urias 
ante  portam  domûs  regiat 
cum  aliis  fervis  domini  lui , 
& non  dclcendit  ad  domum 
tuam. 

s O.  Nuntiatumqueeft  Da- 
vid à diceniibus  : Non  ivit 
Urias  in  domum  Tuam.  Et 
ait  David  ad  Uriam  : Num- 
quid  non  de  via  veniQi  ! 
quare  non  dercendifli  in 
domum  tuam? 

1 1.  Et  ait  Urias  ad  David  ; 
Area  Dei  St  Ifrael  & Juda 
habitant  in  papilionibus,  & 
dominus  meus  Joab , & fer- 
vi  domini  mei  fuper  faciem 
tem  manent:  & ego  in- 
grediar  domum  meam , ut 
comedam  â;  bibam , St  dor- 
miam  cumuxoremea?  pet 
làlntem  tuam,  & per  liilu- 
tem  animx  tuz,  non  faciam 
rem  banc. 

II.  Ait  ergo  David  ad  U- 
riamtManenic  etiam  ho- 
die , St  cras  dimittam  te. 
Manlit  Urias  in  Jerufalem 
in  die  ilia  St  altéra  : * 

I J.  St  vocavit  eum  Da- 
vid ut  comederet  coram  fe 
& biberet  , St  inebriavit 
eum  : qui'cgreflus  vel’pere  , 
dormivit  in  Arato  Euo  cum 
fevis  domini  fui , St  in  do- 
tnum  üiarn  non  deteendix. 


Après  quoi  David  manda  à Joab  de  lui 
envoyer  Urie  Hethèen.  Joab  le  lui  envoya. 

7.  Et  quand  il  fut  venu , David  lui  demanda 
en  quel  état  étoit  Joab  & toute  l’armée  , 6c 
ce  qui  fe  palToit  à la  guerre. 

8.  Et  il  dit  à Urie  ; Allez-vous-en  chez 
vous  ; lavez-vous  les  pieds,  ér  repofez-vo'us. 
Urie  fortit  du  palais , 6c  le  Roi  lui  envoya  des 
mets  de  fa  uble. 

9.  Mais  Urie  pafla  la  nuit  fuivante  devant  la 
porte  du  palais  du  Roi , avec  les  autres  Offi- 
ciers , ôc  il  n’alla  point  en  fa  maifon. 

1 0.  David  en  ayant  été  averti , dit  à Urie  : 
D’où  vient  que  revenant  d’un  voyage  , vous 
n’ètes  pas  allé  chez  vous  , vous  délacer  de  vos 
fatigues  ? 

1 1.  Urie  répondit  à David  : L’Arche  de 
Dieu  , Ifraël  ôc  Juda  demeurent  fous  des 
tentes,  6c  Joab,  mon  Seigneur,  6c  les  fer- 
viteurs  de  mon  Seigneur  couchent  à platte 
terre  : Et  moi  cependant  j’irai  en  ma  maifon 
manger  6c  boire  6c  dormir  avec  ma  femme  ? 
Je  jure , par  la  vie  ôc  par  le  falut  de  mon  Roi , 
que  je  ne  le  ferai  jamais. 

1 2.  David  dit  à Urie  : Demeurez  ici  en- 
core aujourd’hui , ôc  je  vous  renvoyerai  de- 
main. Urie  demeura  donc  à Jerufalem  ce 
jour-là  ôc  le  lendemain. 

I David  le  fit  venir  pour  manger  ôc  pour 
boire  à fa  table , ôc  il  l’enivra.  Mais  s’en  étant 
retourné  au  foir,  il  dormit  dans  fon  lit , avec 
Tes  Officiers  de  ta  garde  du  Roi , ôc  il  n’alla 
point  chez  lui. 
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l|.  III.  David  envoie  à Joab , par  Urie  même , ordre  de  Vexpofer  à V endroit 
où  le  combat  fera  le  plue  rude  , Ù“  de  l’y  abandonner  y afin  qu’il  y pctijfe. 
Ce  qui  efi  exécute.  Après  la  mort  d’Urie , David  époufe  Betbjabée , en  a 
un  fils. 


14.  Le  lendemain  matin  David  envoya 
à Joab , par  Urie  môme  , une  Lettre  écrite 
en  ces  termes  : 

1 J.  Mettez  Urie  à la  tête  d’un  bataillon , à 
l’endroit  où  le  combat  fera  le  plus  rude;  ôc 
faites  en  forte  qu’il  foit  abandonné , & qu’il  y 
périlTc. 

1(5.  Joab  continuant  donc  le  fiége  de  la 
ville  , mit  Urie  vis-à-vis  le  lieu  où  il  favoit 
qu’étoient  les  plus  vaillans  hommes. 

17.  Les  ennemis  ayant  fait  une  fortic, 
chargèrent  Joab  , & tuerent  quelques-uns 
des  gens  de  Davicl , entre  lefquels  Urie  He- 
théen  demeura  mort  fur  la  place. 

18.  Joab  envoya  donc  à David  pour  lui 
Lire  favoir  tout  ce  qiii  s’étoit  palTé  dans  le 
combat , 

1 p.  en , donnant  cet  ordre  au  Courier  ; 
Lorfque  vous  aurez  achevé  de  dire  au  Roi 
tout  ce  qui  s’eft  palTé  à l’armée  , 

20.  fi  vous  voyez  qu’il  fe  fâche , & qu’il 
fiife  : Pourquoi  êtes  - vous  allé  combattre  fi 
près  des  murs  ? Ignorez  - vous  combien  on 
lance  de  traits  de  defiùs  une  muraille  ? 

21.  Qui  tua  Abimelech  fils  de  Jérobaal  ? 
Ne  fut-ce  pas  une  femme , qui  jetta  fur  lui, 
du  haut  de  la  muraille  , un  morceau  d'une 
meule  à moudre  , & le  tua  à Thébes  ? Pour- 
quoi vous  êtes  - vous  approchés  fi  près  des 
murs  ? vous  lui  direz  : Urie  Hediéen  votre 
ferviteur  a aufii  été  tué. 

22.  Le  Çourier partit  donc,  & vint  dire  à 
David  ce  que  Joab  lui  avoit  commandé. 

2 J.  Et  il  lui  parla  en  ces  termes  ; Les  afiié- 
gés  ont  eu  quelque.avantage  fur  nous.  Ils  font 


14.  Fiâum  eft  ergo  mane. 
Si  fcripfit  David  epiAolam 
ad  Joab , mific<juc  per  ma- 
num  Uriar, 

1^.  l'cribenr  în  eplftola  : 
Ponirc  Uriam  ex  adverfo 
belli , ubi  fortinimum 
prxüum  : Si  derelinquitfi 
eum,  ut  percuiTus  intereat. 

1^.  Tgiturcùm  Joab  obfi- 
deret  urbem,  pofuit  Uriain 
in  ioco  ubi  feiebat  viros  elfe 
fortiflimos. 

17*  Egrcfllque  vîri  de  cî- 
'virace,  bellabant  adverfum 
loab,  & ccciderunt  de  po- 
pulo fervorum  David  » Sc 
monuus  cil  eiiam  Urias  He« 
thxüï. 

15.  Mille  itaque  Joab>  & 
nuntiavii  David  omniaver- 
ba  prxlii  : 

19.  prxcfpitquc  nuntîo^ 
dicens  : Cùm  complcvcri» 
univerfbs  fermones  belli  ad 
regem , 

10.  lî  eum  videris  inJig- 
nari , & dixcric  ; Quare  ac- 
ccdîftis  ad  nrurum,  ut  prx- 
liaremini  f an  ignorabatis 
qubd  multa  de/uper  exmuro 
teb  mittantur  f 

ti.  Quis  pcrCulHt  Abi- 
melcc  filium  Jérobaal?  non- 
ne mulier  milît  fuper  cum 
fragmen  molx  de  muro , Sc 
inrerrecit  eum  in  Thebcs  ? 
quare  juxta  murum  accclTil- 
tis  / dices  : Etiam  fervus 
tuus  Urias  Heihjcus  occu- 
bute. 

22.  Abiit  ergo  nunttus, 
Avenii,  8c  narravit  David 
omnh  quar  eî  przceperxc 
Joab. 

2{.  Et  dîxic  numiut  ad 
David  ; Przvaiueiunt  «4- 
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fortis  de  la  Ville  pour  nous  cliarger  ; ^ nouî 
les  avons  pourfuivis  avec  grande  vigueur , 
la  Ville. 


26S 

TCrfum  nos  viri , & egreffi 

Cunt  aJ  not  in  agrum  : nos  j. 

autem  fado  impetu  perle-  Ja  porte  dc  la  VlUC 

cuti  eos  fumus  ufijue  ad  / n r 

port.imciviiatis. 

x4.  Et  <iirexcruni  jacula 
fagitiarii  ad  ferros  tuos  ex 
snuro  deruper  : mortuique 
funt  Ac  fcivis  regis,  quine- 
tiam  Icrvus  tuus  Urias  Hc- 
thxus  mortuus  cft. 

i^.Et  dixit  David  ad  nun- 
tiumrHxcdices  JoabîNon 
le  frangat  ifta  rcs  : varius  c- 
nim  eventu*  eft  beUi  ; nunc 
Jiunc  , & nunc  ilium  conju- 
ïnit  gladius  : conforu  bclla- 
tores  tuos  advcrfus  urbem  , 
utdeOruas  cam»  & exhor- 
tare  eos, 

t(Ç,  Audivit  autem  uxoc 
Vr\x  , quüd  mortuus  cflet 
Urias  vir  fuu* , & planxit 
cum. 

17.  Tranfttfto  auiera  lue- 
tu,  milît  David,  & intro- 
duxit  eam  indomum  fuani, 

& facla  eft  ei  uxor,  pepcrit- 
que  ei  blium:  & difplîcuic 
verbum  hoc  , quod  fccerat 
David  , coram  Domino, 


• 24.  Mais  les  Archers  ont  lancé  leurs  traits 
contre  nous  du  haut  des  murailles.  Quelques- 
uns  de  vos  gens  y ont  été  tués  ; & Une  ^ Hé-* 
théen,  votre  feryiteur,  y eft  demeuré  mort 

entre  les  autres.  ■ . ,r  ' j- 

2 J.  David  répondit  au  Courier  : Vous  direz 
ceci  à Joab  ; Que  cela  ne  vous  étonne  pas  ; 
car  les  événemens  de  la  guerre  font  journa- 
liers ; & tantôt  l’un , tantôt  l’autre  , ^tit  par 
l’épée.  Relevez  le  courage  de  vos  foldats , K 
aniincz-les  contre  la  Ville , afin  que  vous  la 
puifiiez  détruire.  ^ 

26.  La  femme  d’Utie  ayant  appris  que  loi» 
mari  étoit  mort  > le  pleura. 

27.  Et  après  que  le  rems  du  deuil  fut  paffé  i 
David  la  fit  venir  en  fa  maifon  , 6c  l’époufa. 
Elle  lui  enfanta  un  fils.  Et  cette  aûion  qu’a? 
voit  fait  David  déplût  au  Seigneur. 


CHAPITRE  XII. 

6.1.  Le  Prophète  Nûthan  étant  vertu  trouver  David  de  la  part  du  Seigne^  ; 
pour  lui  reprocher  fin  crime  , le  lui  propofefius  une  parabole  qui  lut  en  }att 
concevoir  toute  i énormité.  David  prononce  fintence  de  mort  contre  ce^t 
qui  en  ejl  coupable.  Le  Prophète  lui  déclare  que  c eji  lut-meme,  & le  menace 
de  plufieurs  maux. 

L’an  du  monde  2570.  Avant  J.  C.  ioj<j. 


I.  Mifit  ergo  Dominus 
Naihan  ad  David  : qui  cùm 
veniflet  ad  cura  , dixit  ei  : 
Puo  vùi  étant  in  civitaie 
una,  uniw  divci|  & altct 
lu^cr. 


i.T  J E Seigneur  envoya  donc  Nathan  vers 
David  : ôc  Nathan  étant  venu  le  Couver,  lui 
dit:  Il  y avoit  deux  hommes  dans  une  Ville 
de  votre  Royaume  y dont  l’un  étoit  riche  y ôc 
l’auue  pauvre. 

>•  Le 
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2.  Le  riche  avoir  un  grand  nombre  de  bre- 
bis Ôc  de  boeufs. 

5.  Le  pauvre  n’avoit  rien  du  tout  qu’une 
petite  brebis  , qu’il  avoir  achetée  & avoir 
nourrie  avec  grand  foin , qui  étoit  crue  parmi 
fes  enfans , en  mangeant  de  fon  pain , buvant 
de  fa  coupe',  ôc  dormant  dans  fon  fein  ; ôc  il 
la  cheriiToit  comme  fa  hile. 

4.  Un  étranger  étant  venu  voir  le  riche , 
celui-ci  ne  voulut  point  toucher  à fes  brebis , 
ni  à fes  boeufs , pour  lui  faire  feftin  ; mais  Ü 
prit  la  brebis  de  ce  pauvre  homme,  ôc  la  donna 
a manger  à fon  hôte. 

y.  David  entra  dans  une  grande  indignation 
contre  cet  homme , ôc  il  dit  à Nathan  : Vive 
le  Seigneur , celui  qui  a fait  cette  aétion  efl 
digne  de  mort , & il  en  fera  puni. 

6.  Il  rendra  la  brebis  au  quadruple  , pour 
en  avoir  ufé  de  la  forte , ôc  pour  n’avoir  point 
épargné  le  pauvre. 

7.  Nathan  dit  à David  : C’eft  vous-même 
qui  ôtes  cet  homme.  Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur , le  Dieu  d’Ifraël  : Je  vous  ai  facré  Roi 
furifraël,  ôc  vous  ai  délivré  de  la  main  de 
Saiil. 

8.  Je  vous  ai  mis  entre  les  mains  la  maifon 
ôc  les  femmes  de  votre  Seigneur , ôc  vous  ai 
rendu  maître  de  toute  la  maifon  d’Uraël  ôc 
de  Juda.  Que  fi  cela  paroît  peu  de  chofe,  je 
fuis  prêt  d’y  en  ajouter  encore  beaucoup 
d’autres. 

9.  Pourquoi  donc  avez-vous  méprifé  ma 
parole , jufqu’à  commettre  le  mal  devant  mes 
yeux  ? Vous  avez  fait  perdre  la  vie  à Uric  He- 
tliéen  ; vous  lui  avez  ôté  fa  femme  , ôc  l’avez 
prife  pour  vous  ; ôc  vous  l’avez  tué  par  l’épée 
des  enfans  d’Ammon  , ejui  font  mes  ennemis. 

1 o.  C’eft  pourquoi  l’épée  ne  fortira  jamais 
Tome  IL  Part,  L 


>.  Divei  habebat  oves , 
& boves  plurinios  valde. 

î-  Pauper  autem  nihil  ha- 
bebatotnnino»  przicr  ovem 
unam  parvulam  quam  eme- 
rat , & nutrieral,  & quz 
creverat  apud  eum  cum  fi- 
liis  ejui  fimuljde  pane  il- 
lius  comedens,  & de  calice 
ejus  bibens , & in  lïnu  illius 
dormJens  : eratque  illi  ficuc 
filia. 

4.  Cùm  autem  peregrirui 
quidam  veniSec  ad  divitem, 
parcens  ille  fumere  de  ovi- 
bus  & de  bobus  Tuis , ut  ex- 
hiberet  convivium  peregri- 
no  illi  qui  venerat  ad  lé , 
tulitovem  viri  paupccis,  & 
przparavit  cibos  hominiqui 
venerat  ad  Ce, 

f.  Iratus  autem  indigna- 
tione  David  adverlus  ho- 
minem  ilium  nimis  , dixit 
ad  Nathan:  V'ivit  Dominus. 
quoniam  filius  monis  eft 
vir  quifecit  hoc. 

6.  Ovem  reddet  in  qua- 
druplum  , eh  quhd  fécerit 
verbum  iilud,  & non  pepec- 
cerit. 

7.  Dixit  autem  Nathan  ad 
David:  Tu  es  illc  vir.  Hic 
dicit  Dominus  Deus  Ifrael  : 
Ego  unxi  te  in  regem  fupet 
Ilrael  , & ego  eiui  te  de 
manu  Saül> 

8.  & dedi  tibi  domum  do- 
mini  tui , & uxores  domini 
tui  in  lînu  tuo  , dedique  ti- 
bi  domum  ICrael  & Juda  : & 
fî  parva  funt  ifta,  adjiciam 
tibi  multh  majora. 


9.  Quare  ergo  contemp- 
fifli  verbum  Domini , ut  la- 
cérés malum  in  confpeftu 
meo  ? Uriam  Hcthaaim  per- 
culTifli  gladio,  & uxorem 
illius  accepifti  in  uxorem  ti- 
bi, & interfecilli  eum  gia- 
dio  filiorum  Amroon. 

10.  Quam  ob  rem  non 
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recedet  glaJiuJ  de  domo 
tua  ulijue  in  lèmpiternum  , 
eô  quod  derpexcrts  me,  & 
tuleriî  uxorem  Urli  He- 
thxi,  UC  effet  uxoc  tua. 

1 1.  Itaque  h*c  dicit  Do- 
minus  : Ecce , ego  fuCciia- 
bo  fuper  te  malum  de  domo 
tua , & tollam  uxores  tuai 
in  oculii  tuis , & dabo  pro- 
x:mo  tuo,  S<  dormict  cum 
uxoribus  tuis  in  ocuiis  Solii 
hujus. 

ta.  Tu  enim  fecifti  abf- 
conditc  : ego  autem  faciam 
■vcrbum  iftud  in  confpetiu 
omnis  Itrael , & in  conl- 
pctlu  Solis. 


de  votre  inaifon , parce  que  vous  m’avez  md- 
prifd , & que  vous  avez  pris  pour  vous  la  fem- 
me d’ürie  Hethëen. 

1 1.  Voici  donc  ce  que  dit  le  Seigneur;  Je 
vais  vous  fufciter  des  maux  qui  naîtront  de 
votre  propre  maifon.  Je  prendrai  vos  femmes 
à vos  yeux  ; je  les  donnerai  à un  autre  -,  & il; 
dormira  avec  vos  femmes  aux  yeux  de  ce  fo- 
leil  que  vous  voyez. 

la.  Car,  pour  vous  , vous  avez  fait  cette 
atVion  en  fecret:  mais,  pour  moi , je  la  ferai; 
à la  vûc  de  tout  Iliraci , ôc  à la  vue  du  foleiL . 


§.  II.  David  confejp  fin  péché.  Dieu  le  lui  remet , mais  fans  remettre  la  petne^ 
qui  lui  était  due.  Mort  du  fils  qui  était  le  fruit  de  fin  aime. 


I}.  Et  dixii  David  ad 
K.itlian  : Peccavi  Domino. 
Dixitque  Nathan  ad  David: 
Dorainus  quoque  tranftulit 
peccatum  tuutn  : non  mo- 
ricfis. 


14.  Vcrumta.men  , mo- 
niam  bSarphemace  fecifti  i- 
nimicos  Domini  propter 
vtrbum  hoc  , filius,  qui  n.i- 
lus  eft  libi , motte  moiictur. 


tî.  Et  revcrfus  eft  Na- 
than in  dotnum  fiiam.  Per- 
cuflït  quoque  Dominuspar- 
vulum,  quem  peperetai  u- 
xor  Uriz  David , & delpe- 
latus  eft. 

t^.  Dcprccatufque  eft 
David  Dominum  pro  par- 
vulo:  & jejunavii  David  je- 
junîo,  & ingreifus  feorfum, 
jacuit  fuper  tcrram. 

17.  T'cnerunt  autem  fc- 
nioretdomûs  ejus,  cogen- 
tes  eum  ut  furgeret  de  ter- 
ra : qui  noluit , ncc  come- 
dh  cum  eis  cibum. 


1 3.  David  dit  à Natlian  : J’ai  péché  contre 
le  Seigneur,  & ;’ew  a/ «nf  vraie  douleur.  Na- 
than lui  répondit;  Le  Seigneur,  qui  voit  la 
fincérisé  de  votre  repentir,  a aufli  transféré  votre 
péché.  Vous  ne  mourrez  point  duru  mort  vio~ 
lente  , comme  vous  méritez  : 

1 4.  Mais  néanmoins , parce  que  vous  avez 
été  caufc  que  les  ennemis  du  Seigneur  ont 
blafphémé  contre  lui , en  leur  faifant  remporter 
favantapre fur fon  peuple , leur  donnant  liew 
de  tuer  fies  enfans , aflurcz-vous  auffte:pie  le  fils 
qui  vous  eft  né  de  votre  crime  v'a  perdre  la  vie. . - 

IJ.  Nathan  retourna  enfuite  à fa  maifon. 
En  même-tems , le  Seigneur  frappa  l’enfant  que 
la  femme  d’Urie  avoit  eu  de  David  ; & il  fût 
défèfpéré. 

1 6.  David  pria  le  Seigneur  pour  l’enfant  ; Il 
jeûna;  il  fe  retira  en  particulier,  & demeura  i 
couché  fur  la  terre , implorant  la  mifcricorde  du 
Seigneur. 

17.  Les  principaux  de  fa  maifon  le  vinrent 
trouver  , & lui  firent  de  grandes  inftanccs 
pour  l’obliger  à fe  lever  de  terre  ; mais  il  le 
refufa  , & ne  mangea  point  avec  eux. 
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i8.  Le  feptieme  jour,  l’enfant  mourut:  & 
les  ferviteurs  de  David  n’ofoient  lui  dire  qu’il 
étoit  mort  ; car  ils  s’entredifoient  ; Lorfque 
l’enfant  vivolt  encore , & que  nous  lui  par- 
lions , il  ne  vouloir  point  nous  écouter  : 
Combien  donc  s’affligera-t-il  encore  davan- 
tage , fi  nous  lui  difons  qu’il  eft  mort  ? 


ip.  David  voyant  que  fes  Officiers  parloient 
tout  bis  entr’eux , reconnut  que  l’enfant  étoit 
mort  i 6c  le  leur  ayant  demandé , ils  lui  ré- 
pondirent qu’il  étoit  mort. 

20.  Auffi  - tôt  il  fe  leva  de  terre , alla  au 
Lain , prit  de  l’huile  de  parfums  ; ôc  ayant 
changé  d’habit , il  entra  dans  la  maifon  du 
Seigneur,  6c  l’adora,  avee  une  parfaite  fod- 
miffian  à ('a  volonté.  Il  revint  enfuite  en  fa  mai- 
fon ; il  demanda  qu’on  lui  fetvît  à manger,  6c 
il  prit  de  la  nourriture. 

2 1 . Alors  fes  Officiers  lui  dirent  : D’où  vient 
cette  conduite fi  extraordinaire  ? Vous  jeûniez, 
6c  vous  pleuriez  pour  l’enfànt,  lorfqu’il  vivoit 
encore  ; 6c  après  qu’il  eft  mort , vous  vous 
êtes  levé , 6c  vous  avez  mangé. 

22.  David  leur  répondit  : J’ai  jeûné  6c  j’ai 
pleuré  pour'  l’enfant , tant  qu’il  a vécu  , parce 
que  je  difois  : Qui  fçait  fi  le  Seigneur  ne  me 
le  donnera  point,  6c  s’il  ne  lui  lauvera  point 
la  vie  ? 

2 J.  Mais  maintenant  qu’il  eft  mort,  pour- 
quoi jeûnerois-je  ? Eft-ce  que  je  puis  encore 
le  faire  revivre  ? C’eft  moi  plutôt  qui  irai  à lui  ; 
ôc  il  ne  reviendra  jamais  à moi. 


iS.  Accidit  auttm  die 
fêptimi  ut  morfretur  in- 
f.ins  : timucruntque  tervi 
David  numiare  ci  quôâ 
mortuus  clTct  parvulus  : di- 
xerunt  enim  : Ecce  cùm 
parvulus  adhuc  viveret , lo- 
quebamur  ad  cum , & non 
audiebat  voeem  noilram  ; 
quanto  magis  lî  dixerimus  : 
Mortuus  eu  puer,  fe  afHi- 
get  ? 

I,.  Cùm  ergo  David  vi- 
dilTet  fervos  (uos  mufllran- 
tes,  imellcxit  quôd  mortuus 
elTet  infantulus  : (Jixitque 
ad  fervos  fuos  : Num  mot- 
tuus  eft  puer  ? Qui  rcfpon- 
derunt  ei  : Mortuus  eft. 

lo.  Surrexit  ergo  David 
de  terra:  & lotus  utifSufque 
eft  : cumque  mutaffet  vel- 
tem  , ingrelTus  eft  domum 
Domini  : & adoravit , 8:  ve- 
nit  in  domum  liiam,  peti- 
vitque  ut  poncrent  ei  pi- 
nem , & comedit. 


II.  Dixerunt  autem  et 
fervi  fui:  Quis  eft  fermo, 
quem  fecifti  ? propter  infan- 
tem  , cùm  adliuc  viveret , 
jejunafti  & Sebas  : mortuo 
autem  puero , furrexifti,  & 
COmedifti  panem. 

ai.  Qui  ait:  Propter in- 
fantem  , dum  adhuc  vivo- 
ret,  jejunavi  & flevi:  dice- 
bam  enim  : Quis  Icii  fi  for- 
te donet  eum  mihi  Domi- 
nus , de  vivat  infans  ! 

aj.  Nunc  autem  quia  mor- 
tuus eft  quarc  jejunem  ? 
Numquid  potero  revocare 
eum  ampliùs  ? ego  vadam 
magis  ad  cum  : iile  veiù 
non  revertetur  ad  me. 


§.  III.  David  cotifole  Bethfabée  ,&  en  a un  fh  qu’il  apoelle  Salomon,  le 
' Seigneur  aime  cet  enfant.  David  va  au  fitge  de  Rabbath  , ù"  la  prend. 
Rigueurs  qu’il  exerce  contre  les  Ammonites. 


24.  David  enfuite  confola  fa  femme  Beth-  ,4.  Et  confolams  eft  D.i- 
fabée  : il  dormit  avec  elle;  6c  elle  eut  un  fils  vidHethiabeeiLvotemiuam: 
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ingtefTufîjue  ad  cam,  dor- 
mivii  cum  ea  ; quac  genuit 
üliuni  . & vo:avit  nomen 
rjjs  Salomon  , & Domi* 
nus  dilrxù  eum. 

15.  M;li-que  in  manu  Na- 
than Prophetaï,  St  vocavit 
nomen  ejus , Amabilis  Do- 
mino , quôd  diiigeret  eum 
Dominus, 

iS.  Igitur  pugnabat  Joab 
contra  Rabbath  filiorum 
Ammon  , 81  expugnabat  ur- 
bem  regiam. 

17.  Milîique  Joab  nuntiot 
ad  David,  dicens;  Dimi- 
Cavi  advcrrum  Rabbath.  8c 
capienda  eft  Urbs  aquarum. 

a!.  Nunc  igitur  congre- 
ga  reliquam  partem  populi , 
& oblîde  civitatem , 8t  cape 
tam  : ne , cùm  à me  vaftata 
fuerit  urbs , nomini  meo 
adJcribatur  viôoria. 

%9.  Congregavit  itaque 
David  omnem  populum  , 
8t  profeôus  eA  adverfiira 
R-ibbath:  cumque  dimicaf- 
fct , cepit  eam. 

;o.  Et  tuUt  diadema  regis 
eorum  de  capite  ejus , pon- 
do  auti  talentum  , habens 
gemmas  pretiofilTimas  , 8t 
impnlitum  cA  Aiper  caput 
l')aviJ.  Sod  8t  prxdam  civi- 
tatis  alportavit  multam  val- 
dc  : 

3 1.  populum  quoque  ejus 
adducens  Terravit , & circu- 
megit  fuper  eos  ferrata  car- 
penta  : divifîtque  cultris , 8c 
traduxit  in  typo  latecura  : 
Ac  fecit  univerlîs  civitatibus 
filiorum  Ammon.  Et  rever- 
fus  eA  David , 8t  omnis  e- 
xeicitus  in.  Jerufalem. 
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qu’il  appella  Salomon.  Le  Seigneur  aima  cet. 
enfant  : 


2 y , Et  ayant  envoyé  à David  le  Prophète 
Nathan , il  donna  à l’enfant  le  nom  d aimable 
au  Seigneur,  parce  que  le  Seigneur l’aimoit* 

25.  Joab  continua  à battre  Rabbath , Ville 
des  Ammonites  ; ôc  étant  prêt  de  prendre 
cette  Ville  Royale , 

27.  il  envoya  des  Couriers  à David , avec 
ordre  de  lui  dire  ; J’ai  battu  jufqu’ici  Rabr 
bath  , & cette  Ville  environnée  d’eaut  va 
être  prife. 

28.  Faites  ademblér  le  relie  du  peuple , ÔC 
venez  au  fiége  de  la  Ville  , ôc  la  prenez:  de 
peur  que,  lorfque  je  l’aurai  détruite,  on  ne 
m’attribue  l’honneur  de  cette  viâoire. 

2p.  Dâvid  alTembla  donc  le  peuple , ôC 
marcha  contre  Rabbath  ; ôc , après  quelques 
combats , il  la  prit. 

50.  Il  ôta  de  delTus  la  tête  du  Roi  des  Anv 
monites  le  diadème , qui  pefoit  un  talent  d’or  , 
ôc  étoit  enrichi  de  pierreries  très-précieufes  , 
ôc  il  fut  mis  fur  la  tête  de  David.  Il  remporta 
aufli  de  la  Ville  un  fort  grand  butin. 

31.  Et  en  ayant  fait  fortir  les  habitans , i/  fes 
traita , par  F or  dre  de  Dieu , comme  ils  traitaient 
eux-mêmes  leurs  ennemis.  Il  les  coupa  avec  des 
fcles , fit  palTer  fur  eux  des  chariots  avec  des 
roues  de  fer , les  tailla  en  pièces  avec  des 
couteaux , ôc  les  jetta  dans  des  fourneaux  où 
l’on  cuit  la  brique  : c’eft  ainfi  qu’il  traita  les 
habitans  de  toutes  les  Villes  des  Ammonites. 
David  revint  .jenfuite  à Jerufalem  avec  toute  - 
fon  armée.. 


* 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Lir.  IL  Chat.  XIII. 


271 


CHAPITRE  XIII. 


I.  Faâum  cft  auicin  poQ 
hxc  , ut  AWàlora  filii  Da- 
vid fororem  (pcciofilTimam, 
vocabulo  Thamar  > adama- 
let  Airinon  filius  David, 

1.  & deperiret  eam  valde  , 
ita  ut  propter  amorem  èjus 
igrotaret  t quia  cùtn  eflT« 
virgo,  difficile  ei  videbatur 
ut  quippiam  inboncflc  age^ 
rei  cumea. 


5. 1.  Amnon , fis  de  David , conçoit  une  pajfon  violente  pour  Thamar , fœur 
cPAhfilon.  Il  ht  furprend , & en  abufe. 

L’an  du  monde  2^72.  Avant- J.  C.  1032, 

I - A.  Près  cela  Amnon,  fils  de  David , con<;ut 
une  palfion  violente  pour  la  fœur  d’Abfalon, 
aufii  fils  de  David , qui  étoit  très-belle , & qui 
s’appelloit  Thamar. 

2.  L’affeèlion  qu’il  avoir  pour  elle  devint  fi 
excefilve , que  cet  amour  le  rendit  malade , 
parce  qu’étant  vierge  & renfermée  dans  des 
appartemens  où  les  hommes  rt  avaient  pas  la  li- 
berté d'entrer , il  paroiffoit  difficile  à Amnon 
de  rien  faire  avec  elle  contre  l’honnêteté. 

3.  Cependant  Amnon  avoir  un  ami  fort 
prudent  & fort  ingénieux , qui  s'^pelloit  Jo- 
nadab , fils  de  Semmaa  frere  de  David. 

4.  Jonadab  dit  donc  à Amnon  : D’où  vient, 
mon  Prince  , que  vous  emmaigriffez  ainfi 
de  jour  en  jour  ? Pourquoi  ne  m’en  dites- vous 

Çoint  la  caufe  ? Amnon  lui  répondit  : J’aime 
'hamar  fœur  de  mon  frere  Abfalon. 
y.  Jonadab  lui  dit:  Couchez-vous  furvo*- 
tre  lit , & faites  femblant  d’être  malade  ; & 
ôc  lorfque  votre  pere  vous  viendra vifiter , di- 
tes-lui:  Je  fuis  entièrement  dégoûté.  Que  ma 
fœur  Thamar  vienne , je  vous  prie,  pour 
m’apprêter  à manger , ôc  qu’elle  me  prépare 
quelque  chofe,  que  je  reejoivede  fa  main. 

6.  Amnon  fe  mit  donc  au  lit,  & commen- 
ta à faire  le  malade.  Et  le  Roi  l’étant  venu 
vifiter  , il  lui  dit  : Que  ma  fœur  Thamar 
vienne , je  vous  prie , & quelle  felTe  devant" 
moi  deux  petits  plats  , afin  que  je  prenne  à 
manper  de  fa^main  ; car  je  fuis  extrêmement  dé- 
goûte. 

j._  David  envoya  donc  chez  Thamar , & 


Erat  autem  Amman 
amicus,  nomine  Jonadab, 
filius  Semmaa  fratris  Da- 
vid , vir  prudens  valde. 

4.  Qui  dixit  ad  eum  : 
Quare  fie  attenuacis  macie, 
fili  regis,  per  fingulos  dies  ? 
cur  non  indiens  mihi  .?  Dir 
xitque  ei  Amnon  : Thamar 
fororem  fiatris  mei  Ablâ- 
lomamo. 

Cuirefpondit  Jonadab: 
Cuba  fuper  lefium  tuum,  Se 
languorem  fimula  : cumque 
venerit  parer  tuus  ut  vifirct 
te,  die  ei:  Veniat,  oro  , 
Thanurtbror  mea>  ut  dec 
mihi  eibum  & faciat  puL- 
mentum  ut  comedam  de 
manu  ejus.  , 

6.  Accubuit  traque  Ativ 
non , Se  quafi  xgrotate  cœu 
pit  : cumque  venifTei  tex  ad 
vifitandum  eum,  ait  Aninon 
ad  regem  : Veniat , obfe- 
cro  , Thamar  foror  mex,  ut 
faciat  in  oculis  meis  duas 
forbitiunculas , Se  cibumea-  - 
piamde  manu  ejus. 

7,  Mifit  ergo  DavM  ad  ■ 
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Thamar  domum  , dicens  : 
Vcni  in  domum  Amnon 
fratristui,  & fac  ei  pulmen- 
tum, 

3.  Venitque  Thamar  in 
domum  Amnon  fratris  fui  : 
illc  autem  jaccbat;  quztol- 
lens  farinam  commifcuii  : 
& liquefaciens,  in  oculis  e- 
jus  coxit  forbitiunculas. 

9.  Tollenfque  quod  coxe- 
rat , cffudit , & poluit  corara 
eo  , & noluit  comederc  : 
dixitque  Amnon  : Ejicite 
univcrlbs  à me.  Camque  e- 
jeciffem  omnes , 

10.  dixit  -Amnon  ad  Tha- 
mar : Infor  cibum  in  con- 
clave , ui  vefcar  de  manu 
tua.  Tulit  ergo  Thamar  foc- 
bitiunculas , quas  fecerat  , 
& iniulit  ad  Amnon  fratrem 
fuam  in  conclave. 

11. Cumque  obtulilTet  ei 
cibum,  apprehcndit  eam  , 
& a t : V'cni,  cuba  niocum, 
lôror  mea  : 

II.  qua:  rclponditei  : No- 
li  fratermi,  noli  opprime- 
re  me,  neque  enim  hoc  fas 
ell  in  Ifrael  : noli  faccre 
Aultitiam  liane. 

IJ.  Ego  enim  ferre  non 
potero  opprobrium  meum  , 
& ui  cris  qualî  unus  de  inlî- 
piemibui  in  Ifrael  ; quin 
potiùi  loquere  ad  regem , & 
non  negabic  me  tibi. 


14.  Noluit  autem  acquief- 
cere  prccibus  eju»  , & pra:- 
valcns  viribus  oppreflit  eam, 
& cubavit  cum  ea. 
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lui  fit  dire  : Allez  chez  votre  ftere  Amnon, 6c 

préparez-lui  à manger. 

8.  Thamar  y étant  venue  , trouva  fon  frète 
Amnon  qui  étoit  couché.  Elle  prit  de  la  fa- 
rine , la  paîtrit  ôc  la  délaya,  & fit  cuire  le  tout 
devant  lui. 

5?.  Et  prenant  ce  qu’elle  avoit  fait  cuire 
elle  le  mit  dans  un  vafe , & le  lui  préfenta. 
Mais  Amnon  n’en  voulut  point  alors  man- 
ger , & il  dit:  Qtfon  fàffe  fortir  tout  le  mon- 
de. Lorfque  tout  le  monde  fut  forti. 

1 0.  Amnon  dit  à Thamar  : Portez  dans 
mon  cabinet  ce  que  vous  m’avez  apprêté,  afin 
que  ;e  le  rei^oivc  de  votre  main.  Thamar  le 
prit , ôc  le  porta  à Amnon  fon  frere  dans  le  ca- 
binet où  il  était  couché. 

11.  Et  le  lui  ayant  préfenté , Amnon  fe  fai- 
fit  d’elle,  ôc  lui  dit  : Venez , mafœur,  cou- 
chez avec  moi. 

1 2.  Elle  lui  répondit:  Non,  mon  frere,  non. 
Ne  m«  faites  pas  violence  ; cela  n’efl  pas  per- 
mis dans  Ifrael.  Ne  faites  pas  cette  folie  : 

1 3.  car  je  ne  pourrai  porter  mon  opprobre  i 
Ôc  vous  palTerez  parmi  tout  le  peuple  pour  un 
infenfé  : Mais  demandez-moi  plutôt  au  Roi 
en  mariage , ôc  il  ne  refufera  pas  de  me  don- 
ner à vous.  Elle  parlait  ainfi,  afin  de  gagner  dit 
tems,  & de  pouvoir  Je  retirer. 

1 4.  Amnon  ne  voulut  point  fe  rendre  à fes 
prières  ; ôc  étant  plus  fort  quelle , il  lui  fit 
violence,  ôc  abufa  d’elle. 


§.  II.  Xmnon  conçoit  pour  Thamar  une  haine  encore  plut  grande  que  la  pajfton 
qu'il  avoit  eue  pour  elle.  Il  la  chnjfe  honteufement  de  chez  lui.  Elle  Je  retire 
chez  Abfalon  , où  elle  fi  che  de  douleur.  David  laijje  ce  crime  impuni , & 
Abfalon  le  dijfimtile. 

tr.  Et  exofam  eam  ha-  I î*  AufTi-tôt  il  Conçût  pourelle  une  étran- 
buit  Amnon  odio  magno  pQ  avcrlion;  de  forte  que  la  haine  qu’il  lui 
‘ portort  etoit  encore  plus  cxccUive  que  la  pai- 
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fion  qu’il  avoit  eue  pour  elle  auparavant.  11 
lui  dit  donc  : Levez-vous , ôc  allez-vous-en. 

1 6.  Thamar  lui  répondit  : L’outrage  que 
vous  me  faites  maintenant , en  me  chaflant 
delà  forte,  eft  encore  plus  grand  que  celui 
que  vous  venez  de  me  faire.  Amnon  ne  vou- 
lut point  l’écouter  : 

1 7.  mais  ayant  appellé  un  de  fes  gens  qui 
le  fetvoit , il  lui  dit  : Mettez-la  hors  d’ici , & 
fermez  la  porte  après  elle. 

18.  Thamar  étoit  vêtue  d’une  robe  de  di- 
verfes  couleurs , qui  traînoit  jufqu’à  terre  , les 
filles  des  Rois  qui  étoient  encore  vierges  , 
ayant  accoutumé  de  s’habiller  de  la  forte. 
L’Officier  d’Amnon  la  mit  donc  hors  de  la 
chambre , & ferma  la  porte  après  elle. 

ip.  Alors  Thamar  ayant  mis  de  la  cendre 
fur  fa  tête , & déchiré  fa  robe  , s’en  alla , en 
jettant  de  grands  cris,  & tenant  fa  tête  cou- 
verte de  fes  deux  mains. 

20.  Abfalon  fon  frere  lui  dit:  Eft -ce  que 
mon  frere  Amnon  a abufé  de  vous?  Mais, 
ma  focur , n’en  dites  rien  ; car  c’eft  votre  fre- 
re : Cr  ce  que  vous  diriez  ne  ferviroit  qu’à  vous 
couvrir  de  ccnfiijion,  vous  ér  voire  famille.  Ne 
vous  affligez  point  non  plus  de  ce  qui  vous 
eft  arrivé  : cette  injure  qu’on  vous  a faite  ne 
refera  point  impunie.  Thamar  demeura  donc 
renfermée  dans  la  maifon  d’ Abfalon  fon  frere  , 
féchant  d’ennui  ôc  de  douleur. 

2 1.  Le  Roi  David  ayant  appris  ce  qui  s’é- 
toit  paffé , s’en  affligea  fort  ; mais  il  ne  voulut 
point  attrifter  Amnon  fon  fils , parce  qu’il  l’ai- 
moit , étant  fon  aîné,  /iinf  il  laiffa  fon  crime 
impuni, 

22.  Abfalon  ne  parla  en  aucune  forte  de  tout 
ceci  à Amnon:  mais  il  conçut  contre  lui  une 
grande  haine,  de  ce  qu’il  avoit  violé  fa  focur 
'Thamar.- 


dium  quo  oJerat  cam,  amo- 
re  quo  ante  dilexerat.  Di- 
xiique  ei  Amnon  :Surge, 
& vade. 

I*.  Qu*  refpondit  ci  : 
Majus  cA  hoc  malum,  quod 
nunc  agii  adverfuoi  me  > 
quàm  quod  antè  fecifti . ex- 
peUens  me.  lit  noluit  au- 
dire  eam  : 

17.  lcd  vocato  puero,  qui 
miniftnbat  ci,  dixit:  Éjice 
l.anc  à inc  foras  & Claude 
oIHum  poli  eatn. 

18.  Qu*  indula  crat  ta- 
laii  tunica  : hujuftcmodi  e- 
nim  fili.T  regis  virgines  veP. 
libus  uiebaniur.  Ljecit  iia- 
que  eam  ininifter  ilüus  fo- 
ras : claulîiquc  fores  poA 
eam. 


IP.  Quar  afpergens  cine- 
rcm  capiti  fuo , IcilTâ  talari 
tunica,  impolîiifque  mani- 
bus  fuper  caput  fuum  , ibat 
ingrediens  S:  damans. 

ao.  Dixit  autem  ci  Ablâ- 
lon  fraier  fûus  : Numquid 
Amnon  frater  luus  concu- 
buit  tecum  ? lcd  nunc  foror 
tace,  fraier  tuus  eft  : nequo 
aifligas  cor  tuum  pro  hac  re. 
Manlit  iiaque  Tlminar  con- 
tabelccns  in  dorao  Ablàlom 
fratris  fui. 


ai.  Cùm  autem  audilTec 
rex  David  verba  Inc,  cou- 
triftatus  eft  valda,  & noluit 
contriftarc  fpiritum  Amnon 
iiiii  fui , quoniam  diligebat 
eum  , quia  primogeniius 
rat  ei. 

11.  Porto  non  eft  locutus 
Ablàlom  ad  Amnon,  nec 
malum  nec  bonum  : oderat 
enim  Abfalom  Amnon  , eb 
quod  violaffet  Thamar  foro- 
cenulium, 


Digiiized  by  Google 


274  L E S R O I S.  1 1 K.  77.  Ca  a p.  XUl. 

§.  III.  Ahfalon  prie  David  de  venir  manger  chez  lui , avec  tour  fes  enjanti 
David  refufe  d'y  aller.  U permet  à Àbfalon  d’emmener  tous  fes  freres^ 
Lorfquils  y font,  il  fait  tuer  Amnon , & fe  retire  chez  Thohmài , Roi  de 
Gejfur. 


IJ.  FaÔum  eft  autsm  poft 
tempus  biennü,  ut  tonde- 
tentur  oves  Ablilotn  in 
BaalhaTor , qux  eft  juxta  E- 
phraim  : & vocavitÂbfalom 
omnes  filios  régis, 


14.  venitque  ad  regem  i 
& ait  ad  cuni  : Ecce  ton- 
dentur  ovos  fervi  tui:  ve- 
niat , oro , rcx  cum  fervis 
fuis  ad  fervum  fuum. 

IJ.  Dixitque  rex  ad  Ab- 
falom  : Nüli  Âli  mi  ; noli  to- 
gare  ut  veniamus  omnes , 
& gmvemus  te.  Cùm  au- 
tein  cogeret  eum , & noluil- 
<cc  ire , bcnedixit  ei. 

16.  Et  ait  Ablâlom:  Si 
non  vis  venire,  veniat,  ob- 
Iccro  , nobifcum  lâliem 
Amnon  frater  meus.  Di.xit- 
que  ad  eum  tex  : Non  eft 
necefte  ut  vadat  tecum. 


X7,  Coëgit  itaque  AbJâ- 
lom  eum , & dimilic  cum  eo 
Amnon  & univerfos  filios 
regis.  Feceratque  Abfalom 
convivium  quali  conrivium 
regis. 

Pricepcrat autcm  Ab- 
falom  pueris  fuis , diccns  : 
Obfervate  cùm  lemulentus 
fuerit  Amnon  vino,  & di- 
xero  vobis  : Percutite  cum. 
& interficite:  nolite  time- 
re  : ego  enim  fum  qui  pra:- 
cipio  vobis  : roboramini  , 
Si  eftoce  viri  fortes. 

ip.  Fecerunt  ergo  pueri 
Abfalom  abverfum  Amnon 
ficut  priccperat  eis  Abfa- 
lom. Surgentefquo  omnes 


2 J.  Deux  ans  après,  U arriva  qu’Abfaloii 
fit  tondre  fes  brebis  à Baalhafor , qui  eft  près 
de  la  yUle  d’Ephrem,  dans  la  tribu  d’Ephraïtn. 
Comme  chacun  avait  accoutumé  de  traiter  fes 
parent  ô"  fes  amis  dans  cette  cccafion , il  invita 
tous  les  enfans  du  Roi  à venir  manger  chez 
lui. 

24.  Il  vint  pour  cela  trouver  le  Roi , 6c  lui 
dit:  Votre  ferviteur  fait  tondre  fes  brebis;  je 
fupplie  donc  le  Roi  de  venir,  avec  les  Princes  , 
chez  fon  ferviteur. 

2 J.  Le  Roi  dit  à Abfalon  : Non  , mon  fils  , 
ne  nous  priez  pas  de  venir  tous  , pour  vous 
incommoder.  Et  Abfalon  lui  fit  encore  de 
grandes  inftances  : mais  David  refufa  toûjours 
d’y  aller , 6c  il  le  bénit. 

2 6.  Abfalon  lui  dit  donc  : Si  vous  ne  voulez 
pas  y venir , je  vous  fupplie  au  moins  que 
mon  frere  Amnon , qui  efl  votre  aîné , vienne 
avec  nous , comme  pour  tenir  votre  place.  Le 
Roi  lui  répondit  ; Il  n’eft  point  néceflaire  qu’il 
y aille. 

27.  Néanmoins  Abfalon  l’en  conjura  avec 
tant  d’inftances,  qu’il  laiffa  aller  avec  lui  Am- 
non avec  tous  fes  Ireres.  Abfalon  avoit  fait 
préparer  un  feftin  de  Roi. 

28.  Et  il  avoit  donné  cet  ordre  à fes  Offi- 
ciers : Prenez  garde  quand  Amnon  commen- 
cera à être  troublé  par  le  vin , 6c  que  je  vous 
ferai  figne  : Frappez-le  6c  le  tuez  ; Ne  crai- 
gnez point  ; car  c’eft  moi  qui  vous  le  com- 
mande. Soyez  réfolus , 6c  agiflez  en  gens  de 
cœur. 

29.  Les  Officiers  d’Abfalon  exécutèrent 
donc  à l’égard  d’ Amnon  le  commandement 
que  leur  Maître  leur  avoit  fait  ; 6c  aujji-tot  tous 
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les  enfans  du  Roi  fe  levant  de  table  , montè- 
rent chacun  fur  leur  mule  , & s’enfuirent. 

JO.  Ils  étoient  encore  en  chemin , lorfque 
le  bruit  vint  jufqu’aux  oreilles  de  David  qu’Ab- 
falon  avoir  tué  tous  les  enfans  du  Roi , fans 
qu’il  en  fut  refté  un  feul. 

3 I . Le  Roi  fe  leva  aufli-tôt , déchira  fes 
•vêtemens  > fe  jetta  par  terre  ; & tous  fes  Offi- 
ciers qui  étoient  près  de  lui  déchirèrent  leurs 
vêtemens. 

32.  Alors  Jonadab,  fils  de  Semmaa,  frere 
ide  David  , dit  au  Roi  : Que  le  Roi  mon  Sei- 
gneur ne  s’imagine  pas  que  tous  les  enfans  du 
Roi  aient  été  tués.  Amnon  feul  eft  mort, 
parce  qu’Abfalon  avoir  réfblu  de  le  perdre, 
depuis  le  jour  qu’il  avoir  fait  violence  à fa 
‘fceur  Thamar. 

33.  Que  le  Roi  mon  Seigneur  ne  fe  mette 
donc  pas  cela  dans  l’efprit , & qu’il  ne  croie 
pas  q[ue  tous  fes  enfans  aient  été  tués  ; Am- 
non leul  eft  mort. 

34.  Cependant  Abfalon  s’enfuit;  fie  celui 
qui  étoit  en  fentinelle  levant  les  yeux , vit  une 
grande  troupe  de  monde  qui  venoit  par  un 
chemin  détourné  à côté  de  la  montagne. 

3 ç.  Jonadab  dit  au  Roi  : Voilà  les  enfens 
du  Roi  qui  viennent  : Ce  qu’avoit  dit  votre 
ferviteur  s’eft  trouvé  vrai. 

3 6.  Il  n’eut  pas  plutôt  dit  ces  mots , qu’on 
vit  paroître  les  enfans  du  Roi.  Et  lorfqu’ils  fu- 
rent arrivés , ils  commencèrent  à jetter  des 
cris  fie  à pleurer  ; 6c  le  Roi  fie  tous  fes  fervi- 
teurs  fondirent  en  larmes. 

3 7.  Cependant  Abfalon  ayant  pris  la  fuite , fe 
retira  chez  Tholomaï  fils  d’Ammiud , Roi  de 
Geffur , pere  de  Maacha  fa  mere  ; fie  David 
pleuroit  fon  fils  Amnon  tous  les  jours. 

38.  Abfalon  demeura  trois  ans  à Geffur, 
où  il  étoit  venu  fe  réfugier. 

Tome  IL  Part.  I. 


filii  regis  afeenderunt  fin- 
guli  roulas  Tuas,  & fugerunt. 

)o.  Cumque  adhuc  per- 
gerent  in  icinere  fama  per- 
venit  ad  David  , dicens  : 
percunit  Abfalon  orones  fi- 
lic'S  regis , & non  rcmanfit 
ex  eis  laltem  unus. 

31.  Surrexit  itaque  rex, 
& feidit  vellimcnca  fua , & 
cecidit  fuper  lerraro,  & om- 
nes  fervi  Ulius,  qui  alTille. 
bantei;,  feiderunt  veftimen- 
ta  fua. 

3a,  Rclpondens  autem 
Jonadab  iîliusSemroaafcacris 
David , dixit  : Ne  xflimet 
dominus  meus  rex  , quôd 
orones  pueri  filii  regis  occi- 
fi  fini  : Amnon  folus  mor- 
cuus  efi  , quoniam  in  ore 
Ablâlom  erat  pefitus  , ex 
die  qua  opprelTic  Thamar 
fororem  ejus. 

35.  Nunc  ergo  ne  ponat 
dominus  meus  rex  fuper  cor 
fuum  verbum  iftud,  dicens  : 
Omnes  filii  regis  occilî  funi; 
quoniam  Amnon  folus  mor* 
tnus  efl. 

34.  Fugic  autem  Abfa- 
lom  : & elevavit  puer  Ipe- 
culator  oculos  fuos , & af- 
pexit  : & ccce  populus  roul- 
tus  veniebai  per  iter  devium 
ex  latere  momis. 

33.  Dixit  autem  Jonadab 
ad  regem  : £cce  filii  régis 
adfunt  : juxta  verbum  fervi 
tui  lie  faftum  eft. 

3$.  Cumque  ceflaflet  lo- 
qui , apparuerunt  & filii  ré- 
gis: & imrames  levaverunt 
vocem  fuam , & fleverutu  : 
fed  & rex  & omnes  fervi  e- 
;us  fleverunt  p'oraluroagno 
nimis. 

37.  Porrà  Abliilom  fu- 
giens,  ariit  ad  Tholomaï  fi- 
lium  Ammiud  regem  Cep. 
lûr.  Luxit  ergo  D.tvid  fi- 
lium  fuum  cunftis'diebus. 

38.  Ablâlom  autem  cùm 
fugifiet , & veniflet  in  GeC- 
fur,  fuit  ibi  tribus  annis. 

Mm 
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X9-  Ceflavîtque  rex  Da-  jp.  Et  le  Roi  David  ccfla  de  le  pourfuiv’rej- 
vid  perfequi  Abfaiom , eà  parce  qu’il  s’étoît  enfin  confolé  de  la  mort 

quod  confüutuf  eflet  fuper  m»*  ' 

Amaon  intericu.  ^ AmnOllt 


CHAPITRE  XIV. 

§.  I.  Joab  fe  fert  d'une  femme  fort  ftge  de  la  faille  de  Thécua , pour  obtenir  de 
David  le  retour  cPÆJalon. 

L’an  du  monde  2977.  Avant  J.  C.  1027. 

I.  intelligensamem  Joab  i-J  Oab  fils  de  Satvia  ayant  reconnu  que  le 

e'i"  «?fut'’WcfaVAbfr-  rapprochoit  d’Abfalon , 

J.  ’mifit  Thccuam,  & tu-  2.  fit  Venir  de  Thécua , f'il/e  de  la  tribu  de 

lit  inde  muliercm  fapien-  jt,da  , Une  femme  faee , ôc  lui  dit:  Faites 
gere  te  fimuia  . & imiuere  lèmblant  d être  dans  latfliaion  : prenez  un 
vcflc  iuguhri,&ne  ungari»  habit  de  dcuil,  & ne  vous  parfumez  point, 
oleo.utfisquarimuiierjam  yQjjg  patoilTiez  comme  Une  femme 

plurimo  tempore  lugen*  .1  • i i 

mortuum  : qui  pleure  un  mort  depuis  Jong-tems. 

3.  A-ingrcdierisadregcm,  3.  Enfuite  VOUS  VOUS  préfentcrez  au  Roi, 
& loqueris  ad  eum  lemio-  VOUS  lui  tiendrez  tels  ôc  tels  difcours.  Et 

ncs  hujulcemodi.  rofuit  au-  t 1 1 • • 1 1 t 1 1 

tem  Joab  vetba  in  oie  ejuj.  J 030  lui  mit  en  la  bouche  loutes  les  paroles 

qu'elle  devait  dire. 

4.  itaque  cilm  ingrera  4-  Cette  femme  de  Thécua  s’étant  donc 
fuifiet  muiier  Thecuitis  ad  préfentée  au  Roi,  fe  ietta  à terre  devant  lui, 

fuper  terram.&adoravit.Sc  “ ptofteméc , elle  lui  dU  : ScignCUr, 
dixit  : Scrva  me  rex.  làuVCZ-moi. 

<■  Et  ait  adeam  rex  : Quid  y.  Le  Roi  lui  dit  : Quelle  eft  votre  affaire  ? ' 
EUc  lui  répondu:  Hélas  ! Jo  fols  une  fcmmo. 
gofum;inoi:iius  ellenim  vir  veuvc  i cat  mon  mari  eft  mort, 
meus. 

«.  Et  ancilla:  tu*  erant  6.  Votre  fervante  avoir  deux  fils , qui  le 
iëtf!m  ^in  a^o“/”Ùnuf:  qucrcllés  à la  campagne  , où  il  n’y  avoit ■ 

que  en»  qui  eoi  prohibere  perlonne  qui  les  put  féparer  ; 6c  1 un  d eux. a 
poflet:  & percuiTit  aller  al-  frappé  l’aUtrC  , ÔC  l’a  tué. 
tcnim , & inccrfecit  eum. . 

7,  Ht  ecee  confurgens  u-  7.  Et  maintenant  tous  les  parens  fe  foule- 
mverû  cognatio  adveiTuni  ygjjj  contre  votrc  fervantc , ôc  me  difent: 

ancillam  tuam,  dicittTra-  y..  ^ / r c r 

deeumquipereuflitfratrem  Uonnez-nous  cclui  qui  3 tué  lon  frere  , ann 
fuum,  ut  occidamns  eum  que  le  fang  de  fon  frere  qu’il  a répandu  foie 
pro anima  ftatris  fui  quem  ygj^g^  pgj  mort,  ÔC  que  nous  falfions  périr 
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l’héritier.  Ainfi  ils  veulent  éteindre  la  feule 
étincelle  qui  m’eft  demeurée , afin  qu’il  ne 
refte  plus  perfonne  fur  la  terre  qui  puilTe  faire 
revivre  le  nom  de  mon  mari. 

8.  Le  Roi  dit  à cette  femme  ; Retournez- 
vous-en  chez  vous:  Je  donnerai  ordre  que 
vous  foyez  fatisfeite. 

p.  Elle  lui  répondit  : Mon  Seigneur  & mon 
Roi , s’il  y a quelque  injujlice  dans  la  grâce 
que  je  demande  pour  un  fils  homicide , qu’elle 
retombe  fur  moi  ôc  fur  la  maifon  de  mon 
pere  ; mais  que  le  Roi  & fon  trône  foit  inno- 
cent , é’"  qu'on  ne  lui  impute  pas  d’avoir  laijfé 
un  meurtre  impuni. 

10.  Le  Roi  ajoûti:  Si  quelqu’un  vous  dit 
un  mot , amenez-le-moi  ; & affûrez-vous  qu’il 
ne  vous  troublera  plus. 

1 1 . Elle  dit  encore  : Je  vous  conjure , par 
le  Seigneur  votre  Dieu , d’empêcher  que  les 
parens  ne  s’élèvent  l’un  après  l’autre , pour 
venger , par  la  mort  de  mon  fils  , le  fang  de 
celui  qui  a été  tué.  Le  Roi  lui  répondit;  Vive 
le  Seigneur,  il  ne  tombera  pas  à terre  un  feul 
poil  de  la  tête  de  votre  fils. 

1 2.  Cette  femme  ajoûta  : Que  mon  Seigneur 
ôc  mon  Roi  permette  à fa  fervante  de  lui  dire 
une  parole.  Parlez , dit  le  Roi. 

1 3 . La  femme  lui  dit  : Pourquoi  refufez- 
vous  au  peuple  de  Dieu  la  grâce  qu’il  vous 
demande  pour  Abfalon , & que  vous  m’accor- 
dez pour  mon  fils  ? ôc  pourquoi  le  Roi  fe  réfout- 
il  de  pécher  contre  le  Seigneur , en  ne  pardon- 
nant point , plutôt  que  de  rappeller  fon  fils  , 
qu'il  a banni 

14.  Nous  mourons  tous,  ôc  nous  nous 
écoulons  fur  la  terre  comme  des  eaux  qui  ne 
reviennent  plus  ; ôc  Dieu  ne  veut  pas  qu’une 
amc  périfie  : mais  il  différé  l’execution  de’ 
fon  arrêt , de  peur  que  celui  qui  a été  rejetté 
ne  fe  perde  entièrement,  comme  il  arriverait , 


interfecit , & deleamus  he- 
redem  : & «juïnint  extin- 
gv-erc  feimiUam  meam,qux 
rfliâa  rft,  ut  non  (ûperfit 
viro  meo  nomen,  & reli- 
quir  fuper  terram 

*.  Et  ait  rex  ad  muüe- 
rem  : Vade  in  domum 
tuant , St  ego  jubebo  pro  te. 

9.  Dixitque  mulier  The- 
cuitit  ad  regetn:  In  me, 
dominerai  rex,  fit  iniqui- 
tas,  St  in  domum  patris  mei: 
rex  autem  St  thronus  ejus 
fit  ionoceni. 


10.  Et  ait  rex  : Qui  con- 
tradixerit  tibi,  adduc  eum 
ad  me , & ultra  non  addet 
ut  tangat  te. 

1 1.  Quz  ait  : Recordeiur 
rex  Domini  Dei  lui,  ut  non 
multiplicenturproximi  fan- 
guinis  ad  ulcifcendum,  SC 
nequaquam  imerficiant  fi- 
liuro  meum.  Qui  ait  : Vivit 
Dominuf  , quia  non  cadet 
de  capillis  fiiii  tui  fiipcr  ter- 
ram. 

lî.  Dixit  ergo  mulier: 
Loquatur  ancilla  tua  ad  do- 
minum  meum  regem  vet- 
bum.  Et  ait  : Loquere. 

13.  Dixitque  mulier:  Qus- 
re  cogiiafii  hujuteemodi 
rem  contra  prpulum  Dei , 
St  locutut  efi  rex  verbum 
iftud  , ut  peccet , & non  re- 
ducat  ejedum  fuum. 


14.  Omnes  morimur,  St' 
quafi  aque  dilabimur  in  ter- 
ram , qu*  non  revertuntur  : 
Dec  vult  Deus  perire  ani- 
mam , fed  retra&u  cogitans 
ne  penitus  pereat  qui  ab- 
jeflus  eft. 

M-m  ij 
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ly.  Kimc  igîtur  veni,ut 
Io<]uar  a<i  Jominum  meum 
rcgem  verbum  hoc  , pr*- 
Icnte  popuîo.  Et  dixit  an- 
cHIa  tua  : Loquar  ad  regcm, 
fi  quo  modo  facial  rçx  ver- 
bum anciilx  fuz. 

1<I>.  Et  audivit  rcK^  ut  H- 
bemret  ancülam  fuam  de 
manu  omnium,  qui  volc- 
b*MU  dchcreditate  Dei  de- 
lere  me,  & filiummeum* 
fimul. 

17.  Dîcat  ergo  ancilla 
lua,  ut  fiat  verbum  domiui 
mei  regis  ficut  lacrificium. 
5icut  enim  Angélus  Dei, 
fie  efi  dominus  meus  rex, 
ut  ncc  bencdiâione  nec  ma 
ledidione  moveatur  : unde 
& Dominus  Deus  tuus  eft 
tecuœ. 


iP.  Et  refpondens  rex,  dî- 
xît  ad  muüerem  : Ne  abf- 
cendas  à me  verbum,  quod 
te  înterrogo.  Dixitque  ei 
mulier  : loquere  domine  mi 
rex. 

19.  Et  ait  rex  : Numquid 
manus  Joab  tecum  cft  in 
omnibus  ifiis  ? Refpondit 
mulier , & ait  : Per  falutem 
animæ  ru£ , domine  mi  rex, 
nec  ad  finififam  , nec  ad 
dexteram  eft,  ex  omnibus 
his  quz  locutus  eft  domi- 
nus meus  rex  ; fèrvus  enim 
cuus  Joab  , ipfe  prarcepic 
mihi,  & ipfe  pofuit  in  os 
ancillx  tux  omnia  verba 
hxc. 

« 

20.  Ut  vertercm  figu-am 
fermonis  hujus,  lervus  tuus 
Joab  ptrcepii  iftud  ! tu  au- 
tem  domine  mi  rex,rapiciu 
es,  ficut  h.ibet  Cipleniiam 
Angeius  Dei , ut  intelligas 
omnia  fiiper  terram. 

21.  Et  ait  rex  ad  Joab  ; 


s'il  punijfoit  fort  crime  , fans  lui  donner  le  tems. 
de  s'en  repentir.. 

I J.  C’eft  pourquoi  je  fuis  venue  pour  dire: 
cette  parole  au  Roi  mon  Seigneur  devant  le; 

i)euple.  Et  votre  fervante  a dit:  Je  parlerai  au 
loi , pour  voir  fi  je  ne  pourrai  point  obtenir, 
de  lui  en  quelque  maniéré  la  grâce  que  je  lui, 
demande.  , 

1 a.  Le  Roi  a ddja  écouté  fa  fetvante , pour- 
la  délivrer , elle  ôc  fon  fils , de  la  main  de 
tous  ceux  qui  les  vouloient  exterminer  de. 
l’héritage  du  Seigneur. 

1 7.  Permettez  donc  à votre  fervante  de 
vous  fupplier  encore  que  ce  que  le  Roi  mon . 
Seigneur  a ordonné  pour-mon  fils  s’exécute  en 
faveur  - à' /I  bfalon  f comme  un  (zcnfice  promis  * 
à Dieu.  Car  le  Roi  mon  Seigneur  eft  comme- 
un  Ange  de  Dieu,  qui  n’eft  touché  ni  des 
bénédidions , ni  des  malédictions.  C’eft  pour- 
quoi ic  Seigneur  votre  Dieu  eft  avec  vous. 

1 S.  Alors  le  Roi  dit  à cette  femme  : Je  vous/ 
demande  une  chofe  ; avouez -moi  la  vérité. 
La  femme  lui  répondit  : Mon  Seigneur  ôc 
mon  Roi , dites  ce  qu’il  vous  plaira; 

ip.  Le  Roi  lui  dit  : N’eft  - il  pas  vrai  que 
tout  ce  que  vous  me  venez  de  dire  eft  de  l’in- 
vention de  Joab  ? Elle  lui  répondit  : Mon 
Seigneur  6c  mon  Roi , je  vous  jure , par  votre 
vie  que  Dieu  conferve , que  rien  n’eft  plus 
véritable  que  ce  que  vous  dites  ; car  c’eft  en 
effet  votre  Serviteur  Joab  qui  m’a  donné  cet 
ordre  de  me  préfenter  devant  vous  , ôc  qui 
a mis  tout  ce  que  je  vous  viens  de  dire  dans 
la  bouche  de  votre  fervante. 

20.  C’eft  lui  qui  m’a  commandé  de  vous 
parler  ainfi  en  parabole.  Mais  vous»  6 mon- 
seigneur ôc  mon  Roi , vous  êtes  fage  comme 
l’eft  un  Ange  de  Dieu,  ôc  vous  pénétrez  tout 
ce  qui  fe  fait  fur  la  terre. 

21,  Le  Roi  dit  donc  à Joab  : Je  vous  ac- 
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borde  la  grâce  que  vous  me  demandez:  allez, 
& faites  revenir  mon  fils  Abfalon. 

2-2.  Joab  au(Ti-tôt  fe  jetta  à terre  ; & fe  te- 
nant prollernë  devant  le  Roi , lui  fouhaita  les 
bénéditlions  du  Ciel , & lui  dit  : O mon  Sei- 
gneur & mon  Roi,  votre  ferviteur  reconnoît 
aujourd’hui  qu’il  a trouvé  grâce  devant  vous , 
puifque  vous  avez  fait  ce  qu’il  vous  avoit  fup- 
plié  de  faire. 


Ecce  placatus  feci  verbum 
tuum  :vade  ergo,  & revoca 
puerum  Ablâlom. 

11.  Cadcnfque  Joab  fupsr 
faciem  fuain  in  terram  > a- 
doravit  & benedixit  régi  : 
& dixit  Joab:  Hodie  intcl- 
lexit  fervus  tinit,  quia  in- 
veni  gratiam  in  oouli;  lois . 
domine  mi  rex  : feciAi  enim 
Termonem  lèrvi  tiù. 


§.  II.  Joab  va  à Gejfur , Ù“  atnene  Abfalon  à Jerufalem.  Il  y demeure  deux< 
ans  fans  voir  fon  pere.  Il  met  le  feu  dans  le  champ  de  Joab  , pour  l’engager 
à le  venir  trouver.  Joab  obtient  enfin  fia  grâce  , & David  le  reçoit  avec 
bonté. 


2 J.  Joab  partit  donc  a«^-ror,  & s’en  alla  à 
Geflur , d’où  il  amena  Abfalon  à Jerufalem. 

24.  Et  le  Roi  dit  : Qu’il  retourne  en  fa  mai- 
fon  ; mais  il  ne  me  veira  point.  Abfalon  re- 
vint donc  en  fa  maifon , ôc  il  ne  vit  point  le 
Roi. 


J !.  Surrexit  ergo  Joab  Pc- 
abiit  in  GelTur  , & adduxic' 
Abfalom  in  Jerufalem, 

14.  Dixit  autem  rex:  Re- 
vertaturin  domum  fuam , &' 
faciem  meam  non  videar. 
Reverfuseft  itaque  Ablâlom 
in  domum  (iiam.  & faciem- 


• • I).  1 regij  non  viuit. 

2j.  Ur  lin  y avoirpointd  homme  dans  tour  lî.Porrbficut  Abfalom  , 

Ifraél  qui  fût  fi  bien  fait  ni  fi  beau  qu’étoit  Ab-  <=”'  puicher  in  cm- 

falon:  depuis  la  plante  des  pieds  jufqufà  la-  T leftiJio*p^'isTfqr  adi 
tête  , il  n’y  avoit  pas  en  lui  le  moindre  dé-  venicem  non  erat  in  eo  ulla 
faut. 


2 5.  Lorfqu’il  fe  faifoit  faire  les  cheveux  ( ce  Et  quando  tondebat 
qu’il  fàifoit  une  fols  tous  les  ans  , parce  qu’ils  ( autem  in 

lui  chargeoient  trop  la  tête  ) on  trouvoit  que  vabat  eum  cziariel  ) por-» 
lès  cheveux  pefoient  deux  cens  ficles , félon  capiiios  capitis  fuf 

le  poids  ordinaire.  ?“* 

27.  n avoit  trois  fils,  & une  fille  appellée  ' 17.  Nati  fum  autem  Ab- 

Thamar,  qui  étoit  fort  belle.  fi**' p**  * * fi*'=>  “«a 

^ romjne  Thiniar,  elegamis 

28.  Abfalon  demeura  deux  ans  à Jerulàlein,-  is.Màniîtque  Abfalom- 

Ikns  voir  le  Roi.  •"  Jerufâlem  duobus  annis  , 

T-  r • 1 T I * faciem  regis  non  vidit. 

2p.  lit  eniuite  il  manda  Joab,  pour  1 en-  ag.  Miiît  luque  ad  joab  , 
voyer  vers  David.  Mais  Joab  ne  voulut  pas*  >*' ,*">"frç'  eun*  a<*  «gem  . 

- - - ' qui  noluit  venire  ad  eum. 

Ciimque  lecOndà’  mifîiTêt , 

& illc  noluiflet  venire  ad* 
eum  ; 

30.  dixit  ftrvis  fuis:  Sci-* 

M m üj 


venir  trouver.  L ayant  mandé  une  fécondé 
ibis , & Joab  n’ayant  pas  encore  voulu  venir , 
3Q.  il  dit  à fes  ferviteurs:  Vous  lavez  que 
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tis  agrum  Joab  juxta  agrum 
meum  habemem  raelTcm 
hordei  :itcigitur,  & Tuc- 
cendiic  eum  igni.  Succen- 
dcrunc  ergo  fervi  Abfalom 
Ibgetem  igni.  Et  veniemcs 
fervi  Joab,  iciflis  veftibus 
fuis , dixerunt  : Succende- 
nint  fervi  Abfalom  partem 
agri  igni. 

31.  Surrcxitque  Joab,& 
venit  ad  Abfalom  in  do- 
mum  cjut , & dixit  : Quare 
fuccenderunt  fervi  tui /ige- 
tem  meam  igni  ? 

31.  EtreliKindit  Abfalom 
ad  Joab:  Mili  ad  te  obfe- 
crans  m venircs  ad  me , & 
mittercm  te  ad  regem,  & 
dicercs  ei  : Qmare  veni  de 
Gefliir  i melius  mihi  erat 
ibi  efle  : obfecro  ergo  ut  vi- 
dcam  faciem  regis.  QuôJ 
It  memor  eft  inrquitaiU 
mex, iinerficiat  me 

33.  IfigrelTus  itaque  Joab 
ad  regem,  nuniiavit  ci  om- 
tiia  : vocatufque  eft  Abfa- 
lom , & intravit  ad  regem  , 
& adora  vit  fuper  faciem  ter- 
ra: coram  eo:  olculatufque 
eft  rex  Abfalom, 


Joab  a un  champ  qui  eft  auprès  du  mien , où 
il  y a de  l’orge  : allez  donc , & y mettez  le 
feu.  Ses  gens  aiÆ-tSt  brûlèrent  cet  orge.  Les 
ferviteurs  de  Joab  vinrent  enfuite  trouver  leur 
Maître , 6c  lui  dirent , en  déchirant  leurs  vê- 
temens  : Les  ferviteurs  d’Abfalon  ont  brûlé 
une  partie  de  votre  champ. 

31.  Joab  alla  donc  trouver  Abfalon  dans 
fa  maifon  , 6c  lui  dit:  Pourquoi  vos  gens  out- 
ils mis  le  feu  à mes  orges  f 

32.  Abfalon  répondit  à Joab:  J’ai  envoyé 
chez  vous , pour  vous  prier  de  me  venir  voir, 
6c  d’aller  dire  au  Roi  de  ma  part  : Pourquoi 
fuis-je  revenu  de  Geftfur  ? Il  vaudroit  mieux 
que  j’y  fuffe  encore.  Je  demande  donc  la 
grâce  de  voir  le  Roi.  Que  s’il  fe  fouvient 
encore  de  ma  faute , qu’il  me  falfe  mourir. 

33.  Joab  étant  allé  trouver  le  Roi,  lui  ren- 
dit compte  de  tout:  après  quoi , Abfalon  fut 
mandé.  Il  fe  préfema  devant  le  Roi , 6c  fe 
profterna  en  terre  devant  lui  : 6c  le  Roi  le 
baifa. 


CHAPITRE  XV. 

§.  I.  Abfalon  gagne  T ajfeâion  des  peuples  , & demande  permijfion  à David 
d’aller  a Hébron  s’acquhier  d’un  vœu. 


L’an  du  monde  25181.  Avant  J.  C.  1023. 


I.  Igitur  poft  h*c  fecit  (î- 
bi  Ablalom  curtus,  Sc  équi- 
tés , & quinquaginta  viros 
qui  prccederenc  cum. 


X.  Et  mane  confurgeni 
Abfalom  , ftabat  juxta  in- 
troitum  portx,  & omnem 
vitum  , qui  liabebai  nego- 
tiura  ut  venitet  ad  régis  ju- 


-A  Près  cela,  Abfalon,  devenu  P aîné  des 
enfans  de  David,  par  la  mors  ePyimnon,  fe  ht 
faire  des  chariots  , prit  des  gens  de  cheval, 
ôc  cinquante  hommes  qui  marchoient  devant 
lui. 

2.  Et  fe  levant  dès  le  matin  , il  fe  tenoit  à 
l’entrée  du  palais , il  appelloit  tous  ceux  qui 
avoient  des  alfaircï,  6c  qui  venoient  deman- 
der juftice  au  Roi.  Et  il  difoit  à chacun  d’eux  : 
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D’où  êtes-vous  ? Cet  homme  lui  répondoit  : 
y otre  ferviteur  eft  d’uiic  telle  tribu  d’Ifracl. 

5.  Et  après  qu’il  lui  avait  expliqué fan  affaire , 
Abfalon  lui  difoit:  Votre  affaire  me  paroît 
bien  jufte  ; mais  il  n’y  a perfonne  qui  ait  or- 
dre du  Roi  de  vous  écouter. 

4.  Et  il  ajoutoit  : O qui  m’établira  juge  fur 
la  terre , afin  que  tous  ceux  cjui  ont  des  affai- 
res viennent  à moi  j & que  je  les  juge  félon 
la  jufiiee  ! 

y.  Et  lorfque  quelqu’un  venoit  lui  faire  la 
révérence , il  lui  tendoit  la  main , le  prenoit 
& le  baifoit. 

6.  Il  traitoit  ainfi  avec  honnêteté  ceux  qui 
venoient  de  toutes  les  Villes  d’Ifraël  deman- 
der jufiiee  au  Roi  ; & il  s’infinuoit par-là  dans 
iaffeclion  des  peuples. 

7.  Quarante  ans  après  la  défaite  de  Goliath 

par  David , quatre  ans  après  te  retour  d’ Ab- 

falon , ce  Prince  dit  au  Roi  David  : Permet- 
tez-moi  d’aller  à Hébron  , pour  y accomplir 
les  vœux  que  j’ai  faits  au  Seigneur. 

8.  Car  lorfque  j etois  à Geffur  en  Syrie  , 
j’ai  fait  ce  vœu  à Dieu  : Si  le  Seigneur  me  ra- 
mené à Jeruraiem , je  lui  offrirai  un  facrifice 
dans  le  lieu  où  mon  pere  a reçû  f onction  royale  , 

où  il  a été  reconnu  Roi  de  tout  Ifiàél. 

p.  Le  Roi  David  lui  dit  : Allez  en  paix.  Et 
au  fortir  de-làj  il  s’en  alla  à Hébron. 


dîcium  , vocabat  Abfalom 
ad  fe,  & diecbat:  De  qua 
civitate  es  tu?  Qui  retpon- 
dens  aiebat  : Ex  una  tribu 
Ifrael  ego  fum  fetvus  tuus. 

j.Refpondebatque  ei  Ab- 
Talom  : Videntur  mihi  fer- 
monesiui  boni  & jufti.  Sed 
non  eft  qui  te  audiat  confti- 
lutus  i rege  ; dicebatque 
Abralom  : 

Quis  me  conftituat  ju- 
dicem  fuper  terram , ut  ad 
me  veniant  omnes  qui  ha- 
bent  negotium,  èt  juftè  ju- 
dieem  ? 

{.  Sed  & cùm  accederet 
ad  eum  homo  ut  lilutaret 
ii'um,  extendebat  manum 
fuati , 8f  apprehendens.  oC' 
culrbatur  cum. 

é.  Haciebatque  hoc  omni 
Ifrael  venienti  ad  judicium, 
ut  audireturà  rege,  & folli- 
citabat  corda  virorum  If- 
rael. 


7.  Poft  quadragînta  autem 
aniios  , dixit  Abfalom  ad 
regem  David:  Vadam,  S: 
reddam  vota  mea  qua:  vcvï  - 
Domino  in  Hébron. 


*.  Vo7ens  enim  vovic  " 
lcrvus  tuus  cum  eflèt  in 
Geffur  Syrii,  dicens  : Si 
reduxeric  me  Dominas  in  » 
Jcrufalem,  lâctificabo  Do- 
mino. 


9.  Dixttque  ei  rex  Da- 
vid : Vade  in  pace.  Et  fut- 
lexit,  Sc  abiit  in  Hébron. 


%,ll,  Abfalon  envoie  des  gens  apofés  dans  toutes  les  tribus  d’Ifiaél , pour  fe 
faire  déclarer  Roi.  David  ef  averti  que  tout  Ifrael  fuit  Abfalon.  Il  fort  à pied 
de  Jerufalein  avec  très-peu  de  troupes  ,&  ')  laiffe  dix  de  les  concubines , pour  ^ 
garder  fon  palais. 

La  mesme  anne’e  apSi. 


I O.  En  même-tems , Abfalon  envoya  dans  10.  Milît  autem  Abtâlom 
toutes  les  tribus  d’Ifraël.  des  gens  qu’il  avoir-  ««pioratoics  >n  ■ univetfat 
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tribus  Ifrae!,  dicensrStatitn 
ut  audieritis  clangorem  buc> 
cinar,  dicitc:  Regnavit  Ab- 
iàlom  in  Hébron. 

it.  Porto  cum  Abfalon 
ierunt  ducenti  viri  de  Jeru- 
Alem  vocati  , eûmes  fim- 
püci  corde,  & cauTam  pc> 
nitus  ignorantes. 

1 1.  Acccrfivit  quoque  Ab- 
falom  Achitophcl  GÜoni- 
tem  confîliarium  David,  de 
civitate  Tua  Güo.  Cumque 
immolaret  viâimas,faéh  eft 
conjuratio  valida  > populuf* 
que  concurrens  augcbatur 
cum  Abfàiom. 


tt.  Venu  igitur  nuntîus 
ad  David  , dicens  : Toto 
cordc  univerfus  Ifracl  fe- 
quitur  Abfalom. 

t4.  F.t  ait  David  fcrvis 
fuis , qui  erant  cum  co  in 
Jcrufalcm  : Surgite,  fugia- 
mus  : nequc  enim  erit  no* 
bis  effugium  à lâcie  Abfa* 
lom  ; fcftinaie  egrcdi,  ne 
forte  veniens  occuper  nos, 
& impellat  f'upcr  nos  rui- 
nam,  & percuuatcivicatem 
in  orc  gUdii. 


t y.  Dîxeruntque  fervî  ré- 
gis ad  eum  : Omnîa  quae- 
cumquc  prrceperit  ' domi- 
nus  noftcr , rex  libentcr  c- 
xequcinur  fervi  tui. 

EgrelTus  eft  crgo  rex, 
A univerfâ  domus  ejus  , 
pcdibus  fuis  : & dereliquit 
rex  decem  mulieres  conçu- 
binas  ad  culiodiendam  do- 


gagnés , avec  cet  ordre  : Auffi-tôt  que  Vous 
entendrez  fonncr  la  trompette  , publiez 
qu’Abfalon  régné  dans  Hébron. 

1 1 . Abfalon  emmena  avec  lui  deux  cens 
hommes  de  Jcrufalem  , qui  le  fuivirent  fim- 
plcment  , fans  fa  voir  en  aucune  forte  fon 
dcITein. 

1 2.  Abfalon  fit  venir  aufli  de  la  Ville  de 
Gilo,  Achitophcl  Gilonitc.  Il  avait  été  Con- 
feillcr  du  Roi  David , & s’étoit  retiré  de  ta 
Cour  f mécontent  de  ce  Prince.  Kt  comme  on 
immoloit  à Hébron  des  viétimes , qui  y atti- 
raient un  grand  nombre  de  perfonnes  , la  conf- 
piration  devint  puiffante , le  peuple  qui  pre- 
noit  le  parti  d’Abfalon , croill’ant  de  plus  en 
plus. 

I J.  Il  vint  auflTi-tôt  un  couricr  à David  ,qui 
lui  dit:  Tout  ICrael  fuit  Abfalon  de  tout  foa 
cœur. 

14.  David,  reccnnoijfant  la  juflice  de  Dieu 
dans  la  révolte  de  fon  fils , dit  à fes  Officiers 
qui  étoient  avec  lui  à Jerufdlem  : Allons , 
fuyons  d’ici  ; car  nous  ne  pourrions  éviter 
de  tomber  entre  les  mains  d’Abfalon  : Hâ- 
tons-nous de  fortir , de  peur  qu’il  ne  nous 
prévienne  , que  nous  ne  nous  trouvions  ex- 
pofés  à fa  violence , & qu’il  ne  fafle  pafler 
toute  la  Ville  au  fil  de  l’épée  à caufe  de  nous. 

I y.  Les  Officiers  du  Roi  lui  dirent  : Nous 
exécuterons  toujours  de  tout  notre  cœur  tout 
tout  ce  qu’il  vous  plaira  de  nous  comman- 
der. 

1 6.  Le  Roi  fortit  donc  à pied  av'cc  tou- 
te fa  maifon,  6c  laifla  dix  femmes  de  fes 
concubines,  pour  garder  fon  palais. 


xnum. 

17.  E^greirufque  rex  & 1 7.  Etant  fotti  à pied , avec  tous  les  Ifraé- 

omnis  Ifrael  pcdibus  fuis , t-  • i»  ‘ 

ûctit  procul  a dorao,  QUI  1 accompagnoient , il  sarrêta  lorf- 

qu’il  étoit  déjà  loin  de  là  maifon. 
is.  & univerfi  fervi  ejus  i8.  Tous  fes  Officicts  marchoicnt  auprès 

de 


I 
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'de  lui  : les  légions  des  Ceretliiens  & des  Phe- 
lethicns , & les  fix  cens  hommes  de  pied  de 
la  Ville  de  Geth  ,qui  avoient  fuivi  David , & 

3ui  étoient  très-vaillans  , marchoient  tous 
evant  lui. 


ambubbint  jvxta  eum  , Sc 
Icgiones  Cerethi  & Phele- 
ibi , & omnes  Gethxi , pug- 
natores  validi,  fexcemi  vi- 
ri , qui  fccuti  eum  fucrant 
de  Geth  pedites , przcede- 
bant  regem. 


III.  David  veut  renvoyer  Etha'i , Gethéen , pour  lui  épargner  les  travaux  de 
cette  guerre  : mais  il  déclare  qu’il  fera  avec  lui  à la  vie  Ù"  à la  mon.  Il 
renvoie  à Jerufalem  Sadoc  & Æiiathar  , qui  le  vouloient  fuivre  Ù"  emporter 
Porche  avec  eux. 


ip.  Alors  le  Roi  dit  à Ethaï  Getliéeij , ^ui 
commandait  ces  fix  cens  hommes.  Pourquoi  ve- 
nez-vous avec  nous.^  Retournez,  6c  allez  avec 
le  nouveau  Roi , parce  que  vous  êtes  étranger, 
ôc  que  vous  êtes  forti  de  votre  pays. 

20.  Vous  n’êtes  que  d’hier  à Jerufalem;  6c 
vous  en  fortiriez  aujourd’hui , à caulè  de  moi  ? 
Pour  moi , j’irai  où  je  dois  aller,  dr  où  il  plaira 
à Dieu  de  me  conduire.  Mais  pour  vous , re- 
tournez, 6c  ramenez  vos  gens  avec  vous:  6c 
le  Seigneur,  qui  eft  plein  de  bonté  6c  de  ju- 
IHce , récompenfera  lui-même  le  zcle  6c  la 
fidélité  avec  laquelle  vous  m’avez  toûjcurs 
fervi. 

2 1.  Ethaï  lui  répondit:  Vive  le  Seigneur, 
ôc  vive  le  Roi  mon  Maître  , en  quelque  état 
q^ue  vous  puifiiez  être,  mon  Seigneur 6c  mon 
Roi , votre  Serviteur  y fera , foit  à la  mort , 
ou  à la  vie. 

22.  David  lui  répondit  : Venez  donc,  ôc 
paffez  le  torrent  de  Cedron,  Ainfi  Ethaï  Ge- 
théen pafla  le  torrent , avec  tous  les  gens  qui 
le  fuivoient,  6c  tout  le  refie  du  peuple. 

' 2 J.  Tout  le  monde  pleuroit  dans  ce  palfage, 
ôc  on  entendoit  par  tout  retentir  leurs  cris.  Le 
Roi  pafia  donc  ainfi  le  torrent  de  Cédron;  6c 
tout  le  peuple  alloit  le  long  du  chemin  qui 
regarde  le  défert , eb'  ejui  conduit  à Eéthel. 

24.  En  niême-tcms  Sadoc , Grand  Prêtre , 
vint  accompagné  de  tous  les  Lévites,  qui  por- 
Tome  IL  Pan.  L 


19.  Dixit  autem  rex  ad  E- 
thaï  Gethzum  : Cur  venis 
nobifeum  ? revertere  , & 
habita  eum  rege  » quia  pe- 
regrinus  es»  & cgreâus  et 
de  loco  tuo. 

20.  Heri  veniOi,  & ho- 
die  compelicris  nobifeum 
egredi  ? cgo'amcm  ^'adaln 
qub  iturus  fum  : revertere  , 
& reduc  tecum  fracrcs  tuos  > 
Si  Dominus  faciet  tecum 
mifericordiam  & veritatem, 
quia  ollcnchili  gratiaxn  & fi- 
dem* 


II.  Et  rerpondit  Ethaï  rif- 
gi,diccr.s:  Vjvit  Dominus, 

vivit  dominus  meus  rex  : 
quoniam  in  quocumque  lo- 
co fucris , domine  mi  rex  , 
Eve  in  morte , lîvc  in  vita  , 
ibi  erit  fervus  luus. 

21.  i l ait  David  Ethaï  : 
Veni,  & tranlî.  Et  tranfivit 
Ethai  Gctha;u& , & omnes 
viri  qui  cum  co  'eram,  & 
reiiqua  multiiudo. 

23.  Onmcfqvcfiebant  vo- 
ce magna  , & univerfus  pp- 
pulus  t:anfb£i  : rex  quequo 
tranfg%dietatt:r  torremem 
Cedr  n,  f'  cunâus  populus 
incedebat  contra  viam , qujc 
re/pkit  ad  dcfrrrjm. 

24.  Wnit  auiçm  & Sadoc 
fàccrdos , & univetfi  Ei  vitJc 

■ Nn 
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tum  eo  , portante  arcam 
l'irderis  Dci  < & depofue- 
runt  arcam  Dei  : & afcen- 
dic  Abiathar,  doncc  expie* 
[US  cfiet  omnispopulus , 4UI 
cgteflus  fuerat  de  civitaic. 

. a 5 . Et  dixit  rex  4d  Sadoc  : 
Reporta  arcam  Dci  in  ur- 
bem  : fi  invenero  gratiim 
in  oculis  Domini , rcJucet 
me , St  oficndei  mihi  eam  , 
& tabernaculum  fiium. 

a*.  Si  autem  dixerit  mi- 
hi , Non  places  ; przflô  fiiiti, 
fàciat  quod  bonum  eft  co- 
nm  fe. 

17.  Et  dixit  rex  ad  Sadoc 
âcerdotem  : O ridens  re- 
tenere  in  ciyitaiem  in  pa- 
ce:&Achimaas  filiustuus, 
& Jonaihas  filius  Abiathar, 
duo  fiUi  veftei , fini  vobif- 
cam. 


iS.  Ecce  ego  abftondat 
àn  campefiribus  deiêrti , do- 
uée veniat  lêrmo  à vobis 
iodicani  roihi. 


JJ.  Reportarenim  ergo 
Sadoc  St  Abiatliar  arcam 
Dei  in  JeruCilem , Sc  man- 
ferunt  ibi. 


roient  l’arche  de  l’aUiancc  de  Dieu  ; fie  ils ‘la 
poferent  en  un  lieu  éminent , où  elle  pouvait  être 
vue  de  tout  le  monde,  Abiathar  monta  au  lieu  où 
était  t arche , en'attcndant  que  tout  le  peuple 
qui  fortoit  de  la  Ville  fïit  paffd. 

2 y.  Alors  le  Roi  dit  à Sadoc  : Reportez  à 
la  Ville  l’arche  de  Dieu.  Si  je  trouve  grâce 
dc“tant  le  Seigneur,  il  me  ramènera,  & Unie 
fera  revoir  fon  arche  ôc  for.  tabernacle. 

26.  Que  s’il  me  dit  : Vous  ne  m’agrdez 
point  j je  fuis  tout  prêt  ; qu’il  fafle  de  moi  ce  ’ 
qu’il  lui  plaira. 

27.  Le  Roi  ditencore,  en  parlant  au  Grand 
Prêtre  Sadoc:  O voyant,  ne  voyez-vous  pas 
que,  dans  l'état  où  je  fuis,  il  ne  convient  pas- 
que  vous  veniez  avec  moi  ? Retournez  donc  k 
la  Ville , avec  vos  deux  fils  Achiniaas  votre 
fils , & Jonathas  fils  d’ Abiathar , où  vous  etfer- 
cerez  vos  fondions  publiquement. 

28.  Et  pour  mot,  je  m’en  vais  me  cacher 
dans  les  plaines  du  défert,  jufqu’àceque  vous 
m’envoyiez  des  nouvelles  de  l’état  [des  cho- 
fes. 

29.  Sadoc  & Abiathar  reportèrent  donc  à 
Jeruiàlem  l’arche  de  Dieu , ôc  y demeurèrent. 


5.  IV . David  prie  Dieu  de  renverfer  les  confeils  d’Achitophel.  U renvoie 
Chufal,  afin  qu'il  dijppe  les  confeils  de  ce  traître  , tir  qu'il  lui  fajfe  donner 
avis  de  ce  qui  fie  pajjera  chez  te  Roi  Abfalon. 


30.  Porrà  David  tfeende- 
^at  clivum  olivanim^  fean- 
denSy  ic  flens , nudis  p«di* 
bus  incedensp  6c  opeito  ca- 
pire:  léd  & omnis  popaluf  ^ 
(|ui  CTAt  cum  CO , operto  ca- 
pite  aTccndebat  plonns* 

5 r.  Nuntiatom  eft  autem 
David,  Sc  Achuophel 
effet  in  cenjuratione  cum 
Abfâlom,  diAit^ue  David  : 
Infatmi  , ^uarfb , Domine 
Âdiitophcl. 


30.  Cependant  David  montoit  la  colline 
des  Oliviers  , ôc  pleuroit  en  montant.  Il  alloit 
nuds  pieds  & la  tête  couverte  : ôc  tout  le  peu- 
ple qui  étoh  avec  lui  montoit  la  tête  couverte  , 
Ôc  en  pleurant. 

3 1.  Or  David  reçut  nouvelles  qu’Achito- 
phel  ëtoit  aulTi  dans  la  conjuration  â.’AbfaloD. 
Seigneur,  dit  alors  David , renverfez , je  vous 
prie  , & rendez  inutUes  les  confeils  d’Ach^ 
topheL 
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5 2.  Et  lorfquc  David  anivoit  au  haut  de  la 
montagne  des  Oliviers , où  il  devoir  adorer  le 
Seigneur,  en  fe  tournant  du  côté  de  Jerufahm , 
où  était  t arche , Chufal  vint  au-devant  de  lui, 
ayant  fes  vêtemens  déchirés , & la  tête  cou- 
verte de  terre. 

JJ.  David  lui  dit  ; Si  vous  venez  avec  moi , 
vous  me  ferez  à charge  : 

34-.  Mais  fi  vous  retournez  à la  Ville  , ôc  fi 
vous  dites  à Abfalon  : Mon  Roi , je  viens 
vous  offrir  mon  fervice  , & je  vous  fervirai 
comme  j’ai  fervi  votre  pere  ; vous  difliperez 
le  confell  d’Achitophel. 

î y.  Vous  avez  avec  vous  les  Grands  Prê- 
tres Sadoc  & Abiathar , auxquels  vous  direz 
tout  ce  que  vous  aurez  appris  chez  le  Roi. 

3 5.  Ils  ont  leurs  deux  fils , Achimaas  fils  de 
Sadoc  , & Jonathas  fils  d’ Abiathar.  Vous 
m’envoyerez  dire  par  eux  tout  ce  que  vous 
aurez  appris. 

37.  Chufaï , ami  de  David,  retourna  donc 
à Jerulàlem;  ôc  Abfalon  y entroit  en  même- 
tems. 


3i.’C«rnqne  arcenJeret 
David  funimi;attm  montis , 
in  quo  adoraturjs  crat  Do- 
riiniim  , ecce  occurtit  ei 
ChuftiArachiiPs.fcifla  vcf- 
te,  & terra  f>lt  no  capitc. 


5j.  Et  dixit  ei  David  : Si 
veneris  mccum,  cris  mihi 
oneri  ; 

34.  lî  auten  in  civitaceia 
reveriaris.  & Jixeris  Abfa- 
lom  : Serrus  tisus  funt , rex  ; 
lieue  lui  fervus  patris  tut  . 
lie  ero  fervus  tuus  : dilTipa- 
bis  conlilium  AchitopheU 

33.  Habes  autem  tecum  • 
Sadoc  & Abiathar  lâcerdo- 
t«s  : St  omne  verbum  quod- 
cumque  audieris  de  dotno 
regis , indicabis  Sadoc  St  A- 
biaihar  facerdotibus. 

Sunt  autem  eit  duo 
filii  eorum,  Achimabs  filiua 
Sadoc ^ & Jonathas  fiUut 
Abiathar  : St  mitictis  per 
eos  ad  me  omne  verbum 
quud  auJieritis. 

37.  Venierte  ergo  Cliufat 
amico  David  in'civiutem, 
Abfilom  quoque  ingreflus 
eft  Jerufalem. 


CHAPITRE  XVI. 


§.  I.  SUia , fervueur  de  Miphibopth  , va  trouver  David , lui  port  e des  vivres  i 
iy  calompie  fon  Maître,  David,  furpris  par  ces  artijices , lui  donne  tous  les 
biens  de  Miphibofeth. 

La  mesme  anne’e  2581. 


..A  Près  que  David  eut  paffé  un  peu  le  haut 
de  la  montagne  , Siba  fervitcur  de  Mipliibo- 
feth  vint  au-devaijt  de  lui , avec  deux  ânes 
chargés  de  deux  cens  pains , de  cent  pa  .|ue.s 
de  raifins  fecs  , de  ceijt  cabas  deT  figues  ; 6c 
d’un  vailTeau  plein  de  vin. 


t.  Cumque  David  tranliP- 
fît  paululura  montis  verti- 
cen.  , appirui.  Siba  puer 
Mipltiboictii  in  occiitfum 
ejus , cci'.i  duobu.  aliiris  , 
qui  onerati  cant  ducfiitis 
panibus , St  centum  alüga- 
tur :s  Mvspafia:,  St  centum 
snallis  palatharum . St  utre 
yini. 


Nn  ij 
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S.  Et  Jùdt  rex  Sibx  : Quid 
£bi  Tolunt  harc  ? Re(pondit« 
que  Siba  : A/ini,  domefticis 
regis  ut  fedeant  : panes  & 
paiathz,  ad  veicendum  pue- 
lis  cuis:  vinum  autem , ut 
bibit  ft  quis  dcfccerit  in  de« 
lêriQ. 


J.  Et  ait  rex  : Ubi  eft  fi- 
lius  domini  tui  f Refpon' 
^icque  Siba  régi:  Keman/ic 
in  Jerufaletn  , dicens  : Ho- 
die  reflituec  mihi  domus  If- 
rael  regnum  pacris  mei. 

4.  Et  ait  rex  Sihr:  Tua 
fine  omniaquf  fuerur.t  Mi- 
phibofeth.  Dix:rq;:e  Siba  : 
Oro  ut  invennm  grariam 
coram  te^  domine  nu  rex. 


2.  Le  Roi  lui  dit  : Que  voulez-Vous  faire 
decelafSiba  lui  répondit-:  Les  ânes  font  pour 
fervir  de  monture  aux  Officiers  du  Roi  : les 
pains  & les  figues , pour  donner  à ceux  qui 
vous  fuivent  ; Ôc  le  vin  , afin  que  , fi  quel- 
qu’un fe  trouve  foible  dans  le  défert,  U en 
puifie  boire-  . 

9.  Le  Roi  lui  dit:  Où  eft  le  fils  de  votre 
Maître  ? Il  eft  demeure , dit  Siba , dans  Je- 
rufalem,  en  difant  ; La  maifon  d’Ifracl  me 
rendra  aujourd’liui  le  Royaume  de  mon  pere. 

4.  Le  Roi  dit  à Siba:  Je  vous  donne  tout 
ce  qui  ctoit  à Miphibofeth.  Siba  lui  répondit  : 
Ca  que  je  fouhaite  , mon  Seigneur  & mon 
Roi,  c’eft  d’avoir  quelque  parta  vos  bonnes 
grâces. 


§.  II.  Semtï  maudit  David  , Ù“  lui  jettf  des  pierres.  Âbipïi  veut  lui  aller 
couper  la  tète.  David  Peu  empêche.  U efpere  que  Dieu  lui  tiendra  compte  de 
ce  mauvais  traitement  qu’il  fouffre. 


<r.  Venir  ergo  rex  navid  u(^ 
^ue  ad  Bahurim  : & cccc  e- 
grediebarurinde  virde  cog- 
natione  domùs  Saul,  nomi* 
ne  Senici , filius  Géra , pro- 
cedebatque  cgredienc  , Sc 
malediccbar , 

6,  mirrebatque  lapides 
contra  David , S:  contr.i  u- 
niverfos  fervos  régis  Da- 
vid : omnis  autem  populns  , 
& univerlî  bellaiorcs  à dex- 
tro  & d üniUro  larere  régis 
âneedebantf 

7.  Ira  autem  loquebatur 
Semei  cum  maledicerct  'ré- 
gi rbgredcre  vit  languinum, 
te  virBelial. 

8.  Reddidit  tibi  Derminus 
cniverrum  fanguinem  do- 
anus  Saùl  ; quoniam  invanOi 
regnum  pro  eo,  & dédit  Do- 
minus  regnum  in  manu  Ab- 
iàlom  iitii  tui  ; & ecce  pre- 
inunt  te  malâ  tua  , quoniara 
vit  ianguinum  es. 


y.  Le  Roi  David  étant  venu  Jufqu’auprès- 
de  Bahurim  , l^tlle  de  la  tribu  de  Benjamin  f 
il  en  fortit  un  homme  de  la  maifon  de  Saiil  , 
appellé  Semeï,  fils  de  Géra,  qui,  s’avan- 
çant dans  fon  chemin , maudiffoit  David , 

6.  lui  jettoit  des  pierres  & à tous  fes  gens , 
pendant  que  tout  le  peuple  & tous  les  hom- 
mes de  guerre  marchoient  à droite  & à gau- 
che à côté  du  Roi. 

7.  Et  il  maudilToit  le  Roi , en  ces  termes  : 
Sors , fors , homme  de  làng,  homme  de  Bé- 
lial , plein  de  corruption  & de  malice. 

8.  Le  Seigneur  a fait  retomber  fur  toi  tout 
le  fang  de  la  maifon  de  Saül , parce  que  tu 
as  ufurpé  le  Royaume  pour  te  mettre  en  fa 
place.  Et  maintenant  le  Seigneur  fait  pafler  le 
Royaume  çntre  les  mains  d’Abfalon  ton  fils, 
& tu  te  vois  accablé  des  maux  que  tu  as  faits 
aux  autres , parce  que  tu  es  un  homme  de 
fang. 
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9.  Dixie  autem  Abi(ài  fi- 
lius  Sarvii,  régi,:  Quaro 
> T > • I • I nialeJicu  canis  hic  mortuus 

mon  Seigneur  ? Je  men  vais  lui  couper  la  domino  mco  régi  : vadam , 


tête. 

10.  Le  Roi  dit  à Abifaï;  Qu’y  a til  de 
commun  entre  vous  & moi , enfans  de  Sar- 
via ? LailTez-le  faire  > car  le  Seigneur  lui  a or- 
donné de  me  châtier  , en  lui  permettant  de 
maudire  David/  Et  qui  olèra  lui  demander 
pourquoi  il  l’a  fait  ? 

1 1 . Le  Roi  dit  encore  à Abifaï  & à tous 
fes  fcrviteurs:  Vous  voyez  que  mon  fils,  qui 
cft  forti  de  moi , cherche  à m’ôtcr  la  vie  : 
combien  plus  un  fils  de  Jemini , un  homme  de 
ta  tribu  de  Benjamin  , plus  attache  à la  mai(on 
de  San! qu’à  la  mienne , me  traitera-t-il  de  cette 
forte  ? Laiflëz  le  faire";  laifTez-le  me  maudire, 
félon  l’ordre  qu’il  en  a reçu  du  Seigneur. 

1 2.  Et  peut  être  que  le  Seigneur  regardera 
mon  afflidion  , & qu’il  me  fera  quelque  bien 
pour  ces  malédidions  que  je  reçois  aujour- 
d’hui. 

IJ.  David- continuoit  donc  fon  chemin, 
accompagné  de  fés  gens  ; & Semeï,  qui  le 
fuivoit , marchant  à côté  fur  le  haut  de  la 
montagne , le  maudiffoit , lui  jettoit  des  pier- 
res , & faifoit  voler  la  poufTiere  en  L air , pour 
lui  marquer  fa  haine  ér  fa  fureur. 

1 4.  Le  Roi  arriva  enfin  4 Bahurim , & avec 
lui  tout  le  peuple  qui  l’accompagnoit  , fort 
fatigué  > ôc  ils  prirent  là  un  peu  de  repos. 

§.  III.  Æf.tljn  entre  dans  Jerufalem  , y abufe  des  concubines  de  fon  pere  , 

fuivant  le  conjeil  cT Achitophel , qui  était  regardé  comme  un  oracle. 


& amputabo  caput  ejus. 

10.  Etaic  rex;  Quid  inihî 
& vobîs  cAtilii  barvix.?  di- 
niittite  eum  ,ut  maiedicat  r 
Dominas  enim  prxccpic  ei 
ut  malcdicecct  David  : de 
quis  cft  qui  audeat  dicerc  y 
quare  Hc  fcccrit  / 

Ji.  Et  ait  rex  Abilai,  8c 
univcrfis  (èrvîs  fuis  : Ecce 
fiiius  meus , qui  egreflus  efl 
de  utero  raeo  , quxrit  ani- 
mam  meain  ; quanto  niagis 
nunc  fiiius  Jemini  î dimitte 
eum  , ut  maiedicat  juxta 
prxccpcum  Domini  : 


Tl.  fi  Torte refpicîat  Do- 
minus  aftiiiftioncm  meam  : 
&reddaimihi  Dominusbo- 
num  pro  maiedifflione  hac 
hodierna. 

T Ambulabat  itaque  Da- 
vid & ibeii  ejus  per  vîant 
cum  eo.  Semei  autem  , per 
jugum  montis  ex  latere  ^ 
contm  ülum  gradiebacur  , 
malcdicens  : & mittens 
piJes  adverfum  cum,  ter- 
ramque  rpargens. 

14.  Venit  itaque  rex,  & 
univerfus  populus  cum  eo^ 
ladus,  & rcfocibati  funt  ibi. 


t y.  Cependant  Abfalon  entra  dans  Jerufa- 
1cm , fuivi  de  tous  ceux  de  fon  parti , & ac- 
compagné d’ Achitophel. 

i5.  Chufaï  d’Arach  , qmi  de  David,  vint 
lui  faire  la  révérence,  &lui  dit:  Mon  Roi, 
Dieu  vous  conferve,  mon  Roi, 


P5.  Abfâlom  autem  8c 
omnis  pofulus  ejus  ingreflj 
funt  Jerufalem , /cd  & A- 
cbitophel  cum  eo. 

Ciim  îiutem  venîfict 
Chufai  Ancliites  amicus 
David  ad  Abli<lom,  iocurus 
eft  ad  eum  ; Salve  rex , fiür- 

rex. 

N a iij 
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n.  AJ  quem  Abfalom  : 
Hrc  eU,  inquit , gratia  tua 
ad  amicum  tumn  ? quare 
non  ivifti  cum  ainico  tuo  ? 

iS.  Rciponditque  Churai 
ad  Abfalom:  Nequaquam  : 
qutaiiliut  ero  « qiien\elegic 
Dominus , & omnis  hic  po- 
pulus  , î;  univcrïus  Ilrael  , 
& cum  CO  manebo. 

19.  Sed  ut  & hoc  inferam, 
cui  ego  ferviturus  fum  ? 
nonne  filio  regN:  lîcut  pa- 
roi patei  tuo  , lia  parebo  & 
tibi. 

ao.  Dixit  autem  Abfa- 
lom ad  Achitophel  : Inite 
conlilium  quid  agetc  dcbca- 
rous. 

i t . Et  ait  Achitophel  ad 
Abfalom:  Ingredeie  ad  con- 
cubinas  patiis  tui , quas  di- 
mifit  ad  euDodiendam  do- 
snum  : ut  cùm  audierit  om- 
nis Ilrael  quod  foedaveris  pa- 
trem  tuum,  roboreiituc  te- 
euffi  manus  cocum. 


II.  Tetenderunf  efgo  Ab- 
(âlom  tabernaculum  in  fola- 
rio,  ingreSurque  ell  ad  con- 
cubinas  patris  fui  coiam  u- 
niveifo  Iftacl. 


tj.  Conlilium  aulem  A- 
chitophel , quod  dabat  in 
diebus  illis  > qualï  li  quis 
confulcret  Deum  ; Rc  état 
cmne  confîlium  Achito- 
phel , & cùm  eflet  cura  Da- 
vid , & cùm  effet  cum  Ab- 
(âlom. 


17.  Abfalon  lui  répondit:  Eft-ce  donc  là  la 
rcconnoiffancc  que  vous  avez  pour  votre 
ami  ? D’où  vient  que  vousn’êtes  pas  allé  avec 
votre  ami  ? 

1 8.  Dieu  m’en  garde  , dit  Chufaï  ; cat  je 
ferai  à celui  qui  a été  élu  par  le  Seigneur, 
par  tout  ce  peuple , & par  tout  Ifraël,  & je 
demeurerai  avec  lui. 

19.  Et  de  plus  : Qureft  celui  que  je  viens 
fervir  ? N’cft-ce  pas  le  fils  du  Roi  ? Je  vous 
obéirai,  comme  j’ai  obéi  àvotrepere. 

20.  Abfalon  dit  alors  à .Achitophel  : Con- 
fultez  enfemble  pour  voir  ce  que  nous  avons 
à faire. 

21.  Achitophel  dit  à Abfalon  : Abufez  des 
concubines  de  votre  peft , qu’il  a laiflees  pour 
garder  fon  palais  ; afin  que  lorfque  tout  Ifraël 
faura  que  vous  avez  deshonoré  votre  pere , 
ils  s’attachent  plus  fortement  à votre  paru , 
ne  voyant  plus  d'apparence  que  vous  puijfez 
vous  réconcilier  avec  lui. 

22.  On  fit  donc  dreffer  une  tente  pour 
Ablàlon  fur  la  terraife  du  palais  du  Roi  ; ôc  il 
abufà  devant  tout  Ifraël  des  concubines  de 
fon  pere  , félon  que  Nathan  f avait  prédit  à 
David. 

2 J.  Or  les  confeils  que  donnoit  Achito- 
phel étoient  regardés  alors  comme  des  ora- 
cles de  Dieu  même  ; & on  les  confidéroit 
toujours  en  cette  maniéré  , foit  lorfqu’il  étoit 
avec  David , ou  lorfqu’il  étoit  avec  Ablàlon, 
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CHAPITRE  XVII. 


Ç.  I.  Achhophel  efl  d’avis  de pourfuivre  David  , fans  lui  donner  le  tems  de 
• fe  reconnoitre.  Chufaï  tenverfe  ce  confeil , ix  fait  avertir  David  de  ce  qu’il  , 
a à faire, 

La  m e e xnne’e  2p8i. 


’i./V  Chitophel  dit  donc  à Abfalon;  Si  vous 
l'agrdez,  je  m’en  vais  prendre  douze  mille 
hommes  choifis.  J’irai  pourfuivre  David  cette 
même  nuit  : 

2.  Et  fondant  fur  lui  & fur  fis  gens , qui 
font  tou  las  & hors  de  défenfe  , je  les  bat- 
trai /ans  peine.  Tout  le  monde  fuira  : & le  Roi 
fe  trouvant  feul , je  m’en  déferai. 

J.  Je  ramènerai  tout  ce  peuple»  comme 
fi  ce  n’étoit  qu’un  feul  homme  ; car  vous  ne 
cherchez  qu’une  feule  perfonne , ejuii  me  fera 
aip  de  vous  remettre  entre  les  mains  ; & après 
cela  tout  fera  en  paix. 

4-  Cet  avis  plut  à Abfalon'»  & à tous  les 
anciens  d’Ifraël. 

y.  Néanmoins,  Abfalon  dit:  Faites  venir 
Chufaï  d’Arach , afin  que  nous  fâchions  aufil 
fon  avis. 

6.  Chufaï  étant  venu  devant  Abfalon, 
Abfalon  lui  dit:  Voici  le  confeil  qu’Achito- 

• phel  nous  vient  de  donner  : le  devons-nous 
fiiivre  I Que  nous  confeillcz-Vous  f 

7.  Chulkï  qui  en  vit  les  fuites  y dr  qui  vou- 
lait détourner  la  ruine  inévitable  de  David,  ré- 
pondit à Ablklon  : Le  codfcil  qu’a  donné  A- 
chitophel  ne  me  paroît  pas  bon  pour  cette 
fois. 

15.  Vous  n’ignorez  pas,  ajouta-t-il,  quel 
eft  votre  pere , que  les  gens  qui  font  avec  lui 
font  très- vaiUans,  & que  maintenant  ils  ont 
le  cœur  outré , comme  une  ourfe  qui  efl  en 
fiiùe  dans  un  bois  9 de  ce  qu’oniui  a /avi  les 


t.  Dixitergo  Achicophei 
ad  Abûlom  ; Eligam  mihi 
duodccim  millia  virorum, 
& confurgens  perl'equat 
David  hac  noâe. 

a.  Et  imiens  fuper  cum 
( «juippe  qui  laflui  eA,  & fo- 
lutis  manibus  ) pcrcutiatn 
eum  : cumque  fugeris  om- 
nis  populns  qui  cum  eo  eA, 
percuriamrfgemdcfolatum. 

Et  reducam  univerfum 
populum  , quomodo  unu, 
nomo  reveiti  (blet  ; unum 
enim  virum  tu  quiris  : St 
omnis  populus  erit  in  pace. 


4.  Placuitque  (èrmo  eju, 
AbCalom,  & cunâis  inajo- 
ribu,  natu  llrael. 

5.  Ait  autem  Ab(â!om  : 
Vocate  Chulâi  Arachitem  , 
St  audiamus  quid  etiain  ip(e 
dicat. 

6.  Cumque  veniflet  Chu- 
lâi ad^AbÊalom,  ait  Abfa- 
lomad  eum:  Hujulcemodi 
Termonemlocutus  eA  Achi- 
tophel  : (âcere  debemus  an 
non  ! quod  daj  conAlium  { 

7.  Et  dixit  Chufaï  ad  Ab- 
(âJom  ; Non  eA  bonuna 
conAlium.  quod  dédit  Achb* 
tophel  hac  vice. 


S.  EtrurftimintuIitCim- 
fai  : Tu  noAi  patremtuum  , 
St  viros  qui  cum  eo  Aint. 
elfe  fottiAimos  & amaro  a- 
nimo  , vriitti  A urAi  raptie 
«atulilin  iàltBlïtviat:  Hcd 
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& patertuusvirbtlbtoreft,  petits.  Votre  pere  , aufTi,  qui  fait  parfaite- 
nec  morabiiur  cum  populo,  ment  la  gucrrc , ne  s’arrêtera  point  avec  fes 


gens 

s>.  Forfitan  nunc  htiiat  in  ç.  Il  eft  peut-être  maintenant  caché  dans 
foveis,aucinuno,<]uo vo-  cavemc , OU  dans  quelque  autre  lieu 

derii  unus  quilibct  in  prin-  qu  il  auta  choili.  (^ue  11  quelqu  un  de  vos 
cipio,auaiet<]uicumqueau-  gens  eft  .tué  d’abord  , on  publiera  aulfi  tôt 

Jaga  ’in  populo  qu^ftqut  par-tout  que  le  p^  d’Abfalon  a été  battu, 
baïur  Abùiom. 

10.  Etfortiir.musquirque,  10.  Et  en  même-tems,  les  plus  hardis  de 

cujus  cor  eft  quafi  leonis , gg^j^  fuivent , ôc  qui  ont  des  coeurs 

omnis  popuius  ifrael,  for-  de  lion , feront  failis  d eliroi.  Car  toutle  peu- 
rem  eiTe  patrem  tuum , & pje  d’Ifracl  fait  que  votre  pere  6c  tous  ceux 
fünt!  qui  font  avec  lui  font  très-vaillans. 

11.  Sed hoc mihi viJetur  II.  Voici  donCj  ce  me  femble , le  meil- 
rcaumeireconfiiiumiCon-  jgg,.  coiifeil  que  VOUS  puiffiez  fuivrc  : Faites 

rad,  à Dan  ufqucBerfabce,  atlemblcr  tout  Ifracl  , depuis  Dali,  )ufqua 
quali  arena  maris  innume-  Bcrfabéc , commc  le  fable  clc  la  mer  qui  eft 
emum!  ^ innombrable  ; 6c  vous  ferez  au  milieu  d’eux. 

U. ttirruemusfupereum  12.  Et  en  quciquc  licu  qu’il  puKTe  être, 
in  quocumque  loco  invcn-  uous  irons  nous  jettcr  fur  lui;  nous  l’accable- 

eum  , licut  cadere  folet  ros  TOUS  pat  notre and  nombre , comme  quand  la 
inper  terram  : & non  relin-  rofés  tombe  ilir  la  terre  ; 6c  nous  ne  lailTc- 

eoVunt /ne  unum  quid^iî:!  ''O»*  F*  tOUS  IcS  geilS  qui  fonC 

avec  lui. 


IJ.  Quo<l  Cl  urbem  ali- 
quam  fuerit  îngreiTus , cir- 
cumdabit  omnis  Ifrael  civi- 
tati  flli  funcs  » 6c  trahemus 
cam  în  lorreniem,  ut  non 
reperiatur  ne  calculu« 
flem  ex  ea. 

14.  Dixitque  Abfalom,  Sc 
cmnes  viri  Ifrael:  Mdius 
fft  coniîlium  Chufâi  Ara- 
chita:,  confilio  Achitophel: 
Domini  autem  nutu  dilfipa- 
tum  eft  confilium  Achito- 
phcl  utile  , ut  induceret 
Dominus  ftjper  Ablklom 
fnaium. 


If.  Ftait  Chufai  Sadoc 
& Abiithar  laccrdotibus  : 
Hoç  &:  hoc  modo  con/îiuim 
<iedit  Achitophel  Abraicffl, 


13.  Que  s’il  fc  retire  dans  quelque  Ville  ; 

tout  Ifraël  en  environnera  les  murailles  de 
cordes  ; 6c  nous  l’entraînerons  dans  un  tor- 
rent, fans  qu’il  en  refte  feulement  une  petite 
pierre.  • i 

1 4.  Alors  Abfelon  6c  tous  les  principaux  d’If- 
raël  dirent  : L’avis  de  Chufai  d’Arach  eft 
meilleur  que  celui  d’Achitophel.  Mais  ce  fut 
par  la  volonté  du  Soigneur  que  le  confeil  d’A- 
chitopel , qui  étoit  le  plus  utile , fut  ainfi  dé- 
truit, afin  que  le  Seigneur  fit  tomber  AWàlon 
dans  le  malheur  que  méritoit  Ja  révolte  & fa 
perfidie. 

ly.  Alors  Chufai  dit  aux  Grands  Prêtres 
Sadoc  6c  Abiathar  : Voici  l’avis  qu’Achito- 
phel  a donne  à Abfalon , 6c  aux  enfans  d’If- 
racl 
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TtacL;  & voici  celui  que  j’ai  doi;né. 

1 6.  Envoyez  donc  en  diligence  à David  , 
pour  lui  en  donner  nouvelle  , & faites -lui 
dire  qu’il  ne  demeure  point  cette  nuit  dans 
les  plaines  du  ddfert  ; mais  qu’il  palTe  au  plu- 
tôt le  Jourdain  , de  peur  qu’il  ne  périlTe,  lui 
& tous  fes  gens. 

17.  Jonathas  6c  Achimaas  étoient  près  de 
la  Fontaine  de  Rogel , ^ux  environs  de  Jeru- 
falem  , n’ofant  fe  montrer  y ni  entrer  dans  la 
Ville  : Et  une  lervante , faifant  Jemblant  <î al- 
ler pvijèr  de  t eau , les  alla  avertir  de  tout  ceci. 
Ils  partirent  en  même-têms  pour  en  porter  la 
nouvelle  au  Roi  David.  • 

18.  Il  arriva  néanmoins  qu’un  garçon  les 
vit , 6c  en  donna  avis  à Abfalon.  Mais  ils  en- 
trèrent aufli-tôt  chez  un  homme  deEahurim , 
qui  avoit  un  puits  à l’entrée  de  fa  maifon , dans 
lequel  ils  delcendirent. 


& fenioribus  Ifrael  : Sc  ego 
t;ile  ticdi  conniium. 

\6,  Nunc  crgo  mictite  ci- 
to , & nuntiate  David  i di- 
centes  : Ne  moréris  nofte 
hac  in  campcdribus  detêrti , 
fcd  abfque  dilatione  tran(^ 
grcderc  : ne  foriè^bforbea- 
tur  rex  , & omnis  populus 
qui  cum  eo  efl. 

17.  Jonathas  autem  8c  A- 
chimaas  ftabant  juxta  Foa* 
sem  Rogel  : abiit  ancüla  8c 
nuntiavst  ei$  : & illi  profe^i 
funt , ut  rcfcrrent  ad  regem 
David  nuntium  : non  enim 
poteranc  viJeri  > aut  introire 
civitatem. 


i8.  Viditauiem  eos  qui- 
dam puer,  & indicavit  Ab- 
fâlom  ; illi  verbconcito  gra» 
du  ingrefTi  funt  domum  cu- 
tufdam  viri  in  Bahurim , qui 
nabebatputeumm  veftibulo 
fuo  , 8c  defcenderunt  in 


ip.  Et  la  femme  de  cet  homme  étendit 
Une  couverture  fur  la  bouche  du  puits , com- 
me fl  elle  eût  fait  fécher  des  grains  pilés.  Ainfl 
la  chofe  demeura  cachée. 

20.  Les  gens  d’Abfalon  étant  venus  dans 
cette  maifon , dirent  à la  femme  : Où  font 
Achimaas  ôc  Jonathas  f Elle  leur  répondit  : 
Ils  ont  pris  un  peu  d’eau  , 6c  s’en  font  allés 
bien  vite.  Ainfl  ceux  qui  les  cherchoient , ne 
les  ayant  point  trouvés , s’en  revinrentà  Jeru- 
&lem. 

2 1 . Après  qu’ils  s’en  furent  retournés , Achi- 
maas êc  Jonathas  forcirent  du  puits , continuè- 
rent leur  chemin , 6c  vinrent  dire  à David  : 
Décamp^  6c  paflcz  le  fleuve  au  plutôt, 
parce  qu’Khitophel  a donné  un  tel  confeil 
contre  vous. 


eum. 

19.  Tulit  autem  mulier, 
& expandit  veUmen  Tuper 
os  putei , quati  nccans  pti- 
lànas  : & UC  latuic  res. 

10.  Cumque  venitTentfep- 
TÎ  Abfalom  in  domum , ad 
mulierem,dixcruni  : Ubi  cft 
Achimaas  & Jonathas  ! Et 
relpondit  eis  mulicr:  Tran- 
lîerunt  feftinanter,  guilati 
paululùm  aqud.  At  hi  qui 
quzrebam,  cùm  non  repcrit^ 
fent , revcrfi  funt  in  Jerufi- 
lem. 

11.  Cumque  abiiflent . af- 
cenderunt  illi  de  puteo  , & 
pergentes  nuntiavcrunt  régi 
David , le  dixerunt  : Surgi- 
te,  & tranfite  cito  fluvium  : 
quoniam  hujufcemodi  de- 
dit  conlilium  contra  vos  A- 
chitophel. 


Tome  IL  Part,  /. 
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§.  IL  David  pajje  le  Jourdain , & fe  met  en  fureté.  Achitophel  fe  pend  de  dépit 
de  ce  que  fon  confil  n'a  pas  été  fnivi.  David  refait  des  rafratchijfemens 
pour  fes  troupes  , de  la  part  de  Sobi  > de  Machir  Ù“  de  Berzellaï. 


xt*  Surrexit  ergo  David  « 
fi  cmnis  Dopulus  ^ui  cum 
eo  tfrnt , S:  tranfierunt  Jor- 
daneni,  donec  diluccfceret: 
& ne  unus  quidem  relîduus 
Riit,qui  non  tranfifTet  âu- 
vjum. 

13.  Porro  Acbitophel  vi- 
dent qcbJ  non  fuiHet  fbc- 
nim  con(Uium  fuum , Ara> 
vit  afînum  Aium  » (urrexit- 
que  Si  abiit  in  donoum  Tuam 
fe  civitatem  ^uam  : & dif- 
po/îta  domo  fua  , fufpendio 
imeriit  , fr  fepulcus  efl  in 
fepulchro  patris  (üi. 

14.  David  autem  venit  in 
caftra,  & AblàlOm  tranfîvit 
Jordanem  , ipfe  & omnes 
viri  lirael  cum  co« 


aç.  Atnafiim  vcfè  conft4- 
tuit  Abialom  pro  Joab  fuper 
exercitum  : Aoiafa  autem 
erat  filiut  viri , qui  vocaba- 
tur  Jcira  de  jefraeli , qui  in- 
greiTus  eft  ad  Abigail  filiam 
Naas , (brorem  Sarviz  » qux 
fuit  mater  loab. 

x6,  ht  caOrametatus  e/l 
Ifrael  cum  Ab/àiom  in  terra 
Galaad. 

17.  Cumque  veniflct  Da- 
vid in  ca/ica  , Sobi  fiiius 
Naas  de  Kabbath  filiorum 
Ammon  « & Machir  lilius 
Ammihel  de  Lodabar  , & 
ficrzellai  Galaadites  de  £U>- 
gelim  , 

iS.  obtulerunc  ei  firato* 
fia , & upetia,  & vaTa  fiâi- 
lia  » frumentum  , fc  hor- 
deum , & farinam»  & !«)- 
lentiim  , & fabini , & Isa— 
lem,  & frik.um  cicer , 

>9,  & mel,  & butynim  , 
oves , & yingues  vitulos  ; 
detleruntque  David  , Si  po- 
pulo ^ui  cum.  eo  ecat , ad 


22.  David  marcha  donc  auflî-tôt  avec  tous 
fes  gens , pafTa  le  Jourdain  avant  la  pointe  du 
jour , avec  tous  ceux  qui  [ accomp annotent , fans 
qu’il  en  demeurât  un  fcul  au-de<;à  du  fleuve.. 

2 J.  Achitophel  voyant  qu’on  n’avoit  point 
fùivi  le  confeil  cju’il  avoit  donné , fit  feller  fon 
âne  , s’en  alla  a la  maifon  qu’il  avoit  en  fa 
Ville  de  Gilo;  ÔQ  ayant  difpofé  de  toutes  fes 
affaires , il  fe  pendit , ôc  fut  enfeveli-  dans  la 
fépulcre  de  fon  pere. 

24.  David  vintenfuitc  au  lieu  appelle  Maha- 
natm,  qui  fignifie  un  camp.  Citait  une  place 
tris-forte,  où  il pouvoit  demeurer  en  fûreti.  Et , 
quelques  jours  après , Ablàlon , fuivi  de  tout 
Ifrael , paffa  auffi  le  Jourdain. 

2 J.  Abfalon  fit  Général  de  fon  armée  , au 
lieu  de  Joab,  Amafa , fils  d’un  homme  de 
Jefhiël  nommé  Jétra,  qui  avoit  époufé  Abi- 

faïl  fille  de  Naas  pere  de  David  , & fœur  de? 
arvia  mere  de  Joab. 

26.  Ifrael  fe  campa  avec  Ablàlon  dans  le 
pays  de  Galaad , ajjez  près  de  la  yUlede 
nanàtm, 

27.  David  étant  venu  au  camp,  cefl-à-dire i 
dans  cette  faille , Sobî  fils  de  Naas  de  Rabbath  y 
Ville  des  Ammonites,  Machir  fils  d’Ammihel 
de  Lodabar,  ôc  Berzelbï  de  Rogelim  en  Ga', 
læid  , 

28.  lui  offrirent  des  lits  , des^pis  , des 
vaiffeaux  de  terre  , du  bled , dell^e , de  la 
farine , de  l’orge  féchée  au  feu  , des  fèves  > 
des  lentilles  de  des  pois  fricaffés , 

29,  du  miel,  du  heure,  des  brebis  ôc  des 
veaux  gras.  Ils  apportèrent  tout  ceci  à David , 
ôc  à ceux  qui  le  fuivoient , parce  qu’ils  crurent 
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bien  que  le  peuple , fe  trouvant  dans  un  dé- 
fert , ctoit  abattu  de  faim , de  foif  ôc  de  ladi- 
-tude. 


Tefcendum  : fufpicati  enim 
Aint,  populum  fkme  & lïci 
facigari  in  dereno. 


CHAPITRE  XVIII. 


§.  I.  David  fait  la  mue  de  fes  troupes  , réglé  Perdre  de  bataille , veut  fe 
. trouver  au  combat.  Ses  gens  Pen  empêchent.  U ordonne  à fes  Généraux  de 
conferver  Âbfalan.  Laiataille  fe  donne,  & Parmée  d’Abfalon  ejl  taillee 
en  pièces. 

La  mesme  anne’e.  2981. 


Avid , dont  t armée  tétoit  extrêmement 
grojfie , ayant  fait  la  revûe  de  fes  gens , établit 
fur  eux  des  Tribus  ôc  des  Centeniers  ; & les 
ayant  partagés  en  trois  corps , 

2.  il  donna  le  tiers  de  fes  troupes  à com- 
mander à Joab , le  tiers  à Abifaï  (ils  de  Sar- 
via  ôc  frere  de  Joab,  ôc  le  tiers  à Ethaï  de 
Geth.  Le  Roi  dit  enfuite  à fes  gens  ; Je  veux 
me  trouver  au  combat  avec  vous. 

3.  Mais  fes  gens  lui  répondirent:  Vous  ne 
viendrez  point  avec  nous  ; car  quand  les  en- 
•nemis  nous  auroient  fait  fuir , ils  ne  croiroient 
.pas  avoir  fait  grand’chofe  ; ôc  quand  ils  au- 
roient taillé  en  pièces  la  moitié  de  nos  trou- 
pes , ils  n’en  feroient  pas  fort  fatisfaits , parce 
que  vous  êtes  confideré  vous  feul  comme  dix 
tmlle  hommes.  Il  vaut  donc  mieux  que  vous 
demeuriez  dans  la  Ville , afin  que  vous  foyez 
iCn  état  de  nous  (ècoutir. 

4.  Le  Roi  leur  dit  : Je  ferai  tout  ce  que 
vous  voudrez.  Il  fe  tint  donc  à la  porte  de  la 
Ville  de  Mahanaïm  , pendant  que  toute  l’ar- 
mée en  fonoit , en  diverfes  troupes  de  cent 
hommes , ôc  de  mille  hommes. 

y.  En  même-temps  il  donna  cet  ordre  à 
Joab,  à Abifaï  ôc  à Ethaï:  Confervez-moi 
mon  fils  Abfalon.  Et  tout  le  peuple  entendit 


T.  Igitur  confiJerato  Da- 
Tid  populo  luo  , condttuit 
fuper  eos  tribunos , & ccb- 
turioncs , 


1.  & dédit  populi  tertiam 
partem  fub  manu  Joab , & 
lertiampartem  fub  manu  A- 
bilai  filiiSarria;  fratris  Joab, 
Si  tertiam  partem  liib  manu 
Llhai  , qui  eiat  de  Geth , 
dixitque  rex  ad  populum  : 
Egrediar  & ego  vobilcum. 

3.  Et  refpondit  populus  : 
Non  exibis  : live  enim  fu- 
gerimus  , non  magnopere 
ad  eos  deviobis  periinebit  ; 
Cvc  media  pars  -cecidetit  i 
nobis,  non  (àiis  curabunt  : 
quia  tu  unus  pro  decem  mil- 
libus  computaris  t meliut 
ed  igitur  ut  fis  nobis  in  ut- 
be  przCdio. 


Ad  quos  rex  ait  : Quod 
vobis  videtur  rectum , hoc 
fiiciam.  Stetit  ergo  rex  juxta 
portam  : egrcdiebaturque 
populus  per  turmas  fuas , 
centeni,  Stmilieni, 

%.  Et  prateepit  rex  Joab  , 
& Abilài , & Ethai , dicens  : 
Servate  mihi  puerum  Ab- 
ûlom.  Et  omnis  populus  au- 
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diebat  pricipientcm  regem 
cuntftisprincipibus  pro  Ab- 
(â’om. 

6,  Iraque  egrelTus  efl  po- 
pulus  in  cjmpum  comra  If- 
ra?I,  & fa£lum  cft  prxiium 
in  faku  Ephraim. 

7,  Et  cx(îis  cft  ibi  popu» 
lus  Ifrael  ab  exercitu  Di- 
vid;  fjthquc  eftplagi  niag- 
ra  in  die  iiU',  rigimi  mil- 
iium. 

8,  Fuit  aucem  ibi  prxÜnm 
dil'pcrrum  fuper  faciem  om- 
ms  terrr,&  multoplures  c- 
ranc  quos  /altus  conùimplc^ 
m de  populo  ,qtijm  hiquos 
voraverat  gladius  in  die 
iUdi 


le  Roi  qui  recommandoit  Abfalon  à tous  fes 
Généraux. 

6.  L’armée  marcha  donc  en  bataille  contre 
Ifrael  ; & la  bataille  fut  donnée  dans  la  forât 
appe.'lée  la  forêt  d’Ephraïm  , à caiife  de  tjuelqiie 
aàion  mémorable  que  cette  tribu  y avait  faite. 

7.  L’armée  de  David  tailla  en  pièces  celle- 
d’Ifraél.  La  défaite  fut  grande  ; & vingt  miUé 
honunes  demeurèrent  fur  la  place».. 

8.  Les  gens  d’Abfalon  fuyant  après  le  com- 
bat,  furent  difperfés  de  tous  côtés;  ôc  il  en 
périt  beaucoup  plus  dans  la  forêt , qu’il  n’y  en 
eut  qui  moururekt  par  l’épéc  en  es  jour  là.- 


II.  Les  cheveux  d'Alfahn  s’ewbarrajffiit  dans  les  branches  d'un  chêne 
touffu  , Ù“  il  y demeure  jufpendu.  Joab  en  ayant  tte  averti , le  perce  de  plu~ 
fleurs  coups , le  tue,  ù“  fan  f muer  la  retraite.. 


Accidit  autem  ut  oc" 
curtere:  Abfjlom  ie.'vis  Da- 
vid, fedens  mulorcumquc 
ïngrciTus  fuifict  ituJus  fub- 
ter  condenlàm  qucrciim  & 
«nagnam  ■ adhzüt  caput  e jus 
quatcui  : & illo  furpenfo 
imer  corlum  & ttyram  , mu- 
lus  cui  infederat , pertran- 
lîvit. 

10.  Vidii  autetn  hoc  quif- 
piam  a & numiavit  Joab,  di- 
cenî  : Vidi  Ablalom  pcji- 
dcie  de  qucrcu. 

11.  El  ail  Joab  viro,  qui 
nuntiaverat  ci  : Si  vidifH  , 
quarc  non  confodiAi  - eum 
ciim  icrra , & ego  dedifTcm 
iibi  dcccia.  argemi  Ados  , 
£t  unum  baltcum  ? 

1 i.  Qui  dixit  ad  Joab  : Si 
appenderesinmanibus  mtis 
milJc  argemcos  ,.  nequa- 
quam  nuiicrem  nianum 
meam  in  Alium  regis:  au- 
dieniibus  en  m no ..is  prx- 
cepic  rex  libi  ,&  nbilài,  & 
£;I:ai  , dkens  : CuAodite 
miiu  puerjin  Ablâivm. 


9.  Ahfalon  même  fut  obligé  de  prendre  lafuite. 
Mais  il  fut  bien-tôt  rencontré  par  les  gens  de 
David  ; car  lorfqu’il  étoit  fur  fon  mulet , Sa 
qu’il  palToit  fous  un  grand  chêne  fort  touffu, 
la  tête  s’embarraffa  dans  les  branches  du  chê- 
ne ; ôc  fon  mulet  palfant  outre  , il  demeura 
fufpendu  entre  le  ciel  ôc  la  terre. 

10.  Un  foldat  l’ayant  vû  en  cet  état,  vint 
dire  à Joab  : J.’ai  vu  Abfalon  pendu  à un 
-chêne. 

1 1 . Joab  lui  dit  : Si  tu  l’as-  vît , pourquoi  ne 
lui  as  - tu  pas  pafTé  ton  épée  au  travers  du 
corps  ? ôc  je  t’aurois  donné  dix  ficles  d’argent  ' 
ôc  un  baudrier. 

i2i  II  répondit  à Joab':  Quand  vous  me 
donneriez  prefentement  mille  pièces  d’ar- 
gent , je  me  garderois  bien  de  porter  la  main 
fur  laperfonne  du  fils  du  Roi;  car  nous  avons 
tous  entendu  l’ordre  que  le  Roi  vous  a don- 
né-, à vous , à Abifaï  ôc  à Ethaï , lorfau’il  vous 
a dit  : Coalervez-moi  mei>  fils  Abfalon. 
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1 J.  Etfi  je  m’étois  hafardé  à faire  une  a£tion 
fi  téméraire , elle  n’auroit  pfi  être  cachée  au 
Roi , qui  men  aurait  puni.  Et  vous  feriez-vous 
oppofé  à lui  ? 

14.  Joab  lui  dit:  Je  ne  m’en  rapporterai 
pas  à toi  : mais  Je  l’attaquerai  moi -même  en 
ta  préfence.  Il  prit  donc  à la  main  trois  dards , 
dont  if  perça  le  cœur  d’Abfalon.  Et  lorfqu’il 
refpiroit  encore , toujours  pendu  au  chêne  , 
ly.  dix  jeunes  Ecuyers  de  Joab  accouru- 
rent , le  percerem  de  coups  , ôc  l’acheverenr. 

1 6.  Auffi-tôt  Joab  fit  fônner  la  retraite  ; fit 
voulant  épargner  le  peuple , il  empêcha  fes 
gens  de  pourfuivre  les  IfracHtes  qui  fuyoient. 


J}.  Sed  & fi  feciffem 
contra  animant  meam  au- 
daâcr,  nequaquam  hoc  re- 
gem  latece  poiuiflet  t & tu 
ftarcs  ex  adverfi)  i 

14.  Etait  Joab:  Non  fi- 
ent tu  vii  , fed  aggrediat 
eum  coram  te.  Tulit  ergo 
très  lanceas  in  manu  fua  , k 
infixit  eas  in  corde  AWâ- 
lom:  cumque  adhuc  paipir. 
tarer  hziens  in  qucrcui 
15.  cucurtenint  decem 
juvenes  armigeri  Joab<  Ac 
pcrcuticntes  interfecenint 
eum 

i(.  Cecinit  autem  Joab 
buccinâ,  St  retinuit  popu- 
lum  , ne  perfequereiur  fur 
gientein  Ifrad , voient  par- 
cere  muUitudini. 


§.  III.  Ltf  Jfraélites  fe  retirent.  Abpiîon  ejl  jette  dans  une  fojfe , fur  laquelle 
on  éleve  un  grand  monceau  de  pierres,  jdchiinaas  Chiiji  portent  à David 
la  nouvelle  de  la  ■vicloire.  David  pleure  Æjahn  fans  pouvoir  fe  confier. 


1 7.  Ainfi  les  Ifraélites  (è  retirèrent  chacun 
chez  foi.  On  emporta  Abfalon , & on  le  jetta 
dans  une  grande  fofle  qui  étoitdans  le  bois , 
fur  laquelle  on  éleva  un  grand  monceau  de 
pierres. 

18.  Or  AhÇalon  ayant- ferdu  /es  trois  fils, 
lorfqu’il  vivoit  encore  , s’etoit  fait  drefler  une 
colonne  dans  la  vallée  du  Roi.  Je  n’ai  point 
de  fils,  difoit-il;  & ce  fera  là  un'monument 
qui  fera  vivre  mon  nom.  Il  donna  donc  fon 
nom  à (jette  colonne , & on  l’appelle  encore 
aujourd’hui  la  main  d’Abfalon,  parce  quelle 
eji  l’ouvrage  de  ce  Prince. 

ip.  yîpirès  la  nmt  d' Abfalon  ',  Achrmaas 
fils  de  Sadoc  dit  à Joab  ; Je  m’en  vais  courir 
vers  le  Roi,  ôc  lui  dire  que  Dieu  lui  à fait 
juftice , ôc  l’a  vengé  de  fes  ennemis. 

20.  Joab-lui  dit  : Vous  porterez  les  nouvel- 
les une  autrefois  , mais  non  aujourd’hui.  Je 
ne  veux  pas  que  ce  foit  vous  préfentement , 
parce  que  le  iils  du  Roi  eft  mort-  - 


I7«  Kt  tulenant  AbûVmi 
& projecerunt  eum  in  faitu , 
in  foveam  grantlcm  , & 
comporwverunt  luper  eiinl 
acervum  Upidum  i»;jguum 
nimis:  omnis  autem  It'rael 
fugicin  ubcrnacula  lüâ. 

18.  4^orro  AblaJom  ere« 
xera(  (ibi,  cùni  adbuc  vive^ 
rec , titulum  qui  eii  in  Vaile 
regis  : dixcrac  cnim  : Non 
habco  füium*,  & hoc  crit 
inonimencum  nominis  mes 
Vocdvitque  titulum  nomi- 
ne  fuo,  & appeliatur  Manua 
Ablalom  « ufque  ad  lune 
diem.» 


\9*  Aohimaat  autem  fi- 
lius  Sadoc  * ait  : Curram  & 
iiumiabo  régi, quia  judicium 
ieccrtt  ei  Dominus  de  nu* 
nu  inimicorum  ejus. 

10.  Ad  quem  Joab  dixic  : 
Non  eris  nuntius  in  haediè, 
fed  nuntiabis  in  alio*:  hodic 
nolo  te  nunriare,  filius  e- 
pim  regis  eA  mortuus. 

P O iij 
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>1.  Et  ait  joab  chufi  : 2 1.  Joab  dit  doiic  à Chufi  : Allez-vous  en  J 

vous , ôc  annoncez  au  Roi  ce  que  vous  avez 

Aoorsvit Cniiiï  Jo®b*  a n i ‘ c c"  ^ i i o 

& cucurrit.  ' U.  Chufi  lui  fit  Une  profonde  reverence,  & 

fe  mit  à courir. 


11.  Kurftis  aucem  Achi* 
tnaas  filius  Sadoc  dixit  ad 
Joab  : Quid  impedit  C\ 
«am  ego  curram  poft  Chu* 
(î?  Oixitque  ei  Joab:  Quid 
vis  currcre  fili  mi  f non  e- 
ris  boni  numii  bajulus. 

13.  Qui  rerpondit  : Quid 
enim  Ci  cucurrero?  Hc  ait  ei: 
Currc.  Currens  ergo  Achi- 
maas  per  viam  compendii , 
craniivic  ChuH. 

î4.  David  autcm  fedebat 
întjf  duas  portas  : fpecula- 
fof  vero , qui  erat  in  fafti- 
gio  portz  fupcr  murum , e- 
levans  oculos  , vidit  homi- 
Rcm  currentem  folum. 

it.  Et  exclamans  indica- 
vit  régi  : dixitque  rcx:  Si 
Iblus  bonus  efl  nuntius 
tn  ore  cjus.  IVoperante  au- 
tcm illo , S:  accedeme  pro- 
piùs, 

i<î.  vidit  rpecidator  ho- 
minepî  aUcrum  curren- 
tem , & vociférant  in  cul- 
mine, ait  : Apparct  ftîihi  aj- 
rer  homo  currcns  folus.  Di- 
xitque  rex  : Et  ifte  bonus 
ei>  nuntius. 

17.  Speculator  autem  • 
Contemplor,  ait  , curfum 
prioris,  quafi  curfum  Achi- 
maaf  fiili  Sai^oc.  Etait  rcx: 
Vir  bonus  eil:  & nuntium 
portant  bonum,  venit. 

18.  Clamaps  autcm  Achi- 
maas , dixit  ad  regem:  Sal- 
ve rex.  Et  adorans  regem 
coram  co  pronus  in  terram, 
ait  r Bcnediftus  Dominus 
Dcus  cuus,  qui  conclufii  ho* 
mines  qui  Icvaverunt  manus 
filas  cotuia  dominum  mcum 
regem. 

i}t.  Et  ait  rex  : Eftnc  pnx 


22.  Achimaas  fils  de  Sadoc,  dit  encore  à 
.Toab:  Mais  fi  je  courois  auffi  après  Chufi  ? 
Mon  fils , dit  Joab,  pourquoi  voulez- vous 
courir  f Vous  ferez  le  porteur  d’une  méchante 
nouvelle. 

2 J.  Mais  enfin  fi  je  courois , ajouta  Achi- 
maas ? Courez  donc  , répondit  Joab.  Ainû 
Achimaas  courant  par  un  chemin  plus  court, 
pafia  Chufi. 

2.}..  Cependant  David  étoit  afiis  entre  les 
deux  portes  de  lâ  Ville;  6c  la  fentinelle  qui 
écoit  fur  la  muraille  au  haut  de  la  porte  , éle- 
vant les  yeux , vit  un  homme  qui  couroit  tout 
feul. 

2 y.  Et  jettant  un  grand  cri , il  en  avertit  le 
Roi  ; le  Roi  lui  dit  ; S’il  eft  feul  , il  porte 
une  bonne  nouvelle.  Lorfque  ce  premier 
s’avançoit  à grand’hâte  , 6c  étoit  déjà  pro- 
che , 

26.  la  fentinelle  en  vit  un  fécond  qui  cou- 
roit aujf,  6c  criant  d’en  haut,  il  dit;  Je  vois 
courir  encore  un  autre  homme  qui  eft  feul. 
Le  Roi  lui  dit  : Il  apporte  aufli  une  bonne 
nouvelle. 

27.  La  fentinelle  ajouta;  A voir  courir  le 
premier , il  me  femble  que  c’eft  Achimaas  , 
fils  de  Sadoc.  Le  Roi  lui  dit  ; C’eft  jin  hom- 
me de  bien  : 6c  il  nous  apporte  de  bonnes 
nouvelles. 

28.  Achimaas  criant  de  loin , dit  au  Roi  : 
Seigneur,  que  Dieu  vous  conferve.  Et  s’ab- 
bailfant  jufqu’en  terre  devant  lui , il  ajouta  : 
Béni  foit  le  Seigneur  votre  Dieu , qui  a li- 
vré entre  vos  mains  ceux  qui  s’étoient  foule- 
vés  contre  le  Roi  mon  Seigneur. 

2p.  Le  Roi  lui  dit  : Mon  fils  Abfalon  eft- 
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H en  vie?  Achimaas  lui  répondit:  Lorfque 
Joab  votre  ièrviteur  m’a  envoyé  vers  vous , 
j’ai  vû  s’élever  un  grand  tumulte  : c’eft  tout  ce 
que  je  fai. 

JO.  PafTez,  lui  dit  le  Roi,&  tenez  vous  là. 
Lorfqu’il  fut  paflé , & qu’il  fe  tenoit  en  fa 
place  > 

î 1.  Chufi  parut , & il  dit  en  arrivant  : Mon 
Seigneur  6c  mon  Roi , je  vous  apporte  une 
bonne  nouvelle  : car  le  Seigneur  a jugé  au- 
jourd’hui en  votre  faveur , & vous  a délivré 
de  la  main  de  tous  ceux  qui  s’étoient  ibule- 
vés  contre-vous. 

5 2.  Le  Roidità  Chufi:  Mon  fils  Abfalon 
eft-il  en  vie  ? Chufi  lui  répondit  : Que  les  en- 
nemis de  mon  Roi , 6c  tous  ceux  qui  fe  fou- 
levent  contre  lui  pour  le  perdre  , foiept  trai- 
tés comme  il  l’a  été. 

35.  Le  Roi  étant  donc  làifi  de  douleur 
four  la  perte  de  fin  fils , monta  à la  chambre 
qui  étoit  au-deffus  de  la  porte , 6c  fe  mit  à 
pleurer.  Et  il  difoit  en  fe  promenant  : Mon 
fils  Abfalon  ! Abfalon  mon  fils  ! Que  ne  puis- 
je  donner  ma  vie  pour  la  tienne  ! mon  fils  Ab- 
iàlon  ! Abfalon  mon  fils  ! 
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puero  Abfàlom  ? Dixitque 
Achimaas  ; Vidi  (umultum 
magnum  , cùm  miicerqt 
Joab  Tervus  tuui , û rex,  me 
fervum  tuum  ; nerdo  aliud. 

JO.  Ad  qaem  rex  : Tranlï , 
ait , & fta  hic.  Cumque  ill» 
tranfiâêt , & Aatec, 

J I . apparuit  Chulï , & ve- 
niens  ait:  Bonum  appoito 
nuncinm,  domine  nii  rex: 
judicavic  enim  pro  te  Do- 
minus  hodie  de  manu  om- 
nium qui  liinexerant  coo': 
tra  te. 

ji.  Dixit  autem  rex  ad 
Chufi  : Eftne  pax  puero  Ab- 
falon ? Cui  refpondens 
Chufi:  Fiant,  inquit  ficut 
puer  I inimici  domini  mei 
regis,  & univerfi  qui  con- 
furgunt  adverfus  eum  in 
raalum. 

JJ.  Contriftatus  itaque 
rex  , afcendit  cctnaculum 
porta;,  & flevit.  Et  fie  lo- 
quebatur,  vadens:  Fils  mi 
Abfiilom,  Abfalom  fili  mi , 
quis  mihi  tribuat  ut  ego 
moriar  pro  te , Abfalom  hU 
mi  fili  mi  Abfàlom? 


CHAPITRE  XIX. 


§i  I.  David  continue  de  pleurer  fonfih  Ahfalon^Joab  lui  en  fait  des  reproches  ; 
comme  s'il  eût  fait  peü  de  cas  de  fes  plus  fideles  ferviteurs , PoUtge  de  fe 

montrer  à fon  peuple. 


L’an  du  monde  zpSi. 


-E  N même-tems,  on  avertit  Joab  que  le 
Roi  étoit  dans  les  larmes , 6c  qu’il  pleuroit  fon 
fils. 


I.  Nunrialum  eO  autem 
Joab  quod  rex  fleret  & lu- 
geret  filium  fuum  : 


2.  Et  la  viéloire  fut  changée  en  deuil  dans 
toute  l’armée , parce  que  tout  le  peuple  fut 
que  le  Roi  étoit  alHigé  de  la  mort  a’Ablàlon. 


1.  & verlà  efl  viAoria  in 
luftum  in  die  ilia  omni  po- 
pulo : audivit  enim  popu- 
ins  in  die  ilia  dici  : Dolet 
KX  fupet  filio  fuo. 
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3.  Et  drclinavît  populus 
în  die  ilia  igredi  ctvitatem , 
quomodo  declinare  folet 
populua  verfus  & fugiens 
deprxliû, 

4*  Porto  rex  operuit  ca- 
put  fuum  J & clamabac  voce 
niagoa:  Fili  mi  Abfalom, 
Ablklom  fUi  mi  mi. 

S*  IngreiTus  ergo  Joab  ad 
regem  in  doroum  , dixit  s 
Confudiili  hodie  vulcus  om* 
chim  fervorum  tuorum  , 
^ui  Talvam  fecerunt  ani> 
mamtuam,  & animam  fî- 
liorum  tuorum , & fijiarum 
tuarum  & animam  uxorum 
tuarutn*  & animam  concu> 
binarum  tuaruin. 

6.  Diiigis  odientcs  te , & 
odio  habes  diligentes  te  : & 
oAendiAi  hodie  , quia  non 
curas  de  ducibus  tuis , & de 
Tervis  tuis  : & verc  cognovi 
%nodo,  quia  H AbAilom  vi- 
veret , & omnes  nos  occu> 
buiffemus  » tune  pjaceret 
tibî. 

7.  tJunc  îgîfur  (îirge,  ic. 
procédé,  & alloquens  lâtis> 
fac  fervis  tuis  : juro  cnim  ti* 
bi  per  Dominum , quod  A 
non  exieris , ne  unus  qui* 
dem  remanfums  Ht  tecum 
noâe  hac  ; & pejus  erit 
hoc  cibi , quam  omnia  mala 
qux  venerunt  fuper  te,  ab 
adolefcemia  tua  ufque  in 
prxfcns. 


8.  Surrexît  ergo  re.v  ^ 
fedit  in  porta  : & omni  po* 
pulo  nuntiatum  cAqubd  rex 
iêderet  in  port»:  venitque 
univerlâ  multitudo  coram 
rege  : Itrael  autem  fugit  in 
tabernacula  fua. 


3.  Les  troupes  entrèrent  dans  la  Ville  fans 
bruit  & fans  oler  prefque  fe  montrer , comme 
une  armée  qui  auroit  été  défaite  ôc  mife  en 
fuite  dans  une  bataille. 

4.  Le  Roi  cependant  s’étoit  couvert  la  tête^ 
& il  fe  recrioit  a haute  voix  : Mon  fils  Abfa- 
lon  ! Abfalon  mon  fils  ! 

f . Joab  étant  entré  au  lieu  où  étoit  le  Roi  y 
lui  dit,  avec  fa  hardiejfe  & fes  hauteurs  ordi~ 
naires  : Vous  avez  aujourd’hui  couvert  de 
confufion  tous  les  ferviteurs  qui  vous  ont 
fauvé-la  vie , qui  l’ont  fauvée  à vos  fils  & à 
vos  filles,  à vos  femmes  & à vos  concubines. 

5.  Vous  aimez  ceux  qui  vous  haïflent,  & 
vous  haïflez  ceux  qui  vous  aiment  ; vous  avez 
fait  voii;  aujourd’hui  que  vous  ne  vous  fouciez 
gueres  ni  de  vos  officiers , ni  de  vos  foldats; 
& je  vois  fort  bien  que , fi  Abfalon  vivoit , & 
que  nous  euflrons  tous  été  tués,  vous  feriez 
content. 

7.  Venez  donc  préfentement  vous  montrer 
à vos  ferviteurs.  Parlez-leur  ; & témoignez- 
leur  la  fatisfaûion  ciue  vous  avez  d’eux  ; car 
je  vous  jure  par  le  Seigneur  que  , fi  vous  ne 
le  faites , vous  n’aurez  pas  cette  nuit  un  feul 
hofnme  auprès  de  vous  ; & vous  vous  trou- 
verez dans  un  plus  grand  péril  que  vous  n’a- 
vez jamais  été  , depuis  les  •premières  années 
de  votre  vie  , jufqu’aujoflrd’hui. 

. 8.  Le  Roi  alla  donc  s’affeoir  à la  porte  de  là 

faille  ; ôc  le  peuple  ayant  été  averti  qu’il  étoit 
là  , tout  le  monde  vint  fe  préfenter  devant 
lui.  Cependant,  comme  , après  la  fuite  des 
troupes  d'ifràél , chacun  s’étoit  retiré  chez  foi. 


f 


§.II. 
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Ç.  II.  Toutes  les  tribus  d’Jfraél  s’excitent  à Penvi  à rappelles  le  Roi.  David 
averti  de  celte  bonne  dijpojition , engage  ceux  de  Juda  à venir  au- devan, 
de  lui. 


p.  le  peuple , dans  toutes  les  tribus , s’entre- 
difoit,  a l’envi  l’un  de  l’autre  : Le  Roi  nous  a 
délivrés  de  nos  ennemis  : il  nous  a fauvés  de 
la  main  des  Philiftins  ; & il  a été  contraint  de 
fuir  hors  de  fon  pays,  à caufe  du  foulevement 
d’Abfalon. 

JO.  Abfalon , que  nous  avions  facré  pour. 
Roi,  eft  mort  dans  le  copbat.  Qu’attendez- 
vous  donc  f ôc  pourquoi  ne  faites-vous  point 
revenir  le  Roi  ? 

11.  Le  Roi  David  ayant  été  averti  de  cette 
bonne  volonté,  que  tout  Iftaëlavoit  pour  lui, 

voulant  piquer  tf  honneur  ta  tribu  de  Juda , 

/a  faire  entrer  dans  la  même  dijpofition , en- 
voya dire  aux  Grands  Prâtrcs  $adoc  & Abia- 
thar  : Parlez  aux  anciens  de  Juda  , & dites- 
leur  : Pourquoi  êtes-vous  les  derniers  à faire 
revenir  le  Roi  en  là  maifon  ? 

1 2.  Vous  êtes  mes  freres ,’  vous  êtes  mes  os 
& ma  chair  ; pourquoi  êtes-vous  les  derniers 
a faire  revenir  le  Roi  ? 

13*  Dites  auiïi  de  ma  part  à Amafi  : N’êtes- 
vous  pas  ma  chair  & mes  os , puifque  vous 
êtes  le  fils  de  ma  fœur?  Pourquoi  donc  foûtien- 
drez-vous  le  parti  rebèle?  Si  vous\voulez  f aban- 
donner , je  veux  bien  que  Dieu  me  traite  avec 
toute  fa  févérité , fi  je  ne  vous  fais  pour  tou- 
jours Général  de  mon  armée , à la  place  de 
Joab. 


9.  Omnis  quoque  popu- 
lus  certabac  in  cuoâts  tribu- 
bus  irrael  , dicens  ; Rex 
liberavic  nos  de  manu  ini- 
micorum  noArorum  , ipfe 
lâlvavic  nos  de  mana  Pni- 
lifthinorum:  & nunc  fugic 
de  terra  propter  Ablàlom. 

10.  Abûlom  autem,  quem 
unximus  fuper  nos  , raor- 
tous  cft  in  bello  : ufquequ& 
lileiis , & non  leducitù  le- 
gem.» 

1 1 . Rex  veto  David  mi- 
At  ad  Sadoc  & Abiathar  lâ- 
cerdotes,  dicens:  Loquimi- 
ni  ad  majores  natu  Juda  , 
dicentes  : Cur  venitis  no- 
viflimi  ad  reducendnm  re- 
gem  in  domum  Tuam  i 
( Sermo  autem  omnis  Is- 
raël perVencrat  ad  regem  iA‘ 
domo  ejus.  ) 

la.  Featres  mei  rot,  ot 
meum,  Sc  caro  mea  vos,, 
quare  novilfimi  reducitia: 
regem  ? 

13.tr  Amafxdicite  : Noo» 
ne  os  meum  , & caro  mea 
es  l Hxc  facial  mihi  Deus  , 
& hxc  addat , A non  magiA- 
ter  militiz  fueris  coram  me 
Omni  tempore  pro  Joab. 


1 4.  Il  gagna  ainfi  le  cœur  de  tous  ceux  de 
Juda,  qui  tous  unanimement,  lui  envoyèrent 
dire  : Revenez , vous , & tous  ceux  qui  font 
demeurés  attachés  à votre  ferv'ice. 

I y.  Le  Roi  retourna  donc , & s’.ivança  juf- 

3^  Jourdain  : & tout  Juda  vint  au-devant 
e lui  jufqu’â  Galgala  , pour  lui  faire  palier  le 
fleuve. 

Tome  IL  Partie  I, 


14.  Et  inclinaviccor  om- 
nium virorum  Juda  , quafi 
viriunius:  miièruntque  ad 
regem  , dicentes  : Rever- 
tere  tu,  & omnes  fèrvi  tui.' 

rf.  Et  reverAis  eft  rex  : 
& venit  ufque  ad  Jordanem, 
& omnis  Juda  venit  ufque 
in  üalgalam , ut  occurreret 
régi , & traducerct  eum  Jor; 
ÿaoeto, 

Pp 


Digitized  by  Google 


5o<s  L E S R O I S.  Ii'r.77.  Ch3  p:  XIX, 

^II.  Semei  & Siba  inennent  au-devant  de  David.  Il  pardonne  au  premier  , 
& reprend  fortement  Abifaï  qui  vouloit  le  tuer  pour  le  punir.  David  repeit 
les  juftes  excujes  de  Miphibofeth,  & ordonne  que  Siba  lui  rendra  la  moitié 
de  fin  bien,  qu’il  lui  avait  donné. 

1 6.  Or  Sémeï  de  Bahurim  fils  de  Géra,  de 
la  tribu  de  Benjamin  , craignant  U rejfenti- 
ment  de  David  pour  f injure  qu’il  lui  avait  faite , 
vint  à grand’hâte  , avec  ceux  de  Juda , au- 
devant  du  Roi  David , 

17.  fuivi  de  mille  hommes  de  Benjamin. 
Siba , ferviteur  de  la  maifon  de  Saül , y vint 
aufii  avec  fes  quinze  fils , 6c  vingt  ferviteurs. 
Ils  fe  hâtèrent  de  pafler  le  Jourdain  , pour 
aller  trouver  le  Roi , craignant  d'être  préve- 
nus par  Miphibofeth  , qu’ils  avaient  calomnié 
auprès  de  lui. 

1 8.  Ils  le  paflerent  à gué , pour  faire  pafler 
toute  la  maifon  du  Roi , ôc  pour  faire  tout  ce 
qu’il  leur  commanderoit.  Lorfque  le  Roi  eut 
paflé  le  Jourdain , Semeï  fils  de  Géra , fe  pro- 
flernant  devant  lui , 

ip.  lui  dit  : Ne  me  traitez  point  félon  mon 
iniquité,  mon  Seigneur:  oubliez  les  injures 
que  vous  avez  re<;ûes  de  votre  ferviteur  le 
jour  que  vous  forâtes  de  Jerufaleni  ; 6c  que 
votre  cœur , ô mon  Seigneur  6c  mon  Roi , 
n’en  conferve  point  de  reflendment. 

20.  Car  je  reconnois  le  crime  que  j’ai  com- 
mis : c’eft  pourquoi  je  fuis  venu  le  premier  de 
toute  la  maifon  dljraël,  pere  de  Jof^h , au- 
devant  de  mon  Seigneur  6c  de  mon  Roi. 

2 1 . Abifaï  fils  de  Sarvia  dit  alors  : Ces  pa- 
roles .donc  fuffiront-elles  pour  fauver  la  vie  à 
Semeï , après  qu’il  a maudit  l’oinél  du  Sei- 
gneur ? 

2 2.  Surquoi  David  répondit  a Abifaï  : Qu’y 
a-t-il  entre  vous  6c  moi , enfans  de  Sar\’ia  f 
Pourquoi  me  devenez -vous  aujourd’hui  des 
tentateurs  ? Eft-ce  ici  un  jour  à f^e  mourir 


z6.  Fcftinavit  autem  Se- 
inei  filiui  Géra  6tii  Jeinini 
de  Bahurim  , & defcendic 
cum  viris  Juda  in  occurfum 
régie  David 

17-  cum  mille  viris  de 
Benjamin , & Siba  puer  de 
domo  Saiil  ; & quindecim 
filii  ejus , ac  viginii  léryi  e- 
rant  cum  eo;  & irrumpen- 
tei  Jordanem , ante  regem 


18.  iranliemnt  vada,  ut 
traducerent  domura  regis , 
& iàcerent  juxta  judionem 

Sus  : Semei  autem  filius 
era  proftratus  coram  rf- 
ge , cùm  jam  tran/iflet  .Jor- 
danem , 

lÿ.  dixit  ad  eum  : Ne  re- 
pûtes mihi  domine  iniquita- 
tem,  neque  memineris  in- 
juriarum  tërvi  tui  in  die  qua 
cgrefliis  es,  domine  mi  rex, 
de  Jerufalem , neque  ponas 
rex  in  corde  tuo. 

10.  Agnotco  enim  (êrvus 
tuus  ^eccatum  meum  ; & 
idcirco  hodie  primus  veni 
de  Omni  domo  Jotêph  > def- 
cendique  in  occurfum  do- 
mini  mei  regis. 

at.  Re^ondens  verà  A- 
btfai  filius  Sarviz  , dixit  : 
Numquid  pro  his  verbis 
non  occidetur  Semei , quia 
maledixit  ebrifio  Domini  i 

ai.  Et  ait  David  : Quid 
mihi,  & vobis  filii  Sarviz  ? 
cur  eificimini  mihi  hodie 
in  (àtan  ? ergone  hodie  in- 
Xerficietur  tù  in  lirael  f an 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Ltv.  11.  C H AT.  XIX. 


nn  Kra^lite  ? Et  puis- je  oublier  que  je  deviens 
aujourd’hui  Roi  d’Ifraël  ? 

aj.  Alors  il  dit  à Semeï:  Vous  ne  mourrez 
poinn  Et  il  le  lui  jura. 

24.  Miphibofèth , fils  de  Saiil,  vint  aufîî 
au-devant  du  Roi , four  lui  marquer  fa  joie , 
comme  il  avait  témoigné  publiquement  fa  dou- 
leur pendant  tout  le  temps  de  fon  abfence  ; car , 
depuis  le  jour  que  David  fordt  de  Jerufalem , 
julqu’à  celui-ci  qu’il  retournoit  en  paix,  il 
n’avoit  ni  lavé  fes  pieds , ni  fait  faire  fa  barbe, 
ni  pris  aucun  foin  de  fes  vêtemens. 

2 y . Etànt  donc  venu  faire  la  révérence  au 
Roi  à Jerufalem , le  Roi  lui  dit  : Miphibo- 
feth  , pourquoi  n’êtes-vous  point  venu  avec 
moi  f 


ignoro  ho(iie  me  (aâum  re* 
gem  fîiper  Ifrael  ? 

25.  Et  ait  rex  Semeir 
Non  morieris.  Juravit^ue 
ci. 

24.  Miphiboreth  quoque 
filiut  Saul  dcfcendit  in  oc* 
curfum  regis  » illotis  pedi- 
bus  intonfa  barba  : vef* 
tefque  fuas  non  laverat  à die 
qua  eerelTus  fuerat  rex , 
que  ad  diem  rever/ionis  cn 
jus  in  pace. 


if.  Cumque  Jerufaleni 
occurriflet,'  régi  , dixît  eî 
rex:  Quare  non  veniAi  me* 
cum  Miphibofèth  f 


26.  Miphibofèth  lui  répondit:  Mon  Sei- 
gneur & mon  Roi , mon  lerviteur  ne  m’a  pas 
voulu  obéir  : car  étant  incommodé  des  jam- 
bes, comme  je  fuis,  je  lui  avois  dit  de  me 
préparer  un  âne  pour  vous  fuivre  : 

27.  Et  au  lieu  de  le  faire , il  m’eft  venu  ac- 
culer devant  mon  Seigneur.  Mais  pour  vous , 
ô mon  Seigneur  ôc  mon  Roi,  vous  êtes  com- 
me un  Ange  de  Dieu,  plein  de  lumière  & de 
jujiice.  Faites  de  moi  tout  ce  qu’il  vous  plaira. 

28.  Car  au  lieu  ^ue  vous  pouviez  traiter 
toute  la  maifon  de  mon  pere  comme  digne 
de  mort , vous  m’avez  donné  place  à votre 
table.  De  quoi  donc  me  pourrois  - je  plaindre 
avec  quelque  juftice  ? & quel  fujet  aurois-je 
de  vous  importuner  encore  ? 

2p.  Le  Roi  lui  répondit  : C’eft  aflez  : n’en 
dites  pas  davantage  : je  reçois  vos  excufes.  Mais 
ce  que  j’ai  ordonné  fubfiftera.  Vous  & Siba 
partagez  le  bien. 

30.  Miphibofèth  répondit  au  Roi  : Je  veux 
bien  même  qu’il  ait  tout  , puifque.je  vois 
• mon  Seigneur  & mon  Roi  revenu  heureufe- 
ment  en  là  maifon. 


2O,  Et  rcipondens  ait  î 
Domine  mi  rex  , fervua 
meut  contemplït  me  : di- 
xi(]ue  ei  ego  famulus  luus, 
ut  fterneret  mihi  alinum  , 
& afcendens  abirem  cum 
rege  : claudus  eiûm  fum  1er- 
vus  tuus. 

17.  Infuper  & acculâvit 
me  fervum  tuum  ad  te  do- 
minum  meum  regem  : tu 
autem  Domine,  mi  rex,  li- 
eue angélus  Dei  es  , fac' 
quod  placitum  eA  tibi. 

it.  Neque  enimfuitdo» 
mus  patris  mei , nifi  morti 
obnoxia  domino  meo  régi  s 
tu  autem  poAiiAi  me  lêr vum 
tuum  inter  convivas  menfjc 
tua::  quid  ergo  habeo  juAa; 
querelz  ! aut  quid  puAum 
ultrà  vociferati  ad  regem  l 

ap.  Ait  ergo  et  rex  : Quiai 
ultra  loqueris  ! fixum  eA 
quod  locutus  Aim  : tu  St  Si- 
ba,diridice  poiTeAiones. 


JO,  Relponditque  Miphi- 
boÂsth  régi  ; Etiam  cunâa 
accipiat , poAquam  revertus 
eA  dominus  meus  rex  paci- 
fici  ûi  domum  Aiam. 

Pp  ij 
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§.  IV.  Berzellaï  prend  con^e  du  Rai , & ne  fange  plus  qu'à  aller  mourir  en 
paix  dans  fan  pays.  Il  laijfr  faufils  auprès  de  David.  Murmure  d’I/raél 
canne  Juda, 


5 1.  Berzellaï  ^uoque  Gi- 
laaidiies , delcetuiens  de  Ro- 
gclim , traduxic  regem  Jor- 
d.mem , paratus  etiam  uUra 
iluvium  profcqui  eum, 

ji.  F-rat  autcm  Berzellaï 
Galaadites  Cenex  vaide,  id 
eA,  oclogenarius  , & ïpfê 
prxbuii  aiimema  régi , cùm 
moraretur  in  caArïs  ; Cuir 
quippe  vir  dires  nimit. 

33.  Dixit  ïiaque  rex  ad 
Berzellai  : Venï  mecum  , 
ut  requiclcas  Cecucus  me> 
cum  ïn  Jerulalem. 

34.  Et  ait  Berzellaï  ad  re- 
gem : Quot  Cunt  dies  anno- 
rum  vite  mex  > ut  alcen- 
dam  cum  rege  ïn  Jcrulâ- 
lem? 

3 î.  Oâogenarïus  fum  ho- 
dïc/  npmquid  vïgent  CenCus 
mei  ad  dïCcemendum  Cua- 
ve , aut  amarum  ?aut  delec- 
tare  poteA  fêrvum  tuum  ci- 
bus  Si  potus  f velaudire  poC- 
lum  ultra  vocem  cantorum , 
atque  cantatricum  ? quare 
ferrus  tuus  At  onerï  domino 
meo  régi  ? 

3<.  Paululùm  procedam 
làmulus  tuus  ab  Jordane  te- 
cum  : non  ïndigeo  lue  rï- 
cïAïiudine  , 

37.  lèd  obïêcro  ut  rever- 
tar  (êrvus  tuus , & moriar 
in  civïtate  mea , & Cepeliar 
juxta  Cepulchrumpatris  mei, 
& matrïs  mex.  En  autem 
ièrvns  tuus  Chamaam , ïpCe 
vadat  tecum,  domine  mi 
rex , & fac  eï  quïdquïd  tibï 
bonum  vïdetur. 

38.  Dixit  itaque  eï  rex  : 
Klecum  tranCeat  Chamaam , 
& ego  üscïam  ei  quidquid 
tïbi  placuecït,  & omne  quod 
Setieiit  à me,  ïmpetiabis. 


5 I . Berzellaï  de  Galaad  étant  venu  de  Ro- 
gclim , accompagna  audi  le  Roi  à fon  palTage 
du  Jourdain  ; & il  étoit  prôt  de  le  conduire 
encore  au-delà  du  fleuve. 

^ 2.  C’étoit  un  homme  fort  vieux , qui  avoit 
déjà  quatre-vingts  ans  : il  avoit  fourni  des  vivres 
au  Roi  lorfqu’il  étoit  au  camp  ; car  il  était  ex- 
trêmement riche. 

î J.  Le  Roi  lui  dit  donc  : Venez  avec  moi, 
afin  que  vous  viviez  en  repos  auprès  de  moi 
dans  Jerufalem. 

34.  Berzellaï  dit  au  Roi  ; Suis- je  mainte- 
nant en  âge  d’aller  avec  le  Roi  à Jerufalem? 

3 J . A yant , comme  j’ai , quatre  vingts  ans , 
peut  il  me  reflet  quelque  vigueur  dans  les 
l'ens  pour  difeerner  ce  qui  efl  doux  d’avec  ce 
qui  cft  amer  ? Puis-je  trouver  quelque  plailir 
à boire  & à manger  ; ou  à entendre  la  voix 
des  muficiens  & des  muficiennes  ? Pourquoi 
votre  ferviteur  fcroit-il  à charge  à mon  Sei- 
gneur ôc  à mon  Roi  ? 

36.  Je  vous  fuivrai  enèore  un  peu  , après 
avoir  paflé  le  Jourdain.  Mais  ce  changement 
de  vie  ne  m’accommoderoit  point- 

37.  Permettez-moi  feulement  de  m’en  re- 
tourner , afin  que  je  meure  dans  mon  pays  , 
& que  je  Ibis  enfeveli  auprès  de  mon  pere  & 
de  ma  mere.  Alais , mon  Seigneur  &c  mon 
Roi,  voilà  mon  fils  Chamaan  votre  ferviteur, 
que  vous  pouvez  emmener  avec  vous , 6c 
faire  de  lui  ce  qu’il  vous  plaira. 

38.  Le  Roi  dit  à Berzellaï;  Que  Chamaan 
paffe  avec  moi  ; cela  me  fait  plaifir.  Je  ferai 
pour  lui  tout  ce  que  vous  voudrez  , 6c  je  vous  • 
accorderai  tout  ce  que  vous  me  demanderez. 
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3ÿ.  Le  Roi  pafla  enfuite  le  Jourdain  avec 
*out  le  peuple.  Il  baifa  Berzellaï  y ôc  lui  fou- 
haita  les  benédiûions  du  Ciel  ; & Berzellaï 
retourna  en  fa  maifon. 

40.  Le  Roi  pafla  à Galgala , & Chamaan 
avec  lui.  Lorfque  le  Roi  paflTa  le  Jourdain  , il 
fût  accompagné  de  toute  la  tribu  de  Juda, 

& il  ne  s’y  trouva  que  la  moitié  du  peuple 
d’Ifracl.  ^ 


3JI.  Cumque  tranfîlTet  u- 
niverfiis  populut  Sc  rex  Jor- 
danem  , otculatus  eft  rex 
Berxellat , & benedixit  ei  ; 
& ille  revetrus  eft  in  locum 
fuum. 

40.  Traniîvit  ergo  rex  in 
Gaigalam  , & Chanuani 
cum  eo  : omnif  autem  po- 
pulos Juda  traduxerat  re- 
gem , & media  tamùm  pare 
adiiierat  de  populo  Ifrael. 


41.  Tous  ceux  d’Ifraël  s’adreflerent  donc  41.  itaqueomnesTiri  if- 
cn  foule  au  Roi , & lui  dirent  : Pourquoi  nos  concurrentes  ad  regem, 
frétés  de  Juda  nous  ont -ils  enlevé  le  Roi,  ,i'Sra»«?ofc7v*riï; 
fins  nous  attendre , avant  que  de  lui  faire  pafler  » & traduxeruntregem  & 
le  Jourdain  avec  fà  maifon  & toute  là  luite  ? <*omum  ejus  ^rdanem,  om- 
4-2.  ht  tous  ceux  de  Juda  leur  répondirent:  41.  & rerpondûomnis  vir 

C’eft  que  le  Roi  nous  touche  de  plus  près  , ''"o*  = Qui» 

étant  de  notre  triiu  D’atüeurs  , quel  fujet  i:;-^:rrrSire;w«/rn:: 
avez-vous  de  vous  fâcher  ? Avons-nous  agi  ers  suid  comedimui  aliquid  ex 
cela  par  intérêt  / avons-nous  vécu  aux  dépens  munera  nobis  da- 

du  Roi  ? ou  nous  a t-on  fait  quelques  pré- 
fens  ? 


4j.  Ceux  d’Ifraël  leur  répondirent  : Le 
Roi  nous  confidere  comme  étant  dix  fois  plus 
que  vous , putfque  nous  faifons  plus  de  dix  tri- 
bus y & que  vous  rien  faites  qu’une  : & ainft 
David  nous  appartient  plus  qu’à  vous.  Pour- 
quoi nous  avez-vous  fait  cette  injure  ? 6c  pour- 
quoi n’avons-nous  pas  été  avertis  les  premiers 
pour  venir  ramener  notre  Roi  ? Mais  ceux 
de  Juda  répondirent  un  peu  durement  à 
ceux  d’Ifraël  ; ce  qui  penfa  caufer  une  nouvelle 
guerre  civile. 


43.  Et  re(pondit  vîr  IC- 
rae!  ad  viros  Juda,  & ait  : 
Decem  partibus  major  ego 
Tum  apud  regem,  magilque 
■idme  pertinet  Davidquàit» 
ad  te  : cur  fecifU  mihi  inju> 
riam  , & non  mihi  nuniia* 
tum  eft  priori , ut  reducercm 
regem  meum  ? Ouriùs  au* 
tem  reiponderunt  viri  Jods 
viris  Iftael. 
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CHAPITRE  XX. 


1.  Seba  excite  un  nouveau  foulevement  contre  David , & fépare  de  lui^  tout 
Ifraêl.  David  renferme  pour  toujours  fet  concubines , dont  fan  fils  avait 
abufé.  Joab  prend  ombrage  de  la  confiance  ^e  David  témoigne  à Amafis^ 
if  le  tue  par  trahifon, 

La  mesme  anne’e  ap8i.  Avant  J. C.  1023.' 


I.  Accidit  quoque  ut  ibi 
effet  vit  Belial , romine  Se- 
ba, filius  Bochri  TÎr  Jemi- 
neus  : & cecinit  buccinâ  , 
& ait  : Non  eft  nobis  pars 
in  David,  neque  hereditas 
in  filio  liai;  revertere  inu- 
kernacula  tua  IfraeU 


i.  Et  réparants  eft  omnis 
Ifracl  à David  , recutufque 
eft  Seba  filium  Bochri;  viri 
autem  Juda  adharrerunt  régi 
fuo , à Jofdane  ulque  Jeru- 
lâlem. 

3.  Cumque  veniffet  rea 
in  domum  fuam  in  Jerula-’ 
lem,  tulit  decem  mulieres 
concubinas , quas  derelique- 
rat  ad  cuftodiendam  do- 
mum,  Si  tradidit  cas  iiicuf- 
todiam  , alimenta  eis  prz- 
bens  ; & non  eft  ingreffus  ad 
eas , féd  erant  claulz  ufque 
in  diem  mortis  fuz  in  v>- 
duitaie  viventes. 

4.  Dixit  autem  rex  Ama- 
fz  ; Convoca  mihi  omnes 
Tiros  Juda  in  diem  tertium, 
te  tu  adefto  przfens. 

5.  Abiit  ergo  Amalâ  ut 
convocaret  Judam,  & mo- 
ratus  eft  extra  placituna 
quod  ei  conftituerat  rex. 

f.  Ait  autem  David  ad  A- 
bilâi  ; Nunc  magis  affliAu- 
rus  eft  nos  Seba  filius  Bo- 
chri quàm  Abfalom  ; toile 
ijitut  lervos  dotuini  tui,  & 


Ar  il  fc  trouva  là  un  homme  méchant } 
un  enfant  de  Bélial , nommé  Seba , Hls  de 
Bochri  ^ de  la  tribu  de  Benjamin , toûjours  peu 
affe6lionnée  à David  : & il  commença  à (on- 
ner  de  la  trompette , & il  dit  en  méme-tems  : 
Nous  n’avons  que  faire  de  David  , 6c  nous 
n’attendons  rien  du  Hls  d’Ifaï.  Ilraël , retout' 
nez  chacun  dans  votre  maifon. 

2.  Ainfi  tout  Ifraël  fe  fépara  de  David , & 
fuivit  Seba  fils  de  Bochri  : mais  ceux  de  Juda 
demeurèrent  toûjours  auprès  du  Roi , dr 
l’accompagnèrent  depuis  le  Jourdain  , jufqu’à 
Jerufalem. 

J.  Le  Roi  étant  revenu  en  fon  palais  à 
Jerufalem , commanda  que  les  dix  concu- 
bines , qu’il  avoir  laifiTées  pour  le  garder  f 
fuflent  renfermées  dans  une  maifon  , où  il 
leur  faifoit  donner  ce  qui  leur  étoitnéceflaire  : 
& il  ne  s’approcha  plus  d’elles  ; mais  elles 
demeurèrent  ainfi  enfermées , vivant  comme 
veuves , jufqu’au  jour  de  leur  mort. 

4.  Le  Roi  dit  alors  à Amafa  : Faites  - moi 
venir  dans  trois  jours  tous  ceux  de  Juda,  ÔC 
trouvez-vous-y  avec  eux. 

J.  Amafa  partit  auflî  - tôt  pour  aflemblec 
ceux  de  Juda  ; mais  il  ne  vint  pas  dans  le  temps 
que  le  Roi  lui  avoir  marqué. 

6.  David  dit  donc  à Abifaï  : Seba  fils  de 
Bochri  nous  va  maintenant  plus  faire  de  mal 
que  ne  nous  en  a fait  Abfalon.  Cefi  pourquoi 
prenez  avec  vous  tout  ce  que  j’ai  de  troupes 
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îcî,  8c  pourfuivez-Ie , de  peur  qu’il  ne  fe  rende 
maître  de  quelques  places  fortes  > & qu’il  ne 
nous  dchappe. 

7.  Il  panit  donc  de  Jerufalem  , accom- 
pagné des  gens  de  Joab,  des  Céréthiens  ôc 
ides  Phélethiens  , & de  tous  les  plus  vaillans 
hommes  ; afin  de  pouifuivre  Séba  fils  de 
Bothri. 


perfequere  eum  , ne  forte 
inventât  civitatet  muniut  , 
& elTugiat  noi.. 

7.  Egrelli  <ünt  ergo  cum 
eo  vin  Joab , Cerethi  quo- 
que  & Phelethi  ; te  omnes 
robufti  eaierunt  de  Jerufa- 
lem  ad  perfequendum  Sett^i 
filium  Bochri. 


8.  Lorfqu’ils  furent  près  de  la  grande  pierre 
•qui  eft  à Gabaon  , ils  rencontrèrent  Amafa , 

3ui  venoit  trouver  le  Roi.  Joab  étoit  revêtu 
’un  habillement  étroit , qui  lui  étoit  jufte  fur 
le  corps , & par  deffus  il  avoir  fon  épée  pen- 
du au  côté  dans  un  fourreau  fait  de  telle 
forte  , qu’on  pouvoir  la  tirer  , & en  frapper  en 
“un  moment. 

p.  Joab  dit  donc  à Amafa  : Bon  jour , mon 
frere . Et  il  prit , de  fa  main  droite  , le  men- 
ton d’Amafa , comme  pour  le  baifer. 

10.  Et  comme  Amafa  ne  prenoit  pas  garde 
à l’épée  qu’avoit  Joab  , Joab  l’en  frappa  dans 
le  côté.  Les  entrailles  aujft-tSt  lui  fortirent 
hors  du  corps , Ôc  fans  qu’il  en  fût  befoin 
d’un  fécond  coup , il  tomba  mort.  Joab  ôc 
Abifaï  fon  frere  continuèrent  à pourfuivre 
Seba , fils  de  Bochri. 

1 1.  Quelques-uns  des  gens  de  Joab  s’étant 
arrêtés  près  du  corps  d’Amafà , difoient  : Voi- 
là celui  qui  vouloir  être  Général  de  David , 
au  lieu  de  Joab. 

12.  Cependant  Amafa  tout  couvert  de  ^n 
fang , étoit  étendu  au  milieu  du  chemin. 
Mais  quelqu’un  voyant  que  tout  le  peuple 
s’arrêtoit  pour  le  voir , le  tira  hors  du  che- 
min , dans  le  champ  proche,  Ôc  le  couvrit  d’un 
manteau,  afin  c^ue  ceux  qui  paffoient,  ne 
s’arrétafTcnt  plus  a caufe  de  lui. 

13.  Lors  donc  qu’on  l’eut  ôté  du  che- 
min , tout  le  monde  marcha  après  Joab , ôc 
pourfuivit  Seba  fils  de  Boclui. 


8.  Cumque  illi  e&êne  jux- 
ta  lapidem  grandem , qui  ell 
in  Gabaon  , Amafa  veniens 
occurrit  eif.  Porrôjoabtef' 
tiras  erat  tunied  flriâd  ad 
menfutam  habitus  fui  < & 
defuper  accinflus  gladio  de- 
pendeme  ufque  ad  ilia  , in 
vagina  , qui  fâbricatus  levi 
moiu  egredi  poterat,  & per- 
cutere. 

».  Dixit  Iiaque  Joab  ad 
Amafam  ; Salve  mi  fraier. 
Et  icnuic  manu  dextrra 
mentum  Amafat , quali  oP- 
culans  eum. 

10.  Porto  Amafa  non  ôb- 
fervat  ii  gladium , quem  ha- 
bebat  Joab  , qui  peicufTic 
eum  in  laiere  ; & effu- 
dit  inceOina  ejus  in  terram. 
nec  fecundum  vulnus  appo- 
fuit , & morcuus  eft.  Joab 
autem , Sc  Abilâi  fraier  ejus, 
perfecuci  funt  Seba  filium 
Bochri. 

ii.Intered  quidam  viri, 
cùm  ftetifient  juxta  cadaver 
Amafie,  de  fociis  Joab  , di- 
xerunt  : Ecce  qui  eSe  voluit 
pro  Joab  cornes  David. 

11.  Amafa  autem  conP- 
peifus  fânguine,  jacebat  in 
media  via.  Vidit  hoc  qui- 
dam vit  quod  fublifteret  om- 
nis  populus  ad  videndum 
eum  , & amovit  Ama- 
fam de  via  in  agrum  , ope- 
ruitque  eum  veftimento  , 
ne  fiibfifterent  tranfeuntet 
propter  eum. 

. 13.  Amoto  ergo  illo  de 
via,  tranfïbat  omnis  virfe- 
quens  Joab  ad  perfequen- 
dum ÿba  filium  Bochtk 


S 
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§.  IL  Seha,  retiré  dam  Abela,  j^efl  ajjîégé  par  Joab.  Une  femme  fort  fagê 
de  cette  Ville  fait  couper  la  tête  a Seba , & V envoyé  à Joab.  Ce  Général  fe 
retire  avec  les  troupes , & s’en  retourne  à Jerufalem. 


14.  Porrô  ille  tranfieraf 
per  omnes  tribus  Ifrael  in 
AbeUm , le  Bethmaacha  ; 
omnefque  viri  eleâi  con- 
gregati  fuerant  ad  eum. 


14.  Veneruntitaque  & op- 
pugnabanl  eum  in  Abela  : St 
& in  Bethmaacha , 8c  cir- 
cumdedcrunt  munitionibut 
civitatem  , St  obfefla  el) 
urbs  ; omnis  autem  turba, 
quz  erat  cum  Joab , mo- 
fiebatur  Jeftniere  muros. 

it.  Et  exclamavit  mulier 
Tapiens  de  civitate  : Audite  : 
audite,  dicite  Joab,  Appro* 
pinqua  hue , 8c  loquar  te- 
cum. 

t7.  Qui  cùm  accelTiiret 
ad  eam,aitiIli;Tu  es  Joab? 
Et  ille  refpondit  : Ego.  Ad 
quem  lie  locuta  eft  : Audi 
lêrmones  ancillz  tu*.  Qui 
relpondit:  Audio. 

18.  Rurfumque  ilia , Ser- 
mo  , inquit  , dicebatur  in 
ireteri’  prorerbio  : Qui  in- 
«errogant  , interrogent  in 
Abela:  8c  fie  perficiebant. 


19.  Konne  ego  (ûm  que 
relpondeo  veritatem  in  If- 
rael , 8c  tu  quzris  fubvertere 
civitatem,  8c  evertere-ma- 
trem  in  Ifrael  ? Quare  pré- 
cipitas heieditaiem  Domi- 
tûl 


14.  Seba  ayant  paffé  au  travers  de  toutes 
les  tribus  d’Ifraël , etoit  allé  à Abela  & à Beth- 
maacha , dans  la  tribu  de  Nephthali  ; & tous 
les  hommes  choifis  d’ilraël  s’étoient  ralliés 
auprès  de  lui. 

I y.  Joab  & fes  gens  vinrent  donc  aflîéget 
Abela  & Bethmaacha.  Ils  éleverent  des  ter* 
ralTes  autour  de  la  Ville , & ils  l’inveftirent  : 
& tous  les  gens  de  Joab  travailloient  à làpper 
la  muraille. 

1 6.  Alors  une  femme  de  la  Ville , , qui  é- 
toit  fore  fage  s’écria:  Ecoutez^  écoutez: 
Dites  à Joab  qu’il  s’approche , ôc  que  je  veux: 
lui  parler. 

“ 1 7.  Joab  s’étant  approché,  elle  lui  dit  : Etes- 
vous  Joab  ? Il  lui  répondit  : Oui,  je  U fuis. 
Ecoutez,  lui  dit-elle  , les  paroles  de  votre 
fervante.  Il  lui  répondit  : Je  vous  écoute. 

18.  Elle  ajouta  : Autrefois  on  difoit  d’ordi- 
naire : Que  ceux  qui  demandent  confeil,  le 
demandent  à Abela  ; & ils  terminoiejit  ainfi 
leurs  affaires , s’en  rapportant  aux  habitant  de 
cette  ville , qui  ont  toujours  fait  profejfton  tf  une 
grande  droiture  & dtune  grande  équité.  Que 
rien  avez-vous  ufé  de  la  forte  , en  nous  deman- 
dant fi  nous  voulions  la  paix , ou  la  guerre  ? Et 
veut  auriez  vû  que  nous  aimons  la  juftice 
la  vérité,, 

ip.  En  effet,  n’eft-ce  pas  moi  qui  dis  la 
vérité  dans  Ifraël  à ceux  qui  me  la  deman- 
dent f & qui  ai  toujours  itéfidele  à mon  Roi  f 
Cependant , au  lieu  de  prendre  ef  abord  ces  voies 
de  douceur  & de  paix  , vous  voulez  tout  d’un 
coup  ruiner  une  ville  fi  célébré , & une  ville 
mere  de  tant  d’autres  ? Pourquoi  détruifez- 
yous  ainfi.  l’héritage  du  Seigneur  f 

p.0,  Joab 
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CO.  Joab  lui  répondit  : A Dieu  ne  plaife , 
je  ne" viens  point  pour  ruiner,  ni  pour  dé- 
truire. 

ci.-Centeft  point  là  mon  intention:  mais 
je  cherche  un  Seba  fils  de  Bochri , de  la  tribu 
de  Benjamin , qui  demeure  dans  la  mon- 
tagne d’Ephraïm  , qui  s’eft  fiaulevé  contre  le 
Roi  David,  & qui  s’ejl  renfermé  dans  cette 
ville.  Rendez -nous  feulement  cet  homme  , 
& nous  nous  retirerons  auffi-tot.  Cette  femme 
dit  à Joab  : On  s’en  va  vous  jetter  fa  tête  par 
deifus  la  muraille. 


10.  Kerpondenfque  Joab» 
aie  : Abfîi,  abHt  hoc  à me  : 
non  prxcipito,  neque  dé- 
moli or. 

X 1.  Non  fie  fc  habet  rcs , 
feU  homo  de  monte  E- 
phraim  Seba  , fîlius  Bochri 
cognomine,lcv3vit  manum 
funm  contra  regem  David  : 
cradice  ilium  folum,  & fe- 
cedc.mus  a civicare.  Et  ait 
niulier  ad  Joab  : Ecce  caput 
ejus  mittetur  ad  te  per  mu- 
nun. 


2 2.  Elle  alla  enfuite  trouver  tout  le  peuple , 
& elle  leur  parla  fi  fagement , qu’en  méme- 
tems  on  coupa  la  tête  à Seba  fils  de  Bochri, 
ôc  on  la  jetta  à Joab.  U fit  aiifii-tôt  fonner  la 
retraite.  L’armée  leva  le  fiége  de  devant  la 
ville  , & chacun  s’en  retourna  chez  foi.  Joab 
revint  trouver  le  Roi  à Jerufalem. 

23.  Joab  étoit  donc  Général  de  toute  far- 
inée d’Ifraël , ayant  tué  jimafa  qui  partageait 
cet  honneur  avec  lui.  Banaïas  fils  dç  Joïada 
commandoit  les  Cerethiens  & les  Phele- 
thiens. 


lï.  Ingreflâ  eft  ergo  ed 
omnem  populum , Sc  locuca 
eft  eis  (apienlcr  ; qui  abf- 
cifiiim  caput  Seba  filii  Bo- 
dirt  projccerunt  ad  Joab  , 
& ille  cecinit  tuba,  & re- 
ceHerunc  ab  urbe  , unuf- 
quifque  in  tabernacula  Tua  : 
Joab  autem  reverfus  eft  Je- 
rufàlem  ad  regem. 

ij.  Fuit  ergo  Joab  fiipet 
omnem  exercitum  Ifrael: 
Banaiat  autem  lilius  Joiadz 
liiper  Ceretbzos  & Phele- 
tbâcoi. 


24.  Aduram  étoit  Surintendant  des  tribus  : 
Jolàphat  fils  d’Ahilud  avoir  la  garde  des  re- 
quêtes : 

2j.  Siva  étoit  Secrétaire  : Sadoc  6c  Abia- 
thar , Grands  Prêtres  : 

a6.  Et  Ira , de  Jaïr  en  Galaad,  étoit  Prêtre 
de  David  , defi-à-dtre , fan  confident , le  dif 
penfateur  de  fies  aumSnes  & le  minifire  de  /es 
^nnes  œuvres. 


H.  Aduram  verù  fûpet 
tributa  : porrb  Joraphae  ii- 
lius  Ahilud,  à commema- 
riit. 

»<•  Siva  autem , feriba  : 
Sadoc  verà  St  Abiaihar , û- 
cerdotes. 

16.  Ira  autem  Jairites  enu| 
(âceidoi  Davi4i 


* 


* 
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CHAPITRE  XXI. 


§.  I.  Dieu  , en  punition  des  cruautés  que  Saàl  avait  exercées  contre  les 
Cab  lonites  > a^ige  la  terre  d’IJraél  d’une  famine  qui  dure  trois  ans.  David , 
pour  fatisfaire les  Gabaotùtes  , leur  livre  fept  enfans  de  Saisi , qu’i's  cruci- 
fient fur  une  montagne.  Refpha  , mere  de  deux  d'er^eux^  les  garde  jour 
Ù“  nuit,  jufiuà  ce  que  la  pluie  tombe  fur  eux.  David  les  fait  enfevehr , 
avec  les  os  de  Saul  Ù"  de  Jonathas  , dans  le  tombeau  de  Cis  , pere  de 
Saul! 

L’an  du  monde  apS  i.  A v a n T J.  C.  loaj. 


I.  FaSaeft  quoque  famés 
in  dicbus  David  tribus  an- 
nis  jugitertA  conluluit  Da- 
vid oraculum  Domini.  Di- 
xitque  Dominus  : Propter 
Saul , & domum  ejui  îàn- 

fuinum>  quia  occidit  Ca- 
aonicas. 


a.  Vocatis  ergo  Gabaonî- 
tis  rex  , dixii  a<T  eos.  Por- 
r6  Gabaonitjr  non  erant  de 
üliis  Ifrael , lcd  rcliquix  A- 
morrbxorum  : filii  quippe 
llrael  juraverant  cis , & vo- 
luii  Saul  pércuiereeos  zelo, 
qualï  pro  suis  Urael  & Ju- 
da.  ) 


3.  Dixit  ergo  David  ad 
Gabaoniias  : Quid  faciam 
vobis  î & quod  e.'ii  veftri 
piaculum  , ut  benedicatis 
hereditati  Domini } 


4.  Dixeruntque  ei  Ga- 
baoniti:  Non  eft  nobis  fu- 
per  argento  8;  auto  quxf- 
tio,  fed  contra  Saul , 8t  con- 
tra domum  ejus  : neque  vo- 
lumus  ut  interficiatur  homo 
de  llrael.  Ad  quos  rex  ait  : 
Quid  etgo  vultis  ut  faciam 
vobis  ? 

- 

t . - 


U U tems  de  David  s il  y eut  une  famine 
qui  dura  trois  ans  ; David  , pour  en  /avoir  la 
caufe  , confulta  l’oracle  du  Seigneur.  Et  le 
Seigneur  lui  répondit  que  cette  famine  étoit 
arrivée  à caufe  de  Saiil  ôc  de  fa  maifon , qui 
étoit  une  maifon  de  fang,  parce  qu’il  avoit 
tué  les  Gabaonites , contre  la  parole  qu’on  leur 
avoit  donnée  de  leur  fauver  la  vie. 

2.  Or  les  Gabaonites  n’étoient  point  des 
enfans  d[Ifraël  , mais  un  refte  des  Amor- 
rhéens  ; & les  Ifraélites  s’étoient  liés  à eux  du 
tems  de  Jojuè , tr  leur  avaient  promis  avec  fer- 
ment de  leur  fauver  la  vie.  Cependant  Saül 
avoit  entrepris  de  les  perdre , par  un  faux  zele 
pour  les  enfans  d’Ifraél  & de  Juda,  ne  vou- 
lant pas  fouffrir  parmi  eux  ce  mélange  d’un 
peuple  étranger. 

3.  David  fit  donc  venir  les  Gabaonites  , 6c 
leur  dit  : Que  vous  puis-je  faire , pour  réparer 
l’injure  que  vous  avez  reçue  de  Saiil , afin  que 
vous  bénilîîez  l’héritage  du  Seigneur , & 
vous  y attiriez  les  bénédiéiions  du  Ciel? 

Les  Gabaonites  répondirent  ; Nous  ne 
voulons , pour  fatisfaâion  ni  or  , ni  argent. 
Nous  demandons  jufiiee  contre  Saül  & contre 
fa  maifon  : & hors  cela , nous  ne  voulons  point 
qu’on  fafie  mourir  aucun  homme  d’I  rael. 
Que  voulez- vous  donc  > dit  David,  que  je 
faire  pour  vous  ? 
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J.  Ils  lui  répondirent  : Nous  devons  telle- 
ment exterminer  la  race  de  celui  qui  nous  a 
tourmentés  6c  opprimés  yî  injurtement,  qu’il 
n'en  refle  pas  un  feul  dans  toutes  les  terres 
d’Ifraël. 

6.  Qu’on  nous  donne  au  moins  fept  de  fes 
. enfans  > adn  que  nous  les  mettions  en  croix, 

pour  fatisfaire  le  Seigneur  à Gabaa , d’où  étoit 
Saül , qui  fut  autrefois  l’élu  du  Seigneur.  Le 
Roi  leur  dit  : Je  vous  les  donnerai. 

7.  Il  épargna  Miphibofeth  fils  de  Jonathas 
fils'de  Saiil , à caulê  de  l’alliance  que  Jona- 
thas ôc  lui  s’étoient  jurée  au  nom  du  Sei- 
gneur. 

8.  Mais  il  prit  les  deux  fils  de  Refpha  fille 
d’Aïa , Armoni  6c  Miphibofeth , qu’elle  avoit 
eus  de  SaCil  ; 6c  cinqnls  que  Michol^  fille  de 
Saül  avoit  adoptés , comme  étant  les  enfans  que 
Merob  fa  feeur  aînée  avoit  eus  d’Hadriël,  fils 
de  Berzeflaï,  qui  étoit  de  Molathi. 

ç.  Et  il  les  mit  entre  les  mains  des  Gabao- 
nites , qui  les  crucifièrent  fur  une  montagne 
devant  le  Seigneur.  Ainfi  moururent  ces  lept 
hommes , ayant  été  exécutés  tous  enfemble  , 
dans  les  premiers  jours  de  la  moilTon  , lorf- 
qu’on  commeniçoit  à couper  les  orges. 

10.  Refpha  , fille  d’Aïa,  mere  de  deux  de 
ces  hommes  qui  font  attachés  en  croix  , prenant 
un  ciüce , l’étendit  fur  une  pierre , 6c  de- 
meura là  , depuis  le  commencement  de  la 
moiflbn  , jufqu’à  ce  que  la  colere  de  Dieu 
étant  appaifée , l’eau  du  Ciel  tombât  fur  eux  : 
6c  elle  empêcha  les  oifeaux  de  déchirer  leurs 
corps  pendant  le  jour  , 6c  les  bêtes  de  les 
manger  pendant  la  nuit.  * 

1 1.  Et  cette  adion  de  Refpha  fille  d’Aïa , 
concubine  de  Saül , fut  rapportée  à David , 
qui  en  fut  touché. 

. 1 2.  Alors  David  alla  prendre  les  os  de  Saül 

6c  de  Jonathas  fon  fils  à Jabès  en  Galaad; 


î.  Qui  Jixernnt  régi  : Vi- 
rum , qui  attiivit  nos  & op- 
prrllit  inique , i:a  delcrc  Je- 
bemus , ut  ne  unus  quidem 
reiiduus  üt  de  ilirpe  ejus  in 
cunâis  finibus  Ifric). 

é.  Denrur  nobis  feptem 
viri  de  filiis  ejus,  ut  crucifi- 
gamus  eos  Domino  in  Ga- 
baa Saiil , quondam  elefti 
Domini.  Et  ait  rex  : Ego 
dabo. 

7.  Pepercitque  rex  Miphi- 
bofeth  tilio  Jonathz  liJii 
Saiil , propter  jusjuranduni 
Domini»  quod  fuerat  imet 
David  Si  inter  Jonathan  £- 
lium  Saül. 

8.  Tulir  iuque  rex  duos 
filioi  Refpha  fiüje  Aia»  quos 
peperit  Sauli,  Armoni,  Sc 
Miphibofeth  : St  quinque  £- 
lios  Michol  filix  Saul , quos 
genuerat  Hadrieli  hlio  Dcf- 
zellai , qui  fuit  de  Molathi , 

9.  Si  dédit  eos  in  manas 
Gabaonitarum  : qui  cruciti- 
xerunt  eos  in  monte  coram 
Domino  : & cccideiuni  hi 
lëptem  fimul  occilî  in  die- 
bui  médis  primis , incipien- 
te  medione  hordei. 

10.  Tollens  autem  Ref- 
pha fiiia  Aia  cilicium,  fubf- 
travit  dbi  fîipra  pecram , ab 
initio  médit,  doncc  dilla- 
ret  aqua  fuper  cos  de  ctrlo  : 
& non  dimidt  aves  lacerare 
eos  per  diem,  neque  bedias 
pet  noâem. 


tt.  Et  nuntiata  dint  Da- 
vid quzfccc'at  Reffha,  fi- 
üa  AÏia,  concubina  Saul. 

T >.  Et  abiit  David , Si  tu. 
lit  ofla  Saul,  Si  ofa  Jona. 
thz  filii  ejus  à viris  Jabe, 

Qs‘j 
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Gii'aad , qui  furati  Tuerant 
ra  de  plaira  Bethfan  , in 
qua  fulpenderant  eos  Phi- 
lilthiim  cùm  interfeci£enc 
Satil  in  üelboa: 


ceux  de  cette  Ville  les  ayant  enlevés  de  lai’ 
place  de  Bethfan , où  lesPhiliftins  les  avoiént 
pendus,  après  que  Saul  eut  été  tué  à GeU 
Doé; 


13.  «i  aCportavit  inde  ofla  i David  tranfporla  donc  de-là  les  os  de 

îïl  Saûl  & de  Joeaihas  foa  fiU  : & ayant  fai.  te- 

lum  qui  a£xi  fuerani , cueillir  les  OS  de  ceux  qui  avotent  été  cruct- 

fiés,  & quAïa  avait  canfervés  avec  tant  de 
foin, 

14.  fepelierunt  ea  cum  14-  il  Ics  fit  enfeveÜr  avec  ceux^  de  Saül  & 
oflibus  Saiii  & Jonathr  fiiii  jg  Jonathas , fon  fils , dans  le  fépulchre  de 

inTpuichroc"sVà-  Ç**  > peK  dc  Saül , à Sela , au  pays  de  Ben-- 
tris  flus:  feceruntque  om-  jamin.  Ces  ordïcs  que  le  Roi  avoit  donnés 
ma  qu«- puerpéral  rex,  «£  furent  exaâemcnt  exécutés.  Et  après  cela., 
jüflbjec.  Dieu  le  rendit  propice  a la  terre  comme  au- 

paravant. 


II.  David  foutient  encore  quatre  fruerres  contre  les  FhiUliins , Ù"  en  demeure 
vieïorieux.  Us  y perdent  quatre  hommes  d'une  grandeur  prodigieufe. 


rj.  Faôum  eft  autem  mr- 
liim  przlium  Philifihinorum 
advetfum  Ifrael,  St  delcen- 
dit  David  , & fervi  ejus 
cum  eo  , Si  pugnabant  con- 
tra PhiliAhiim.  Déficiente 
autem  David, 

id.  Jeabibenob,  qui  fait 
de  généré  Arapha  , cujus 
ferrum  haAx  trecenus  un- 
cias  appendebat,  Sc  acciiK- 
tus  erat  enfe  novo  , nifus 
eA  percutere  David. 

17-  Przfidioque  ei  fuit 
bifai  filius  Sarviz,  Sc  pereuf- 
lum  PhiliAhzum  interfecil. 
Tune  juraverunt  viri  David, 
dicentes:  Jam  non  egredie- 
rir  nobil'cuin  inbellum.  ne 
eatinguai  lucemam  Urael. 


18.  Secundum  quoque 
bellum  fuit  in  Gob  contra 
PhiliAhzos  ; tune  percuAit 
Sobochat  de  Hulàti  ,.Saph 
de  Airpe  Atapha  de  genere 
gigtintum. 

lÿ.  Tenium  quoque  fuit 


I y.  Les  Philiftins  firent  encore  une  guerre: 
contre  Ifrael.  David  marcha  contre  eux , avec- 
fon  armée  , leur  donna  bataille  ; ôc  s’étant . 
trouvé  las  dans  le  combat , 

x6.  Jesbibenob,  de  la  race  d’ Arapha , qui^ 
avoit  une  lance  dont  le  fer  pefoit  trois  cens 
onces , ôc  une  épée  qui  n’avoit  point  encore?  ; 
fervi , étoit  prêt  de  le  tuer. 

17.  Mais  Abifaï  fils  de  Sarvia  prévint  le  - 
Philiftin , le  tua  , ôc  fauva  David.  Alors  les  . 
gens  de  David  lui  firent  cette  proteftatioiv. 
avec  ferment  ; Nous  ne  fouf&irons  plus  que 
vous  veniez  à la  guerre  avec  nous , de  peur 
que  vous  n’éteigniez  la  lampe  d’Ifraël , 
qu'en  vous  perdant , il  ne  perde  toute  fa  gloire.  . 

18.  Il  y eut  une  fécondé  guerre  à Gob , ou  - 
Gazer  , contre  les  Philiftins , où  Sobochal 
de  Hufad  tua  Saph,  dofeendu  d’Arapha,  de 
la  race  des  géans. 

lÿ.  Il  y eut  aufli  une  troifieme  guerre  a 
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Gob  contre  les  Philiftins  , en  laquelle  Elha- 
nan  fils  de  Jacré , Jurnommé  Orgim , de  Beth- 
léem « tua  Goliath  de  Geth  , qui  avoir  une 
lance  dont  la  hampe  étoit  comme  le  grand 
bois  dont  fe  fervent  les  tifferans. 

2 0.  Il  fe  fit  une  quatrième  guerre  à Geth , 
où  il  fe  trouva  un  grand  homme  qui  avoit  fix 
doigts  aux  pieds  & aux  mains , c’e(l-à-dire , 
vingt  - quatre  doigts  , & qui  étoit  de  la  race 
d’Ârapha. 

21.  Il  vint  outrager  infolemment  Ifraël  : 
mais  Jonathan  j fils  de  Sammaa  » itéré  de 
David , le  tua. 

2 2.  Ces  quatre  hommes  étoient  de  Geth, 
de  la  race  d’Arapha  -,  ôc  iis  furent  tués  pac 
David , ou  par  fes  gens. 


bellum  in  Gob  contra  Plii- 
lidhzot  , in  quo  percullit 
Adeodatus  (ilius  S'altus  poly- 
mitarius  Bethlchemites  Go- 
liath Geihxum , ccjus  halli- 
le  hailx  erat  qua£  liciato- 
rium  texentium, 

10.  Quartum  bellum  fuit 
in  Geth , in  quo  vit  fuit  ex- 
celfus,qui  fenos  in  manibiic 
pedibulque  habebat  digitos, 
id  eO,  vi^inti  quatuor,  Sc 
état  de  origine  Arapha. 

ir.  Et  blalphernavit  Is- 
raël ; pereuffit  autem  eem 
Jonathan  filius  Samaa  fratrie 
David. 

11.  Hi  quatuor  nati  func 
de  Arapha  in  Geth  & ceci- 
derunt  in  manu  David,  8c 
fervorvm  ejus. 


CHAPITRE  XXII. 


Cantique  que  David  prononce,  pour  remercier  Diewde  ravoir  délivré  de 
tout  fes  ennemis. 


iJLI  Avid  prononça  ce  Cantique  à la  loiian-" 
ge  du  Seigneur , après  qu'il  l’eut  délivré  de  la 
main  de  tous  fes  ennemis  , fie  de  la  main  de 
Saiil. 

2.  Et  il  dit  ; Le  Seigneur  eft  mon  rocher  : 
je  trouve  en  lui  un  afyle  affuré.  Il  eft  ma  force  ; 
il  eft  mon  Sauveur. 

J.  Mon  Dieu  eft  m^  foûtien  ; c ejî pourquoi 
j’efpererai  en  lui  ; il  eft  mon  bouclier  ; il  eft 
l’appui  de  mon  falut  ; c’eft  lui  qui  m’élève 
au-dejfus  de  tous  mes  ennemis  ; il  eft  mon  re- 
fuge, & il  le  fera  toûjours.  Oui  , mon  Dieu  , 
vous  me  délivrerez  de  tous  les  maux  où  l’ini- 
<jaité  & la  malue  de  mes  ennemis  voudroit  me  - 
précipiter. 

4.  J’invoquerai  le  Seigneur,  qui  eft  digne  ' 

toute  Iqüange  -,  & il  me  délivrera  ^s  mains  - 


^ f,  Locutus  eft  autem  Da^ 
tiJ  Domino  verba  carmi- 
nis  hujus  in  die  qua  libert- 
vic  eum  Domînus  de  manu 
omnium  inimicorum  ^uo- 
nim , & de  manu  Saiil. 

1.  Et  ait  : Dominus  petra 
mea  , & robur  meum , & 
iftlrator  meus. 

Deus  fortis  meus,  ipe- 
raboin  eum,  feutum  meum , 
& cornu  falutis  roez,  eie- 
vator  meus , & refugium 
meum:  (al vator  meus, 
iniquitace  liborabis  me. 


laudabilem  învocahîû 
Dominum  , & ab  înimici? 
joadt  (âlvus  ero. 


9.  q jj; 
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f.  Quîa  circumdedenint 
me  contritîoncs  mortis  : 
torrcntes  Belul  ternierunc 
m<?. 

6 Funes  infcrni  circum- 
dederunt  me  : pr^enerunc 
me  laquei  mortis. 


7.  fn  tribul^tione  mea 
invocabo  Dominum,  ad 
Deem  meum  clamabo:  & 
exaudîfi  de  tcmplo  fuo  ro- 
ccm  meam,  & cUmor  meus 
vemec  adaures  ejus. 


8.  Commota  eft  & con- 
tremuic  terra  : fundamenta 
montium  concufla  funt , & 
conquartata  ] quoniam  ira- 
tus  efl  eis. 


9,  Atccndit  fumus  de  na- 
ribus  ejus  , & ignis  de  ore 
ejus  vorabii:  carbones  fuc> 
cen(i  lune  abco. 

To.  Inciîpavit  cœlos , & 
defeendit  : & caligo  Tub  pe« 
dibus  ejus. 


II.  Et  alcendii  Tuperche- 
rubim  , & volavit  : & lap- 
fus  cA  lupcr  pennas  verni. 


it.  Pofuit  tenebras  în 
cttcuitu  fuo  lâtibulum  : cri- 
brans  aquas  de  nubibus  ccc- 
lorum. 


Pr*  fulgore  in  conf- 
pediu  ejus  , luccenH  funt 
carbones  ignis* 

14.  Tonabit  de  ccelo  Do« 


de  mes  ennemis,  comme  il  a déjà  fait  plufteurs 
fois. 

J . Car  les  douleurs  de  la  mort  m’ont  alTidgé ; 
les  torrens  des  perfecutions  ejue  m'ont  fufeities 
les  enfans  de  Bélial  m’ont  épouvantd. 

6.  Les  liens  de  l’enfer  m’ont  environné , & 
les  filets  de  la  mort  m’ont  enveloppé  ; & il 
m’a  délivré  de  ces  maux  dont  je  me  jfentois  ac-\ 
câblé. 

7.  C’efl  pourcjuoi  J’invoquerai  le  Seigneur 
dans  mon  afflidion  , ôc  je  crierai  vers  mon 
Dieu;  & il  entendra  ma  voix  de  fon  Temple, 
6c  mes  cris  parviendront  jufqu’à  fes  oreilles  , 
comme  jîfent  les  cris  des  enf  ans  alfra'ély  lorfquils 
éioient  a ffligés  par  les  Egyptiens. 

8.  Alors  la  terre  de  [ Egypte  fût  émue,  ÔC 
elle  trembla;  les  fondemens  des  montagnes 
qui  lui  fervent  de  barrières  furent  agités  ôc  ébran- 
lés , parce  que  le  Seigneur  étoit  en  colere 
contre  elles. 

p.  La  fumée  de  fes  narines  s’éleva  en  haut  ; 
un  feu  dévorant  fortit  de  fa  bouche  ; les  fou~ 
dres  & les  éclairs  partirent  de  fes  mains  ; ôc  des 
charbons  en  furent  allumés. 

10.  Avant  de  faire  rejfentir  aux  Egyptiens 
ces  effets  terribles  de  fa  jujle  colere , il  abbaifla 
les  deux,  ôc  il  defeendit,  ayant  un  nuage 
fombre  (bus  fes  pieds  , pour  voir  les  maux 
dont  ils  accablaient  injujlement  fon  peuple, 

1 1.  Et  il  monta  enfuite  fur  les  Chérubins  ; 
il  prit  fon  vol , & il  vola  fur  les  ailes  des  vents , 
pour  aller  avec  rapidité  au  fecours  de  ce  peuple 
affligé. 

12.  Il  fc  cacha  dans  les  ténèbres  qui  l’envi- 
ronnoient , pour  fe  dérober  à la  vûe  de  fes  en- 
nemis ; ôc  il  fit  diftiller fur  eux  avec  impétuojité 
les  eaux  des  nuées  du  Ciel. 

1 3. 11  fit  briller  devant  lui  une  lumière  qui 
alluma  des  charbons  de  feu , dont  ils  furent 
confumés, 

14.  Le  Seigneur  tonna  du  haut  du  Ciel  ; le 
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Très-haut  fit  retentir  fa  voix  par  le  bruit  de  fon 
tannerre. 

1 r.  Il  tira  fes  fléchés  contre  les  égyptiens , 
& il  1 is  dilperfa  ; il  lan<;a  fes  foudres  contre 
eux  y 6c  ils  lurent  confumés. 

1 5.  En  nfême-tems  la  mer  s’ouvrit  jufqu’au 
fond  des  abîmes , pour  laijjer  pajfer  fon  peuple , 
6c  les  fondemens  du  monde  furent  décou- 
verts par  les  menaces  du  Seigneur  6c  par  le 
fouffle  des  tempêtes  de  fa  colere. 

17.  Cf  que  Dieu  fit  alors  pour  fon  peuple,  il 
ta  fait  aujouriHiui  en  ma  ferveur-,  car  il  a étendu 
fa  main  du  haut  du  Ciel  ; il  m’a  pris,  6c  il 
m’a  retiré  du  milieu  des  eaux,  oiij  étois  comme 
fuhmergé. 

18.  Il  m’a  délivré  d’un  ennemi  très-puif- 
lànt  qui  cher  choit  à me  perdre  ; & il  m’a  fauve 
de  la  fureur  de  ceux  qui  me  haïflbient , & aux- 
quels je  n' aurais  pû  rèftfer  y^ans  fon  fecours  , 
parce  qu’ils  étoient  plus  forts  que  mol 

1 9.  Il  m’a  prévenu  au  jour  de  mon  afflic- 
tion : 6c , dans  toutes  les  peffêcutions  qu’on  m’a 
faites  y le  Seigneur  a été  mon  ferme  appui. 

20.  Il  m’a  mis  au  large  lorfque  f t'tois  ferré 
par  mes  ennemis:  ilm’adélivré  deleurs  mains , 
parce  que  je  lui  ai  plû , & que  f ai  mis  en  iui 
toute  ma  confiance. 

21.  En  effet  y je  difo's  alors  : Le  Seigneur 
me  rendra  félon  ma  juflice , 6cil  me  traitera 
f;;lon  la  pureté  de  mes  mains. 

22  Car  j’ai  gardé  les  voies  du  Seigneur , 6c 
je  n’ai  point  commis  d’infidélité  contre  mon 
Dieu. 

2 J.  J’ai  eu  toutes  fes  ordonnances  devant 
les  yeux , 6c  je  ne  me  fuis  point  détourné  de 
les  préceptes. 

24.  J ai  dit  en  moi-même  : Je  ferai  parfiiit , 
en  marchant  avec  lui  : je  me  tiendrai  liir  mes 
gardes , & je  m’abjlie  tdrai  de  fuivre  mon /m- 
ehant  à finiquité. 


minus:  & excelfus  dabitvo- 
cém  fuam. 

i(.  Milît  figittaS)  & ditC- 
pavit  eos  : fulgur , te  con- 
liimplïc  eos. 

16.  Et  appanierant  e6fu- 
Conei  maris , & revelata 
lunt  fundamenla  orbif,  ab 
increpatione  Domini  , ab 
infpiracione  Ipiritus  furoris 
ejus. 

17.  Mifit  de  exceltb,  8e 
affumptit  me  : 8c  exuaxit  me 
de  aquis  multis. 


i8.  Liberavit  me  ab  îni- 
mico  meo  poicntifTimo,  8c 
ab  bis  qui  oJerant  me:  quo- 
niam  robuAiores  me  ennt. 


lî.  Pratvenit  me  in  die 
affliCHonis  mez,  8c  Taétus 
eft  Oominus  firmamentunv 
meum, 

10.  Et  eduxit  me  in  lati- 
tudinem  : liberavit  me,  quia 
.complacui  ei. 


ai.  Rétribuée  mihi  Do- 
minos Tecundùm  jurtiiiam 
meam:8C  fecumlùm  mun- 
ciam  m.muum  mearum  red- 
det  milii. 

ai.  Quia  euftodivi  vias 
Domini,  8c  non  egi  impie, 
à Deo  meo. 

aj.  Omnia  enim  judicia 
ejus  i^onfpeClu  meo  : 8c 
przeepta  ejus  non  amovi  à 
me. 

a4.  Et  ero  perfeAus  cum 
eo,  8c  euftodiam  me  ab  ioi- 
quiiaie  mca. 
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2j.  Et  le  Seigneur  me  rendra  felort  mS 
juftice , ôc  félon  que  mes  mains  feront  putes 
à fes  yeux. 


3'4 

Et  rrftituet  mihi  Do- 
minus  fecundùm  juftitûm 
mcam  , & fecundùm  mun- 
diciam  manuum  mearum,in 
confpeâu  oculorum  fuo- 
rum. 

a<.  Cum  (ànâo  fândhis 
eris:  &cumrobuQo  perfec- 
(us.* 

»7.  Cum  elefto  cleôute- 
ris,  & cum  perverfo  pec- 
vertcris. 

18.  £[  populum  pauperem 
&lvum  faciès  : oculifque 
tuii  excelfos  humiliabis, 

19.  Quia  tu  lucerna  mea 
Domine  : & tu  Domine  il- 
luminabis  tenebras  meas. 

30,  In  te  enim  curram 
accinâus;  j.n  Deo  n^eotran* 
filiam  mutum. 


31.  Deus  , immaculata 
via  ejus , eloquium  DomJni 
igné  examinatum  ; (cutum 
cft  omniuin  fperamium  in 
Ce, 


31.  Quis  eft  Deus  pranet 
Dominum  ; & quis  fortis 
prxtet  Peum  noftmm  ! 

35.  Deus  qui  accinxit  me 
fonitudine  : & complanavit 
perfcfiam  viam  meam, 

34. Coxquans  pedes  mcos 
cervis,  & fuper  excella  mea 
ftacuens  me. 


3t-  Docens  manus  méat 
adprxlium.a:  componens 
quart  arcum  xreum  brachia 
mea. 

5^.  Dedirti  mihi  clypeuna 


2 S.  CaT)  O mon  Dieu,  vous  ferez  faintavec 
les  faints,  & parfait  avec  les  parfaits,  & fort 
avec  les  forts. 

27.  Vous  ferez  pur  avec  le^purs , ôc  vous 
paroîtrcz  méchant  avec  les  méchans. 

28.  Vous  fauverez  le  pauvre  peuple  ; ôc 
d’un  clin  d’oeil,  .vous  humilierez  les  fuper- 
bes. 

2p.  Seigneur,  vous  êtes  ma  lampe:  c’eft 
vous , Seigneur , qui  éclairez  mes  ténèbres  « 
& qui  conduifez  mes  pas. 

30.  Æjft  Je  cours  avec  vous  tout  prêt  à com- 
battre tes  plus  furieux  ennemis.  Le  lecours  que 
je  refois  ae  mon  Dieu  me  fait  franchir  la  mu- 
raille ta  plus  haute  & la  plus  forte. 

3.1.  Car  je  fai  que  la  voie  de  Dieu  eft  irré- 
préhenfible  ; que  la  Iparole  du  Seigneur  eft 
fowwtr  purifiée  par  le  feu  ; ^«’il  eft , félon  fa 
promejje , le  bouclier  de  tous  ceux  qui  efpe- 
rent  en  lui,  enfortequils  n’ont  rien  à craindre 
fus  fa  conduite  dr  fous fa  puijfante  proteSlion, 

3 2.  En  effet , y a-t-il  un  autre  Dieu  que  le 
Seigneur  ? y a-t-il  un  autre  fort  que  notre 
Dieu  f 

53.  C’eft  lui  qui  m’a  revêtu  de  force  , & 
qui  a applani  la  voie  parfaite  où  je  marche  en 
affurance. 

34.  C'ejï  lui  qui  a rendu  mes  pieds  aufü 
promts  ôc  aufü  légers  que  ceux  des  cerfs  , 
pour  me  fauver  dans  les  dangers  ; ôc  qui  m’a 
établi  dans  les  lieux  hauts  & inaccejjihles  à tout 
les  efforts  de  mes  ennemis. 

3 y.  C eft  lui  aufft  qui  inftruit  mes  mains  a 
combattre , 6c  qui  rend  mes  bras  fermes  com- 
me un  arc  d’airain. 

3 5.  Outre  tous  ces  avantages , Seigneur,  vous 

m’avez 
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m’avez  couvert  de  votre  prote£Uon  , comme 
d’un  bouclier  impénétrable , ôc  vous  m’avez 
fait  grand  par  votre  bonté. 

37.  Vous  avez  élargi  le  chemin  fous  mes 
pas;  & mes  pieds  ne  me  manqueront  point 
& ne  Je  lajfer ont  jamais. 

38.  Je  poutfuivrai  mes  ennemis,  6c  je  les 
réduirai  en  poudre:  je  ne  retournerai  point 
que  je  ne  les  aie  détruits. 

Î39*  Je  les  détruirai , 6c  je  les  briferai , fans 
qu’ils  puifient  fe  relever  : ils  tomberont  fous 
mes  pieds, /anr  pouvoir  me  réftjler , 

40.  parce  tfue  vous  m’avez  revêtu  de  force 
pour  les  combattre  : vous  avez  fait  plier  fous 
moi  ceux  qui  s’oppofoient  à moi. 

41.  Vous  avez  fait  tourner  le  dos  à mes 
ennemis , à ceux  qui  me  haiÏÏbient  ; 6c  je 
les  exterminerai Jans  aucune  difficulté. 

42.  Ils  crieront;  6c  nul  ne  viendra  à leur 
fecours  : ils  crieront  au  Seigneur , 6c  il  ne  les 
écoutera  point. 

43.  Je  les  dillîperai  , comme  la  poulTierc 
de  la  terre  ; je  les  écralerai  > 6c  je  les  foulerai 
aux  pieds , comme  la  boue  des  rues. 

44.  Vous  me  délivrerez  ainfi  des  contra- 
diâions  de  mon  peuple  ; vous  me  conlerve- 
tez  pour  être  le  Chef  des  Nations.  Un  peuple 
que  j’ignore  maintenant  , & qui  riefi  point 
mon  peuple  , me  lervira  alors. 

4J.  Des  enfans  étrangers  me  réfifterontd’a- 
bord,  parce  qutls  ne  me  connoijjent  point  ; mais 
ils  m’obéiront  quand  ils  entendront  ma  voix. 

4<î.  Les  enfans  étrangers  , qui  s’étoient 
élevés  contre  mo’ , fe  fondront  devant  moi , 
comme  la  cire  fe  fond  devant  un  feu  ardent , 
ôt  ils  trembleront  de  peur  dans  les  lieux  où 
ils  fe  feront  cachés. 

47.  Vive  le  Seigneur,  ôc  que  mon  Dieu 
foit  béni  ; que  le  Dieu  fort , le  Dieu  qui  me 
fauve , foit  glorilié. 

48  C’eft  voua  , mon  Dieu  , qui  me  ven- 
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lâlutfs  tuz:  & manfuctudo 
tua  multiplicavic  me. 


37.  Dihtibîs  grefTus  meos 
fûbrus  me:  & non  dc6cient 
uii  mei. 

38.  Pcrfcqu.ir  înimîcos 
meos , & conteram  : & non 
convertar  donec  conrum.)m 
eos. 

39.  Confumam  eos,  & 
confringam , ut  non  con- 
furganc  : cadent  üib  pedibus 
mois. 

40.  Accînxiftimc  fortitu- 
dincad  prariium:  incurvaOi 
rcnfientes  mihi  fubtus  me. 

41.  Inimicos  meos  dc- 
düH  mihi  dorlum  : odientes 
me , & difperdam  eos. 

4z.  Clamabunt  , & non 
crit  qui  falvetî  ad  Domi- 
num,  & non  exaudiet  cos. 

4Î.  Delebo  cos  ut  pulve- 
rem  lerr*  : quafi  lutum  pla- 
tearum  comminuam  eos  at- 
que  confringam. 

44.  Salvabis  me  d con<* 
tndiâionibus  populi  mei  : 
cuAodies  me  in  caput  Gen- 
thim  : populus,  quem  ig- 
noroferviet  mihi. 


4f.  FiUi  alioni  rcfîficnt 
mihi,  auditu  auris  obedicnt 
mihi. 

44.  Filii  alieni  defluxe- 
runc»  Sc  concrahemur  in  an- 
gufUis  liiis* 


4?.  Vivit  Dominuc  : 8c 
beredi^ius  Deus  nu  iis:  8c 
exalcabitur  U;  us  forus  û- 
luris  méat. 

4S.  DcüS  qui  cas  vîndic- 
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tjs  mihi,  & dcjicij  popu- 
lus  Tub  me. 

49,  Quicducismesb  ini- 
micismeis.  & à refiftenti- 
bus  mihi  elevai  me;  à viro 
iniquo  libetabù  me. 

JO.  Propterei  confîtebor 
tibi  Domine  in  g«ntibus:& 
Domini  tuo  canubo. 


ji.  Magnifican»  falutes 
rcgiî  tui,  & faciens  mife- 
ricordiamchrillo  fuo  David, 
Sl  l'emini  ejus  in  l'enipiter- 
num. 


C H 

I.  Hac  autem  (ùnt  vcrba 
David  novifiînia.  DiNit  Da- 
vid fiüus  liai:  Dixit  vir , 
«■ai  conftitutum  c(i  dechril- 
to  Dei  Jacob  , cgicgius 
pl’alees  Il'racl  : 


1.  Spiritu»  Domini  lo- 
cutus  cft  per  me , & lêtmo 
eju5  periinguam  meam. 

}.  Dixil  üeus  Ifrael  mi- 
hi , locuEus  efi  fonis  lliael , 
Dorainator  hominuni,  juf- 
lus  domioator  in  timoré 
Dei. 

4 Sicut  lux  aurora; , o- 
ricn:e  foie  , manc  abfijuc 
nubibus  rutüat , S;  fîcut  plu- 
viis  germinal  hciba  de  terra. 


J.  Ncc  tanta  efl  do  mus 
mca  apud  Deum , ut  pac- 


0 I S.  Il  P.  II.  Chat.  XXII. 

gez , & qui  abbattez  les  peuples  fous  moi,  en 
les  Joümenant  à mon  empire, 

45>.  CeJ}  vous  qui  me  délivrez  de  mes  en- 
nemis j qui  me  mettez  au-delTus  de  ceux  qui 
me  réfiftent  ; & c’eft  vous  qui  me  fauverez 
de  l’homme  injufte  tjui  me  potirfuit. 

JO.  C’eft  pourquoi  je  vous  rendrai,  Sei- 
gneur , des  actions  de  grâces  au  milieu  des 
nations  , ôc  je  chanterai  des  cantiques  en 
l’honneur  de  votre  nom  ; 

J I . vous  qui  fignalez  votre  grandeur  , en 
fauvant  le  Roi  c^ue  vous  avez  choili  -,  qui  fai- 
tes mifericorde  a David  votre  oinCl , ôc  qui  la 
ferez  à fa  race  dans  toute  l’éternité. 

A P I T R E XXIII. 

C Dernieres  paroles  de  David. 

1 Oici  les  dernieres  paroles  que  David  à 
dites,  par  le  mouvement  de  lefprit  de  Dieu: 
David  fils  d’Ifaï , cet  homme  établi  pour  être 
l’ointl  du  Dieu  de  Jacob  , ce  Chantre  célé- 
bré d’Ifracl  , qui  a compojë  des  cantiques  fi 
admirables  à la  loiiange  du  Dieu  très-haut. 

2.  L’efprit  du  Seigneur  s’eft  fait  entendre 
pat  moi  ; fa  parole  a été  fur  ma  langue. 

3.  Le  Dieu  d’Ifraël  m’a  parlé,  le  fort  d’IC- 
raël  m’a  dit  : Que  celui  qui  eft  le  domina- 
teur des  hommes  foit  jufte  , 6c  qu’il  régné 
dans  la  crainte  de  Dieu. 

4.  C’eft  ainfi  qu’il  deviendra  comme  la  lu- 
mière de  l’aurore , lorfque  le  foleil , fe  levant 
au  matin , brille  fans  aucun  nuage  ; ôc  com- 
me l’herbe  qui  germe  de  la  terre  , étant  ar- 
rofée  par  l’eau  de  la  pluie  ; car  la  gloire  de  fon 
régné  ne  fera  point  obfcurcie  , & fa  pojlérité 
nomhreufe  fubftjlera  éternellement. 

J.  Ma  maifon  fans  doute  n’éteit  point  telle 
devant  Dieu  , qu’il  dût  faire  avec  moi  une 
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alliance  éternelle  , une  alliance  ferme  & en- 
tièrement inébranlable  , comme  il  f a faite  dv 
f a exécutée  à mon  égard  ; car  il  m’a  fauvé  de 
tous  les  périls , il  a exécuté  tout  ce  que  je 
voulois  , & je  n’ai  rien  défiré  qui  n’ait  réufli  ; 
au  contraire , il  a renverfé  les  dèjjeins  de  Saül , 
dr  il  a ruiné  jT maifin  de  fond  en  comble. 

6.  Mais  ïon  ne  doit  pas  en  être  furpris  : les 
violateurs  de  la  Loi  feront  tous  exterminés  , 
comme  des  épines  que  l’on  arrache , aux- 
quelles on  ne  touche  point  avec  la  main, 
de  peur  de  fe  blejfer. 

7.  Mais  on  s’arme  pour  cela  du  fer  & du 
bois  d’une  lance  , ou  on  y met  le  feu  , pour 
les  confumer  jufqu’à  ce  qu’elles  foient  ré- 
duites à rien. 


ium*tcrnum  iniret  mecum, 
firmum  in  omnibus  aique 
munitum.  Cunfti  enim  la- 
ïus mca,  & omnis  volun- 
tas  : ncc  cft  quidquara  ex  e* 
quod  non  germinct. 


6.  Prrvaricatores  autem 
qualî  fpinx  eve'lentur  uni- 
verli  : qui  non  tollunturma- 
nibus. 


7.  Et  (î  quis  tangere  vo- 
lucrit  cas , armabitur  ferro 
& ligne  lanceaeo  , igneque 
fuccenli  combutemur  uf- 
qiie  ad  nihilum. 


§.  II.  Noms  des  plus  vailLws  hommes  qui  ont  été  avec  David. 


8.  Voici  le  nom  des  plus  vaillans  hommes  g.  Uic  nomina  foniam 
qui  parurent  fous  le  régné  de  David.  Adino  David.  Sedens  m cathedra 

■‘tt  '■  r t’’  . °i>  I -I  I liipientillimus  princeps  in- 

ticmite  fut  le  premier  d entre  les  trois  les  plus  ,er  très , ipfe  eft  quafi  te- 
fî^nalés  : Il  s’aflit  durant  la  paix  dans  la  chaire,  nerrimus  ligni  vcrmicuius , 
comme  un  homme  très-fage  & tres-capable 
de  rendre  la  juflice  ; ôc  durant  la  guerre , quoi- 
qu’il parût  fbible  dr  délicat  comme  un  petit  v«r- 
mifleau  de  bois , il  tua  huit  cens  hommes , 


fans  fe  repofèr. 

9.  Eleazar  Ahohite,  fils  deDodi,  étoitle 
fécond  entre  les  trois  plus  vaillans  qui  fe  trou- 
vèrent avec  David , lorfqu’on  infulta  aux  Phi- 
lifiins  , & qu’ils  s’afiemblerent  en  un  certain 
lieu , pour  donner  bataille. 

I O.  Les  Ifraélites  ayant  fui , Eleazar  feul 
fut  ferme  & battit  les  Philiftins  , jufqu'à  ce 
que  fa  mainfe  lafiat  de  tuer , & qu’elle  demeu- 
rât attachée  à fon  épée.  Le  Seigneur  donna 
en  cette  journée  une  grande  victoire  à Tfraël  ; 
& ceux  qui  avoient  fui  retournèrent  pour 
prendre  les  dépouilles  des  morts. 

11.  Le  plus  ejîimé  après  lui,  étoit  Semma, 


9.  Pofthunc,  EleaiiarB- 
lius  patrui  ejus  Ahohites  in- 
ter 1res  fortes  , qui  erant 
cum  David  , quando  expro- 
braverunt  Philifthiim  , St 
congtegati  fiint  illuc  inprat- 
lium. 

10.  Cumque  aftendiflent 
viri  Ifrael,  ipfe  fteiit  & per- 
cnlTit  Phiiifthios  , donec 
deheeret  manus  ejus , & o- 
brigefeeret  cum  gladio  : l'e- 
citque  Dominus  falutem 
magnam  in  die  ilia,  & po- 
pulus  qui  fugerat , reverfus 
eft  ad  cceforum  fpolia  detra- 
henda. 

1 1 . Et  poft  hune , Semma 
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fiiius  Age  de  Araci  ; & con- 
gregati  funt  Philifthiim  in 
îtjiione  : erjt  quippe  ibi  a- 
ger  lente  plenus.  Cumque 
fueiflet  populus  à facie  Phi- 
limiiim , 

I I.  ftetit  ille  in  medio  a- 
gri . Sc  tiiitus  eft  eum  , per- 
cudnque  Piiilifthios  : & fe- 
cit  Djminus  làlutem  mag- 
nam. 

IJ.  Necnon  & ante  dcP- 
cenderant  très  qui  erant 
principes  inter  triginta  , & 
vcner.nt  terapore  mcfiTis  ad 
David  in  (peluncam  Odol- 
lam  : caltra  autem  Philü- 
tliinorum  erant  pofita  in 
Valie  gigintum. 


14.  Et  David  erat  in  prr- 
ndio:  porrù  ftatio  Philifthi- 
norum  tune  crat  in  Betii- 
lelicm. 

1$.  Dofideravitergo  Da- 
vid , & ait  : O (i  quis  mihi 
darei  potum  aqur  de  eifter- 
na  qui  eft  in  Beililehem 
juxta  portam  ! 

16.  Irruperunt  ergo  très 
fortes  caftra  Philifthinoriim, 
& hauferunt  aquam  de  ciC- 
terna  Bethlehem  , qui  erat 
juxta  portant , & attulcrunt 
-ad  David  : at  ille  noluit  bi- 
bere»  fed  libayit  eam  Uo- 
anino. 

17.  dicens:  Propiiius  fit 
mihi  Dontinus , ne  faciam 
hoc:  num  fanguinem  ho- 
minutn  irtorum  qui  profefti 
funt , & animarum  pecicu- 
lum  bibam  2 Noluit  ergo  bi- 
berca  hrc  fcceruntt:es  ro- 
buAiinmi. 

18.  Abifiii  quoque  fratet 
Joab  fiiius  Sarvii,  princeps 
erat  de  tribus  : ipiê  efi  qui 
Icvavit  haft am  Juam  contra 
trecentos , quos  interfecit , 
nominatus  in  tribus , 


3>.  & inter  très  nobiUor, 


OIS.  Liv.  IL  CHAr.  XXIJI. 
fils  d’Age  d’Arari.  Les  Philiftins  s’dtant  ««• 
jour  afiemblés  près  d’un  château  où  il  y avoir 
un  champ  plein  de  lentilles  ; & ayant  fait  fuir 
le  peuple  devant  eux , 

12.  il  demeura  ferme  au  milieu  du  camp, 
le  défendit  contreux  , ôc  erP  tua  un  grand 
nombre , & Dieu  lui  fit  remporter  une  vittoire 
fignalce. 

1 J.  auparavant,  les  trois  Jont  on 

vient  de  parler , qui  étoient  les  premiers  entre 
les  trente  que  David  avoit  toujours  auprès  de 
fa  perfunne,  dioient  venus  trouver  David  dans' 
la  caverne  d’Odollam  : c’étoit  au  tems  de  la 
molfibn  ; & les  Philifiins  dtoient  campés  dans 
la  vallée  des  geans  , 

14.  ôcavoient  mis  des  gens  dans  Bethléem.. 
David  étant  donc  dans  fon  fort  dOdollam  , 

I y.  dit  ycomme  étant  greffé  de  ta  fif:  O lî 
quelqu’un  me  donnoit  a boire  de  l’eau  de  la 
citerne  qui  eft  à Bethléem,  auprès  de  la  porte  1 

I a.  Âufft-tSt  ces  tro’is  vaillans  hommes  pafi» 
ferent  au  travers  du  camp,  des  Philifiins , ôc 
allèrent  puiferde  l’eau  dans  la  citerne  de  Beth-, 
lécm,  qui  eft  auprès  de  la  porte,  ôt  l’appor- 
terent  à David.  Mais  David  n’en  voulut  point 
boire  , ôc  il  l’offrit  au  Seigneur, 

17.  en  difant  : Dieu  me  garde  de  faire  cette 
faute.  Boirois-je  le  fang  de  ces  hommes , ôc 
ce  qu’ils  ont  acheté  au  péril  de  leur  vie  ? Ainfi 
il  ne  voulut  point  boire  de  cette  eau.  Voilà 
ce  que  firent  ces- trois  vaillans  hommes. 

1 8.  Abifaï , frere  de  Joab  ôc  fils  de  Sarvia  i . 
étoit  le  premier  des  trois  qui , après  ceux-là  , 
pajfoient  pour  les  plus  braves.  C’eft  lui  qui  s’é- 
leva fini  contre  trois  cens  hommes  , qu’il  tua 
de  fa  lance.  Il  s’étoit  acquis  un  grand  nom 
parmi  les  trois  féconds. 

jp.  C’étoit  le  plus  eftimé  d’entr’eux , 6c  il 
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en  étoit  le  Chef  ; mais  if  n’egaloit  pas  nsian- 
moins  les  trois  premiers. 

20.  Banaïas  de  Cabfdel,  fils  de  Joïada,  qui 
fut  un  homme  très-vaillant , fit  aufii  de  trcs- 
grandes  actions.  11  tua  les  deux  lions  de  Moab  ; 
& lorlque  la  terre  étoit  couverte  de  neige , il 
defcendit  dans  une  citerne , où  il  tua  un  lion. 

2 1 . C’eft  lui  auiG  qui  tua  un  Eg^-ptien  d’une 

Eandeur  extraordinaire.  L’Egyptien  parut  la 
nce  à la  main  i ôc  Banaïas  la  lui  arracha , 
n’ayant  qu’une  baguette  leulement,  & le  tua 
de  là  propre  lance. 

22.  Voilà  ce  que  fit  Banaïas  fils  de  Joïada. 

2 J.  Il  étoit  illufirc  entre  les  trois  quiétoient 
les  plus  eftimés  des  trente  : mais  néanmoins 
il  n égaloit  pas  les  trois  premiers.  David  le  prit 
auprès  de  fa  perfonne  , pour  exécuter  fes 
commandemens. 

24.  Entre  les  trente  étoient  encore  Afaol 
frere  de  Joab , Elehanan  de  Bethléem  , fils 
de  l’onde  paternel  d’Afaël  ; 

2j.  Semma  de  Harodi,  Elicadc  Harodi, 

25.  Helès  de  Phalti,  Hira  de  Thécua , fils 
d’Accès , 

27.  Abiczer  d’Anathoth  , Mobonnaï  de 
Hufati  , 

28.  Selmoth  d’Ahoh,  Maharaï  de  Neto- 
phath , 

29.  Heled  fils  de  Baana  qui  étoit  aufii  de 
Netonhath  , Ithaï  fils  de  Ribaï  de  Gabaath, 
dans  la  tribu  de  Benjamin  , 

50.  Banaïa  dePharathon,  Hcddaï  du  tor- 
rent de  Gaas , 

5 1 . Abialbon  d’Atbath , Azmaveth  de  Bo- 
romi , 

J2.  Eliaba  de  Salaboni,  Jonathan  fils  de 
Jafien  , 

3 3-  Semma  de  Orori , Aiàm  d’Aror  fils  de 
Sarar  J 


P.  XXIII. 
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eratque  eonim  princeps  , 
fcJ  ufque  ad  1res  primos  non 
pervencrac. 

io.  Et  Banaïas  fîlius  Joia- 
d»  viri  forriflimi , magno- 
rumoperum,  de  Cableei: 
iple  percuflit  duos  leonet 
Moab,  Sc  ipfe  defcendit,  & 
percuOit  leonem  in  media 
cifterna  in  diebus  nivis. 

it.  Ipfe  quoque  interfe- 
cit  virum  Ægyptium,  vi- 
rum  dignum  Ipcciaculo,  ha- 
bentem  in  manu  liaftam  : i~ 
t.ique  cùm  delcend/ffct  ad 
eum  in  virga  , vi  extorfit 
haûam  de  manu  Ægyptii  , 
& interfecit  eum  haità  (u.i. 

il.  Harcfecit  Banaias  fi- 
lius  Joiadx. 

13.  Et  ipfe  nominatus  in- 
ter très  robuftos , qui  étant 
inter  iriginia  nobiliores  : 
vcruntamen  ufque  ad  très 
non  pervencrat  ; fecitquo 
eum  bbi  David  auricuia- 
rium , à fccreio. 

Aràel  ftaier  Joab  in- 
ter trigima , Eleiranan  filius 
patrui  ejus  de  Beihlchim, 

Semma  de  Harodi  , 
EJica  de  Harodi, 
i«.  Heles  de  Phalti , Hira 
Elius  Accès  de  Thecua  , 

ir.  Abieaerde  Anathoth, 
Mobonnai  de  Hulàti 

9 

zg.  Sclmon*  Aîiûhites  , 
Maharai  Netophatbites , 

29,  Heled  filius  liaana, 

& iprc  Nctophathiies,  Itlui 
filius  Ribai  de  Gabaath  fr- 
liorum  Renjamin , 

30.  Banaia  Pharaihouhes, 
Hcddai  de  Torrente  Gaas , 

3 Abialbon  Arbarhites’,  * 
Amaveih  de  Beromi, 

31.  Eliaba  de  Salaboni» 
Fihi  JfilTcn,  Jonathan, 

33*  Semma  de  Orori. 
mn  hlius  Sarai  Arorites , 
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)4.  Eliphclet  ülius  Aal- 
bai  blii  Machaci,  £Ibm  fi- 
lius  Archicophsl  Geloniics, 

5?.  Hel'rai  de  Carmelo  , 
Pli..rai  Je  Arbi  » 

Igaal  blius  Nathan 
Je  Soba,  Honni  Je  GaJi, 

jr.  Selec  Je  Ammoni , 
Nalurai  Berothites  armiget 
Joab  filii  Sarviac, 

38.  Ira  Jeihrites,  Gareb 
& iple  Jethritcs , 

3!>.  Uria?  Hethæus.  Om- 
nes  triginta  Icptcra. 


34.  Elipheleth , fils  d’Aasbaï , qui  écoit  fils 
de  Machati  ; Eliam  de  Gelo  , fils  d’Achito- 
phel , 

3 J.  Hefraï du  Carmel,  Pharaï  d’Arbi, 

36.  Igaal  de  Soba  fils  de  Nadiau  , Boiini 
de  Gadi , 

37.Sclcc  d’Ammoni , Naharaï  de  Bcroth, 
Ecuyer  de  Joab,  fils  de  Sarvia , 

38.  Ira  de  Jethrit,  Gareb  qui  e'toit  aufii  de 
Jcthrit , 

3ÿ.  Urie  Hcthéen , qui  font  trente-fept  en 
tout , y lomprii  le  troifieme  des  braves  du  fécond 
rany; , qui  n'a  point  été  nommé. 


CHAPITRE  XXIV. 

§.  I.  David  fait  faire  le  dénombrement  de  fm  peuple.  En  vain  fes  Officiers 
tachent  de  l'en  détourner. 


L’an  du  monde  apSy.  Avant  J.  C.  1017. 


t , Et  ad Jidit  furor  Domi- 
ni  iralci  contra  Ilrae!  « corn- 
fnovicquc  David  in  cis  «li- 
cemcm  : Vadc,  numera  If* 
rad  & judam. 


1.  Dixit^ue  rex  ad  Joab 
principcm  exercitus  fui  : 
Pcrambula  omncs  tribus  If- 
md  à D.in  u(i]ue  Berfâbce  » 
& numerate  populum  , ui 
Ictam  numcrum  cjus. 


3.  Dixitque  Joabrcgi  : A- 
dangcacDominus  Dcustuus 
ad  populum  tuum , quan- 
tum nunc  eA  « irerumque 
cemuplicetin  con/pe^udo- 
mini  niei  regis  : (cJ  quîd  (i~ 
bi  donainus  meus  rex  vuit 
sn  rc  hujufcemodi  f 


^•T  J A colere  du  Seigneur  s’alluma  encore 
contre  les  enfans  d’Ifraël;  6c  de -là  vint  que, 
pour  les  punir , il  permit  que  David  donnât 
ordre  que  l’on  comptât  tout  ce  qu'il  y avait 
d’hommes  dans  Ifracl  ôc  dans  Juda  au-dejfus  de 
vingt  ans. 

2.  Ce  Prince  dit  donc  à Joab , Général  de 
fon  armée  : Allez  dans  toutes  les  tribus  d’If- 
racl,  depuis  Dan  jufqu’à  Berfabce  ; & faites 
le  dénombrement  du  peuple  , afin  que  je  fâ- 
che combien  il  y a d’hommes  capables  de  por- 
ter les  armes. 

3.  Joab  répondit  au  Roi  ; Que  le  Seigneur 
votre  Dieu  veuille  multiplier  votre  peuple  , & 
môme  le  faire  croître  au  centuple  de  ce  qu’il 
cfl  aux  yeux  du  Roi  mon  Seigneur.  Mais  que 
prétend  faire  mon  Seigneur  par  ce  nonzrel 
ordre?  Il  irritera  peut-être  le  Seigneur,  & atti- 
rera fa  colere  fur  fon  peuple. 
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4.  Néanmoins  la  volonté  du  Roi  l’emporta 
fur  les  remontrances  de  Joab  & des  princi- 
paux Officiers  de  l’armée  : Joab  partit  donc 
avec  eux  d’auprès  du  Roi , pour  faire  le  dé- 
nombrement au  peuple  d’Ifraël. 

y.  Ayant  palTé  d’abord  le  Jourdain , ils  vin- 
rent à Aroër  au  côté  droit  de  la  Ville,  qui  eft 
dans  la  vallée  de  Gad , 

6.  6c  à Jazei.  Ils  allèrent  de  là  en  Galaad , 
& au  bas  du  pays  d’Hodfi  ; ils  vinrent  au  bois 
de  Dan  , au  pied  du  mont  Liban-,  ils  retour- 
nèrent au  pied  de  Sidon  ; 

7.  ils  paflTerent  près  des  murailles  de  Tyr, 
traverferent  tout  le  pays  des  Hevéens  ôc  des 
Chananéens , & vinrent  à Berfabée , qui  eft 
au  midi  de  la  tribu  de  Jûda. 

8.  Ainfi  ayant  parcouru  toutes  les  terres 
d’Ifraël , ils  fe  rendirent  à Jerufalem  , après 
neuf  mois  & vingt  jours. 

p.  Joab  donna  au  Roi  le  dénombrement 
qu’il  avoitfait  du  peuple,  & il  fe  trouva  d’If- 
racl  huit  cens  mille  hommes  forts  ôc  propres 
à porter  les  armes,  & de  Juda  cinq^cens  mil- 
le , non  compris  ceu.v  de  Levi  dr  de  Benjamin  , 
c]ue  Joab  ne  compta  point , parce  qu'il  fte  faifoit 
ce  dénombrement  qu'à  regret. 


4.  Obtinuit  amem  Termo 
regiï  verba  Joab  > ■&  princi- 
pum  excrcitus  : egrcfTulijue 
eft  Joab , & principes  mili- 
tum,  àfacie  regis,  ut  nume- 
rarent  populum  Ifrael. 

J . Cumque  percranftflrnt 
Jordanem,  venerunt  in  A- 
roer  ad  dexteram  urbis,  qux 
eft  in  valle  Gad  : 

6.  & per  Jazer  tranfte- 
runt  in  Gaiaad , & in  terrain 
inferiorem  Hodlî,  & véné- 
rant in  Dan  filveftria.  Cir- 
cameumefque  juxta  Sido- 
nem  , 

7.  tranfierunt  propc  mœ- 
nia  Tyri , $t  omnein  terram 
Hevri  & Chananxi  , vc- 
netuntquead  ineridiem  Ju- 
da in  Berfabce  : 

8.  & luftraiàunivetG  ter- 
ra, aftuerunt  poft  novcin 
menfes  & vigimi  dies  in 
Jerufalem. 

9.  Dédit  ergo  Joab  nu- 
merum  dcfcripiionis  populi 
régi , & inventa  (tint  de  If- 
rael  oâingema  millia  viro- 
rum  ibrtium  qui  educerenc 
gladium  : Sc  de  Juda  quin- 
genu  millia  pugnatorum. 


< 


§.  II.  Da-Ad  reconnaît  la  faute  qu'il  a faite.  Le  Prophète  Gad  lui  donne  à 
choipr , de  trois  féaux  , celui  qu’il  -veut  que  le  Seigneur  lut  envoie.  David 
chotfit  la  pejîe , qui  emporte  fixante  dix  mille  hommes.  Il  ojj're  des  Ja- 

crifices  au  Seigneur  & la  pefe  cejfe. 


10.  Après  ce  dénombrement  du  peuple  , 
David  fentit  un  remors  en  fon  coeur , & il  dit 
au  Seigneur  : J’ai  commis  un  grand  péché 
dans  cette  action.  Mais  je  vous  prie  , Sei- 
gneur , de  détourner  vos  yeux  de  l’iniquité  de 
votre  ferviteur  ; car  je  reconnais  que  j’ai  fait 
une  très  grande  folie , ayant  agi  en  cela  par 
une  très-grande  vanité. 

Le  lendemain  matin  , lorfque  David  fe 


10,  PercuHlt  autem  cor 
David  eum  , pollquain  nu- 
meratus  eft  popuius  : & di- 
David  ad  Dominum  : 
Peccavi  valde  in  hoc  fafto  : 
fed'precor  Domine,  uetranf^ 
feras  iniquiiatem  fcrvicui» 
quia  ftultè  egi  nimij. 


xi.Surrcxic  iuque  David 
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fn^ne  , & fermo  Domini 
eA  ad  Gad  prophetam 
& vidcntcm  David,  dicens  : 
4 1.  Vade , & loquere  ad 
David  : H*c  dîdt  Domi- 
tun  : Ttium  tibi  datur  op~ 
cio,  elige  unum  quod  vo- 
lueris  ex  his,  ut  faciam  ti« 
bL 


J.  Cumque  veniflet  Gad 
ad  David , numiavit  eî , dU 
cens  : auc  feptem  annis  ve- 
niée  tibi  famés  in  terra  tua  : 
auc  tribus  menHbus  fugies 
adverfarios  cuos,  & ilii  te 
perfequentur  : aut  ccrtc  tri- 
bus diebus  eric  peAilentiain 
terra  tua.  Nunc  ergo  déli- 
béra, & vide  quem  refpon- 
deam  ci , qui  me  milît  ,ier- 
monera. 


T 4.  Dixît  autem  David  ad 
Gad:  Coarftor  nimis  : fed 
melius  cAuC  incidamin  ma- 
nus  Domini  ( multx  enim 
nsifericordix  ejus  funt  ) 
quam  in  manus  hominum. 


lami/itque  Domînus 
pcAilentiam  lu  Ifcacl  , de 
mane  ulquead  tempuscon^^ 
ticutum  ; & mortui  funt  ex 
populo, a Dan  ufquc  ad  fier- 
iàbee,reptu4ginta  mlîüa  vi- 
roruiii. 

Cumque  extendiflfec 
tnanum  fuam  Angélus  Do- 
mini fuper  jerufaiem  ut  dif- 
perJerci  eam  , milêrtus  cft 
Domini  luper  afÜi^ione , 
&ait  Angelo  percutientipo- 
pulum  : buAicic:  nunccon- 
tine  manum  cuam;  crac  au- 
tem Angélus  Domini  juxta 
arcam  Aireuna  Jcbufàei. 

17.  Dixicque  David  ad 
Domiiium  9 cùm  vidilTet 

• 


fut  levé , le  Seigneur  adreifa  fa  parole  à Gad , 
Prophète  & Voyant  de  David  , & lui  dit  : 

1 2.  Allez  dire  à David  : Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  ; Je  ne  veux  pas  laijj'er  votre  faute 
impunie , mais  je  ne  la  veux  pas  punir  dans  toute 
mafèvérité:  Je  vous  donne  donc  le  choix  de 
uoisjleaux:  choififlez  celui  que  vous  vou- 
drez que  je  vous  envoyé. 

1 J.  Gad  étant  donc  venu  vers  David , lui 
dit  de  la  part  du  Seigneur  : ou  votre  Pays 
fera  affligé  de  la  famine  pendant  trois  ans , les- 
quels ) joints  aux  quatre  qutl y a qu’il  foujfre 
cette  plaie  en  punition  des  cruautés  exercées  en- 
vers les  Gabaonites , feront  fept  ans  : OU  vous 
fuirez  durant  trois  mois  devant  vos  ennemis 
qui  vous  pourfuivront  ; ou  la  pelle  fera  dans 
vos  états  pendant  trois  jours.  Délibérez  donc 
maintenant;  & voyez  ce  que  vous  voulez 
que  je  réponde  à celui  qui  m’a  envoyé. 

14.  David  répondit  à Gad  : Je  me  trouve 
dans  une  étrange  perplexité  ; mais  il  vaut 
mieux  que  je  tombe  entre  les  mains  du  Sei- 
gneur , puifqu’il  eft  plein  de  miféricorde , que 
dans  les  mains  des  hommes.  Âinfi  qu’il  «n- 
voye  la  pefle  , dont  je  pourrai  être  frappé  aujfi- 
bien  que  les  autres. 

ij.  Le  Seigneur  envoya  donc  la 
dans  Ifraël , depuis  le  matin  de  ce  jour- 
qu’au  tems  arreté  ; 6c  depuis  Dan  jufqu’à  Bcr- 
labée , il  mourut  du  peuple  foixante-dix  mille 
hommes. 

16,  L’Ange  du  Seigneur  étendoitdéja  fa 
main  fur  Jerufalem  , pour  la  ravager,  lorf- 
que  Dieu  eut  compallion  de  tant  de  maux  , 
6c  dit  à l’Ange  exterminateur  : C’eft  alTez  ; 
retenez  votre  main.  L’Ange  du  Seigneur 
étoit  alors  près  de  l’aire  d’Areuna  Jebuféen. 

1 7.  Et  David  le  voyant  qui  frappoit  le  peu- 
ple , dit  au  Seigneur  : C’cll  moi  qui  ai  péché  ; 

c’dl 


pelle 
la  juf- 
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c’eft  moi  qui  fuis  le  coupable.  Qu’ont  fait 
ceux-ci , qui  ne  font  que  des  brebis  ? Que 
votre  main , je  vous  prie , fc  tourne  contre 
moi  6c  contre  la  mailbn  de  mon  pere. 


i8.  Alors  Gad  vint  dire  à David:  Allez 
drefier  un  autel  au  Seigneur  dans  l’aire  d’A- 
xeuna  Jebuféen,^*»/  demeure  fur  le  mont  Maria. 

ip.  David,  fuivant  cet  ordre , que  Gad  lui 
donnoit  de  la  part  de  Dieu, s’y  en  alla  aulTi-tôt. 

20.  Areuna  levant  les  yeux  , apper<;ût  le 
Roi  ôc  fes  officiers,  qui  venoient  àlui. 

2 I.  II  alla  au-devant  du  Roi , il  lui  fit  une  pro- 
fonde rdvdrence, en  lebaiffant jufqu’en  terre, 
& il  lui  dit:  D’où  vient  que  mon  oeigneurôc 
mon  Roi  vient  trouver  fon  ferviteur?  David 
lui  rdpondit  : C’eft  pour  acheter  votre  aire , 
& y drefier  un  autel  au  Seigneur  , afin  qu’il 
fàflTe  cefiêr  cette  perte  , qui  tue  tant  de  peuple. 

22.  Areuna  dit  à David  : Le  Roi  mon  Sei- 
gneur peut  pendte  tout  ce  qu’il  lui  plaira 
pour  offiir  à Dieu  : voilà  des  boeufs  pour  l’ho- 
locaurte , un  charriot  6c  des  jougs  cie  bœufs , 
pour  le  bois.  ^ 

2 J.  Le  Roi  d’Areuna  fupplia  le  Roi  d’ac- 
cepter toutes  ces  choies , 6c  il  ajouta  : Je  prie 
Is  Seigneur  votre  Dieu  d’agrder  le  vœu  que 
vous  lui  faites. 

24.  Le  Roi  lui  rdpondit  : Je  ne  puis  rece  - 
voir ce  que  vous  m’offrez:  mais  je  l’achete- 
rai  de  vous , 6c  je  n’offrirai  point  en  holocaut 
te , au  Seigneur  mon  Dieu , ce  qui  ne  m’ap- 
partient pas.  David  acheta  donc  faire  fix  cens 
Jicles  d’or  , 6c  donna  pour  les  bœufs  cinquante 
licles  d’argent. 

2j.  Et  il  y drefifa  un  Autel  au  Seigneur  , 
fur  lequel  il  offrit  des  holocaurtes  6c  des  hof- 
ties  pacifiques.  Ainfi  le  Seigneur  fe  récon- 
cilia avec  Ifraël,  6c  fit  cefier  la  plaie  dont  il 
avoit  frappé  fon  peuple. 
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Angelum  crdentcm  popu- 
lura:  tgo  lùm  qfli  peccavi. 
ego  inique  egi  : illi  qui  o- 
ves  funt , quid  fecerunt  ? 
vertatur  , obiccro  , manus 
tua  contra  me,  & contra  do- 
mum  patris  mci. 

t8.  Venir  autem  Gad  ad 
David  in  die  ilia , & dixit 
ei  : Afcendc,  & conftituc 
altare  Domino  in  atea  A- 
leuna  Jebulzi. 

ip.  Etafcendit  David  jux- 
ta  lèrmonem  Gad  , quem 
prateeperat  ei  Dominus. 

10.  Confpicienrque  A- 
reuna  , animadvenit  regem 
& fervos  ejus  tranfire  ad  fe  : 

11.  & egreflus  adoravit 
regem  prono  vultu  in  ter- 
ram  , & ait  : Quid  caulie  eft 
ut  veniat  dominus  meus  rex 
ad  fervum  fuum  ! Cui  da- 
vid  ait  ; Ut  enram  à te  a- 
ream  , & xdificem  altare 
Domino,  & cellet  interfec- 
tio  qux  gialTaïur  in  populo. 

11.  Et  ait  Areuna  ad  Da- 
vid t accipiat,  &oiferat  do- 
minus meut  rex  , lïcut  pla- 
ces ei  : habes  boves  in  ho- 
locaulhim,  & plauftrum  3c 
juga  boum  in  ufum  ligno- 
rura. 

13.  Omnta  dédit  Areuna 
rex  régi  : dixitque  Areu- 
na ad  regem  ; Dominus 
Deui  tuus  fulcipiat  votum 
luum. 

ZI.  Cui  relpondens  rex  , ^ 
ait  : Nequaquam  ut  vis  , fed  * 
emam  pretio  à té  , & non 
ofFeram  Domino  Deo  meo 
holocauda  gratuita.  Emit 
ergo  David  aream,&  bo- 
ves, argenti  liclis  quinqua- 
ginta  : 


_ zf.  & atdilicavit  ibi  Da- 
vid altare  Domino,  & ob-‘ 
tulit -holocauHa  de  pacilica  r 
8t  propitiatus  eft  Dominus 
terrz , & cohibiia  ell  plaga 
abiftael. 


Ss 
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’AP^ERTISSEMEN  T. 

Es  deux  derniers  Livres  des  Rois  n’en  faifbient  qu’un 
autrefois  chez  les  Hébreux  , non  plus  que  les  deux  pre- 
miers. On  croit  qu’ils  font  l’ouvrage  d’Efdras.  Il  les  a 
écrits  fur  les  Livres  des  jours  des  Rois  de  Juda  & d’iGaël, 
auxquels  il  renvoie  fort  fouvent  dans  cette  Hiftoire,  qui 
n’efl;  qu’un  abrégé  de  ces  joornaux. 

L’Auteur  s’y  attache  , comme  dans  les  deux  premiers 
Livrés  , à rapporter  les  évenemens  les  plus  propres  à 
faire  lentir  la  providence  de  Dieu  , à donner  une  haute 
idée  de  là  fagefle  & de  fa  puilTance , de  fa  juftice  & de 
là  bonté.  Il  eft  tout  occupé  de  la  grandeur  & de  la 
fainteté  du  Seigneur  ; & il  s’efforce  par  tout  de  repré- 
fenter  l’avantage  qu’il  y a de  lui  être  lidele  , & le  mal- 
heur qu’on  s’attire  quand  on  lui  manque  de  fidélité. 

Quoique  cette  Hiftoire  foit  fort  courte , il  en  eft  peu 
néanmoins  dont  les  événemens  foient  fi  variés , Sc  qui 
fournilTe  des  inftruélions  fi  importantes.  La  fagefte  que 
Salomon  reçoit  de  Dieu,  & qu’il  faitparoître  avec  tant 
d’éclat  au  commencement  de  fon  régné , mais  qu’il  perd 
enfiiite  d’une  maniéré  fi  déplorable  , fait  voir  à ceux  qui 
ont  reçu  les  plus  grandes  lumières  & les  dons  les  plus 
excellens , avec  quel  foin  ils  doivent  veiller  lùr  eux-mê- 
mes , Sc  avec  quelle  ardeur  ils  doivent  recourir  à Dieu , 
pour  le  prier  de  confèrver  en  eux  les  biens  dont  il  les  a 
comblés. 

Les  richefles  immenlès  de  Salomon  , la  fomptuofité 
de  fil  table , la  magnificence  de  fa  cour  , la  multitude 
de  les  Officiers , & la  grandeur  de  fà  puiftànce , fo.nt  une 
figure  imparfaite  de  la  grandeur  du  véritable  Salomon , 
Sc  de  la  gloire  infinie  qui  éclate  dans  fa  maifon.  El- 
les marquent  auffi , par  leur  'peu  de  durée  , & par  le 
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vuide  où  elles  lailTent  le  cœur  de  ce  Prince , la  vanité 
des  biens  de  ce  inonde  , & l’impuilTance  où  ils  font  de 
raflàfier  le  cœur  de  l’homme , & de  lui  procurer  une 
véritable  félicité. 

Le  Temple  que  Salomon  bâtit  en  l’honneur  du  vrai 
Dieu  , eft  une  image  de  l’Eglile  , bâtie  par  les  foins  du 
vrai  Fils  de  David , qui  emploie  à cet  édifice  fpirituel  les 
Juifs  Sc  les  Gentils  , & qui  veut  que  toutes  les  pierres 
qui  entrent  dans  la  ftruélure  foient  taillées  hors  de  la 
Jerulàlem  célefte  , afin  qu’on  n’entende  aucun  bruit  dans 
cette  cité  fainte , & que  tous  ceux  qui  l’habitent  y joüif- 
lènt  d’une  paix  profonde  & d’une  parfaite  tranquillité. 

Ce  Temple  matériel  que  bâtit  Salomon  ne  lùbfifta  pas 
long-tems  dâns  fon  éclat  & fa  Iplendeur.  Dieu  en  livra 
bien-tôt  toutes  les  richellès  aux  ennemis  de  fon  peuple  , 
pour  le  punir  de  fes  infidélités,  & pour  apprendre  à tous 
les  hommes  qu’il  n’eftime  les  plus  riches  dons  qu’on  lui 
offre,  qu’autant  qu’ils  font  la  marque  du  don  fincere  qu’on 
lui  fait  de  fon  cœur.  Il  vouloir  auffi  par-là  faire  com- 

Îirendre  à fon  peuple  que  les  promeffes  immuables  qu’il 
ui  avoir  faites  regardoient  moins  ce  temple  matériel , 
que  le  temple  fpirituel  qu’il  devoir  former  par  fa  grâce , 
Sc  dans  lequel  il  devoir  éternellement  habiter. 

L’ufàge  que  Dieu  fait  de  l’aveuglement  de  Roboam , 
qui  préféré  le  confèil  des  jeunes  gens  de  fà  Cour  à celui 
des  fages  vieillards  qui  avoient  été  auprès  de  fon  pere  , 
fait  voir  comment  fa  divine  fageffe  fait  faire  fervir  à l’e- 
xécution de  fes  defïèins  les  paffions  des  hommes.  On 
voit  encore  la  même  vérité  dans  la  perfonne  de  Jéro- 
boam. Dieu  fe  fert  de  fon  orgueil  Sc  de  fon  ambition 
pour  punir  l’impiété  de  Salomon  en  la  perfonne  de  fon 
fils.  Et  Jéroboam  devint  enfuite  lui-même  un  exemple 
étonnant  de  l’aveuglement  du  cœur  humain.  Il  fe  voit 
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choifi  de  Dieu  pour  régner  fur  dix  tribus  d’Ifraël,  que 
Dieu  ôte  à Pvoboam , pour  punir  l’idolâtrie  de  Salomon  : 
& Jéroboam , pour  s’allurer  l’empire  fur  ces  dix  tribus , 
abandonne  le  Seigneur  , comme  avoit  fait  Salomon  , & 
fc  livre  à l’idolâtrie  qui  avoit  fait  perdre  à ce  Prince  le 
Royaume  que  Dieu  vient  de  lui  donner. 

Les  efforts  que  Dieu  fait  pour  porter  Jéroboam  à rerr- 
trer  en  lui-même  , ne  fervent  qu’à  montrer  plus  claire-^ 
ment  l’endurcilfement  de  fon  cœur.  Il  réfifte  à la  parole 
d’un  Prophète  que  Dieu  lui  envoie  ; il  méprife  fes  mena- 
ces ; il  voit  l’autel  qu’il  avoit  élevé  en  l’honneur  de  fés 
idoles,  fe  brifcr  à fes  yeux  , fans  en  être  touché  ; il  perd 
le  mouvement  de  la  main  qu’il  avoit  étendue  contre  ce 
Prophète  , fans  fe  convertir  : & il  demeure  infenfible 
à la  grâce  de  fa  guérifon  , que  ce  même  Prophète  lui. 
accorde  avec  une  extrême  générofité. 

Les  Hicceffeurs  de  ce  Prince  ingrat  tombent  prefquc 
tous  dans  le  même  aveuglement  ik.  la  meme  infidélité. 
Dieu  les  élevoit  fur  le  trône  pour  punir  l’idolâtrie  de 
leurs  prédéceflêurs  ; & ils  tomboient  enfuite  eux-mêmes 
dans  cette  idolâtrie , & attiroient  ainfi  fur  eux  les  mê- 
mes châtimens  qu’ils  avoient  fait  Ibuffrir  à ceux  qui  les 
avoient  précédés  ; Dieu  faifant  voir  , par  la  conduite 
infenfée  de  ces  Princes  , l’aveuglement  du  cœur  de 
l’homme , ôc  le  befbin  qu’il  avoit  du  fecours  intérieur 
de  fl  grâce , pour  connoître  fon  véritable  bien , & pour 
y demeurer  invariablement  attaché. 

Dieu,  pour  faire  fèntir  cette  vérité  dans  toute  Ibii 
étendue  , n’épargnoit  aucun  des  fecours  extérieurs  qui 
pouvoient  porter  ces  Princes  & leurs  peuples  à fortir  de 
leur  aveuglement  & de  leur  infenfibilité. 

Il  leur  envoyoit  des  Prophètes  remplis  de  fon  efprit, 
& revêtus  de  fon  fbuverain  pouvoir;  il  autorifbit  leurs 
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paroles  par  des  miracles  inoüis  ; il  multiplioit  les  prodi- 
ges à leurs  yeux.  Aux  exhortations  les  plus  tendres  , il 
joignoit  les  menaces  les  plus  terribles.  Il  les  frappoit 
dans  la  colere  , & les  guérilToit  par  fa  bonté.  Mais  ^hn 
ce  peuple  ingrat  & infidèle,  endurciflant  fon  cœur  comre 
les  divers  efforts  de  la  jullice  & de  la  miféricorde  de 
fon  Dieu  , fut  livré  à fes  ennemis , enlevé  de  la  terre 
fainte  qu’il  avoit  fouillée"  par  fes  crimes , & conduit 
dans  une  terre  étrangère , pour  y fquffrir  une  longue  & 
dure  captivité. 

Voilà  en  abrégé  ce  que  l’on  voit  dans  cette  Hiftoire.  - 
Elle  comprend  environ  quatre  cens  cinquante-trois  ans, 
depuis  l’an  du  monde  deux  mille  neuf  cens  quatre  vingts- 
neuf,  qui  fut  la  derniere  année  du  régné  de  David , juf- 
qu’à  la  trente-lèptieme  année  de  la  captivité  de  Joachim, 
Roi  de  Juda , & fa  délivrance  de  prifon  par  Evilmero- 
dach , qui  arriva  l’an  du  monde  trois  mille  quatre  cens 
quarante-deux. 

Les  Chrétiens,  en  lifant  les  grands  événemens  qui 
font  rapportés  dans  ces  divins  Livres , doivent  fe  fou- 
venir  qu’ils  ont  été  écrits  pour  leur  inftruélion  particu- 
lière ; & que  tout  ce  qui  fe  palToit  parmi  les  Juifs  n’étoiü 
qu’une  figure  de  ce  qui  les  regarde. 

Ainfi  ils  doivent  également  profiter  des  grâces  que 
Dieu  a accordées  à ce  peuple  , oc  des  plaies  dont  il  l’a 
frappé.  * Ils  voyent , dans  fon  ingratitude  & dans  fon 

Ïtenchant  à l’idolâtrie , ce  qu’ils  feroient  eux-mêmes  fins 
a grâce  dejESus-CnRisr,  qui  leur  a fait  connoître 
la  vérité , & la  leur  a fait  aimer  ; & ils  apprennent , des 
maux  qu’a  fouffert  ce  peuple , à craindre  l’infidélité  qui  ^ 
les  lui  a attirés. 

Heureux , fi  les  courtes  explications  qu’on  a inférées 
dans  la  verllon  de  ces  Livres  fàints , & qui , donnant  de 
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la  fiiite  & de  la  clarté  au  difcours , en  rendent  la  leélure 
plus  agréable  & l’intelligence  plus  facile , peuvent  en- 
gager les  fideles  à les  lire  avec  plus  d’aflîduité , & à s’ap- 
pl^er  avec  plus  de  foin  à profiter  des  inftruélions  & 
des  exemples  que  l’elprit  de  Dieu  a voulu  qu’ils  y pulTent 
trouver  ! 
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LIVRE  TROISIEME. 


CHAPITRE  PREMIER. 


5. 1.  David  étant  vieux , & ne  pouvant  échauffer,  on  lui  donne  une  jeune 
plie  nommee  Abtfag , pour  dormir  auprès  de  lui.  Il  la  laiffe  vierge. 


L’an  du  monde  apSp.  Avan 

’*L  E Roi  David  étoit  fort  vieux  & dans 
un  âge  fort  avancé , ayant  environ  foixame- 
dix  ans  ; & , Quoiqu’on  le  couvrît  beaucoup , 
il  ne  pouvoit  échauffer. 

2.  Ses  ferviteurs  lui  dirent  donc  ; Nous 
chercherons  une  jeune  fille  vierge  pour  le 
Roi  notre  Seigneur , afin  t\\i  étant  devenue  fon 
époufe,  elle  fe  tienne  devant  le  Roi,  qu’elle 
l’échauffe,  & que  dormant  au  près  de  lui,  elle 
remédie  à ce  grand  froid  du  Roi  notre  Sei- 


T J.  C.  lOIp. 

E<  T rex  Dariil  lënuerat  i 
habebatque  xutii  plurimoi 
dies  : cumquc  opcriretur 
vcftibus,  noncalefiebat. 

1.  Dixerunt  ergo  ei  (èrvi 
fiii  : (juzramus  domino  noP 
tro  regiadolefcenciUam  vit- 
ginem  , & ftet  coram  rege  , 
& foreat  eum  . dormiacque 
in  nnufûo,  Sf  calcfaciat  do^ 
aiinum  noArum  regem. 


gneur. 

5.  Ils  cherchèrent  donc  dans  toutes  les  ter- 
res d’Ifraél  une  fille  qui  fiit  jeune  6c  belle  ; 6c 
ayant  trouvé  Abifag  de  Sunam  dans  la  tribu 
dtJJJdchar , ils  l’amenerent  au  Roi. 

4*  C’étoit  une  fille  d’une  grande  beauté. 
Elle  dormoit  auprès  du  Roi,  6c  elle  le  fervoit. 
Et  le  Roi  la  laifla  toujours  vierge. 


}.  Quacfierant  igiinrado- 
lefcentulam  Ipeciofâm  in 
omnibns  iinibus  Krael  , A 
invenerunt  Abifâg  Sunami- 
tidem,  Si  adduxeruni  Càta 
ad  regem. 

4.  Erat  autem  puella  pul- 
chra  nimir  . dormiebatquo 
cum  rege,  & miniftrabat  ei  : 
rex  verô  non  cognorit  eam. 
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§.  II.  Adoniat  -veut  s'emparer  de  la  royauté,  Bethfabêe , par  le  confeil  de 
Nathan,  en  avertît  David. 


s,  Adonias  autem  filia»  J.  Cependant  Adonias  j fils  d Haggith  J 
HaggiiU  elevabâtur , di-  devenu  t aîné  depuis  la  mort  d’/fh/dlon , s’ële- 
ib&r;,'Sr.  voit,  en  diran,  : Ce  fera  moi  qui  régnerai.  Et 
ta  quinquaginu  vitos  qui  il  fe  fit  faite  des  charnots , prit  des  gens  de 
eurrercnt  ante  eum.  chcval , & cinquante  hommes  pour  courir 

devant  lui. 


6.  Nec  corripuit  eum  pa- 
tcr  fuus  aliquando  ■ dicens  : 
Quare  hoc  fecifti  ? Erat  au- 
lem  & iple  pulchcr  valde  . 
l'ecundus  natu  poft  Abfa- 
lom. 

7.  Et  fermo  ei  cum  Joab 
filio  Sarviar , Sc  cum  Abia- 
thar  facerdote  , qui  adjuva- 
bant  partes  Adoniat. 

8.  Sadoc  veto  faccrdoi, 
& Banaias  filius  Joiadat,  & 
Nathan  prophcta,  St  Semei 
& Kei,  Si  robur  cxercitus 
David  , non  état  cum  A- 
donia, 

9.  Immointis  ergo  Ado- 
nias  arieiibus  & vitulis  » Si 
univerfis  pinguibus  , juxta 
Lapidem  Zohelcth  , qui  e- 
rat  vicinus  fonti  Rogcl  , 
Tocavit  univeribs  fratrcs 
iuos  filios  regis , tk  omnes 
▼iros  Juda  fervos  régis. 

10.  Nathan  autem  pro- 
pheiam  , St  Banaiam , & 
robuftos  quofque  , St  Salo- 
moRcm  fraticm  l'uura  , non 


6.  Jamais  fon  pere  ne  l’en  reprit , en  lui  di- 
fant:  Pourquoi  agifiez-vous  ainfi?  Or  Ado- 
nias , qui  étoit  le  fécond  après  Abfalon , étoit 
auffi  parfaitement  beau. 

7.  Il  s’étoit  lié  avec  Joab  fils  de  Sar\'ia , ôc 
avec  Abiathar  , Grand  Prêtre,  qui  foûte- 
noient  fon  parti. 

8.  Mais  Sadoc  , Grand  Prêtre  , Banaïas 
fils  de  Joïada,  le  Prophète  Nathan , Sémeï 
& Reï , ni  le  gros  de  l’armée  de  David,  n’é- 
toit  point  pour  Adonias. 

p.  Adonias  ayant  donc  immolé  des  béliers^ 
des  veaux  & toutes  fortes  de  vtclimes  grafles 
auprès  de  la  pierre  de  Zoheletli , qui  étoit 
près  de  la  fontaine  Rogel , y convia  tous  fes 
freres  fils  du  Roi , ôc  tous  ceux  de  Juda  qui 
étoient  au  fervice  du  Roi. 

10.  Mais  il  n’y  convia  ni  le  Prophète  Na- 
than , ni  Banaïas , ni  tous  les  plus  vaillans  de 
l’armée , ni  Salomon  fon  frere. 


vocavit. 

II.  Dixlt  îtaque  Nathan 
aH  Bethüibec  maircm  Salo- 
fnonis  : Num  auiîftî , quod 
regnaverit  Adonias  Âlius 
Hnggith,  &dominus  noAer 
Pavid  hoc  ignorât? 

I ï.  Nunc  ergo  veni , ac- 
cipc  confilium  à me,  & faW 
VA  animam  tuam  , fiiiique 
tui  Salomonis. 

15.  Vade  & ingredere  ad 
regem  David,  die  ei  : 
Nonne  tu  domine  mi  rex 
juraAi  mihi  ancül£  tuZi  dU 
cens  : Salomon  ôJtus  cuus 


1 1.  Alors  Nathan  dit  à Beihfabée  mere  de 
Salomon  ; Savez-vous  qu’ Adonias  fils  d Hag- 
gith  s’eft  fait  Roi , fans  que  David  notre  Sei- 
gneur le  fâche  f 

1 2.  Venez  donc  , ôc  fuivez  le  confeil  que 
je  vous  donne  ; fauvez  votre  vie  ôc  celle  de 
votre  fils  Salomon. 

IJ.  Allez  vous  pféfenter  au  Roi  David , 6c 
dites-lui  : O Roi , mon  Seigneur , ne  m’avez- 
vous  pas  juré  à moi , qui  fuis  votre  fervante  , 
en  me  difant  : Salomon  votre  fils  régnera 
- après 
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après  mol  ; & c’cft  lui  qui  fera  afTis  fur  mon  rtgnabit  poft  me , & ipfe 
trône  ? Pourquoi  donc  Adonias  regne-t-il  ? 

14.  Pendant  que  vous  parlerez  encore  au 
Roi,  je  furviendrai  après  vous,  & j’appuierai 
tout  ce  que  vous  aurez  dit. 

ly.  Ëethfabde  alla  donc  trouver  le  Roi 
dans  fa  chambre.  Le  Roi  dtoit  fort  vieux  ; & 

'Abifag  de  Sunam  le  fervoit. 

1 6.  Bethlàbëe  (è  baifla  profondément , & 
adora  le  Roi.  Le  Roi  lui  dit  : Que  défirez- 
yous  ? 

17.  Elle  lui  répondit:  Mon  Seigneur,  vous 
avez  juré  à votre  fervante  par  le  Seigneur 
votre  Dieu,  & vous  m’avez  dit:  Salomon 
votre  fils  régnera  après  moi , & c’eft  lui  qui 
fera  aflis  fur  mon  trône. 


tedebit  in  folio  meo?  quarc 
ergo  régnât  Adonias  ? 

14.  Et  adhuc  ibi  te  lo- 
quente  cum  rege.  ego  ve- 
niam  poft  te,&  complebo 
fermoncs  tuos. 

If.  Ingrefia  eft  itaque 
Bethiâbee  ad  regem  in  cu- 
biculum:  rex  autem  lènue- 
rat  nimis,  & Abiïag  Suna- 
mitis  miniflrabat  ei. 

té.  Inclinavis  fe  Bethlâ- 
bee,  & adoravit  regem.  Ad 
qnam  rex  : Quid  tibi , in- 
quit , vis  ? 

17.  Quar  reipondens , ait  : 
Domine  mi , tu  jurafti  per 
per  Dominum  Oeum  tuum 
ancillat  tux.  Salomon  filius 
tuus  regnabit  poft  ineK&  ipfe 
ledebit  in  folio  mco. 


1 8.  Cependant  voilà  Adonias  qui  s’eft  fait 
Roi,  fans  que  vous  le  fâchiez,  ô Roi , mon 
Seigneur. 

19.  Il  a immolé  des  bœufs,  toutes  fortes 
de  viilimes  grafles , 6c  un  grand  nombre  de 
béliers  ; il  y a convié  tous  les  enfàns  du  Roi, 
Abiathar  grand-Prêtre  , ôc  Joab  général  de 
l’armée  : mais  il  n’a  point  convié  Salomon 
votre  ferviteur. 

20.  Cependant  tout  Ifraël  a maintenant 
les  yeux  fur  vous , ô Roi , mon  Seigneur  , at- 
tendant que  vous  déclariez.  Seigneur  mon 
Roi',  qui  doit  être  affis  après  vous  fur  votre 
trône. 

21.  Car  après  que  le  Roi  mon  Seigneur  fe 
fera  endormi  avec  fes  pères  , nous  ferons 
traités  comme  criminels  moi  6c  mon  fils  Sa-, 
lomon  , yî  nous  voulons  lé  lever  fur  le  trône/ 
fans  que  vous  f ayez  ordonné. 

22.  Elle  parloir  encore  au  Roi , lorfquc  le 
Prophète  Mathan  arriva. 


19. Et  ecce  nunc  Adonias 
r<?gnat , te , domine  mi  rex  , 
ignorante. 

19.  Maâavit  boves,  8c 
ptnçuia  quarquc,  & arietes 
plurimos»  & vocavit  omnes 
lilios  régir,  Abiathar  quo- 
que  (âcerdotem , & Joab 
principem  militiæ  ; (alo« 
monem  autem  (êrvum  tuura 
iron  vocarit. 

20.  Venintament  domi- 
ne mi  rex , in  te  oculi  tcC~ 
piciunt  totius  Ifrael,  ut  in- 
dices cis , quis  (êdere  debeat 
in  Iblio  tuo  , domine  mi 
rex  poft  te. 

2f.  Eritque  cùm  dormie- 
rit  dominus  meus  rex  cum 
pairibus  fuis,  erimus  ego  8c 
filius  meus  Salomon  pccca-  ' 
tores. 


at.  Adhue  ilia  loquente 
cumrege>  Nathan  propbe* 
ta  Tenk« 


Tome  IL  Partie  7. 


V 
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6 III.  Nathan  vient  appuyer  la  demande  que  fait  Bethfahée  de  la  couronna 
pour  Salomon  fin  fils.  David  la  lui  promet , & elle  l’en  remercie. 


15. Et  nantiaTenim  régi’ 
diccntes:  Adeft  Nathan  pro" 
pheta.  Cumquc  introîïTct 
in  confpeftu  regis , & ado- 
ralTet  cuin  pronus  in  tcrram, 
14.  dixit  Nathan  : Do- 
mine mi  rex,  tu  dixifti:  A- 
donias  regnet  poli  me,  St 
ipfc  lcdeat  fuper  thtonum 
mrum  ? 

I?  Quia  defcendit  hodie, 
& imniolavit  boves , A pin- 
jjuia , & arietes  plurimos , 
& vocavit  univerlbs  filios 
fCgis , & principes  cxerci- 
ius  , Abiathar  qiioque  là- 
ccrdoiem  : illifque  vcfcen- 
tibus , & bibentibus  coratn 
eo,  St  dicentibus:  Vivat  lex 


2 3.  Et  l’on  dit  au  Roi  : Voilà  le  Prophète 
Nathan.  Nathan  s’étant  préfenté  devant  le 
Roi,  l’adora , en  fe  baiflant  profondément  en 


terre  ; 


24.  Et  lui  dit  ; O Roi  mon  Seigneur , 
avez-\  ous  dit  : Qu’Adonias  régné  après  moi , 
que  ce  foit  lui  qui  foit  affis  fur  mon  trine  ^ 

23.  Car  il  eft  defeendu  aujourd’hui;  il  a 
immolé  des  boeufs , des  viilimes  grafles  ôc 
plufieurs  béliers  ; ôt  il  a convié  tous  les  fils 
du  Roi , les  généraux  de  l’armée  & le  grand- 
Prêtre  Abiathar , qui  ont  mangé  & bû  avec 
lui , en  difant  : Vive  le  Roi  Adonias. 


Adonias  : 

16.  me  fervum  tuum , & 
Sadoc  làccrdotem  , & Ba- 
naiam  , filium  Joiadx  , & 
Salomoncm  famulum  tuum, 
non  vocavit. 

ij,  Numqurd  à domino 
meo  rege  exivii  hoc  vet- 
bum , Sc  mihi  non  indicafti 
fervo  tuo , quis  fefliirns  effet 
(uper  thronum  domini  mei 
icgis  poil  eura? 

■ it.  Et  refpondit  rex  Da- 
vid , dicens  : V ocate  ad  me 
Bethfabee.  Qu*  cùm  fuiffet 
ingreflâ  coram  tege,  & fte- 
tilet  ante  eum , 


xÿ.juravit  rex,  & ait  : Vi- 
vit  Dorainus,  qui  émit  ani- 
mam  meam  de  omni  angul^ 
tia. 

30.  quia  lïcut  juravi  tibi 
per  Dominum  Deom  irrael, 
dicens  : Salomon  fiiius  tuus 
vegnabit  puft  me  , St  ipfe 
fedebit  fuper  folium  meum 
pro  me , fie  faciam  hodie, 

ji.  Summiffoque  Beth; 


2 6.  Mais , pour  moi , qui  fuis  votre  fervi- 
teur , il  ne  m’a  point  convié , ni  le  grand- 
Prêtre  Sadoc , ni  Banaïas  fils  de  Joiadji , noti 
plus  que  Salomon  votre  ferviteur. 

27.  Cet  ordre  eft-il  venu  de  la  part  du  Roi 
mon  Seigneur.^  6c  ne  m’avez- vous  point  dé- 
claré à moi  votre  ferviteur , qui  devoir  être 
aflis  après  le  Roi  mon  Seigneur  fur  fon  trône  ? 

28.  Le  Roi  David  dit  : Qu’on  me  fafle  ve- 
nir Bethfabée.  Car  elle  s’étoit  retirée , lorfque 
le  Prophète  Nathan  était  entré.  Bethfabée  s’é- 
tant donc  préfentée  devant  le  Roi , ôc  le  te- 
nant devant  lui , 

2p.  le  Roi  lui  jura  6c  lui  dit:  Vive  le  Sei- 
gneur qui  a délivré  mon  ame  de  toutes  for- 
tes de  périls , 

3 O.  ainfi  que  je  vous  ai  juré  par  le  Seimeur, 
le  Dieu  d’Ifraël,  en  vous  difant:  Salomort 
votre  fils  régnera  après  mot , ôc  c’eft  lui  qui 
fera  aflis  en  ma  place  fur  mon  trône  ; je  le 
ferai  aufli , ôc  je  l’exécuterai  dès  aujourd’hui. 

3 1 . Bethlàbée  btulTant  le  vilàge  jufqu’en 


> 
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terre , adora  le  Roi , 6c  lui  dit  : Que  David  fibee  in  terram  vultu,  ndo- 
mon  Seigneur  régné  à jamais.  /'ge*"  . Jicens:  vi- 

° ^ vat  dominu!  meus  David 

. ' in  xternum. 

§.  IV.  David  envoie  facrer-Salomon  , iy  le  fait  ajfeoir  fur  fon  trône.  Tout 
le  peuple  en  témoigne  une  grande  joie. 


52.  Le  Roi  David  dit  encore  : Faites-moi 
venir  le  grand-Prêtre  Sadoc  , le  Prophète 
Nathan  ôc  Banaïas,  dis  de  Joïada.  Lorlqu’ils 
fe  lurent  préfentés  devant  le  Roi , 

3 J.  il  leur  dit:  Prenez  avec  vous  les  fer- 
viteurs  de  votre  maître  ; faites  monter  fur  ma 
mule  mon  fils  Salomon,  menez-le  à la  fon- 
taine de  Gihon , où  il  y a toûjours  beaucoup  de 
monde , afin  de  rendre  la  chofeplus  publique. 

34.  Et  que  Sadoc  grand-Prêtre , & Nathan 
Prophète , le  facrent  en  ce  lieu , pour  être 
Roi  d’Ifraël.  Et  vous  fbnnerez  aufft  de  la 
trompette,  6c  vous  crierez:  Vive  le  Roi  Sa- 
lomon. 

33.  Vous  retournerez,  en  le  fuivant,  ôc 
il  viendra  s’afleoir  fur  mon  trône , il  régnera 
en  ma  place  , ôc  je  lui  ordonnerai  de  gou- 
verner Ifraël  & Juda. 

3 6.  Banaïas  fils  de  Joïada  répondit  au  Roi: 
Que  celafoitainfi;  que  le  Seigneur,  le  Dieu 
du  Roi  mon  Seigneur  l’ordonne  ainfi , & 
qu'il  le  fajfe  réujftr. 

37.  Comme  le  Seigneur  a été  avec  le  Roi 
mon  Seigneur , qu’il  foit  de  même  avec  Sa- 
lomon, & qu’il  éleve  fon  trône  encore  plus 
que  ne  l’a  été  le  trône  de  David  mon  Roi  ôc 
mon  Seigneur. 

38.  Alors  le  grand-Prêtre  Sadoc  defeendit 
avec  le  Prophète  Nathan , Banaïas  fils  de 
Joïada , les  Cerethiens  ôc  les  Phelcthiens  ; ôc 
ils  firent  monter  Salomon  fur  la  mule  du  Roi 
David , ôc  le  menèrent  à Gihon. 

3p.  Et  Sadoc  grand-Prêtre  , prit  du  taber- 


3 1.  Dixit  <]uoque  rex  Da- 
vid : Vocate  mihi  Sadoc  ù- 
cerdotem  , & Nathan  pro- 
phetam , St  Banaiam  filium 
Joiadx.  Qui  cùm  ingrdli 
fuiflent  coram  rege  , 

}).  dixitad  eos  : Tollite 
vobifeum  fervos  domini  vei: 
tri  , & imponits  Salomo* 
nem  filium  meum  fupcc 
mulam  meam  : & ducite 
eum  in  Gihon. 

34.  Etungatenm  ibi  Sadoc 
facerdos,  & Nathan  prophe^ 
ta , in  regem  fuper  Ilrael  : 
St  caneiia  buccinA  : atque 
dicetis  : Vivat  rex  Salomon. 


3f.  Et  alcendetis  poil 
eum  , te  veniet , & lédcbic 
lüper  folium  meum , & ipfe 
regnabit  pro  me  : illique 
prxcipiam  ut  fit  dux  fuper 
Ifiael  St  fuper  Judam. 

i6.  Et  rclpondit  Banaïas 
filius  Joiad* , régi , dicens  ; 
Amen  : fie  loquatur  Domi- 
nus  Deut  domini  mei  le- 
gis. 

Quomodo  fuit  Do- 
mlnus  cum  Domino  meo 
rege.  fie  fit  cum  Salomonç, 
St  fublimius  faciat  foüum  e- 
jus  à lôlio  domini  mei  re-  ' 
gis  David. 

38.  Dcicendit  ergo  Sadoc 
facerdos , St  Nathan  prophe 
ta , St  Banaias  filius  Joiadat, 
St  Cercthi  , St  Phelethi  ; 
St  impofiierunt  Salomonem 
fuper  mulam  regis  David  , 
St  adduxerunt  eum  in  Gi- 
hon. 

3ÿ.  Sum^fiique  Sadoc  là- 

1 t ij 
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cerJos  cornu  olei  de  ta- 
bernaculo,  & unxic  Salo- 
nionem:  & cecinerunt  buc- 
cini,  & dixit  omnis  popu- 
Jus;  Vivat  rex  Salomon. 

40.  Et  afctnJii  univerlâ 
muliiiudo  port  cuni , & po- 
puluî  canentium  tibiij,  & 
Iziamium  gaudio  magno  , 
3c  inl'onuit  terra  à clamorc 
eorum. 


ROIS.  L I y.  in.  Cil  A P.  1. 
nacle  une  corne />/««?  d’huile , & faera  Salo- 
mon. Ils  fonnerent  de  la  trompette,  6c  tont 
le  monde  s’écria  : Vive  le  Roi  Salomon. 

40.  Tout  le  peuple  vint  après  lui.  Plufieurs 
jotioient  de  la  Hùte  , 6c  donnoient  toutes  les 
marques  d’une  réjoüilTance  publique  ; ôc  les 
cris  de  joie  retenüfldient  de  toutes  parts. 


§.  V.  Adtniai  iy  ceux  de  fort  parti  apprennent  que  David  a établi  Roi 
Salomon.  Us  en  font  troubles , fuient  de  tous  côtés.  Adonias  va  embrajfr 
les  cornes  de  r.ttitel.  Salomon  l'en  envoie  tirer,  is"  lui  donne  la  vie  is"  la 
liberté. 


41.  Audîvit  autem  Ado- 
nias , & omnes  qui  invitati 
fuerant  ab  eo  > jamque  con- 
vivium  6nitum  erai  : fed  & 
Joab  , audita  voce  tubas  , 
ait:  Quid  libi  vult  clamer 
civiiatis  tumultuantis  l 
41.  Adhuc  illo  loquente, 
Jonathas  dllius  Abiathar  fa- 
oerdotis  venit  : cui  dixit  A- 
donias  : Ingrederc.  quia  vir 
fortis  es , & botta  nuntians. 


4t.  Relponditque  Jona- 
thas Adoniz:  Nequaquam; 
Dominus  enim  nollec  rex 
David  regera  conJlituit  Sa- 
lomonem  : 

44.  irilitque  euro  eo  Sa- 
doc  'àcerdotem  , & Nathan 
propheum.  & Banaiam  H- 
iiuin  Joiadz,  & Ccrethi  Bc 
Pheleibi  , & impofuerunt 
euro  fuper  roularo  regis. 

4Î-  Unxerunque  eum  Sa- 
doc  facerdos  & Nathan  pro- 
pheta  tegero  in  Gihon  : & 
afrenderunt  inde  Iztantes , 
& iiifonuiccivitas  : ha;c  el) 
vox  , quant  audiliis. 

4<.  Sed  & Salomon  fedet 
iüper  rolium  tegni. 

47.  Et  ingrelTi  fervi  regh 
bcnedixcniot  domino  noP- 


41.  Adonias  6c  tous  ceux  qu’il  avoir  con- 
viés , entendirent  ce  bruit , lorfque  le  feftih 
étoitdéja  achevé.  Et  Joab  ayant  oüi  fonnec 
de  la  trompette dit:  Que  veulent  dire  cci. 
cris  ôc  ce  tumulte  de  la  Ville  ? 

42.  Lorfqu’il  parloit encore , Jonathas,  fils 
d’Abiathar  , Grand  Prêtre , fe  préfenta , ôc 
Adonias  lui  dit  : Entrez;  car  vous  êtes  un 
brave  homme  , ôc  vous  nous  apportez  de 
bonnes  nouvelles. 

45.  Jonathas  répondit  à Adonias:  Je  n’en 
ai  point  de  bonnes  à vous  dire  ; car  le  Roi 
David  notre  Seigneur  a établi  ^Roi  Salomon. 

44.  Il  a envoyé  avec  lui  le  Grand  Prêtre 
Sadoc , le  Prophète  Nathan , Banaïas  fils  de 
Joïada,  les  Cerethiens  6c  les  Phelethiens  ; Ôc. 
ils  l’ont  fait  monter  fur  la  mule  du  Roi  ; ce  qui 
riejl  permis  qu’à  celui  qui  lui  doit  fuccéder. 

4 y.  Et  Sadoc  Grand  Prêtre  ôc  le  Prophète 
Nathan  l’ont  facré  Roi  à Gihon  , d’où  ils 
font  revenus  avec  des  cris  de  réjoüiflance  qui 
ont  retenti  par  toute  la  ville  : c’eft  là  le  bruit 
que  vous  avez  entendu. 

46.  Salomon  même  eft  déjà  fur  le  trône 
du  Royaume. 

47.  Et  les  fervfteurs  du  Roi  en  ont  été  faire 
leur  conjoüilfance  au  Roi -David  notre  Sei- 
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gieur , en  lui  difant:  Que  Dieu  rende  le  nom 
de  Salomon  encore  plus  illuftre  que  le  vôtre , 
& qu’il  éleve  foh  trône  au-delïus  de  votre 
trône.  Et  le  Roi  adorant  Dieu  dans  fon  lit , 

4.8.  a dit  : Béni  foit  le  Seigneur,  le  Dieu 
d’Iïraël , qui  m’a  fait  voir  aujourd’hui  de  mes 
propres  yeux  mon  fils  allîs  fur  mon  trône. 

4ç.  Ceux,  donc  qu’Adonias  avoir  conviés 
le  levèrent  tous  faHis  de  frayeur  , & chacun 
s’en  alla  de  fon  côté. 

y O.  Adonias  craignant  Salomon  , le  leva 
de  même,  fortit  au  plutôt , ôc  s’en  alla  em- 
bralTer  la  corne  de  l’Autel , pour  y demeurer 
en  fâreté. 


iro  re^i  DavitI , diceniet  : 
Amplificet  Deus  nomen 
Salomonis  fuper  nomen 
tuum  , & nijgniticet  thro- 
num  ejus  i l'uper  ihrorum 
taum.  Et  adoravit  lex  in 
leâulo  fao  : 

48.  St  locBtus  eft:  Benc- 
di^us  Dominus  Deus  11« 
rael,  qui  dédit  hodie  feden- 
tem  in  folio  mco  , videoii- 
but  oculis  meit. 

4J.  Tcrriti  font  ergo  , & 
lutre.\erunt  omnes  qui  in- 
viiati  fuerant  ab  Adonia , & 
ivit  unufquilque  in  viam 
fuain. 

40.  Adonias  autrm  ti- 
mens  Salomonem  , furre- 
xit  > St  abiit , tenuitque  cor- 
nu altaris. 


y I.  Alors  on  vint  dire  à Salomon  : Voilà 
Adonias  qui , craignant  le  Roi  Salomon , fe 
tient  attaché  à la  corne  de  l’Autel,  & qui  dit  : 
Que  le  Roi  Salomon  me  jure  aujourd’hui 
qu’il  ne  fera  pobt  mourir  fon  ferviteur  par 
l’épée. 

y 2.  Salomon  répondit:  S’il  le  conduit  en 
homme  de  bien  , il  ne  tombera  pas  en  terre 
un  feul  cheveu  de  fa  tête  ; mais  s’il  vient  à 
Te  conduire  mal , il  mourra. 

y J.  Le  Roi  Salomon  envoya  donc  vers 
yldonias , Ôc  le  fit  tirer  de  l’Autel  ; ÔC  Adonias 
S'étant  prélènté  devant  le  Roi  Salomon , l’a- 
<iora;  ôc  Salomon  lui  dit  : Allez-vous-en  en 
votre  maifon , & demeurez-y  en  paix. 


5 1.  Et  numiaverunt  Salo- 
moni,  dicentes:  £cce  A- 
donias  timens  regem  Salo- 
lîiûnem»  tenuit  cornu  alta- 
ris,  dicens  : Juret  mihi  rex 
Salomon  hodie  , quèd  non 
interficiat  fervum  liium  gla- 
di(5. 

ft.  Dixitque  Salomon  : 
Si  fuerit  vir  bonus,  non  ca- 
det ne  unus  quidem  capillas 
ejus  in  terram  : lin  autem 
malum  inventum  fuerit  in 
eo,  morietur. 

53.  Mifit  ergo  rex  Salo- 
mon , & eduxit  eum  ab  al- 
tari  : & ingreflus  adoravit  re- 
gem Salomonem;  dixicque 
ci  Salomon:  Vade  in  do- 
saum  tuam. 


’V' 


Te  üi 
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CHAPITRE  II.* 


§.  I.  David  étant  prêt  dt  mourir , dorme  plujieitrs  avis  à fonfils  Salomon.  Il 
l'exhorte  à obferver  les  commàndemens  de  Dieu.  Il  lui  recommande  de  punir 
Joab  iy  Semeï,  Ù“  de  récompenfer  les  enfans  de  Berzella'i, 

L’an  du  monde  appo.  Avant  J.  C.  1014. 


I.  Appropinquaveram  au-  I ■ E jour  dc  la  mort  de  David  étant  pro- 
tera  dies  David  ut  morere-  ;j  donna  cct  avis  à Salomon  fon  fils  , 

tur , prjtccpitque  ialomoni  » i • j- 
filio  ruo,dîcens:  & : 

I.  Ego  ingrcdior  viam  u-  2.  Me  voici  vcnu  au  terme  où  toute  la  terre 
& efto'vir?'*  ' ° arriver  : Je  vais  mourir  ; & vous  allez  me 

Jttccéder.  Armez-vous  de  fermeté,  & condui- 
fez-vous  en  homme  de  bien. 


}.  Et  obferva  cullodias 
Domini  Dci  tui , ut  ambu- 
Ics  in  vîis  ejus , ut  cuftoJias 
caiceraonips  cjus , & pra:- 
ceptaejuî , & judicia,&  lef- 
li monta  , licut  (cripiumeA 
in  lege  Moyli  : ut  intclligas 
univerla  qux  facis , & quo- 
cumque  te  venetis  : 

4 ut  confirmet  Demi  nus 
feimoties  fuos,  quos  locutus 
eft  de  me , dicens  : Si  eufto- 
dierint  tilii  tui  vias  Tuas,  & 
ambulavcrint  coram  me  in 
veritate  in  omni  corde  fuo , 
te  in  omni  anima  <iia , non 
aufcretuc  tibi  vit  de  folio  11^ 
raeJ. 


J.  Obfervez  tout  ce  que  le  Seigneur  votre 
Dieu  vous  a commandé  ; marchez  dans  lès 
voies  ; gardez  fes  cérémonies  , fes  précep- 
tes , fes  ordonnances  & fes  lois  , félon  qu’il 
eft  écrit  dans  la  Loi  de  Moyfe , afin  que  tout 
ce  que  vous  entreprendrez,  vous  le  falTicz 
avec  fagefle. 

4.  C’eft  ainfi  que  le  Seigneur  vérifiera  la 
parole  qu’il  m’a  donnée  , lorfqu’il  m’a  dit  : 
oi  vos  enfans  veillent  fur  leurs  voies,  & qu’ils 
marchent  devant  moi  dans  la  vérité , de  tout 
leur  coeur  ôc  de  toute  leur  ame , vous  aurez 
toujours  quelqu’un  de  vos  defeendans  qui 
fera  aftis  fur  le  trône  d’Ifraél. 


5.  Tu  quoque  noOi  qu^r 
fccerit  mihi  Joab  6lius  Sir- 
vix  , qax  fecerit  duobus 
principibus  exercitus  Kracl, 
Abncf  filio  Ner,  & Amafx 
fijio  jether  : quos  occidit , & 
ctt'udit  l'anguinem  belli  in 
patc,  & poluit  cruorem  prz* 
iii  in  balieo  fuo,  qui  crat 
circa  lumbos  cjus , & in  cal- 
ceamento  fuo»  quod  crat  in 
pedibus  cjus. 


y.  Vous  favez  aufli  de  quelle  maniéré  m’a 
traité  Joab  fils  de  Sar\ûa,  après  efuil  eus  tué 
Âbfalon  mon  fils,  & ce  qu’il  a fait  a deux  Gé- 
néraux de  l’armée  d’Ifracl , à Abner  fils  de 
Ner , ôc  à Amafa  fils  de  Jether , qu’ila  aflafii- 
nés  , ayant  répandu  leur  fane  durant  la  paix  , 
comme  il  auroit  fait  durant  la  guerre  ; 6c  en 
ayant  teint  le  baudrier  qui  étoit  fur  fes  reins  , 
ôc  les  fouliers  qu’il  avoit  aux  pieds  • cependant 
je  ne  fai  point  puni.  L.es  troubles  continuels  dont 
mon  régné  a été  agité , & le  crédit  quil  s'éloit 
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acquis  fur  les  peuples  j tnen  ont  empêché;  mais , 
pour  vous  y vous  n'aurez  point  ces  raifons  de  U 
ménager. 

6,  Vous  ferez  donc  à fon  égard  félon  votre 
fagefle  ; & vous  ne  permettrez  pas  qu’après 
avoir  vieilli  dans  l'impunité  de  fin  crime  , il 
defcende  en  paix  dans  le  tombeau. 

7.  Vous  témoignerez  auffi  votre  reconnoif- 
fance  aux  Hls  de  Berzellaï  de  Galaad  ; & ils 
mangeront  à votre  table  , parce  qu’ils  font 
venus  au-devant  de  moi  lorlque  je  luyois  de- 
vant Abfalon  votre  frere. 


Cr 

6.  Faciès  ergo  Juxta  fa- 
pieniiam  tuam , & non  de- 
duees  canitiem  ejus  pacifi- 
cè  ad  inferos. 


7.  Srd  Sc  filiis  Berzellaï 
GaUadilis  reddrs  gratiam  , 
erumque  comedentes  in 
menlà  tua  : occurrerum  e- 
nim  mihi  quando  lugiebam 
à facie  Ablàlom  fratris  tui. 


8.  Vous  avez  de  plus  auprès  de  vous  Se- 
meï , üls  de  Géra , fils  de  Jemini  de  fiahu- 
rim  j qui  pronontja  des  malédiftions  conu-e 
moi , éc  me  dit  les  outrages  les  plus  fanglans , 
lorfque  je  m’en  allois  au  camp.  Mais  parce 
qu’il  vint  au-devant  de  moi  quand  je  paffai 
le  Jourdain,  j^ui jurai  parle  Seigneur  que 
je  ne  le  ferois  ^int  mourir  par  l’épée. 

p.  Ne  lailTez  pas  néanmoins  fon  crime  im- 
puni. Vous  êtes  (âge  pour  favoir  comment 
vous  le  devez  traiter  ; ôc  vous  aurez  foin  qu’en 
là  vieillelTe  U ne  defcende  an  tombeau  que 
par  une  mort  violente  , qui  venge  t outrage 
^u'il  a fait  à la  Majejlé  Royale , & qui  apprenne 
MX  peuples  à demeurer  dans  le  refpeCl  qui  ejl 
du  au  Souverain. 

10.  David  s’endormit  donc  avec  lès  peresÿ 
étant  âgé  de  fixante  & dix  ans  ; ôc  il  fut  enfe- 
yeli  dans  la  Ville  de  David. 

1 1 . Le  tems  du  régne  de  David  fur  Ifraël 
fut  de  quarante  ans  : il  régna  fept  ans  à Hé- 
bron , ôc  trente  -uois  dans  Jerulàlem. 

I a.  En  même-tems , Salomon  prit  poffef- 
lîon  du  Royaume  de  David  fon  pere  ôç  fon 
jregne  s’affermit  puilTamment. 


t.  Habrs  quoquc  apud  te 
Setnei  filium  Gcra  iilii  Je- 
mini  de  Bathurim,  qui  ma- 
ledixit  mihi  malrdiâione 
pellinia  , quando  ibam  ad 
caftra  : fed  quia  defccndit 
mihi  in  occutfuni  cùin  tran- 
fitem  Jordarem  & juravi  ei 
per  Dominum,diccns  ; Non 
te  interficiam  gtadio  : 

f.  tu  noli  pati  eutn  cfle 
innoxhim:  Vir  autem  fâ- 
piens  et,  ut  fcias  qux  faciès 
ei,  deducefque  canot  ejus 
cum  lânguine  ad  inferos. 


10.  Dormivit  igiiur  Da- 
vid cum  pacribus  fuit  , Sc 
fepultnt  eu  in  civitate  Da-- 
vid. 

11.  Diet  autem  quibus 
regnavit  David  fuper  Hrael, 
quadiaginta  anni  (ont  : itr 
Hébron  regnavit  fepteman- 
nh;  in  Je^alcm  , triginta 
tribus. 

1 1.  Salomon  autem  fêdit 
ftper  thronum  David  patris 
fui , Sc  firtnatnm  efl  regoum 
ejus  nimii, 
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§.  II.  Aiiontas  encrage  Bethfabée  à frier  Salomon  de  lui  donner  en  mariage 
Abifag  de  Sunam.  Salomon,  irrité  de  cette  demande,  fait  tuer  Adontas. 

I J.  Alors  Adonias  fils  d’Haggith , vint  trou- 
ver Bethfabée  niere  de  Salomon.  Bethfabée 
lui  dit;  Venez-vous  ici  avec  unefpritde pa’u? 
Il  lui  répondit:  Oui , j’y  viens  avec  des  pen- 
fées  de  paix. 

1 4.  Et  il  ajouta  : .T’ai  un  mot  à vous  dire. 
Dites,  répondit  Bethfabée. 

Vous  favez  , dit  Adonias , que  la  cou- 


>!• 


13.  Et  ingrcITus  cft  Ado- 
nias  filius  Haggiih  ad  Beth- 
fabee  matrem  Salomonis. 

Quat  dixit  ei  : Pacificufne 
cfl  ingrclHis  auus  ? Qui  ref- 
pondit  : Paciiieus. 

14.  Addiditquc  : Sermo 
mihi  eft  ad  te.  Cuiait  : Lo- 
quere.  Et  ille  : 

ij.  Tu,  inquit,nofti: 

quia  meum  eratregnum,  & j-onne  m’appartenoit  par  le  droit  d aîneffe  , 6c 
«ei^’lTbrlr^lgemT  led  quc  tout  Iftaël  m’avoit  choifi  par  préférence 
tranflatum  eft  regnum , & pQUf  être  fon  Roi  : mais  le  Royaume  a été 
îif„Tcm"J"conftTtutum“e^  transféré , ôc  il  eft  paffé  à mon  frere  , parce 
ei.  que  c’eft  le  Seigneur  qui  le  lui  a donné. 

1 6.  Maintenant  donc , je  n’ai  qu’une  priere 

à vous  faire  ; ne  me  faites  pas  cette  contufion 
que  de  me  refufer.  Bethfabée  ajoua  : Expli- 
quez-vous. ^ 

17.  Adonias  lui  dit:  Comme  le  Roi  Salo- 

dicas  .Salomoni  régi  ( ne-  ygyg  pggt  ^ign  refufcr  , jc  VOUS  prie 

q^LTptftT'm  aet  rihi  de  lui  demander  pour  moi  Abifag  de  Sunam  , 
Abii'ag  SunimitidcBi  uxo-  afin  que  je  l’époulc. 

Et  ait  Bethfabee:  Be-  1 8.  Bethfabée , qui  ne  pénétrait  pas  les  confé- 
ne,  ego  loquat  pto  te  régi,  ^uences  de  la  demande  d' Adonias , fui  répondit  : 
Je  le  veux  bien , je  parlerai  pour  vous  au  Roi. 

19.  Bethfabée  vint  donc  trouver  le  Roi  Sa- 
lomon , afin  de  lui  parler  pour  Adonias.  Le 


lé,  Nuîic  ergo  pctitio- 
nem  unam  prccor  à te  ; ne 
confunJas  facicm  meam. 
Qux  dixit  ad  cum  : Loquere. 

17.  Et  ille  ait  : Precor  ut 


19,  Venit  ergo  Bethrabee 
ad  regem  Salomonem  , ut 
loqaeretur  ei  pro  Adonia: 
Si  liirrexit  rex  in  occurfum 
ejus,  adoravitque  cam , & 


Roi  fe  leva,  vint  au-devant  d’elle  , la  falua- 
profondément , 6c  il  s’alTit  fur  fon  trône  ; 6c 
potJfquVéftTols^^^^^  trône  pour  la  mere  du  Roi,la- 

tegis , quz  fedit  ad  dexte-  quelle  S aftit  a fa  main  droite. 

a O.  Bethfabée  dit  à Salomon  : Je  n’ai  qu’une 
petite  priere  à vous  faire  ; ne  me  donnez 
pas  la  confufion  d’étre  refufée.  Le  Roi  lui 
dit;  Ma  mere  , dites  ce  que  vous  me  de- 
mandez ; car  il  ne  feroit  pas  jufte  de  vous 
renvoyer  mécontente. 

2 1 . Bethfabée  lui  dit  ; Donnez  Abifag  de 
. Sunam 


ram  ejus 

10.  Dixitquc  ei:  Petitio- 
nem  unam  parvulam  ego 
deprecor  à ce , ne  confundas 
faciem  meam.  Et  dixit  ei 
rex:  Pete  mater  mea:  ne- 
que  cnim  fas  eft  ut  avettam 
faciem  tuam. 

11.  Qux  ait  : Detur  Abi- 
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à votre  frere  Adonias,  afin  qu’il  l’époufe. 

2 2.  Le  Roi  Salomon  répondit  à fa  mere  > 
& lui  dit  : Pourquoi  demandez-vous  Abifag 
de  Sunam  poiir  Adonias  ? Demandez  donc 
aufii  pour  lui  le  Royaume  ; car  il  eft  mon 
aîné , & il  a dé/a  pour  lui  Abiathar  Grand  Prê- 
tre ôc  Joab  fils  de  Sarvia. 

23.  Salomon  jura  donc  par  le  Seigneur,  & 
dit  : Que  Dieu  me  traite  dans  toute  fa  févé- 
rité , s’il  n’eft  vrai  qu’Adonias , par  cette  de- 
mande , a parlé  contre  fa  propre  vie  y & a 
témoigné  le  défir  qu'il  a de  i'emparer  du 
Royaume. 

24.  Et  maintenant  je  jure  par  le  Seigneur 
qui  m’a  afiuré  la  ccurohne , qui  m’a  fait  affeoir 
fur  le  trône  de  David  mon  pere , ôc  a établi 
ma  maifon,  comme  il  l’avoir  dit,  qu’Ado- 
nias fera  mis  à mort  aujourd’hui. 

2 J.  Et  le  Roi  Salomon  ayant  envoyé  Ba- 
naïas  fils  de  Joïada , pour  exécuter  cet  ordre , 
il  perça  Adonias , ôc  le  tua. 


<âg  Sunamids  Adonis  fratri 
tuo  uxor. 

II.  Ro^nditque  rex  Sa- 
lomon , 8c  dixic  matri  fus  ; 
Quare  pollulat  Abifag  Sa- 
namiddem  Adonis  f poAu- 
la  ei  Sc  regnum  : ipfc  eft  e- 
nim  frater  meus  major  me, 
& habet  Abiathar  lacerda- 
tem , Sc  Joab  fiiium  Sarvic. 

it.  Juravit  itaque  rex  Sa- 
lomon per  Dominum , di- 
cens  : Hatc  (âciac  m:hi  Deux, 
& hre  addat,  quia  contra  a- 
nimam  fuam  locutus  eft  A- 
donias  verbum  hoc. 


14.  Et  nunc  viTic  Domi- 
nus , qui  firmavic  me,  8c 
coUocavit  me  fuper  folium 
David  patris  met  , 8c  qui 
fecit  mihi  domum  , licut 
locutus  eft , ^uia  hodie  oe- 
cidetur  Adonus. 

a;.  Mifttqiie  rex  Salomon 
per  manum  Banaia:  iilit 
Joiadat,  qui  interfecit  eum, 
8c  mortuus  eft. 


§.  III.  Salomon  relegue  le  Grand  Prêtre  Abiathar.  Il  fait  tuer  Joab  dam  le 
Tabernacle , où  tl  tenait  les  cornes  de  l’Autel.  Il  établit  Banaïas  à la  place 
de  Joab , dr"  Sadoc  en  celle  (T Abiathar, 


26.  Le  Roi  dit  aufli  à Abiathar  Grand  Prê- 
tre : Allez  à Anathoth  , dans  la  terre  qui 
vous  appartient.  Vous  méritez  la  mort  : mais 
je  ne  vous  ferai  pas  mourir,  parce  que  vous 
avez  porté  l’Arche  du  Seigneur  notre  Dieu 
devant  David  mon  pere , ôc  que  vous  avez 
accompagné  mon  pere  dans  tous  les  travaux 
qu’il  a endurés. 

27.  Salomon  relégua  donc  Abiathar , afin 
qu’il  ne  fît  plus  les  fondions  de  Grand  Prê- 
tre du  Seigneur , ôc  que  la  parole  que  le  Sei- 
gneur avoit  prononctie  dans  Silo , touchant 
la  maifon  d’Heli , fut  ainfi  accomplie. 

28.  Cette  nouvelle  étant  venue  à Joab, 
qui  avoit  fuivi  le  parti  d’Adonias , Ôc  non 

Tome  U,  Part,  I, 


t(.  Abiathar  qtioque  â- 
cerdoli  dixit  tex:  Vade  in 
Anatlioih  ad  agrum  euxm. 
Equidem  vir  mentis  es  : fed 
hodie  te  non  interheiam  , 
quia  porialU  arcain  Domini 
Dei  conm  D>vid  paire 
meo  , 8c  fuftinuifti  laborem 
in  omnibus , in  quibus  lac 
bo'avic  paiec  meus. 

17.  Ejecit  ergo  Salomon 
Abiathar,  ut  non  efièc  làcer- 
dos  Domini , ut  impleretur 
ferme  Domini,  quem  lo- 
cutus .‘ft  fuper  domum  He- 
li  in  Silo. 

18.  Venit  autem  nuntitis 
ad  Joab  , qubd  Joab  decU- 

Vv 
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njlTetpoU  AJoniam , & poft 
Saloraonem  non  decUnal- 
fct  : fugit  ergo  Joab  in  u- 
bernaculum  Domini , & ap- 
prehendit  cornu  altaris. 

19.  Nuntiatumque  e/l  ré- 
gi Salomoni , quûd  fugilTct 
Joab  in  tabernaculuni  lîo- 
mini,  & eifec  juxta  altare  : 
miütque  S tlomon  Banaiam 
filijm  Juiadje,  dicens:  Va- 
dci  interfice  eum. 

jo.  Kt  venir  Banaias  ad  ta- 
bcrnaculum  Domini , & di- 
xit  ei  : Rare  dicit  rex:  Egre- 
dcrc.  Qui  ait  : Non  egre- 
diat,  fed  hic  moiiar.  Re- 
nuntiavit  Banaias  régi  fer- 
roonem,  dicens;  Hxc  io- 
cutuseft  Joab,  & hax  reP- 
pondit  mihi. 

ji.  Dixitque  ei  rex:  Fac 
ficut  locutus  eft:  & inter- 
fice eum , & fepeli , Sc  amo- 
vebis  fanguinem  innocen- 
tein  , qui  clTurus  ell  à Joab, 
^ loe,  & à domo  partis  mci. 


Ht  reddet  Dominas 
fiinguinem  ejus  fuper  capuc 
ejus  , quia  inie<rccit  ducs 
viros  juftos , meliorelquc  fe  : 
& occidit  eos  giadio , pane 
ineo  David  ignorante.  Ab- 
fier  filium  Ncr  principem 
snilitiz  Ifiael,  & Amafam 
filium  Jether  principem  e- 
xercitus  Juda  ; 

33.  St  revertetur  languis 
îllorum  in  caput  Joab,  & in 
caput  Icminis  ejus  in  lèm- 
piiemum.  David  autem  & 
lêmini  ejus , St  domui  Sc 
throno  illius , (it  pax  ufque 
in  xternum  i Domino. 

34.  Afcendit  itaque  Ba- 
naias filins  Joiadx  , St  ag- 
greflu'  enm  imerfecit:  le- 
puitufque  eR  in  domo  fua 
in  deferto. 

3 J.  Et  conflituit  rex  Ba- 
naiam filium  Joiadx  pro  eo 
fuper  exerciium,  St  Sadoc 
facerJotem  polîiit  pro  A- 
biaUaat. 


celui  de  Salomon  , il  s’enfuit  dans  le  Taber- 
nacle du  Seigneur , Sx.  prit  la  corne  de  l’Autel. 


29.  On  vint  dire  au  Roi  Salomon  que  Joab 
s’en  étoit  fui  dans  le  Tabernacle  du  Seigneur, 
& qu’il  fe  tenoit  à l’Autel.  Et  Salomon  en- 
voya Banaias  fils  de  Joïada , & lui  dit  : Allez  , 
& le  tuez. 

30.  Banaias  vint  au  Tabernacle  du  Sei- 
gneur , & dit  à Joab  : Le  Roi  vous  comman- 
de de  fortir  de-là.  Joab  lui  répondit  : Je  ne 
fortirai  point  : mais  je  mourrai  en  ce  lieu. 
Banaias  fit  fon  rapport  au  Roi , & lui  dit  : 
Voilà  la  réponfe  que  Joab  m’a  faite. 

3 I . Le  Roi  lui  dit  ; U /Intel  ne  peut  être  un 
afyle  pour  les  méchant  comme  lui:  Faites  donc 
comme  il  vous  a dit  ; tuez-le  dans  le  Taberna- 
cle , Sx  l’enfe'veliffez  ; ôc  vous  empêcherez  que 
ni  moi , ni  la  maifon  de  mon  pere , ne  foyons 
chargés  du  fang  innocent  répandu  par  Joab. 

32.  Et  le  Seigneur  fera  retomber  fon  fang 
fur  fa  tête,  parce  qu’il  a aflafiiné  deux  hom- 
mes jufles  qui  valoient  mieux  que  lui , ôc 
qu’il  a tués  par  l’épée,  fans  que  mon  pere  Da- 
vid le  fût  , Abncr  fils  de  Ner , Général  de 
l’armée  d’Ifracl , ôc  Amafafils  de  Jether,  Gé- 
néral de  l’armée  de  Juda  : 

3 3.  ôc  leur  fang  retombera  pour  jamais  fur 
la  tête  de  Joab  ôc  fur  fa  poftérité.  Mais  que 
le  Seigneur  donne  une  éternelle  paix  à Da- 
vid ôc  à fa  poftérité , à fa  maifon  ôc  à fon 
trône. 

34.  Banaias  fils  de  Joïada  étant  donc  aile 
trouver  Joab , il  l’attaqua  , ÔC  le  tua  , ôc  ou 
l’enfévelit  en  fa  maifon , dans  le  défert. 

3 3.  Alors  le  Roi  établit  en  la  place  de  Joab, 
Banaias,  fils  de  Joïada,  pour  être  général  de 
l’armée;  ôc  Sadoc  pour  grand- Prêtre  , en  la 
place  d’Abiathar. 
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§.  IV.  Salomon  défend  à Séme'i  de  fortir  de  Jerufalem  , fous  peine  de  la  vie. 
Sémeïy  confent.  Il  en  fort,  & ejl  puni  de  mort. 


3 6.  Le  Roi  envoya  aufll  appeller  Sdmeï , 
& lui  dit:  Bâtiflez-vous  une  maifon  dans  Je- 
rufalem , & demeurez-y , & n’en  fortez  point, 
pour  aller  d’un  côtd  & d’un  autre. 

•37.  Si  vous  en  fortez  jamais , 6c  que  vous 
paffîez  le  torrent  de  Cédron , fâchez  que 
vous  ferez  tué  au  même  jour , 6c  votre  fang 
retombera  fur  votre  tête , comme  étant  vous- 
même  caufe  de  votre  mort. 

38.Sémeïdit  au  Roi:  Cet  ordre  eft  très- 
jufle.  Ce  que  le  Roi  mon  Seigneur  a dit, 
fera  exécuté  par  fon  ferviteur.  Sémeï  de- 
meura donc  long-tems  à Jerufalem. 

3p.  Mais  trois  ans  s’étant  palTés,  il  arriva 
que  les  efclaves  de  Sémei  s’enfuirent  vers  A- 
chis  fils  de  Maacha  Roi  deGeth,  6c  on  vint 
dire  à Sémeï  que  Tes  efclaves  étoient  allés  à 
Geth. 

40.  Sémeï  fit  donc  aufii-tôt  feller  fon  âne , 
& s’en  alla  vers  Achis  à Geth , pour  rede- 
mander fes  efclaves,  6c  les  ramena  de  Geth. 

4 1 . Salomon  avant  été  averti  que  Sémeï 
avoit  été  de  Jerufalem  à Geth,  ôc  en  étoit 
revenu , 

42.  l’envoya  quérir,  6c  lui  dit:  Ne  vous 
ai-je  point  averti  auparavant  ? 6c  ne  vous  ai-je 
pas  juré  parle  Seigneur,  en  vous  difant  : Si 
vous  fortez  jamais  pour  allerd’un  côté  6c  d’un 
autre , lâchez  que  vous  ferez  puni  de  mort 
au  même  jour?  Et  vous  m’avez  répondu: 
Rien  de  plus  jufte  que  ce  que  je  viens  d’oüir. 

43.  Pourquoi  donc  n’avez-vous  pas  gardé 
le  ferment  que  vous  avez  fait  au  Seigneur , 
& l’ordre  que  je  vous  avois  donné  ? 

44.  Et  le  Roi  dit  à Sémeï  : Vous  faveztout 
le  mal  que  votre  confcience  vous  reproche 
d’avoir  fait  à David  mon  perc.  Le  Seigneur  a 


3^.  Mifî(  quoque  rex  » & 
vocavic  Scmci  : dixitque  ei  ; 
Ædifica  tibi  domum  in  Je- 
rufalem, de  habita  ibi  : & 
non  egredicris  inde  hue  at« 
que  illuc. 

37  Quacumque  autem 
die  egrelTus  fueris , Sc  tran- 
fî<*ris  torrenrem  Cedron  , 
Icito  te  interfîciendum  : 
Tanguis  tuus  eric  fuper  ca«. 
put  tuum. 

38.  DixitqueSemeî régi; 
Bonus  fermo  ; Heut  locutut 
ell  dominus  meus  rex  , fie 
fàciec  fervus  tuus.  Habiu- 
yit  itdquc  Semei  in  Jerufa- 
lem diebus  multis. 

3P.  Faâum  efl  autem  poil 
annos  très, ut  fugerent  ferri 
Semei  ad  Achis  nlium  Maa- 
cha regem  Geth  : nuntia- 
tumque  eft  Semei , quhd 
fervi  ejus  iffent  in  Geth. 

40.  Et  furrexit  Semei,  8i 
Aravit  a/inum  fuum  : ivit- 
que  3vi  Achis  in  Geth  ad 
requirendum  fèrvos  fuos,  Sc 
adduxit  eos  de  Geth. 

41.  Nuntiatum  eA  autem 
Salomoni , quod  ifîet  Semei 
in  Geth  de  Jerufalem  > Sc 
rediiifc’C , 

41.  Et  mjttens  yocavit 
eum,  dî  itque  ilii  : Nonne 
teUifica  us  fum  tibi  perDo- 
mînum  & prxdixi  tibi  : Qua- 
cumque  die  egreffus,  irris 
|j‘jc  Sc  illuc  , /cito  te  clTe 
moritvrum  ? Et  refpondifli 
mihi  : Bonus  fermo  , quera 
audivi. 

A3.  Quare  ergo  non  euf- 
todiAi  jusjurandum  D-omi- 
ni,  & prxceptum  quod  prar- 
ceperam  tibi  f 

44.  Dixitque  rex  ad  Se- 
mei : Tu  noAi  omne  ma- 
lum  , cujus  tibi  conlciiim  eft 
cor  tuüin  , quod  feciüi  Da- 
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Tld  pntri  meo:  reddidit  Do- 
minas maliciam  tuam  in  ca- 
put  tuum. 

4Ç.  Et  rex  Salomon  fce- 
nedicius  , & thronus  David 
erit  Aabilis  conim  Domino 
utque  in  Icmpiternum. 

46.  Juflifitaque  rex  Bi- 
nai* tilio  Joiad*;  qui  egref- 
Jus , percurtit  eum,  & moc- 
•uus  cA. 


OIS.  L I y.  lîl.  Chat,  II. 

fait  retomber  votre  mdchanoeté  fur  votre  tê- 
te -,  vous  ferez  puni  comme  vous  le  méritez. 

45'.  Mais  le  Roi  Salomon  fera  béni , & le 
trône  de  David  fera  ftable  éternellement  de- 
vant le  Seigneur. 

45.  Le  Roi  donna  donc  cet  ordre  à Ba- 
naïas , fils  de  Joïada  , qui  étant  allé  l’exétuter, 
frappa  Sémeï , 6c  le  tua. 


CHAPITRE  III. 


§.  I.  Salomon  épouft  lafill;  de  Pharaon  , Roi  d'Egypte.  U demande  à Dieu 
la  fageffe  ; & Dieu  lui  accorde  non  - feulement  la  fagejfe , mais  aujji  les 
richejfes  & la  gloire. 

L’an  du  mo  nde  appt.  Av ant  J.  C.  1013. 


I,  Confirmatnm  eft  igi- 
tur  regnum  in  manu  Salo- 
monis,&  afiinitaie  conjunc- 
tus  eft  Pharaoni  régi  Ægyp- 
ti  : accepic  namque  fiiiam  e- 
jus , & adduxit  in  civitatem 
David,  doneccompleret  æ- 
dificans  domum  fuam  , & 
domum  Domini , & murum 
Jerulâlem  per  circuitum. 


X.  Attamen  populus  im- 
inolabat  in  excelfis  : non  e- 
nim  xdificatum  crat  tem- 
plum  nomini  Domini  ufque 
in  diem  iüam, 

3.  Dilexitautem  Salomon 
Dominum  , ambulans  in 
prxceptit  David  patris  fui , 
excepto  quod  in  exceliîs 
immolabat,  St  accendebat 
thymiama. 

4.  Abiic  itaque  in  Gabaon, 

Ht  iinmolarot  ibi  : illud 
quippe  crat  cxcelfum  maxi- 
mum : mille  hoftias  in  ho- 
locatiftum  obtuUt  Salomon 


t- 1 J E régné  de  Salomon  s’etant  ainfi  af- 
fermi au-dedans , par  la  mort  de  ceux  qui  en 
pouvaient  troubler  la  tranquillité,  il  voulut  aufji 
chercher  de  t appui  au-dehors.  Il  s’allia  donc  avec 
Pharaon  Roi  d’Egypte , car  il  époulà  fa  fille  , 
qu’il  emmena  dans  la  Ville  de  David , où  elle 
demeura  jufqu’à  ce  qu’il  eût  achevé  de  bâtir 
fa  maifon,  la  maifon  du  Seigneur,  ôc  les 
murs  qu’il  fàifoit  faire  tout  au  tour  de  Jeru- 
falem. 

2.  Cependant  le  peuple  immoloit  toûjorers 
dans  les  hauts  lieux  , parce  que  jufqu’alors 
on  n’avoit  point  encore  bâti  de  temple  au 
nom  du  Seigneur. 

3.  Or  Salomon  aima  le  Seigneur',  & il  fe 
conduifit  félon  les  préceptes  de  David  fon 
pere  , excepté  qu’il  facrifioit  au  Seigneur , 6c 
qu’il  brûloit  de  l’encens  en  fon  honneur  dans 
les  hauts  lieux , contre  la  defenfe  de  la  Loi. 

4.  Il  s’en  alla  donc  à Gabaon  avec  tout  If- 
ràèl , pour  y facrifier , parce  que  c’étoit-là  le 
plus  confidérable  de  tous  les  hauts  lieux  , 6c 
il  oifrit  au  Seigneur  mille  holUes  en  holo:: 
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caufte  J fur  l’Autel  airain  qui  étoit  à Ga- 
baon.  C était  le  même  que  Moyfe  avait  drejji 
dans  le  défert. 

y.  Or , après  ce  facrifice  cP agréable  adenr , le 
Seigneur  apparut  à Salomon  en  fonge  pen- 
dant la  nuit,  ôc  lui  dit  : Demandez-inoi  ce 
que  vous  voulez  que  je  vous  donne. 

6.  Salomon  lui  répondit:  Vous  avez  ufd 
d’une  grande  miséricorde  envers  David  mon 
perc , votre  fervitcur , félon  qu’il  a marché 
devant  vous  dans  la  vérité  ôc  dans  la  juflice , 
& que  fon  cœur  a été  droit  à vos  yeux.  Vous 
lui  avez  confervé  votre  grande  miféricorde, 
ôc  vous  lui  avez  donné  un  fils  qui  eft  affis  fur 
fosÿ  trône  j comme  il  paroît  aujourd’hui. 

7.  Maintenant  donc  , ô Seigneur  mon 
Dieu,  vous  m’avez  fait  régner,  moi  qui  fuis 
votre  lcrviteur,  en  la  place  de  Davia  mon 
pere.  Mais  je  ne  fuis  encore  qu’un  jeune  en- 
fant , qui  ne  fait  de  quelle  maniéré  fe  con- 
duire : 

8.  Et  votre  fe’rviteur  fè  trouve  au  milieu  de 
votre  peuple  que  vous  avez  choifi , d’un  peu- 
ple infini , qui  eft  innombrable  , à caufe  de 
fa  multitude. 


lûper  altite  illud  in  Gabaon, 


f.  Apparuit  autem  Do- 
mlnus  Salonioni  per  Ibm- 
nium  noâe , dicens  : Pollu- 
la  ^uodvis  ut  demtibi. 

i.  Et  ait  Salomon  : Tu 
fecifti  cum  (èrvo  tuo  Da- 
vid pâtre  meo  milciicor- 
diarn  magnam  , ficut  anibu- 
iavi:  in  conlpcdu  tuo  in  ve- 
ritate , & juflitia  , & refto 
corde  tecum:  euftodifti  ei 
mirericordiam  tuam  gran- 
dem  , & dedifti  ei  flium 
fedentem  fuper  tlironum  e- 
jus , fîcul  eli  hodie. 

7.  Et  nunc,  Domine  Deur, 
tu  regnare  fecifii  fervum 
tuum  pro  David  pâtre  meo: 
ego  autem  fum  puer  parvu- 
lus  , & ignoranj  egrciTuna 
& iniroitum  meum. 


8.  Et  tërvuî  tutu  in  me- 
dio  eft  populi,  quem  ele- 
gifti  , populi  infiniti  , qui 
numerari  & fupputari  non 
poteft  pra:  raultitudine. 


p.  Je  vous  fupplie  donc  de  donner  à votre 
fèrviteur  un  cœur  docile  aux  inflruSiions  de 
votre  fdgejfe  divine , afin  qu’il  puiffe  juger  votre 
peuple , ôc  difeerner  entre  le  bien  ôc  le  mal. 
Car  qui  pourra  Jans  cette  fugejfe , rendre  la 
juftice  à votre  peuple , à ce  peuple  qui  eft  fi 
nombreux  ? 

I O.  Le  Seigneur  agréa  donc  que  Salomon 
lui  eût  fait  cette  demande. 

II.  Et  il  dit  à Salomon  ; Parce  que  vous 
m’avez  fait  cette  demande,  ôc  que  vous  n’a- 
vez point  défiré  que  je  vous  donnafle , ni  un 
^^nd  nombre  d’années  , ni  de  grandes  ri- 
chefles,  ni  la  vie  de  vos  ennemis , mais  que 


ÿ.  Dabis  ergo  fervo  tuo 
cor  docile  , ut  populum 
tuum  judicare  poflTit , St  diC- 
cernere  inter  bonum  8c  raa- 
lum  ; quis  enim  poterit  ju- 
dicare populum  ifttim , po- 
pulum tuum  hune  multum? 


ro.  Placuit  ergo  (inno 
coram  Domino  , quôd  Sa- 
lomon pofluUSet  hujulce- 
modi  rem. 

1 1.  Et  dixit  Oominut  So- 
lomoni  : Quia  poftulafti 
Terbum  hoc  , & non  petifti 
tibi  dies  multos  , ncc  di- 
Titias , aut  animas  inimico- 
rum  tuorum  , lcd  poftulalU 

y V iij 
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tibi  fapîcntîam  difcer- 
ticnJuni  judicium  : 


II.  cccc  fcci  tibi  fecun- 
<lùm  fermones  tuos , & de- 
di  ïibi  cor  fapiens  & intcl- 
Itgcns,  in  tantum  uc  nullus 
ante  te  /imilis  cui  Tuerie,  ncc 
port  te  furreâurus  /ît. 


TJ.  Sed  & harc,  quas  non 
poHuiani , dedi  tibi  : divi- 
lias  lcilicei,&  gloriam,ut 
nemo  fuerit  Hmilis  tui  in 
regibus  > cunâis  rétro  die- 
bus. 

14.  Si  autem  ambulave- 
ris  in  viis  mois,  & eufto- 
dieris  przeepu  mea  , & 
mandata  mea  llcuc  ambu- 
lavit  pater  tuus,  longos  h- 
ciam  dies  tuos. 

iî«  Igiiur  evigilavit  Salo- 
mon, & inccilexic  qubd  cl- 
fet  l'omnium:  cumque  ve- 
niflet  Jerufalem , Aetit  co- 
ram area  fuederis  Domint, 
Sc  obtulit  holocauAa  , & 
feelt  viâimas  paciHcas«  & 
grande  convivium  univec- 
As  famulis  luis» 


OIS.  Liv.  ni.  Ch  A?,  ni. 

vous  m’avez  demandé  la  fagefle , pour  diC> 
cerner  ce  qui  eft  jufte , 

1 2.  j’ai  déjà  fait  ce  que  vous  m’avez  de- 
mandé* , & je  vous  ai  donné  un  cœur  fi  plein 
de  fagefTe  6c  d’intelligence , qu’il  n’y  a jamais 
eu  d’homme  avant  vous  qui  vous  ait  égaie , 6c 
^u’il  n’y  en  aura  point  après  vous  ^u:  vous 
égalé. 

13.  Mais  je  vous  ai  même  donné  de  plus 
ce  que  vous  ne  m’avez  point  demandé  ; fa- 
voir,  les  richcHes  6c  la  gloire  ; de  forte  qu’au- 
cun Roi  ne  vous  aura  jamais  égalé  en  ce  poinS 
dans  tous  les  fiecles  pafiés. 

i-p.  Que  fl  vous  marchez  dans  mes  voies» 
6c  que  vous  gardiez  mes  préceptes  6c  mes  or- 
donnances , comme  votre  pere  les  a gardés, 
je  vous  donnerai  encore  une  longue  vie. 

13.  Salomort  s’étant  éveillé,  fit  réflexion 
au  fonge  qu’il  avoir  eu  ; 6c  étant  venu  à Je- 
rufalem  , il  fe  préfenta  devant  1 Arche  de  l’al- 
liance du  Seigneur , offrit  des  holocauftes  ôc 
des  viclimes  pacifiques , 6c  fit  à tous  fes  fer\i- 
tcurs  un  grand  felUn*  ^ 


§.  II.  Jugement  de  Salomon.  Moyen  dont  il  ft  fert  pour  de'cotivrir  la  vraie 
mere  d''un  enfant  que  deux  feinmet  dipputoiem.  Il  fait  paraître  dans  cette 
occafion  la  fag. Jfe  dont  Dieu  Pavait  rempli. 


s6.  Tune  venenint  du* 
muliercs  meretrices  ad  re- 
gem  , fleteruntque  coram 
eo, 

17.  quarum  una  ait:  Ob- 
fccro  , mi  domine  : ego  & 
mulier  h*c  habitabamus  in 
domo  una , & pe[ieri  apud 
eam  in  cubiculo. 


18.  Tertia  auiem  diepoft- 
quani  ego  p-  peri.  pepe/it  & 
hïc  : S:  cramus  Gmul , nul- 
lurque  aüus  nobifeum  in 
domu , cxceptis  nubis  dua- 
bu«. 


\6.  Alors  deux  femmes  de  mauvaife  vie 
vinrent  trouver  le  Roi , 6c  fe  préfenterent 
devant  lui , 

17.  dont  l’une  lui  dit:  Je  vous  prie,  mon 
Seigneur,  faites  ~ moi  juflice.  Nous  demeu- 
rions , cette  femme  6c  moi  dans  une  même 
maifon  ; 6c  je  fuis  accouchée  dans  la  même 
chambre  où  elle  étoit. 

• 8.  Elle  eft  accouchée  auffi  trois  Jours  après 
moi.  Nous  étions  enfemblc , 6c  il  ny  avoir 
dans  cette  maifon  qui  que  ce  foit  que  nous 
deux. 
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ip.  Le  fils  de  cette  femme  eft  mort  pen- 
dant la  nuit , parce  qu’elle  l’a  étouffé  en  dor- 
mant. 

20.  Et  fe  levant  dans  le  filence  d’une  nuit 
profonde  , pendant  que  je  dormois , moi  qui 
fuis  votre  fcrvaiite , elle  m’a  ôté  mon  fils  que 
j’avois  à mon  côté  ; ôc  l’ayant  pris  .'auprès 
d’elle , elle  a mis  auprès  de  moi  fon  fils  qui 
étoit  morr. 

2 1.  M’étant  levée  le  matin  poiir  donner  à 
téter  à mon  fils , il  m’a  paru  qu'il  étoit  mort  ; 
& le  conlidérant  avec  plus  d’attention  au 
grand  jour,  j’ai  reconnu  que  ce  n’étoit  point 
le  mien  que  j’avois  enfanté. 

22.  L’autre  femme  lui  répondit  : Ce  que 
vous  dites  n’eft  point  vrai:  mais  c’eft  votre  fils 
qui  eft  mort , & le  mien  eft  vivant.  La  pre- 
mière au  contraire  répliquoit:  Vous  mentez: 
car  c’eft  mon  fils  qui  eft  vivant , & le  vôtre 
eft  mort.  Et  elles  difputoient  ainfi  devant  le 
Roi. 

2 J.  Alors  le  Roi  dit  : Celle-ci  dit  : Mon  fils 
eft  vivant,  & le  vtjtre  ell  mort.  Et  l’autre  ré- 
pond : Non  : mais  c’eft  votre  fils  qui  eft  mort, 
& le  mien  eft  vivant. 

24..  Le  Roi  ajouta  : Apportez -moi  une 
épée.  Lorfqu’on  eut  apporté  une  épée  de- 
vant le  Roi , 

2 y.  il  dit  à fes  Gardes  : Coupez  en  deux 
cet  enfant  qui  eft  vivant  , ôc  donnez-en  la 
moitié  à l’une,  ôc  la  moitié  à l’autre. 

26.  Alors  la  femme  dont  le  fils  étoit  vivant , 
dit  au  Roi  : ( car  fes  entrailles  furent  émues 
de  tendreffè  pour  fon  fils  : Seigneur  , don- 
nez lui,  je  vousfupplic,  l’enfant  vivant,  Ôc 
ne  le  tuez  point.  L’autre  difoit  au  contraire  : 
Qu’il  ne  foit , ni  à moi,  ni  à vous  ; mais 
qu’on  le  divife  en  deux. 

27.  Alors  le  Roi  prononça  cette  fentence  : 
Donnez  à celle;  ci  l’enfànt  vivant , ôc  qu’on 


1^.  Mortuus  eA  autem  fi- 
lius  mulieris  hujus  node  ; 
dormicos  quippe  oppreAîc 
eum. 

10*  Et  confurgens  intem- 
peAx  no^tis  iîientio,  tulic 
tîlium  meum  de  latere  meo 
anciiix  tux  dormiemis,  Sc 
collocavit  in  Anu  fuo  : ruum 
autem  filium , qui  erat  mot* 
tuus,  pofuit  in  Anu  meo. 

iT.  Cumque  rurrexiflera 
manc  ut  darem  lac  Aiio 
meo  , apparufc  mortuu»  : 
quem  di'tigentiù$  intuens 
chralucc  , deprehendi  non 
clTc  meum  quem  genueram. 

22.  Kefponditque  altéra 
mulier:  Non  cA  iuui  dici?, 
fed  Atius  tuMs  mortuus  eA  , 
meus  autem  vivif,  E con- 
trario ilia  dicebat:  Mcnti- 
ris:  Alius  quippe  meus  vi- 
vit,  S:  Alius  tuui  mortuuf 
eA.  Arque  in  hune  modum 
contendebant  coram  rege. 

zj.  Tune  ait  rea:  Hxc 
dicit,  AÜus  meus  vivit , 
Alius  tuus  morcuus  cA.  Ec 
J Aa  fcrpondit , Non , fed  d- 
lius  tuus  mortuus  eA , meus 
autem  vivic. 

24.  Dixîf  ergo  rex;Af- 
ferte  mihi  gladium.  Cum- 
que actulifienc  glicüum  co- 
ram rege , 

2f.  Dividite,  înquît^in- 
faïuem  vivum  in  duas  par- 
tes, & date  dimidiam  par- 
rem  uni)  & dimidiam  par-' 
tem  altcri. 

x6.  Dixît  autem  mulier  y 
cujus  Alius  erat  vivus , ati 
re^em  : ( commoia  Aiîit 
qutppe  vitcera  ejus  fuper  A- 
lio  fuo  : ) Obfecro  domi- 
ne , date  illi  înAintem  vi- 
Tum,  & nolitc  interAcere 
eum.  £ contrario  ilia  dic<- 
bit  : Nec  mihi,  ncc  ttbi  At  y 
Ikà  diridatur. 

> 7.  Uelpondir  rex«  & ait  2 
Datebuic  iufaxuom  'ti'wmy 
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& non  occtidatut  : hic  eft 
cnim  macor  cjus. 

t8.  Audivit  iiague  omnis 
Ifrael  judicium  quod  judi- 
caîTct  rcx , & titnuerunt  re- 
gem  ) videntcs  fapienii-  ni 
Dei  effe  in  eo  ad  facicndum 
juilichim. 


ois.  Lir.  Ul.  CuAf.  Ilh 

ne  le  tue  point  ; car  c’eft  elle  qui  eft  fa  meré: 

28.  Tout  Ifraèl  ayant  donc  |ïi  la  maniéré 
dont  ie  Roi  avoit  jugé  cette  affaire , Us  eurent 
tous  de  la  crainte  eir  du  refpea  pour  lui, 
voyant  que  la  fageffe  de  Dieu  étoit  en  lui  pour 
rendre  juftice. 


'■ 


Jit  - - -- 

r « salo-  1 .0  R le  Roi  Salomon  régnoit  fur  tout  If- 

n,o;regnan“sTpet  omncm  raël , n'ayant  pcrfonne  qui  lui  difputat  la  cou- 

^ „i  qui  la  partageai  avec  lut. 


mon  regnans  lupci  vuiMv»**  raci  > 7i  y* 

ni  qui  la  partageai  avec  lut. 

....  U,  2 EtvoiciquelsétoientfesprincipauxOffi- 

a.&hi  principe!  quos  ha-  2.  C-rvuivic^  Prêtre 

bebat  ; A/arias  tilius  Sadoc  ciets.  Azarias  fils  de  oadoc , rtcire. 

lâcerdotis:  , cr,horepli6cAhiafilsdeSifaétoientoe- 

3.  LlihorephSc  Ahia  filii  f „V,,r  fil<!  d’AhUud  étoit  Chan- 

Sl4  fcribi  : jofaphat  films  crétaitCS.  Jofaphat  nlS  Cl  A 

& AWatharten.  Gr».*  Frf- 

tem,  & Abiathat  facerdo-  jibiatliar  était  relegue  dans  Ja  rnat- 

fon eb*  nen  fai  fait  pas  les  fondons. 

A file  Hp  Nathan  avoit  1 intendance 

î.  Azarias  filius  Nathan  , S • AzanaS  fils  auorès  du  Roi. 

fupet  eos  qui  artinebam  re-  fur  CCUX  qUl  étOient  tOujoUtS  aUprC 

gi  : Zabud  filius  Nathan  &-  ^abud  fils  de  Nathan , Prêtre , étoit  favon  du 

& Ahifar  pripofitu,  '"(S'.  Ahifat  étoit  Grand  Maître  de  fa  maifon  : 
domCis:  & Adomram  films  Adouiram  fils  d’Abda  étoit  ûurintendan 
AbdaCuperltibuia.  desTributS. 

Habcbat  autem  Salo-  7-  Salomon  avoit  é«bli  ^"nit 

mon  duücecim  prifefloc  fuj  jout  Iftaël , qui  avoient  loiu  d 
fuper  onmem  iiraei , ^ui  . . j j Je  toute  fa  mailon.  ehacuti 

pribebant  annonain  régi  St  „ . , „-.e  , if  l’armée  tOUt 

doniui  cjus:  per  lingulus  e-  foumiffoit  pendant  un  mois  de  1 
nim  menrc!  in  anno,  fin-  • ^joit  néceffake  pour  cette  depenjc. 

guü  neceffana  mmiftraoani.  1 . OfFirierS.  BenhUI 

^ 8.  Ut  hxcnominacorum:  8.  \ OlCl  IcS  nomS  dc  CCS  ^«iCierS. 

Bcr.bur.in  monte Ephraim.  avoit l’intendance  furla  montagne  cl  tpnraim. 

9.  Bcndecar.in  Macres.  r>,  Bcndccar  j à Maccès  i Salebim , c 
& in  Salebim , & »>  Beti.fa-  £1^^  & Bcthanan.  , 

surs , & in  Elan,  & m i.e-  ’ Benhefcd* 

(liaiian. 
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10.  Benhefed,  à Aruboth  : U avoit  aufji  So- 
cho  6c  toute  la  terra  d’Epher. 

11.  Benabinadab  , qui  avoit  l’intendance 
de  tout  le  pays  de  Nephathdor,  eut  pour  fem- 
me Tapheth  fille  de  Salomon. 

12.  Bana  fils  d’Ahilud  étoit  Gouverneur 
de  Thanac de  Mageddo , de  tout  le  pays  de 
Bethfan , qui  eft  proche  de  Sarthana  au-def- 
fous  de  Jezraël , depuis  Bethfan  jufqu’à  Abel- 
méhula,  vis-à-vis  de  Jecmaan. 

I J.  Bengaber  ëtoit  Intendant  de  Ramoth- 
Galaad  ; & il  avoit  les  bourgs  de  Jaïr  fils  de 
ManafTé , qui  font  en  Galaad.  Il  commandoit 
dans  tout  le  pays  d’Argob,  qui  eft  en  Bafan , 
à foixante  Villes  qui  étoient  fort  grandes , & 
fermées  de  murailles , & avoient  des  portes 
de  bronze. 

14.  Abinadab  fils  d’Addo  étoit  Intendant 
en  Manaim. 

ly.  Achimaas,  enNephthali:  & ileutaudi 

Êour  femme  une  fille  de  Salomon ^ nommée 
lafemath. 

1 5.  Baana  fils  d’Hufi  étoit  Intendant  dans 
fout  le  pays  ifAlèr  fie  de  Baloth. 

17.  Jofaphat  fils  de  Phamé , en  Iflâchar. 

18.  Sémeï  fils  d’Ela,  en  Benjamin. 

19.  Gaber  fils  d’Uri  , en  la  Province  de 
Galaad , dans  le  pays  de  Séhon  Roi  des  A- 
morrhéens , 6c  d’Og  Roi  de  Balàn , 6c  fur 
tout  ce  qui  étoit  en  cette  terre.  ’ 

20.  Le  peuple  de  Juda  6c  d’Ifracl  étoit 
innombrable,  comme  le  làble  delà  mer;  6c 
ils  vivoient  dans  l’abondance  6c  dans  la  joie. 

2 1 .  Salomon  avoit  fous  fa  domination  tous 
les  Royaumes  , depuis  le  fleuve  tf  Euphrate , 
jufqu’au  pays  des  Philiftins , 6c  jufqu’à  la  fron- 
tière d’Egypte.  Ils  lui  offroient  tous  des  pré- 
fens,  6c  lui  demeurèrent  affujettis  tous  les 
jours  de  fa  vie. 

Tome  IL  P art,  I, 


10.  Benhefêd  in  Aruboth  r 
ipfîus  erai  Socho , & omnis 
terra  Ephec. 

11.  Benabinadab,  cujut 
omnis  Nephathdor  , Ta- 
pheth filiam  Salomonit  ha- 
bebat  uxorem. 

11.  Banafilius  Ahilud  re- 
gebat  Thanac  , & Mageddo. 
& univerfam  Bethlan , quJt 
eft  juxta  Sarthana  fubtei 
Jezrael  , k Bethlan  ulque 
Abelmehula  c regione  Jec- 
maan. 

13.  Bengaber  in  Ramoth 
Galaad:  habebat  Avothjaic 
hiii  Manafte  in  Galaad  , ipls 
prarerat  in  omni  régions 
Argob  , qua;  eft  in  Balàn, 
Texaginta  civitatibus  mag- 
nis  atque  muratis  , que 
habebant  feras  zteas. 


14.  Abinadab  ftlius  Addo 
przerat  in  Manaim, 

lî.  Achimaas  in  Neph- 
thali  : fed  St  ipfe  habebat 
Bafemath  filiam  Salomonii 
in  conjugio. 

• itt,  Baana  filius  HuG,  ill 
Afer  St  in  Baloth. 

17.  JofaphatGliasPharue,' 
in  Iflâchar , 

1 8.  Semei  Glius  Ela , in 
Benjamin. 

tf.  Gaber  Glius  Uri,in 
terra  Galaad , in  terra  Se- 
hon  regis  Amorrhzi  St  Og 
regis  BaGin  , fuper  omnia 
quz  erant  in  ilia  terra. 

10.  Juda  St  Ifrael  inmi- 
merabiles , Gcut  arena  ma- 
ris in  multitudine , come- 
dentes , St  bibentes  , atque 
Iztantes. 

ai.  Salomon  autem  erac 
in  ditione  fua , habens  om- 
nia régna  à flumine  terre 
l’hilifthiim  ufque  ad  termi- 
num  Ægj’pti  : ofïérentium 
Gbi  munera , St  fervientiun» 
ci  cunClis  diebus  vite  ejus. 


X X 
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§.  II.  Vtvrtt  néceffjhfs  pour  la  table  de  Salomon.  Multitude  de  fes  chevaux 
^ de  fes  chariou.  Grandeur  de  fa  fagijfe.  Nombre  de  fes  paraboles  Ù“  de 
fis  Catstiques. 


tt.  Enit  aotem  cibus  Sa- 
lomonis  per  <iies  (ïngulos . 
nigin»  cori  (imilz,  & fexa- 
ginu  cori  firinz, 

X dcc  cm  bovrx  pingues  > 
& viginti  boTCS  palcuales, 
& cemam  atiet»  , excepu 
xenatione  cerxorum  , ca- 
prcarum , atque  bubalotum , 
& avium  altilium. 

X4.  Iplê  enim  obtinebat 
omnem  cegionem  <]uz  crat 
Iraos  fiumen  , à Tbaphià 
ufque  ad  Gazan,  & cunâox 
rages  illarum  regionum  : & 
kabebac  pacem  ex  omni  par- 
ie in  circuitu. 


x(.  Habitabatque  Juda  & 
Ifrael  abCjue  timoré  ullo , 
unufquifque  fub  vite  Tua  , 
& fub  Ëcu  fua,  à Dan  ufque 
Berlâbee  , cunâis  diebus 
Salomonis. 

16.  Et  habebat  Salomon 
^uadraginta  miilia  prz(è- 
pia  equorum  currilium  , & 
duodecim  miilia  equeflrium. 

17.  Nutriebantque  cos  fu- 
pradiâi  regis  przfeAi:  fed 
& noaeflaria  menfz  regis 
Salomonis,  cum  ingenti  cu- 
ra przbebant  in  tempore 
iiio. 

18.  Herdeum  qnoque  & 
paleas  equorum  Sc  jumen- 
torura  , deferebant  in  lo- 
cum  ubi  crat  rex,  ÿuxta  conf- 
titutuna  llbi. 

19.  Dédit  quoque  Deu: 
£ipientiam  Salomoni  , Sc 
prudentum  multam  nimis , 
& latitudincm  cordis,  quaË 
arenam  quz  ell  in  littore 
oiaiis. 

30.  Et  przeedebat  ûl- 


22.  Les  vivres  pour  la  table  de  Salomon 
étoient  chaque  jour  trente  mefures  de  fleur 
de  farine , & foixante  de  farine  ordinaire , 

23.  dix  boeufs  gras,  vingt  boeufs  des  pâtu- 
rages, cent  moutons,  outre  \d.  viande  de  ve- 
naifon , les  cerfs , les  chevreuils , les  boeufs 
fauvages  & toutes  fortes  de  volaille , quon  lui 
apportait  des  pays  voiftns. 

24.  Car  il  dominoit  fur  tous  les  pays  qui 
étoient  au-detjà  du  fleuve  de  t Euphrate , de- 
puis Thaphfa , qui  ejl  fur  le  bord  oriental  de  ce 
fleuve , jufqu’à  Gaza  des  Piuliflins , qui  efl  fur 
la  mer  midtterranée  ; & tous  les  Rois  de  ces 
Provinces  lui  étoient  alfujettis  ; & il  avoir  la 
paix  de  toutes  parts  avec  tous  fes  voifins. 

2 J.  Dans  Juda  & Ifrael  tout  homme  de- 
meura fans  aucune  crainte,  chacun  fous  fa 
vigne  & fous  fon  figuier , depuis  Dan  jufqu’à 
Berfabée , pendant  tout  le  régné  de  Salomon. 

26.  Et  Salomon  avoir  quarante  mille  che- 
vaux dans  fes  écuries  pour  les  chariots  , & 
douze  mille  chevaux  de  felle. 

27.  Ces  douze  Officiers  du  Roi , dont  on  a 
déjà  parlé , avaient  la  charge  de  les  nourrir  ; 6c 
iis  fournilToient  dans  le  tems,  avec  un  extrê- 
me foin , tout  ce  qui  étoit  néceflaire  pour  la 
table  du  Roi  Salomon. 

28.  Ils  faifoient  aulli  porter  l’orge  6c  la  paille 
pour  les  chevaux  ôc  les  autres  bêtes , au  lieu 
où  étoit  le  Roi , félon  l’ordre  qu’ils  avoient 
reçu. 

29.  Dieu  donna  de  plus  à Salomon  une 
fagefie  ôc  une  prudence  prodigieufe,  6c  un 
efprit  capable  de  s’appliquer  à autant  de  cho- 
fes  qu’il  y a de  grains  de  fable  fur  les  rivages 
de  la  mer. 

30.  Et  la  fagclTe  de  Salomon  furpalToit  la 
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CtgelTe  de  tous  les  Orientaux  ôc  de  tous  les 
Egyptiens. 

3 I . Il  étoit  plus  (âge  que  tous  les  hommes , 
plus  fage qu’Ethan  Ezrahite , qu’Héman,  que 
Chalcol  & que  Dorda , enfàns  de  Maliol , tr'es- 
cétebres  en  ce  tems-là  pour  la  mufique  & la  poë- 
Jie:  & fa  réputation  étoit  répandue  dans  toutes 
le*  Nations  voifines. 


ir. 


34ÿ 


pientia  Salomonis  (âpiei^- 
tiam  omnium  Oricmaliuia 
5c  Ægyptionjm, 
ji,  5c  erai  fhpientior  cunc- 
tis  hominibus  : fàpientior 
Ethan  Ezrahica , 5r  Heraan  • 
& Chalcol,  & Dorda  , filiis 
Mahol  ; & erat  nominatus 
inunirerlugentibut  per  cicr 
Cttitunu 


32.  Salomon  compofa  aufli  trois  mille  Pa- 
raboles ) ôc  il  lit  cinq  mille  Cantiques. 

3 3 . Il  traita  audi  de  tous  les  arbres , depuis 
le  cedre  qui  ell  fur  le  Liban , julqu  a l’hyfo- 
pe  qui  fort  de  la  muraille  ; ôc  U traita  de  même 
des  animaux  de  la  terre , des  oifeaux , des 
reptiles  ôc  des  poiflbns. 

34.  Il  venoit  des  gens  de  tous  les  pays  pour 
entendre  la  fagefle  de  Salomon  ; ôc  tous  les 
Rois  de  la  terre  envoyoient  vers  lui , pour 
être  inftruits  par  là  fagelTe. 


3 1.  Loentus  cil  quo^e 
Salomon  tria  millia  parabo- 
las  ; te  fuerum  carmina  e- 
jus  quinque  & mille. 

33.  Et  dirputavit  fupec 
li^nis  , i cedro  quz  ell  in 
Libano  , ufque  ad  hyflbpura 
qu*  egreditur  de  pariete  r 
& dilTeruit  de  jumentis , te 
volucribus  & repcilibus,  te 
pifeibus. 

3 ».  Et  veniebant  de  cunc- 
tis  populis  ad  andiendam 
iâpientiam  Salomonis  , te 
ab  univerlis  regibus  terrât , 
qui  audiebant  lapientiam  e- 
jus. 


CHAPITRE  V. 


§.  I.  Hiram  , Roi  deTyr,  envoie  fdiclter  Salomon  fur  f ai  avenement  à la 
couronne.  Salomon  lui  demande  des  bois  pour  la  conJlruiHon  du  Temple, 
Hiram  lui  en  donne  , Ù"  Salomon  lui  fournit  des  vivres. 


L’an  du  monde  appa,  A v ant  J.  C.  1012. 


*;H  Iram  Roi  de  Tyr  envoya  àulfi  fes  fer- 
vitcurs  vers  Salomon , ayant  appri"  qu’il  avoir 
été  facré  Roi  en  la  place  de  fon  pere  : car  Hi- 
ram avoir  toujours  été  ami  de  David. 

2.  Salomon  , de  fon  côté , envoya  vers 
Hiram , ôc  lui  fit  dire  : 

3«  Vous  lavez  quel  a été  le  défit  de  David 
mon  pere  f ôc  qu’il  n’a  pu  bâtir  une  maifon  au 
nom  au  Seigneur  Ibn  Dieu , à caulè  des  guer- 
res qu’il  avoir  à foutenir  de  toutes  parts , juf- 


I.  Milît  quoque  Hiram  rex 
Tyri  lèrvos  fuos  ad  Salomo- 
nem  : audivit  enira  quôd 
ipfum  unxiflent  regem  pro 
pâtre  ejus:  quia  amicus  lue- 
rat  Hiram  David  omni  temr 
pore. 

1.  Milît  autem  Salomoa 
ad  Hiram , dicens  ; 

3.  Tu  lois  voluntatem 
David  patris  mei  , & quia 
non  potuerit  zdificare  do- 
mum  nomini  Domini  Dei 
Ali  propter  bella  imminen- 
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«ia  per  circuitum  , donec 
iitet  Dominus  eoi  fub  vcl- 
tigio  pedum  ejui. 

4.  Nunc  autem  requiem 
dédit  Dominus  Deus  meus 
milii  per  circuitum;  & non 
eft  Tatan  , neque  occurfus 
malui. 

4.  Quamobrem  cogito 
xdificare  templum  nomini 
Domini  Dei  mci,  ficut  lo- 
cunis  ell  Dominus  David 
pairi  meo , dicens  : Filius 
tuus , quem  dabo  pro  te  Cu- 
per  Iblium  tuum , i^ife  zdi- 
£cabit  domunj  nomini  meo. 

(.  Przcipe  igitur  ut  prz- 
cidant  mihi  fervi  lui  cedros 
de  Libano,  & £èrvi  mei  fint 
cum  lërvis  :uis  : raercedem 
autem  fervorum  tuorum  da- 
bo libi  quamcumquc  petie- 
ris:  fcis  enim  quomodo  non 
e(b  in  populo  meo  vit  qui 
noverit  ligna  czdere  ficut 
Sidonii. 

7.  Cùm  ergo  audifTet  Hi- 
tam  verba  Salomonis,  Iz- 
satd*  eft  valde , & ait  : Be- 
nedidhis  Dominus  Deus 
hodie  , qui  dédit  David 
ftlium  Apientiftimum  fu- 
per  populum  hune  pluri- 
xnum. 

8.  Et  mifit  Hiram  ad  Sa- 
lomonem , dicens  : Audivi 
quzeumque  mandafli  mihi  : 
ego  faciam  omnem  volun- 
latcm  tuam  in  lignis  cedri- 
nis  te  abiegnis. 

9-  Servi  mei  déponent 
ea  de  libano  ad  mare:  & 
ego  componam  ea  in  ratibus 
in  mari  , ufque  ad  locum 
quem  fignificaveris  raibi  ; 
& applicabo  ea  ibi , & tu 
toiles  ea  : przbèbilque  ne- 
cellâria  n>ihi  , ut  decur  ci- 
bus  donAii  meut. 


qu’à  ce  que  le  Seigneur  ait  mis  tous  fes  enne- 
mis fous  fes  pieds. 

4.  Mais  maintenant  le  Seigneur  mon  Dieu 
m’a  donnd  la  paix  de  tous  côtés  ; je  n’ai  plus 
ni  d’ennemi  à combattre , ni  tien  qui  s’oppofe 
à moi. 

y.  C’eft  pourquoi  j’ai  defTein  de  bâtir  un 
Temple  au  nom  du  Seigneur  mon  Diefl, 
félon  que  le  Seigneur  l’a  ordonné  à David 
mon  perc,  en  lui  difant:  Vôtre  fils,  que  je 
ferai  aflêoir  en  votre  place  fur  votre  trône , 
fera  celui  qui  bâtira  une  maifon  à mon  nom. 

6.  Donnez  donc  ordre  à vos  fervheurs  qu’ils 
coupent  pour  moi  des  cedres  du  Liban  : &: 
mes  ferviteurs  feront  avec  les  vôtres  , & je 
donnerai  à vos  ferviteurs  telle  récompenfe 
que  vous  me  demanderez  : car  vous  favez 
qu’il  n’y  a perfonne  parmi  mon  peuple  qui 
fâche  couper  le  bois  comme  les  Sidoniens. 

7.  Hiram  ayant  entendu  ces  paroles  de  Sa- 
lomon , en  eut  une  grande  [joie , & il  dit  : 
Béni  foit  aujourd’hui  le  Seigneur , qui  a donné 
à David  un  fils  très-fage  pour  gouverner  un  fi 
grand  peuple. 

8.  Et  il  envoya  dire  à Salomon  : J’ai  en- 
tendu tout  ce  que  vous  m’avez  fait  dire.  Te- 
xécuteral  tout  ce  que  vous  délirez  pour  les 
bois  de  cedre  ôc  de  fapin. 

9.  Mes  ferviteurs  les  porteront  du  Liban, 
fur  le  bord  de  la  mer;  & je  les  ferai  mettre 
fur  mer  dans  des  vailTcaux , jufqu’au  lieu  quo 
vous  m’aurez  marqué , où  je  les  ferai  débar- 
q^uer  : & vous  aurez  foin  de  \cs  faire  prendre- 
Ët  pour  cela , vous  me  ferez  donner  tout  ce 
qui  me  fera  néceffaire  pour  nourrir  ma  mai- 
fon ; car  vous  favez  que  les  Jyriens , tout  occu- 
pés de  leur  commerce  , s’appliquent  peu  à f agri- 
culture f & ne  trouvent  pas  chez  eux  Jafifam- 
ment  de  quoi  fe  nourrir^ 
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10.  Hiram  donna  donc  à Salomon  des  lo.  iraquc  Hîram  Jabac 
bois  de  cedre  & de  fapln,  autant  qu’il  en  dé-  Saiomoni  jigna  fedrina , & 
liroit. 

1 1 . Et  Salomon  donnoit  à Hiram  , pour 
l’entretennement  de  fa  maifon  y vingt  mille 
mefures  de  froment , & vingt  mefures  d’hui- 
le très-pure.  Ce  font  là  les  provifions  que 
Salomon  envoyoit  chaque  année  à Hiram. 

12.  Le  Seigneur  donna  aulTi  la  fagelTc  à 
Salomon , félon  qu’il  le  lui  avoir  promis.  Il  y 
avoir  paix  entre  Hiram  & Salomon , ôc  ils 
firent  alliance  l’un  avec  l’autre. 


ligna  abiegna  yjuxu  omnem 
volumatcm  ejus. 

II.  Salomon  autem  pr£> 
bebat  Hiram , coros  tritici 
viginti  millia , in  cibutn  do^ 
mui  ejus  , & viginti  coros 
puridtmi  olei:  hxc  tribue- 
bat  Salomon  Hiram  per  itr>- 
gulos  annos. 

I a.  Dédit  quoque  Demi- 
nus  (âpientiam  Salomoni  w 
iîcut  locutu$  eft  ei  : & erat 
pax  inter  Hiram  & Salomo» 
nem  , & percudîerunt  amb^ 
fœdus. 


J.  II.  Salomon  choifit  dfs  ouvrier!  pour  la  eonftruâion  du  Temple.  Leur  nom- 
. ire,  leur  ordre , leurs  fondions. 


IJ.  Le  Roi  Salomon  choifit  aulfrdes  ou- 
vriers dans  toutifraël;  & il  ordonna  que  l’on 
prendroit  pour  cet  ouvrage  trente  mille  hom- 
mes de  toutes  les  tribus  dtifraël. 

14.  Il  les  envoyoit  au  Liban  tour  à tour, 
dix  mille  chaque  mois , de  forte  qu’ils  de- 
meuroient  deux  mois  dans  leurs  maifons  : 6c 
Adoniram  avoir  l’intendance  fur  tous  ces 
gens-là. 

I y.  Salomon  avoir  foixante  & dix  mille 
manœuvres  qui  portoient  les  fardeaux  , 6c 
quatre-vingts- mille  qui  uilloient  les  pierres 
lur  la  montagne , 

1 6.  fans  ceux  qui  avoient  l’intendance  fur 
chaque  ouvrage , qui  étoient  au  nombre  de 
trois  mille  trois  cens  , 6c  trois  cens  aut/es  plus 
di/lingués  qui  donnoient  les  ordres  au  peuple 
& à ceux  qui  travailloient.  Ces  cent  cinquante- 
trois  mille  fix  cens  hommes  étoient  pris  dentre 
les  profélytes  & les  étrangers. 

17.  Et  le  Roi  leur  commanda  aujftàe  pren- 
dre de  grandes  pierres,  des  pierres  d’un  grand 
prix,  pour  les  murs , & meme  pour  les  fondc- 
mens  du  temple,  ôc  de  les  préparer  pour  cet 


TJ.  Elcgîtquc  rex  Sato* 
mon  opciarîos  de  omni 
rael , 3c  erac  indiâio  trigint» 
miliia  virorum« 


Mitfebatque  eos  în 
Libanum  y deeem  mllüa  per 
menées  Hngulos  vici/Tîm  , 
ira  ut  duobus  merfibus  c(- 
fent  in  domibus  fuis  : 5c 
doniniin  erat  fuper  huju(ce- 
snodi  indi^ione. 

tf.  Foeruntque  Salomoni 
fêptuaginta  millia  eoruiU 
qui  onera  portabant , &oc- 
toginta  millia  latomorumin 
monte  : 

itf.  abfque  praepo/icis  qui 
prxerant  nngulîs  operibus  ^ 
numéro  trium  millii>m  5t 
trecentorum  , prarcipien- 
tium  populo  3c  his  qui  facie^ 
bant  opus. 


ir«  Pircepîtqae  rex>uf 
toflerenilapidesgrandes,  la- 
pides pretiofos  , in  fund.i- 
menium  rempli , & quadra-- 
rent  eos  f 
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i8.  Quot  doiaverunt  cz-  i8.  Et  Ics  maçons  de  Salomon  & ceux 
rntmarii  Ssiomoiiis  & ex-  d’Hitam  euteut  foin  de  les  tailler  : 6c  ceux  d» 

memaru  Iliram  : porté  Gi-  /rii  j t)li  j ! ■ ■ û 

b)i.  prxparavcrunt  ligna  & Giblos,  OU  de  Btblos  dans  la  PHemcte , apprê- 

lapides  ad  zdificandain  do-  tcrent  le  bois  6c  Ics  picrTcs  pout  bâtir  la  mai- 

fon  du  Seigneur  , étant  très  - habiles  dans  cet 

art. 


CHAPITRE  VI. 


Teim  auquel  on  commence  à bâtir  un  Temple  au  Seigneur.  Defeription  de  ce 
Temple  Ù"  de  fes  differentes  parties. 


L’an  du  monde  appa.  Avant  J.  C.  toi  a. 


f.Fadum  eA  ergo  qua- 
<1ringcme/îmo  & o^ogeH- 
mo  anno  egreffionis  nlio> 
rum  Ifrael  de  terra  Ægypci , 
in  anno  quarto,  menie  Zio, 
( ipl'e  clt  men/îs  f^undus  ) 
regni  Salomonis  fuper  If- 
ricl , zdiiicari  corpit  domus 
Domino. 

1.  Domuf  autem»  quant 
xdiHcabat  rex  Salomon  Do* 
niino,  habebat  lexagincacu* 
bitos  in  longicudine  , S(  vi* 
ginti  cubkos  io  latitudine, 
U triginta  cubitos  in  altitu^ 
dine. 

Et  porucus  erac  aott 
templum  ttginti  cubitorum 
longitudinis,  juxta  menfu- 
ram  latitudints  tenipli  : Sc 
habebat  decem  cubitos  latU 
(udinis  aiue  facicm  templi. 


4.  Fecitque  in  templofe- 
neftras  obliquas. 


N commença  à bâtir  une  maifon  au 
Seigneuf,  quatre  cens  quatre-vingts  ans  après 
la  fortie  des  enfans  d’Ilraël  hors  de  l’Egypte  . 
la  quatrième  année  du  regne  de  Salomon  fur 
Ifraël , au  mois  de  Zio,  qui  eft  le  fécond  mois 
de  t année  Jacrée. 

2.  La  maifon  que  le  Roi  Salomon  bâtiflbit 
à la  gloire  du  Seigneur,  avoir  fbixante  cou- 
dées de  long  de  l'oriem  à f occident , vingt  cou- 
dées de  large  du  midi  au  fept entrion , ôc  trente 
coudées  de  haut  : La  coudée  avoit  environ  vingt 
pouces. 

J.  Il  y avoit  un  veftibule  devant  le  Temple 
de  vingt  coudées  de  long  du  feptentrion  au 
midi , autant  que  le  Temple  avoit  de  largeur; 
ôc  il  avoit  dix  coudées  de  large  de  1 orient  à 
T occident  : Et  ce  vejlibule  et  oit  devant  la  fece 
du  Temple  , & avoit  la  même  bouteur. 

4.  Et  il  fit  au  Temple  des  fenêtres  obliques, 
plus  larges  en  dedans  quen  dehors , & fermées 
avec  des  treillis. 


5.  Et  «dificatit  fuper  pa- 
rîctcm  templi  tabulaia  per 
gyrum  , in  parictibus  do- 
inus  per  circuitum  templi  & 
4>rnculi  , & /ecit  latera  in 
^ircuittt^ 


%.  Les  fenêtres  ét oient  de  quinze  coudées  au- 
deffus  du  rez-de-chaujffêe  , afin  quelles  donnaf- 
fent  du  jour  au  Temple  par-dejfus  les  bâtiment 
qui  étoient  autour:  car  il  bâtit  des  chambres  d 
trois  étages , appuiées  fur  les  murailles  du  Tem:» 
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|)le  & de  l’oracle.  Et  il  fit  de  ces  chambres  comme 
des  bas-cotés  , qui  régnaient  tout  autour  de  la 
maifon  du  Seigneur. 

6.  L’étage  d’en  bas  de  ces  chambres  avoit 
cinq  coudées  de  large  ; celui  du  milieu, 
gagnant  une  coudée  par  la  retraite  prife  en  de- 
hors  fur  fépaiffeur  de  la  muraille  du  Temple  , 
avoit  fix  coudées  de  large  ; & le  troificme, 
gagnant  encore  une  coudée  par  une  Jemblable  re- 
traite , en  avoit  fept.  Il  mit  , pour  porter  les 
planchers  de  ces  chambres , des  poutres , dont  le 
bout  était  pofé  fur  ces  retraites , qui  régnaient 
autour  de  la  maifon  du  Seigneur  par  le  dehors  , 
afin  que  ces  poutres  ne  fuÎTent  point  attachées 
aux  murailles  du  Temple  , & qu'on  ne  fût 
point  obligé  d’en  entailler  les  pierres , pour  y faire 
entrer  ces  poutres. 

7.  Car  lorfque  la  maifon  du  Seigneur  fc  bâ- 
tifibit , elle  fut  bâtie  de  pierres  qui  étoient 
déjà  toutes  taillées  & achevées  de  polir  ; en 
forte  qu’on  n’entendit  dans  la  maifon , ni  mar- 

. teau , ni  coignée  , ni  le  bruit  d’aucun  inftru- 
ment , pendant  qu’elle  fe  bâtit. 

S.  Il  y avoit  une  porte  à chacun  des  bas  cSrés  : 
la  porte  du  bas-coté  droit  étoit  au  côté  droit 
de  la  maifon  du  Seigneur  , & celle  du  bas-côté 
gauche  étoit  à gauche  ; chacune  au  milieu  du  bas- 
côté  : & on  montoit  par  un  efcalier  qui  alloit 
en  tournant,  du  rez-de-chaujfée , cri  la.  cham- 
bre de  r étage  du  milieu , & de  celle  de  l’étage 
du  milieu  , en  la  chambre  du  troifieme  étage. 

p.  Il  bâtit  ainft,  6c  acheva  la  maifon  du  Sei- 
gneur  ; ôc  il  la  revêtit  de  lambris  de  cedre. 

I O.  Et  il  fit  un  plancher  au-delTus  de  tout 
l’édifice,  en  forme  de  voûte , de  cinq  coudées 
de  Jiaui , à compter  depuis  la  naiffance  de  cette 
voûte,  jufquau  milieu  ; ôc  il  couvrit  cette  mai- 
fon de  bois  de  cedre , laijfant  encore  cinq  cou- 
dées de  vuide  entre  ce  plc^ond  cintré  & la  cou- 
verture. 


é.  Tabulatum  quod  fub- 
ter  erat  , qttin<)ue  cubitos 
habebat  latitudini,  , & me- 
dium ubulatum  Tex  cubiio- 
rum  latitudinis,  tertium 
nbulatum  feptem  habeni 
cubitos  lacicudinis.  Trabes 
autem  pofuit  in  domo  per 
circuitum  forinfecùs  , ut 
non  hirerent  mûris  templi. 


7.  Domus  autem  cùm  i- 
dificarciur,  de  iapidibus  do- 
latis  aiqiie  pcrfeciis  ardifi- 
caij  ell  ; & malleus,  & fe- 
curis , Sc  omne  forramen- 
tum,  non  iünt  audita  in  do- 
mo  cùm  xdificacctur. 


8.  Oftium  Jaterîs  medii 
in  parte  erat  domus  dcxtr*: 
& per  cochleam  afcende- 
banc  in  medium  ctxnacu- 
lum , & à medio  in  tertium. 


9.  Et  rdificavit  domum  , 
& conibmmavit  eamrtexit 
quoijue  domum  loquearibus 
cedrinis. 

To.  Et  *dificavif  tabula- 
tum fupcr  oainem  domum 
quinque  cubitis  altitudinis . 
& operuii  domum  lignis  es» 
drinis. 
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M.  Et  fjftus  cft  fermo 
Dotnini  ad  Salomonem, 
diccns  : 

II.  Domus  hxc,  quam 
arJificas , fi  ambulavcrii  in 
prrccptis  meis , 6c  judicia 
jnea  feceris,  & cuftodieri* 
omnia  mandata  mea  , gra- 
4licns  per  car  firmabo  1er» 
nionem  meum  tibi,  quem 
locutus  fum  ad  David  pa- 
ttern tuum. 

IJ.  Et  Eabitaboin  medio 
fîliorum  Ifrael^  & non  dcrc- 
linquam  populum  meum 
IftdCl. 

14.  Igitur  aedificavit  Sa- 
lomon donium , & confum- 
mavit  eam. 

if.  EtJrdificavit  parîetcs 
domus  intrinfecits  tabulât» 
xedrinis,  à pavimento  do- 
mus  ulque  ad  fummicatem 
pafietum,  & ufquc  ad  la- 
quearia , operuit  lignis  ce- 
drinis  intrinfecùs  : & texit 
pivimcnîum  domus  tabulis 
abiegnis. 

té.  ÆJificavitquc  viginti 
£ubicorum  ad  pofteriorem 


ROIS.  Lir,  IL  Ch  A ?.  VI. 

1 1 . Alors  le  Seigneur  parla  à Salomon , tc 
lui  dit  : 

12.  Tai  vü  avec  plaiftr  cette  maifon  que 
vous  bâtiffez  en  mon  honneur.  Si  vous  marchez 
dans  mes  préceptes  , fi  vous  exécutez  mes 
ordonnances , & que  vous  gardiez  tous  mes 
commandemens  , fans  vous  en  détourner 
d’un  pas , je  vérifierai  en  votre  perfonne  la 
parole  que  j’ai  dite  à David  votre  pere. 

1 3.  J’habiterai  au  milieu  des  enfâns  d’Ifracf,' 
ôc  je  n’abandonnerai  point  mon  peuple  d’If-: 
raël. 

14.  Salomon  bâtit  donc  la  maifon  du  Sei~ 
gneur , & l’acheva. 

I J.  Il  lambrifTa  d’ais  de  cedre  le  dedans  des 
murailles  du  Temple.  Depuis  le  pavé  du 
Temple,  jufqu’au  haut  des  murailles  6c  juf- 

3u’aii  plancher  d’en  haut , il  le  couvrit  par  le 
edans  de  lambris  de  cedre  ; ôc  il  planchéia 
tout  le  Temple  de  bois  de  fapin. 

6.  Il  fit  aufll  une  féparation  d’ais  de  cedre  « 
qui  renfermoit  un  efpace  de  vingt  coudées , 


driMTi'pw^memo  urqu^a  fuis  cette  jeparatton  jufqum  fond  du  Temple  ; 
fuperiora  : Se  fecit  interie^  ,/ éleva  cette  ctoîfon  dcfHiis  le  plancher  jufqu  au 
haut  ; ôc  il  fit , f/J  cet  efpace , le  lieu  intérieur 
de  l’oracle , qui  eft  le  Saint  des  Saints. 

17.  Le  Temple,  dep\ûsleveflibuiejufquà 
l’entrée  de  l’oracle,  avoit  quarante  coudées; 

I oracle  en  avoit  vingt. 

1 8.  Et  tout  le  Temple  étoit  au-dedans  lam- 


fem  domum  otacuU 
5itnôum  fanflomm* 

17.  Porrb  quadragînta  cu- 
bîtorum  erac  ipfum  templiun 
proforibiu  oraculi* 


iS.  El  cedro  omnis  do- 
•fnus  intrinfecùs  vefiiebatur, 
babens  tornacuras  & junc- 
turas  fua$  fabrcfaâas,  & cx> 
iaturas  eminemes  : omnb 
cedrinis  tabulis  vefiieban- 
Kur  : nec  omnino  lapis  ap- 
parerepoterat  in  pariete. 

19*  Oificulum  autem  «n 
fnedio  domus,  in  icteriori 
pane  feç«rat,  ut  ponerctibi 
>rcam  fœderis  Domini. 

10,  porto  otnculum  ha- 
bebat  viginti  cubitos  longi- 


briffé  de  cedre  ; ôc  les  jointures  du  bois  étoient 
faites  avec  grand  art , ôc  ornées  de  fculptures 
Ôc  de  moulures.  Tout  étoit  revêtu  de  lambris 
de  cedre  , ôc  il  ne  paroiffoit  point  de  pierres 
dans  la  muraille. 

19.  Il  fit  l’oracle  au  milieu  du  Temple  en 
la  partie  la  plus  intérieure' , pour  y mettre 
l’Arche  de  l’alliance  du  Seigneur. 

20.  L’oracle  avoit  vingt  coudées  de  long  « 
vingt  coudées  de  large , ôc  vingt  coudées  de 

haut  f 
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haut , deputs  le  rez-de-chaujjee  juftjuà  la  naif- 
fonce  de  la  voûte  ; Ôc  il  le  couvrit  & revêtit 
d or  très-pur  : il  couvrit  aulTi  d'un  or  trh-pur 
I Autel  de  bois  de  cedre , fur  lequel  l'ylrche 
devoir  être  pofée. 

21.  Il  couvrit  encore  d’un  or  très -pur  la 
partie  du  1 emple  qui  droit  devant  l’oracle  , 

& il  attacha  les  lames  d’oi  avec  des  doux 
d’or. 

2 2.  Et  il  n y avoir  rien  dans  le  Temple  qui 
ne  ITit  couvert  d’or.  Il  couvrit  auflî  d'or  tout 
. TAutel  des  parfums , qui  était  devant  l’oracle. 

, 2j.  Il  fit  dans  l’oracle  deux  Chérubins  de 
bois  d’olivier , qui  avoient  dix  coudées  de 
haut. 

24.  L’une  des  ailes  du  Chérubin  avoir  cinq 
coudées , 6c  l’autre  avoir  aulTi  cinq  coudées  : 
ainfi  il  y avoir  dix  coudées  , depuis  l’extré- 
iiiité  d’une  des  ailes  , jufqu’à  l’extrémité  de 
l’autre. 

2 J.  Le  fécond  Chérubin  avoir  auffi  dix 
coudées , avec  les  mê4ks  dimenfions  ; ôt 
l’ouvrage  de  tous  les  deux  étoit  le  même , 

25.  c’eft-à-dire , que  le  premier  Chérubin 
avoir  dix  coudées  de  haut,  6c  le  fécond  avoir 
aiifli  la  même  hauteur. 

27.  Il  mit  les  Chérubins  au  milieu  du  Tem- 
ple intérieur , un  de  chaque  coté , à cinq  cou- 
dées du  mur  : 6c  ils  avoient  leurs  ailes  éten- 
dues ; l’une  des  ailes  du  premier  Chérubin  tou- 
choit  l’une  des  murailles , 6c  l’aile  du  fécond 
Chérubin , l’autre  muraille  ; 6c  leurs  lecondes 
ailes  lè  venoient  joindre  au  milieu  du  Tem- 
ple , pour  couvrir  t Arche  & les  petits  Chérubins 
qui  étaient  fur  le  propitiatoire. 

28.  Il  couvrit  auffi  d’or  les  Chérubins. 

29.  Il  orna  toutes  les  murailles  du  Temple 
tout  à l’entour  de  moulures  6c  de  fculptures  , 
où  il  fit  des  Chérubins  6c  des  palmes  en*  bas 
relief,  6c  diverfes  peintures  qui  fembloient 

Tome  IL  Part.  1, 


tudinis , & vigimi  cubitos  b • 
titudinis , & vigimi  cubitos 
altiiudinis  : & opc-rjit  illud 
atque  vcflivit  auro  purilTi- 
«no  , lèd  & aliare  vcftivit 
cedro. 

lî.  Domum  quoquc  ante 
oracuJum  operutt  auro>  pu- 
riflîmo  > & afiîxic  laminas 
davis  aureis. 


it.  Nihilque  erat  in  tem- 
plo  quod  non  auro  tegere- 
tnr  : led  Sc  tocum  aluie  o- 
raculi  cexit  auro. 

13.  Et  fecit  in  oraculo 
duos  cherubim  de  lignis  0- 
livarum , decem  cubitorum 
altitudinis, 

t4-  CJuinque  cubitorum 
ala  cherub  una  , & quinque 
cubitorum  ala  cherub  alté- 
ra : id  ert , decem  cubitos 
haïmes  , à lümmitate  alx 
unius  ufque  ad  aJx  alterius 
fummitatem. 

if.  Decem  quoque  cubi. 
torum  erat  cherub  fecundus  r 
in  menrura  pari,  & opus  u- 
nuin  erat  in  duobut  cheru- 
bim, 

î6.  id  eft  : altitudinem 
habebac  unus  cherub  decem 
cubitorum,  & limiliter  che- 
nib  fecundus. 

S7.  Pofuitque  cherubim 
in  medio  templi  interioris  : 
estendebant  autem  alas  fuas 
cherubim,  Sc  tangebat  ala 
una  parietem  , Sc  ala  cherub 
fecundi  tangebat  parietem 
alterum  : alz  autem  alterz 
in  media  parte  templi  fc  ;i- 
vicem  contingebant. 


18.  Texie  quoque  cheru- 
bim auro. 

19.  Et  omnes  parietet 
templi  per  circuiium  (ùulp- 
fit  variis  czlaiuris  & torno  : 
Sc  fecit  in  eis  cherubim , Sc 
palmas  , Sc  piâuras  varias , 

Y V 
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qu«n  profirinencet  de  parie* 
te , & egcedientes. 

30.  Sed  8c  paTÎmentom 
domut  lexit  auro  inutnfe- 
cùi  8c  exuiiriêcùf. 

31.  Et  in  ingieflu  OfMult 
fecit  oftiola  de  lignif  oliva- 
ruro,  poAefque  angulotum 
quinque. 

31.  Et  duo  oftia  de  lignii 
olÎTanim  : 8c  fcnlpfit  in  eis 
piâuram  chetubim.  8c  pal- 
marum  Tpecies  , & aoaÿy- 
pha  Talde  prominemia  : 8c 
texit  ea  auro  : 8c  opérait  tam 
cherubim  quam  8c 

cztexa.aïuo. 


33.  Feeitque  in  introitil 
templi  poAet  de  lignii  oli* 
Taram,  quadrangulatoa  : 

34.  8C  duo  oAiade  ligoia 
abiegnit  altrinrecùa  : 8c  u- 
tru  nique  oAium  duplex  e> 
rat , 8c  fe  invicera  teneiu  a. 
periebatur. 

3(.  Et  Icnipfît  cherubim , 
8c  palinas , 8t  cxlaturat  val- 
de  eminentes  : operaitqoe 
omnia  laminis  auieit  opéré 
qoadro  ad  regulam, 

38.  Et  aBdificarit  atrioiB 
interiui  tribus  ordinibos  la> 
pidum  politorum  , 8C  uno 
ordine  bgnoniaa  cedri. 

37.  Anno  quarto  Aindata 
eA  domui  Domini-iii  menfe 
ZK>  : 

38.  Et  in  anno  undecimo;. 
menfe  Bul  ( iufe  eA  recnfit 
oâivn  ) perfeâa  eA  dûmus 
in  Omni  opéré  fuo , 8c  in  u- 
niTerlisucenlilibui  luis:  at. 
diAcaviiqueeam  annis  iëp- 
tem. 


fe  détacher  de  leur  fond  y ôc  fortic  de  la  mu- 
raille. 

JO.  Il  couvrit  auffi  d’or  le  pavé  du  Temple 
au-dedans  & au-dehors , cefi-à-iire  , dans  U • 
SanÉluaire  & dans  le  Saint. 

ji.  Il  fit  à l’entrée  de  l’oracle  de  petites^ 
portes  de  bois  d’olivier , fie  des  poteaux  qui . 
étoient  à cinq  pans, 

j2.  Il  Rtees  deux  portes  de  bob  d’olivier;, 
fie  U y fit  tailler  des  nrares  de  chérubins , fie 
des  palmes , fie  des  Daffetailles  avec  beau- 
coup de  relief  > fie  il  couvrit  d’or  > tant  lea  ■ 
chérubins  que  les  palmes,  fie  tout  le  refie,-. 
avec  tant  dlart,  que  t or  appliqué  fur  les  moulu- 
res en  prenait  toute  la  forme , & ne  diminuait . 
rien  de  leur  dilicatejfe  & de  leur  beauté. 

J J.  Il  mit  à l’enûée  du  Temple  des  poteaux 
de  bob  d’olivier  qui  étoient  taillés  à quatre  - 
faces. 

^q.'Exilymit  deux  portes  de  bois  defapin^ 
l’une  d’un  côté  fie  l’autre  de  l’autre  : chaque 
porte  étoitbrifée , elle  s’ouvroit,  ayant  fes 
deux  parties  unies  enfemble. 

j;.  11  fit  tailler  des  Chérubins  , des  pal- 
mes , ôc  efetutres  omemens  , avec  beaucoup 
de  f^Ue  ; fie  il  couvrit  de  lames  d’or  le  tout 
bien  dreflé  à la  regle  fie  à l’équerre. 

jé.  Il  bâtit  aufu  les  parvb  intérieurs  de 
trob  affilés  de  pierres  polies , avec  une  affife 
de  bob  de  ceore. 

57.  Les  fondemens  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur furent  pofés  la  quatrième  année  du 
régné  de  Salomon  y au  mob  de  Zio. 

j8.  Et  l’onzième  année  au  mob  de  Bul, 
ui  efi  le  huitième  mob  de  Fannie  facrée , elle 
t entièrement  achevée , fie  dans  toutes  fes 
parues , fie  dans  tout  ce  qui  devoit  fervir  au 
culte  de  Dieu.  Eteiinfi  Salomon  futfept  ans  à 
la  bâtir. 
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CHAPITRE  VII. 


§.  I.  Plujieurs  Palais  bûûs  par  Salomon.  Defcripùon  de  ces  bàtimeiu. 


' 'S  Alomon  bâtit  y & acheva  auffi  entlere- 
.ment  fon  palais  en  fe/pace  de  treize  ans. 

2.  II  bâtit  encore  h palais  appelU  la  mailbn 
du  bois  du  Liban  j à caufe  de  la  quantité  pro~ 
digieufe  de  cedres  qui  entraient  dans  la  flruBure 
de  cet  édifice , qui  avoit  cent  coudées  de  long, 
cinquante  coudées  de  large , fie  trente  cou- 
dées de  haut.  Il  y avoit  quatre  galeries  entre 
des  colomnes  de  bois  de  cedre  ; car  il  avoit 
fait  tailler  des  colomnes  de  bois  de  cedre. 

î . Et  il  revêdt  de  lambris  de  bois  de  cedre 
tout  le  plafond  , qui  étoit  foutenu  par  qua- 
rante - cinq  colomnes  en  trois  rangs.  Chaque 
UH^voit  quinze  colomnes  , 

étoient  pofées  l’une  vis-à-vis  de 

l’autre , 

y.  6c  fe  regardoient  l’une  l’autre , étant 
placées  en  égale  diftance.  Et  il  y avoit  fur  les 
colomnes  des  poutres  quatrées , toutes  d’une 
même  groffeur. 

6.  Il  fit  une  autre  galerie  de  colomnes , qui 
avoit  cinquante  coudées  de  long,  fie  trente 
coudées  cfe  large  : 6c  encore  une  autre  galerie 
vis-a-vis  de  la  mus  grande , avec  des  colom- 
nes 6c  des  arenitraves  fur  les  colomnes. 

7.  Il  fit  auffi  la  galerie  du  trône , où  étoit  le 
Tribunal  ; 6c  il  la  lambriffa  de  bois  de  cedre, 
depuis  le  plancher  jufqu’au  haut.  Ænfi  le  par- 
vis étoit  environné  de  galeries  de  tous  côtés. 

8.  Il  y avoit  au  milieu  de  la  galerie  du  trône 
un  parquet  où  étoit  fon  lit  de  juftice , qui 
étoit  du  même  ouvrage.  Salomon  fit  auffi , 
pour  la  fille  de  Pharaon  qu’il  avoit  époufée , 


I.  Domum  autem  ruam 
zdificavit  Salomon  treje- 
cim  annis,  & ti  peifeâum 
ulque  perduxie, 

a.  Ædificavit  quoqae  do- 
mnm  faltus  Libani  centum 
cubitorum  longitudinit , & 
qjainqnaginu  cubitorum  la- 
utudin»  , & triginca  cubi- 
tornm  tUitudinis  : h qua- 
tuor deambniacn  inter  co- 
laninas  cedrinas  : ligna 
qoippe  cedrina  exciderat  io 
columnas. 

3.  Et  tabulatit  ccdrinii 
veAivit  totam  cameram  , 
quz  quadragintaquinque  co* 
lumnis  Tuftentabatur.  Unu; 
autem  ordo  habebat  colum- 
nas quindecim 

4.  contra  fe  inTÎcem  po- 
lîtas  , 

J.  & è regione  fe  refpi- 
cientes , zqirali  ^atio  inter 
columnas,  St  lîiper colum- 
nas quadrangulata  ligna  in 
cunâis  zquaua. 

é.  Et  portscum  columna- 
nim  fecit  quinquaginta  cu- 
bitorum  longitudinit,  te  tri- 
ginta  cubitorum  ladtudinit  : 
8c  alteram  porticum  in  iâcie 
raajoris  porticùs  ; 8c  colum- 
nat,8c  epiftylia  fuper  colum- 
nas. 

7.  Porticum  quoque  loi  K, 
in  qua  tribunal  eA , fecit  : 
8c  texic  lignis  cedrinis  à pa- 
vimento  ulque  ad  lummi- 
tatéra. 

8.  Et  domuDCula  . in  qua 
lêdebatur  ad  judicandum  , 
erat  in  medh  porticu , lîmi- 
li  opéré.  Domum  quoque 
fecit  filûe  Pharaonis , quant 
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uxorcm  duxerat  Salomon  ) 
tali  opéré  , quali  & hanc 
porticum. 

Omnia  lapidibus  pre- 
tiofts  t qui  ad  normam  quam* 
dam  arque  menfuram  ram 
intrinrecùs  quàm  extrinfe^ 
cù$  ferrati  erant , i funda- 
menro  u(que  ad  (ummita- 
tem  parietum,  & exirinfe* 
eus  ufque  ad  atrium  majus. 

xo.  Fundamenta  autem 
de  lapidibus  preriolis , lapi* 
dibus  magnis  decem  five  oc- 
to  cubûorum. 

11.  Et  defuper  lapides 
prctiodcqualif  menfurzlec- 
ri  erant,  iimilicerque  de  ce> 
dro. 

it.  Et  atrium  majus  ro- 
tundum  trium  ordinum  de 
tapiJibui  (câif , & unius  or- 
dinis  de  dolata  cedro  ; nec- 
non  & in  atrio  domùs  Do- 
mini  interiori,  & in  porticu 
domûs. 


un  palais  qui  étoit  bâti  d’une  même  archi- 
tecture que  cette  galerie. 

p.  Tous  ces  bâtimens,  depuis  les  fondc- 
mens  jufqu’au  haut  des  murs , & par  dehors 
jufqu’au  grand  pars  is  , étoient  conftruits  de 
pierres  parfaitement  belles , dont  les  deux 
paremens,  tant  l’intérieur  que  l’extérieur, 
avoient  été  fciés  tout  d’une  même  forme  & 
d’une  même  mefure. 

10.  Les  fondemens  étoient  aulTi  de  pierres 
parfaitement  belles  & très-grandes  -,  les  unes 
ayant  dix  coudées  ; les  autres  huit. 

1 1 . Il  y avoit  au-deffus  de  très-belles  pier- 
res taillées  d’une  même  grandeur  , couver- 
tes aulTi  de  lambris  de  cedre. 

12.  Le  grand  parvis  étoit  rond,  ôc  avoit 
trois  rangs  de  colomnes  tout  autour  ^ 6c  les 
murailles  étoient  compofées  de  trois  rangs  de 
pierre  de  taille  taillées , ôc  d’un  rang  dej 
très  de  cedre  polies  : ce  qui  étoit  obi 
aulTi  dans  le  parvis  intérieur  de  la  mai| 
Seigneur,  ôc  dans  le  veftibule  du  TempT 


II.  Divers  ouvrages  de  Bronze  faits  pour  le  Temple , par  un  excellent  Ouvrier 
de  Tyr , nommé  Hiram , que  Salomon  avait  fait  venir. 


I J.  Midi  quoque  rex  Sa- 
lomon, 8c  tulit  Hiram  de 
Tyro, 

14.  Elium  mulicris  vidux 
de  tribu  NepbduH  , pâtre 
7'yrio , ariîficem  zrarium  , 
& plénum  fapicntiâ , & in- 
tciligenriâ  , & dodrina  ad 
fjciendum  omne  opus  ex 
.ere.  Qui  cùtn  veniiTec  ad 
regem  Salomonem  , fecit 
omne  opus  ejus. 

lî.  Et  finxit  duas  colum- 
nas  xrcas  , decem  Sc  odo 
cubûorum  altitudinis  co- 
lumnam  unam  : 8c  linea 
duodecim  cubicorum  am- 
biebac  columnam  utramque. 


1 J.  Le  Roi  Salomon  fit  aufli  venir  de  Tyr 
Hiram , 

14.  qui  étoit  fils  d’une  femme  veuve  de  la 
tribu  de  Nephthali,ôc  dont  le  pere  étoit  de 
Tyr.  11  travailloit  en  bronze  , 6c  il  étoit  rem- 
pli de  fagefle , d’intelligence , ôc  de  fcience 

Îour  faire  toute  forte  a ouvrages  de  bronze. 

liram  étant  donc  venu  trouver  le  Roi  Salo- 
mon , fit  tous  les  ouvrages  qu’il  lui  ordonna. 

ly.  Il  fit  deux  colomnes  de  bronze,  pour 
la  porte  du  veflibule  du  Temple , dont  chacune 
avoit  dix-huit  coudées  de  haut  ; Ôc  un  rezeau 
de  ^ouze  coudées  entouroit  chaque  colom- 
nc  , qui  avoit  elle  - mime  douze  coudées  de  cir- 
conférence. 
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i6.  Il  fit  audi  deux  chapiteaux  de  bronze, 

3u’il  jetta  en  fonte  , pour  mettre  fur  le  haut 
e chaque  colomne  ; l’un  des  chapiteaux  avoit 
cinq  coudées  de  haut , 6c  l’autre  avoit  aufli  la 
même  hauteur  de  cinq  coudées  ; 

17.  ôc  on  y voyait  une  efpece  de  retz  ôc 
& de  chaînes  entrelacées  l’une  dans  l’autre 
avec  un  art  admirable.  Cha^e  chapiteau  de 
ces  colomnes  étoit  jetté  en%nte  ; il  y avoit 
fept  rangs  de  mailles  dans  le  rezeau  de  l’un 
des  ch^iteaux  ; ôc  autant  dans  l’autre. 

18.  Il  fit  ces  colomnes  de  maniéré  qu’il  y 
^voit  deux  rangs  de  mailles  qui  couvroientôc 
entouroient  les  chapiteaux , ces  mailles  étant 
pofées  au  deflus  des  grenades  tjui  ornoiem  les 
chapiteaux.  Il  fit  le  fécond  chapiteau  comme 
le  premier.  , 

ip.  Les  chapiteaux  qui  étoient  au  haut  des 
colomnes  qui  furent  mifes  dans  le  parvis, 
étoient  faits  en  fa^on  de  lis , ôc  avoient  quatre 
coudées  de  hauteur. 


S6.  Duo  quoqoe  capitella 
fecic , qux  ponerentur  fupec 
capitj^  columnarum , funiia 
ex  *re  : quinque  cubitorum 
altitpdinis  cubitorum  altitu- 
dinis  capitcllum  unum  $ 8c 
quinque  cubitorum  altitucU- 
nis  capitelium  aUerum  : 

1 7.  & quafi  in  modum  re* 
ti$ , & catenarum  /îbi  invi- 
cem  miro  opéré  comexta> 
rum.  Utrumque  capitelium 
coluxnnarum  fuHle  erac  : 
feptena  verfinim  retiacula 
incapitellouno,  & Icpiena 
retiacula  in  capitello  altero. 

i9.  Etperfecitcolumnas, 
& duos  ordines  per  circuit 
tum  retiaculorum  fingulo- 
fum,  ut  tegerent  capitella  , 
qux  erant  fuper  fiimmita* 
tem , malonagranatorum  : 
eodem  modo  Tecit  & capi- 
tello lêcujido. 

ip.  Capitella  autem,qux 
erant  fuper  capita  columna- 
nim  » qua^  opéré  lilii  fabri- 
cata  erant  in  {)orticu  qua« 
tuor  cubitorum. 


20.  Et  il  y avoit  encore  au  haut  des  mîmes 
colomnes,  au  deflus  des  rez  , d’autres  cha- 
piteaux d'une  coudée  de  haut  , mais  propor- 
tionnées pour  ta  largeur  à la  groffeur  de  la  co- 
lomne ; ôc  autour  de  ce  fécond  chapiteau , il 
y avoit  deux  cens  grenades  difpofées  en  deux 
rangs. 

21.  Il  mit  ces  deux  colomnes  au  vcftibule 
du  Temple  ; Ôc  ayant  pofé  la  colomne  droite, 
il  l’appena  Jachin , c ejl-à~dire , fogejjé  : il  pofa 
de  même  la  fécondé  colomne  , qu  il  appclla 
Booz,  c’ejl-à-dire , force  , marquant  par  ces 
deux  noms  la  beauté  & la  folidué  de  cet  édifice. 

22. 11  mit  au-deflus  des  colomnes  cet  ou- 
vrage fait  en  forme  de  lis , qui  en  faifoit  com- 
me le  principal  chapiteau.  Et  l’ouvrage  des  co- 
lonmes  fut  atnfi  entièrement  achevé. 

23.  Il  fit  aufii  une  mer  de  fonte  , c'ejl-â- 
dire,  une  grande  cuve  de  dix  coudées  de  large 


10.  Et  rurfum  alia  capi- 
telU  in  fummitace  colun> 
narum  de^per  juxta  men- 
iùram  coIQmnat  contra  re- 
tiacula t malograratorum 
aurem  ducenti  ordines  erant 
in  circuiiu  capicellifecundi. 


it.  Et  lïatuit  duas ccîum* 
nas  in  porticu  templi  ; cum- 
que  tlatuiiTct  colunin;:m 
dexteram  , vocavit  oam  no- 
mine  Jachin  : /îmiliitT  ere- 
xit  columnam  lèctindam , & 
Tocavit  nomen  tjus  Bcoi. 

Il-  Et  fuper  capirrr  en. 
luninarum  <pus  in  inA  dum 
liiii  pi>ltiit:pcrfcClumqi:c  lü 
opus  columnarucn. 


1^.  Fccit  qnoque  mare 
fuHlc  decefh  ctfbiturum  a 

Y y iij 
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labio  u(<]Ue  a<i  labium , ro- 
lundum  in  eircuitu  : qoin- 
que  cubiiorum  altitudo  e- 
iu«,  & rrfticula  (riginta  cu- 
bitunim  cingcbat  iUud  per 
circuitoBu 

14.  Et  Iculptura  fubter  la- 
bium ctrcuibat  illud  decem 
cubitis  ambiens  mare  ■ duo 
ordines  iculpcuranim  fitia- 
lum  étant  fulilet . 


d’un  bord  julqu’à  l’autre  > qui  droit  toute  ron- 
de : elle  avoir  cinq  coudées  de  haur , & elle 
étoit  environnéè  rout  à l’entour  d’un  cordon 
de  trente  coudées  , qui  étoit  la  mejùre  de  fa 
circonférence. 

24.  Au-deffous  de  fon  bord , il  y avoir  des 
moulures  & des  figures  en  relief  l’entou- 
roient  ; favoir , dix  dans  l’efpace  de  chaque 
coudée  ; & il  ^voit  deux  rangs  de  ces  figu- 
res en  relief,  <pi  avoient  aufli  été  jettées  en 
fonte. 


Et  ftabat  fiiper  duo- 
decim  bores  > è quibut  très 
lelpiciebaot  ad  Aquilotieffl, 
& très  ad  Occidentem  , & 
1res  ad  Meridiem , & très  ad 
Orientem  , & mare  riipei 
eos  deCuper  erat  : quorum 
pofleriora  univcriâ  iotrin- 
(êcùs  btitabam, 

a£.  Groflicudo  autem  lu- 
teris,  trium  unciarum  erat; 
labiumque  ejus  , quafi  la- 
bium calicis , & roiium  re- 
panüi  lilii  ; duo  roillia  batos 
capiebat. 

>7.  Et  fecit  decem  bafrs 
atneas,  quatuor  cubitorum 
longitudinis  bafe|  lîngulas , 
& quatuor  cubiiorum  Taticn- 
dinis , St  trium  cubiiorum 
altitudinis. 

s8.  El  ipfum  opus  balîum , 
inierralile  crac:  St  Iculptura: 
inter  junduras. 


19.  Et  inter  coronulas  & 
pledas , leones  & boves  & 
chcrubim:  81  in  junâuris  li- 
niiliier  defuper  : & lubter 
Icônes  & boves  , qualï  lora 
ex  aire  depeodemia. 


îo.  E:  quatuor  rot*  pet 
bafes  lïngutas.  Si  axes  xrei  : 
& per  quatuor  pattes  quali 
buincruii  fubter  iuterem  tu- 
lïler , contra  fe  inviccm  rel- 
pedantes. 


2 J.  CVffe  mer  étoit  pofée  lùr  douze  boeufs, 
trois  defquels  regardoient  le  feptentrion , trois 
l’occident , trois  le  midi , fie  trois  l’orient  : fit 
la  mer  étoit  portée  par  ces  boeufs , dont  tout 
le  derrière  étoit  cacné  fous  la  mer. 

36.  Le  baffin  avoit  trois  pouces  d’épaiffeur , 
fie  fon  bord  étoit  renverfé  comme  le  bord  d’une 
coupe , fit  comme  la  feuille  d’un  lis  qui  eft 
épanoui  > fie  il  contenoit  deux  mille  bats. 

27.  Il  fit  auffi  dix  focles  d’airain,  dont  cha- 
cun avoit  quatre  coudées  de  long , quatre 
coudées  de  large , fie  trois  coudées  de  haut. 

t8.  Ces  focles  étoient  de  plufieurs  pièces , 
les  unes  limées  fie  polies , les  autres  gravées  ; 
fie  il  y avoit  des  ouvrages  de  fculpture  aux 
quatre  faces,  entre  les  jointures  qui  étoient  dans 
les  angles. 

2$.  Là , entre  des  couronnes  fie  des  entre- 
las , il  y avoit  des  lions , des  boeuft  fie  des 
Chérubins  ; fie  au  droit  des  jointures , il  y 
avoit , tant  deffus  que  delTous  , des  lions  , 
des  bœufs  , fie  comme  des  courroies  d’airain 
qui  pendoient. 

30.  Chaque  focle  avoit  quatre  roues  d’ai- 
rain , fie  des  eflieux  d’airain  : aux  quatre  an- 
gles il  y avoit  comme  de  grandes  confoles 
jettées  en  fonte , qui  foutenoient  la  cuve , fie 
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fe  regardoient  l’une  l'autre. 

31.  Auhaut  du  focle , il  y avoit  une  ca- 
vité , dans  laquelle  entroit  la  cuve  : ce  qui 
en  patoiflfoit  au -dehors  étoit  tout  rond  6c 
d’une  coudée , le  tout  faifant  une  coudée  6c 
demie.  Et  il.y  avoit  diverfes  gravures  dans 
les  an^es  des  coloi^nes  ; ôc  ce  qui  étoit  entre 
les  colomnes  n’étoit  pas  rond  ^ mais  quané. 

3 a.  Les  quatre  roues  qui  étoient  au  droit 
des  quatre  angles , étoient  jointes  enfemble 
par  Its  ejfieux  qui  p^oiem  dellbus  le  focle  > 6c 
chaque  roue  avoit  une  coudée  6c  demie  de 
hauteur. 

33.  Ces  roues  étoient  lèmbiables  à celles 
d’un  charriot:  leurs eflieux  y leurs  rais,  leurs 
jantes  6c  leurs  moyeux  étoient  tous  jeaés  en 
fonte. 

j^Et  les  quatre  confoles , qui  étoient  aux 
qcflR  angles  de  chaque  focle  y iàifoient  une 
même  piece  avec  le  focle  y 6c  étoient  de  mê- 
me fonte. 

3 y.  Au  haut  dulôcle  y il  y avoit  un  rebord 
d’une  demi -coudée  de  haut,  qui  étoit  rond, 
& travaillé  d’une  telle  maniéré  , que  le  fond 
de  la  cuve  s’y  pût  enchaffer  ; 6c  il  étoit  orné 
de  gravures  6c  de  Iculptures  différentes , qui 
étoient  d’une  même  piece  avec  le  focle. 

q6.  Hiram  fft  encore  dans  les  entre-deux 
des  jointures  , qui  étoient  auffi  d’airain  , 6c 
aux  angles , des  chérubins , des  lions  6c  des 
palmes  : ces  chérubins  reprélèntant  un  homme 
qui  eft  debout,  en  forte  que  ces  figures  pa- 
xoiffbient  non  point  , mab  des  ouvra- 

ges ajoutés  tout  à l’entour. 

3 7.  Il  fit  ainfi  dix  focles  fondus  d’une  même 
maniéré , de  même  grandeur  , 6c  de  fculpture 
pareille. 

3 8.  Il  fit  auffi  des  cuves  d’airain , chacune 
defquelles  contenoit  quarante  mefures , 6c 
^it  de  quatre  coudées  de  haut -y  Sx,  il  polà*^ 


}i.  Oi  quoqae  tutm's  in- 
trinfecùs  crat  in  capiiis  liim- 
mitaie  : & quoJ  forinfrcùt 
apparebat,  unius  cubiii  crac 
totnm  rotundum  > pariier- 
qae  habcbat  unum  cubitum 
& dimidium  : in  angulii  an. 
lem  columnanim  variz  cz- 
iaturz  étant  : 8c  media  in- 
tercolumnia,  quadrata  non 
rotunda. 

]i.  Quatuor  qnoquerotz, 
quz  per  quatuor  aonlos  ba- 
li9  ennr  , colizreoant  fibi 
liibter  baüm  : una  rota  babe- 
bat  altitudinii  cubitum  8c 
têmif. 

33.  Taies  autemrotz  e- 
tant,  quales  Iblent  in  curra 
£eri , 8c  axes  eanun,  8c  la- 
dü,  8c  canthi,  8c  modioli, 
omnia  fulïlia. 

34.  Nam  8C  humenili  illi 
quatuor  per  Angulos  angU'.- 
los  bafis  unies , ex  ipCi  bafi 
fu£les  8c  conjunâi  étant. 

3f.  In  Gmunitate  autem 
baüs  erat  quzdam  rotundi- 
tat  dimidii  cubiti , ita  (a- 
brefaâa  , ut  Inter  delûpet 
pofliet  impeni , habens  czla- 
turas  Tuas , Tariafque  Iculp- 
curas  exièmetipla. 

38.  Scnipfit  quoqne  in  ta-' 
bulatis  illis  quz  erant  ex  z- 
re  < 8c  in  angulis,  cherubim  , 
8c  leones , & paltnas  , quali 
in  iimilitudinem  hominis 
flantis , ut  non  czlata , (êd 
apporta  per  circuitum  vi- 
derentur. 


37.  In  hune  modum  Tecit 
decem  bafes  , fuTuta  una  , 
8c  menfura  , Iculpturaque 
conlîmiti. 

38.  Fecit  quoque  decem 
luteres  zneos  ; quadraginti 
batos  capiebat  luter  unus , 
eratque  quatuor  cubitorum  c 
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fîngulos  quoque  lutere:  per 
Hngulas,  id  ell,  decem. ba- 
ies . poiûit. 

|ÿ.  £t  conilituit  decem 
bafcs , quinque  ad  dexterara 
parccm  rempli , & quinque 
ad  lînidram  : mare  autem 
poluit  ad  dextcram  partcm 
rempli  contra  Oriemem  ad 
Meridiem. 


chaque  cuve  fur  chacun  des  dix  focles. 

39.  Il  plaqa  ces  dix  focles , favoir , cinq  au 
côté  droit  du  T emple  , ôc  cinq  au  côté  gau- 
che ; ôc  il  mit  la  mer  d’airain  au  côté  droit  du 
Temple  entre  l’orient  ôc  le  midi. 


40.  Fecit  ergo  Hiram  le- 
betes  , $£  featas , & hamu- 
las,  & pcrfccit  omne  opus 
regis  Salomonis  in  templo 
Pomini. 

41.  Columnas  duas.  & 
funiculos  capitellorum  fu- 
per  capiiella  columnarum 
duos  ; & rctiacula  duo,  uc 
operirent  duos  funiculos  , 
qui  étant  fuper  capita  co- 
lumnamm. 

4t.  Et  malograaau  qua- 
dringentâ  in  daobus  retia- 
culis  : duos  verl'us  malogra- 
ratorumin  retiaculis  lîngu- 
lis  ; ad  operiendos  funiculos 
capitellorum  , qui  étant  fu- 
per capita  columnarum. 


45.  Et  bafes  decem,  & 
luteros  decem  (ûper  bafer. 

44.  Et  mare  unum , & bo- 
ve?  duudccim  lùbter  mare. 


40.  Hiram  fitaulTi  des  marmites , des  chau- 
drons ôc  des  bairuis.  Il  acheva  tout  l’ouvrage 
que  le  Roi  Salomon  vouloir  faire  dans  le 
'ï'emple  du  Seigneur. 

41.  Or  } pour  reprendre  en  peu  de  mots  ce 
qu’on  a dit  de  ces  ouvrages,  il  fit  deux  colom- 
nes  ôc  deux  cordons  fur  les  chapiteaux , avec 
deux  rezeaux , pour  couvrir  les  ceux  cordons 
qui  étoient  aux  chapiteaux  des  colomnes  ; 

4î.  ôc  quatre  cens  grenades  qui  étoient  atta- 
chées au  couronnement  des  chapiteaux , & def- 
cendoient  dans  les  deux  rezeaux  ; favoir i|É||iix 
rangs  de  grenades  dans  chaque  rezeau  TOnt 
étoient  couverts  les  decx  cordons  des  chapi- 
teaux qui  étoient  au  haut  des  colomnes  ; 

4j.  aix  focles , ôc  dix  cuves  fur  les  focles; 

44.  une  mer , ôc  douze  bœufs  fous  cette 
mer  ; 


4r.  Etlebctcs,  & Icutras, 
S:  hAmulas  ; omnia  valâ  , 
qui'  fecit  Hir.im  régi  Sdlo- 
moni  in  domo  Domini , de 
autichalco  étant. 

4^.  In  campefiri  regione 
Jordjnis  fudit  ea  rex  in  ar- 
gdlofa  terra , inter  Sochotli 
Si.  Sartban. 


43.  des  marmites,  des  chaudrons  ôc  des 
ballins.  Tous  les  vafes  qu’Hiram  fit  par  l’or- 
dre du  Roi  Salomon  pour  la  maifon  du  Sei- 
gneur , étoient  de  l’airain  le  plus  pur. 

45.  Le  Roi  les  fit  fondre  dans  une  plaine 
proche  le  Jourdain , en  un  champ  où  il  y 
avoit  beaucoup  d’argile  , entre  Sochodi  ôc 
Sarthan. 


<97.  Et  pofult  Salomon 
omnia  vafa  : propter  multi- 
tudinem  autem  nimiam  non 
erat  pondus  zris. 

48.  Fccttque  Salomon  om- 
nia  vafa  in  domo  Domini  : 
al'arc  aureum,  & menlâm  , 
fuper  quain  ponerentur  pa- 


47.  Salomon  mit  dans  le  Temple  tous  les 
vafes  : ôc  il  y en  avoit  une  fi  grande  quan- 
tité , que  le  poids  de  l’airain  en  étoit  exor- 
bitant. 

48.  Salomon  fit  aufil  tout  ce  qui  devoit 
fervir  dans  la  maifon  du  Seigneur  ; l’Autel 
d’or,  ôc  la  table  d’or,  fur  laquelle  on  de- 
voit 
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voit  mettre  les  pains  toujours  expofés  devant 
le  Seigneur, 

4p.  & les  chandeliers  d’or , cinq  à droit , 
cinq  à gauche , devant  Foracle , qui  était  de  fin 
ot  ; au-defius  delquels  il  y avoit  des  fleurs  de 
lis  ôc  des  lampes  d’or.  Il  fit  auffi  des  pincettes 
d’or, 

yo.  des  vafes  à mettre  de  l’eau , des  four- 
cliettes , des  coupes , des  mortiers  & des  en- 
cenfoirs  d’un  or  très-pur.  Les  gonds  des  por- 
tes de  la  maifon  intérieure  du  Saint  des  Saints , 
ôc  des  portes  de  la  maifon  du  Temple,  étoient 
aulli  d’or. 

yi.  Ainfi  Salomon  acheva  tout  ce  qu’il 
avoit  entrepris  pour  la  maifon  du  Seigneur. 
Et  il  porta  dans  le  Temple  l’argent , l’or  ôc  les 
vafes  que  David  fon  pere  avoit  confacrés  à 
Dieu , ôc  les  configna  dans  les  tréfors  de  la 
maifon  du  Seigneur. 


nés  propofîcionis,  aureara  ; 


40.  St  candelabra  aurea  > 
quinque  ad  dexteram , & 
quinque  ad  (iniftram  , con- 
tra oracolum  , ex  auro  pu- 
re: & quaH  lilii  flores.  & lu- 
cemas  delïiper  aureas  : Sc 
forcipes  anreos , 

îo.  Schydrias,  & fuTcinn- 
las,  & phialas,  Sc  mortario- 
U , Sc  thuribula , de  auro  pu- 
riflimo  : Sc  cardines  oflio- 
rum  dom&s  intertoris  Sanâi 
tànôorum , Sc  ofliorum  do- 
inûs  cerapli , ex  auro  étant. 

yi.  Et  perfecic  omne  o- 
pus  quod  faciebat  Salomon 
in  domo  Domini  > Sc  inculit 
qua;  lânôificaverat  David 
pater  Tuus , argenium  Sc  au- 
Tum , Sc  vafa  > repoiiiiiqus 
in  chefâuris  domis  Domini. 


CHAPITRE  VIII. 

§.  I.  Tous  les  Anciens  d’JJraél  s’'affemblent  auprès  de  Salomon  pour  la  dédicace 
du  Temple,  Les  Prêtres  y tranjportent  l’Arche  de  l’alliance;  Ù"  on  immole 
dans  cette  cérémonie  une  multitude  innombrable  de  viéiimes. 


L’an  du  monde  soti.  Avant  J.  C.  1003. 


* • f J E Temple  ayant  été  achevé  tomieme  armée 
du  régné  de  Salomon , la  dédicace  en  fut  différée 
jufquà  tannée  fuivante,  qui  était  une  année  de 
Jubilé  , afin  que  le  peuyle , jouiffant  du  repos  de 
cette  année , fût  plus  en  état  d'y  affifter.  Alors 
tous  les  anciens  d’Ifracl , avec  les  Princes  des 
Tribus  , ôc  tous  les  chefe  des  familles  des  en- 
&ns  d’Ifraél , s’affemblerent , ôc  vinrent  trou- 
ver le  Roi  Salomon  dans  Jerufalem , pour 
tranfporter  l’Arche  de  l’alliance  du  Seigneur 
de  la  Ville  de  David , c’eft-à-dire , de  Sion. 

2.  Tout  Iftaël  s’affembla  donc  auprès  du 
Roi  Salomon  en  un  jour  folemnel  du  mois 
Tome  IL  Partie  L 


t.  Tune  congregati  funt 
omnes  majores  natu  Ifrael 
cum  principibus  tribuum  > 
Sc  duces  iamiliarum  fllio- 
rum  Ifrael.  ad  regem  Salo- 
monem  in  Jerulalem  : ut 
deferrent  arcam  fœderis  Do- 
mini , de  civitate  David,  iil 
eft,  de  Sioo, 


I 


t.  Conyenitque  ad  regem 
Salomonem  uniTeifus  IT- 

Z Z 
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racl  in  menfe  Ethanini , in 
fulemni  die , ipfe  cft  menfîs 
(iptimuf.  ■ 

J.  Venerumquecunaife' 
ncs  de  Ifraet  , & tulerunt 
arcam  facerdotM, 

4.  de  portavenint  arcam 
Domini , & tabernaculum 
ferderif,  & omnia  valà  Sanc- 
tuariii  quar  erant  in  taber- 
naculo  : & fereham  ea  fa- 
cerdotes  & Leviez. 


5.  Rex  autem  Salomon  , 
&.omni$  niuliieudo  Ifracl  » 
qi-z  convenerae  ad  eum  t 
gradiebatur  cun»  illo  ante 
arcam , k immolabant  ovet 
k boves  abrque  zftimatione 
de  numéro. 

6.  Et  intulerunt  (âcerdo- 
ter  arcam  foeJeris  Domini 
in  locum  fuum,  in  oraculum 
templi  in  Sanflum  fanfto- 
lum  ,Euper  alas  cheivbini. 

7.  Siquidemeherubim  ex- 
pandebant  alas  fuper  locum 
arez  , k protegebant  arcam 
k veftes  ejui  defuper. 

8.  Cumque  eminerent 
Tfties  > k appâtèrent  fum- 
niitaees  eorum  foris  Sanc- 
tuarium  ante  oraculum,  non 
apparebant  ultra  exirinfc- 
làf , qui  & fuerunt  ibi  uC- 
que  in  pri-l'entem  diem. 

9.  In  area  autem  non  e- 
rat  aliud , nili  duz  tabulz 
lapidez  , quas  poûierat  in 
ea  Moyiés  in  Koteb , quan- 
do  pepigit  Dominos  foedut 
cum  nüis  Iftael,  cùm  egte- 
dsrentui  de  terra  Ægypti. 


OIS.  L I V.  III.  Ch  A r.  FIIV. 
d’Ethanun  , qui  eft  le  fepdeme  mois  âe  P an^ 
née  faime , & le  premier  de  l’année  civile  , où 
on  célébrait  la  fête  des  Tabernacles. 

3.  Tous* les  enfans  d’Ifracl  étant  venus  7 
les  Prêtres  prirent  l’arche  du  Seigneur, 

4.  & la  portèrent,  avec  le  tabernacle  de 
l’alliance  qui  avait  été  à Gabaon  , Cf  celui  qui 
avait  été  arejfé  par  David  fur  le  mont  de  Sion ,. 
& tous  les  vafes  du  Sanûuairc  qui  étoient 
dans  le  tabernacle  : ôt  les  Prêtres  & les  Lé- 
vites les  portèrent. 

y.  Le  Roi  Salomon,  & tout  le  peuple  qui 
s’étoit  aflemblé  auprès  de  lui  , marchoient 
devant  l’arche  , & ils  immoloicnt  une  mul- 
titude de  brebis  ôc  de  boeufs  fans  prix  & fans 
nombre. 

6.  Les  Prêtres  portèrent  l’arche  de  l’allian- 
ce du  Seigneur  au  lieu  qui  lui  étoit  deftiné,. 
dans  l’oracle  du  temple  , dans  le  Saint  des 
Saints , fous  les  ailes  des  chérubins  que  Salo~ 
mon  y avait  placés. 

7.  Car  les  chérubins  étendoient  leurs  ailes  • 
au-deffus  du  lieu  où  étoit  l’arche , 6c  iis  cou- 
vroient  l’arche  ôt  les  bâtons  quiy  tenoient. 

8.  Et  ils  retirèrent  les  bâtons  en-devant,, 
en  forte  quilf  touchaient  le  voile,  & qu’on  en 
voyoit  les  extrémités  dès  l’entrée  du  Sanéluai- 
re  devant  l’oracle  : mais  elles  ne  paroifîbient 
point  au-dehors  , étant  cachées  par  le  voile.  Et 
ils  font  demeurés-là  jufqu’à  ce  jour. 

p.  Or  il  n’y  avoir  dans  l\icche  que  les  deuxt 
tables  de  pierre  que  Moyfe  y avoir  mifes  à 
Hcreb,  lorfque  le  Semneur  fit  alliance  avec 
les  enfans  d’Ifraël  aum,-  tôt  après  leur  fotiie 
d’Egypte  : Ce  qu’il  y avait  eu  de  plus , f avoir  , - 
P urne  pleine  de  manne  y la  verge  d’yfaron  y Û"  le 
livre  de  la  lai  ayant  été  mis  à coté  de  P arche.. 
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S.  II.  TJne  nuée  remplit  la  maifon  du  Seigneur.  Salomon  y reconnoit  la  préfence 
de  Dieu , lui  offre  fa  priere  , & bénit  le  peuple.  - ~ 


lo.  Après  q^uc  les  Prêtres  fureijt  fortis  du 
'Sanfluaire  , ou  ils  avaient  pofé  l'arche  , une 
nuée  remplit  la  maifon  du  Seigneur; 

I li  ôc  les  Prêtres  ne  pouvoient  plus  s’y  te- 
nir , ni  faire  les  fonSions  de  leur  minifteré  s 
à caufe  de  la  nuée , parce  que  la  gloire  du 
Seigneur,  ^ui  éclatoit  dans  cette  nuée , avoir 
■rempli  la  maifon  du  Seigneur. 

12.  Alors  Salomon  dit  : Le  Seigneur  a dit 
qu’il  habiteroit  dans  une  nuée.  Et  en  même- 
tems , regardant  cette  nuée  comme  une  marque 
de  fa  divine  préfence  i il  fit  cette  priere. 

I J.  O Dieu  ! j’ai  bâti  cette  maifon  , afin 
qu’elle  vous  tienne  lieu  de  demeure , & que 
votre  trône  y foit  établi  pour  jamais. 

1 4.  Et  le  Roi  fo  tournant  vers  toute  l’af- 
femblée  d Ifraël  , lui  fouhaita  les  bénédic- 
tions du  Ciel.  Car  t»ut  Ifiaël  étoit  affemblé 
«n  ce  lieu-là. 

I J . Et  Salomon  dit  : Béni  foit  le  Seigneur , 
le  Dieu  d’Ifraël , qui  a parlé  de  fa  bouche  à 
David  mon  pcre , &qui , par  fa  puilTance,  a 
exécuté  fa  parole  , en  difant  : 

1 6.  Depuis  le  jour  que  j’ai  tiré  de  l’Egypte 
mon  peuple  d’Ifraël , je  n’ai  point  choifi  de 
Ville  dans  toutes  les  tribus  d’Ifraël  *,  afin 
qu’on  m’y  bâtit  une  maifon  , & que  mon 
nom  y fut  établi  ; mais  j’ai  choifi  David  , afin 
qu’il  fîit  chef  de  mon  peuple  d’Ifraël. 

1 7.  Mon  pere  avoir  voulu  bâtir  une  maifon 
au  nom  du  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  : 

18.  Mais  le  Seigneur  dit  à Davia  mon  pe- 
re : Quand  vous  avez  formé  dans  votre  cœur 
le  delTein  de  bâtir  une  maifon  à mon  nom  , 
vous  avez  bien  fait  de  prendre  en  vous  mê- 
me cette  réfolution. 

1 9.  Néanmoins  ce  ne  fera  pas  vous  qui  me 
bâtirez  une  maifon  ; mais  votre  fils , qui  foi': 


10.  Faôum  eft  autem, 
cùm  exilfciH  faccrdotcs  de 
Sanâuïrio  , nrbula  imp'.e- 
vit  domum  Domini, 

1 1.  & non  poteraat  (âcer- 
doies  (lare  & miniftrare 
proptec  ncbulam  : implc- 
verat  enim  gloria  Oomini 
domum  Domini. 


II.  Tune  ait  Salomon; 
Dominas  dixit  ut  habiurec 
in  nebula. 


i^.Ædificam  xdiScavido- 
mum  in  habitaculum  tuum  . 
fîrmiiSmum  (blium  tuum  in 
fempiternum. 

14.  Convertitque  rex  fa- 
ciem  fuam , & benedixit 
Omni  eccleiix  Ifniel  : om- 
nis  enim  eccleda  Iftael  (la- 
bat. 

14.  Etait  Salomon:  6e* 
nediAus  Dominus  Deus  I(t. 
rael,  qui  locutus  eft  ore  Tua 
ad  David  patrem  meum  , Jt 
in  manibus  ejus  perfccit, 
dicens  : 

i4.  Adie  qua  eduxi  po- 
pulum  meum  Ifrael  de  Æ- 
gypto,  non  elegi  civitatem 
de  univerfts  tribubus  Ifrael , 
ut  zdificaretur  domus , Sc 
eflet  nomen  meum  ibi  : fed 
elegi  David  ut  effet  fuper 
populuiB  meum  Ifrael. 

17.  Voluitque  David  pa- 
rer meus  zditicare  domum 
nomini  Domini  Dei  Ifrael  ; 

18.  & air  Dominas  ad 
David  patrem  meum  ; Quôd 
cogitafti  in  corde  tuo  zdiii- 
care  domum  nomini  meo  , 
bene  fecifti  , hoc  ipfum 
mente  traflans. 

î».  Verumtamen  ru  non 
zdiâcabis  mihi  domum  , led 
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fiiius  tuus,  <jui  egredietur  tira  dc  VOUS  , fera  celui  qui  bâtira  une  mai- 

dc  renibus  tuis,  iple  ïdifi-  ^ nion  nom. 

‘•'t'o'TSZt'oZ;:  ao.  Le  Seignee,  a v«fié  1.  parole  qu’il 

nus  lermonem  fuum  ; quem  avoir  dite.  J’ai  fuccedé  a David  mon  pere  ; 

n i’ai  P“  ponéffiondu^.,6ne  d’ir^l  , «om™ 

fuper  thronum  ifraei , ficut  le  Seigneur  1 avoit  Ordonne  ; « ) ai  oau  une 
locutus  cft  Dominus  : & *-  maifon  au  Scigneur  le  Dieu  d’Ifracl.. 

diBcavi  donuim  nomini  ^ 


mini  Dei  Ifrael. 

2 1 , El  conftitui  ibi  locum 
arex , in  qua  fœdüs  Domini 
cft , quod  pereuflit  cum  pa- 
tribus  noflris,quando  egreC- 
nfunt  de  terra  Ægypu  : 

15,  ftetir  autem  Salomon 
ante  aliare  Domini  in  conf- 
peftu  ccclefî*  Ifracl,  & cx- 
'pandit  manus  fuai  in  es- 
lum , 

x;.  fir  ait  : Domine  Deus 
Ifraelt  non  eft  HmiUs  tui 
Deus  in  cslo  defuper,  & 
fuper  terram  deorfum:  qui 
cuHodis  paâum  & miferi- 
cordiam  fervk  tuis , qui  am- 
bulant coram  te  in  toto  cor- 
fic  fuo» 


ai.  J’ai  établi  ici  le  lieu  de  l’Arche  , où 
font  les  tables  de  la  Loi  > qui  eft  1 alliance  que 
le  Seigneur  fit  avec  nos  peres  j lorfqu  ils  for- 
tiren:  du  pays  d’Egypte. 

O 1 1’ Â 


du  Seigneur } s'y  tint  debout  à la  vue  de  toute 
Faffemblée  d’Ifraël  ;pii  ilfejetta  à genoux  ^ 
ôc  tenant  les  mains  étendues  vers  le  Ciel  j ^ 
a J.  il  dit  : Seigneur , Dieu’ d’Ifracl , il  n’y 
a point  de  Dieu  qui  vous  fbit  femblablej  ni 
au  plus  haut  du  Ciel , ni  fut  la  terre.  C eft 
vous  qui  confervez  l’^iance  & la  miféti- 
corde  que  vous  avez  faite  à vos  ferviteurs  f 
qui  marchoient'  devant  vous  de  tout. leur 


14.  Qui  caflodifti  fenro 
tuo  David  patri  meo  qux  lo- 
cutus CS  ci  : ore  locutus  es , 
& manibus petfecifti,ut  hzc 
aies  ptobat. . 


ir.  Nunc  igttur  Domine 
Deus  Ifrael  : conlèrva  fa- 
mulo  tuo  David  patri  meo  , 
q'jx  locutus  es  ei , dicens  : 
Non  auferetur  de  revit  co- 
ram me  1 qui  fedeat  fuper 
tbranum  Ifiael  ; itatamen  fi 
euftodierint  filii  tui  viam 
faam,  ut  ambulent  coram 
me  ficut  tu  ambulalU  in 
conipc(ilu  meo. 


cœur.  , 

24.  Ceft  w»r.qui  avez  gardé  fidèlement  a. 
David  mon  pere  votre  ferviteur  tout  ce  ^ que 
vous  lui  avez  promis.  V ous  1 avez  prédit  (le 
votre  bouche , 6c  vos  mains  l’ont  accompli 
comme  ce  jour  en  eft  une  preuve. 

2 5.  Confervez  donc  maintenant , Seigneur 
Dieu  d’Ifiraël , à David  mon  pere  votre  fer- 
viteur  ce  que  vous  lui  avez  promis,  en  lUi 
dlfant  ; vous  ne  manquerez  point  d’héritiers 
qui  foient  allls  devant  moi  fur  le  trône  d IC- 
raël  , pourvu  néanmoins  qu’ils  vcillènt  fiir 
leurs  voies,  en. forte  qu’ils  marchent  en  ma  . 
préfence  comme  vous  avez  marché  devant 


is.  El  nunc , Domine  2(5.  Accompliflcz  donc.,  ô Seigneur  Dieu 

Deu*  Ifracl,armemur  verba  d’Ifraël  , les  paroles  OUe  VOUS  avcz  dites  à 
tua,qux  locutus  es.fervo  ■ j * •• 

tuo  David  patti  meo.  David  mon  pere  Votre  Icrviteut. 

17,  Ergone  puiaadiun  eü  27.  Eft-il  donc  Croyable  que  Dieu  habite 
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per  terrain  ? A enim  coelum» 
£t  coeli  corlorum  te  capere 
non  polTunt , quanto  magif 
domushzc,  quant  zdiAca- 
vi  ? 

i8,  Sed  refpice  ad  oratio- 
nem  fervi  lui , Sc  ad  piè- 
ces ejus  > Domine  Deus 
meus  : audi  hymnum  & ora- 
tionem  , quam  iervus  tuus 
orat  coram  te  bodie  : 

i9-  Ut  Am  oculi  tui  aper- 
ti  fupei  domum  hanc  noâe 
ac  die  : fuper  domum  > de 
qua  dixiAi  : Erit  nomen 
meum  ibi;  ut  exaudias  o- 
rationemi  qcam  orat  inlo- 
co  iAo  ad  te  fervus  tuus. 

30.  Ut  exaudias  deprcca- 
tktnera  tèrvi  tui  & populi 
tui  Ifrael,  quodeumque  ora- 
verint  in  loco  iAo,  & exau- 
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véritablement  fur  la  terre  ? Car  fi  les  cieux  ôc  quôd  verè  Deus  habitet  fu- 
ie ciel  des  cieux  ne  vous  peuvent  compren- 
dre , combien  moins  cette  maifon  que  j’ai 
bâtie  ? 

) 28.  Mais  ayez  égard  y ô Seigneur  mon 
Dieu , à l’oraifon  de  votre  ferviteur  fie  à fes 
prières  : écoutez  l’hymne  ôc  l’oraifon  que 
votre  ferviteur  vous  offre  aujourd’hui , 

29.  afin  que  vos  yeux  foient  ouverts  jour 
& nuit  fur  cette  maifon  , de  laquelle  vous 
avez  dit;  C’eft  là  que  fera  mon  nom  , afin 
que  vous  exauciez  la  priere  que  votre  fervi- 
teur vous  offre^n  ce  lieu  •, 

30.  que  vous  exauciez,  dis-je  y, la.  priere 
de  votre  ferviteur , ôc  toutes  celles  que  votre 

{leuple  d’Ifraél  vous  offnra  dans  ce  même 

ieu  ; que  vous  les  exauciez  du  lieu  de  votre  habiiacuii  tui 

demeure  dans  le  Ciel;  6c  que,  ks  ayant  mis!™ ’ 

exaucées , vous  leur  fadlez  miféricorde. 

3i.Lorfqu’un  homme  aura  péché  contre  3i.sipeccaveriihomom  > 

fon  prochain,  n’ayant  pas  gardé  le  krment  &habue- 

par  lequel  il  sétoit  hé , ôc  qu  il  viendra  dans  tenwfuT  aftriau,  & venerit 

votre  maifiin  , ôc  devant  votre  Autel  pour  propter  juramentum  conm 

prêter  ferment , • 

32.  vous  écouterez  du  Ciel , ôc  vous  ferez  î»-.  m exaudiei  in  cœlo 

juftice  à l’égard  de  vos  ferviteurs  : vous  con-  * f'f- 

K P ,,  - , vos  tuos,  condemnans  im- 

damnerez  le  coupable , en  tailant  retomber  pium , & leddens  viam 
fa  perfidie  fur  fa  tête  ; ôc  vous  jufbfietez  le  5»?“  ejus,  juf- 

juft»,  en  lui  rendant  félon  fa  juftice.  b«“!&Jî.d^  jum,iam  > 

fuam. 

33.  Lorfque  votre  peupk  d’Ilraël  fuira  de-  33- si  fugerît  populus 
vant  fes  ennemis  , parce  q^u’il  péchera  eft 

contre  vous-,  ôc  que .,  lailant  pénitence , . ôc  & agente,  p<cniiemiam , & 
rendant  gloire  à votre  nom,  ils  viendront  conStemesnomini tuo.ve- 
vous  prier,  Ôc  qu’ils  imploreront  votre  mifé-  feSTiiî  dota^  •• 
ricorde  , fe  tranf portant  en  efprit  dans' cette  iaej 
maifon , 

34.  exaucez-les  du  Ciel,  ôc  pardonnez  le'  34.  exaudüncaio,  vdi- 
péché  de  votre  peuple , ôc  ramenez-les  en  la  peccatum  populi  tui 
teae  que  vous  ayez  donnée  à leurs  peres  «o*"  “ 
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terram , quam  detlifli  patri- 
bus  eorum, 

3;.  St  claurum  tuerit  coe- 
lum  , & non  pluerit  propter 
pcccaia  eonim  , & crames 
in  loco  idc . poeniientiam  e- 
gerint  nomini  tuo,  & î pec- 
cacis  fuis  converfî  fuerint 
pcoptet  ai&iâionein  fuam  : 

}«.  exaudieot  m cœto, 
& dimitte  peccaca  (êrvorum 
tuorum , & populi  cui  Ifrael  : 
& oflcnde  eis  viam  bonam 
per  quant  ambulant , & da 
pluTÎam  fuper  temm  tuam , 
quam  dedilli  populo  tuo  in 
polTeilionem. 

' }7.  Famés  (î  obona  fuerit 
in  terra  , aut  pelUIentia  , 
aut  cormptus  acr,  aut  srru- 
go,  aut  locufla,  vel  rubigo, 
& afflixerit  eum  inimicus 
ejus  portas  obfidens , omnis 
plaga , univeifa  infirmitat , 


38.  cunâa  deroratio,  & 
imprecatio,-  qu2  acciderit 
Omni  homini  de  populo  tuo 
Ilrael:  fi  quis  cognovcrit 
plagam  cordis  fut , & ex- 
panderit  manus  Tuas  in  do- 
mo  bac, 

37.  tu  exaudies  in  cœlo 
in  !oco  habitationis  tuz , & 
repropitiaberis , & faciès  ut 
des  unicuique  fecundùm 
onnet  vias  Tuas  : ficut  vide- 
ris  cor  ejus  ( quia  tu  nodi 
folus  cor  omnium  filiorum 
hominum  ) 


40.  ut  timeant  te  cunâis 
diebus  , quibus  vivunt  fu- 
per  faciem  lerrz,  quamde- 
didi  patribus  nodris, 

41.  Infuper  & alienigena  > 
qui  non  ed  de  populo  tuo 
Ifrael , cùm  venerii  de  tetra 
longinqua  propter  nomen 
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dont  ils  ont  été  enlevés  en  punition  de  leurs 

péchés. 

3 J.  Lorfque  le  Ciel  fera  fermé  , ôc  qu’il 
n’en  tombera  point  de  pluie , à caufe  de  leuts 
péchés , ôc  que  > priant  en  ce  lieu , ils  feront 
pénitence  pour  honorer  votre  nom,  6c  fe  con- 
vertiront ôc  quitteront  leurs  péchés , à caufe 
de  l’affliÛion  où  ils  feront , 

3 6.  exaucez-les  du  Ciel , ôc  pardonnez  les 
péchés  de  vos  ferviteurs  6c  de  votre  peuple 
d’Ifraël  : montrez-leur  une  voie  droite  par  la- 
quelle ils  marchent  ; ôc  répandez  la  pluie  fuc 
votre  terre  que  vous  avez  donnée  à votre 
peuple , afin  c^u’il  la  pofTedîf. 

37.  Lorfquu  viendra  fur  la  terre,  ou  &- 
mine , ou  pefte , ou  corruption  de  l’air , ou 
que  la  nielle , la  fauterelle  , ou  que  quelque 
maligne  humeur  gâtera  les  bleds  , ou  que 
votre  peuple  fera  prefTé  d’un  ennemi  qui  fe 
trouvera  à fes  portes , ôc  l’afTiégera , ou  frappé 
de  quelque  plaie  , ou  de  quelque  langueur 
que  ce  puiffe  être  , 

38.  quand  un  homme  de  votre  peuple  d’If 
raël , quel  qu’il  puiffe  être  , vous  offrira  fes 
vœux  & fes  prières , ôc  que , reconnoiffant  la 
plaie  de  fon  cœur,  il  étendra  fes  mains  vers 
vous  dans  cette  maifon , 

3P.  vous  l’exaucerez  du  Ciel,  ce  lieu  de 
votre  demeure  ; vous  vous  rendrez  de  nou- 
veau propice , 6c  vous  lui  ferez  mifériaorde  , 
félon  que  vous  verrez  la  difpofition  de  fon 
cœur , rendant  à chacun  félon  toutes  fes  œu- 
vres ôc  fes  défirs , parce  qu’il  n’y  a que  vous 
feul  qui  connoifliez  le  fond  des  cœurs  des 
enfans  des  hetmmes  , 

40.  afin  que  vos  ferviteurs  vous  craignent 
tant  qu’ils  vivront  fur  la  face  de  la  terre , que 
vous  avez  donnée  à nos  peres. 

41.  Lorfqu’un  étranger , qui  ne  fera  point 
de  votre  peuple  d’Ifraël,  viendra  d’un  pays 
fort  éloigné  , ( étant  attiré  par  votre  nom  y 
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parce  que  la  grandeur  de  votre  nom,  la  force 
de  votre  main  & la  puiflance  de  votre  bras 

42.  fe  feront  connoître  de  tous  côtds  ( lorf- 

Îu’un  étranger , dis-je , fera  venu  prier  en  ce 
eu  , 

4J.  vqps  l’exaucerez  du  Ciel,  du  firma- 
ment où  vous  demeurez , & vous  ferez  tout 
ce  que  l’étranger  vous  aura  prié  de  faire  , afin 
que  tous  les  peuples  de  la  terre  apprennent 
à craindre  votre  nom  , comme  fait  votre 
peuple  d’Ifracl,  6c  qu’ils  éprouvent  eux- mê- 
mes que  votre  nom  a été  invoqué  fur  cette 
niaifon  que  j’ai  bâtie. 

44.  Lorfque  votre  peuple  ira  à la  guerre 
contre  fes  ennemis , & que , marchant  par 
le  chemin  par  lequel  vous  les  aurez  envoyés , 
ils  vous  adrefferont  leurs  prières  , en  regar- 
dant vers  la  Ville  que  vous  avez  choifie , ûc 
vers  cette  maifon  que  j’ai  bâtie  à la  gloire  de 


tuum  ( audietur  enim  no- 
men  tuum  magnum,  & ma- 
aus  tua  forüs , & brachium 
tuum 

41.  extentum,  ubique) 
cùm  renerit  ergo , & orave- 
rit  in  hoc  loco  , 

4}.  tuexaudiesincsio,  in 
firmamento  habicaculi  tut , 
& faciès  omnia  pro  quibus 
invocaveric  tealienigena;ut 
dilcant  univerh  populi  ter- 
racum  nomen  tuum  timere  , 
ficut  populus  tuus  Ifrael , & 
probent  quia  nomen  tuum 
invocatum  cfl  fuper  domum 
hanc  , quam  xdificavi. 

44.  Si  egreflus  fuerit  po- 
pulus tuus  ad  bellum  contra 
inimicos  fuos , per  viara , 
quocumque  miferis  eos , o- 
rabunt  te  contra  viam  civi- 
tatis  quam  elegilH  , & con- 
tra domum , quam  xdificavi 
nomini  tuo , 


votre  nom , 

4;.  vous  exaucerez  du  Ciel  leurs  oraifons  4t.  & exaudi||in  cxio  o- 
& leurs  prières , ôc  vous  leur  rendrez  juftice.  ' & f”^  fud'icium 

corum. 

45.  Que  fi  votre  peuple  peche  contre  vous , 41?.  Quhd  fi  peccaverim 

( parce  qu’il  n’y  a point  d’homme  qui  ne  pe-  ^ 
cite)  ÔC  quêtant  en  colere  contreux,  vous  tridideris eos inimicis fuis , 
les  livriez  entre  les  mains  de  leurs  ennemis , * captivi  duOi  fuerim  in 
& qu’ils  foient  emmenés  captifs,  ou  près,  ou 
loin , dans  une  terre  ennemie  , 

47.  s’ils  font  pénitence  du  fond  du  cœur  4r-.&  egerint  potniten- 

dans  le  lieu  de  leur  captivité  , ôc  que,  fe  loco 

COllVCmimllt  3 vous  y cC3nC  csptllÿ  y ils  im-  preesû  te  fucrint  in  captivi'- 
plorent  votre  miféricorde,  en  difant  • Nous  tatefua.  dicentestPcccavi-- 
avons  péché  , nous  avons  commis  l’iniquité , 
nous  avons  fait  des  atlions  impies  ; 

48.  s’ils  reviennent  à vous  de  tout  leur  48.  & reverfi  fuerint  ad 
cœutôc  de  toute  leur  ame  dans  le  pays  de  “iiverfo  corde  luo; 
leurs  ennemis,  ou  ils  ont  etc  emmenés  cap-  inimicorum  fuorum  , ad 
tifs , ôc  qu’ils  vous  prient , en  regardant  vers  fi“am  captivi  dufti  fuerint  : 

* * J — / ' T Â oraverint  te  contra  vîam 

terre  que  vous  avez  donnée  a leurs  peres , p,. 
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tribut  eorum  , & ciTÎtatis 
quam  elegifti  * & tempU 
quod  xdificavi  nomini  tuo  : 
49.  exaudiet  in  coelo , in 
firmamento  folii  tui  » ora- 
tionet  eorum  « & preces  eo* 
rum,  Sl  faciès  judicium  eo- 
mm  ; 

fo.  & propieiaberis  po- 
pulo  tuo  qui  peccavit  tibi , 
& omnibus  imquitacibus  eo« 
rumquibus  prxvaricati  func 
în  te:  & dabis  milêricor- 
diam  coram  eis,  qui  eos 
capiivos  habuerint»  ut  mi* 
Icreantur  eis. 


5 T.  Populus  enim  tuus 
eft , & hereditas  tua  « quos 
eduxifti  de  terra  Ægypti  « 
de  raedio  fomacis  ferreæ. 

5 2.  Ut  ünt  oculi  tui  aperti 
ad  deprecationem  fervi  tui> 
& populi  tui  1 frael , & exau* 
dias  eos  in  univer/îs  pro  qui- 
bus  inTocaverirute. 

^ TJ.  Tu  enim  fcparafti  eos 
tibi  în  hc^^tatem  de  uni- 
vcrfîs  pof^ns  terrx  , ficut 
locutus  es  per  MoyCen  fec- 
Yum  tuum  , quando  edu- 
xiiU  patres  noftros  de 
gypco , Domine  Deus. 

T 4.  Fadum  eft  autem  , 
cùm  compteifet  Salomon 
orans  Dominum  omnem  o- 
rationcm  & deprecationem 
banc,  furrexit  de  confpedu 
alcalis  Domini  : ucrumque 
enim  genu  in  terram  fixe- 
nt, & manus  e^panderac  io 
ccelum. 

TT.  Stetit  ergo , 8c  bene- 
dixit  Omni  ecclefix  Zfraei 
voce  magna , dicens  : 

T^>  Benedidus  Dominas, 
^ut  dédit  requiem  populo 
luo  Jfiael,  juxta  omnia  qux 
locutus  efi:  non  cecidic  ne 
unus  quidem  iermo  : ex 
omnibus  bonis  quz  locutus 
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vers  la  Ville  que  vous  avez  choifie  , & Iç 

Temple  que  j’ai  bâti  à votre  nom  . 

4p.  vous  exaucerez  du  Ciel  &r  de  cette 
demeure  ftable  où  eft  votre  trône  , leurs 
oraifons  & leurs  prières  ; vous  prendrez  en, 
main  la  défenfe  de  leur  caufe  ; 

J O.  vous  vous  rendrez  propice  à vjjtre  peu' 
pie , qui  a péché  contre  vous  ; & vous  leur 
pardonnerez  toutes  les  iniquités  par  lefquelles 
ils  ont  violé  votre  Loi  ; & vous  inljpirerez  de 
la  tendrefle  pour  eux  à ceux  qui  les  auront 
emmenés  captifs  . afin  qu’ils  ayent  de  la  com-, 
pafTion  d’eux. 

y I.  Car  ils  font  votre  peuple  & votre  hé- 
ritage , ôc  c’eft  vous  qui  les  avez  tirés  du  pays 
d’Egypte , du  milieu  d’une  fournaife  de  fer. 

ya.  Que  vos  yeux  donc  foient  ouverts  aux 
prières  de  votre  ferviteur  & de  votre  peuple 
d’Ifraël , afin  q^ue  vous  les  exauciez  dans  tou- 
tes les  demandes  qu’ils  vous  feront. 

y y.  Car  c’eft  vous , ô Seigneur  mon  Dieu 
qui  les  avez  féparés  dtf  tous  les  peuples  de  la 
terre,  pour  en  faire  votre  héritage,  félon  que 
.vous  l’avez  déclaré  par  Moyfe  votre  ferviteur  , 
lorfque  vous  avez  tiré  nos  peres  du  pays  d*E- 
gypte. 

y 4.  Salomon  ayant  achevé  d’offrir  au  Sei- 
gneur cette  oraifon  & cette  priere , fe  leva 
de  devant  l’Autel  du  Seigneur  ; car  il  avoir 
mis  les  deux  genoux  en  terre , & tenoit  les 
mains  étendues  vers  le  Ciel 

y y.  Etant  donc  debout  devant  le  peuple  i 
il  bénit  une fécondé  /ô/'r  toute  l’Affemblée  d’IC>, 
raël , en  difant  à haute  voix  : 

y 6.  Béni  foit  le  Seigneur , qui  a donné  la 
paix  à fon  peuple  d’Ifraël , félon  routes  les 
promeffes  qu'il  avoit  faites.  Tous  les  biens 
qu’il  nous  avoit  promis  par  Moyfe  fon  fervi- 
teur nous  font  arrivés , uns  qu’il  foit  tombé 

une 
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Ufte  feule  de  fes  paroles  â terre. 

y 7.  Que  le  Seigneur  notre  Dieu  foit  avec 
nous , comme  il  a été  avec  nos  peres  : gu’il 
ne  nous  abandonne  & ne  nous  rejette  point  ; 

y&.  mais  qu’il  incline  nos  coeurs  vers  lui , 
afin  que  nous  marchions  dans  toutes  fes  voies  , 

& que  nous  gardions  fes  préceptes , fes  céré- 
monies & toutes  les  ordonnances  qu’il  a pref- 
crites  à nos  peres. 

19-  Que  les  paroles  de  cette  priere  que 
j’ai  faite  devant  le  Seigneur  foient  préfentes 
jour  & nuit  au  Seigneur  notre  Dieu , afin  que 
chaque  jour  il  fafle  juftice  à fon  ferviteur  & à 
fon  peuple  d’Ifraël , 

60.  afin  que  tous  les  peuples  de  la  terre  fâ- 
chent que  c’eft  le  Seigneur  qui  eft  le  vrai 
Dieu  , & qu’après  lui  il  n’y  en  a point  d’au- 
tre. 

6 1 . Que  notre  cœur  aufli  foit  parfait  avec* 
le  Seigneur  notre  Dieu  , afin  que  nous  mar- 
chions félon  fes  préceptes,  & que  nous  gar- 
dions toûjours  fes  ordonnances,  comme  nous 
&ifons  en  ce  jour. 


37» 

ell  per  Moyfen  rêrvun 
tiium. 

17.  SIt  Dominus  Deui 
nofter  nobilcum , lîcuc  fuit 
cum  patribui  noftris  , non 
derelinquens  not  , neque 
projiciens. 

18.  Sed  inclinet  corda 
noftra  ad  le , uc  ambulemus 
in  univerlis  viis  ejus , & eut 
todiamus  mandata  cjus  , te 
ceremonias  ejus , & judicia 
quxeumquemandavic  patri- 
bu$  noAris. 

%9-  Et  fini  lèrmones  mei 
iAi,  quibus  deprecatu,  fum 
coram  Domino , appropin- 
quantes  Domino  Deo  not 
tro  die  ac  noâc , ut  faciat 
judicium  fervo  fuo , & po- 
pulo lUo'  Ifrael  pec  Angulos 
dies  ; 

do.  ut  teiant  omnes  po- 
puli  terrz  : quia  Dominut 
ipfe  eA  Deus , & non  cA 
ultra  abfque  eo. 

dl.  Sit  quoque  cor  not 
irum  perfeâum  cum  Domi- 
no Deo  noAro , ut  ambule- 
muc  in  decretisejus,  & eut 
todiamus  mandata  ejus,  A; 
eut  & hodie. 


§.  III.  Nombre  de^  brebis  & des  boeufs  que  Salomon  & fon  peuple  immolèrent 
au  Seigneur  dans  cette  folemnité. 


62.  Le  Roi , & tout  Ifraël  aveclui , immo- 
lèrent donc  des  viéümes  devant  le  Seigneur. 

6q.  Et  Salomon  , pour  hofties  pacifiques , 
^ immola  au  Seigneur  vingt-deux 
nulle  bœufs , & fix  vingt  mille  brebis.  Et  le 
Roi  avec  les  enfans  d’Ifraël  dédièrent  ainfi  le 
.Temple  du  Seigneur. 

<54.  En  ce  jour-là , le  Roi  confacra  le  mi- 
lieu du,  parvis  qui  étoit  devant  la  maifr>n  du 
Seigneur  , en  y offrant  des  holocaufres  , des 
ûcrifices , ôc  la  graiffe  des  hofties  pacifiques 
fur  un  Âutel  qu'il  y fit  faire  , parce  que  l’Au- 
Tome  IL  Part.  I, 


• 

ds.  Igimr  rex,  Scomnis 
Itrael  cum  eo,  immolabant 
viâimas  coram  Domino. 

dt.  Maâavitque  Salomon 
hoAias  pacificas , quas  im- 
raolavit  Domino,  boum  vi- 
ginti  duo  millia , & ovium 
centum  viginti  millia  : & 
dedicarerunt  templum  Do- 
mini  , rex  & filii  Ifrael. 

d4.  In  die  ilia  Tandificavit 
rex  medium  atrii , quod  e- 
rat  ante  domum  Domini  : 
fecit  quippe  hoIocauAum 
ibi , & facrificium  , & adi- 
pem  paciAcorum:  quoniam 
altare  zreum,  quod  état  co- 

A a a 
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runDominO)  minus  erac, 
U capere  non  poterac  holo- 
Muftum , & (âcrificium  * & 
adipem  pacificonim. 


Fecif  ergo  Salomon 
in  temporc  illo  feAivitatem 
celebrem  , & omnis  Kracl 
cum  eo , muitltudo  magna 
ab  introitu  Hmaih  ufque'ad 
Kivum  Ægypti , coram  Do- 
mino Deo  noftro  , feptem 
dicbus,  & feptem  dicbus , 
id  cA,  ^uaïuordecim  dic> 
bus. 


Et  in  die  oflava  dîmi- 
At  populos  : qui  benedicen- 
tes  régi  profeâi  funt  in  ta- 
bernacula  fua  Ixtantes , & 


tel  d’airain  , qui  étoit  devant  le  Seigneur  f 
étoit  trop  périt , & ne  pouvoit  fuffire  pour  les 
holocauries  y les  facrinces  & les  grailles  des 
hoiries  pacifiques  quoiefu’il  eût  vingt  coudées 
de  long  er  autant  de  large. 

65.  Salomon  fit  donc  alors  une  fête  très- 
cdlebre  ; & tout  Ifracl  la  fit  aufii  avec  lui , y 
dtant  venu  en  foule , depuis  l’entrde  d’Emath ,, 
jufqu’au  fleuve  d’Egypte , & étant  demeurés 
devant  le  Seigneur  notre  Dieu  pendant  fept 
jours , pour  la  dédicace  du  Temple,  & fept  au- 
tres jours  enfuite , pour  la  fête  des  tabernacles  > 
c’eft-à-dire , pendant  quatorze  jours. 

66.  Au  huitième  jour  de  cette  derniere  fête  , . 
il  renvoya  les  peuples,  qui,  bdniflantle  Roi, 
s’en  retournoient  en  leurs  maifons  avec  une 


aiacri  corde  fuper  omnibus 
bonis,  qnx  fccerdt  Domi» 
nus  D wid  fervo  iuo,  âc  11^ 
rtid  populo  Tuo. 


allegrefle  publique  , ayant  le  cœur  plein  de* 
joie  pour  tous  les  biens  que  le  Seigneur  avoir- 
faits  a David  fon  ferviteur,  ôc  à tout  fon  peu- 
ple d’Ifrael. 


CHAPITRE  IX. 


§.  L Le  Seigneur  apparaît  une  fécondé  fois  à Sahmon.  Il  l’ajfure  de  fa  proteéiion. 
pour  lui  ZT  pour  fon  peuple,  s’ils  lui  demeurent  fideles.  .^Liis  il  le  menace  - 
d’une  ruine  entière,  s’il  lai  manque  de  fidelité. 

• La  mesmeanne’e  3001.- 


I.  Fafluoi  fft  autem  cùm 
pfrfcciffet  S.ilomon  zdüî- 
cittm  liomCis  Domini , & 
rditicium  régi,  , & omne 
quod  optaTCHt  & Tolueiat 
Jaccre , 

I.  apparLÎc  ci  Dominus 
lècundô,  lîcut  appaiiteiaiei 
in  Cabaon. 


}.  Dixieque  Dbminui 
ad  cum  : Exaudivi  oratio- 
nem  ta inj  & dcprccaiioncm 
tuam,  quam  depcccatus  c> 


ï'O  Alomon  ayant  achevé  de  bâtir  la  maî- 
fon  du  Seigneur,  acheva  aufftdans  ta  fuite  le 
palais  du  Roi , & tout  ce  qu’il  avoit  fouhaité. 
ôc  voulu  faire  ; ce  qui  dura  près  de  vingt  ans. 

2.  Mais  , incontinent  après  la  prière  quil  f? 
au  Seigneur  à la  dédicace  du  T impie , le  Sei- 
gneur lui  apparut  une  fécondé  lois  durant  la 
KUit , comme  il  lui  avoit  apparu  à Galaon-, 

3.  ôc  lui  dit;  J’ai  exaucé  votre  pritre  ôc  la 
fupplication  que  voüs  m’avez  faite.  J’ai  fandli- 
fid  cette  mailon  que  vous  avez  bâtie  pour  y 
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établir  mon  nom  à jamais  ; & mes  yeux  fie 
mon  cœur  y feront  toujours  attentifs  aux  be- 
foins  de  ceux  qui  m'y  invoqueront. 

4.  Que  fi  vous  marchez  en  ma  prefence  y 
comme  votre  pere  y a marché , dans  la  fim- 
plicité  fie  la  droiture  de  votre  cœur , fi  vous 
faites  ce  que  je  vous  ai  commandé,  ôc  que 
vous  gardies  mes  lois  fie  mes  ordonnances , 

y.  j’établirai  votre  trône  fie  votre  régné  fut 
Ifraël  pour  jamais , félon  que  je  l’ai  promis  à 
David  votre  pere,  en  lui  aifant;  Vous  aurez 
toujours  de  votre  race  des  fuccefieurs  qui  fe- 
ront afiis  fur  le  trône  d’Ifraël. 

6.  Que  fi  vous  vous  détournez  de  moi , 
vous  & vos  enfans,  fi  vous  cefiez  de  me  fui- 
vre , fie  de  garder  mes  préceptes  fie  les  céré- 
monies que  je  vous  ai  preferites , fie  que  vous 
alliez  fervir  fie  adorer  les  Dieux  étrangers , 

7.  j’exterminerai  les  Ifraélites  de  la  terre 
que  je  leur  ai  donnée , je  jejetterai  loin  de 
moi  ce  Temple  que  j’aiconfacré  à mon  nom , 
Ifraël  deviendra  la  fable  fie  l’objet  des  raille- 
ries de  tous  les  peuples  , 

. 8.  ôc  cette  maifon  réduite  en  cendre  fera  confi- 

derée  comme  un  exemple  de  ma  juflice  ; ôc 
quiconque  palTera  devant  fera  frappé  d’éton- 
nement , Ôc  lui  infultera , en  dilant  : D’où 
vient  que  le  Seigneur  a traité  ainfi  cette  terre 
fie  cette  maifon  f 


coram  me  : (inâificavi  do- 
mum  hanc,  quam  ardificafli. 
UC  iponerem  nomen  meum 
ibi  in  rempiternum  , Sc  e- 
runc  oculi  mei  & cor  meum 
ibi  cunâis  diebus. 

4.  Tu  quoque  li  ambula- 
veris  coram  me,  ficut  am- 
bulavit  paier  tuus , in  (îm- 
plicitaie  , & feceris  omnia 
quz  ptzeepi  tibi , légitima 
mea  & fu^cia  mea  tèrra- 
veria, 

J.  ponam  thronum  regnî 
lui  (iiper  Ifraël  in  fempiier- 
num , (îcuc  locutus  fum  Da- 
vid patri  cuo,dicens:  Non 
auferetur  vit  de  genere  tuo 
de  folio  Ifrael. 

6,  Si  autem  avetlîone 
averfi  furritis  vos  Sc  filii 
veftri , non  fequentes  me  , 
nec  cuftodienies  mandata 
mea , & czremonias  meas  , 
quas  propofui  Tobis  , (ëd  a- 
biericis  & colueritis  deos  a- 
lienot , & qdorareritis  eos  ; 

7.  auferam  Ifrael  de  (û- 
perficie  terrr  , quam  dedt 
eis:  & templum, quoJ  fanc- 
tificavi  nomini  meo , proji- 
ciam  à confpeâu  meo . eria- 
que  Ifrael  in  proverbium  , 
fie  in  fabulam  cunâis  po- 
pulis. 

8.  Et  domos  bzc  erit  in 
exemplum  : omnis  qui  tran- 
lîerit  per  eam  , ftupebit , Sc 
lïbilabit , fie  dicet  : Quare 
fecit  Dominus  lie  terrz 
huic,  fit  domui  huic  ? 


Et  on  lui  répondra  : Le  Seigneur  a frappé 
ces  peuples  de  tous  ces  maux , parce  qu’ils 
ont  abandonné  le  Seigneur  leur  Dieu,  qui 
avoir  tiré  leurs  peres  de  l’Egypte,  ôc  qu’ils 
ont  fuivi  des  Dieux  étrangers  , fie  les  ont 
adorés  ôc  fervis. 


9.  Et  relpondebunt  : Quia 
dereliquerunt  Dominum 
Deum  fuum , qui  eduxit  pa-, 
très  eorum  de  terra  Ægyp- 
ci,  fit  fecuti  func  deos  aàe- 
nos , fit  adoraverunt  eos,  fit 
coluerunt  eos  : ideiren  in- 
duxic  Dominus  fupei  eos 
omne  malum  hoc. 


A a a ij  * 
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5.  II.  Salomon  donne  vingt  Villes  au  Roi  de  Tyr  pour  le  récompenfer  de  tout  et 
^u'il  lui  avait  fourni  pour  le  bâtiment  du  Temple  ir  de  fon  Valais,  Il  bâtit 
Ù"  fortifie  plupeurs  Villes. 


10.  Explecis  autem  annis 
viginti  poftquam  zJificave- 
rac  Salomon  duai  domos  > 
iJ  eQ , domum  Domini , & 
domum  regis , 

II.  ( Hiram  rege  Tyri 
przbente  Salomoni  ligna 
cedrina  & abiegna , & au- 
rum  juxta  omne  quod  opui 
habuerat  ) tune  dédit  Salo- 
mon Hiram  viginti  oppida 
in  terra  Galilzz. 

I a.  Et  egrefiiis  ell  Hiram 
de  Tyro , ut  videret  oppida 
quz  dederat  ei  Salomon , St 
non  placucruni  ei , 

15.  & ait  : Hxccine  funt 
civitates , quas  dedilii  tnihi , 
fratet  ? Et  appcllavit  eas 
Tetram  Chabij,  ufque  in 
dieiu  hanc. 


M-  Mifit  quoque  Hiram 
ad  regem  Salomonem  cen- 
tum  viginti  talenu  auri. 


te.  Hzc  eft  lûmma  ex- 
penlarum,  quam  obtulit  rex 
Salomon  ad  zdificandam 
dOmum  Domini  St  domum 
fiiam  , & Mello,  St  murum 
Jêrufaiem , & Hcfer,  8c  Ma- 
geddo,  St  Gazer. 


r<.  PharaorexÆgyptiaP 
tendit,  St  erpit  Gazer,  fiic- 
crnditqueeam  igni  : St  Chi- 
nanxum  , qui  habitabat  in 
civitate  , interiecii , St  de- 


I O,  Vingt  ans  s’étant  paffés , pendant  leG- 
quels  Salomoa  bâtit  les  deux  maifons  , c’eftv 
à-dire , la  maifon  du  Seigneur  ^ ôc  la  maiTon^ 
du  Roi , 

1 1 . ( Hiram  Roi  de  Tyr*  lui  envoyant  tous 
les  bois  de  cedre  ôc  de  fapin , & l’or  , félon 
le  befoin  qu’il  en  avoir  ) Salomon  donna  à 
Hiram  vingt  Villes  dans  le  pays  de  Gablée. 

\2.  Hiram  Roi  de  Tyr  vint  pour  voir  ces 
Villes  que  Salomon  lui  avoir  données  : mais 
elles  ne  lui  plurent  pas  ; 

13.  & il  dit:Sont-ce  là,  mon  frété,  les 
Villes  que  vous  m’avez  données , comme  une 
jufle  rècompenfe  des  grands  fervices  que  moi  & 
mes  gens  vous  ont  rendus  ? Et  pour  marquer  le 
peu  de  cas  qutl  'en  faifdit  , il' appella  cette 
contrée  la  terre  de  Chabul  , cefi-à-dire , /<* 
terre  de  fable , comme  elle  s’appelle  encore 
aujourd’hui , montrant  par-là  quelle  étoit  fort 
inférieure  aux  dons  qu'il  avoit  faits  à Salomon. 

1 4.  En  effet , Hiram , outre  les  matériaux  & 
les  Ouvriers  quit  avoit  fournis , avoit  encore* 
envoyé  au  Roi  Salomon  (ix  vingts  talens  d’or  , 
qui  ne  fuffirent  pas  néanmoins  pour  achever  les 
bâtimens  qu’il  avoit  entrepris. 

I J.  Et  la  raifon  qu’eut  le  Roi  Salomon  de 
mettre  un  nouveau  tribut  fur  fon  peuple , fut 
la  grande  dépenfe  qu’il  fut  obligé  de  faire  pour 
bâtir  la  maifon  du  Seigneur  & fa  maifon , pour 
hîtir  les  maifons  du  lieu  appelle  fAcWo , les  mu- 
railles de  Jerufàlem  , Hefer  , Mageddo  ôc 
Gazer. 

16.  Pharaon  Roi  d’Egypte  étoit  venir 
prendre  Gazer,  ôc  l’avoit  brîilée  , ôc  il  avoit 
dé&it  les  Chanané^s  qui  habitoient  dans  la 
Ville  , ôc  il  l’avoit  donnée  pour  dot  à fa  fille 
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que  Salomon  avoit  dpoufée. 

1 7.  Salomon  lebâtit  donc  Gazer  & la  bafle 
Béchoron , 

18.  Balaath  & Palmire , dans  le  pays  du  dé- 
fert  de  la  Syrie. 

1 9.  Il  forcifiaaufn  tous  les  bourgs  qui  étoient 
à lui  , ôc  c|ui  n’avoient  point  de  murailles  f 
les  Villes  ««  Vto/fMr  les  magafms  des  vivres  dr 
les  chariots  de  guerre , 6c  les  villages  qui  étoient 
dejline's  à la  demeure  des  gens  de  cheval  ; & il 
acheva  tout  ce  cm’il  lui  plut  de  bâtir  dans  Je- 
rufalem , fur  le  Liban , ôc  dans  toute  l’éten- 
due de  fon  Royaume. 


<]it  esm  in  Jotcm  fîliz  fuz 
uxeri  Salomonis. 

17.  Ædificavit  ergo  Salo- 
mon Gaaer,  & Becboioa 
ioferiorem  , 

1 8.  & Balaath , & Palmi- 
ram  in  terra  (blitudinis. 

17.  Etomnes  vicoi,  ,ui 
ad  Ce  pertinebane,  & erant 
abr^ue  mura  , munivit , te 
civitates  curruum  Sc  civiu- 
tet  equitum,  Sc.  quodeam- 
que  ci  placuit  ut  xdiEcaret 
in  Jerulàlem , & in  Libanoi 
5c  in  Omni  terra  poteftatia 
fiuc. 


TU.  Salomon  s'ajfujettit  plufieuri  peuples , ù“  les  rend  tributaires.  Il  offre 
trois  fois  l'annee  des  vidimes  au  Seigneur.  Il  envoie  une  faite  au  pays 
d’Ophir , d’où  elle  apporte  une  grande  quantité  d’or. 


20.  Quant  à tout  ce  qui  étoit  demei^  dé  10.  Unîverfumpopulum,’ 

peuple  des  Amorrhéens , des  Hethéens , des  s««  .remanferat  de  Amor- 
Phéréféens , des  Hévééns  ôc  des  Jébuféens  , & HV«TsV&*JebuI 

qui  n’étoient  point  des  enfans  d’Ifraël , ftis.  non  funt  de  fiiü» 

2 1 . Salomon  rendit  tributaires  leurs  enfàns  n.  bomm  filios , qui  re- 

qui  étoient  demeurés  dans  le  pays,  que  les  'JJ: 

T _ ,,  . ^ h I ^ Ijcct  non  potuernne  nlii  II- 

enfans  dlfracl  navoient  pu  exterminer;  ôc  mei exterminare : fecit  Sî- 
ils  font  demeurés  tributaires  julqu’aujourd’hui,  .lomon  ttibutarios , uique  in 
chargés  des  corvées  dr  des  ouvrages  les  plus  pé~ 
ttibles. 

22.  Car  il  ne  voulut  point  qu’aucun  des  az.  De  fiiiis  antem  ifraei 
enfans  d’Ifraël  fervît  d’efclaves  ; mais  il  en  fit  conftnuk  Saioi^n  fer- 
les  nommes  de  guerre  ^ les  Alinilires  ^ les  bc^iatores,  & miniftri  ■* 
principaux  Officiers  ôc  les  Chefs  de'  fes  ar-  ejus,  & principes,  st  du- 
mées,  ôc  ils  commandoient  les  chariots  ôc 

la  cavalerie. 


25.  Il  y avoit  cinq  cens  cinquante  hom-* 
mes  établis  fur  tous  les  ouvrages  de  Salomon , 
à qui  le  peuple  étoit  fournis , Ôc  qui  avoient 
l’intendance  de  tous  les  ouvrages  qu’il  avoit 
entrepris. 

24.  Après  cela  ^ la  fille  de  Pharaon  vint 


Etant  autem  prlnci* 
pec  fuper  omnia  opéra 
iotnonis  prarpolîti  quingent» 
quinquaginia , qui  habebaot 
Ajbjeâum  popvlum»  & ftS'- 
tiuis  bperibusiœperabaxiu 

14.  Filia  autem  PharaooiS  * 

Aaa  iij-. 
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alcendit  de  civitate  David 
in  domum  Tuam,  quam  zdi- 
£caverat  ei  Salomon  : tune 
zdificavic  Melo. 


1 f . Ofierebat  quoqua  Sa- 
lomon tribut  vicibus  per 
annos  lingulos  holocaulta , 
& pacificas  viâimas,  fimer 
altare  quod  zdificaverat  Do- 
mino, Scadolebat  thymia- 
ma  coram  Domino  : per- 
feâumque  eft  tcmplum. 

x6,  ClaCem  quoque  fecit 
rex  Salomon  in  Afiongaber, 
quz  efl  juxta  Ailat  in  littore 
Âlaris  lubri,  in  terra  Idu- 
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de  la  Ville  de  David  , dans  fa  niailbn,  que 
Salomon  lui  avoit  bâtie.  Et  ce  fut  alors  que  le 
Roi  bâtit  des  maifons  au  lieu  appelle  Mello  , 
c'e(l~à-dire , rempli , parce  quil  avoit  comblé 
me  vallée  qui  y étoit  auparavant. 

2 y.  Salomon  offroit  auffi  trois  fois  l’année  i 
dans  les  trois  fêtes  folemnelles , des  holocauftes 
& des  viftimes  pacifiques  fur. l’Autel  qu’il 
avoit  élevé  au  Seigneur , 6c  il  brûloitdu  par- 
fum devant  le  Seigneur , après  que  le  Tem- 
ple eut  été  achevé. 

2 5.  Le  Roi  Salomon  équipa  auffi  une  flots 
à Afiongaber  , qui  eft  près  d’Elath,  fut  le 
rivage  de  la  mer  rouge , au  pays  d’Idumée. 


mzz. 

17.  Milîtque  Hiram  in 
clalTe  ilia  fervos  fuos  viros 
nauticos  le  gnaroi  maris , 
cum  lèrvis  Salomonis. 


27.  Et  Hiram  envoya  avec  cette  flotte  quel- 
ques-uns de  fes  gens  j bons  hommes  de  mer  i • 
ôc  qui  entendoient'fort  bien  la  navigadon, 
qui  joignirent  aux  gens  de  Salomon,  qui  y 
étoiMt  moins  habiles. 


iS.  Qui  cùm  veniSent  in 
Ophir  , fumptum  inde  au- 
rum  quadringentorum  vi- 
ginti  talentorum  , demle- 
runt  ad  regem  Salomonem. 


28.  Et  étant  ailés  en  Ophir  , ils  y prirent 
quatre  cens  vingt  talens  d’or  , faifant  près  de 
trente  millions  de  livres  , qu’ils  apportèrent  au 
Roi  Salomon. 


CHAPITRE  X. 


§.  I.  La  Reine  de  Saba  , touchée  de  la  réputation  ^mSalomon , le  vient 
trouver.  Elle  admire  fa  fagejfe  Ù"  fa  magnificence  •,&  elle  s’en  retourne, 
après  lai  avoir  fait  de  grands  prefns  en  avoir  repu  de  très-magnfiquesi 

La  mesme  anne’e.  3001. 


I.  Sed  & regina  Saba,aua 
ditâ  famâ  Salomonis  in  no- 
mine  Domini  , venir  ten- 
tare  eum  in  znigmaiibus. 


f..  £c  ingreââ  /eniTalein 


I • / J A fagejfe  de  ce  Prince  lui  attiroit  le  ref~_ 
peâl  de  fin  peuple  dr  f eflime  de  fes  voijins.  La 
Reine  de  Saba  même , fur  la  réputation  de 
tout  ce  que  Salomon  avoit  fait  au  nom  du 
Seigneur , vint , du  fond  de  t Arabie  heureufe  y 
pour  en  faire  expérience  pat  des  énigmes 
qu’elle  lui  propofa. 

2.  Et  éunt  entrée  dans  Jerufalem  avec  unç 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Liv.  III,  Chat,  X.  377 

grande  fuite  & un  riche  équipage  , avec  de#  muho  ctiffl  comîtata,  & di- 
chameaux  qui  portoient  des  aromates  & une  » camelis  ponamibu» 
quantité  innnie  d’or  & des  pierres  précieufes , 
elle  fe  préfenta  devant  le  Roi  Salomon , ôc 
lui  découvrit  tout  ce  qu’elle  avoit  dans  le 
cœur. 

3.  Salomon  l’inllruifit  fur  toutes  les  chofes 
qu’elle  lui  avoit  propofées  ; Ôc  il  n’y  en  eut 
aucune  que  le  Roi  ignorât , ôc  fur  laquelle  il 
ne  la  fatisf it  par  fes  réponfes. 

4.  Or  la  Reine  de  Saba  voyant  toute  la  fà- 
gelTe  de  Salomon , la  maifon  qu’il  avoit  bâtie , 

y.  la  maniéré  dont  fa  table  étoit  fervie , les 
appartemens  de  fes  Officiers , les  diverlès 
«clafles  de  ceux  qui  le  fervoient , la  magnifi- 
cence de  leurs  habits  , fes  Echanfons , ôc  les 
holocauftes  qu’il  offroit  dans  la  maifon  du 
Seigneur , elle  étoit  toute  hors  d’elle-même; 

6.  ôc  elle  dit  au  Roi  : Ce  qu’on  m’avoit 
rapporté  dans  mon  Royaume , 

,7.  de  vos  entretiens  6c  de  votre  fagefle  étoit 
tiès-véritable  ; ôc  je  ne  croyois  pas  néanmoins 
ce  qu’on  m’en  difoit , jufqu’à  ce  que  je  fois 
venue  moi-même  ; ôc  que  je  l’aie  vû  de  mes 
propres  yeux;  ôc  j’ai  reconnu  qu’on  ne  m’a- 
voit pas  dit  la  moitié  de  ce  qui  en  cft.  Votre 
fagelTe  ôc  votre  conduite  pafle  toutee  que  la 
renommée  m’avoit  dit  de  vous. 


aromaia,  & aurum  inSDitun 
nimis  , & gemmas  pre^- 
tiofas , venir  ad  regem  Sa* 
lomonem , & iocuta  eft  ci 
univerfâ  quz  habebat  in 
corde  fuo. 

3.  Et  doculc  eam  Salo- 
mon omnia  verba  quz  pro- 
pofuerac;  non  fuit  fermo , 
quf  regem  polTei  latere,  & 
non  relponderet  ci. 

4«  Videns  autem  regina 
Saba  oninem  fiipienciam  Sa- 
lomonis,  & domum  quam 
zdifîcaverat , 

5.&cibos  menfe  cjus  , 
& habicacula  fervorum  , & 
ordines  miniftrantium , vef- 
tefque  eorum,  & pincernas» 
& holocaufta  qux  olTerebat 
in  Domo  Domini  : non  ha* 
bebat  ultra  fpiritum. 

ê,  Dixitque  ad  regem  : 
Verus  efl  (ermo>  quemau- 
divi  in  terra  mea  « 

7.  fuper  (èrmonibus  luis  y 
& fuper  lâpientia  tita  : ^ ron 
credebam  narramibus  mihi , 
donec  ip(a  veni,  &vidto- 
culis  meis  J & probavi  qubd 
media  pars  mihi  nuntiata 
non  fuerit:  major  edfapien* 
tia  & opéra  tua , quim  ru- 
mor  quem  audivi« 


8.  Heureux  ceux  qui  font  à vous  ! heureux 
vos  ferviteurs , qui  joüiffent  toujours  de  votre 
préfence  , ôc  qui  écoutent  votre  fagede  1 
p.  Béni  foit  le  Seigneur  votre  Dieu , qui  a 
mis  fem  affeélion  en  vous , qui  vous  a fait 
feoir  fur  le  trône  d’Ifraël , pirce  qu  il  a aimé 
Iliaèl  pour  jamais , ôc  qu’il  vous  a établi  Roi , 
pour  régner  avec  équité , 6c  pour  rendre  la 
jùilice  ! • 


8.  Beitj  vîri  tuS,  & beati 
fervi  cui , qui  Hant  coram  te  * 
femper , & audiunt  fàpien- 
tiam  tuam. 

9.  Sit  Domlnus  Deus  tuus 
benediélus  t cui  complacuil^ 
ti,&  pofuic  te  fuper  fb'’o- 
num  Iffael , cb  qtbd  dilcxe- 
rt  Dominils  Ifrae!  in 
p;t.”*rnum  , Sc  conHituit  te 
regem;  ur  faceres  judicium 
dfjuAifiam.  • 


10.  La  Reine  de  Saba  donna  enfuite  au  10.  DpA'i  régi  ren- 
Roi  fix  vinrts  talens  d’or,  une  quantité  infi-  '"S"'"  «lenw  aun  , 
nie  de  parfums  ôt  depietres  preueules.  On  gçmmas  preiiuris:  non  lUnt 
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allati  ultrà  -arosuta  tam  JIIHEIS  âpporté  dcpiUS  3 Jcruinlcni.  tdttt 
multa , quàfii  ed  quï  dédit  ‘ ‘ “ 

Sdba  tegi  Salomoni. 


II.  Sed  8c  claflis  Hiram  , 
quz  portabat  aurum  de  O- 
phir , attulic  ex  Ophir  ligna 
chyina  mulca  nimii  i 8c 
gemmas  pretiolâs. 

II.  Fecitque  rex  de  lignis 
thyinis  fuicca  domûs  Do* 
mini,  8c  domûs  regiz , 8c 
citharas  lycarque  cantocibus: 
non  func  allata  tiajalcemo- 
di  ligna  thyina  , neque  viFa 
ufque  in  pcffentem  diem.  ) 

i;.  Rex  aucem  Salomon 
dédit  reginz  Saba  omnia 
quz  voluit  8c  pecivU  ab  eo  : 
exceptis  hit , quz  ulcrô  ob- 
tulerat  ei  munere  regio. 
Quz  teverfa  eft , 8c  abiit  in 
terram  fuam  cum  (ervii 
Tuis. 


de  parfums  que  la  Reine  de  Saba  en  donna 
au  Roi  Salomon. 

1 1.  La  flotte  d’Hiram  qui  apportoit  l’or 
d’Ophir,  apporta  aufli  en  même-tems  une 
quantité  de  bois  très-rares , & des  pierres 
précieufes. 

ta.  Et  le  Roi  fit  faire  > de  ces  bois  rares  » 
les  baluftres  de  la  maifon  du  Seigneur  & de 
la  maifon  du  Roi  > des  harpes  ôc  des  lyres 
pour  les  muficiens.  On  n’apporta  & on  ne  vit 
jamais  de  cette  forte  de  bois  jufqu’à  ce  jour. 

X J.  Le  Roi  Salomon , de  fon  côté  , donna 
à la  Reine  de  Saba  tout  ce  qu’elle  défira  ôcce 
quelle  lui  demanda , outre  les  préfens  qu’il 
lui  fit  de  lui-même  avec  une  magnificence 
royale.  Et  la  Reine  s’en  retourna , ôc  s’en  alla 
en  fon  Royaume,  avec  fes  ferviteurs  , «m- 
blée  de  joie  & de  riches  dons. 


§.  II.  Salomon fj'tt  faire  cinq  cens  boucliers  d'or,  iT  un  trône  d’ivoire  revêtu 
d’or.  Defcription  de  ce  trône.  Réputation  de  ce  Prince.  Sa  fagejfe.  Ses 
richeffes. 


14.  Etat  aulem  pondus  au- 
ri  , quod  afTerebatuc  Salo- 
snoni  per  annos  lîngulos  , 
lêxcentorum  Texagima  fex 
laientocum  auri  : 

I f.  excepto  eo , quod  af* 
ferebani  viri  qui  fuper  vcc- 
tigalia  erant , 8c  negotiato- 
res , univerlique  fcruia  ven- 
demes,  8c  o'mnes  reges  A- 
labiz , duceTque  teiiz. 


I (.  Fecit  quoque  rex  Sa- 
lomon ducenta  (cpta  de  au- 
ro  puriHimo , fexcentos  au- 
ri iiclos  dédit  in  laminas 
(cuti  unius. 

17.  Etirecentaspeltas  ex 
auro  probato  ; crecentz  mi- 
no  auri  unam  peltam  vef- 
tiebant  : pofuitque  cas  rex 
in  domo  Ciltûs  Libani. 


14.  Le  poids  de  l’or  qu  on  apportoirà  Salo- 
mon chaque  année  étoit  de  fix  cens  foixante 
ôc  fix  talens  d’or  , 

1 y.  làns  ce  que  lui  rapportoient  ceux  qui 
avoient  l’intendance  des  tributs , les  gens  de 
trafic,  les  Marchands  de  chofes  curieujes , tous 
les  Rois  de  l’Arabie , ôc  tous  les  Gouver- 
neurs des  pays  voiftns  de  la  Judée  qui  lui  étaient 
/admis. 

1 6.  Le  Roi  Salomon  fit  aufli  deux  cens 
boucliers  d’un  or  très -pur  : il  donna  pour 
chaque  bouclier  fix  cens  ficles  d’or. 

17.  Il  fit  aufli  trois  cens  autres  boucliers  de 
fin  or  plus' petits  , mais  beaucoup  plus  majjifs 
que  les  premiers  ; car  chacun  de  ces  boucliers 
étoit  revêtu  de  trois  cens  mines  d’or,  qui  font 

dix~ 
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<tix-hu!t  mille  ficles , de  forte  qu'ils  étaient  plus 
pour  l'ornement  que  pour  le  fcrvice  : ôc  le  Roi 
les  mit  dans  la  maifon  du  bois  du  Liban. 

18.  Le  Roi  Salomon  fit  de  plus  un  grand 
trône  d’ivoire  qu’il  revêtit  d’un  or  très-pur. 

ip.  Ce  trône  avoir  fix  degrés.  Le  haut , ou 
le  dojfter , étoit  rond  par  derrière , le  dedans 
était  en  forme  de  niche  ; ôc  il  avoir  deux  mains, 
l’une  d’un  côté  , ôc  l’autre  de  l’autre , qui  te- 
noient  le  fiége  : ôc  deux  lions  auprès  des  deux 
mains , ou  des  deux  bras. 

20.  Il  y avoir  douze  lionceaux  fur  les  fix 
dégrés,  fix  d’un  côté  ôc  fix  de  l’autre.  Il  ne 
s’eft  jamais  fait  un  fi  bel  ouvrage  dans  tous 
les  Royaumes  du  monde. 

21.  Tous  les  vafes  où  le  Roi  Salomon 
bîivoit  étoient  auirrd’or  ; ôc  toute  la  vaiflelle 
de  la  maifon  du  bois  du  Liban  étoit  d’un  or 
très  pur.  L’argent  n’étoit  plus  confideré,  ôc 
on  n’en  tenoit  aucun  compte  fous  le  régné 
de  Salomon,  tant  il  étoit  commun , 

22.  parce  que  faflote , avec  celle  du  Roi 
Hlram , faifoit  voile  de  trois  ans  en  trois  ans , 
ôc  alloit  en  Tharfis , d’où  elle  rapportoit  de 
l’or , de  l’argent , des  dents  d’élcpnant , des 
finges  ôc  des  paons. 

2 J.  Le  Roi  Salomon  furpafla  donc  tous 
les  Rois  du  monde  en  richeflcs  ôc  en  fagefle. 

24.  Et  toute  la  terre  défiroit  de  voir  le 
vifage  de  Salomon,  pour  écouter  la  fagefle 
que  Dieu  lui  avoir  répandue  dans  le  coeur. 

2 J.  Et  chacun  lui  envoyoit  tous  les  ans 
des  préfens , des  vafes  d’argent  ôc  d’or , des 
étoffes  precieufes , des  armes  , des  parfiims , 
des  chevaux  Ôc  des  mulets. 

26.  Et  Salomon  amalfa  un  grand  nombre 
de  charriots  ôc  des  gens  de  cheval.  Il  eut  pour 
''t ordinaire  mille  quatre  cens  charriots,  quelque- 
Tome  II.  Part.  I. 


18.  Fecît  etiam  rex  Sa- 
lomon thronum  de  eboro 
grandem  : St  vcAivit  eum 
auro  fulvo  nimis , 

19.  qui  habebat  fex  gra- 
dus  : & fummitas  throni  ro> 
tunda  erat  in  parte  poHerio- 
ri;  & dux  manus  bine  at- 
que  inde  tenentes  fedile  : 8c 
duo  leones  Aabant  juxta  ma- 
nus Anguias. 


>0.  Et  duodecim  Icunculî 
Aantes  fuper  fex  gradus  bine 
atque  inde  : non  eA  f.)^ufn 
talc  opus  in  univerAs  reg- 
nis. 

ai.  Sed  8c  omnîa  va(a  » 
quibus  potabat  rex  Salo- 
mon, crant  aurea  : A:  uni- 
verlâ  Aipeilex  domus  falcut 
Libani  de  auro  puriAlmo? 
non  erat  argentum  ; necali- 
cujus  pretii  putabatur  in 
diebus  Salomonis , 

2«.  quia  clafTis  regis  per 
mare  cum  claAe  Hiram  Te- 
mel  per  très  annos  ibat  in 
TharAs  , deferens  inde  au- 
rum  & argentum,  8c  den- 
tés elephantorum,  3c  Amias, 
3c  pavos. 

MagniAcatus  eA  ergo 
rex  Salomon  fuper  omneg 
reges  terrx,  divitiis , 3C  fa- 
piencid. 

14.  EtunivcrAi  fctra  deA- 
derabac  vultum  Salomonis , 
ut  audiret  Aipientiam  ejus , 
quam  dederat  Deus  in  cor- 
de ejus. 

af.  Et  Anguli  deferebant 
ei  munera , vafa  argentea  3c 
aurea , veAes  3c  arma  bel- 
lica  , aromata  quoque  > 3c 
equos , 3c  mulot,  per  annos 
Angulos. 

i3.  Congregavitqüe  Sa- 
lomon cunus  3c  équités  , 3c 
faâi  funt  ei  mille  quadrin- 
genci  currus , 3c  duodecim 
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millia  equitum  , & dirpofuU 
eos  per  civirates  munitas , 
& oum  rege  in  Jerqlklem. 


17.  Fecitque  ut  tanta  eflet 
abundancia  argemi  tn  jeru' 
fAletn,  quanta  & lapidum  : & 
cedrorum  prjrbuit  multitu* 
diiiem  r qua(î  ncomoro«quz 
nalcuncur  in  campeftribus. 

18.  Et  educebantur  equi 
Saiomoni  de  Ægypto  , & de 
Coa.  Ncgoiiatores  enimre- 
gis  emebant  de  Coa,  & fta- 
tuco  pretia  pcrducebant. 


19.  Egrediebatur  autem 
quadriga  ex  Ægypto  fexccn- 
tis  fîclit  argemi,  & equus 
centum  quinquaginca  At- 
que  in  hune  modum  cunâi 
reges  Hethxorum  & 5yrix 
equos  vemimdabinc. 


fois  jufquà  quatre  mille.  Il  eut  auffi  douze 
mille  hommes  de  cheval , ôc  il  les  diftribua 
dans  les  Villes  fortes , fie  en  retint  une  partie 
pour  être  près  de  fa  perfonne  dans  Jerufalem. 

27.  Il  fit  que  , de  fon  tems  , l’argent  de- 
vint aulTi  commun  à Jerufalem  que  les  pier- 
res , & qu’on  y vit  autant  de  cedres  que  de 
ces  fycomores  qui  naifient  dans  la  campa- 
gne. 

28.  On  faifoit  venir  aulfi  de  l’Egypte  & de 
Coa  des  chevaux  pour  Salomon.  Car  ceux 
qui  trafiquoient  pour  le  Roi,  les  achetoient 
à Coa , fie  les  lui  amenoient  pour  un  certain 
prix. 

2p.  On  lui  amerjoit  un  attelage  de  quatre 
chevaux  d’Egypte  pour  fix  cens  ficles  d’ar- 
gent , fie  un  cheval  pour  cent  cinquante.  Et 
tous  les  Rois  des  Héthéens  fie  de  Syrie  lui  •. 
vendoient  ainfi  des  chevaux  de  leurs  pays.  - 


CHAPITRE  XL 


I.  Salomon  époufe  plufteurs  femmes  étrangères , contre  la  défenfe  de  la  LoL- 
Elles  lui  pervertiJJ'ent  le  cœur,  & le  font  tomber  dans  fidulairie. 


1.  Kex  autem  Salomon 
adamavic  mulieres  alieni^ 
gênas  multas  , fîliam  quo* 
que  Pharaonis  * & Moabiti- 
das,  & Ammonitidas,  Idu* 
inxas,  & Sidonias,  & He- 
tbxas  : 

i.  de  gentibus  , fuper 
quibus  dixit  Dominus  filiit 
Ilrael  : Non  ingrediemini 
ad  cas»,  neque  de  illis  in> 
^rcdieni-ur  ad  veilras  : cer- 
tifTimè  enim  averteni  corda 
veilra  , UC  fequamini  deos 
earum.  His  icaque  copula* 
tus  eil  Salomon  aidentidi- 
mo  amore. 


3*  Fueram  que  el  uxorc$ 


Ependant  le  Roi  Salomon  aima  pat- 
fionnément  plufieurs  femmes  étrangères, 
avec  la  fille  de  Pharaon  , des  femmes  de 
Moab  fie  d’Ammon , des  femmes  d’Idumée, 
des  Sidoniennes  ôc  du  pays  des  Héthéens, 

2.  qui  étoient  toutes  des  nations  dont  le 
Seigneur  avoit  dit  aux  enfens  d’ifraël  : Vous 
ne  prendrez  point  pour  vous  des  femmes  de  t 
ces  pays-là , fie  vos  filles  n’en  épouferont  point  r 
des  hommes;  car  elles  vous  pervertiront  le 
cœur  très-certainement,  pour  vous  faire  ado- 
rer leurs  Dieux.  Salomon  s’attacha  donc  à ces 
femmes  avec  une  paflion  très-ardente  , malgré 
la  défenfe  du  Seigneur. 

3*  Et  il  eut  lept  cens  femmes  qui  étoient 
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comme  des  Reines , & trois  cens  qui  dtoient 
comme  ïès  concubines.  Et  les  femmes  lui 
pervertirent  le  cœur. 

4.  Il  dtoit  ddja  vieux,  lorfque  les  femmes 
lui  corrompirent  le  cœur  pour  lui  faire  fui- 
vre  des  Dieux  dtrangers  ; Il  avait  alors  plus 
de  cinquante  ans  ; & , dans  cet  âge  avancé , fon 
cœur  n’dtoit  point  parfait  devant  le  Seigneur 
fon  Dieu , comme  avoit  dtd  le  cœur  de  Da- 


quafi  reginr  feptingcnlx,  & 
concubinx  tr.:crntx  : Sz  a- 
verterunt  rmilieres  cor  ejus. 

Cumque  jam  effet  fe- 
nex , depravatum  eft  cor  e- 
jus  per  m ilieres , ut  P-que- 
tetur  deos  aliènes  : nec  e- 
rat  cor  ejus  perfe^um  co- 
ram Domino  Deo  fuo,  fî- 
cut  cor  David  patris  ejus. 


vid  fon  pere. 

y.  Mais  Salomon  fervoit  Aftarthd , DdelTe 
des  Sidoniens , & Moloch , l’Idole  des  Am- 


î.  Sed  colebat  Salomon 
AOarthen  dcam  Sidonio- 
rum , fit  Moloc  idolum  Am- 


monites. 


monitarum. 


6.  Et  Salomon  fit  ce  qui  n’dtoit  point  agréa- 
ble au  Seigneur,  ôc  nefuivit  point  le  Seigneur 
parfaitement , en  lui  demeurant  fidele  jufquà 
la  fin , comme  avoit  fait  David  fon  pere. 

7.  Car  en  ce  même-tems  Salomon  bâtit 
un  Temple  à Chamos,  Idole  des  Moabites, 
fur  la  montagne  des  oliviers , qui  dtoit  vis-à- 
vis  de  Jerufalem  , & à Moloch  l’Idole  des 
<enfans  d’Ammon. 

8.  Et  il  fit  la  même  chofe  pour  toutes  fes 
femmes  étrangères,  qui  brûloient  de  l’encens 
ôc  facrifioient  à leurs  Dieux  dans  les  Temples 
quil  leur  avoit  bâtis. 

9.  Le  Seigneur  fe  mit  donc  en  colere 
contre  Salomon , de  ce  que  fon  efprit  s’étoit 
détourné  du  Seigneur  le  Dieu  d’Ilraël , qui 
lui  avoit  apparu  une  fécondé  fois  , 

I o.  qui  lui  avoit  défendu  expreffément  de 
fuivre  les  Dieux  étrangers , 6c  de  ce  qu’il  n’a- 
voit  point  gardé  ce  que  le  Seigneur  lui  avoit 
commandé. 

1 1 . Le  âMbeur  dit  donc  à Salomon  : Puif- 
que  vous  VOTB  comportez  ainfi,  ôc  que  vous 
n’avez  point  gardé  mon  alliance , ni  les  com- 
mandemens  que  je  vous  avois  faits , je  déchi- 
rerai ôc  diviferai  votre  Royaume  , ôc  je  le 
donnerai  à l’un  de  vos  ferviteurs. 


6 Fecicque  Salomon  quod 
non  placuerat  coram  Domi- 
no, fi:  non  adimpicvit  utfe- 
queretur  Dominum  Peut 
David  parer  cjns. 

7.  Tune  zdificavit  Salo- 
mon (ânum,  Chamos  idolo 
Moal,  in  monte  qui  eft  con- 
tra Jerufalem,  8c  Moloch 
idolo  filiorum  Ammon. 


8.  Arque  in  hune  modura 
fecit  luiiverffs  uxoribus  fuis 
alienigenis,  quz  adolebant 
thuta,  fie  immolabanr  diis 
fuis. 

9.  Igitur  iratus  eft  Do- 
minus  Salomoni  , quôd  a- 
verlâ  eflêt  mens  ejus  à Do- 
mino Deo  Ifrael  : qui  appa- 
ruerat  ei  fecundb , 

I O.  fie  prxceperat  de  ver- 
bo  hoc  ne  fequeretur  deos 
alienos,  fie  non  euftodivir 
quz  irundavir  ei  Dominus. 

II.  Dixit  itaque  Pomi- 
nus  Salomoni  : Quia  ha- 
buifti  hoc  apud  te,  fie  non 
euftodifti  pafihim  meum,  fie 
przeepta  mea  quz  mandavi 
tibi , difrumpens  feindam 
regnum  tuum,  fie  dabo  iUud 
ftrvo  tuo. 


1 2.  Je  ne  le  ferai  pas  néanmoins  pendant 


la.  Veruntamen  in  die- 
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bu9  tut«  non  faciimi  prop 
ter  Di»vtd  pafrem  tuum  ; Je 
xxijnu  6.Ü  cui  (cindam  illud , 

î:.  nec  fotum  r'^num 
aiifer*>ni  » frd  tribum  unan» 
dabo  filio  luo  ♦ p^opter  Da- 
vid fe'vum  meum , & Jeru- 
quam  rle^i. 


votre  vie  , à caufe  de  David  votre  pere  ; maïs 
je  le  divi  èrai  lorfque  le  Royaume  fera  entre 
les  mains  de  votre  fil'. 

1 3.  Je  ne  lui  ôteraî  pas  néanmoins  le  Rovau- 
me  tout  entier:  mais  j’en  donnerai  une  tribu 
à votre  fils  à caufe  de  David  mon  ferviteur  > 
& de  Jerufalem , que  j'ai  choifie. 


§.  IL  Le  Seigneur  irrité  contre  S.ihmen,  lui  Jùfcitepour  ennemis  Adadf 
Razon  ir  Jéroboam^ 


14.  Sufcitavit  autcm  Do- 
minus  adv«rlirii:mSalomO' 
ni^  A(iad  Idumxum  de  lè- 
mine  regio>  qui  crat  in  £- 
dom. 

15.  Cùm  cnim  effet  Da- 
vid in  Idumxa,  & afcendif- 
fêt  joab  princeps  militix  ad 
fepeliendum  eos  qui  fuerant 
imerfeAi  > & occidiffct  om- 
ne  malctlinum  in  Idumxa  ^ 

16.  (êx  enimmennbus  ibi 
mordtus  eft  Joab  , & omnis 
Ilrael  , dopcc  intertmeret 
omne  malculinuiD  in  14u- 
mxa  ) 

17.  fugit  Adad  ipfe,  & vt- 
ri  Idumxi  de  lervis  pattis  c- 
jus  cum  eo*,  ut  ingredere- 
tur  Ægyptum  : erat  autem 
Adad  puerparvutus. 

i9.  Cumq lie  furrexiffent 
de  Modian  , vere  un  in 
Pharan  « tuleruntque  (ècum 
viros  de  Pharan,  & imroie 
rum  Ægypium  ad  Pharao- 
nem  regem  Æ.gypti  qui  de- 
dit  ei  dumum , & cibos 
confUtcit,  & terraov  deio- 
gavif. 

19.  Et  invenit  Adad  g^- 
ttam  coram  Pbarattne  val- 
de , in  tamum  ut  daret  ei  u- 
jiorcm  , fororem  uxoris  lu* 
gcrmanam  Tiphncs  reginar, 

to,  Oenuitque  ei  ibror 
Tapbnes  Genubath  filtyfp  , 
& nutrivit  .eum  Taphncs 
în  domo  Pharaons:  erat- 
qye  Genubath  habitans  apud 
Vluraonem  cum  bJiis  cjus. 


14.  Or  le  Seigneur  fufcita  pour  ennemis 
Salomon  Adad  Iduméen,  de  la  race  royaie^y 
qui  étoit  dans  Edom. 

1 f . Car  lorfque  David  étoit  dans  l’Idumée , 
Joab  Général  de  fon  armée  y vint  pour  enle- 
velir  ceux  qui  avoient  été  tués , ôc  pour  tuer 
tous  les  mâles  dans  l’Idumée. 

16.  Et  il  y demeura  pendant  fix  mois  avec 
toute  l’armée  d’Ifraël , pendant  qu’il  tuoit  tous 
les  mâles  de  1 Idumée. 

17.  Et  en  méme-tems , Adad  s’enfuit  du  pays 
avec  des  Iduméens  ferviteurs  de  fon  pere  , 
pour  fe  retirer  en.  Egypte  ; 6c  Adad  n’étoit 
alors  qu’un  petit  enfant. 

18.  De  Madian , ils  allèrent  à Pharan;  6c 
ayant  pris  avec  eux  des  gens  de  Pharan , ils 
entrèrent  en  Egypte  , & fe  préfenterent  à 
Pharaon-,  Roi  d’Égypte,  qui  donna  une  mai- 
fon  à Adad  , lui  ordonna  ce  qui  étoit  nécef- 
faire  pour  fa  table , ôt  lui  aflfigna  un  certain 
pays , dont  tl  le  fit  Gouverneur. 

19.  Et  Adad  s’acquit  tellement  l’afTeClion 
de  Pharaon  , qu'il  lui  fit  épgflfer  la  propre 
fœur  de  la  Reine  Taphnès  falCJRii^.. 

20.  De  cette  fœur  de  la  Reine , il  eut  un 
fils,  nommé  Genubath  , que  l aplinès  n u - 
rit  dans  la  maifon  de  Pharaon.  Et  Gc.iul  at.i 
de.meuroit  dans  le  Palais  de  Pharaon  avec  les 
enfans  du  Roi. 
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21.  Adad  ayant  enfuite  appris  dans  l'Ecypte 
que  David  s’étoit  endormi  avec  fes  peres, 
& que  Joab  Général  de  fon  armée  étoit  mort  > 
il  dit  à Pharaon;  Laiflez-moi  aller , afin  que 
je  retourne  en  mon  pays. 

22.  Pharaon  lui  dit  : Mais  qu’eft  - ce  qui 
vous  manque  chez  moi , pour  penfcr  à retour- 
ner en  votre  pays  ? Adad  lui  répondit  : Rien 
ne  me  manque  ; mais  je  vous  fupplie  de  me 
permettre  de  m’en  retourner.  Il  sert  i^Qurna 
en  effet , & diffofa  les  Iduméens  à fe  révolter 
tonne  Üalomon. 


iT.  Cumque  auJifTfi  A- 
d.id  in  Ægypto  , dormifTe 
David  cura  patribus 
mortuum  elTe  Joab  princi- 
pem  militizjdÎMt  ni; 

Dimitte  me,  ut  vadam  iii 
terram  meam. 

az.  Dixiique  ei  Pharao; 
Qua  enîm  re  apud  me  in- 
diges , u(  quxras  ire  ad  ter- 
ram  tuam  ? Al  ille  rcfpon- 
dit:  NulUtfed  obfccro  le 
dimittas  me» 


23.  Dieu  lui  fufeita  aulli  pour  ennemi  Ra- 
zon  fils  d’Eliada  , qui  s’en  étoit  fui  d’auprès 
d’Adarezer  Roi|||Soba,  fon  Seigneur,  Inf- 
quil  eut  été  dffatt  par  David , 

24.  ôc  qui,  afiemblant  des  gens  contre  ce 
Prince,  étoit  devenu  Capitaine  de  voleurs 
lorfque  David  leur  failoit  la  guerre.  Ces  voleurs 
étant  allés  à Damas  avec  Razon  leur  Chef,  ils 
^ habitèrent , & ils  l’établirent  Roi  à Damas. 

2f.  Il  fùteq^mi  d’Ifraël  pendant  tout  le 
régné  de  Salomon  , eir  il  laiffa  /ddad  hernitr 
de  Jon  Royaume  & de  (a  haine  contre  les  Ifraé- 
lites.  Voilà  quelle  fut  la  fourcc  des  maux 
qu’Adad  caula  aux  enfans  d’ifrael,  & de  la 
haine  qu'il  avoit  contr’eux  ; & il  régna  en 
Syrie  apres  la  mon  de  Razon. 

26.  Jéroloom  fils  deNabath,  Fphratéen, 
de  Sareda  , ferviteur  de  Salomon  , dont  la 
inere  étoit  une  femme  veuve  qui  s’appclloit 
Sarva , fe  fouleva  aufli  contre  le  Roi. 


13.  Sufeitavit  quoqnr  ci 
Deus  a^verfarium  Raaon  fi- 
lium  Eliada  , qui  fugerat 
Adarezec  regem  Soba  do^ 
minum  ruum  : 

24.  & congregavit  con- 
tra eum  Tiros,  & faâus  eft 
•princeps  latronum  cùm  in- 
lerSccrct  cos  David  : abie- 
nintquc  Damalcum,  & ha- 
bitJVCrunt  ibi,  & conRiiue- 
Funt  cum  regem  in  Dama& 
CO, 

if.  eratque  adverfarius 
Ifraeli  cunâit  diebus  Salo- 
monis  : & hoc  eft  malain 
Adad  , & odium  contra  1^- 
raei.,  regnaviique  in  Syiia. 


2^.  Jéroboam  qnoqiic  ü- 
lius  Nabai  , Epliratxus  , 
de  Sarcd.i , lèrvus  Sa^omo- 
nis , cujus  mater  état  nomt- 
ne  Satva , mulier  vidua  ; Ic- 


27.  Et  le  fujet  de  fa  révolte  vint  de  ce  que 
Salomon  aïott  ihari>é  d impôts  non-fculement 
les  iirani^ers , mais  mime  Its  l/raèlites , /orfqu'il 
avoit  bâti  Mello,  ôc  rempli  l’endroit  creux  6c 
profond  qui  étoit  dans  la  Ville  de  David  fon 
pere. 

28.  Or  Jéroboam  étoit  un  homme  fort  6c 
puilfanti  ôc  Salomon  voyant  ce  jeune  iioin- 


v<iVK  manum  comra  regem, 
tr.  Et  ha:c  eft  caula  re- 
bellionis  adverfus  eum  , 
quia  Sainir.on  zdidcavit 
me.lo.  S:  coxquavit  vora- 
ginem  civatatis  David  partis 
lui. 


2*.  Eratautem  Jéroboam 
vir  fortis  & potens:  videnP 
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que  Salomon  adolefcentcm  me  intelligent  & Capable  d’affaires , lui  avoît 
bonx incioiis  scmdutoum , donné  l’intendance  des  tributs  d'Ephraïm  & 
fuper  tribuu  univerfi  do-  * ManaJJe  ; cc  qut  lut  donna  le  moyen  de  s snfi- 
mus  Jofepb.  nutr  dans  Pefprit  de  toute  la  maifon  de  Jofeph. 


§.  III.  Lf  Prophète  Ahias  coupe  fon  manteau  en  douze  parts  , en  donne  dix  à 
Jéroboam,  Ù"  Pajjureque  le  Seigneur  divifera  de  iréme  le  Royaume  d’Jf- 
rael , is“  qu’il  lut  en  donnera  dix  tribut , n'en  laij[ant  qu’une  au  fils  de 
Salomon  , à caufe  de  P idolâtrie  de  fon  pere. 


»9.  Faftum  eft  igitur  in 
tempoïc  illo , ut  Jéroboam 
egredereiut  de  Jerulklem , 
& invcnitet  eum  Ahias  Si- 
lonites  propheta  in  via , o- 
pertus  pallio  novo  : étant 
autem  duo  tantum  in  agto. 

50.  Appreliendenique  A- 
bias  pallium  luum  novum  , 
quo  coopertus  erat,  Iciditin 
duodecim  panes. 

31.  Et  ait  ad  Jéroboam: 
Toile  tibi  deccm  fcilTuras  : 
h.rc  enim  dicit  Domines 
Deus  Ilhiel  : Ecce  ego 
Icindam  regnum  de  manu 
Salomonis , & dabo  tibi  de- 
cem  tribus. 

Jx.  Porrô  una  tribus  re- 
manebit  ei , propter  fervum 
sneum  David , & Jerufalem 
civitatem , quam  elegi  ex 
pmnibus  tribubul  Ifrael  : 


}j.  eo  quôd  dereliquerit 
me  , & adoraverit  AAar> 
then  deam  Sidoniorum  , & 
Charoos  deum  Moab  , 8t 
Moloch  deumfiliorum  Am- 
mon  : Sc  non  ambulave* 
rit  in  viis  meis , ut  faceret 
juAitiam  coram  me , & prx- 
cepta  mea , 4 judicia , ficut 
David  pater  ejus. 

34-  Nec  auferam  omne 
regnum  de  manu  ejus , fed 
ducem  ponam  eum  cundis 
diebus  vit*  fu*  , pronier 
David  Aïrvum  meum,  qùem 
elegi , qui  cuAodivit  man- 
data mea  8t  przcepta  mea. 

3f.  Auferam autem  reg- 


2^11  arriva  en  ce  même-tems  que  Jéro- 
boam fortit  de  Jerufalem  , & qu’ Ahias  Silo- 
nite  Prophète  , ayant  fur  lui  un  manteau  tout 
neuf,  rencontra  Jéroboam  dans  le  chemin. 
Ils  n’étoient  qu’eux  deux  dans  le  champ  : 

30.  & Abias  prenant  le  manteau  neuf  qu’il 
avoit  fur  lui , le  coupa  enTOuze  parts  ; 

31.  & dit  à Jéroboam;  Prenez  dix  parts 

fîour  vous  ; car  voici  ce  qfie  dit  le  Seigneur 
e Dieu  d’Ifracl  : Je  diviferai  & arracherai  le 
Royaume  des  mains  de  Salomon , & je  vous 
en  donnerai  dix  tribus.  • 

3 a.  Il  lui  en  demeurera  |ke  tribu , à caufe 
de  David  mon  ferviteur , K de  la  Ville  de 
Jerufalem  que  j’ai  choifie  d’entre  toutes  les 
tribus  d’Ifraël  ; mais  je  vous  abandonnerai  les 
autres , 

33.  parce  que  Salomon  m’a  abandonné, 
& qu’il  a adoré  Aftanhé  , Déeffe  des  Sido- 
niens;  Chamos,  Dieu  de  Moab,  ôc  Moloch, 
Dieu  des  enfans  d’Ammon  ; ôt  qu’il  n’a  point 
marché  dans  mes  voies  , pour  faire  ce  qui 
étoit  jude  devant  moi,  ôc  pour  accomplir 
mes  préceptes  ôc  mes  ordonnances , comme 
David  fon  pere. 

34.  Je  ne  retirerai  pas  néanmoins  le  Royau- 
me de  fes  mains  : mais  je  le  lui  laifferai  gou- 
verner le  relie  de  fes  jours , à caufe  de  Da- 
vid mon  ferviteur  que  j’ai  choifi , qui  a gardé 
mes  ordonnances  ôc  mes  préceptes  ; 

3j;.  Mais  j’ôterai  le  Royaume  d’entre  les 
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mains  de  fon  fils  > ôc  je  vous  en  donnerai  dix  num  de  manu  filii  ejut,  &: 
tribus  ÿ decem  tribu»  : 

35.  & j’en  donnerai  une  tribu  à fon  fils,  eiioautem  ejuidabo 
afin  qu’il  demeure  toûjours  à mon  ferviteur  ;;|!;“”“DTwd“ftrrreo 

\ coram  me  in 
ritate  , quam 
elegi  UC  e£cc  nomen  meum 
ibi. 


David  une  lampe  qui  luife  devant  moi  dans  cunâis  diebus 
la  Ville  de  Jerufalem  que  j’ai  choifie,  afin  Jerufaiem^cîTitate 
que  mon  nom  y foit  honoré.  *"  ' ” *’  " 

37.  Mais,  pour  vous,  je  vous  prendrai;  & 
vous  regnerez  fur  tout  ce  que  votre  ame  dé- 
lire , 6c  vous  ferez  Roi  dans  Ifracl. 

38.  Si  vous  écoutez  donc  tout  ce  que  je 
vous  ordonne , fi  vous  marchez  dans  mes 
voies , 6c  que  vous  fafiiez  ce  qui  eft  jufte  & 

droit  devant  mes  yeux , en  gardant  mes  or-  coram  me,\uftodL 

donnances  6c  mes  préceptes  , comme  a fait  me*  & pncepia  mea , 
David  mon  ferviteur,  je  ferai  avec  vous,  je  meus: ero tecum, & xd.fica- 
vous  ferai  une  maifon  qui  fera  fiable  & fidele , 
comme  j’en  ai  fait  une  à mon  ferviteur  Da- 
vid , 6c  je  vous  mettrai  en  polfelTion  du  Royau- 
me d’Ifraël  ; 

S9‘  6c  j'affligerai  en  ce  point  la  race  de 
David , mais  non  pour  toûjours. 

40.  Salomon  voulut  donc  faire  mourir 
Jéroboam , dis  quil fut  ce  qutl  lui  était  arrivé  : 
mais  il  s’enfuit  en  Egypte  , vers  Sefac  Roi 
d’Egypte , 6c  y demeura  jufqu’à  la  mort  de 
Saiomon. 

41.  Tout  le  refte  des  allions  de  Salomon  , 
tout  ce  qu’il  a fait , 6c  tout  ce  qui  regarde  fa 
fageffe  eft  écrit  dans  le  Livre  qui  contient  fhi- 
Jioire  du  régné  de  Salomon, 


J7-  Teautem  affumam,  & 
regnabis  fuper  omnia  qux 
deliderat  anima  tua,  eriqup 
rex  fuper  Ifrael. 

}S.  Si  igitur  audierii  om- 
nia qu*  przcepero  cibi , & 
ambulayeri»  in  vit»  mei», 
& feceris  quod  reâum  eft 
en»  man- 


bo  tibi  domum  fidelem,quo- 
modo  xdiâcavi  David  do- 
mum , 8c  tiadam  tibi  Krael  s 


42.  Le  tems  pendant  lequel  il  régna  da^A 
Jerulàlem  lût  tout  Ifraél  fut  de  quarante  ansl^l 


quarante 


4j.  Et  Salomon , âgé  feulement  de  cinquante- 
huit  ans , s’endormit  avec  lès  peres  ; 6c  il  fut 
enfeveli  en  la  Ville  de  David  fon  pere.  Et 
Roboam  fon  fils  unique  régna  en  fa  place. 


IP.  & affligamlcmen  Da- 
vid fuper  hoc , lerunuamen 
non  cunâis  diebus. 

40-  Voluit  ergo  Salomon 
interficere  Jéroboam  ; qui 
furrexii , 8c  aufugic  in  Æ- 
gyptum  ad  Selâc  rcgem  Æ- 
Çypti  , 8c  fuit  in  Ægypto 
ufque  ad  mortem  Salomo- 
nis. 

41.  Reliquum  aucem  ver- 
borum  Salomonis,  8C  ôm- 
nia  quz  fecit , 8c  (âpientia 
ejus  ; ecce  univerlà  fcripta 
lûnt  in  Libro  verborum  die- 
rum  SaloBionii. 

4».  Die»  autem  , quos 
gnavit  Salomon  in  jeruû- 
lem  fuper  omnem  Ifrael  , 
quadraginta  anni  funt. 

4t.  Dormivitque  Salo- 
mon cum  patribus  fuis  , Sc 
fepulcus  eft  in  civieace  Da- 
vid partis  fui , regnavitque 
Koboam  ftlius  ejus  pio  eo. 
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CHAPITRE  XII. 


Ç.  I.  Tout  Jfraél , affemblc  à Sichem  pour  couronner  Eohoam , lui  dfmande 
une  diminutun  des  impôts  Ce  Prince  , prtf.tant  le  confril  des  jeunes  gens 
à celai  des  vieillards  , menace  ce  peuple  de  le  traiter  encore  plus  durement 
que  n’a  voit  fait  fon  pere. 

L’an  DU  MONDE  302p.  Avant  J.  C.  P7J. 

J.  Vcmt  amem  Roboam  LorsRoboam  Vint  à Sichcm  , dans  la 

in  Sichem  : iiluc  enim  con-,  yp Ephratm , parce  que  tout  Ifraël  s’y  étoit 

gregatus  crat  omms  Uraci  _ ri*  o • 

ad  conflituendum  cum  te-  aiTemblé  pour  1 étâbiir  IVOl. 

® 1.  Atverà  Jéroboam  fi-  2.  Mais  Jeroboam  fils  de  Nabath  , qui, 
hus  Nabat , cum  adhuc  effet  (Jafjs  la  Crainte  qu’Ü  avoit  du  Roi  Salomon  , 

regis  Saiomoniï,  audita  S étoit  rdfuguS  en  Egypte  , ayant  appris  fa 
morte  ejus , reverl'us  efi  de  niort,  revint  de  l’Egypte., 

Ægypto,  » I • • /I 

}.  Miferuntque  sc  voca-  parce  qu  on  lui  avoit  envoyé  des  gens 
vcrunteum:  vcnitergoje-  pour  le  faire  revenir.  Jeroboam  vint  donc 

do  Ifraei , & locuti  funt  ad  avcc  tout  le  peuple  d llrael  trouver  Roboam  , 
Roboam , dicentes  : fic  ik  lui  dirent  : 

4.  Pater  tuus  duriffimum  4.  Votre  pere  nous  avoit  chargés  d’un  Joug 

jugutn  impofuit  nobis  : tu  très-dur.  Diminuez  donc  maintenant  quel- 
icaque  nunc  imminue  pau-  ' j ./j  * 

luiumdeimperiopatris  tus  quc  chofc  de  lextteme  dureté  du  gouverne- 

duriffimo,  & de  jugo  gra-  nient  dc  votrc  pere  s & de  ce  joug  très-pé- 

rilTimo  quod  mtpo^uit  no- 


bû  , St  ferviemus  t 

Qui  ait  eis  ; Ite  ufque 
ad  tertium  diem , & tever- 
timini  ad  me.  Cum^ue  a- 
biiffet  populus , 

iniit  confilium  rexKo- 
boam  cum  fenioribus , qu 
afliftebant  coram  Salomom 


VOUS  fervirons. 

y.  Roboam  leur  répondit  : Allez-vous-en 
maintenant , & dans  trois  jours  revenez  me 
trouver.  Le  peuple  s’érant  retiré , 

6.  le  Roi  Roboam  tint  confeil  avec -les 
illards  qui  étoient  auprès  de  Salomon  fon 


ret,  St  ait:  Quod  datis  mi 
hi  confilium , ut  relpondeam 
populo  huic  J 

7.  Qui  dixerunt  ei  : Si 
hodieobedieris  populohuic, 
St  fcrvieris , St  petitioni  eo- 


patte  ejus  cùm  adhuc  vive-^j^e  lorfqu’U  vivoit  encore , & il  leur  dit 


Quelle  réponfe  me  confeillez-vous  de  faire  à 
ce  peuple  ? 

7.  Ils  lui  répondirent  : Si  vous  obéiflez 

maintenant  à ce  peuple , ôc  que  vous  leur 

rum  cefferis  , locutufquc  cédiez , en  VOUS  rendant  à leur  demande , âc 

faens  ad  eos  verba  lenu , gjj  jgm-  parlant  avcc  douccut  , ils  s’attache- 
cruiii  tibi  lervi  cunttii  die-  > . . , r ■ 

fcus.  ront  pour  toujours  a votre  fervice. 

8.  Mais 
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8.  Mais  Roboam  n’approuvant  point  le 
confeil  que  les  vieillards  lui  avoient  donné , 
il  voulut  confultcr  les  jeunes  gens  qui  avoient 
été  nourris  avec  lui , 6c  qui  étoiein  toujours 
près  de  fa  perfonne  ; 

p.  ôc  il  leur  dit  ; Quelle  réponfe  me  confeil- 
lez-vous  de  faire  à ce  peuple  qui  m’eft  venu 
dire  : AdoucilTcz  un  peu  le  joug  que  votre 
pere  a impofé  fur  nous  f 

1 0.  Ces  jeunes  gens , qui  avoient  été  hour- 
ris  avec  ce  Prince , lui  répondirent  : Voici  la 


XII. 


3S7 


8.  Qui  tîercÜ^iiît  con(i- 
lium  fenum,  que  <!  r . ’erant 
et,  aJhibuita  o eteentes# 
qui  rut;iti  fucrant  cuni  CO  , 
& aHinebantilli. 


9.  Dixitque  ad  cct  : Quod  , 
raihi  datis  ccnniium  , ut 
re^ondcam  popuio  huic  , 
qui  dixerunt  rrihi:  Levius 
tac  jugum  quod  impolUit 
pater  tous  fuper  nos  ? 

10,  Etdixerunt  ci  juvenes 
qui  nutriti  fuerantcum  co  : 
Sic  loqueris  populo  huic. 


réponfe  que  vous  ferez  à ce  peupjf  qui  vous  qui  locuti  funt  J te , dicen 
eft  venu  dire  : Votre  pere  a rendu  notre  joug 
très-pefant  ; nous  vous  prions  de  nous  foûla- 
ger:  ôc  vous  lui  parlerez  en  ces  termes:  Le 
plus  petit  de  mes  doigts  eft  plus  gros  que  mon 
pere  l’étoit  pat  le  milieu  du  corps. 

1 1.  Mon  pere , à ce  que  vous  dites , a im- 
pofé fur  vous  un  joug  pefant-;  ôc  moi  je  le 
rendrai  encore  plus  pelant  : mon  pere  vous 
a battus  avec  des  verges , ôc  moi  je  vous  châ- 
tierai avec  des  verges  de  fer. 

12.  Jéroboam  vint  donc  avec  tout  le  peu- 
ple trouver  Roboam  le  troifieme  jour  , (clon 
que  Roboam  le  leur  avoir  dit  : Revenez  me 
trouver  dans  trois  jours. 

13.  Et  le  Roi  répondit  durement  au  pea-  , , - , , „ . 

f)le  ; ÔC  abandonnant  le  confeil  que  les  vieil-  fjo  feniorum,  quod  ei  de- 
ards  lui  avoient  donné, 

14..  il  leur  parla  félon  que  les  jeunes  gens 
lui  avoient  confeillc , ôc  il  leur  dit  ; Mon  pere 
vous  a impofé  un  joug  pefant  ; mais  moi  je 
le  rendrai  encore  plus  pefant  : mon  pere  vous 

\ A • f 1*  * • 'Cl  mtu»  ••ugs.»- 

a «latiés  avec  des  verges  ; mais  moi-  je  vous  ego  autem  cidam  vos 
châtierai  avec  des  verges  de  fer.  feorpionibus. 

it.  EtleRoinefe  rendit  point  à la  volonté  m-Ei  non  acquievit  rex 
du  peuple , parce  q^ue  le  Seigneur  s étoit  dé-  fj„teum  Dominos,  ut  luf- 
tourné  de  lui  dans  la  colere,  pour  vérifier  la  citaret  verbum  fuum , quod 
oarole  qu’il  avoir  dite  à Jéroboam,  fils  de 
ISabath , par  Ahias  Silomte,  . ûlium  Nabat. 


tes  : Pdter  tuus  aggravavit 
jugum  noftrum  , tu  reieva 
nos.  Sic  loquens  ad  eos: 
Minimus  dî;ntus  meusgrof- 
lîor  eft  dorib  patris  mei. 


lî.Et  nunc  pater  meus 
pofuit  fuper  vas  jugum  gra- 
ve , ego  autem  addam  fuper 
jugum  vcftrum  : pater  meus 
cecidit  vos  flagcîlis  , ego 
autem  cxdam  vos  feorpio- 
nibus. 

1 1.  Venîi  ergo  Jéroboam  , 
Sc  omnis  pcpulus  ad  Ro- 
boam die  tertia,  ftcut  locu- 
tus  fuerat  rex , dicens  : Rc- 
vertimini  ad  me  die  tertia. 
13,  Refponditque  rex  po- 


derant , 

& locutus  eft  eis  fê- 
cundûm  conlîlium  juvenum, 
dicens:  Pacer  meus  aggrava- 
vit  jugum  veftrum,  ego  au- 
tem addam  }ugo  veftro  : pa- 
ter meus  cecidit  vos  Hagel- 
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€ ir.  Lf  peupl- iTIfratl , irrité , df  h réponfe  de  Roboam,  l'abandonne.  Dix 
‘ tribut  chotfijfem  Jéroboam  four  leur  Roi.  Rohoam  régné  fur  les  tribut  deJuda 
& de  Benjamin, 


itf.  Vident  itaque  popu- 
)u6  quod  noluiiTet  eos  audU 
rc  rex,  rerponditei,  dicens; 
Qu*  nobis  pars  in  David  ? 
vcl  qu*  hereditas  in  filio 
lfai?Vade  in  ubemacula 
tua  Ifrael  , nunc  vide  do- 
mum  luatn  David.  Et  abiit 
llrael  in  tabernaculafua. 


17.  Super  filios  autem  II- 
racl,  quicumque  habitabant 
in  civicatibus  juda,  regna- 
vit  Koboam. 

18.  Mifit  ergo  rex  Ro- 
boam  Aduram  , qui  erai  fu- 
per  tribuca:  & lapidavii  cum 
omnis  Ifraelt&  mortuuseft; 
porrb  rex  Roboam  feftinus 
afeendû  currum  , & fugit  in 
Jerulalem  : 

lÿ  recelTuque  Ifrael  à do- 
mo  David  , ufque  in  pr*- 
Icntem  diem. 

10.  Fdâum  eft  autem  cùm 
audidec  omnîs  Ifrael,  quod 
reverCus  eflet  Jéroboam, 
tnilerunt  , & vocaveruni 

eum  cr^ng  egato  cortu  , & 
condituerunt  cum  regem 
fuper  omnem  Ifrael , nec 
fecutus  e(l  quilquam  do- 
mum  David  prreer  tributn 
Juda  {blam. 


1 6.  Le  peuple  voyant  dont  que  le  Roi 
n’avoit  point  voulu  les  écouter  , commen<;a 
à dire  : Qu’avons-nous  de  commun  avec  la 
famille  de  David  ? Quel  héritage  avons-nous 
à efpérer  du  fils  de  David  ? Ifrael  ; retirez- 
vous  dans  vos  tentes  ; & vous , fils  de  David  > 
pourvoyez  maintenant  a votre  maifon.  Ifrael 
fe  retira  d#nc  dans  fes  tentes  > ù"  fècoüa  le 
joug  de  Roboam. 

1 7.  Mais  Roboam  régna  fur  tous  les  enfans 
d’Ifraël  qui  demeuroient  dans  les  Villes  de 
Juda  J & fur  la  tnbu  de  Benjamin.  • 

1 8 . Le  Roi  Roboam  envoya  enfuitqi^dura  , 
qui  avoit  la  furintendance  des  tributs , four  les 
exiger  : mais  tout  le  peuple  le  lapida , 6c  il 
mourut.  Le  Roi  Roboam  monta  aufli-tot  fut 
fon  char,  6c  s’enfuit  à Jerufalem. 

J 9.  Et  Ifrael  fe  fépara  de  la  maifon  de  Da- 
vid , comme  il  l’eft  encore  aujourd’hui 

20.  Tous  ceux  d’Ifraël  ayant  oüi  dire  que 
Jéroboam  étoit  revenu , l’envoyerent  quérir , 
6c  le  firent  venir  dans  une  affemblée  géné- 
rale , où  ils  l’établirent  Roi  fur  tout  Ifraël.  Et 
nul  ne  fuivit  la  maifon  de  David  que  la  feule 
tribu  de  Juda  df  celle  de  Benjamin. 


§.  Ilf.  Roboam  fe  prépare  à faire  la  guerre  à Jéroboam.  T.e  Prophète^  Séme'iat 
le  lui  dtfen  l de  la  part  du  Seigneur.  Jéroboam  établit  le  culte  impie  des 
veaux  d’or.  , 


L’an  du  monde  3030.  Avant  J.  C.  96^, 


II.  Venir  autem  Roboam 
Jerufalem  , & corgregavit 
univerfan  domvm  juda,  & 
tribum  Benjamin,  cemum 
odüginta  millia  elecWum 
virorum  belidxgxuxn/mpug- 


2 I.  Roboam  étant  venu  à Jerufalem  , aP- 
fembla  toute  la  tribu  de  Juda  6c  la  tribu  de 
Benjamin  6c  vint  avec  cent  quatre-vingts  mille 
hommes  de  guerre  choifis  , pour  combattre 
contre  la  maifon  d’Ifraël , ôc  pour  réduire  le 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Liy,  III.  Ch  ap.  XII.  389 


Royaume  fous  l’obciflance  de  Roboam  fils 
de  Salomon. 

22.  Alors  le  Seigneur  adrefia  fa  parole  à 
Semeïas  homme  de  Dieu , & lui  dit  : 

2 J.  Parlez  à Roboam  fils  de  Salomon  Roi 
de  Juda  , à toute  la  maifon  de  Juda  ôc  de 
Benjamin  ^ 6c  à tout  le  refie  du  peuple , 6c  di- 
tes-leur: 

24.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Vous 
ne  vous  mettrez  point  en  campagne , 6c  vous 
ne  ferez  point  la  guerre  contre  les  enfans  d’If- 
raël  qui  (ont  vos  frétés.  Que  chacun  retourne 
en  fa  maifon;  carc’efimoi  qui  ai  fait  ceci.  Ils 
écouterent  la  parole  du  Seigneur , 6c  ils  s’en 
retournèrent,  félon  que  le  Seigneur  le  leur 
avoir  commandé. 

, 2^.  Or  Jéroboam  rebâtit  Sichem  fur  la 
montagne  d’Ephraïm  , 6c  il  y établit  fa  de- 
meure ; 6c  étant  forü  de-là , ér  ayant  pajfé  le 
Jourdain,  il  bâtit  Fhanuel  fur  le  torrent  de  Je- 
boch. 

0.6.  Jéroboam  dit  cependant  en  lui-mê- 
meme  ; Le  Royaume  retournera  bien-tôt  à 
la  maifon  de  David. 

27.  Si  ce  peuple  va  à Jcrufalem , pour  y 
offrir  des  facrifices  en  la  maifon  du  Seigneur, 
le  cœur  de  ce  peuple  retournera  aufli-tôt 
vers  Roboam  Roi  de  Juda  fon  Seigneur , 6c 
ils  me  tueront , ôc  retourneront  à luL 

• 

28.  Et  après  y avoir  bien  penfé,  il  fit  deux 
veaux  d’or  fur  le  modèle  du  Dieu  Âpis  qu'il 
avait  vâ  adorer  en  Egypte  ,^7“  du  veau  d’or  que 
les  Ijraélites  avaient  élevé  dans  le  défert , 6c  il 
dit  au  peuple  : N’allez  plus  à l’avenir  à Jeru- 
làlem.  Ifraël,  voici  vos  Dieux  qui  vous  ont 
tiré  de  l’Egypte. 

2p.  Il  les  mit  aux  deux  extrémités  du  Royau- 
me: /avoir , l’un  à Bethel , 6c  l’autre  à Dan  : 

30.  ce  qui  devint  un  fujet  de  fcandale  & 
de  péché  ; car  ce  peuple , amateur  de  la  nou- 


narent  contra  domum  If- 
rael , Sc  reducereni  regnum 
Koboam  tüio  .Salomonis. 

11.  Fadluf  eft  autem  fer- 
mo  Oomini  ad  Semeiam  vi- 
rutn  Dei , dicens  : 

13,  Loguere  ad  Roboam 
filium  Salomonis  regem  Ju- 
da , & ad  omnem  domum 
Juda,  & Itenjamin  , & reli- 
quos  de  populo,  dicens  ; 

14.  H*c  dicit  Dominus  : 
Non  afeendetis,  neque  bel- 
labitis  contra  fratres  vef- 
tros  lilios  Ifrael  : revettatut 
virin  domum  fuam  , à me 
enim  f.iSum  eft  verbum 
hoc.  Audierunt  fermonem 
Domini , & reverlî  funfde 
itinere  , ficut  eis  prxcepe- 
rat  Dominus. 

H.  Ædificavit  autem  Jé- 
roboam Sichem  in  monte 
Ephraim  , & habiiavit  ibi  : 

egrelhis  inde  xdiheavit 
Phanuel. 


x6.  Dixitque  Jéroboam 
in  corde  fuo  : Nunc  rever- 
tetur  regnum  ad  domum 
David  : 

X7.  lî  alcenderit  popul^ii 
ifte  ut  faciat  facrificia  in 
domo  Domini  in  JeruTa- 
lem  : & convertetur  cor  po- 
puli  hujus  ad  dominum 
iuum  Roboam  regem  Juda , 
interficientque  me,  & re- 
vertentur  ad  eum. 

a8.  Et  excogitato  confî- 
lioTecuduos  vitulos  aureos, 
81  dixit  eis  ; Nolite  ultri 
afeenderein  Jcrufalem:  Ec- 
ce  dii  tui  lirael,  qui  te  edu- 
xerunt  de  terra  Ægypti. 


x9.  Pofuitque  unum  in 
Bethel , & alterum  in  Dan  : 

30.  & faSum  eft  verbum 
hoc  in  peccatüm:  ibat  enim 
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populu^  ad  adorandum  vitu- 
ium  ufque  in  Dan. 

}f.  Et  fccit  fana  in  ex- 
cr’lîsf  & facerdotes  de  ex« 
trt  mis  populif  qui  non  e- 
rant  de  niiis  Levî. 

ConAituitque  diem 
iblemnem  in  menfe  oâtavo , 
quinu-dccimadicmenlis,  in 
iimilitudinem  (blemnitatis  > 
quz  celebr.iba:ur  in  Juda. 
Êr  afeendens  altare,  Hmili- 
ter  fecit  in  Berhel , ut  im- 
molaret  vitulis , quus  fabri- 
ca:us  fuerat  : confiituicque 
in  Bethel  facerdotes  excel- 
ibrum,  quz  leccrat. 


vrauté  t abandonnant  le  ieigneitr , alloit  jufqua 
Dan,  pour  y adorer  ce  veau.  • 

} I.  11  Ht  auflTi  des  temples  dans  les  hauts 
lieux  confacrés  à l'honneur  des  idolet^  6c  il  y 
établit  pour  Prêtres  les  derniers  du  peuple  , 
qui  n’étoient  point  enfans  de  Lévi. 

32.  Il  ordonna  aulli  qu’on  célebreroit  un 
jour  folemnel  dans  le  huitième  mois , qui  fe- 
roit  le  quinzième  du  même  mois,  pour  ré- 
pondre au  jour  folemnel  qui  fe  célébroit  en 
Juda  au  fepûeme  mois  -.  & il  montoit  lui-mê- 
me à l’Autel , pour  faire  les  fondions  de  Prêtre , 
èr  relever  , par  fa  dignité , le  culte  des  idoles.  Il 
fit  la  meme  chofe  à Bethel  , facrifiant  lui- 
même  aux  veaux  d’or  qu’il  avoit  fait  faire  : & il 
établit  dans  Bethel  des  Prêtres  des  hauts 


5 J Et  afeendit  fuperal- 
tare  quod  extruxerat  »n  Be- 
the!,  quinudecinu  die  men* 
iis  oâavi,  quem  iinxcrjt  de 
corde  fuo  : & fecit  roîem- 
niracem  üliis  Ifrael,  & af- 
cendic  iuper  ;iitare>  lu  ado- 
leret  incenfum-. 


lieux  qu’il  avoit  bâtis. 

33.  Le  quinzième  jour  du  huitième  mois/ 
qu’il  avoit  ïzsx.  folemnel  à fa  Êintaific , il  mon- 
ta à l’Autel  qu’il  avoit  bâti  dans  Bethel,  pour 
y offrir  les  facrifices  ; & il  fit  faire  une  fête  fo- 
lemnelie  aux  enfans  d’Ifraêl , & monta  à l’Au- 
tel, pour  y offrir  de  l’encens. 


CHAPITRE  XII L 


§.  T.  Un  Prophète  envoyé  de  Dieu  prédit  à Jéroboam  le  renverfrment  de  fan 
Autel  Ù“  la  naiffdnce  du  Roi  Jojias , qui  devoit  détruire  les  hauts  lieux. 
Jéroboam  commande  qu’on  Parréte  , mats  fa  main  devient  feche.  L'Autel 
febiife  -,  zp"  te  Roi  n'ejî  guéri  que  par  la  priere  du  Prophète  qui  s'en  retourne  f 
jans  vouloir  manger  en  ce  lieu  , jeton  que  le  Seigneur  le  lui  avait  ordonné. 

La  mesme  anne’e  3030.. 


i.EiecceTÎr  Dsi  venit 
4e  Juda , in  fermone  Do- 
mini  in  Bsrlic!,  jeruboam 
fianie  Tuper  uiure,  & [bus 
jacicsnc. 

î.  Et  exclamavit  contra 
aitare  in  fermone  Doinini , 
X ait:  Altare,  altate,  hxc 
dienDominut:  Ecee  tiiius 


^•E  N même-tems  , un  homme  de  Diett 
vint  de  Juda  à Bethel  par  l’ordre  du  Sei- 
gneur, lorfque  Jéroboam  étoit  près  de  l’Au- 
tel , ôc  qu’il  y brûloit  de  l’encêns , 

2.  & il  s’écria  contre  l’Autel,  en  parlant 
ainfi  de  la  part  du  Seigneur;  Autel,  Autel  , 
voici  ce  que  dit  le  Seigneur;  Il  naîtra  un  fils 


« 


Digitized  by  Google 


LES  R O 1 S.  Lik.  ///.  P.  XIII.  391  ' 


dans  la  maifon  de  David  qui  s’appellera  Jo- 
lias  ; & il  immolera  fur  toi  les  rrêtres  des 
hauts  lieux  c^ui  t’encenfent  maintenant , 
brillera  fur  toi  les  os  des  hommes. 

3.  Et  en  mème-tems,  pour  preuve  de  ce 
qu’il  prédifoit,  il  ajouta  : Voici  ce  qui  fera, 
connoître  que  c’eftle  Seigneur  qui  a parlé  : 
L’Autel  vatout  préfentement  fe  rompre,  & la 
cendre  qui  eQ  deflus  fe  répandra  parterre. 

4.  Le  Roi  ayant  entendu  ces  paroles , que 
l’homme  de  Dieu  avoir  prononcées  à haute 
voix  contre  l’Autel  qui  étoit  à Bethel , éten- 
dit fa  main  de  deffus  l’Autel,  & dit:  Qu’on 
l’arrête.  Et  en  même-tems  , la  main  qu'il 
avoir  étendue  contre  le  Prophète  fe  fccha , 
& il  ne  put  plus  la  retirer  à lui. 

y.  L’Autel  aufli-tôt  fe  rompit  en  deux,  & 
la  cendre  qui  étoit  defilis  fe  répandit,  félon 
le  miracle  que  l’homme  de  Dieu  avoir,  par 
le  commandement  du  Seigneur,  prédit  de- 
voir arriver. 

5.  Alors  le  Roi  dit  à l’homme  de  Dieu: 
Offrez  vos  prières  au  Seigneur  votre  Dieu  , 
& priez-le  pour  moi , afin  qu’il  me  rende 
l’ufage  de  ma  main.  Et  l’homme  de  Dieu  pria 
le  Seigneur,  & le  Roi  retira  fa  main,  ôc  elle 
devint  comme  elle  étoit  auparavant. 

7.  Le  Roi  dit  encore  à l’homme  de  Dieu: 
Venez  dîner  avec  moi  en  ma  maifon,  ôc.  je 
TOUS  ferai  des  préfens. 

8.  L’homme  de  Dieu  dit  au  Roi:  Quand 
vous  me  donneriez  la  moitié  de  votre  mai- 
fon , je  n’irai  point  avec  vous , 6c  je  ne  man- 
gerai point  de  pain,  ni  ne  boirai  point  d’eau 
en  ce  lieu-ci; 

p.  car  le  Seigneur , en  me  donnant  cet 
ordre  , m’a  fait  ce  commandement  : Vous  ne 
mangerez  point  là  de  pain , 6c  n’y  boirez  point 
<i’eau , ôc  vous  ne  vous  en  retournerez  point 


nnfeecur  domui  David  , ]o- 
(ias  nominc.  & immolabic 
fuper  te  làcerdotes  excelfo- 
nim,  qui  nunc  in  te  ihura 
fuccendunt , & ofla  homi- 
num  fuper  te  incendet. 

3.  Deditque  in  ilia  die 
(ignum,  dicens  : Hoc  erie 
lîgnum  quod  locuiuscft Do- 
minus  : Ecce  altare  feinde- 
turi&  eSundetui  cinis  qui 
in  eo  eft. 

4.  Cumque  audiiTet  rex 
ferraonem  hominis  Dei  , 
quem  inclamaverat  contra 
altare  in  Bethel,  e.xtcndit 
mjnum  fuam  de  altari , di- 
cens : Apprehendite  eum. 
Et  exaruiimanusejus,  quam 
exrenderat  contra  eum  : 
nec  valuii  retrahere  eam  ad 
fe. 

f.  Altare  quoque  fcilTum 
eft , & cffufus  eft  cinis  de 
altari  , juxta  lîgnum  quod 
pridixerat  vir  Dei  in  fet- 
mone  Domini. 


6.  Et  ait  rex  ad  virum 
Dei  : Deprecare  faciem  Do- 
mini  Del  tui,  & Ota  pro 
me  , ut  rellituatur  manus 
mea  mihi.  Oravitque  vir 
Dei  faciem  Dumini , & re- 
vetfa  eft  manus  regis  ad 
eum  , â:  iââa  eA  lîcut  priùs 
fuerat. 

• 7.  Locutus  eA  autem  rex 
ad  virum  Dei  : Veni  me- 
cum  domum  ut  pnndeas , Sc 
dabo  tibi  munera. 

8.  Rcfpondiique  vir  Dei 
ad  regem  : Si  dederis  mihi 
mediam  pattern  domûs  tuæ, 
non  vcniain  tccum,  nec co- 
medam  panera,  neque  bi- 
bam  aquam  in  loco  iAo  ; 

9.  Ac  enim  inandatumeA 
mihi  in  fermone  Domini 
prjtcipicntis  : Non  corne - 
des  panem  , neque  bibes  a- 
quani , nec  tevertetis  pet 
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viam,  qui  venifti  : 


lo.  Abiit  ergo  per  aliam 
viam,  & non  eft  reTerfui 
per  iter , quo  venerat  in  Be- 
thel. 


par  le  même  chemin  par  lequel  vous  êtes 
venu. 

. 1 0.  Il  s’en  alla  donc  par  un  autre  chemin  ^ 
& il  ne  retourna  pas  par  le  même  chemin  par  ^ 
lequel  il  droit  venu  à BetheL 


§.  II.  Un  lieux  Prophète  tjui  était  à Beihel  trompe  l'homme  de  Dieu  , dr  lui 
perj'iiade  de  revenir  chez  lui  boire  & manger , contre  la  defenfe  du  Seigneur. 


1 1.  Prophètes aniem  qui- 
dam  fenex  habitabat  in  Be~ 
thel , ad  quem  vencrunt  fi- 
iii  lui  y dè  narraverunt  ei 
omnia  opéra  , que  feccrat 
Tir  Dci  ilia  die  in  Bcthel  : 
& verba  que  locufus  fuerat 
ad  regem  , narraverunt  patri 
Tuo. 

li.  Etdixit  eis  pater  eo- 
nim  : Per  quam  viam  abiit  i 
OBenderunt  ei  filii  fui  viam, 
per  qtium  abicrat  vir  Dei , 
qui  venerat  de  Juda. 

1 3.  Et  ait  tiliis  fuis  :Ster* 
nite  mihi  alînum.  Qui  cùm 
ftraviâenc,  al'cendit , 

14.  & abiit  poA  virum 
Dei,  & invenit  eum  feden- 
tem  fubtus  terebinthum , & 
ait  iiii  : Tu  ne  es  vir  Dei 
qui  venilli  de  Juda  i Rel^ 
pondit  ille:  Ego  fum. 

M.  Dixitque  ad  eum  : 
Veni  mccum  domum  , ut 
comedas  panem. 

lé.  Qui  ait:  Non  pofTum 
reverti , neque  venire  »- 
cum  , nec  comedam panem, 
roque  bibam  aquam  in  loco 
ifto: 


1 1.  Or  il  y avoU  un  vieux  Prophète  qui  de- 
meuroit  a Bethel , à qui  fes  enfans  vinrent 
dire  toutes  les  œuvres  mervetlleufes  que 
l’homme  de  Dieu  avoir  faites  ce  jour-là  à Be- 
thel , & ils  rapportèrent  à leur  pere  les  paroles 
qu’il  avoir  dites  au  Roi. 

12.  Leur  pere  leur  dit;  Par  où  s’en  eft-il 
allé  { Ses  enfans  lui  montrèrent  le  chemin  par 
où  l’homme  de  Dieu  qui  étoi:  venu  de  Juda  y 
s’en  étoit  allé. 

1 J.  Et  il  dit  à fes  fils  : Sellez  moi  mon  âne. 
Après  qu’ils  l’eurent  fellé , il  monta  deflùs  y 

14.  & s’en  alla  après  l’homme  de  Dieu  y 
qu’il  trouva  alfis  fous  un  térébinthe,  & il  lui  dit: 
Etes- vous  l’homme  de  Dieu  qui  êtes  venu  de 
Juda  I II  lui  répondit  ; Je  le  luis. 

1 J.  Venez,  dit-il,  avec  moi  en  ma  mai- 
fon,  pour  manger  de  pain. 

1 6.  L’homme  de  Dieu  lui  répondit  : Je  ne 
puis  retourner,  ni  aller  avec  vous;  & je  ne 
mangerai  point  de  pain , 6t  ne  boirai  point 
d’eau  en  ce  lieu-ci  ; 


17.  quia  iocutus  eO  Do> 
minus  ad  me  in  fermone 
.Domini,  dicens  : Non  co- 
medes  panem , & non  bi- 
bes  aquam  ibi,  nec  rever- 
tcTÎs  per  viam  qua  ieris. 


1 7.  car  le  Seigneur , en  me  parlant , com- 
me le  Seigneur  a coutume  de  parler , ceft-à- 
dire  , avec  cette  autorité  ^b/olue  qui  convient  à 
fa  divine  AlajeJlé  , m’a  donné  cet  ordre  : 
Vous  ne  mangerez  point  de  pain  , & ne  boi- 
rez point  d’eau  en  ce  lieu-là  , ôc  vous  ne 
retournerez  point  par  le  chemin  par  lequel 
vous  ferez  allé. 


18.  Qui  ait  illi:  Et  ego  1 8.  Cet  homme  lui  répondit  : Je  fuis  moî- 
Pfophea  fiun  funili»  tiu  ; même  Prophète  comme  vous,  fie  un  Ange 
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m’eft  venu  dire  de  la  part  du  Seigneur  : Ra-  & angélus  locuius  cil  mihi 
menez-le  avec  vous  en  votre  maifon , afin  Dommi , di- 

qu  il  mange  du  pain  & qu  il  boive  de  1 eau.  11  domum  tuam , m comedat 
le  trompa  ainfi^  panem,  & bibata^uam.  Fe- 

^ fellit  eum, 

ip.  ôt  l’emmena  avec  lui.  L’homme  de  u.  «treduxît  fecum:  co- 
Dieu  maugu.  du  paiu , & il  but  du  l’eau. 


III.  Le  Seigneur  fait  prédire  à l'homme  de  Dieu  que  fon  corps  ne  fera  point 
enfeveli  dans  le  tombeau  de  fes  peres.  Un  lion  le  tue  lorfqu'il  s'en  retournait 
chez  lui.  U ejî  enterré  dans  le  tombeau  du  Prophète  qui  l’avoit  trompé.  Jéro- 
boam perfjle  dans  fon  impiété. 

t 

20.  Etlorfqu’ils  étoieq^  table , le  Seigneur 
fit  entendre  la  parole  au  Prophète  qui  l’avoir 
ramené  : 

21.  Et  Cf  Prophète  cria  à l’homme  de  Dieu , 

3ui  étoit  venu  de  Judâ  , & dit  : Voici  ce  que 
it  le  Seigneur  : Parce  que  vous  n’avez  pas 
obéi  à la  parole  du  Seigneur  ,*  & que  vous 
n’avez  point  gardé  le  commandement  que  le 
Seigneur  votre  Dieu  vous  avoit  fait , 

2 2.  & que  vous  êtes  revenu  en  ce  lieu  , 
où  vous  avez  mangé  du  pain  ôt  bû  de  l’eau  , 
quoique  Dieu  vous  eût  commandé  de  n’y 
point  manger  de  pain , 6c  de  n’y  point  boire 
d’eau , votre  corps  mort  ne  fera  point  pojrté 
au  lépulchre  de  vos  pere". 

2 J.  Aprè>  que  l’homme  de  Dieu  eut  bû  6c 
mangé  , le  vieux  Prophète  fella  fon  âne  pour 
le  Prophète  qu’il  avoit  ramené. 

24.  Et  comme  l’homme  de  Dieu  étoit  en 
chemin  pour  s’en  retourner , un  üon  le  ren- 
contra qui  le  tua  ; 6t  Ton  corps  demeura  éten- 
du mort  dans  le  ch^in.  L’âne  fe  tint  auprès  ,autém  ftabat  juxca  iilum,  k 
de  lui  ; 6c  le  lion  aemeura  auprès  de  fon  cadavtr. 


20.  Cumqoe  ffderent  ad 
menfam  , faâus  eft  fermo 
Dominiad  Prophetam  i qai 
reduxerac  eum. 

21.  Et  exchmavît  ad  vi- 
rum  Dei»  qui  vencrat  de 
Juda,  drcens  : Hvc  dicit 
Dominas  : Quta  non  obe* 
diens  fuiAi  ori  Domini,  fie 
non  euftodifti  mandatum 
quod  prxcepk  cibi  Deminut 
Deus  cuus, 

zi.  Ôf  reverHii  c»,  6r  co- 
medifti  panem,  5c  bibîAi 
qu.tm,  in  loco  in  quo  prz» 
cepit  tibi  ne  comederes 
panem  , neque  biberes  a- 
qu.tm , non  inferetur  ca* 
«laver  tuum  in  lèpulchrum 
pacrum  cuoruin. 

Z U Cumque  comedilTet 
fie  bibiffet  , Aravic  alinum 
fuum  Prophète  , quem  re« 
düxerat. 

14.  Qui  cùm  ab)i(Tec»in* 
venir  eum  leo  in  via,  fie  oc* 
cidic,  fie  cadaver  rju» 
projeOum  in  itinere:  aAnirs 


corps. 

2).  Des  gens  qui  pafibient  par- là  virent 
Ton  corps  dans  le  chemin  , ôc  le  lion  qui  (e 
tenoit  près  du  corps , 6c  ils  vinrent  publier  ce 
qu’ils  avoient  vû,  dans  la  Ville  où  ce  vieux 
Prophète  demeuroit. 


2%.  Et  ecce,  viri  tran- 
fèunte*  viderunt  cadaver 
proieâum  in  via  » fie  leo- 
nem  itantem  juxta  cadaver. 
Et  venerunt  Si  divulgavc- 
runt  in  civinte,  in  qua  pro-^ 
pbetci  iile  Penex  habitabat. 


>>• 
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xd,  Quod  cùm  audiffct 
Prophcta  ille  , qui  reduxe- 
rat  eum  de  via,  ait:  Vir 
Dci  efl,  qui  inobediensfuit 
o»i  Domini,  & tradidit  eum 
Daminus  leoni,  & confre- 
git  eum , & occidit  jux» 
verbum  Domini,  quod  lo> 
cutus  cil  ci. 

17.  Dixitque*adfiliosfuos  : 
Scernitc  mihi  afînum.  Qui 
cùm  ftravifTcnt , 

18.  Si  ille  abiifTet,  inve- 
nit  cadaver  cjus  projedum 
in  via , & aHnum  & ieonem 
Aanres  juxta  cadaver:  non 
come^lic  ico  de  cadaverc  » 
nec  Ixiic  aünum. 

19,  Tulic  ergo  Prophètes 
cadaver  viri  Dei , & pofuit 
illud  fuper  afinum , Sc  re- 
verius  intuHt  in  civitatem 
Propheir  fenis  ut  plangerct 
eum. 

30.  Et  pofuit  cadaver  ejus 
în  fepulchro  fuo  : & planxe* 
runt  cum  ; Heu  heu  mi  fra* 
ter. 

3r.  Cumque  planxifTent 
cum,  dixit  ad  filios  fuos  : 
Cùm  mofiuus  fuero , fepe- 
lite  me  in  fepulchro  > in 
quo  vir  Dci  lêpultus  eft  : 
juxta  o(Ta  cjus  ponite  offa 
mea. 

31,  Profeâb  enim  veniet 
fermo  , quem  prxdixit  in 
fermonc  Domini  contra  al- 
tare  quod  e£l  in  Bethe),& 
contra  omnia  fana  cxcel- 
Ibrum  , qux  funt  in  urbi- 
bas  Samarix. 

m 

3J.  Port  verba  hxc  non 
eft  reverfus  Jéroboam  de 
via  fua  peiîlma , fed  c con- 
trario fecit  de  noviflimis 
popuii  facerdotes  excelfo- 
rum  : quicumque  volcbat , 
împlebat  manum  fuam  , & 
hebat  facerdos  excclforum. 


OIS.  Liv.  m.  Ch  MP.  XÎIL 

26.  Ce  Prophète  , qui  l’avoit  fait  revenir 
de  fon  chemin  , l’ayant  appris , dit  : C’eft  un 
homme  de  Dieu  qui  a été  ddfübdilTant  à la 
parole  du  Seigneur,  & le  Seigneur  l’a  livré 
a un  lion  qui  l’a  mis  en  pièces  6t  l’a  tué,  fé- 
lon la  parole  qu’il  avoir  dite. 

27.  Et  il  dit  à fes  fils  : Sellez-moi  mon  âne. 
Après  qu'ils  l’eurent  fellé, 

28.  il  s’en  alla,  ôc  il  trouva  le  corps  mort 
étendu  dans  le  chemin  , & l’âne  6c  le  lion  • 
qui  fe  tenoient  près,du  corps.  Le  lion  ne 
mangea  point  du  cq||s  mort , 6c  ne  fit  point 
de  mai  à l'âne. 

2p.  Le  Prophète  prit  donc  le  corps  mort 
de  l’homme  de  Dieu , le  mit  fur  fon  ane , ôc 
le  ramena  dans  la  Ville  où  il  demeuroit,  pour 
le  pleurer. 

30.  Il  mit  fe  corps  dans  fon  fépulchre  , ôc 
ils  le  pleurèrent , en  difant  : Helas  ! helas , 
mon  frere  ! 

3 1 . Après  qu’ils  l’eurent  pleuré , il  dit  à fes 
fils  : Quand  je  ferai  mort , enfevelilfez  - moi 
dans  le  même  fépulchre  où  repofe  l’homme 
de  Dieu  ; mettez  mes  os  auprès  de  fes  os. 

• 

32.  Car  ce  qu’il  a prédit  de  la  part  du  Sei- 
gneur contre  l’Autel  qui  eft  à Bethel,  6c  tous 
les  Temples  des  hauts  lieux  qui  font  dans 
les  Villes  du  Royaume  dlfiaél,  qui  aura  pour 
capitale  la  Fille  de  Samatic  , arrivera  très- 
certainement. 

3 3.  Après  ces  chofes  Jî  capables  de  convertir 
les  plus  endurcis  , Jcrobaam  ne  revint  point 
du  déjreglement  de  fa  w toute  corrompue  ; 
mais  il  prit  au  contraire  des  derniers  du  peu- 
ple pour  en  faire  les  Prêtres  des  hauts  lieux 
confacrés  aux  Idoles,  Quiconque  le  vouloir  , 
rempliftbit  fa  main  d offrandes  qu'il  élevoit  de- 
vant l’Autel,  6c  il  devenoit  ainfi  Prêtre  des 
hauts  lieux. 

5^.  Ce 
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54"  Ce  fut  là  le  j>éché  de  la  maifbn  de  Je-  34.  Et  prO|ter  hanc  eau- 
roboam  , ôt  c’eft  pour  cela  qu’elle  a dté  dd-  f®"’ 
truite  & exterminée  de  dellus  la  terre  vingt-  laa  defuprrScie  terr*. 
deux  ans  après  fa  récite. 


CHAPITRE  XIV. 

I.  Le  fils'  de  Jéroboam  tombe  malade.  San  pere  envoie  fa  femme  pour 
confulter  le  Prophète  Ahias  fur  cette  maladie.  Ce  Prophète  lui  déclaré  que 
Penfant  mourra.,  Ù“  que  toute  la  maifon  de  Jéroboam  fera  détruite. 


‘*'E  N ce  même-tems , Abia  fils  de  Jéroboam 
tomba  malade. 

2.  Et  Jéroboam  dit  à fa  femme  Allez- 
vous-en;  changez  d’habit;  & qu’on  ne  con- 
noiffe  point  que  vous  êtes  femme  de  Jéro- 
boam : & allez  à Silo  , où  eft  le  Prophète 
Ahias , qui  m’a  prédit  que  je  regnerois  fur 
ce  peuple. 

5 . Prenez  avec  vous  dix  pains , un  tourteau , 
& un  vafe  plein  de  miel , & allez  le  trouver 
avec  ces  prefens  que  vous  lui  offrirez  ; car  il  vous 
fera  favoir  ce  qui  doit  arriver  à cet  enfant. 

4.  La  femme  de  Jéroboam  fit  ce  qu’il  lui 
avoit  dit  : elle  s’en  alla  aulli-tôt  à Silo  , & 
vint  en  la  maifon  d’Ahias.  Ahias  ne  pouvoit 
plus  voir,  parce  que  fes  yeux  s’étoient  obf- 
curcis  , à caufe  de  fon  grand  âge. 

y.  Le  Seigneur  dit  donc  à Ahias  Voici  la 
femme  de  Jéroboam  qui  vient  vous  confulter 
fur  fon  fils  qui  efi  malade.  Vous  lui  direz 
telle  & telle  chofe.  Comme  la  femme  de 
Jéroboam  entroit  , en  difllmulant  qui  elle 
étoit , afin  que  le  Prophète  pût  lui  parler  avec 
plus  de  liberté , 

6.  Ahias  à fon  arrivée  entendit  le  bruit 
qu’elle  fit  en  marchant,  ôc  il  lui  dit:  Entrez, 
femme  de  Jéroboam.  Pourquoi  feignez-vous 
d’être  une  autre  que  vous  n’êtes  ? P'ous  atten- 

Tome  IL  Part.  I, 


i.Inteinpore  illo  *gro- 
tivit  Abia  nlius  Jéroboam. 

■1.  Dix^ue  Jéroboam  u- 
xori  fux;  Surge,  8t  com- 
muta liabilum , ne  cognof- 
Caris  quàd  (îs  uxor  Jéro- 
boam ; & vade  in  Silo  , ubi 
eft  Ahiai  Proplieta,  qui  lo- 
cutus  eft  mihi  , quoi  reg- 
naïutur  effem  fuper  popu- 
lum  hune. 

3.  Toile  quoque  in  manu 
tua  decem  panes,  & cruftu- 
lam,  & Tas  mellis , Si  vade 
ad  ilium  : ipfe  enim  indica- 
bit  tibi-quid  eventurom  lit 
pueto  huic. 

4.  Fecit  UC  dixerat , uxor 
Jéroboam  ; & confurgens 
abiic  in  Silo,  & venit  in  do- 
mum  Ahiz  : at  ille  non  po  - 
terat  videre , quia  caligave- 
ranc  oeuli  ejus  prz  fenedu- 
te. 

t.  Dixii  autem  Oominus 
ad  .\hiam  : Ecce  uxor  Jé- 
roboam ingreditur  ut  con- 
lulat  te  fuper  61io  fuo  qui 
zgrotat  ; hzc  & bzc  loque - 
ris  ei.  Cùmergoilla  intra- 
ret,  & diflimularec  fe  efie 
quz  erat  > 


6.  audivit  Ahias  fonitum 
pedum  ejus  introeuntis  per 
oftium  , & ait  : Ingredere 
uxor  Jéroboam  : quare  a- 
Uam  ce  efle  fimulas  ! ego  au- 

Ddd 
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■em  miüus  fum  ad  te  durui 
nuntius. 

7.  VaJe , & die  Jéroboam  : 
Hzc  dicit  Dominus  Deus 
Ifcael  : Quia  exaltavi  te  de 
inedio  populi  , dt  dedi 
te  ducem  fuper  populum 
meum  irrarl , 

8.  & (cidi  re^num  domus 
David,  & dedi  illud  tibi  , 
& nem  fuifti  licut  fervus 
meus  David  , qui  euftodivit 
mandata  mea  , & rrcucus 
eft  me  in  toto  corde  l'uo , 
faciens  quod  placiium  efiet 
in  confpeâu  meo  ; 

9.  fed  operatutgu  mala 
fùper  omnes  qu^Tuerunt 
ante  te , & fecifli  tibi  deos 
alienot  & conflaciles , ut  me 
ad  iracundiam  provocares  , 
me  autem  pcojecifti  poft 
corpus  tuum  ; 

10.  idcircbecce  ego  in> 
ducam  mala  fuper  domum 
Jéroboam , te  percutiara  de 
Jéroboam  mingentem  ad 
parietem  , & claufiim , & 
noviflîmum  in  Ifrael  : & 
mundabo  reliquias  domùs 
Jéroboam  , ficiu  tsMwdari 
foletfinuu  ulque  ad  putum. 


II.  Quimortui  (ùeriotde 
Jéroboam  in  civitate  corne- 
dent  eos  canes  : qui  autem 
mortui  fuerint  tn  agro,  vo- 
rabunt  eos  aves  cceli  : quia 
Domimis  locutus  eft. 


II.  Tu  igitur  lürge  , tt 
▼ade  in  domum  tuam  : & in 
ipfo  introitu  pedum  cuorum 
in  urbem,  morietur  puer , 
13.  & pîanget  eumomnis 
Ifrael , & fepeliet  : ifle  enim 
folus  infereiurde  Jéroboam 
in  fepulchium,  quia  iaven. 


OIS  Liv.  111  Ch  A P.  Xir. 
dez  de  moi  une  réponfe  favorable  ; mais  j’ai  été 
envoyé  pour  vous  annoncer  une  méchante 
nouvelle. 

7.  Allez , 6c  dites  à Jéroboam  : Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur  le  Dieu  d’ifracl  ; Je  vous 
ai  élevé  du  milieu  des  Ifraélites , je  vous  ai 
établi  Chef  de  mon  peuple  d’Ifraël , 

8.  J’ai  divifé  le  Royaume  de  la  mailbn  de 
David  , ôc  vous  l’ai  donné  ; ôc  après  cela  9 
vous  n’avez  point  été  comme  mon  ferviteut 
David  , qui  a gardé  mes  commandemens  9 
qui  m’a  fuivi  de  tout  fon  cœur  9 en  fa'ifant  ce 
qui  m’étoit  agréable  : 

mais  vous  avez  fait  plus  de  mal  que 
tous  ceux  qui  ont  été  avant  vous  9 & vous 
vous  êtes  forgé  des  Dieux  étrangers  ôc  jettés 
en  fonte , pour  irriter  ma  colete , 6c  vous 
m’avez  rejetté  derrière  vous. 

10.  C’eft  pourquoi  je  ferai  tomber  toutes 
fortes  de  maux  fur  la  maifon  de  Jéroboam  j 
ôc  je  ferai  mourir  dans  la  maifon  de  Jéro- 
boam jufqu’aux  animaux , jufqu’à  celui  que 
l’on  confervoit  précieufement , ôc  jufqu’au 
dernier  de  fa  famille  qui  fe  trouvera  dans  I(- 
raël  ; ôc  je  nettoierai  tous  les  relies  de  la  mai- 
fon de  Jéroboam,  comme  on  a accoutumé 
de  ’nettoier  le  fumier , jufqu’à  ce  qu’il  n’en 
relie  quoi  que  ce  foit. 

1 1.  Ceux  de  la  maifon  de  Jéroboam  qui 
mourront  dans  la  Ville  , feront  mangés  par 
les  chiens  ; ôc  ceux  qui  mourront  à la  cam- 
pagne , feront  mangés  par  les  oifeaux  du  Ciel  : 
cela  fera  ainfi  ; car  c’ell  le  Seigneur  qui  a 
parlé. 

12.  Allez-vous-en  donc,  ôc  retournez  en 
votre  maifon  ; ôc  au  même-tems  que  vous 
meniez  le  pied  dans  la  Ville,  l’enfant  mourra, 

1 J.  ôc  tout  Ifraèl  le  pleurera  ôc  l’enfevelira. 
C’ell  le  fcul  de  la  maifon  de  Jéroboam  qui 
fera  mis  dans  le  tombeau , parce  que  le  Sei- 
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j^eurle  Dieu  d’Ifraël  l’a  regardé  d’un  œil  fa- 
vorable dans  la  maifon  de  Jéroboam. 

1 4.  Mais  le  Seigneur  s’eft  établi  un  Roi  fur 
Ifraël  qui  ruinera  la  maifon  de  Jéroboam  en 
ce  jour , & en  ce  tems  même  où  nous  vivons. 


tus  eft  fuper  eofermo  bonus 
à Domino  Deo  irrael,  in 
domo  Jéroboam. 

14.  ConOituit  autem  (îbi 
Dorrsinus  regem  fuper  If- 
rael , qui  pe  cutiet  dumum 
Jéroboam  in  bac  die  > & in 
hoc  tempore  : 


§.  II.  Le  Seigneur  menace  JJraél  de  plujieurs  maux  pour  punir  fon  idolâtrie. 
Mort  de  Jéroboam.  Nadab  forijili  régné  a fa  place.  * 


1 f.  Le  Seigneur  frappera  ainfi  Ifraël  ,&  le 
rendra  comme  le  rofeau  qui  eft  agité  dans  les 
eaux  ; 6c  il  arrachera  Ifraël  de  cette  terre  fi 
excellente  qu’il  a donnée  à leurs  peres,  6c  il 
les  dilperfera  au-delà  du  fleuve  de  I Euphrate 
oit  ils  feront  emmenés  captifs , parce  qu’ils  ont 
confàcré  à leur  impiété  de  grands  bois  pour 
irriter  le  Seigneur  contre  eux. 

1 6.  Et  le  Seigneur  livrera  en  proie  Ifraël , 
à caufe  des  péchés  de  Jéroboam  qui  a pé- 
ché > 6c  qui  a fait  pécher  Ifraël. 

17.  La  femme  de  Jéroboam  s’en  retotma 
donc  , ôc  vint  à Therfa , où  Jéroboam  faifotf fa 
réfid.  nce  ; ôc  lorfqu’elle  mettoit  le  pied  fur  le 
pas  de  la  porte  de  fa  maifon , l’enfant  mourut. 

18. 11  nit  enfeveli  enfuite:  6c  tout  Ifraël  le 
pleura  , félon  que  le  Seigneur  avoir  prédit 
par  le  Prophète  Ahias  fon  ferviteur. 

ip.  Le  refte  des  aûions  de  Jerobam,  fes 
combats  ôc  la  maniéré  dont  il  régna  > Ibnt 
écrits  dans  le  Livre  des  Annales  des  Rois  d’If- 
raël.  I 

20.  Le  tems  du  régné  de  Jéroboam  fut  de 
vingt-deux  ans.  Il  s’endormit  enfuite  avec  fes 
pcKS  j ôc  Nadab  fon  fils  régna  en  fa  place. 


& pcrcutirt  Dorainuc 
Deus  Ifraël . lieue  moveri 
folet  arundo  in  aqua  : & 
evellet  Ilracl  de  terra  bona 
hac  , quam  dédit  patribut 
eoruin , & ventilabit  eot 
trans  fluraen  : quia  fecenint 
libi  lucos . ut  irritareot  Do- 
minum. 


i<.  Et  tradet  Dominu* 
Ifraël  propter  peccata  Jéro- 
boam, qui  peccavit,  & pec- 
care  fecit  lirael. 

17.  Surrexit  itaque  uxoc 
Jéroboam , & abiii , & venit 
in  Therfa  : cumque  ilia  in- 
grederetur  limen  domût  . 
puer  mortuus  efl , 

18.  & fepelienint  eum. 
Et  planxit  eum  omnis  Ifraël 
juxa  lènnonem  Domini 
quem  locutus  eA  in  manu 
fervi  (iii  Ahiz  Prophète. 

tf.  Reliqua  autem  ver- 
bonim  Jéroboam , quomo- 
do  pugnaveiit , te  quomodo 
régna verit,  ecceferipta  funt 
in  Libre  verborum  dierum 
regum  ifraël. 

ao.  Dies  autem , quibus 
legnavit  Jéroboam,  vigin- 
ti-duo  anni  funt:  & dormivit 
cum  patribus  fuis  : regnavic- 
que  Nadab  filins  ejus  pro 
eo. 


Ddd  ij 
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§.  III.  Lcf  Juifs  fournis  à Kobcam  s’abandonnent  à l’idolâtrie,  (y  commettent 
toutes  fortes  d’abominations.  Le  Roi  cTE^vpte  vient  à Jerufahm  , enleve^  les 
tréfors  du  Temple  Ù"  ceux  de  Roboam.  Mort  de  ce  Prince.  Son  fils  Abiam 
lui  fuccede. 

L’an  du  monde  jojj.  A v ant  J.  C.  P7i. 


»t.  Porto  Robonm  61iui 
Salomonis  regnavit  in  Juda. 
Qu.idfaginta  & unius  anni 
erat  Roboam , cùm  regnare 
corpiflet:  decem  & fcptem 
annos  regnavit  in  Jerufa- 
lem  civicate  , quam  elegit 
Dominus  ut  poneret  nomcn 
Tuum  ibi,  ex  omnibus  tri- 
bubus  Ifrael.  Nomen  autem 
matris  ejus  Naama  Amma- 
nitis. 


la.  Et  fecit  Judas  malum 
coram  Domino  , & irrita- 
verunteum  fuper  omnibus, 
quat  fecerant  patres  eorum 
in  peccatis  fuis  quz  pecca- 
verunt. 

SJ.  Ædificaverunt  enim 
& ipli  (ibi  aras , & ftatu.is , 
& lucos , Ti^er  omnem  col- 
le m exceUum  , & lubter 
omnem  arbotem  fiondo- 
làm . 

S4.  (êd  St  efTeminati  fue- 
runt  in  terra , fcceruntque 
omnes  abominationes  gen- 
tium , quas  attrivit  Domi- 
nus ante  faciem  filioruim 
Ifrael. 

SJ.  In  quinto autem  anno 
regni  , Roboam  , alcendit 
Sefâc  rex  Ægyuti  in  J etu- 
falem. 


af.  & tulit  ihefâuros  do- 
mùs  Domini,  & thefauros 
regios , & univerlà  diripuit  : 
duia  quoque  aurea , qux  fe- 
ccrat  balomon  ; 

S7.  pto  quibus  fecit  rex 
Roboam  feuta  zrea,  & tra- 
didit  ea  in  manum  ducum 
feutariorum , & eorum  qui 
cxcubabanc  ante  cfiium 


2 1.  Cependant  Roboam  fils  de  Salomon 
régnoit  fur  Juda.  Il  avoit  quarante  ôc  un  an 
lorfqu’il  commentja  à régner  ; & il  régna  dix- 
fept  ans  en  la  Ville  de  Jerufalem  que  le  Sei- 
gneur avoir  choifie  dans  toutes  les  Tribus 
d’Ifraël , pour  y établir  fon  nom.  Sa  mere 
s’appelloit  Naama , ôc  elle  étoit  du  pays  des 
Ammonites.  Roboam  y corrompu  par  /es  mau- 
vais confeils , abandonna  bien  - tôt  le  Seigneur 
pour  adorer  les  idoles. 

2 2.  Et  Juda,  à /on  exemple  y fit  le  mal  de- 
vant le  Seigneur  ; ôc  ils  l’irritcrent  par  les  pé- 
chés qu’ils  commirent , plus  que  leurs  peres 
ne  l’avoient  irrité  par  tous  leurs  crimes. 

23.  Car  ils  s’élevèrent  aufii  des  Autels , 6c 
firent  des  ftatues  ôc  des  bois  profanes  fur  tou- 
tes les  collines  élevées , ôc  fous  tous  les  art 
bres  touffus. 

24.  Il  y eut  auffi  dans  leur  pays  des  effé- 
minés y ôc  ils  commirent  toutes  les  abomi- 
nations de  ces  peuples  que  le  Seigneur  avoit 
détmits  à la  vue  des  enfans  d’Uraëi. 

t 

2 y.  Mais  ces  crimes  ne  demeurèrent  pas  long- 
tems  impunis.  Dès  la  cinquième  année  du 
régné  de  Roboam,  SefacRoi  d’Egypte  vint 
à Jerufalem  , qui  lui  ouvrit  /es  portes. 

26.  Il  enleva  /ans  ri/tfiance  les  tréfors  de  la 
maifondu  Seigneur  ôc  les  tréfors  du  Roi,  ôc 
pilla  tout.  Il  prit  auffi  les  boucliers  d’or  que 
Salomon  avoit  faits , 

27.  en  la  place  defqucls  le  Roi  Roboam 
en  fit  faire  d’airain  , ôc  les  mit  entre  les 
mains  de  ceux  qui  avoient  foin  des  boucliers  , 
ôc  de  ceux  qui  faifoient  fentinelle  devant  la 
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porte  de  la  maifon  du  Roi. 

28.  Etlorfque  le  Roi  entroit  dans  la  mai- 
fon du  Seigneur,  ceux  qui  dévoient  marcher 
devant  lui  pbrtoient  ces  boucliers , & ils  les 
reportoicnt  enfuite  au  lieu  deftiné  à garder 
les  armes. 

2p.  Le  refis  des  avions  de  Roboam,& 
tout  ce  qu’il  a fait , efl  écrit  dans  le  Livre  des 
annales  des  Rois  de  Juda. 

30.  Et  il  y eut  tou]o\xxs  inimitié , & fouvim 
guerre  ouverte  entre  Roboam  ôc  Jéroboam. 

3 [ . Et  Roboam  s’endormit  avec  fes  peres; 
& il  fut  enfeveli  avec  eux  dans  la  Ville  de 
David.  Samere,  qui  étoit  Ammonite,  s’ap- 
pelloit  Naama.  Et  Abiam  fon  fils  régna  en 
fa  place. 


dcmûs  regis: 
i8.  cumque  ini’fedcrcfuf 
rex  in  domum  Domini  , 
portabant  ca  qui  praîC’undi 
habebanc  ollicium  : & po(^ 
tci  reportabanc  ad  arma- 
meniarium  fcutariorum. 

19*  Reiiqua  autem  (èr- 
monum  Roboam,  Sc  om- 
nia  qu2  fecic , ecce  /cripra 
Tunt  in  Libro  fermonum 
dienim  regum  juda. 

;o.  Fuitque  beüum  inter 
Roboam  & jéroboam  cunc- 
tis  diebus. 

jt.  Dormîviiquc  Roboam 
cum  patribus  fuis  fepul- 
tus  efl  cum  eis  in  civiute 
David:  nomen  autem  nu- 
iris  ejus  Naama  Ammani- 
tis  : & rcgnavic  Abiam  fiiiuc 
ejus  pro  CO. 


CHAPITRE  XV. 


§.  I.  * Abiam  imite  Vimputé  de  Robam  fon  pere.  Dieu  lui  donne  nèanmoint 
un  fit  en  confidération  de  David.  U meurt",  &•  ce  fit  nomme  Afa , 
régné  en  fa  place. 

* L’an  DU  MONDE  3045.  Avant  J.  C.  py8. 
*^L’an  du  monde  304p. 


1 *L  A dix-huitieme  année  du  régné  de  Jé- 
roboam fils  de  Nabath  fur  Ifraël , Abiam  fils 
eie  Roboam  régna  fur  Juda.  Son  pere  l’avoit 
choifi  pour  lui  fuccéder  , parce  qitil  ètoit  plus 
Jage  & plus  capable  de  régner  que  tous  fes  autres 
enfant.  ■ 

2.  Il  régna  trois  ans  dans  Jcrufalem  ; Jà 
mere  fe  nommoit  Maacha,  & étoit  fille  d’A- 
beffalom. 

3.  Il  marcha  dans  tous  les  péchés  que  fon 
pere  avoir  commis  avant  lui  ; ôc  fon  cœur 
n’étoit  point  parfait  avec  le  Seigneur  fon 
Dieu , comme  l’avoit  été  le  cœur  de  David 
fon  pere. 


I.  Tgitur  in  oâavo  decî-' 
mo  anno  regni  jéroboam’ 
blii  Nabat,  rcgnavic  Abiam 
fiiper  judaxx;. 


X,  Tribus  annîs  regnavît 
in  jerufalem  : nomen  matris 
ejus  xMiucha  6üa  Abcâa* 
]om. 

Ambul^vitque  in  om- 
nibus peccatis  pacris  fui  , 
qujcfeceraf  ante  cum  : nec 
erat  corejus  perfeôum  cum 
Domina  Deo  fuo,  ficuc  cor 
David  patris  ejus. 
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4.  Sed  propter  llavid  de- 
dit  ei  Dontinus  Deus  fuus 
lucernnm  in  Jenilâlem,  uc 
fuiciurei  ülium  ejus  poil 
eum  , S<  flstuerct  jerulâ- 
1cm  : 

eô  ^uod  feciflet  Da- 
vid reâum  in  oculis  Domi- 
ni,  & non  declinalTet  abom- 
nibu»  qj*  pra-reperat  ei 
cunâis  diebus  vu*  Tu* , ex- 
cepte lêrmone  Uri*  He- 
thxi, 

<.  Attamen  bellum  fuit 
inter  Roboam  & Jéroboam, 
Omni  tcmpore  vit*  ejus. 


7.  Reliqua  autem  iêrmo- 
num  Abiam,  & omnia  quz 
fecit , nonne  h*c  Icnpta 
Tunt  in  libro  verborum  die- 
rum  regum  Juda  ? Fuitque 
przliuin  inter  Abiam  & an- 
Ur  Jéroboam. 


I.  Et  dormivit  Abiam 
Cum  patribus  fuis , & (epe- 
lierunt  cum  in  civitaie  Da- 
vid: regnavitque  Aiâ  filiut 
•jtttpro  eo. 

f.  In  anno  ergo  vigelïmo 
Jéroboam  regis  ITrael  rég- 
it avit  Alâ  rex  Juda, 

10.  & quadraginn  & uno 
anno  régna  vit  in  Jerulâlem. 
Nomen  mitiis  ejus  Maa- 
cba  fiiia  Abeflàlom. 


DIS.  L/r.  III.  CiiAP.  Xl^. 

4.  Mais  néanmoins  le  Seigneur  fon  Dieu 
lui  donna , à caufe  de  David  , une  lampe 
dans  Jerufalem , en  fufcitant  fon  fils  après 
lui  pour  confervcr  la  gloire  de  Jerufalem; 

J.  parce  que  David  avoir  fait  ce  qui  étoit 
droit  a jufte  aux  yeux  du  Seigneur,  & que  , 
dans  tous  les  jours  de  fa  vie , il  ne  s’étoit  point 
détourné  de  tout  ce  qu’il  lui  avoir  com  mandé , 
excepté  ce  qui  fe  palfa  à l’égard  d’Urie  Hé- 
théen. 

5.  Il  y eut  néanmoins  toujours  guerre  entre 
Roboam  ôc  Jéroboam  , tant  que  Roboam 
vécut , ^ celle  guerre  continua  du  vivant 
biam  fon  fils. 

7.  Car  , pour  n’en  rapporter  qu’un  feul  exem- 
ple , puifque  le  refte  des  aftions  d’Abiam  , 
& tout  ce  qu’il  fit  eft  écrit  au  Livre  des  anna- 
les des  Rois  de  Juda , Ifraél  & Juda  en  vin- 
rent aux  matns  fous  fon  régné  : & il  fe  donna 

tUne  bataille  entre  Abiam  ôc  Jéroboam , oà 
Abiam  , avec  quatre  cens  mille  hommes , défit 
entièrement  Jéroboam , qui  en  avoir  huit  cens 
mille  , dont  il  y en  eut  cinq  cens  mille  de  tués  ou 
blejfés. 

8.  Après  cela  , Abiam  s’endormit  avec 
fes  peres  , ôc  on  l’enfevelit  dans  la  Ville  de 
David  : ôc  fon  fils  Afa  régna  en  fa  place. 

p.  La  vingtième  année  de  Jéroboam  Roi 
d’Ifraël  étant  finie , Afa  Roi  de  Juda  C01117 
mentja  fon  régné. 

1 o.  Il  régna  quarante  Ôc  un  an  dans  Jeru- 
falem.  Sa  mere  s’appelloit  Maacha  f ôc  étoit 
peeite-fÛÏ&  d’Abeflaloin. 
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§.  II.  Afa  imite  la  pit'té  de  David.  Il  bannit  de  fin  Poyaiime  la  débauché  ù“ 
Pidolatrie.  Baafa  Roi  d'ifiael  lui  fait  la  guerre.  Afi  implore  contre  lui  le 
ÜÊ^rt  du  Roi  de  Syrie , qui  s’empare  d'une  partie  du  Royaume  d’Ifrael. 
meurt  , & fon  fils  Jofaphat  lus  fuccede. 


1 1.  Et  Afa  fît  ce  ^ui  étoit  droit  & juile 
aux  yeux  du  Seigneur , comme  David  fon 
pere. 

1 2.  Il  chaflTa  de  Tes  terres  les  elTéminës  ; il 

Hea  JerufaUm  de  toutes  les  infamies  des 
;s  que  fes  peres  y avoient  dreffées. 

15.  Il  ôta  auffi  l’autorité  à fa  mere  Maa- 
cha , afin  qu’elle  n’eût  plus  l’intendance  des 
factices  de  Priane  , 6c  du  bois  qu’elle  lui 
avoir  confacré.  Il  renverfà  la  caverne  où  il 
étoit  honoré  • il  brifa  cette  idole  infâme  ; il  la 
brûla , & en  jetta  les  cendres  dans  le  torrent 
de  Cedion. 

14.  Cependant  Afa  , craignant  d'irriter  fon 
peuple , ne  détruifit  pas  les  hauts  lieux  , oif  ils 
avoient  accoutumé  d’offrir  de  F encens  au  Sei- 
gneur , contre  la  défenfè  de  la  Loi.  Et  toutefois 
fon  cœur  étoit  parfait  avec  le  Seigneur  en  tout 
ce  qui  regardoit  fon  culte  ; & il  le  fut  pendant 
tous  les  jours  de  fa  vie  , quoiqu'il  ne  fût  pas 
entterement  irréprehenftble. 

ly.  Il  porta  auffi  dans  la  maifon  du  Sei- 
gneur ce  que  fon  pere  avoir  confacré  à Dieu , 
& l’or  & l’argent  & les  vafes  qu’il  avoir  fait 
voeu  de  donner  pour  s’attirer  la  proteâlion  du 
Seigneur.  • 

1 6.  Or  il  y eut  guerre  entre  Afa  Roi  de 
Juda , ôc  Baafa  Roi  d’Ifracl , tant  qu’ils  vé- 
curent. 

1 7.  Et  Baafa  Roi  d’Ifracl  vint  en  Juda , fie 
bâtit  la  fortere(fe  de  Rama  \ afin  que  per- 
fbnne  ne  pût  fortit , ni  entrer  dans  les  Etats 
d’Afa  Roi  de  Juda. 

1 8.  Alors  Afa  prenant  tout  l’argent  fie  l’or 
qui  étoient  demeurés  dans  les  tréfors  de  la 
naaifon  du  Seigneur , ôc  dans  les  tréfors  du 


1 1.  fecit  Atâ  reâum 
ame  confpeâum  Domini , 
lîcut  David  pater  cjus  : 

II.  Sc  abftulic  effémina- 
tos  de  terra  , pur^vitque  u- 
niverlâi  Tordes  idotorum  , 
quz  Tecerant  patres  ejus.. 

IJ.  Intûper  & Maacham 
matrem  fiiam  amovit,  ne  eG- 
Tet  princeps  in  Tacris  Priapi* 
& in  luco  ejus , qiiem  con- 
Tecraverat  : Tubvettitque  Tpe- 
cum  ejus , & conftegir  fi- 
mulacnrum  turpilTimum , & 
combufCt  in  torrente  Ce- 
dron  : 


14.  excelTa  autem  non 
abflulii.  Verumiamen  cor 
ATa  perTcâumerat  cum  Dor 
mino  ciuiâis  diebus  liiis  : 


I & inrulit  ea,  qox  (âne- 
tifîcaverat  pater  flius . Sc  vo- 
verai,  in  domum  Domini. 
argenium  & aurum , & valâ. 


16.  Betlum  autem  erat  in- 
ter A(â.  Sc  Baala  regem  U- 
nel  cunâis  diebus  eorum, 

17.  A(cendii  quoque  Baa- 
f»  rex  Krael  in  Judam  , Sc 
zdificavic  Rama  , ut  non 
poflet  quiTpiam  egredi  vel 
ingredi  de  parte  Aiâ  regis 
Juda. 

i3.  Tollens  iraque  A(â 
omne argentum  & aurum, 
quod  remanferatin  llielàuris 
domûs  Domini , Ht  in  tlie- 
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fauris  domùs  regj> , dédit 
illud  in  minus  fervorum 
iuûium&mi/tc  ad  Benadad 
fiiium  Tabrcmon  61îi  He- 
7 ion  , regem  Syrix  , qui  ha- 
biubat  in  Damafco  dicens  : 

19.  Fcedus  eft  inter  me  & 
te , & inter  patrem  mcum  8c 
patrem  cuum  : ideo  mifî  ti- 
bi  muncrd , argentum  & au- 
nttn  : & peto  ut  venias , 
îrritum  facias  fœdus , quod 
habei  cum  BaaQ  rege 
niel , 6c  rcccdat  à me. 

10.  Acquiefcens  Bena- 
diid  régi  Alà,  mint  princi- 
pes excrcitusfui  in  civita- 
ics  Ifrael  , & pcrcuflerunt 
Ahion , & Dan , & Abeldo- 
mum  Maacha  , & univer- 
fam  Ccnncroth  > omnem 
/cilicet  lerram  Nephthali. 

21.  Quod  cùm  audiiTet 
Baalâ  , intermi/it  ardilîcare 
Rama  , & revcïTus  cft  in 
Therfa. 

2t.  Rexautem  AHi  nun- 
tmni  mifit  in  omnem  Ju- 
dain , dicens  ; Ncmo  fit  ex- 
culàtus  ; & tulcrunt  lapides 
de  Rama  , 6c  ligna  ejus  , 
quibus  xdificaverat  Baal'a  , 
& cxtrdxit  de  eis  rex  Afa 
Gabaa  Banjamin  , 6c  Maf- 
pha. 

13.  Reliqua  autem  om- 
nium fermonum  Alâ  , Sc 
univerfx  fortitudines  ejus  , 
& cun^a  qux  fecit,  6c  civi- 
tates  quas  excruxit»  nonne 
hxc  feripta  funt  in  Libro 
verborum  dicnim  regum 
Juda?  Verurntamen  inrem- 
pore  l'cne^^utis  lux  doluic 
pedes. 

14.  Et  dormivit  cum  patrt- 
bus  fuis , 6c  fepultus  efi  cum 
eisin  civitate  David  patris 
lui,  Rfgnavitque  Jofaphat 
Biius  ejus  pro  eo* 


O I s.  Lir.  III.  Ch  A P.  XF. 

Pakis  du  Roi , les  mit  entre  les  mains  de  fes 
fervitcurs , & les  envoya  à Benadad  fils  de 
Tabremon  , filsd’He^ion  Roi  de  Syrie 
demeuroit  à Damas , 6c  lui  fit  dire  : HP 

ip.  Il  y a alliance  entre  vous  ôc  moi,  comme 
il  y en  a eu  entre  motfpcre  ôc  le  votre.  C’eft 
pourquoi  je  vous  ai  envoyé  des  préfèns , de 
l’argent  ôc  de  l’or;  6c  je  vous  prie  de  venir, 
ôc  de  rompre  l’alliance  que  vous  avez  avec 
Baafa  Roi  d’Ifracl,  afin  qu’il  fc  retire  de  det 
fus  mes  terres. 

20.  Benadab  s’étant  rendu  à la  priere  du 

Roi  Afa , envoya  les  Généraux  de  fon  armée 
contre  les  Villes  d’Ifraël;  ôc  ils  prirent  Ahion  , 
Dan,  Abel  malfon  de  Maacha  , ôc  toute  la 
contrée  de  Cenneroth , c’eft-à-dire , toutes 
les  terres  de  Nephthali.  ^ 

2 1 . Baafa  ayant  re<;u  ces  nouvelles  , ceiTa 
de  bâtir  la  Ville  de  Rama,  ôc  s’en  revint  à 
Therfa. 

22.  Alors  le  Roi  Afa  fit  publier  ceci  par 
des  Couriers  dans  toute  l’étendue  de  Jiida: 
Que  tous,  fans  exception  , viennent  à Rama. 
Et  toutes  les  pierres  6c  tout  le  bois  que  Baalk 
avoir  employé  à bâtir  Rama  ayant  été  empor- 
té , le  Roi  Afa  l’employa  à oâtir  Gabaa  en 
Benjamin,  6t  Mafpha. 

23.  Le  refte  des  adions  d’A& , ôc  toutes 
les  entreprifes  où  il  fignala  fa  valeur,  toute© 
qu’il  fit , ôc  les  Villes  qu’il  bâtit  4 tout  cela  , 
dis-je , eft  écrit  au  Livre  des  annales  des  Rois 
de  Juda.  Ony  voit  au(fi  ^«’il  eurun  grand  mal 
de  jambes  lorfqu’il  étoit  déjà  vieux  ; 

24.  ^«’il  s’endormit  enfuite  avec  fes  peres; 
ôc  ^«’il  fut  enfeveli  avec  eux  dans  la  Ville  de 
David  fon  pere.  Et  Jofaphat  fon  fils  régna 
en  fa  place. 


III. 
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%.  T II.  * NaJabfib  de  Jéroboam  imite  les  imputes  de  fon  pere.  Il  ejl  tué  par 
Baafa , qui  régné  en  fa  place,  f Ce  nouveau  Roi  extermine  toute  la  race  de 
Jéroboam  , ù"  imite  néanmoins  fes  impiétés. 

■ *L’an  du  monde  5oyo. 

IL’  AN  DU  MONDE  30JI. 


2 y.  l^oici  maintenant  comment  Baafa  s'éta- 
blit Roi  dtlfràél  : La  fécondé  annde  d’Afa 
Roide  Juda,  Nadab  fils  de  Jéroboam  ^ com- 
memja  à régner  fur  Ilraël)  & il  régna  deux 
ans  fur  Ifraël. 

26.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  & il 
marcha  danS  les  voies  de  Ibn  pere , & dans 
les  péchés  qu’il  fit  commettre  à Ifiraël. 

27.  Mais  Baafa  fils  d’Ahias  , de  la  niatfon 
d’IlTachar , fit  une  entreprife  fecrete  contre 
là  perfonne , fie  il  le  tua  près  de  Gebbethon , 
qui  eft  une  Ville  des  Philifiins  que  Nadab  fit 
tout  Ifraël  alTiégeoient  alors. 

28.  Baafa  tua  donc  Nadab,  fit  il  régna  en 
fa  place , la  troifieme  année  du  régné  d’Afa 
Roi  de  Juda. 

29.  Baafa  étant  devenu  Roi,  tua  tous  ceux 
de  la  maifon  de  Jéroboam  ; il  n’en  laiifa  pas 
vivre  un  feul  de  fa  race , jufqu’à  ce  qu’il 
l’eût  exterminée  entièrement  , félon  que  le 

«figneur  l’avoit  prédit  par  Ahias  Silonite  fon 
rviteur. 

30.  Et  ceci  arriva  à caufè  des  péchés  que 
Jéroboam  avoir  commis,  fit  qu’il  avoir  feit 
commettre  à Ifraël , fit  à caufe  du  péché  par 
lequel  ils  avoient  irrité  le  Seigneur , le  Dieu 
d’Ifraël. 

3 1 .  Le  relie  des  aélions  de  Nadab , fit  tout 
ce  qu’il  fit  ell  écrit  au  Livre  des  annales  des 
Rois  d’Ifraël. 

3 2.  Et  il  y eut  guerre  entre  Afa  Roi  de  Juda, 
fit  Baafa  Roi  d’Ifraël,  tant  qu’ils  vécurent. 

3 3 . La  troifieme  année  d’Alà  Roi  de  Juda  , 
Tome  11,  Partie  1. 


if . Nadab  verg  iilius  Jc- 
roboam  regnavit  lùper  Is- 
raël anno  lecundo  Alâ  re- 
gii  Juda  : regnavitijue  (ii- 
per  Ifraël  duobus  aniiis. 


i(.  Et  fecic  quod  malum 
(A  in  confpeâu  Domini  > de 
ambulavit  in  tüi  patris  fui , 
te  in  peccatit  ejus.quibut 
peccare  fecit  Ifiael. 

17.  InHdiatus  e(l  autemei 
Baalâ  filius  Ahiz  de  domo 
Iflâchar  , & perculTn  eum 
in  Gebbethon  , quz  eft  urbt 
Philifthinorum  : fîquidem 

Nadab  & omnis  Ifraël  obft. 
debani  Gebbethon. 

>8.  Interfecit  ergo  ilhim 
Baafa  in  anno  tertio  Afa  ré- 
gis Juda,  Sc  regnavit  pro  eo. 

ap.  Cumque  regnaSet  > 
{ftreuflit  omnetn  domum 
Jéroboam  : non  dimifie  ne 
unam  quidem  animam  de 
femine  ejus,  donec  delc- 
rer  eum , ju.\ta  vetbum  Do- 
mini  ,.quod  locutus  fuerac 
in  manu  lervi  lui  Ahiz  Si- 
lonitis , 

JO.  propterpeccata  Jéro- 
boam , quz  peccaverat , & 
quibus  peccare  fecerat  If- 
rael:  & propter  deleâum, 
quo  irriuvera  Dominum 
Deum  Ifraël. 

J t.  Reliqua  aatem  (êrmo- 
num  Nadab , Sc  omnia  quz 
operatus  eft , nonne  hzc 
feripta  fiint  in  Libro  verbo- 
rum  diervm  regum  Ifraël  ? 

jx.  FuitquebeUum  inter 
Afâ  , Sc  Baalà  regem  Ifraël , 
Cunâis  diebut  eorum. 

jj.  Anno  tertio  Afâ  rc- 

E e q 
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eîi  Juia,  rfgnavit  Baarafi- 
liui  Ahic,  fuper  omnem  If- 
riel,  in  Therfa  viginti  qua- 
tuor annis. 

It,  Et  fccic  malum  coranti 
Domino,  ambulavitque  in 
via  Jéroboam,  & in  pecca- 
tis  ejus , quibut  peccate  fe- 
cit  liraeU 


LES  ROIS.  Liy.  III.  Cba?.  XK 


Baafa  fils  d’ Ahias  régna  fur  tout  Ifracl  ; & fou 
régné  fut  de  vingt -quatre  ans. 

34.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur^  6c  il 
marcha  dans  la  voie  de  Jéroboam , 6c  dans 
les  péchés  qu’il  avoit  lait  commettre  à IfraëL 


CHAPITRE  XVI. 


§.  I.  Jehu  , par  Tordre  du  Seigneur,  prédit  d Baafa  la  ruine  de  fa  pollerité. 
Ce  Roi  impie  donne  ordre  qu’on  tue  ce  Prophète.  Baafa  étant  mort , Ela  foa 
fils  régné  en  fa  place. 


L’  A N DU 

I.  Fa^s  autem  lermo 
Domini  ad  Jehu  iîUum  Ha- 
nani  contra  Baalâ , dicens  ; 

a.  Pro  eo  quod  exaltavi 
te  de  pulvere , Sc  pofui  te 
ducem  fuper  populum  meum 
Ifraei,  tuaucem  ambulafti 
in  via  Jéroboam  , & pecca- 
re  fecifti  populum  meum 
Ifraei  ut  meirritaresinpoc* 
catis  eorum  : 


t.  ecce  , ego  demetam 
pol^eriora  Baafa , fit  poBe> 
riom  domus  ejtK  ; êc  fa> 
ci.tm  domum  tuam  fcut  do- 
mum  Jéroboam  filii  Nabat. 


4.  Qui  mortuns  fuent  de 
Bnafa  in  civitate,  comedcnc 
cu:n  canes:  & qui  mortuus 
fuerit  ex  eo  in  rcgione  , co« 
xncdcm  eum  volucrcs  cctli. 

5.  Reliqua  autem  fermo- 
num  Baafa,  fit  quxcumque 
fecit , fie  prxlia  ejus , non- 
ne  hxc  feripta  funt  in  Libro 
verborurndierum  regumlf- 
rael  î 


MONDE  3074.  Avant  J.  C. ’ÿjo. 

**0  R le  Seigneur  adrelTa  fa  parole  à Jehu 
fils  d’Hanani  contre  Baafa , Ôc  il  lui  dit  : Kus  ^ 
parlerez  ainfi  de  ma  part  à Baafa  : 

2.  Je  vous  ai  élevé  de  la  poulTiere  , 6t  je 
vous  ai  établi  Chef  fur  mon  peuple  d’Ifraël  : 

Car  quoique  je  n'aie  pas  approuvé  votre  révolte  j 
cefî  moi  néanmoins  qui  P ai  fait  réujfir.  Et  après 
cela,  vous  avez  marché  dans  la  voie  de  Jé- 
roboam , 6c  vous  avez  fait  pécher  mon  peu- 
ple d’Ifraël  pour  m’irriter  par  leurs  péchés  , 
comme  avoit  fait  le  fils  de  Jéroboam , que  vous 
avez  vous-même  exterminé.  ^ 

3.  C’eft  pourquoi  je  retrancherai  de  delTus 
la  terre  la  poftérité  de  Baafa  6c  la  pofterhé  de 
fa  maifon  j 6c  je  ferai  de  votre  maifon  ce  que 
j’ai  fait  de  la  maifon  de  Jéroboam  fils  de  Na- 
bath , dont  vous  avez  imité  les  impiétés. 

4.  Celui  de  la  race  de  Baafa  qui  mourra 
dans  la  Ville , fera  mangé  par  les  chiens  ; 6c 
celui  qui  mourra  à la  campagne  fera  mangé 
par  les  oifeaux  du  Ciel. 

y.  Le  refte  des  allions  de  Baafa  6c  tout  ce 
qu’il  a fait , 6c  fes  combats , tout  cela  eft  écrit 
au  Livre  des  annales  des  Rois  d’Ifracl. 
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6.  Baafa  s’endormit  donc  avec  (es  pcrcs.  Il 
fut  cnfeveli  àTherfa.  EtEla  fon  fils  régna  en 
fa  place. 

7.  Mais  le  Prophète  Jehu  fils  dllanani 
ayant  déclaré  à Baafa  ce  que  le  Seigneur 
avoir  prononcé  contre  lui  & contre  fa  maifon , 
à caufe  de  tous  les  maux  qu’il  avoir  faits  aux 
yeux  du  Seigneur,  pour  1 irriter  par  les  œu- 
vres de  fes  mains , & que  le  Seigneur  trai- 
teroit  fa  maifon  comme  celle  de  Jéroboam , 
Baafa  en  étant  irrité , ordonna  qu’on  le  fit 
mourir  ; ce  qui  ne  fut  foira  exécuté. 

8.  Cependant  Baafa  étant  mort  la  vingt-fixie- 
nie  année  d’Afa  Roi  de  Juda,  Ela  fils  de 
Baa^a  régna  fur  Ifiraël  à Therfa , & fon  régné 
ne  dura  pas  deux  ans  entiers. 


Pormivit  ergo  Eaala 
cum  pacnbtjç  fuis , fepultuf^ 
que  eft  in  Therfa  : & reg^na- 
vic  Ela  filius  cjus  pro  eo. 

7.  Cûm  autcm  in  manu 
Jehu  filii  Hanatii  Prophète 
vcrbum  Domini  faâum  ef- 
fet contra  B lafuf  & contra 
domum  ejus  & contra  om- 
ne  malum  , quoti  fecerat  co- 
ram  Domino  , ad  irritan- 
diim  eum  tn  operibus  ma- 
nuum  fuarum , ut  £erct  fî-> 
eut  domus  Jéroboam  ; ob 
hanc  caufim  occidic  eum  » 
hoc  efl,  Jehu  filium  Hana- 
ni,  Prophetam. 

8.  Anho  vigefimo  fexto 
Afà  regis  Juda , regnavit 
Fia  hiius  Baafa  fuper  Ifrael 
in  Therfa  duobut  annis.. 


§.  II.  Zambrt  je  révolte  contre  Ela,  le  tue  dans  unfejl'm,fefatt  Foi  d'îfraél, 
Ù"  extermine  toute  la  race  de  Baafa.  Cependant  Amri  ejl  èinhlt  Foi  par 
l’arniee  d'îfraél.  Il  marche  contre  Zarr.hri , qui  fe  voyant  prêt  d'être  pris  , 
s’enferme  dans  fon  palais , ir  s'y  brûle  avec  toute  la  maifon  Foyale. 

L’an  du  monde  soyy.  Avant  J.  G.  92p. 


9.  Car  Zambri  fon  ferviteur  , oui  com- 
mandoit  la  moitié  de  fa  cavalerie , le  révolta 
contre  lui;  & pendant  qu’il  buvoit  à Therfa, 
& qu’il  étoit  ivre  dans  la  maifon  d’Arlà , Gou- 
verneur de  Therfa,  • 

I O.  Zambri  fe  jettant  fur  lui  tout  d’un  coup , 
le  frappa  , & le  tua  la  vingt-feptieme  année 
du  régné  d’Afa  Roi  de  Juda  ; ôc  il  régna  en 
fa  place. 

1 1 . Lorfqu’il  fut  établi  Roi , & qu’il  fut 
afiis  fur  fon  trône , il  extermina  toute  la  mai- 
fon de  Baafa , fans  en  lailTer  aucun  refie , ôc 
fans  épargner  aucun  de  fes  proches  ou  de  fes 
amis. 

12.  Zambri  détruifit  ain fi  toute  la  maifon 
de  Baafa,  félon  la  parole  que  le  Seigneur 
avoir  fait  dire  à Baafa  par  le  Prophète  Jehu , 

1 j.  à caufe  de  tous  les  péchés  de  Baafa  ôc 


9.  Et  rcb«Uavit  contra 
eum  renrus  fuus  Zambri , 
dux  médis  parti,  equitum  : 
erat  autem  Ela  in  Therfa 
bibeni , & temuirntur , in 
domo  Aria  priteCti  Therfa. 

10.  Irruent  ergo  Zambri, 
pereuffit  & occidit  eum,  an- 
no  vigelimo  - feptimo  Aft 
regis  Juda , & regnavit  pro 
eo. 

11.  Cumque  regnaflet , & 
fediflet  fuper  folium  ejus  , 
percullit  omoem  domum 
Baafa , & non  dereliquit  esc 
ea  mingentem  ad  parielem , 
Sc  propinquos  & amtcos  e- 
jus. 

II.  Delevitque  Zambri 
omnem  domum  Baalâ,  juxta 
verbum  Domini,  quod  lo- 
cutus  fuerat  ad  Baala  in  ma- 
nu Jehu  Prophetz, 
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13 . propter  univerlâ  pec- 
c*ta  Baafa  , & peccata  E- 
la  filii  ejus , qui  peccave- 
runt,  Stpeccare  fecerumlf- 
rael  1 provocantei  Domi- 
rum  DeumKnel  in  vaniia- 
tibus  fuis. 

14.  ReÜquaautem  fermo- 
numEla,  Si  omniaquife- 
cil , nome  h*c  fccipta  fiint 
jn  L'bro  verbonim  dienim 
legum  Ifrael  ? 

i{.  Anno  YÎçefimo-ftpti- 
mo  Afa  régis  Juda,  regna- 
TÎt  Zambri  ïeptcm  diebus  in 
Thctfa  : porrà  exercitus  ob- 
£debat  Gebbeihon  urbem 
PhiliAhinorum. 

16.  Cumque  audiflet  re- 
bellafe  Zambri  , Si  occi- 
difle  regem,  fecit  fibi  regem 
omnisircaei  Arati,  qui  erat 
princept  militiz  iiiper  If- 
nel  in  die  iUa  in  caflris. 

17.  Afcendit  ergo  Amri, 
Si  omnis  Ifrael  cum  to,  de 
Gebbethon , Si  obfidebant 
Therfa, 

18.  Videns  antem  Zam> 
bri  qubd  expugnanda  eflet 
civius  , ingreflui  eft  pala- 
lium , èt  fuccendit  Cf  cum 
doroo  regis  : Si  mortuus  eft 

If.  in  peccatit  fuis  qux 
peccaverat  ftciens  malum 
coram  Domino , Si  ambu- 
lans  in  via  jéroboam , Si  in 
prccato  ejus , quo  fecit  pec- 
care  Ifrael. 

1.0.  Beliqua  autem  lêr- 
■nonum  Zambri,  Si  inlîdia* 
lum  ejus  , Si  tyrannidis  , 
ronne  haie  fcripia  fane  in 
Ubro  verborum  dieaun  te- 
gum  Urael  î 


OIS.  Lir.  Jll.  Ch  AP.  Xf^I. 
de  fon  fils  Ela,  qui  avoient  péché  ôc  fait  pé- 
cher Ifrael,  en  irritant  le  Seigneur  le  Dieu 
d’Ifraël  par  leurs  vanités  & leurs  menfonges, 
c'efl-à-dne , par  le  culte  faux  & trompeur  qutls 
rendaient  à leurs  vaines  idoles. 

1 4.  Le  refte  des  aâions  d’Ela  , & tout  ce 

3u’il  fit  eft  écrit  au  Livre  des  annales  des  Rois 
’lfraël. 

1 y. La  vingt-fèptieme  année  d’Afa  Roi  de 
Juda , Zambri  régna  à Therfa  pendant  fept 
jours  feulement  : car  l’armée  d’Ifraël , quiiSiér 
geoit  alors  Gebbethon , Ville  des  Philift'ms  y 

1 6.  ayant  appris  que  Zambri  s’étoit  révolté 
fle  avoit  tué  re  Roi , tout  Ifraël  établit  Roi 
Amri , Général  de  l’armée  d’Ifraël , qui  étoit 
dans  le  camp. 

1 7.  Amri  quittant  donc  Gebbethon , mar- 
cha avec  l’armée  d’Ifraël,  & vint  afiiéger 
Therfa. 

1 8.  Zambri  voyant  que  b VUle  alloit  être 

Erife , entra  dans  le  Palais , ôc  fe  brûb  avec 
i maifon  royale , ôc  mourut 

19.  dans  les  péchés  qu’il  avoit  commis  , 
en  bifant  le  mal  devant  le  Seigneur,  ôc  mar- 
chant dans  la  voie  de  Jéroboam , ôc  dans  Je 
péché  par  lequel  il  af  oit  fait  pécber  Ifraël. 

20.  Le  refte  des  aûions  de  Zambri , de 
fà  conjuration  ôc  de  b tyrannie  , eft  écrit  au. 
Livre  des  annales  des  Rois  d’IftacL 
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5*  III.  Le  peuple  d’ifiail  fe  divine  en  deux  partit.  Celui  d'Amri  a Pavantage. 
* Il  régné  feul  fur  Ifrael.  Il  bâtit  Samarte,  Ù"  furpajfe  en  impiété  tout  jet 
prédeceffeuri,  f II  meurt,  Ù“  Achab  fonfils  lut  fuccede.  Ce  Prince  époufe 
Jepibel,  adore  B^l , & irrite  le  Seigneur  plus  que  tous  fet  peres.  Jéricho 
ef  rebâtie  fous  fo^regne, 

* L’an  du  monde  307p.  Avant  J.  C.  paj. 

tL’AN  DU  /•bNDE  308tf. 


ai.  Al^Ie  peuple  d’Ifracl , yâm  la  parti- 
cipation auquel  l armée  avait  élu  Amri , le  di- 
vifa  en  deux  partis.  La  moitié  du  peuple  fui- 
vitThebnilîls  de  Gineth  pour  l’établu  Roi> 
& l’autre  moitié  fuivoit  Amri. 

aa.  Mais  le  peuple  qui  étoit  avec  Amri  eut 
l’acvantage  fur  le  peimle  qui  étoit  avec  Thebni 
fils  de  Gineth  ; & Thebni  étant  mort , Amri 
légna  feul. 

•33.  La  trente-unieme  année  d’AfaRoi  de 
Juda  , Amri  régna  feul  fur  Ifraël  : fon  régné 
dura  douze  ansj  dont  U en  régna  fix  àXheifa. 

a4.  Il  acheta  la  montagne  de  Samarie  de 
Sûmer  pour  deux  talens  d’argent , ôc  il  y bâtit 
une  Ville  qu’il  appella  Samarie  du  nom  de 
Somer,  à qui  avoit  été  la  moncœne  ; & cette 
'ytlle  devint  le  féjour  ordinaire  des  Rots  d’ Ifraël , 
^i  avaient  £ abord  demeuré  à Sichem,  puis  â 
Jherfa. 

a J.  Amri  fit  le  mal  devant  le  Seigneur;  & 
les  crimes  qu’il  commit  furpalTerent  encore 
ceux  de  tous  fes  prédécelTeurs , ne/i  contenu 
tant  pas  de  porter  fort  peuple  à tidolatrie  par 
fon  exemple  , mais  fy  contraignant  encore  par 
Jes  lois. 

a 6.  Il  marcha  dans  toute  la  voie  de  Jéro- 
boam fils  de  Nabath , & dans  les  péchés  par 
lefquels  il  ayoit  fait  pécher Ilbcl,. pour  irriter 
le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  par  fes  vanités  & 
Tes  menfonges , cefl- à-dire,  par  fon  idolâtrie. 

27.  Le  relie  des  avions  d’Atnri , avec  les 


11.  Tune  dlvifüs  efl 
pulus  IfracI  in  duas  part»  i 
media  pars  populi  lèijaeba- 
tur  Thebni  filium  Ginelh  , 
utconftituerei  eum  regemi 
& media  pars  Amri. 

sa.  Prseraluit  autem  po- 
pulus  qui  erat  cum  Am- 
ri , populo  qui  fequebator 
Thebnifilium  Gineth  :mor- 
tuurque  eA  Thebni.  & reg- 
navic  Amri. 

SJ.  Anno  trigelîmo- pri- 
mo Alà  regis  Juda , regna- 
vii  Amri  luper  lirael , duo- 
decim  annis  : in  Therlà  reg- 
navit  Tex  annis, 

14.  Emiique  montem  Sa- 
maria; à Somer  duobus  ta- 
leniia  àrgenii;  & zdificavit 
eum , & Tocavit  nomen  ci- 
vitatis  , qiiam  extnixerat , 
nomine  Somer  domina 
momis,  Samariam.  ' 


af.Fecitaatem  Amri  ma- 
lumin  conlpeâu  Domini^ 
& operattfs  eA  nequiier,  Ai- 
per  omnes  qui  fuerunt  aot* 
enm. 


ad.  ArobuIaTÎique  in  Om- 
ni via  Jéroboam  mü  Nabat. 
S(  in  peccatis  ejus  quibus 
peccare  fecerat  Ifrael  : ui  ir- 
ritaret  Donrinura  Deum  If- 
rael  in  raniuiibus  luis. 

ar.  Reliqua  autem  fei- 

£ e e iij 
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combats  qu’il  donna,  eft  écrit  au  Livre  des 
annales  des  Rois  d’irraël. 


nionum  Amri,  & prxlia  e- 
jus  qu.r  gelVft , nonne  h*c 
l'cripra  tûne  in  Libro  verbo- 
rvm  dterum  regum  hrael  i 
i8.  Dormivitqu«  Arori 
cum  patribua  fuis,  & fe* 
piiltus  eft  in  Samaria  : reg- 
navitque  Achab  filius  ejus 


aS.^Amri  dormit  avec  fes  pères  , & fut 
enfeveli  à Saniarie  : & Afhab  Ton  fils  régna 
en  fa  place. 


pro  eo. 

• ay.  Achab  verb  filius  Am- 
ri regnavit  fuper  Ifrael  an- 
no  tngefîmo-oâavo  AC»  ré- 
gis Juda.  Et  regnavit  Achab 
tiüus  Amri  fuper  Ifrael  in 
Samaria  viginti  9c  duobus 
annis. 

)0.  Et  fecit  Achab  filius 
Amri  malum  in  confpeâu 
Domini,  fuper  oinnes  qui 
fuerunt  ame  eum. 


2^.  L^rente -huitième  année  du  régné 
d’Afa  R(^%e  Juda , Achab  fils  d’Amri  régna 
fur  Ifraël.  Il  régna  fur  Ifraël  à Samarie , & fon 
régne  dura  vingt-deux  ans.  • 

50.  Achab  fils  d’Amri  fit  le  mal  devant  le 
Seigneur,  & furpaffa  en  impiété  tous  ceux 
qui  avoient  été  avant  lui. 


31.  Nec  fuffreit  ei  atam- 
bularec  in  peccatis  Jéro- 
boam lilii  Nabat  : infuper 
duxK  uxorem  Jeaabel  fi- 
iiam  Eihbaal  régir  Sidonio- 
ram.  Et  abiit,  & fervivit 
Baal , & adoravit  eum. 

31.  Et  pofuit  aram  Baal 
in  templo  Baal , quod  wii- 
Ecaverat  in  Samaria, 

33.  & plantavit  lucnm  8c 
adJidit  Achab  in  operMuo, 
irriuns  Oominum  Deum 
I/rael , fuper  omnes  reges 
Ifrael  qui  iuctunt  ante  eum. 


34.  In  diebus  ejus  atdifi- 
eavit  Hiel  de  Bechcl,  Jéri- 
cho: in  Abiram  primitivo 
fuo  fundavit  cam,  Sc  in  Se- 
gub  novilTimo  fuo  pofuit 
^ttas  ejus  : juxta  vetbum 
Domini , quod  locutus  fue- 
rat  in  manu  Jofue  Clii  Nun. 


3 1.  Il  ne  le  contenta  pas  de  marcher  dans 
les  péchés  de  Jéroboam  fils  de  Nabath , mais 
il  époufa  Jcfabel  fille  d’Etlibaal  Roi  des  Si- 
doniens.  Et  il  alla  fervir  Baal,  fie  l’adora. 

32.  Il  mit  l’Autel  de  Baal  dans  le  Temple 
de  Baal  qu’il  avoit  bâti  à Samarie. 

33.  Et  il  {Janta  un  bois  en  l'honneur  de  cette 
idole  ; fie  ajoutant  toujours  crime  fur  crime  , 
il  irrita  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  plus  que 
tous  les  Rois  d’Ifraël  qui  avoient  été  avant 
lui. 

34.  Pendant  fon  régné,  Hiel  , qui  étoit 
de  Bethel , bâtit  Jéricho.  Il  perdit  Abiram. 
fon  fils  aîné , lorfqu’il  en  jetta  les  fondemens  , 
fie  Segub  le  dernier  de  fes  fils  , lorfqu’il  en 
pofales  portes,  lêlonque  le  Seigneut  l’avoit 
prédit  par  Jofué  fils  de  Nun. 
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CHAPITRE  XVII. 

5- 1-  Le  Prophète  Elle  déclare  à Achab  qu’il  ne  pleuvra  point  jufqu’ à ce  que 
Dieu  l’ordonne  par  fa  bouche.  U fe  retire  enfuite  fur  le  bord  du  torrent  de 
Caritk , où  il  ejl  nourri  par  des  corbeaux.  **  Le  torrent  feche , & le 
Seigneur  Penvoie  à Sarepta. 


^Environ  l’an  du  m on  de  3opa.  Avant  J.  C.  pi2. 


**L’an  du  monde  30PJ. 


N ce  tems  - là , Elle  de  Thesbé , oui 
étoit  un  des  habitans  de  Galaad , dit  à Achao , 
4]uil  avait  repris  plufteurs  fois  inutilement  de 
Jes  impiétés  : Vive  le  Seigneur  le  Dieu  d’If- 
racl  devant  lequel  je  fuis  prèfentement  comme 
Jon  miniflre  & fon  Prophète , pour  punir  t orgueil 
avec  lequel  vous  lui  refiftez,  il  ne  tombera  pen- 
dant ces  années , ni  rofée , ni  pluie , que  fé- 
lon la  parole  qui  fortira  de  ma  bouche. 

2.  Le  Seigneur  s’adrelTa  enfuite  à-Elie  ^ fie 
lui  dit  : 

3.  Retirez-vous  d’ici  ; allez  vers  l’orient,  fie 
cachez-vous  fur  le  bord  du  torrent  de  Carith , 
qui  eft  vis-à-vis  le  Jourdain. 

4.  Vous  boirez  là  de  l’eau  du  torrent  ; 6c 
j’ai  commandé  aux  corbeaux  de  vous  nourrir 
en  ce  môme  lieu. 

y.  Elie  partit  donc  , félon  l’ordre  du  Sei- 
gneur, fit  alla  demeurer  fur  le  bord  du  tor- 
rent de  Carith , qui  eft  vis-à-vis  le  Jourdain. 

6.  Les  corbeaux  lui  apportoient  le  matin 
du  pain  6c  de  la  chair , 6c  le  foir  encore  du 
pain  6c  de  la  chair  ; ôc  il  bûvoit  de  l’eau  du 
xorrent. 

7.  Quelque  tems  après  , le  torrent  fe  fé- 
cha , car  il  n’avoit  point  plû  fur  la  terre. 

8.  Et  alors  le  Seigneur  lui  parla  en  ces  ter- 
mes : 

P Allez  à Sareptii , qui  eft  une  Ville  des  Si- 


I.  Et  dixic  Eliai  Thef- 
bites  de  habitatotibus  Ga- 
laad ad  Achab  : Vivit  Do- 
minus  Deus  Ilrael , in  en-  • 
jus  contpeâu  fto,  (î  erit  an- 
nis  bis  ros  & plu  via,  ni£ 
juxta  oris  mei  vnrba. 


•a.  Et  faâum  eft  verbem 
Domini  ad  eum  , dicens  : 

)}.  Recede  bine,  & vade 
contra  Orientem  , Si  abf- 
conderetn  torrente  Carith, 
qui  eft  contra  Jordanem  , 

4.  & >bi  de  torrente  bi- 
bes  : corvifque  prxcepi  ut 
pafeant  te  ibi. 

f.  Abiit  ergo  , & fecît 
juxta  verbum  Domini  : 
cumque  abiilTet  , Tedit  in 
torrente  Carith,  qui  eft  con- 
tra jordanem. 

6.  Corvi  quoque  Jefere- 
bant  ei  panem  St  carnes  ma- 
ne  , ftmiliter  panem  & car- 
nes verperi , & bibebat  do 
torrente. 

7.  Eoft  dtes  autem  (iccatus 
eft  torrens  : ;ion  enim  plue- 
lat  ftiper  terram. 

8.  Haitus  eft  ergo  fermo 
Domini  ad  eum  , dicens  : 

J.  Surge,  & vadeinSa- 
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replia  siaoniorum,  & ma-  donicns  y & dcmeurez-y  ; car  j’ai  comraandd 
nebis  ibi  : prxcepi  etiim  ibi  à UnC  fcmmC  VCUVC  dc  VOUS  V nourrir  , ttl  la 
mui.er.vidu*  ut  pafcar  te.  J, fp^fant  intérieurement  à vous  faire  part  de 
tout  ce  quelle  aura. 


§.  II.  Elle  va  à Sarepta  , demande  à manper  à une  pauvre  veuve.  Elle  lui 
donne  tout  ce  qui  lut  rejioit  pour  vivre.  Le  Prophète  , pour  récompenfer  cette 
charité,  multiplie  fa  farine  & fon  huile. 


10.  Surrexit  , Sc  abiit  in 
Sarephu.  Cumque  venifiet 
M poram  civitatis  , appa- 
ruit  ei  mulier  vidua  colli- 

fens  ligna , & vocavit  eam, 
ixitque  ei  : Oa  mihi  pau- 
lulum  aquz  in  vafe,  ut  bi- 
bam. 

1 1.  Cumque  ilia  pergeret 
ut  aSerret , clamavit  pon  ter- 
^m  ejus,dicens:  ASer  mi- 
ni , obrecro , & buccellam 
panit  in  manu  tua. 


1 1.  Qu*  refpondit  : Vivit 
Dominus  Deus  tuus , quia 
non  habeo  panem  , nilï 
quantum  pugillus  capetepo- 
teft  farinx  in  hydria,  & pau- 
lulum  olei  in  lecytho  : en 
colligo  duo  ligna  , ut  in- 
grediar  & faciam  ilium  mi- 
Ri  & filio  meo , ut  comeda- 
siut , & moriamur. 


t|.  Ad  quam  Elias  ait; 
Noli  timere , fed  vade , & 
fac  ficut  dixifti  : veramta- 
men  mihi  primùm  fac  deip- 
lâ  farinula  ïubcinericium  pa- 
nem parvulum  , & aflfer  ad 
me  : tibi  autem  & filio  tuo 
faciès  poflei. 

14.  Hxc  autem  dicitPo- 
minus  Deus  Ifrael  : Hydria 
farinx  non  deficiet , ncc  le- 
cythus  olei  minuetur,  uf- 
que  ad  diem  in  qua  Domi- 
nus daturus  efi  pluviam  lii- 
per  faciem  terrx. 

ly.  Qux  abiit,  & fecit 


I O.  Elie  au(fi-tôt  s’en  alla  à Sarepta.  Lort 
qu’il  fut  venu  à la  porte  de  la  Ville  , il  ap- 

Eerçut  une  femme  veuve  qui  ramaflbit  au 
ois  : il  l’appella , & lui  dit  : Donnez-moi  un  - 
peu  d’eau  dans  un  vafe  y afin  que  je  boive. 

1 1.  Lorfqu’elle  s’en  alloit  lui  en  quérir , il 
lui  cria  derrière  elle  : Âpportez-moi  aufli,  je 
vous  prie  y en  votre  main , une  bouchée  de 
pain. 

1 2.  Elle  lui  répondit  : Vive  le  Seigneur  vo- 
tre Dieu  y je  n’ai  point  de  pain  : j’ai  feulement 
dans  un  pot  autant  de  ^ine  qu’il  en  peut  te- 
nir dans  le  creux  de  la  main , & un  peu  d’hui- 
le dans  unf  petit  vafe.  Je  viens  ramaffer  ici 
deux  morceaux  de  bois  pour  aller  apprêter  à 
manger  à moi  fie  à mon  fils , afin  que  nous 
mangions  ce  petit  re/le  , fie  que  nous  mour  •; 
rions  enfuite  ; n'ayant  plus  rien  peur  vivre. 

I J.  Elie  lui  dit:  Ne  craignez  point.  Faites 
comme  vous  avez  dir:  mais  faites  pour  moi 
auparavant , de  ce  petit  refte  de  farine  , un 
petit  pain  cuit  fous  la  cendre  , fie  apportez-le 
moi,  fie  vous  en  ferez  après  cela  pour  vous  ÔC 
pour  votre  fils. 

14.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  le  Dieu 
d’ifraël  : La  farine  qui  efi  dans  ce  pot  ne 
manquera  point  y fie  l’huile  qui  efi  dans  ce 
petit  vafe , ne  diminuera  point , jufqu’au  jour 
auquel  le  Seigneur  doit  faire  tomber  la  pluie 
fur  la  terre. 

ly.  Cette  femme  s’en  alla  donc:  fie  ani- 
mée 
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mée  de  la  foi  dont  Dieu  la  remplit  dans  le  mo- 
ment , elle  fit  ce  qu’Elie  Jui  avoit  dit.  Elle 
mangea , & elle  auffi  avec  toute  fa  maifon. 
Et  depuis  ce  jour-là , 

1 6.  la  farine  du  pot  ne  manqua  point , 6c 
l’huile  du  petit  vafe  ne  diminua  point , félon 
que  le  Seigneur  l'avoit  prédit  par  Elie. 


juxta  verbum  Eli*  : & co- 
medit  ipfe,  & ilia,  & do- 
mus  ejus  ; & ex  ilU  die 


i(.  kjrdria  Tdihi*  non  de- 
fecit,  & lecythus  olei  non 
eft  imminuiui , juxta  ver- 
bum  Domini,  quod  loeutus 
fuenc  in  manu  Eli*. 


§.  III.  Le  fils  de  la  veuve  de  Sarepta  tombe  malade  , iy  meurt.  Sa  mere  s'en 
plaint  à Elie , qui  le  rejfufciie. 


17.  Il  arriva  enfuite  que  le  fils  de  cette 
femme  mere  de  famille  devint  malade  d’une 
maladie  ft  violente , qu’il  ne  pouvoir  refpirer. 


1 8.  Cette  femme  dit  donc  à Elie  : Qu’y 
a-t-il  entre  vous  ôc  moi , homme  de  Dieu  ? 
Etes  - vous  venu  chez  moi  pour  renouvellet 
la  mémoire  de  mes  péchés , ôc  pour  m'en 
faire  porter  la  peine , en  faifant  mourir  mon 
üls. 

19.  Elie  lui  dit:  Donnez -moi  votre  fils. 
Et  l’ayant  pris  d’entre  fes  bras,  il  le  porta 
dans  la  cliambre  où  il  demeuroit , ôc  il  le  mit 
fur  fon  lit. 

ao.  Il  cria  enfuite  au  Seigneur,  ôc  lui  dit: 
Seigneur  mon  Dieu , avez-vous  affligé  cette 
bonne  veuve  qui  a foin  de  me  nourrir  com- 
me elle  peut , jufqu’à  faire  mourir  fon  fils  f 

a 1 . Après  cela  , il  fe  mit  fur  l’enfant  par 
trois  fois  , en  fe  mefurant  à fon  petit  corps  , 
& il  cria  au  Seigneur,  ôc  lui  dit:  Seigneur 
mon  Dieu,  faites,  je  vous  prie,  que  T’ame 
de  cet  enfant  rentre  dans  fon  cor|||| 

aa.  Et  le  Seigneur  exauqa  la  voix  d’Elie  : 
L’ame  de  l’enfant  rentra  en  lui , ôc  il  recou- 
vra la  vie. 

a J.  Elie  ayant  pris  l’enfknt , defeendit  de 
fa  chambre  au  bas  de  la  maifon , le  mit  entre 
Tome  IL  Part.  I. 


17.  Faâutn  eft  autem  poil 
h*c,  zgrouvit  fUius  mulie- 
rit  matris-familiat , & era( 
languor  fortilTimus  : ita  ut 
non  remanerec  in  eo  hali- 
tus. 

18.  Dixit  ergo  ad  Eliam  : 
Quid  mihi  & iibi  vit  Del  l 
ingrefltis  es  ad  me , ut  re- 
memorarentur  iniquitates 
me*,  Si  interfîceres  filium 
meum  ! 


19.  Et  ait  ad  eam  Elias  : 
Da  mihi  filium  tuum.  Tu- 
licque  eum  de  finu  ejus , St 
poruvit  in  cœnaculum  ubi 
ipCe  manebat , & pofuit  Tu- 
per  leâulum  fuum. 

lo.  Et  clarnavit  ad  Domi- 
num  , Si  dixit  > Domine 
Deus  meus  , etiam  ne  vi- 
duam , apud  quam  ego  ut- 
cumque  ruOentor  , amixiiU 
ut  interfîceres  filium  ejus  ! 

a I.  Et  expandit  fë  , atque 
menfus  ef)  ftiper  puerum 
tribus  vicibus,  & clarnavit 
ad  Dominum  , & ait  : Do- 
snine  Deus  meus,  reverta- 
tucobfecro  anima  pueri  hui 
jus  in  vifeera  ejus. 

ti.  Et  exaudivit  Domi- 
nus  vQcem  Eli*:  & reverfâ 
eft  anima  pueri  intra  eum  , 
Si  revixit. 

S7,  Tulitque  Elias  pue- 
rum , Si  deporuit  eum  de 
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cœnaculo  in  infcriorem  do- 
mum , Si  tradidit  matri  fus , 
& uic  iiîi  : En  vivic  filius 
cuus. 

14.  Dixicque  inulier  ad 
Eliam:  NtA  in  ifto  cog- 
novi  t quoniam  vir  Dci  es 
tu,  & verbum  Dciniiii  in 
ore  cuo  verum  eft. 


les  mains  de  fa  mere , ôc  lui  dit  : V oilà  votre 
fils  en  vie. 

24.  La  femme  répondit  à Elie:  Je  recon- 
nois  maintenant  après  cette  adion  que  vous 
êtes  un  homme  de  Dieu , ôc  que  la  parole  du 
Seigneur  eft  véritable  dans  votre  bouche. 


CHAPITRE  XVIII. 


§.  T.  Lf  Seignfur  tnvoie  Elle  fe  préfemer  devant  Achab.  Le  Fropfieie  veut 
faire  annoncer  fa  venue  par  Abdias,  Abdias  s'en  exeufe  , Ù“  lui  reprefeme 
que  c'ejl  l'expofer  à la  mort , lui  qui  a fauvé  lu  vie  à cent  Prophètes.  Elie 
le  rajjure,  & Abdias  lui  obt  it. 

L’an  du  monde  jop^.  A va  nt  J.  C.  po8. 


I.  Port  dies  mulcof  fac- 
wm  eft  verbum  Domini  ad 
Eliim , in  anno  tertio  di> 
cens:  Vade,  & oilende  te 
Achab  f UC  dem  pluviam  fu- 
per  (aciem  terrx. 


X.  Ivîtcrgo  Elias,  ut 
Mnderec  (é  Achab  : emt  au- 
tein  famés  veliemens  in  5a> 
maria. 

5 . V'ocavitque  Achab  Ab- 
diain  difpenfatorem  domus 
fax  : Abdias  autem  cimebac 
Dominutn  valde. 

4.  Nam  cùm  interficeret 
Jea.:îbe!  Prophetas  Domi- 
ni,  tulit  iile  cemum  Prophe- 
ras , & abfcondic  eos  quin- 
qungenos  quinquagenos 
in  Ipeluncis,  Sc  pavit  eos 
pane  Si  aqua. 

f.  Dixit  ergo  Achab  ad 
Abdinm  : Vade  in  terramaj 
univeilbi  fontes  aquarum  , 


t-L  Ong-tems  après,  le  Seigneur  adrefla  fa 

[)arole  à Elie  ejtii  Je  tenait  toüjoitrs  caché.  C était 
a troifieme  année  depuis  qu’il  avait  quitté  la 
terre  de  Carith  où  il  avait  demeuré fix  mois , ôC 
il  lui  dit  ; Allez;  préfentez-vous  devant  Achab; 
eir  faites  devant  lui  les  merveilles  que  je  vous 
dirai , afin  qu'il  reconnoijfe  ma  puiffdnce  , CT* 
que  Je  fafie  tomber  la  pluie  fur  la  terre  ePune 
maniéré  qui  Fajfure  que  c'eji  moi  qui  la  donne 
Cr  qui  la  retiens  quand  il  me  platt. 

2.  Elie  s’en  alla  donc  pour  fe  préfenter  de- 
vant Achab.  Cependant  la  famine  étoit  ex- 
trême dans  Samarie. 

J.  Et  Achab  fit  venir  Abdias , Intendant  de 
fa  maifon  : c’étoit  un  homme  qui  craignoit 
fort  le  Seigneur. 

4.  Car  lorfque  Jezabcl  moit  les  Prophètes 
du  Seigr^^,  il  en  prit  cent  qu’il  cacha  dans 
des  cave^rcs , cinquante  en  l’une  ôc  cinquante 
en  l’autre , ôc  il  les  nourrit  de  pain  Ôc  d’eau. 

y.  Achab  dit  donc  à Abdias:  Allez  par  tout 
le  pays  à toutes  les  fontaines  ôc  à toutes  les 
vallées , pour  voir  fi  nous  pourrons  trouver 
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de  l’herbe , afin  de  fauver  les  che\  aux  & les 
mulets , & que  toutes  les  bCtcs  ne  meurent 
pas. 

6.  Ils  partagèrent  donc  le  pays  entr’eux , 
pour  aller  chercher  de  tous  côtés.  Achab 
alloit  par  un  chemin  , & Abdias  féparément 
alioit  par  un  autre. 

7.  Et  lorfqu’.'\bdias  étoit  en  chemin , Elie 
vint  au-devant  de  lui.  Abdias  l’ayant  reconnu , 
fe  profierna  le  vifage  contre  terre  , 6c  lui  dit  : 
En  -ce  vous  f Elie  mon  Seigneur  ? 
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& in  cunfta»  valles , fi  forte 
poiTimus  invenire  herbam , 
& (ilvare  equos  & mulus , 
& non  penitùs  jumenta  in- 
tereant. 

6.  Diviferumque  fibi  re- 
giones , ut  ciicuirent.  eas  : 
Achab  ibatper  viamunam, 
& Abdias  per  viam  alteram 
reorfiim. 

7.  Cmque  effet  Abdias  in 
via  , Elias  occurrit  ei  ; qui 
cùra cognoviffet  eum , ceci- 
dit  fiiper  faciem  fuam , & 
ait  : Muni  tu  es , domine  mi. 
Elias 


8.  Il  lui  répondit:  C’efi  moi:  Allez,  ôc 
dites  à votre  Maître:  Voici  Elie. 

9-  Quel  péché  ai-je  commis  , dit  Abdias  , 
pour  que  vous  me  livriez  entre  les  mains  d’A- 
chab,  moi  qui  fuis  votre  ferviteur,  afin  qu’il 
me  faffe  mourir  ? 

10.  Vive  le  Seigneur  votre  Dieu,  il  n’y  a 
point  de  nation  ni  de  Royaume  où  mon  Sei- 
gneur n’ait  envoyé  vous  chercher  ; ôc  tous  lui 
difant  que  vous  n’y  étiez  plus , ôc  voyant  qu’on 
ne  vous  y trouvoit  point , il  a conjuré  les 
Rois  ôc  les  peuples  de  lui  découvrir  où  vous 
étiez. 


8.  Cui  tlle  rerpondic 
go.  Vade  , & die  domino 
tuo  : AdeA  Eliat. 

9.  Et  iile  : Quid  pcccavi  » 
inquit,  quoniam  ti-adis  me 
fervum  tuum  in  manu  A- 
chab  , ut  intcrficiat  me  ? 

10.  Vjvic  Dominus  Deos 
tuus , quia  non  eA  gens  aut 
regnum  « quo  non  mileric 
dominus  meus  te  requirens  : 
$c  refpondcntibus  cunâis  : 
Non  eA  hic  : adjuravic  reg* 
na  Angula  & gantes  , cà 
quod  minime  reperireris. 


11.  Et  maintenant  vous  me  dites:  Allez, 
ôc  dites  à votre  Maître  : Voici  Elie. 

12.  Et  après  que  je  vous  aurai  quitté,  l’ef- 

{>rit  du  Seigneur  vous  tranfporteraen  quelque 
ieu  qui  me  fera  inconnu  ; 6c  quand  j’aurai 
averti  Achab  de  votre  venue , fi  après  cela  je 
ne  vous  trouve  point,  il  me  fera  mourir,  com- 
me un  impofleur  qui  aura  voulu  fe  moquer  de 
lui.  Cependant  votre  ferviteur  ne  mérite  pas 
que  vous  le  livriez  ainft  à la  fureur  d’ Achab  , 
puifqu  ilcxzànt  le  Seigneur  depuis  fon  enfance, 
comme  vous  pouvez  le  favoir , 

13.  Ne  vous  a-t-on  pas  dit  à vous,  mon 
Seigneur , ce  que  je  fis  lorfque  Jezabel  tuoit 
les  Prophètes  du  Seigneur  ? ôc  que  je  cachai 
cent  de  ces  Prophètes  dans  des  cavernes,  en 


1 1.  Et  nunc  tu  dicis  mi« 
hi  : V^ade»  & die  domino 
tuo  : AdeA  Elias. 

11.  Cumque  receâero  i 
tCf  Spiritut  Domini  afpor- 
tabit  te,  in  iocum  quem  ego 
ignoro:  ScingrelTus  nuntu- 
bo  Achab,  Si  non  inveniens 
te,  interficiet  me  : fervus 
autem  tuus  timet  Doroinum 
ab  infamia  iua« 


13.  Numquid  non  indi- 
catum  eA  tibi  domino  meo  , 
quid  fccerim  cum  interfice- 
rct  Jezabel  Prophetas  Do- 
mini , quod  ablcondcrim 
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6e  Proplietiï  Domini  cen- 
lum  viroj  quinquagonos  Si 
quinquagenos  > in  fpelun- 
cis,  & paverim  eof  pane  & 
aqua  ? 

1 4.  El  nunc  lu  dicis  : Va- 
de.  St  die  domino  tuo:  A- 
ded  Elias  ; ut  interficiat 
me  î 

ip.  Et  dixit Elias:  Viyit 
Dorr.inus  exereituum , ante 
cujus  vultum  do  | quia  bo- 
die  apparebo  ci. 

tf.  Abiit  ergo  Abdias 
în  oecurfum  Achab  St  indi- 
cavit  ei  : venicque  Achab 
in  occurrum  Eliz, 


ayant  mis  cinquante  d’un  côté  & cinquante 
d’un  autre  ? & que  je  les  nourris  de  pain  ôc 
d’eau  ? 

14.  Et  après  cela  , vous  me  dites  : Allez  « 
& dites  à votre  maître  : Voici  Elie  ; afin  qu’il 
me  tue. 

I y.  Elle  lui  dit  : Vive  le  Seigneur  des  ar- 
mées , en  la  préfence  duquel  je  fuis  : Je  ne 
vous  tromperai  point  ; car  je  me  préfenterai  au- 
jourd’hui devant  Achab. 

1 6.  Abdias  alla  donc  trouver  Achab , & lui 
rapporta  ce  qu’il  avoir  vû.  Et  Achab  vint  aulli- 
tôt  au-devant  d’Elie. 


§.  II.  E/urevùe  d’ Achab  tÿ*  d'Elie.  Fermeté  de  ce  Prophète,  JT  fait  défeendre 
le  feu  du  Ciel  fur  le  facrifice  qu’il  offre  au  Seigneur  ; ce  que  les  Prêtres  de 
Baal  ne  peuvent  faire. 


17-  Et  cùm  vidilTet  eum , 
ait  : Tune  es  ille  qui  con- 
turbas  Idael 

18.  Et  ille  ait  ! Non  ego 
lurbavi  Ifrael , l'ed  tu,  St  do- 
mus  patris  tui , qui  dereli- 
quiftis  mandata  Domini , St 
fecuti  eflix  Baalitn.- 


I».  Verumtamen  mine 
tnitte , St  congtega  ad  me 
univerfum-  Ifrael  in  mon~ 
te  Carmeli , St  lAophetas 
Baal  quadringentos  quin~ 
q'joginta,  Proplietalq  ie  lu- 
corum  quadringentos  qui 
comeduat  de  menlâ  Jeza- 
bel. 

10.  MiSt  Achab  ad  om- 
nes  filios  Ifrael , St  congre- 
»Tit  Propheus  in  montem 
Carmeli. 


ti.  Accèdent  autem  E- 
lias  ad  omnem  pepuluDr, 
ait  ; Ufquequô  claudicatts 
in  duas  partes  > fi  Dominus 
eft  Qeus , fequimini  eum  : 


1 7.  Et  le  voyant , il  lui  dit  : N’êtes-vous  pas 
celui  qui  Vouble  tout  Ifrael  ? 

18.  Elie  lui  répondit:  Ce  n’efl  pas  moi  qui 
ai  troublé  Uracl , mais  c’eft  vous-même  & la 
maifon  de  votre  pere  , lorfque  vous  avez 
abandonné  les  commandemens  du  Seigneur  y , 
& que  vous  avez  fuivi  Baal. 

15.  Néanmoins  le  Seigneur  touché  de  eom~ 
pajjion  de  vos  maux  veut  bien  les  faire  ceffer. 
Envoyez  doioc  maintenant  vers  Ifrael;  faites 
affembler  tout  le  peuple  fur  le  mont  Carmcly 
& les  quatre  cens  cinquante  Prophètes  de 
Baal  , avec  les  quatre  cens  Prophètes  des 
grands  bois , que  Jezabel  nourrit  de  fa  table. 

20.  Achab  envoya  donc  quérir  tous  les  en- 
fens  d’Ifrael , & il  alfembla-lcs  Prophètes  de 
Baal  fur  la  montagne  de  Carmel.  Ceux  des 
grands  bois  retenus  par  Jézabel  ne.  s’y  trouvèrent 
pas, 

2 li  Elie  s’approchant  de  tout  le  peuple , lui 
dit  : Julqu’à  quand  ferez -vous  comme  un 
homme  qui  boite  des  deux  côtés  , adorant 
tantôt  le  Seigneur , & tantôt  les  idolet  ? Si  le 
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Seigneur  eft  Dieu  , fuivez-Ie  coj^amment  : & 
fi  Baal  eft  Dieu , fuivez  - le  aum  de  mime  : & 
ne  changez  pas  de  Dieu  comme  vous  faites , 
félon  le  caprice  de  ceux  qui  vous  gouvernent.  Le 
peuple  ne  lui  répondit  pas  un  feul  mot  y fen- 
tant  la  vérité  Cr  la  juflice  de  cette  parole. 

22.  Elle  dit  encore  au  peuple  : Je  fuis  de- 
meuré tout  feul  d’entre  les  Prophètes  du  Sei- 
gneur, les  autres  ayant  été  tués , ou  ayant  pris 
la  fuite , au  lieu  que  les  Prophètes  de  Baal  gcnù  & quin^uagino  viii 
font  au  nombre  de  quatre  cens  cinquante. 

2J.  Cependant  qu’on  nous  donne  deux 
boeufs , qu’ils  en  choififleni  un  pour  eux , ôc 
que  l’ayant  coupé  par  morceaux , ils  le  met- 
tent fur  du  bois  fans  mettre  de  feu  par-deflbus  : 

& moi , je  prendrai  l’autre  bœuf,  & le  met- 
unt  aufil  fur  du  bois , je  ne  mettrai  point  non 
plus  de  feu  au-delTous. 

24.  Invoquez  le  nom  de  vos  Dieux  ; & 
moi  j’invoquerai  le  nom  de  mon  Seigneur  : 

& que  lé  Dieu  qui  déclarera  par  le  feu  quil aura 
exaucé  les  vœux  qu'on  lui  a faits , foit  reconnu 
pour  Dieu.  Tout  le  peuple  réppndit^apro- 
pofuion  eft  très-jufte. 

2f.  Elie  dit  donc  aux  Prophètes  de  Baal  : 

Choififlez  un  bœuf  pour  vous  ; & commencez 
les  premiers  , parce  que  vous  êtes  en  plus 
grand  nombre  ; & invoquez  le  nom  de  vos 
Dieux , fans  mettre  le  feu  au  bois. 

26.  Ayant  donc  pris  le  bœuf  qui  leur  fut 
donné  , ils  préparèrent  leur  facrifice , & ils  in-  J'™ dederat^eis , fe- 
voquoient  le  nomde  Baal  depuis  le  matin 
jufqu’à  midi,  en  difant  : Baal , exaucez-nous. 

Mais  Baal  ne  difoit  mot  ; & il  n’y  avoit  per- 
fonne  jjour  leur  répondre,  pendant  qu’ils  paf- 
foient  d’un  côté  à l’autre  de  l’Autel  qu’ils 
a voient  fait , en  fautant  ô"  tournant  tout  autour. 

27.  Il  étoit  déjà  midi , & Elie  commenqa 
à leur  infaltcr , en  leur  difant  t Criez  plus 
haut;  car  votre  Dieu  Baal  parle  peut-éue  à 
quelqu’un , ou  il  eft  en  chemin , ou  danj  une 


lï  autem  Baal , requimini  il- 
ium. Et  non  relpondit  ei 
pof  ului  veibum. 


ai.  Etait  rurrut  Elias  ad 
populuiii  : Ego  remanli  Pro- 
phcia  Domini  lolus  : Pro- 
phète autem  Baal  quadtin- 


1}.  Dentut  nobis  duo 
boves  , & illi  eligant  fibi 
bovem  unum,  te  in  fnifta 
crdemes , ponant  fuper  lig- 
na , ignem  autem  non  fup- 
ponant  : & ego  faciam  bo- 
venralterum  , St  fmponam 
fuper  ligna  , ignem  autem 
non  lûpponam. 

a^.  Invocate  nominadeo- 
nim  vcftrorum , St  ego  in- 
vocabo  nomen  Domini 
mei  t & Deus  qui  exaiidie- 
rit  per  ignem,  ipfe  fit  Deus. 
Relpondens  omnis  popului 
ait  ! Optima  propofitio. 


a?.  Dixit  ergo  Elias  Pro- 
phetis  Baal  : Ëligite  vobis 
bovem  unum,  & facile  pri- 
mi,  quia  vos  plurcs  eflis  : 
St  invocate  noniina  deo- 
rum  vefirorum , ignemque 
non  fupponatis. 

aS.  Qui  cùm  tnliflent  bo- 


ccrunt  : St  invocabant  no- 
men Baal  de  manc  ufque  ad 
meridiem  , dicentes  : Baal 
exaudi  nos.  Et  non  eratvox, 
nie  qui  refponderet  : tran- 
filiebantque  altare  quod  fc-  - 
cerant. 


’ a?.  Cumque  effet  Jatn' 

meridies , illudebat  iilis  E- 
liar,  dicens:  Clamate  voce 
majore  : Deus  enim  efi  , te 
forfitan  loquitur,  aui  ia  di- 
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vcrfbrio  autin  iunere  f 
aut  certc  dormit  , ut  exci- 
cecur. 

28.  Clamabant  ergo  voce 
magna  , & jncidebanc  Te 
juxta  ritum  fuum  cultris  & 
lanccolis  I donec  perfunde- 
lemur  fanguine. 


2^.  Podquam  autem  tran- 
fîit  mendies,  & ilHs  Pro- 
phetantibus  venerac  tem* 
pus  quo  (àcrificium  ofTerri 
îblcc , nec  audiebacur  vox  , 
nec  aliquis  refpondebat  , 
sec  attendebai  orantes: 

^o.  dixit  Elljs  Omni  po- 
pulo: Vcritc  ad  me.  Et  ac- 
cedentead  Ce  populo,  cura- 
vit  iltare  Domini , quod  def- 
truAum  fuerat. 


31.  Ec  tulit  duodecim  Li- 
pides juxta  numerum  tri- 
buum  61iorum  Jacob  , ad 
quem  faâus  eft  fcrmo  Do- 
mini  , diccns  : Il'racl  erit 
nomcn  tuum. 

\i.  Ec  zdiBcavic  de  lapt- 
dibusalnrein  nomine  Do- 
mini;  fccitqueaquJrdu^ium, 
quali  per  duas  aratiuiicuias 
in  circuitu  altaris , 

& compofuic  ligna  ; 
divilicque  per  membra  bo- 
vem , Si  pofuit  fuper  ligna  » 
34.  & ait:  Impiété  qua- 
tuor hydrias  aqua,  & fun* 
dite  fuper  holocauflum,  & 
iîiper  ligna.  Kurfumque  di- 
xit: Etiam  lêcundo  hoc  fa- 
cile. Qui  cùm  feciflent  fe* 
cundo,ait:  Etiam  tertio  id- 
ipfam  facite.  Fcceruntque 


hôtellerie.  Il  dort  peut-être , & U a befoin 
qu’on  le  réveille. 

28.  Ils  fe  mirent  donc  à crier  encore  plus 
haut  : & ils  fe  faifoient  des  incifions , félon 
leur  coutume , avec  des  couteaux  6c  des  lan- 
cettes , jufqu’à  ce  qu’ils  fulfent  couverts  de 
leur  fang. 

2p.  Midi  étant  paffé , & le  tems  étant  venu 
auquel  on  avoir  accoutumé  d’offrir  le  facri- 
fice , les  Prophètes  avoient  beau  crier  & in- 
voquer , leur  Dieu  Baal  étoit  fourd , 6c  il  n’y 
avoir  perfonne  qui  répondit,  ni  qui  parût  en- 
tendre ceux  qui  prioient. 

30.  Alors  Elie  dit  à tout  le  peuple  : Venez 
avec  moi.  Et  le  peuple  s’étant  approché  de 
lui , il  rétablit  l’Autel  du  Seigneur  qui  avait 
été  autrefois  érigé  en  cet  endroit , & qui  avoit 
été  détruit  par  la  longueur  du  tems. 

3 1 . Il  prit  douze  pierres , félon  le  nombre 
des  tribus  des  enfans  de  Jacob,  aucjuel  le 
Seigneur  avoir  adrcflé  fa  parole,  en  lui  di- 
fant  : Kraël  fera  votre  nom. 

3^%,t  il  bâtit  de  ces  pierres  un  Autel  au 
nom  du  Seigneur  ; il  fit  une  rigole , 6c  com- 
me deux  petits  filions  autour  de  l’Autel  : 

3 3.  il  prépara  le  bois  , coupa  le  bœuf  par 
morceaux,  6c  le  mit  deffus  le  bois , 

34.  ôc  dit;  Empliffez  d’eau  quatre  cruches , 
6c  répandez-les  fur  l’holocaufte  6c  fur  le  bois. 
Il  ajouta  ; Faites  encore  la  même  chofe  une 
fécondé  rois.  Et  l’ayant  fait  une  fécondé  fois , 
il  leur  dit:  Faites  encore  la  même  chofe  pour 
la  troificme  fois.  Et  ils  le  firent  pour  la  troi- 


ICilià  , 

K î & currebant  aquæ  cir- 
cum  nltare , & Tofla  aqux- 
ducciis  repicta  ett. 


)S.  Cumque  jam  tempus 


fieme  fois , * 

33.  en  forte  que  les  eaux  couroient  autour 
de  l’Autel , 6c  que  la  rigole  en  étoit  toute 
pleine , montrant  ainfi  clairement  qu’il  riy  avoit 
point  de  feu  caché  fous  t Autel. 

j6.  Le  tems  étant  venu  d’offrir  l’holo- 


» 
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caufte , le  Prophète  Elle  s’approcha , & dit  : 
Seigneur  Dieu  d’Abraham,  d’Ifaac  6c  de  Ja- 
cob , faites  voir  aujourd’hui  que  vous  êtes  le 
Dieu  d’Ifraël,  6c  que  je  fuis  votre  ferviteur, 
6c  que  c’eft  par  votre  ordre  que  j’ai  fait  toutes 
ces  chofes. 

37.  Exaucez -moi,  Seigneur,  exaucez- 
moi,  afin  que  ce  |Kuple  apprenne  que  vous 
êtes  le  Selgneuf  Dieu , 6c  que  vous  avez  de 
nouveau  converti  leur  cœur. 


effet  ut  offerretur  holocauf- 
turn  , accedens  tlias  Pro- 
pheta,  ait  ; Domine  Deut 
Abraham,  k Ilàac,  & liC 
mel , oftende  hodie  quia  tu 
es  Deus  Ifrael,  & ego  fer- 
vus  tuus , & juxta  pr«ep- 
lum  luum  feci  omniaverba 
hxc. 

J7.  Exaudi  me  Domine, 
exaudi  me  : ut  dilcat  popu- 
lus  ifte,  quia  tu  es  Domi- 
nus  Deus , & tu  conveitifti 
cor  eorum  itecum. 


3 S.  En  même -teins  le  feu  du  Seigneur 
tomba  du  Ciel,  6c  dévora  l’holocaufle  , le 
bois  ôc  les  pierres , la  poufliere  même  6c  l’eau 
qui  étoit  clans  la  rigole  autour  de  l’Autel. 


j8.  Cecidit  auiem  ignîs 
Domini , & voravit  liolo- 
cauffum,  & ligna,  & lapi- 
des, pulverem  quoque , & 
aquam,  qux  erat  in  aqux- 
duâu  lambens. 


III.  Tout  le  peuple  d’Ifraèl  reconnoh  que  le  Seigneur  efl  le  vrai  Dieu.  Elie 
leur  ordonne  d’arrêter  let  Prophètes  de  Baal,  qu'il  fait  tous  momir.  Il  pro- 
met de  la  pluie  à Achab , Ù"  elle  tombe  en  abondance. 


3p.  Ce  que  tout  le  peuple  ayant  vû , il  fe 
proflerna  le  vifage  contre  terre  , 6c  il  dit: 
C’eft  le  Seigneur  qui  eft  le  vrai  Dieu  i c’eft  le 
Seigneur  qui  eft  le  vrai  Dieu  , & il  rt'y  en  a 
point  d autre. 

40.  Alors  Elie  leur  dit  : Prenez  les  Pro- 
phètes de  Baal,  ôc  qu’il  n’en  échappe  pas 
un  feul.  Et  le  peuple  s étant  faifi  d’eux  , Elie 
les  mena  au  torrent  de  Cifon  qui  coule  au  pied 
du  mont  Carmel , où  il  les  fit  mourir. 

Elie  dit  enlaite  à Achab;  Allez  , mangez 
& buvez  ce  que  vous  avez  en  referve  ; car  j’en- 
tends le  bruit  d’une  grande  pluie  qui  va  vous 
donner  des  vivres  en  abondance. 

42.  Achab  s’en  alla  pour  manger  ôc  pour 
boire.  Et  Elie  monta  fur  le  haut  du  Carmel , 
où  fe  penchant  en  terre  , il  mit  fon  vifage  en- 
tre l'es  genoux , implorant  avec  ardeur  le  fe- 
cours  du  Seigneur. 

42.  Et  plein  de  confiance  en  fa  divine  bonté  f 
il  dit  à fon  ferviteur  : Allez  , fie  regardez  du 
CQcé  de  la  mer.  Ce  ferviteur  étant  allé,  regar- 


39.  Quod  cùm  vidiffec 
omnis  populus  , cccidii  in 
faciem  ruain,  & ait;  Domi- 
mis  iplê  eft  Deus,  Domi- 
nus  ipic  eft  Deus. 


40.  Dixitque  Elias  ad 
eos  : Appreliendite  Prophe- 
tas  Baal , & ne  unus  quidem 
ertugiat  ex  eis.  Quos  cùm 
apprehendiffent , duxic  eos 
Elias  ad  torrentem  Cifon  , 
& interfeett  eos  ibi. 

41.  Et  ait  Elias  ad  Achab; 
Afcende , comede,  & bibe  : 
quia  (bnut  multx  pluvix  eft. 

• 

41.  Afccndit  Achab  ut 
comederet  & biberet  : Elias 
autem  afeendit  in  veriicem 
Carmeli,  & pronus  in  tet- 
ram  pofuii  faciem  fuam  in-  - 
ter  genua  fua , 

43.  & dixit  ad  puenim 
fuum  ; Afcende,  & profpice 
contra  mare.  Qui  cùm  »C- 
cendiffet , 8c  conicmplatus 
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•iTci , ait  ; Non  cil  quid* 
quam.  Et  rurliim  ait  illi  : 
Revertere  firptem  vicibus. 

44.  In  fcptima  autcm  vi- 
ce , Ecce  nubecula  parva 
quafï  Tefligium  hominii  aC- 
ccndcbat  Je  mari.  Qui  ait  : 
Afcende  , & die  Achab  : 
Junge  currum  cuum , & def- 
cende,  ne  occupette  plu- 
via. 

44.  Cumque  fe  Terteret 
hue  atque  illue , ecce  cœli 
contenebrati  funt , & nubes, 
& ventus , & fafta  eftpluvia 
grandis.  Afeendens  itaque 
Achab  abiit  in  Jearabel: 


4d.  & manus  Domini  fac- 
ta eft  fuper  Eliam , accinc- 
tilquelumbis  currebat  ante 
Achab  , donec  veniret  in 
Jearahei. 


der , lui  vint  dire  : Il  n’y  a rien.  Elie  lui  dît 
encore  : Retournez-y  par  fept  fois. 

44.  Et  la  leptiemc  fois  il  parut  un  petit 
nuage  qui  s’élevoit  de  la  mer  grand  comme 
le  pied  d’un  homme.  Elie  dit  à fon  ferviteur: 
Alle^  dire  à Achab  ; Faites  mettre  lés  chevaux 
à votre  char  ; & allez  vite  > de  peur  que  la 
pluie  ne  vous  furprenne.  • 

4J.  Et  lorfqu’il  fe  tournoif  d’un  côté  & 
d’autre  , le  Ciel  tout  d’un  coup  fiit  couvert 
de  ténèbres  : on  vit  paraître  des  nuées;  le 
vent  s’éleva , & il  tomba  une  grande  pluie. 
Achab  montant  donc  fur  fon  char,  s’en  alla 
à Jezrahel  qui  efi  environ  à douze  lieues  du 
mont  Carmel. 

4<î.  Et  en  môme-tems  la  main  du  Seigneur 
fut  fur  Elie  ; fie  s’étant  ceint  les  reins , il  cou- 
roit  devant  Achab,  jufqu’à  ce  qu’il  vint  à 
Jezrahel. 


CHAPITRE  XIX. 

§.  I.  Jezabel  ayant  appris  qu’Elie  avait  tué  tous  les  Prophètes  de  Baal , le  veut 
faire  mourir.  Le  Prophète  faift  de  fras'ur  s’enfuit  dans  le  defett.  U s’y 
endort , & ejl  réveillé  par  un  Ainge,  qui  lui  commande  de  manger  du  pain 
de  boire  de  Veau  qu'il  trouve  auprès  de  lui,  Elie  fortifié  par  cette  nour~ 
riture,  marche  durant  quarante  jours  Ù“  quarante  nuits  , arrive  enfin  à 
la  montagne  d'Horeh. 

L’an  du  monde  jopy.  Avant  J.  C.  5107. 


I.  Nuntiavit  autem  A- 
chab  Jezabel  omnia  quar  fe- 
cerat  Elias  . & quo  mAo 
occidiiTec  univerfos  l’rophe- 
tas  gbdio. 

a.  Milîtqtie  Jezabel  nun- 
tium  ad  Eliam  > dicens  : 
Hxc  mihi  facianc  dii  , & 
hxc  addant , nifi  hac  hora 
cras  pofuero  animam  tuam 
liculanimam  unius  ex  iUis. 

}.  Timuic  ergo  Elias  , Sc 


-A  Chab  ayant  rapporté  à Jezabel  tout  ce 
qu’Elie  avoit  fait , fie  de  quelle  maniéré  il 
avoir  tué  par  l’épée  tous  les  Prophètes  de 
Baal , 

a.  Jezabel  envoya  un  homme  à Elie  potir 
lui  dire  : Que  les  Dieux  me  traitent  dans  toute 
leur  févérité  fi , demain  à la  même  heure  , 
je  ne  vous  fais  perdre  la  vie  , comme  vous 
l’avez  fait  perdre  à chacun  de  ces  Prmhetes. 

3.  Dieu  en  même-tems  abandonna  Elie  à fa 

propre 
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propre  foiblejfe . pour  le  conferver  dans  Ihimuhté, 
Il  eut  donc  peur  , & i’en  alla  par-tout  où/on 
délit  le  portoit.  Et  étant  venu  à Beriabce  en 
Juda  , il  renvoya  Ton  (érviteur. 

4 II  fit  dani  le  défert  une  journée  de  che- 
min: & étant  venu  fous  un  génievre , il  s’y 
aflit  i ôc  fouliaitant  la  mort , dans  la  douleur 
qu'tl  ai  oit  de  voir  lespujies  opprimés  la  vraie 
Heligt  jii  abandonnée  , il  dit  à Dieu  : Seigneur , 
c’ell  alTez  vivre  pour  moi.  Retirez  mon  ame 
de  mon  corps  ; car  je  ne  fuis  pas  meilleur 
que  mes  peres  otu  font  morts  avant  moi. 

y.  Et  il  fe  jetta  par  terre,  & slendormit  à 
l’omlre  du  génievre.  En  mémc-tems,un 
Ange  le  toucha  , & lui  dit  : Levez- vous  ôc 
mangez. 

6.  El-e  regarda  , & il  vit  auprès  de  là  tête 
un  pain  cuit  fous  la  cendre  ôc  un  vafe  d’eau. 
Il  mangea  donc  ôc  but,  ôc  il  s’endormit  en- 
core. 

7.  L’Ange  du  Seigneur  revenant  la  fécondé 
fois , le  toucha  de  nouveau , ôc  lui  dit  : Levez- 
vous  ôc  mangez  ; car  il  vous  telle  un  grand 
chemin  à faire. 

8.  S'étant  levé , il  mangea  ôc  but  ; ôc  s’étant 
fortifié  par  cette  nourriture  , il  marcha  qua- 
rante jours  ôc  quarante  nuits,  s’cea>tant  de 
côté  &’  d'autre  dans  le  defert  pour  évttir  fes  per- 
Jëi  utcurs , jufqu  à ce  ejuH  arrivât  à Horeb , ap- 
pellé  auffi  la  montagne  de  Dieu. 


4T9 

furgens  abiit  quocumque 
eum  ferebat  voiuntas  : ve- 
nitque  in  Ber(al>ee  juüa  , £c 
dimilic  ibi  pucrum  iuum, 

4.  & perrexit  in  defertutn, 
viam  unius  diçi.  Cumque 
venifiet , & lëderct  lubtec 
unam  juniperum  , pccivic 
animar  lux  ut  moreretuTf  de 
ait:  Suffîcit  mihi  Domine, 
toile  animam  meain:  re- 
que  enim  meiior  lum  quàai 
patres  mek 


f . Projecitque  fe  , 8c  ob-' 
dormivit  in  umbra  juniperi  ; 
& ccce  Argeius  Domini 
tetigit  eum,  8c  dixic  ilU  : 
Surge , Sc  comeJe. 

6.  Kefpe.xit  , & ecce  ad 
capuc  fuum  lubcinericius 
pams , & vas  aqux:  corne- 
dit  ergo,  & bibu,  & rurluai 
obdormivit. 

7.  Reverfufque  eft  An- 
gélus Domini  lècundo,  Sc 
tetigit  eum,  Jixitque  üli  : 
Surge  , comede  : grandis 
eniin  ;ibi  *e(lat  vio« 

8.  Qui  cùm  furrcxifîct  ; 
comedit  & bibit,  & ambu- 
Uvit  in  fortitudine  cibt  il- 
lius  , quadraginta  diebus  5c 
quadraginta  noAibus  , u(^ 
que  ad  momem  Dci  Horeb, 


5.  IL  E/ïV  fe  retire  dans  une  caverne.  Jl  fe  plaint  au  Seigneur  qu’'il  efï  demeuré 
féal  qui  le  reconnoijfe  pour  le  verit  fie  Dieu , qu'mon  le  cherche  pour  Df  ire 
mowir.  Le  Seigneur  lui  déclaré  qu'il  s efî  reftrve  Jept  rràlle  hon.mes  (jui  ffont 
point  fechi  le  genou  devant  BaaL  II  lui  commande  d'Haller  factn  Hafael  Rot 
de  Syrie,  Jchu  Roi  d^lfrael , Ù*  Eifce  Prophète  pour  luifucce der * 


5».  Etant  arrivé,  il  demeura  dans  une  ca- 
verne ; ôc  le  Seigneur  lui  adreflant  fa  parole , 
lui  dit  : Que  faites-vous-là , Elie?  Pourquoi 
'VOUS  tenez-vous  caché  dam  cette  caverne  f 

1 0.  Elle  lui  répondit  : Je  brûle  de  zele  pour 
Tome  II,  Part»  L 


9.  Cumquf  venilTft  illu'c  J 
ihanlit  in  fpelunca  : & ecco 
Termo  Domini  aJ  eum,  di- 
xiique  illi  : Quid  hic  agis 
hlia' 

10.  Al  ille  rcrpondù  ; 

.^gg 
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lo  zeîaïus  fum  pro  Domino 
Deo  cxerciiuum , quia  dc- 
reliquerunt  paCtum  tuum  fi- 
lii  Hhel  : altaria  tua  dcilru- 
xerunt,  Prophetas  tuos  oc- 
ciderunt  glidio  , dereliâus 
fum  ego  (blus , & qurrunt 
animam  meam  ut  aufcrant 
cam. 

II.  Et  aie  ei:  Kgredere  ; 
& fta  in  monte  coram  Do- 
mino : & ecce  Doininus 
tranfit , & fpiritus  grandis  & 
fonis  fübvcrtens  ruonies  , 
& conterens  portas  ante 
Dominum  : non  in  fpiritu 
Dominus,  & poft  fpiritum 
commotio  , non  in  coin* 
xnotione  Dominu$> 


11.  & poft  commorio- 
nem  ignU  : non  in  igné 
Dominus , & poft  ignem  fi- 
bilus  aura;  tenuis. 


IJ.  Quod  cùm  audiflet 
Elias  $ operuit  vultum  fuum 
pallio  , Si  igreiTus  ftetit  in 
oAio  Tpeluncx*  & ecce  vox 
ad  eum  , dicens  : Quid  hic 
agis  BHa  ? Et  ille  rcfpondit  : 


14.  Zelo  zelaïus  ftim  pro 
Domino  Deo  excrcituum  : 
quia  dcrcliquerunt  padum 
luum  filii  Ifraeï  : altaria  tua 
deftruxerunt,  Prophetas  tuos 
occiderunt  gladio  , dere- 
li^lus  fum  ego  folus,  & qux- 
runt  aninum  meam  ut  au-> 
ferant  cam. 

i^«  Et  ait  Dominus  ad 
Cum  : Vade , & rovcrierc  in 
viam  tuam  per  defertum  in 
Damafeum  : cumque  per- 
veneris  iiluc  » unges  Hazael 
xegem  fuper  Syriam , 

1^.  & Jehu  filium  Namfi 
linges  regem  Ibper  lihcl  : 


OIS.  Li  V.  III.  Chat.  XIX. 
vous , Seigneur  Dieu  des  armdes  , parce  qu^ 
les  enfans  d’Ifraclont  abandonné  votre  allian- 
ce ; qu’ils  ont  détruit  vos  Autels;  qu’ils  ont 
tué  vos  Prophètes  par  l’épée  ; & qu’étant  de- 
meuré feul  de  vos  adorateurs , ils  cherchent 
encore  à m’ôter  la  vie. 

1 1.  Le  Seigneur  lui  dit  : Sortez , & tenez- 
vous  fur  la  montagne  devant  le  Seigneur.  En 
même  - tems  , le  Seigneur  pafla  devant  Elie. 
Alais  avant  que  le  Seigneur pajfdt , on  emertdit 
un  vent  violent  & impétueux  , capable  de 
renvetier  les  montagnes  & de  brifer  les  ro- 
chers; & le  Seigneur  n’étoit  point  dans  ce 
vent.  Après  le  vent , il  fe  fit  un  tremblement 
de  terre  ; & le  Seigneur  n’étoit  pas  dans  ce 
tremblement. 

1 2.  Après  le  tremblement  , il  s’alluma  un 
feu  ; & le  Seigneur  n’étoit  point  dans  ce  feu. 
Après  le  feu , on  entendit  le  fouffle  d’un  petit 
vent  doux. 

I î . Ce  qu’Elie  ayant  entendu , il  fe  couvrit 
le  vifage  de  fon  manteau , par  refpeÛ ; & étant 
forti , il  fe  tint  à l’entrée  de  la  caverne.  Et  en 
même  - tems  une  voix  fe  fit  entendre  , qui 
lui  dit  ; Que  faites- vous  là,  Elie  ? Il  répon- 
dit ; 

14.  Je  brille  de  zele  pour  vous,  Seigneur 
Dieu  des  armées  , parce  que  les  enfans  d’If- 
racl  ont  abandonné  votre  alliance , qu’ils  ont 
détruit  vos  Autels , qu'ils  ont  tué  vos  Pro- 
phètes par  le  fer,  & qu’étant  demeuré  feul 
dans  vos  intérêts , ils  cherchent  cnccrc  à m’ô- 
ter la  vie. 

1 J.  Et  le  Seigneur  lui  dit;  Allez  ; retour- 
nez par  le  chemin  par  où  vous  êtes  venu  le 
long  du  défert  vers  Damas  ; & lorfque  vous  y 
ferez  arrivé  , vous  facrcrez  d’huile  Hazael 
pour  être  Roi  de  Syrie. 

16.  'Vous  facrerez  auffi  Jehu  fils  de  Namfi 
pour  être  Roi  d’Ifraeli  & vous  facrcrez  Eli- 
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fcc  fils  de  Saphat , qui  efl  d’Abelmeula,  pour 
C’trc  Prophète  eu  votre  place. 

1 7.  Quiconque  aura  échappe?  à l’épée  d’Ha- 
staél , fera  tué  par  Jehu  : & quiconque  aura 
échappé  à l’épée  de  Jehu,  fera  tué  par  Eli- 
fée , ^tie  J armerai  de  zele  four  exterminer  mes 
ennemis. 


H A P.  XIX.  4 2 1 

£lircum  aiitem  Elium  S.;- 
phatiqiii  efl  de  Abelmeula, 
unges  Propheum  pro  le. 

17.  Et  erit,  quicumque 
fugerit  gladium  Hazael,  oc- 
cideteum  Jehu  : & quicuir.- 
que  fugerit  gladium  Jehu  > 
interficiec  cum  Elileus, 


1 8.  l£t  dites  point  que  vous  êtes  lefeul  qui 
m'adoriez  ; car  je  me  fuis  réfervé  dans  Ifracl 
fept  mille  hommes  qui  n’ont  point  fléchi  le 
genou  devant  Baal  , & qui  ne  l’ont  point 
adoré,  en  portant  la  main  à leur  bouche, 
pour  la  baifer , en  l'honneur  de  cette  idole. 

lÿ.  Elle  étant  donc  parti  de-là,  trouva  Eli- 
fée  fils  de  Saphat  qui  labouroit  avec  douze 
paires  de  bœufs  , & il  conduifoit  lui  - même 
une  des  charrues  des  douze  paires  de  bœufs. 
Elie  s’étant  approché  d’Elifée , mitfon  man- 
teau fur  lui,  comme  pour  lui  communiquer  l' es- 
prit de  prophétie , en  lui  donnant  l’habit  de  Pro- 
phète. 

20.  Elifée  aufli-tôt  quitta  fes  bœufs , courut 
après  Elie  , & lui  dit  : Permettez  - moi , je 
vous  prie , que  j’aille  baifer  mon  perc  & ma 
iiicre  ; & apres  cela , je  vous  fuivrai.  Elie  lui 
répondit:  Allez,  & revenez  ; car  j’ai  fait  pour 
vous  ce  qui  dépendoit  de  moi  ; & cejl  à vous 
maintenant  à répondre  à la  grâce  que  vous  ve- 
nez de  recevoir. 

21.  Elifée , apres  avoir  quitté  Elie , prit 
une  paire  de  bœufs  qu'il  tua.  Il  en  fit  cuire  la 
chair  avec  le  bois  de  la  charrue  dont  il  avoir 
labouré,  & la  donna  au  peuple , qui  en  man- 
gea. Il  s’en  alla  aufli-tôt  après , 6c  fe  mit  à 
fuivre  Elie , 6c  à le  fervir , abandonnant  ainji 
fa  maifon , fes  biens  & fa  famille , pour  s’attaz 
cher  à ce  Prophète. 


iS.  Et  detelinquam  milii 
in  Ifeel  feptem  millia  vi- 
rorum,  quorum  genua  non 
func  incurvata  ame  Baal,  & 
omneos,  quod  non  adora- 
vic  eum  ofculans  manus. 


19.  Profedlu!  ergo  inda 
Elias,  reperit  Elifeum  filium 
Saphat,  arantem  in  duode- 
cim  jugis  boum  : & ipfe  in 
duodccim  jugis  boum  aran- 
tibus  unus  crat  : cumque 
venilTet  Elias  ad  eum  , mi- 
fit  pallium  fuum  fupci  ilium. 


10.  Qui  fhtim  reliCHs  bo- 
bus  cucurrit  pofl  Eliam , & 
aittOfculer,  oro,  pattern 
meum , & matrem  mcam  , 
& fie  fequar  te.  Dixitque  ei: 
Vade  , & revcrterc  : quoJ 
enim  meum  état , feci  tibi, 


11.  Reverfiis  autem  ab 
eo  ■ tuiit  par  boum , & raac- 
tavit  illud  : & in  aratra 
boum  coxit  carnes , & dé- 
dit populo , & comederune: 
conliirgenfque  abiit , Sr  lê- 
cutus  cil  Eliam  , & minili 
trabac  ei, 


Cgg  ij 
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CHAPITRE  XX. 


§.  I.  Bennâad  Bot  de  Syr'tf  vient  t7jfiéger  Samarlf , Ù"  fait  fontmer  Achab  de 
lui  en  livrer  toutes  les  richijfes , avec fes  femmes  Ù"  fes  enfans. 

L’an  du  monde  3103.  Avant  J.  C.  poi. 


I.  Porrc)  Bfnadad  rex  Sy- 
ry*  congregaïit  omnem 
exercitum  fuum , Airiginta 
duoF  reges  fécum,  & e<juos , 
& currus  : & alcendens  pug- 
nabat  conira  Samariam , & 
oblîdebat  eam. 

a.  Mittcnrqne  nuntios  ad 
'Achab  regem  lirael  in  civi- 
taccm  , 

I.  ait  : Marc  dicit  Bena- 
dad  : Argcntum  tuum  , St 
âuriim  tuum  mcum  eft  : & 
uxores  tua:,  & filii  tui  op- 
(imi,  mci  liim. 

4.  Rcfpondiique  rex  \C- 
rael  : Juxia  verbum  tuum  , 
domine  mi  rex , tuus  Cum 
ego,  & omnia  mea. 

5.  Revcrtcntefque  nun- 
tii,  dixerunt:  Hic  dicit  Be- 
nadad,  qui  miiit  nos  ad  te  : 
Argentum  tuum  , & aurum 
(uum,  St  uxores  tuas , & fi- 
lios  tuos  dabis  mihi , 

f,  Cras  igitur  hac  eadem 
liera  roiitam  fervos  mcos 
ad  te,  St  fcrutabuniur  do- 
mum  tuam  , & domum  l'er- 
TOrum  tuorum  : St  omne 
quod  eis  placuerit,  ponent 
in  manibus fuis, St  aufereiit. 

7.  Vocavit  autem  rex  If- 
rael  omnes  feniores  terri , 
fc  ait):  Animadvertite  , St 
videte  , quoniam  inlidictur 
nobis  ; mifit  enim  ad  me 
pro  uxoribus  meis , & filiis , 
SIt  pro  argento  St  auro  ; St 
non  abnui. 


fl.  Dixeruntque  omnes 


i*C)  R Benadad  Roi  de  Syrie  ayant  afTem- 
blé  toute  fon  armdc , fa  cavalerie  & fes  cha- 
riots, & trente -deux  Rois  avec  lui  {c  étaient 
des  Princes  qui  commandaient  dans  les  P'illes 
qui  lui  étaient  foûmifes  ) il  marcha  pour  atta- 
quer Samarie , Ôc  il  l’adlégea. 

2.  En  meme-tems  il  envoya  danHa  Ville 
des  Ambafladeurs  à Achab,  Roi  d’Ifraël, 

3.  pour  lui  dire:  Voici  ce  que  dit  Bena- 
dad : Votre  argent  & votre  or  ell  à moi , vos 
femmes  & vos  enfans  les  mieux  faits  font  à 
moi. 

4.  Le  Roi  d’Ifraël  lui  répondit  ; O Roi , 
mon  Seigneur , je  fuis  à vous , comme  vous 
le  dites , ôc  tout  ce  que  j’ai  eft  à vous. 

y.  Les  Ambafladeurs  revenant  encore  vers 
Achab  , lui  dirent  : Voici  ce  que  dit  Benadad 

aui  nous  avoit  envoyés  vers  vous  : Vous  nous 
onnerez  votre  argent,  votre  or,  vos  fem- 
mes ôc  vos  fils. 

6.  Demain  donc  à la  même  heure  j’envoie- 
rai  mes  fert  iteurs  vers  vous.  Ils  vifiteront 
votre  maifon  ôc  la  maifon  de  vos  ferviteurs  ; 
ôc  ils  prendront  tout  ce  qui  leur  plaira , ôc 
l’emporteront. 

7.  Alors  le  Roi  d’Ifraël  fit  venir  tous  les 
anciens  de  fon  peuple , ôc  leur  dit  : Confidë- 
rez , ôc  voyez  qu’il  nous  tend  un  piège.  Car 
il  m’a  déjà  envoyé  pour  mes  femmes  , pour 
mes  fils , pour  mon  argent  ôc  mon  or  5 ôc  je 
ne  lui  ai  rien  refufé  de  ce  qui  e(l  à moi.  Mais 
maintenant  il  demande  ce  qui  eji  à vous. 

8.  Tous  les  Anciens  ôc  tout  le  peuple  bai 
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h^pondirent  : Ne  l’écoutez  point , & ne  vous 
rendez  point  à ce  qu’il  défire. 

9.  Achab  répondit  donc  aux  Ambafladeurs 
de  Benadad  : Dites  au  Roi  mon  Seigneur:  Je 
ferai  toutes  les  chofes  que  vous  m'avez  fait 
demander,  comme  étant  votre  ferviteur;  mais, 
pour  cette  dtrniere  cliofe , Je  ne  la  puis  faire , 
ne  pouvant  donner  ce  qui  nefi  pas  à moi. 

1 0.  Les  AmbalTadeurs  étant  revenus , firent 
leur  rapport  à Benadad  , qui  les  renvoya  en- 
core , ôc  fit  dire  à Achab  ; Que  les  Dieux 
me  traitent  dans  toute  leur  févérité  , fi  je  laijje 
à Samarie  pierre  fur  pierre-,  & fi  toute  la  pouC- 
fiere  de  Samarie  , quand  je  l'aurai  détruite , 
fuffit  pour  remplir  feulement  le  creux  de  la 
main  de  tous  les  gens  qui  me  fuivent. 

11.  Le  Roi  d’Ifraël  leur  répondit  ; Dites  à 
votre  Maître  : Ce  n’eft  pas  lorfqu’on  prend 
les  armes  pour  combattre  qu’on  doit  fe  vanter; 
c’eû  quand  on  les  quitte , après  avoir  remporté 
la  viéloire. 

1 2.  Benadad  requt  cette  réponfe  lorfqu’il 
bûvoit  dans  fa  tente  avec  les  autres  Rois  ; & 
il  dit  aufll-tôt  à fes  gens  : Qu’on  aille  invertir 
la  Ville.  Et  ils  l’invertirent. 


majores  natu,  & nniverfus 
populus , ad  eum  : Non  au- 
dias , ncque  acquiefeas  illi. 

ÿ.  Rel'pondit  itaque  nun- 
tiis  Benadad  : Dicite  domi- 
no mco  régi  : Omnia  prop- 
ter  qua:  miiîAi  ad  me  fer- 
vum  tuum  in  iniiio,  faciam: 
hanc  autem  rem  facerc  non 
poQum. 

10.  Reverfique  numii  re- 
tulerunt  ei.  Qui  rcmilîi . & 
ait;  Hxc  faciam  mihi  dii , 
te  hxcaddant,  fi  futfecerit 
putvis  Samaria;  pugillis  om- 
nis  populi  qui  fequituc  me.- 


II.  Etrefpondcns  rex  Tfi- 
rael . ait  : Dicite  ei  t Ne 
glorictur  accinâus  a:què  ut 
difcinâus. 


ta.  Raftum  cfi  autem  ; 
cùra  audiflet  Benadad  ver- 
bum  ifiud  bibebat  ipfè  & 
reges  in  umbmeulis , & ait 
fervis  fuis:  Circumdatc  ci- 
vhatem.  Et  circumdederunC 
eam. 


§.  II.  Un  Prophète  'vient  promettre  à Achab  , de  la  pan  du  Seigneur , qu’il  lui 
livrera  toute  l’armée  ennemie  par  let  mains  des  valets  de  pied  des  Princes  des 
provinces.  Achab  les  fait  marcher  contre  les  Sjriens.  Us  les  mettent  en  fuite  y 
Ù"  tes  défont  entièrement. 


If  En  mCme-tems  , un  Prophète  vint 
trouver  Achab  Roi  d’Ifraël , & lui  dit  : Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  : Vous  avez  vû  toute 
cette  multitude  innombrable  : Je  vous  déclare 
que  je  vous  la  livrerai  aujourd’hui  entre  les 
mains,  afin  que  vous  fâchiez  que  c’eft  moi 
qui  fuis  le  Seigneur. 

14.  Achab  lui  répondit  : Par  qui  ? Il  lui  ré- 
pondit: Voici  ce  que  dit  le  Seigneur;  Ce  feri 


13.  EtecceProphetaunus 
accedens  ad  Achab  regem' 
Ifracl  , ait  ci  : Hrc  dicit 
Dominus:  Certevidiftiom* 
nem  rouhitudinem  hanc  ni«- 
miam  ? ccce  , ego  tradam 
eam  in  manu  tua  nodie:  ut 
feias , quia  ego  Aim  Domi- 
nus. 

Et  ait  Achab:  Ber 
quem  ? Dixitque  ei  : Hats 

Ggg  üj 


; 
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dicit  Dominu$:Per  ptdiffc- 
quos  principum  provincia- 
rum.  Ht  ait  : Quis  incipict 
prrliari  ? Et  iile  dixit  : Tu. 

iç.  Reccnfuit  ergo  pue- 
rot  principum  ptovincia- 
rnm,  & rcpcrit  numcrum 
ducentorum  tiiginta  duo- 
nim  : & recenluit  poil  eos 
populum  , omîtes  liiios  II- 
rael , (eptem  millia  : 

i«.  & cgtelli  funt  meti- 
die  ; Benad.id  autem  bibe- 
bit  tcmulenius  in  umbracu- 
lo  fuo,  & reges  triginta  duo 
cum  CO  , qui  ad  auxiiium 
cjus  vendant. 

17.  Egreflî  funt  autem 
pueri  principum  provincia- 
nim  in  prima  fronte.  Miijt 
ttaque  licnadad.  Qui  nun- 
tiaverunt  cif  dicemes  : Viri 
egrclli  fum  de  Samaria, 

18.  Et  ille  ait  : Sive  pro 
pace  veniunt,  apprehenditc 
eos  vivos  : five  ut  prilien- 
lutjvivoseos  capite. 


19.  EgrelTi  fitnt  ergo  pueti 
principum  provinciarum  , 
ac  rcliquus  excrcitus  feque- 
batur. 

10.  Et  pereuflit  unuf- 
quifque  virum , qui  contra 
fe  veniebat  : fugerumque 
Syri,  & pcrfecutus  eft  eos 
Ilrael,  Fugit  quoque  Bena- 
dad  rex  Syrii  in  cquo  cum 
cquiiibus  fuis. 

ai.  Neenon  egrelTus  rex 
Ifracl  pereuflit  cquos  & cut- 
rus , & petculfit  Syriam  pla- 
gâ  magni. 

11.  ( Accédons  autem 
Propheta  ad  regem  Ilrael  > 
dixitei:  Vade,  & conforta- 
re , & feito,  & vide  quid 
facias:  fequenti  enim  anno 
rex  Syria:  afeendet  conua 
te.) 


OIS.  Liv.  III.  Ch  AP.  XX. 
par  les  valets  de  pied  des  Princes  des  provin- 
ces. Achab  ajouta  : Qui  commencera  le  com- 
bat ? Ce  fera  vous , dit  le  Prophète. 

1 y.  Achab  fit  donc  la  revue  des  valets  de 
pied  des  Princes  des  provinces,  ôc  il  en  trouva 
deux  cens  trente-deux.  Il  fit  enfuite  la  revue 
du  peuple  de  tous  les  enfans  d’Ifrael , & il 
en  trouva  fept  mille  en  étal  de  combattre. 

16.  Ils  fortirent  de  la  Ville  fur  le  midi.  Ce- 
pendant Benadad  dtoit  dans  fa  tente  i qui  bu- 
voit  & qui  etoit  ivre,  & les  trente-deux  Rois 
qui  dtoient  venus  à fon  fecours  bùvoicnt  aulli 
avec  lui. 

1 7.  Les  valets  de  pied  des  Princes  des  pro- 
vinces marchoient  à la  tâte  de  l’armée.  Be- 
nadab  ayant  envoyé  pour  les  rcconnoître , on 
lui  vint  dire  : Ce  font  des  gens  qui  font  fortis 
de  Samarie. 

iS.  Il  dit  i ceux  qui  lui  parloient:  Soit  qu’ils 
viennent  pour  traiter  de  la  paix , foit  qu’ils 
viennent  pour  combattre , prenez  - les  tous 
vifs. 

19.  Les  valets  de  pied  des  Princes  des  pro- 
vinces s’avancèrent  donc , & le  refte  de  l’ar- 
mée après  eux. 

20.  Et  chacun  d’eux  tua  ceux  qui  fe  pré- 
fenterent  devant  lui.  Et  auflî-tôt  les  Syriens , 
prenant  F épouvante  , s’enfuirent  ; & l’armée 
d’Ifracl  les  pourfuivoit.  Benadad  Roi  de  Syrie 
s’enfuit  aufii  à cheval , avec  les  cavaliers  qui 
l’accompagnoient. 

2 t.  Et  le  Roi  d’Ifracl  étant  forti  de  Sairta- 
rie , tua  les  chevaux , renverfa  les  chariots , & 
frappa  la  Syrie  d’une  grande  plaie. 

22.  Alors  un  Prophète  vint  trouver  le  Roi 
d’Ifrael , & lui  dit  ; Allez  ; fortifiez-vous  ; & 
confidérez  bien  ce  que  vous  avez  à faire  ; car 
le  Roi  de  Syrie  viendra  encore  l’armée  fui- 
vante  pour  vous  combattre. 
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§,I1I.  Lm  Syrifm  croyant  que  le  Dieu  des  IfraéHies  (toit  le  Dieu  des  monta- 
gnes Ù“  non  des  vallées  , viennent  avec  une  armée  innombrable  pour  les 
combattre  dans  la  plaine.  Dieu  livre  une  fécondé  fois  ces  emiemis  à fin. 
peuple  , qui  en  tue  cent  mille  en  un  feul  jour , & m.et  le  refîe  en  fuite. 


2 J.  Alors  les  fcrviteurs  du  Roi  de  Syrie  lui 
dirent  : Leurs  Dieux  font  les  Dieux  des  mon- 
tagnes ; ôc  c’eft  pour  cela  qu’ils  nous  ont  vain- 
cus. Il  faut  que  nous  combattions  contr’eux 
en  pleine  campagne , & nous  les  vaincrons. 

24.  Voici  donc  ce  que  vous  avez  à faire: 
Faites  retirer  tous  les  Rois  de  votre  armde , 
& mettez  en  leur  place  vos  principaux  Offi- 
ciers. 

2y.  Rétabliffez  vos  troupes  , en  y remet- 
tant autant  de  foldats  qu’il  en  a été  tué,  au- 
tant de  chevaux  qu’il  y en  avoit  dans  votre  ar- 
mée , & autant  de  chariots  que  vous  en  avez 
eu  auparavant;  & nous  combattrons  contr’eux 
en  pleine  campagne  ; 6c  vous  verrez  que 
nous  les  battrons.  Il  crut  le  confcil  qu’ils  lui 
donnèrent , 6c  il  fit  ce  qu’ils  lui  avoient  dit. 

26.  Un  an  après , Bcnadad  fit  la  revue  des 
Syriens , 6c  il  vint  à Aphec  vers  le  mont  Liban, 
pour  combattre  contre  Ifraël. 

27.  Les  enfans  d’Ifraël  firent  auffi  la  revue 
de  leurs  troupes;  6c  ayant  pris  des  vivres,  ils 
marchèrent  contre  les  Syriens,  ôc  campèrent 
vis-à-vis  d eux.  ils  ne  paroiffoient  que  comme 
deux  petits  troupeaux  de  chevres , au  lieu 
que  les  Syriens  couvroient  toute  la  terre. 

28.  Alors  un  homme  de  Dieu  vint  trouver 
le  Roi  d’Ilraèl , 6c  lui  dit  : Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur;  Parce  que  les  Syriens  ont  dit:  Le 
Seigneur  eft  le  Dieu  des  montagnes,  mais  il 
n’eft  pas  le  Dieu  des  vallées  : je  vous  livrerai 
toute  cette  grande  multitude  , 6c  vous  faurez 
que  c’eft  moi  qui  fuis  le  Seigneur. 

25.  Les  deux  armées  furent  rangées  en  ba- 
taille l’une  devant  l’autre  pendant  fept  jours. 
Le  fepdeme  jour  la  bataille  fe  donna  ; ôc  les 


15.  Servi  veri)  régis  Sy- 
rixdixerunt  ei  : Dii  mon- 
tium  funt  dii  eorum;ide6  fû* 
peraverunt  nos  ; fed  melius 
cft  ut  pijgnemus  contra  eos 
in  campcllribus , & ûbtine'^ 
bimus  ros« 

14.  Tu  ergo  verbum  hoc 
fac  : Amove  reges  finguîo# 
ab  e.xercitu  tuo  » & ponc 
principes  pro  eis  : 

& înftaura  numerum 
miJitum  <5ui  ceciderunt  de 
tiii5«  Cijuos  fecundùm  cquos 
pridinos , & currus  fccun- 
dùm  currus  quos  ante  ha- 
buiAi  : & pugnahimus  con- 
tra eos  in  campcAribus>  & 
videbis  quod  cbtinebimus 
eos.  Credidic  conAlio  co- 
rum,  & fecitita. 

Tgitur  poAqunm  annus 
tranficrat , recenfuit  Bena- 
dad  Syros,  & ateendit  in  A- 
phec  , uc  pugnarei  contra 
Ifrael. 

17.  Porrb  filii  T{racl  re- 
cenfitifunt,  & acceptis  ci- 
bariis  profcâi  ex  adverlb  y 
caftraque  metati  funt  con** 
tra  eos,  quafi  duo  parvi  grc- 
ges  caprarum  : Syri  auiem 
repicverunt  terram, 

18.  ( Et  accedens  unus 
■vir  Dfi , dixit  ad  regem  II- 
raeh  Hxc  dicit  Dominus  : 
Quia  dixerunr  byrt  : Deus 
montium  cA  Dominus  « & 
non  eft  Deus  vallium  : dabo 
omnem  multitudincm  banc 
^randem  in  manu  tua,  & 
Icictis  quia  ego  fum  Domi- 
nus. ) 

19.  Dirigebamquefeptem 
diebus  ex  adverfo  hi  arque 
illi  acies  , feptima  autem 
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die  commîffum  eftT)çllum  : 
percufîeruntque  fUii  Ifnel 
de  Syri*  cenium  millia  pe- 
dit-m  in  die  una*. 

30.  Fugerunt  aufem  qui 
remanfcranc  in  A^hec  « in 
civiMtem  : & cecidit  mu- 
rus  füper  viginti  leptem 
millia  hominum  > qui  re- 
mantêranc.  Porrô  Benadad 
fugiens  ingieifus  eft  civita- 
tem  , in  cubicuinm  quod 
crat  intra  cubiculum  » 


enfans  d’Ifrael  tuerent  en  un  jour  cent  mille 
hommes  de  pied  des  Syriens. 

îo.  Ceux  qui  échappèrent  s’enfuirent  dans 
la  Ville  d’Aphec.  Et  une  murailli  tomba  fur 
ving-  fept  mille  hommes  qui  étoient  reftés. 
BenadaJ  s’enfuyant,  entra  dans  la  Ville  , ÔC 
fe  retira  dans  le  lieu  le  plus  fecret  d'une  cham- 
bre. 


§.  IV.  Brnariad  Pot  df  Sme  ft  rend  n Achah , qui  lui  fauv  1 1 vie  , Ù"  frit 
a liance  avec  lui.  Dieu  l en  reor  end  par  un  Proph-te  qui  l'a'fute  que  fa  vie 
répondra  pour  celle  de  ce  tr.tchant  Ptince,  & jon  peuple  pour  le  peuple  de 
Syiie. 


3 t.  dixerunfque  eî  ferrî 
iui  : Ecctf  audivimus  quud 
reges  domus  lî'rael  clcnien- 
tes  (int:  ponamus  itaque  lac- 
cos  in  lumbis  noftris , & fu- 
nicülos  in  c pitibus  noilris, 
êc  eg-ediamur  ad  regem  If- 
rae^:  forltian  lalvabit  animas 
noOras. 

34.  Accinxerunt  faccis 
lumbos  luDs,  & poluerunt 
funicuios  in  capitibus  (uis* 
venerunique  ad  regem  ll- 
rael , & dixr runt  ci  : Servu» 
tuus  BenadaJ  dicii:  Vivat , 
oro  te  , anima  mea.  Et  illc 
ait  : Si  adhuc  viwit,  fracer 
meus  eft. 

3 J.  Quod  accoperunt  vîri 
pro  ominc  : & feftinames 
rapuerunt  verbum  ex  ore 
ejus,  acque  dixeruni : Fré- 
ter tuuf  Benadad.  Et  dixit 
eisMte,  & add*icite  eum 
ad  me.  Egreflus  eft  ergo  ad 
' cum  Uenadad  , & levavit 
eum  in  currun»  fuum. 

34.  Qui  dixit  ci  : Civiia- 
tes  t qnas  culit  puer  meus  à 
pâtre  ruo,  reddam  : & pla- 
tcas  f.ic  tibi  in  Dam  »lco , 
Ecut  fecit  parer  meus  in 
Samaria»  ^ ego  f^rJeratus 
recedam  à ir.  Pepigit  trgo 
feeduf , U dimiüi  eum. 


31.  Alors  fes  ferviteurs  lui  dirent  : Nous 
avons  oui  dire  que  les  RoE  de  la  niaifon  d’If- 
rael font  doux  er  démens.  Mettons  donc  des 
facs  fur  nos  reins  ôc  des  cordes  à notre  cou , 
& allons  trouver  le  Roi  d’Ifrael:  peut-être 
qu’il  nous  donnera  la  vie. 

32.  Ainfi  ils  fe  mirent  des  facs  fur  les  reins 
& la  corde  au  cou  , & vinrent  trouver  le  Roi 
d’ifrael,  & lui  dirent:  Benadad  votre  fervi- 
teur  vous  envoie  faire  cette  fupplication;  Ac- 
cordez-moi  la  vie.  Il  leur  répondit  : S’il  eft 
encore  en  vie  , c’eft  mon  frere. 

3 J.  Les  Syriens  tirèrent  de  là  un  bon  pré- 
fage  ; 6c  prenant  aiidi-tot  ce  mot  de  fa  bou- 
che , ils  lui  dirent  : Votre  frere  Benadad  vous 
fa’t  cette  priere.  Il  leur  répondit:  Allez,  & 
amcnez-le  moi.  Benadad  vint  donc  fe  pré  en- 
ter à Achab , qui  le  fit. monter  fur  fon  chariot. 

34.  Et  Benadad  lui  dit;  Je  vous  rendrai 
les  Villes  que  mon  pere  a prtfes  fur  votre 

Eere  ; ôc  faites-vous  des  places  publiques  dans 
)amas,  comme  mon  pere  en  avoit  fait  pour 
lui  dans  Samarie:  ôc  quand  nous  aurons  fait 
alliance  enue  nous,  je  me  retirerai.  Achab 

Et 
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fit  donc,  cette  alliance  avec  lui , 6c  le  laifla 
aller. 

3 3.  Alors  un  des  enfans  des  Prophètes  dit, 
de  la  part  du  Seigneur,  à un  de  fes  compa- 
gnons: Frappez-moi.  Et  comme  il  ne  voulut 
pas  le  frapper  , 

36.  il  lui  dit:  Parce  que  vous  n’avez  pas 
voulu  écouter  la  voix  du  Seigneur  , en  me 
frappant , comme  il  vous  t ervoit  ordonné,  aulll- 
tôt  que  vous  m’aurez  quitté,  un  lion  vous 
tuera.  Lorfqu’il  fut  un  peu  éloigné  de  lui,  un 
lion  le  trouva , 6c  le  tua. 

37-  Ayant  rencontré  un  autre  homme  , il 
lui  dit  : Frappez-moi.  Cet  homme  le  frappa , 
& le  bleffa.  ‘ ^ 

38.  Le  Prophète,  au  fortir  de-là , s’en  alla 
donc  au  devant  du  Roi  ^i  étoit  en  chemin  ; 
ôc  il  fe  rendit  méconnoiflable , en  fe  mettant 
de  la  poulliere  fur  Ibn  vilàge  6c  fur  fts  yeux. 

39.  Et  lorfque  le  Roi  fut  pa^ , il  cria  après 
lui , 6c  lui  dit  : Votre  ferviteur  s’étoit  avancé 
pour  combattre  les  ennemis  de  près.  Et  l’un 
d’eux  s’en  étant  fui,  quelqu’un  me  l’a  amené, 
& m’a  dit:  Gardez -moi  bien  cet  homme-là; 
6c  s’il  s’échappe , votre  vie  répondra  de  la 
lienne,  ou  vous  payerez  un  talent  d’argent. 

40*  Et  comme , étant  troublé , je  me  tour- 
nois de  côté  6c  d’autre,  cet  homme  eft  dif- 
paru  tout  d’un  coup.  Ee  Roi  d’^aël  lui  dit  : 
ous  avez  vous-même  prononcé  votre  arrêt. 

_ 4t*  Audi -tôt  il  effuya  la  pouffiere  de  fbn 
VÜage  ; 6c  le  Roi  d Krael  reconnut  qu’il  étoit 
du  nombre  des  Prophètes. 

42.  Il  dit  au  Roi  : Voici  ce  que  dit  le  Sei- 

§neur  : Parce  que  vous  avez  laiffé  échapper 
e vos  mains  un  homme  digne  de  mon , vo- 
tre vie  répondra  pour  la  fienne , 6c  votre  peu- 
ple pour  fon  peuple. 

43-  Le  Roi  alfraël  retourna  donc  en  la 
msiion , ne  faifant  pas  de  cas  de  ce  oue  ce 
Tome  IL  Part,  /. 


.ip.  XX. 


427 


Tune  vir  quidam  de 
filiis  Prophetarum  dixit 
(bcium  fuum  in  fermons 
pcmini  : Percute  me.  Al 
ille  noluic  percutere. 

Cui  ait  ! Quia  noIuiOi 
audirevocem  Oemini,  ec- 
ce  recedes  à me  > & pet- 
cutiet  te  leo.  Cumque  pau- 
lulum  receflîffet  abeo>  in- 
venit  eum  leo , aique  per- 
cute. 

}7.  Sed  & altcrum  inve- 
niens  virum , di.xit  ad  eurn  : 
Percute  me.  Qui  pereuflit 
eum>  Sc  vulneravit. 

Abiit  ergo  Propheta  « 
& occurrit  régi  in  via , & 
muuvit  afperlione  pulvcric 
os  & ûculos  luos. 

Cumque  rex  tranfiC- 
fêc , clamavic  ad  regem  , 8c 
ait:  Servus  tuus  egreiTus  cU 
ad  przliaodum  cominus  s 
cumque  fugiCet  vir  unus  » 
adduxit  eum  quidam  ad  me  « 
& ait  : Cuftodi  virum  iftum  : 
qui  ü lapfus  fuerit,  erit  ani* 
ma  tua  pro  anima  ejus,auc 
talentum  arger.ti  appendes. 

40.  Dum  auicra  egotur- 
batus  hue  illucque  me  vea* 
terem»  Hibito  non  compa» 
ruit.  Et  air  rex  Ifrael  ad 
eum  : Hoc  et)  judicium 
tuum,  quod  ipfe  decrevit^ 

4 1 . Ac  ille  Aatim  abderuc 
pulvcrero  de  facie  Tua»  & 
cognovit  eum  rex  llraet) 
quod  eiiet  de  Prophetis. 

4s.  Qui  ait  ad  eum  : Hxc 
dicit  Dominus  : Quia  dimi- 
fîlli  virum  dignum  morte  de 
manu  tua  » erit  anima  tua 

fro  anima  ejus  , 8c  popu- 
us  tuus  pro  populo  ejus. 

4^.  Reverlus  eft  igitur 
rex  Ifraei  in  domum  fuam  ^ 

Hhh 
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audire  coi.iemner,i , & fu-  Prophetc  lui  avoit  dit.  Et  U cntta  plein  de 
riLundus  veniiinSamariim.  futeur  dans  Samatic  > étant  irrité  de  cette  me- 
nace du  Seigneur. 


CHAPITRE  XXL 


§.  I.  Naboth  refufe  de  vendre  fa  vigne  à Achab  , ^ui  en  conçoit^  beaueaup  de 
chagtin.  Jczabel  envoie  des  ordres  pour  faire  faire  le  procès  à Naboth.  On 
gagne  de  faux  témoins  , qui  l'accufent  d’avoir  blajphetné  contre  Dieu  (X 
contre  le  Roi.  U ejl  condamné,  & lapidé. 

L’an  uu  monde  310J.  AvantJ.  C.  8pp. 


I . Port  vcrba  autcm  hafc , 
cempore  il\o  vinca  erat  Na- 
both Jezraheliiz,  <]ui  erac 
in  Je7.rahel,  juxca  pabtium 
.Achab  re^is  Samaria;* 

a.  Locutus  eft  ergo  A- 
chab  ad  Naboth,  dicens  : 
Da  mihi  vineam  tuajn,  uc 
faciam  mihi  hortum  olerum 
^uîj  vicina  cil  i & propc 
domum  meum , daboque  ii« 
bi  pro  ca  vineam  meiio- 
rem  : auc  H commodius  tibi 
pucas  • argent!  pretium  » 
(juanto  digna  e(l. 

Cut  rerpondii  Naboth: 
rropitsusiic  xniht  Dominus> 
ne  dem  heredicatem  pacrum 
meorum  tibi. 

4.  Venit  ergo  Achab  in 
duinum  (uam  indignans, 
frendens  luper  verbo  , quod 
iocutus  fuerac  ad  eum  Na- 
both Jezrahelites , dicens  ; 
Non  dabo  tibi  hereditatem 
^atrum  meorum.  Et  proji- 
ciens  fe  in  ie<^ulum  ruuin  , 
avertit  faciem  Aura  ad  pa- 
lietem»  & non  comedit  pa- 
i.em. 

5.  IngrefTa  eA  autera  ad 
eum  Jexabel  uxor  fua  , .di- 
xitque  ei:  Quid  eA  hoc, 
uiide  anima  tua  concriAata 
eA  f àc  quare  non  comedis 
ptuiem  i 

«».  (^ui  relpondic  ei  : Lo- 


i-/\  Près  ces  ëvénemens,  fl  en  arriva  uu 
autre  dans  le  même  tems.  Naboth  de  Jezraël 
avoit  à lui , dans  Jezraël  même  , une  vigne 
près  du  Palais  d’ Achab  Roi  de  Samarie. 

2.  Ek  Achab  lui  dit  : Donnez  - moi  votre 
vigne  , afin  cme  je  puifle  faire  un  jardin  pota- 
ger , parce-  q*lle  eft  proche  de  ma  maifon  : 
ôc  je  vous  en  donnerai  une  meilleure;  ou,  fi 
cela  vous  accommodoit  mieux  , je  vous  la 
payerai  en  argent,  au  prix  qu’elle  vaut. 

J.  Naboth  lui  répondit  : Dieu  me  garde  de 
vous  donner  l’héritage  de  mes  peres  , que  la 
Loi  me  défend  d’aliéner. 

4.  Achafr revint  dftnc  chez  lui  tout  en  co- 
lère , & plein  de  fureur,  à caufe  de  cette  pa- 
role de  Naboth  de  Jezraël , qui  lui  avoit  dit: 
Je  ne  vous  donnerai  point  l’héritage  de  mes 
peres.  Et  fe  jettant  fur  fon  lit,  il  fe  tourna  du 
côté  de  la  muraille , & ne  mangea  point. 

y.  Jezabel  fa  femme  l’étant  venu  trouver  , 
lui  dit:  Qu’eft-ce  donc  que  cela  ? D’où  vous 
vient  cette  triftefle  f & pourquoi  ne  mangez- 
vous  point  ? 

6,  Il  lui  répondit  : J’ai  parlé  à Naboth  de 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Lir.  III.  Ckav.  XXL 


Jezraël,  & je  lui  ai  dit;  Donnez -moi  votre 
vigne,  & je  vous  en  donnerai  l’argent;  ou , fi 
vous  l’aimez  mieux , je  vous  en  donnerai  une 
meilleure  pour  celle-là.  Et  il  m’a  répondu  : 
Je  ne  vous  donnerai  point  ma  vigne. 

7.  Jezabel  fa  femme  lui  dit  : Votre  auto- 
rité cft  grande  , à ce  que  je  vois  ; & vous  gou- 
vernez bien  le  Royaume  d’Ifracl.  Levez- 
vous  , mangez,  & ayez  l’efprit  en  repos  : Je 
me  charge  de  vous  livrer  la  vigne  de  Naboth 

,de  Jezraël. 

8.  AufTi-tôt  elle  écrivit  des  Lettres  au  nom 
d’Achab  , qu’elle  cacheta  du  cachet  du  Roi, 
& elle  les  envoya  aux  anciens  ôc  aux  premiers 
de  la  Ville  de  Naboth  qui  demeuroient  avec 
lui. 

9.  Ces  Lettres  étoient  connues  en  ces  ter- 
mes : Publiez  un  jeûne , comme  pour  vous  diÇ- 
pofer  à ju^er  une  affaire  importante  ; & faites 
alTeoir  Naboth  entre  les  premiers  du  peuple; 

10.  & gagnez  contre  lui  deux  enfans  de 
Bélial , qui  rendent  un  faux  témoignage  , en 
difant  ; Naboth  a blafphémé  contre  Dieu  & 
contre  le  Roi.  Qu’on  le  menehorsde  la  Ville , 
qu’il  foit  lapidé  ôc  mis  à mort. 

1 1.  Les  anciens  ôc  les  premiers  de  la  Ville 
de  Naboth  qui  demeuroient  avec  lui , firent 
ce  que  Jezahel  leur  avoir  commandé,  ôc  ce 
que  portoit  la  Lettre  qu’elle  leur  avoir  en- 
voyée. 

1 2.  Ils  publiererK  un  jeûne , ôc  firent  afieoir 
Naboth  entre  les  premiers  du  peuple , comme 
pour  juger  avec  eux  une  affaire  importante. 

ij.  Et  ayant  fait  venir  deux  enfans  du  dia- 
ble , ils  les  firent  afleoir  vis-à  vis  de  lui.  Et  ces 
deux  enfans  du  diable  portèrent  témoignage 
contre  lui  devant  l’affemblée  , en  difant  : m- 
both  a blafphémé  Dieu  ôc  le  Roi.  Et  enfuite 
de  ce  témoignage,  ils  le  firent  mener  hors 
de  la  Ville,  ôc  le  lapidèrent. 


cutuj  fum  Naboth  Jf7,-ahe- 
lir.T  , & dixi  ei  : Da  ntihî 
vineam  tuam  , aceptâ  preu- 
niàtaut,  (i  tibi  placpt,  di- 
bo  tibi  vincam  meliorerti 
pto  ea.  Et  iUf  ait  : Non 
dabo  tibi  Tinoam  meam. 

7.  Dixit  ergo  ad  eun»  Jo- 
labfl  uxor  ejus  : Grandit 
auâoritatis  es,  Sc  bene  ré- 
git regnum  Ifrael.  Snrge , Sc 
comede  panem , & atquo  a- 
nimo  eflo  > ego  dabo  tibi 
Tineam  Naboth  Jeztahe- 
Ijtï. 

f.  Scripiit  itaqne  litterat 
ex  nomine  Achab  , & lîg- 
naxit  cas  annulo  ejus,  Sc 
milît  ad  inajoret  natu  Sc  op- 
timates.qui  étant  in  ciritate 
eju« , & habiiabant  cum  Na- 
both. 

9.  Litterarnm  autem  hatc 
ent  Tententia  : PrsJicate 
jejunium , & federe  facite 
Naboth  inter  primos  po- 
puü , 

10.  Sc  fubqpitti-e  Jitos  tî- 
ros  hlios  Reüal  contra  eum  ; 
Sc  falfum  teftimonium  di- 
cant  : Benedixit  Deum  Se 
regem  : Sc  educite  eum  . Sc 
lapidate , hcque  moriatur. 

11.  Fecerunt  ergo  civet 
ejus  majores  natu  8c  opti- 
mates , qui  habitabant  cum 
eo  in  urbe , (icut  prateeperat 
eis  Jezabel , Sc  Êcnt  Icrip- 
tum  erac  in  litteris  quas  mi- 
lëtat  ad  eos  : 

iz.  przdicavenmt  jeju- 
nium , Sc  Tedere  Tecerunt 
Naboth  inter  primos  po- 
puli. 

IJ.  Et  adduâis  duobut  vi- 
ris  hliis  diaboli  , recerunc 
eos  federe  contra  eum  : ac 
illi  , fcilicet  ut  viri  dix- 
bolici  , dixerunt  contra 
eum  teQimonium  coram 
snuliitudine;  Benedixit  Na- 
both Deum  Sc  regem  ; quam 
ob  rem  eduxerunt  eum  ex- 
tra civitatem,  Sc  lapidibua 
intetfecerunt. 

Hhh  ij 
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T4.  Miffnintque  aH  Jf7.J- 
bel , î Lapidaïuseft 
Naboth  . &•  mortuus  cft. 

tt-  Faâum  fft  autcm  , 
cùm  audinct  JcTabrl  lapi- 
datum  N ilinth,  & mortuum, 
locuia  cft  ad  Achab  : Surgr, 
êc  (»o(lîdc  vincam  Naborh 
Jezrahclitx,  qui  roluittibi 
acquiefcrre,  & dare  eau  ac- 
cepta pecu  nia  : non  enim  vi- 
vit  Naboth  , fed  mortuus 
eft. 
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14.  Ils  envoyèrent  aulTi-tôt  à Jezal-el  pour 
lui  dire  : Naboth  a été  lapidé , & il  eft  mort 
1 J.  .îezabel  ayant  appris  que  Naboth  avoir 
été  lapidé  & qu’il  étoit  mort , vint  dire  à 
Achab:  Allez,  & rendez-vous  maître  de  la 
vigne  de  Naboth  de  Jezracl , qui  n’a  pas  voulu 
fe  rendre  à votre  défir , ni  vous  la  donner 
pour  le  prix  qu’elle  valoir  : car  Naboth  n’cft 
plus  en  vie  , mais  il  eft  mort , comme  criminel 
de  lefe-majejlé  i & la  conjifeation  de  fon  bien 
vous  appartient.  * 


§.II.  Achah  ayant  appris  la  mort  de  Naboth,  va  dans  fa  vigne  pour  s'en 
emparer.  EUe  le  va  trouver  de  la  part  du  Seigneur  , lui  reproche  fon  crime  , 
Cÿ"  le  menace  des  plus  grands  maux.  Ce  Prince  s'humilie  , rÿ”  détourné  de 
dejfus  lui , par  fon  humd  'ustion  , les  maux  dont  il  étoit  menacé. 

t«.  Qjod  cim  audilTet  1 6.  Achab  ayant  apprisla  mortde  Naboth  , 
'Achab  * morCuum  vici«)icet  s*en  alla  aufti-tôt  dans  la  vigne  de  Naboth  de 

po»s-enrend.e  W. 

Jezrahelitx  « ut  pofTîderec 

17.  Fa^Vuü  eft  igituf  fermo  En  mêiti6''tcnis  Ic  Scigncur  âdrcils 

Domini  ad  £liam  Thesbi-  parole  à Elie  de  Thesbé , & lui  dit  : 

ten,dicen»:  ‘ , 1,  . t a 

18.  Surge,  8t  defeende  i8.  Allez  tout  maintenant  au  devant  a /V- 

inoccuTfum  Achab  regif  If-  RqJ  d’Iftaël,  qui  eft  dans  Samaric  ; car 

rp'ad''vinMm  Nrboth'dcrl  le  voilà  qui  va  dans  la  vigne  de  Naboth  , pour 
rendit,  ut  pofTideat  eam:  j’en  rendre  maître. 

19.  Scioqucris  ad  eom,  ip.  Et  VOUS  lui  parlerez  en  ces  termes: 

«iieens  : Hxc  dicit  Dorai-  "Yoici  cc  QUC  dit  Ic  Seigneur  : Vous  avez  tué 

poiredifti.  Et  poft  1«C  ad-  Naboth , & de  plus  vous  vous  êtes  emparé 
des  : Hxc  dicit  Dommui  : de  fa  vigne.  Et  VOUS  lui  direz  enfuite  : Voici 
lo  loco  hoc . in  ce  que  dit  le  Seigneur:  En  ce  même  lieu  ou 

ront  canes  fanguincm  Na-  , a,  . , , r j -ki  L u -1 

loth.iambent  quoque  ûn-  Ics  chiens  Ont  lêché  Ic  lang  de  INabotn  , us 

guiaem  nuim.  lêchetotu  aufli  votrc  fiing  eÿ*  celui  de  vos  en- 

fant. 

10.  Et  ait  Achab  ad  E-  ao.  Et  Achab  dit  à Elie  ; En  quoi  avez- 
Iiam  : Num  in^mlli  me  ttouvé  Que  jc  me  déclaraffc  votre  enne- 
Inreni,  et.  quod  venumda-  mi , pour  me  faire  de  telles  menaces  r tiie  lut 
tus  fis,  ut  faceresmalum  in  répondit  : En  Ce  que  vous  vous  êtes  vendu 
tonrpeâu  Domini.  Seigneur.  C'tjl 

pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Seigneur. 
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.SI.  J«  vais  faire  fondre  tous  les  maux  fur 
vous.  Je  vous  retrancherai  vous  & votre  po- 
ilérité  de  deffusla  terres  6c  je  tuerai  de  la  mai- 
, fon  d’Achab  Jufqu’aux  plus  petits enfans  ôc  aux 
animaux,  6c  depuis  le  premier  jufqu’au  der- 
nier dans  Ifraël. 

22.  Je  rendrai  votre  maifon  comme  la 
maifon  de  Jéroboam  fils  de  Nabath,  6c  com- 
me la  maifon  de  Baafa  fik  d’Ahia,  parce  que 
vos  a&ions  ont  irrité  ma  colere , 6c  que  vous 
avez  fait  pécher  /«  anciens  d’Ifraël , en  les  obli- 
geant défaire  mourir  Nabot  h , quoiqu’il  fût  in- 
nocent. 


II.  Ecce  ego  inducam 
fuper  le  malum,  S:  dcme- 
um  poDeriora  tua,  & inier- 
ficiam  de  Achab  mingen- 
tem  ad  parieiem  , & clau-, 
fum  Sc  uldmum  in  irrad.  < 


II.  Et  dabo  dotnum  tuain 
/îcut  domum  Jéroboam  filii 
Nabai,  & lîcut  domum  Baa- 
fa fUi  Ahia;  quia  egifti,uc 
me  ad  iracundiam  provoca- 
res  , & peccare  fecilli  If-, 
lael. 


2 J.  Le  Seigneur  a prononcé  aufli  cet  arrêt 
•ontre  Jezabel  : Les  chiens  mangeront  Jeza- 
bcl  dans  le  champ  de  Jezraël. 

24.  Si  Achab  meurt  dans  la  Ville  , il  fera 
mangé  par  les  chiens  ; 6c  s’il  meurt  dans  les 
champs,  il  fera  niangé  parles  oifeaux  du 
Ciel. 

2j.  Achab  n’eut  donc  point  fon  femblable 
en  méchanceté  , comme  ayant  été  vendu 
pour  faire  le  mal  aux  yeux  du  Seigneur  ; car 
il  y fut  excité  encore  par  Jezabel  fa  femme. 

26.  Et  il  devint  tellement  abominaWe, 
qu’il  fuivoit  les  idoles  des  Amorrhéens , que 
le  Seigneur  avoit  exterminés  à l’entrée  des 
enfans  d’Ifracl  en  leur  pays. 

27.  Achab  ayant  entendu  ces  paroles,  dé- 
chira fes  vêtemens , couvrit  fa  chair  d’un  ci- 
lice  , jeûna,  6c  dormit  avec  le  lac,  ôc  marcha, 
ayant  la  tête  baiffée.  - 

28.  Alors  le  Seigneur  adrelTa  fa  parole  à 
Elle  de  Thesbé , 6c  lui  dit  : 

2p.  N’avez-vous  pas  vu  Achab  humilié  de- 
vant moi  ? Puis  donc  qu’il  s’eft  humilié  à caufe 
de  moi , je  ne  ferai  point  tomber  fur  lui , pen- 
dant qu’il  vivra,  les  maux  dont  je  t ai  menacé 
mais  fous  le  régné  de  fon  fils , je  les  ferai 
ipmber  fur  fa  mailbn. 


SeJ  & de  Jc7.abel  lo- 
cutus  cA  Dominas  y diccns: 
Can«5  comedent  Jcz.abel  ifi 
agro  Jezrahel. 

14*  Si  mortuus  fueric  A- 
chab  in  civicatCy  comedent 
eum  canes:  fî  autem  nior* 
tuus  fucrîtinagrOy  come^ 
dent  eum  volucres  cxli. 

af.Igitur  non  fuit  alcerft* 
Us  /jcut  Achab , qui  vem  m- 
dtüûs  elV  ut  faceret  mi!um 
in  confpe^u  Oomini  : con-« 
cicavit  enim  eum  Jezabel 
uxorTua, 

> i6.  Sc  abomlnabilis  TaiAus 

rA  y in  tantum  ut  fcqueretu» 
idola  , qua:  feceranc  Amor- 
rhxiy  quos  confumpAt  Do» 
micusà  facichliorum  Kraelr^ 

17-  Itàque  cùm  'audiflet 
Achab  fermonet  iAo$>fci^ 
dit  veAimcma^s  , 8c  ope<^ 
ruit  cilicio  carnem  Tuam, 
jejunavitque  & dormivii  in 
/âcco  , & ambuUvit  dcmi(fr 
fo  capite. 

28.  Et  faftus  eA  fermo' 
Domini  ad  Eiiam  Thesbi» 
ten  ; dkens  : 

29‘  Nonne  vidiAi  humi- 
Uatum  Achab  coram  me  t 
quia  igitur  humiliatus  eA 
mei  causd  , non  inducam 
malum  in  diebus  ejus , fed 
in  dicb'js  Alii  (ai  inferam 
jhalum  domiii  cjus«  * 

H bh  ii; 
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CHAPITRE  XXII. 


§.  I.  Jofaphat  Roi  de  Juda  veut  fe  joindre  à Achab  Roi  eTIfraél,  qui  avott 
refolu  de  reprendre  Ramoth-Galaad  JUr  le  Roi  de  Syri  ’.  Tous  les  Vrophttes 
{T Achab  lui  promettent  un  heureux  fuccès.  Jojaphat  demande  un  Vrophete 
du  Seigneur , & on  va  quérir  Michée. 

L’an  do  monde  Î107.  Avant  J.  C.  857. 


I.  Tfanficnint  igitur  trei 
anni  abfque  belle  inter  Sy- 
riam  & ICracl. 

1.  In  anr.o  autem  tertio  , 
defcentlit  Jolaphat  rex  Juda 
ad  regem  Iftael. 


J.  (Dixitqae  rex  Ifraelad 
Tervos  fuos  : Ignoratis  quod 
noftra  fit  Ramoih  Galaad , A 
negligimus  tollere  eain  de 
manu  regis  Syri*  ?) 


4.  Etait  ad  Jolaphat:  Ve- 
niefne  mecum  ad  prxlian- 
dum  in  Kamoih  Galaad 

f.  Dixitque  Jolaphat  ad 
regem  irraeltSicutegofum, 
ita  & tu  : populus  meus , Sc 
popalus  tuus  unum  lûnt  : te 
équités  mei  , équités  «li. 
Dixitque  Jofapliai  ad  regem 
Ifrael  : Quxrc,  oro  te , ho- 
die  l'ermoneo  Domini. 


(.  Congregavit  ergo  rex 
Ifracl  Propheus  , quadrin- 
gentos  circiter  viros , le  ait 
ad  eos  r Ire  debeo  in  Ramotb 
Galaad  ad  bellandum  , an 
quicicere  ? Qui  relponde- 
runt  : Afcende  , te  dabit 
eam  Dotninus  in  manu  re- 
gis. 


7.  Dixit  autem  Jolaphat  I 


..A  Près  cela , trois  ans  fe  pafTerent  lânsr 
qu’il  y eût  guerre  entre  la  Syrie  ôcifraèl. 

2.  Mais  la  troifieme  année  depuis  F alliance 
faite  entre  Benadad  & Achab  , la  guerre  recom- 
mença. Et  Jofaphat  Roi  de  Juda  vint  trouver 
le  Roi  d’Ifraël  a fa  priere. 

J.  ( Car  le  Roi  d’Ifracl  avoir  déjà  dit  à fes 
ferviteurs  ; Ignorez-vous  que  la  Ville  de  Ra- 
moth  en  Galaad  eft  à nous  ? Et  cependant 
nous  ne  penfons  point  à la  retirer  des  mains 
du  Roi  de  Syrie.  ) 

4.  Et  le  Roi  d’Ifraël  dit  à Jofaphat  : Vien- 
drez-vous avec  moi  à la  guerre  pour  prendre 
Ramoth  en  Galaad  ? 

J.  Jofaphat  répondit  au  Roi  d’Ifracl:  Vous 
pouvez  dilpofer  ae  moi  comme  de  vous-mê- 
me : mon  peuple  & votre  peuple  ne  font 
qu’un  feul  peuple  ; & ma  cavalerie  eft  votre 
cavalerie.  Et  il  ajouta  en  parlant  au  même  Roi 
d’Ifracl;  Confultez  aujourd’hui , je 

vous  prie  , cjuellc  eft  la  volonté  du  Seigneur. 

6.  Le  Roi  d'Ifrael  aftembla  donc  fes  Pro-» 
phetes,  qui  fe  trouvèrent  environ  quatre  cens 
( c'étoient  les  Prophètes  des  grands  bots  que  Je- 
zabel  nourri ffoit  de  fa  table  ) & il  leur  dit  : 
Dois-je  aller  à la  guerre , pour  prendre  Ra- 
moth en  Galaad , ou  me  tenir  en  paix  f Ils  lui 
répondirent  : Allez  ; & le  Seigneur  livrera  la 
Ville  entre  les  mains  du  Roi. 

7.  Jofaphat  lui  dit  : N’y  a-t-il  point  ici  quel- 
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que  Prophète  du  Seigneur,  afin  que  nous  le 
confultions  par  lui  f 

8.  Le  Roi  d’Ifracl  répondit  à Jofaphat  : Il 
eft  demeuré  un  homme  par  qui  nous  pou- 
vons confulter  le  Seigneur  : mais  je  hais  cet 
homme-là,  parce  qu’il  ne  me  Prophétife  ja- 
mais rien  de  bon , & qu’il  ne  n»e  prédit  que 
du  mal.  C’eft  Michée  fils  de  Jcmla.  Jofaphat 
lui  répondit  : O Roi , ne  parlez  pas  ainfi , & 
ne  refujez  pas  Rapprendre  la  volonté  de  Dieu 
de  la  bouche  de  ce  Frophete. 

p.  Le  Roi  d’Ifrael  ayant  appellé  un  eunu- 
que , il  lui  dit  : Faites  venir  préfentement 
Michée , fils  de  Jemla. 

10.  Le  Roi  d’Ifrael  & Jofaphat  Roi  de 
Juda , étoient  dans  la  Cour , près  la  porte  de 
Samarie , aflis  chacun  fur  leur  trône , avec 
des  habits  d’une  magnificence  Royale  ; ôc 
tous  les  Prophètes  des  hauts  lieux  prophéti- 
foient  devant  eux. 

1 1.  Sedecias  fils  deChanaana,  s’étoit  fait 
faire  aufli  des  cornes  de  fer , & il  dit  : Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  : Vous  battrez  avec 
ces  cornes , dr  vous  agiterez  la  Syrie , jufqu’à 
ce  que  vous  l’ayez  toute  détruite. 

12.  Tous  les  Prophètes  prophétifoient  de 
même , & difoient  : Allez  centre  Ramoth  en 
Galaad  , & marchez  heureufement  ; ôc  le 
Seigneur  la  livrera  entre  les  mains  du  Roi. 

I J.  Celui  qu’on  avoir  envoyé  pour  faire 
venir  Michée,  lui  dit:  Voilà  tous  les  Pro- 
phètes, qui,  dans  leurs  réponfes , prédifènt 
tous  d’une  voix  un  bon  fuccès  au  Roi  : Que 
vos  paroles  fuient  donc  femblables  aux  leurs, 

que  votre  prédiftion  fuit  favorable. 

1 4..  Michée  lui  répondit  : Vive  le  Seigneur , 
je  ne  dirai  que  ce  que  le  Seigneur  m’aura  dit. 


Non  eft  hic  Propheta  Do- 
mini  quilpiam,  ut  interro* 
gemus  per  cumf 

8.  Et  ait  rex  Ifracl  ad  Jo* 
faphac  : Keman(ic  vir  unui , 
per  quem  poflumus  interro- 
gare  Donainum  ; fed  ego 
odi  eum  « quia  non  Prophe- 
tac . mihi  bonum  , fed  ma- 
lum,  Michxas  fiiius  lemla. 
Cui  Jorapliac  ait.  Ne  loqua- 
ris  ita  rex. 


9.  Vocarit  ergo  rex  IC- 
rael  eunuchum  x]uemdam  , 
&dixitei:  Fcftina  adduce- 
rc  Micharam  tiiium  Jemla. 

10.  Rex  aurem  Ilrael  » Sc 
Jofaphat  rex  jud.i , fedebant 
unulqoirque  in  folio  fuo  , 
veftiii  culiu  regio«  in  area 
juxta  oftium  porexSamarix  ; 
& univerfi  Prophcix  Pro- 
pheiabant  in  conlpedu  eo- 
nim. 

T I.  Fecit  quoque  lîl)i  Se- 
decias filius  Chananna  ccr- 
nua  ferrea,  & ait:  Hxc  di- 
cit  Dominas  : His  vemila- 
bis  Syriam  , donec  deleas 
eam. 

ta.  Omnefque  Prophecx 
fîmiiieer  Prophetabant  : di- 
centes  : Aiccnde  in  Ha- 
moth  Galaad  , & vade  prol^ 
perc  > & trader  Dominus  in 
manus  regis. 

Numius  verô,  qui  ie* 
rat  UC  vocaret  Mîchxam»  lo- 
cutus  eft  ad.  eum*  dicens  : 
Ecce  fermones  Propheta- 
rum  ore  uno  régi  bona  prx- 
dicant  : lit  ergo  fermo  tuus 
ftmilis  eorum  , & ioquere 
bona. 

14*  Oui  Michxasait:  Vi- 
vit  Dominus,  quia  quod- 
cumque  dixerii  mihi  Do* 
niinus , hoc  loquar. 


# 
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§.  If.  iVlichef  ft  préfente  devant  les  deux  Rois.  U leur  prédit  la  défaite  d’Ifrail 
Ù"  la  mort  d’Achab.  U ejî  mis  en  prifn  par  l’ordre  de  te  Prince  pour  y être 
mun  i de  pain  de  douleur  & d'eau  d'afjiiétion  jufqu'àfon  retour.  Le  Prophète 
prend  tout  le  peuple  à témoin  qu'Achab  n'en  reviendra  point. 

I J.  Michée  fe  préfenta  donc  devant  le 
Roi , ôc  le  Roi  lui  dit:  Michée,  devons-nous 
aller  à la  guerre , pour  prendre  Ramoth  en 
Galaad,  ou  demeurer  en  paix?Michée/e  ren- 
formant  aux  autres  Prophètes  dr  au  dèftr  du 
Roi , lui  répondit,  mais  d’un  ton  ejui  fatfoit 
bien  voir  qutl  penfoit  autrement  : Allez , mar- 
chez heureufement  contre  Ramoth  en  Galaad  ; 
& le  Seigneur  la  livrera  entre  les  mains  du 
Roi. 

i6.  Le  Roi  ajouta:  Je  vous  conjure  au 
nom  du  Seigneur  de  ne  me  parler  que  félon 
la  vérité. 

ij.  Michée  Jui  dit:  Si  vous  voulez  que  je 
vous  parle  félon  la  vérité  : voici  ce  que  je  vous 
dirai  ; J’ai  vû  tout  Ifracl  difperfé  dans  les  mon- 
tagnes , comme  des  brebis  qui  n’ont  point 
de  Pafteur.  Et  le  Seigneur  a dit  : Ils  n’ont 
point  de  c'nel  qui  les  condui/e  â la  guerre.  Que 
chacun  donc  retourne  en  paix  dans  fa  maifon. 

1 8.  AulTutôt  le  Roi  d’Ifracl  dit  à Jofaphat  : 
Ne  vous  avois-je  bas  bien  dit  que  cet  homme 
ne  me  prophétife  jamais  rien  de  bon , mais 
qu’il  me  prédit  toujours  du  mal  ? 

15.  Et  Michée  ajouta  : Ecoutez  la  parole 
du  Seigneur.  J’ai  vû  le  Seigneur  alTis  fur  fon. 
trône , & toute  l’armée  du  Ciel  autour  de  lui , 
à droite  6c  à gauche. 

20.  Et  le  Seigneur  a dit  : Qui  féduira 
Achab  Roi  dlfraël,  afin  qu’il  marche  contre 
Ramoth  en  Galaad  , ôc  qu’il  y périffe  ? Et 
l’un  dit  une  chofe  , ôc  l’autre  une  autre. 

2 1 . Mais  l’efprit  malin  s’avança , ôc  fevré- 
fentant devant  le  Seigneur,  il  lui  dit:  C’eft 

moi 


If.  Venit  ituque  ad  re- 
Sc  ait  illi  rex  : Michra, 
ire  debeiuus  in  Ramoth 
Galaad  ad  przliandum  > an 
ceffare  f Cui  ille  relpondit  : 
Afcende  , & vade  profperc, 
& cradec  eam  Domlnus  in 
maous  regis. 


16,  Dixic  autem  rex  ad 
eum:  Iterum  atque  iterum 
adjurotc*  UC  non  loquaris 
fmhi  quod  verum  eft  » in 
/Domine  Domini. 

1 7.  Et  ille  ait  : Vidi  cunc- 
tum  Ifrael  difperfum  in 
montibus  * quaH  oves  non 
habenies  pallorem , & ait 
Dominus:  Non  habent  ifti 
(Jjmtnum:  revercatur  unuf- 
quilque  in  doouim  (iiam  in 
pace. 


î8.  ( Dixit  ergo  rex  Ifracl 
ad  Jofaphat:  Numquid  non 
dixi  tibi,  quia  non  Prophe- 
fat  mihi  bonum , fed  l'empei 
malum  ? 

19.  Ilie  verb  addens»  ait  : 
Propterca  audi  fermonem 
Domini  : Vidi  Dominum 
lêdentemfu  per  folium  fiium, 
de  omnem  exercitum  cœli 
ainilentem  ci  d dextris  fie  â 
iîniftris. 

10.  Et  ait  Dominui  : 
Quis  decipiet  Achab  regem 
ifrael,  ut  afeendat,  & ca* 
dat  in  Ramoth  Galaad  ? Et 
dixit  unus  verbahujuTcemo* 
ili,  dcalius  aliter. 

11.  Egreffus  eft  autem 
ipiritus  y & ûecit  coram  Do- 
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tttoî  qui  réduirai  Achab.  Le  Seigneur  lui  dit  : 
Et  comment  ? 

2 2.  Il  répondit:  J’irai,  & je  ferai  un  efprit 
menteur  dans  la  bouche  de  tous  fes  Prophè- 
tes. Le  Seigneur  lui  dit  ; Vous  le  réduirez , & 
vous  aurez  l’avantage  fur  lui.  Allez  ; je  vous  le 
permets  ; & faites  comme  vous  le  dites. 

2 J.  Maintenant  donc  le  Seigneur  a mis  un 
efprit  de  menfenge  en  la  bouche  de  tous  vos 
Prophètes  qui  font  ici , & le  Seigneur  a pro- 
noncé votre  arrêt. 

24.  En  même -temsSédecias  fils  de  Cha- 
naana  s’approcha  de  Michée,  & lui  donna  un 
foufflet  fur  la  joue , & lui  dit  ; L’efprit  du 
Seigneur  m’a-t-il  donc  quitté,  & n’a-t-il  parlé 
qu’a  vous  ? 

2j.  Michée  lui  dit:  Vous  le  verrez  au  jour 
que  vous  pafferez  de  chambre  en  chambre 
pour  vous  cacher. 

26.  Alors  le  Roi  d’Ifraël  dit  à fes  gens  : Pre- 
nez Michée  ; 6c  qu’on  le  mene  chez  Amon , 
Gouverneur  de  la  Ville  , ôc  chez  Joas  fils 
d’Amclech  : 

27.  Et  dites- leur:  Voici  ce  que  le  Roi  a 
ordonné  : Renfermez  cet  homme  dans  la 

f)rifon  ; ôc  qu’on  le  nourrifle  de  pain  de  dou- 
eur  ôc  d’eau  d’affliélion , jufqu’à  ce  que  je 
revienne  en  paix. 

28.  Michée  lui  dit  ; Si  vous  revenez  en 
paix , le  Seigneur  n’a  point  parlé  par  moi.  Et 
il  ajouta  : Peuples  , tous  tant  que  vous  êtes , 
foyez-en  témoins. 
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irino>&  aitî  Egodccipiiim 
ilium.  Cui  locutus  etl  Du- 
minus  : In  que? 

II.  £i  ille  ait  : Egrcdiar» 
& ero  fpintus  mendax  in 
ore  omnium  Prophetarum 
ejus.  Et  dixit  Dominus  : 
Decipics  , & prxvalebis  ; 
cgreücre,  & fac  ita. 

13.  Nunc  igîtur  ccce  dé- 
dit Dominus  Ipiritum  men- 
dacii  in  ore  omnium  Pro- 
pheiarum  luorum  » qui  hîc 
lùnt,  & Dominus  locutus 
eft  contra  te  malum. 

14.  AccelTit  autem  Se- 
decias  61ius  Chanaana , Sc 
pereuffit  Michxam  in  ma- 
xillam  , Sc  dixit:  Mene  er- 
go  diini/ît  fpiritus  Domini , 
& locutus  ell  tibi  ? 

lî.  Etait  Micharas;  Vi- 
furus  es  in  die  ilia  , quando 
ingredierii  cubiculum  , in- 
tra  cubiculum  ut  abfconda- 
ris. 

lé*.  Et  ait  rex  Ifrael  : Tol- 
lite  Michxam  , & maneat 
apud  Amon  principem  civi- 
tatis  y & apud  joas  blium 
Ameiech , 

17.  & dicice  cis:  Harc  dicît 
rex  : Mittite  virum  îAum  in 
carccrem,&  l'uftemate  eum 
pane  tribulationis , & aqui 
angulhx  y donec  reveriar  in 
pace. 

i8.  Dixicque  Michxas  ; 
Si  revcrtûs  fueris  in  pnee  ÿ 
non  eA  locutus  in  me  Do- 
minus. Et  ait  : Audite  poz 
puU  omnes. 


§.  III.  Ler  Hfux  Rots  warchfnt  contre  les  Syriens.  Le  Roi  d’Ifraèl  fe  dégtàfe 
Ù"  combat  comme  un  particulier.  Le  Roi  de  Juda  fe  trouve  en  dangn.  Achab 
eji  blejfe  d’une  fletbe  tiree  au  hafard , 0“  en  meurt.  Ssn  chariut  ef  lavé  durit 
la  pijcine  de  Samarie , ir  les  chiens  y lecheiit  fon  fang. 

2p.  Le  Roi  d’Ifraël  ôc  Jofaphat  Roi  de  ^ 

, , n * 1 IfrAcl  ,&  Jofaphat  rex 

Juda  marchèrent  donc  contre  Ramothen  Oa-  inRamotli  GaUad. 

laad  , fans  avoir  égard  à la  prophétie  de  Michée, 

Tome  il.  Fart.  1.  I I i 
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30.  Dixit  itaque  rex  IC- 
r.iel  ad  Joiaphat  : Sume  ar> 
ma,  & ingredere  pratlium  , 
& induere  veAibus  tuis  ; 
porrè  rex  Ifrael  muuvit  ha- 
bitum  fuum,  & ingrefTus  eA 
bcllum. 

31.  RexautemSyrizprr- 
ccperat  principibus  curruum 
triginta  duobus , dicens  : 
Non  pognabuif  contra  mi- 
norem  & majorem  quem- 
piam,  niA  contra  regem  If- 
rael  rolum. 

}>.  Cùm  ergo  vidilTent 
prncipes  curruum  Jofaphat, 
l'ulpicati  luntquùJ  ipl'e  eflet 
rex  Ifrael  & impetu  fado 
pugnabant  contra  eum  : & 
cxciamavic  iofaphac. 


33.  Intellexcrantque  prin- 
cipes curruum  quoJ  non 
effet  rex  Ifrael  i 6c  ceffave- 
runc  ab  eo. 

34.  Vir  autem  quidam  te- 
tendit  arcurn,  in  incértum 
lâgitura  dirigens  , & cafu 
percufllt  regem  Ifrael  in- 
ter pulmonem  Sc  Aoma- 
chum.  At  ille  dixit  aurigr 
fuo:  Verte  manum  tuai»  ,& 
ejiceme  de  exercitu,  quia 
graviter  vulncratus  fum. 

33.  Commiffum  eA  ergo 
prxlium  in  die  ilia,  & rex 
Ifrael  Anbat  in  curru  fuo 
contra  byros  > & mortuus 
cA  velpere  : Auebat  autem 
languis  plagar  in  Anum  cur- 

fûs, 


^6,  & prxco  infonuit  in 
kiniverfo  exercitu  antequam 
fol  occutnberet,  dicens  , U- 
tiufquilque  revertatur  in  ci- 
^iuccffl>  ia  cerramfuam. 
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30.  Cependant  le  Roi  d’Ifraël , ijui Jàvôit 
que  Benadad  en  voulait  particulièrement  à fa 
perfonne  , dit  à Jofaphat  ; Prenez  vos  armes, 
& combattez  avec  vos  habits  ordinaires.  Mais 
le  Roi  d’Ifracl  fe  ddguifa  avant  que  de  don- 
ner la  bataille. 

3 I.  Or  le  Roi  de  Syrie  avoir  donné  cet  or- 
dre aux  trente  - deux  Capitaines  de  fes  cha- 
riots , qui  avaient  pris  la  place  des  trente  - deux 
Rois  qu’tl  avait  dans  fa  première  armée  Ne 
combattez  contre  qui  que  ce  foit , ni  petit  ni 
grand  : n’attaquez  que  le  feul  Roi  d’Ifracl. 

32.  Les  Capitaines  des  chariots  ayant  donc 
vû  Jofaphat  avec  les  marques  de  la  dignité 
Royale  , s’imaginèrent  que  c’étoitle  Roi  d’If- 
racl  i & étant  fondus  fur  lui  en  même-tems , ils 
le  combattoient.  Alors  Jofaphat  jetta  un 
grand  cri  vers  le  Seigneur  ; 

3 3.  & les  Capitaines  des  chariots  recon- 
nurent que  ce  n’étoit  pas  le  Roi  d’Ifraël,  ôc 
ne  le  preflTerent  pas  davantage. 

34.  Il  arriva  cependantqu’un  homme  ayant 
tendu  fon  arc , tira  une  fléché  au  hafard  ; & 
elle  vint  percer  le  Roi  d’Ifraël  entre  le  pou- 
mon ôt  l’eflomac.  Il  dît  aulTi-tôt  à fon  cocher: 
Tourne  bride  , & retire -moi  du  milieu  des 
troupes , parce  que  je  fuis  fort  bleflc. 

3 y.  Le  combat  dura  néanmoins  tout  le  refe 
du  jour.  Et  le  Roi  d’Ifracl , toutblejféquil était , 
demeura  dans  fon  chariot , tournant  face  vers 
les  Syriens , e!^  animant  fes  gens  par  fa  préfence 
à combattre  vaillamment.  Cependant  le  lang 
couloir  de  fa  plaie  fur  tout  Is  chariot  i & il 
mourut  le  foir , 

35.  avant  que  le  folcil  fût  couché,  yilors 
un  Héraut  fonna  de  la  trompette  dans  toute 
l’armée  , & dit  : Le  Roi  eji  mort.  Il  n'y  a plus 
de  Chef  pour  commander.  Qae  chacun  s’en 
retourne  dans  là  Ville  Ôc  dans  fon  pays. 
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'J7.  Le  Roi  étant  donc  mor^  fut  porté  à 
Samarie , où  il  fut  enfeveli. 


3 8.  On  lava  fon  chariot  & les  rênes  de  fes 
chevaux  dans  la  pifcine  de  Samarie  ; ôc  les 
chiens  léchèrent  Ion  làng , félon  la  parole  que 
le  Seigneur  avoir  prononcée. 

3P.  Le  relie  des  acUons  d’Achab , & tout 
ce  qu’il  fit , la  maifon  ornée  d’ivoire  qu’il  fir 
faire  , 6c  toutes  les  Villes  qu’il  fit  bâtir,  font 
écrites  au  Livre  des  Annales  des  Rois  d’Ifracl. 


40.  Achab  s’endormit  donc  avec  fes  pcres. 
Et  Ochofias  fon  fils  régna  en  fa  place. 


yj,  Mortuus  cfl  autem 
rex , & perlatus  eft  in  Sa- 
mariam  : fepelieruntcjuc  re- 
gem  in  Sami^ria , 

38.  & Uverunt  currum 
ejus  in  pifcina  Samarix>  Sc 
linxfrunt  canes  fanguinem 
ejus  ; & habcnas  hverunt  y 
juxta  verbum  Domini  quoi 
locucus  fucrat* 

Reliqua  autetn  fermo 
num  Achab  , & univer(â 
quxfecit»  & domus  ebur- 
nea  quam  xdiBcavic,  cunc- 
tarumque  urbium  quas  ex- 
truxit  y nonne  Hxc  fcripta 
iunt  in  Libro  rernK>num  dio 
rum  regum  ITracl  ? 

40.  Uormivit  crgo  Achab  • 
cum  patribus  fuis^  & reg- 
navit  Ochoaias  6iius  ejuf 
pjo  eo. 


§;  IV.  * Jofaphat  régné  fur  Juda,  Il  fnt  ce  qui  eft  jitfle  devant  le  Seigneur*  li 
meurt , ejr  Joram  fon  fils  régné  en  fa  place,  **  Üch  fias  régné  en  meme-tems'* 
fUr  Jfrael,  & fuit  les  voies  corrompues  de  fes  peres, 

* L’  A N DU  M O N D E 3 I I y.. 


**L’an  du  monde  3106. 


41 . Jofkphat  fils  d’Afa  avoir  commencé  à 
régner  fur  Juda  la  quatrième  année  d’Achab 
Roi  d'Ifraël. 

42.  Il  avoir  trente-cinq  ans  lorfqu’il  com- 
men<;a  à régner  ; 6c  il  régna  vingt-cinq  ans 
dans  Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  Azuba., 
fille  de  Salai. 

43.  Il  marcha  dans  toutes  les  voies  d’Afa 
fon  pere , fans  fe  détourner , ôc  il  fit  ce  qui 
étoit  droit  & julle  devant  le  Seigneur. 

44.  Néanmoins  il  ne  détruifit  pas  les  hauts 
lieux  ; car  le  peuple  y fecrifioit  encore , 6c  y 
Ltûloit  de  l’cuccns  cm  Seigneur  , quoique  cela 
ne  fe  dût  faire  que  dam  Jerufalem. 

4y.  Jofaphat  eut  la  paix  avec  le  Roi  d’If- 
;raël. 

^6.  Le  relie  desaêlions  de  Jofaphat,  tout 


41.  Jolnphat  TCrb  filiuj* 
Afii  regnare  coeperat  fupot 
judam  anno  quarto  Aelub 
rcgis  Itracl. 

42.  Triginta  quinque  air^ 
norum  erat  cùm  regnare 
C<rpi(Tet,  & viginti-qurnque 
annis  regmvic  in  jerufa- 
lem  î nomen  matri»  cjuî 
Azoba  filia  Salai. 

43.  £c  ambulavit  tn  omiri 
via  Afa  patris  fui , & non 
declinavii  ex  ea  î fccitqire 
quod  reâum  erat  in  con(^ 
pedu  Domini. 

44.  Verumtamen  excella 
non  abRulit  : adhuc  enim 
populus  facrificabac,  &ado- 
lebat  incenfum  in  excel/îi^"' 


4f,  Paccmque’  habuit  Jo«* 
lâphat  cunaTege  UracL. 

4^.  Reliqua  autem  rw-f- 

lii  ij. 
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borum  Jorrtphat  , 8c  opéra 
ejus,  qux  geiTic , &przîu, 
nonne  hxc  fcripta  lunt  in 
Libro  vcrborum  dicrum  re- 
gura  Juda? 

47.  Sed  & rclîquia?  eiïe- 
miniiiorum,  qui  remanCeranc 
in  dtcbus  Aiâ  patris  cjus, 
abAulit  de  terra. 

4S.  Nec  erat  tune  rex 
conÜituius  in  £dom. 

49»  Rex  yero  Jofaphat  fe- 
cerat  claiTcs  in  mari  , qux 
navigarent  in  Ophir  prop- 
ter  aurum  ; & ire  non  po* 
tuerunc,  quia  confraâa;  lunt 
in  Aliongaber. 


fo.  Tune  ait  Ochozias  fi- 
Ilus  Achab  ad  Jofaphat  : Va- 
dant  fervi  mei  cum  fervis 
tuis  in  navibus.  £t  noluic 
Jofaphat. 

îf.  Dormivicque  Jofa- 
phac  cum  patnbus  fuis,  & 
fcpulcus  cft  cum  eis  in  ci- 
vitate  David  patris  fui;  reg- 
navîtque  Joram  filiu»  ejus 
pro  CO. 

5 2'*  Ochozias  autem  61ius 
Achab  regnare  cœperat  fu- 
per  Uraei  in  Simaiia,  anno 
fepdmo  • decimo  Jofaphat 
regis  Juda  , regnavitquc  fu- 
per  Ifrael  duobus  annis. 

îj.  Et  fecit  milum  in 
conlpcdu  Üjmini , 5:  am- 
bulavit  in  via  patris  lui  & 
mairis  fujp , & in  via  Jéro- 
boam tiiii  Nabat , qui  pcc- 
«are  fecit  Ifrael. 

S4-  î^rvivitquoquc  Baal, 
& adoravit  cum,  iSt  irrita- 
vit  Dominum  Deum  Ifrael, 
juxta  omr.ia  qu2  fccerai  pa- 
ter  ejus. 


Fin  de  la 


OIS.  Liv.  ni  Ch  A?.  XXIT. 

ce  qu’il  fit  ^ tous  fes  combats , font  écrits  ati 

Livre  des  Annales  des  Rois  de  Juda. 


47.  Il  extermina  auffi  de  la  terre  le  refie 
des  efféminés  qui  étoient  demeurés  pendant 
le  régné  d’Afa  fon  pere. 

48.  Et  il  n’y  avoir  point  alors  de  Roi  établi 
dans  Edom. 

49.  Atnfi  le  Roi  Jofaphat  fe  trouvant  maître 
d Liât  h CT  d /Ifton^aher  fur  le  goiphe  hlamiti^ 
(]ue  , avoir  fait  faire  une  flotte  pour  la  mettre 
en  mer,  afin  quelle  fit  voile  en  Ophir,  pour 
en  apporter  de  l’or  : mais  ces  vaiffeaux  n’y  pu- 
rent aller , parce  qu’ils  fe  briferent  à Afionga- 
bcr. 

fo.  Alors  Ochofias  fils  d’Achab  dit  à Jofa- 

[)hat:  Que  mes  ferviteurs  aillent  en  mer  avec 
es  vôtres.  Mais  Jofaphat  ne  voulut  pas  , ju- 
geant que  le  Seigneur  n approuveroit  pas  cette 
Jbiièié. 

ç I . Jofaphat  s’endormit  avec  fes  peres , & 
il  fut  enfeveli  avec  eux  dans  la  Ville  de  David 
fon  pere.  Et  Joram  fon  fils  régna  en  fa  place. 

y 2.  Ochofias  fils  d’Achab  avoitcommencé 
à régner  fur  Ifrael  dans  Samarie  la  dix-fèptie- 
me  année  de  Jofaphat  Roi  de  Juda  , & il 
régna  près  de  deux  ans  fur  Ifrael. 

JJ.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur;  if 
marcha  dans  la  voie  de  fon  pere  ôc  de  (à 
mere , 6c  dans  la  voie  de  Jéroboam  fils  de 
Nabath,  qui  avoir  fait  pécher  Ifrael. 

54. 11  fervit  aufii  Baal , 6c  l’adora  ; 6c  il  irrita 
le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifrael  par  toutes  les 
mêmes  chofes  que  Ion  pcrc  avoit  faites  pour 
i irriter. 


première  Partie  du  Tome  fécond. 
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LES  ROIS 


• L I F RE  QUATRIEME. 


CHAPITRE  PREMIER. 

§.  I,  Moabfecoue  le  joug  d'Ifraël.  Ochofias  tombe  , Gr  envoie  confuher  Béel^ebuth 
fur  cette  chute.  Elle  lui  fait  dire  qu'il  a tort  de  confulter  d'autre  Dieu  que  le 
Dieu  d’Ifraël  . Gr  qu'il  mourra. 


L’an  du  monde  3108.  Avan 

I.  Apre’s  la  mort  d’Acliab,  Moab  tjite 
David  avait  ajjujetti,  fecoüa  le  joug  d’Ifraël. 

2.  Il  arriva  aulTi  qu’Ochofias  fils  d' Achah 
étant  tombé  de  la  fenêtre^’une  chambre 
hautq  qu’il  avoir  à Samarie , en  fut  bien  ma- 
lade ; & il  dit  à fes  gens  : Allez  , confultcz 
Béelzebuth  le  Dieu  a Accaron , pour  favoir 
fl  je  pourrai  relever  de  cette  maladie. 

5.  En  même-  tems  l’Ange  du  Seigneur 
parla  à Elie'de  Thelbé,  & lui  dit  :AIlc?  au- 
devant  des  gens  du  Roi  de  Samarie , ôcdites- 
Jeur  : Eft-ce  q^i’il  n’y  a pas  un  Dieu  dans  If- 
raël , que  vous  confultez  ainii  Béelzebuth  le 
dieu  d’Accaron  ? 

4.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur: Vous  ne  releverez  point  du  lit  où 
>^us  Êtes  ; mais  vous  mourrez  très-certaine- 
nient.  Enfuite  de  ejuci  Elie  s’en  alla. 

y.  Ceux  qu’Ochofias  avoir  envoyés  étant 
revenus , il  leur  dit  , d’où  vient  que  vous 
êtes  retournés  ? 

Tome  11.  Part.  II. 


T J.  C.  8p5. 

I.  "PRxvnricnfiis  cfl  atitcm 
Moab  in  Ifrael  ",  poA<juam 
mortuus  cft  Achab. 

ï.  Ceciditque  Ocfio7Î.-!j 
per  canccllos  cœnaiuli  fui , 
quod  habebai  in  Samaria , & 
igroavit  : militquc  iiuntio?, 
dicens  ad  eos  ; Itc , confuliic 
Bcçl/ebub  deum  Accaron  , 
utrum  vivere  queam  de  in- 
Armitate  mca  iiac. 

3.  Angélus  aurem  Domr- 
ni  locutus  eftadEliarnTbctt 
biten , dicens  : Surge , & af- 
tende  in  occurfutn  numio- 
rum  regis  Samarli , & diccs 
ad  eos  : Numquid  non  eft 
Deiis  inlfracl.uceaiisadcon. 
fulendum  Beclrebub  deu»» 
Accaron  ? 

4.  Quam  ob  rem  hxc  dicie 
Dominus:  De  letiulo,  fu- 
per  quem  afcendifti,non  doit, 
cendes,  fed  morte  moricris. 
Et  abiit  Elias. 

3.  Reverfique  funt  nuntii 
ad  Ochoïiam.  Quidiititei»; 
(^eare  teverfi  cllis  ! . 

A 
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6.  At  lllirefponderunt  «i: 
Vir  occurrit  Tiobis,  & dixit 
ad  nos  ! lie  & rcvertimini  ad 
rcgcm  , qui  milît  vos , & di- 
cetis  ci  : Hxc  dicil  Dominus: 
Numquid,quia  non  cratDeus 
inlfrael , mitris  ut  confula- 
tur  Beelzebub  deus  Acca- 
ron  ? Idcircô  de  leftulo  , fu- 
per  quem  arcendi(U,non  def- 
cendes , fed  morte  morieris. 


ROIS.  L I V.  I V.  Chat.I. 

6.  Ils  lui  répondirent  : Un  homme  eft  venu 
au-devant  de  nous  , qui  nous  a dit;  Allez  , 
retournez  vers  le  Roi  qui  vous  a envoyés  , 
& dites-lui:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur: 
Eft-ce  qu’il  n’y  a pas  un  Dieu  en  Ifra<S  , que 
vous  envoyez  ainfi  confulter  Béelzebutn  le 
dieu  d’Accaron  ? C’eft  pour  cela  que  vous 
ne  releverez  point  du  lit  où  vous  êtes  ; mais 
vous  mourrez  très-certainement. 

7.  Le  Roi  leur  dit:  Quelle  eft  la  figure 
& l’habit  de  cet  homme  .qui  eft  venu  au  der 
vant  de  vous , & qui  vous  a dit  ces  paroles  î 

8.  Ils  lui  répondirent:  C’eft  un  hotnme 
couvert  d'un  habit  de  poil  de  chameau , & 
qui  eft  ceint  fur  les  reins  d’une  ceinture  de 
cuir.  C’eft  Elie  de  Thelbé  , leur  dit-il. 

II.  Ochopas  envoie  deux  fois  un  Capitaine  & cinquante  foldats  , pour  prendre 
Elle;  &•  toutes  les  deux  fois  ce  Prophète  fait  tomber  le  feu  du  ciel  ^ qui  les 
dévoré. 


7.  Qui  dixit  eîs:  Cujiu  fi- 
giirx  & habitus  eft  vir  itle  , 
qui  occurrit  vobis  , & locu> 
tus  eft  YCrba  hxc  f 

8.  Atiili  dixerunt  : Virpî- 
lofui,  & 7onâ  pellicei  ac- 
cinftus  renibus.  Qui  ait:  E- 
lias  Thesbites  eft. 


>..Mifitqueadeum  quinqua.  5).  Et  aufli-tôt  il  envoya  un  Capitaine  de 
Paginé ÇrXnTVubw.'  cinquante  hommes^  & les  cinquante  foldats 
Qui  afeendit  ad  cum  : feden-  oui  ctoient  fousJui.  Ce  Capitaine  monta  vers 
■ Elie,  qui  étoit  aflis  fur  le  haut»d’une  mon- 
defeendas.  *3gne , oclui  dit,  en  fe  raillant  ; Homme  de 

Dieu,  le  Roi  vous  commande  de  defeendre, 
dr  de  le  venir  trouver. 


10.  Rerpondenrque  Elias , 
dixit  quinquagenario  : Si  ho- 
mo  Dei  fum,  dclccndat  ignis 
de  cœlo  & devoret  te,  8c 
qmnquaginta  tuos.  Defcen- 
dit  itaque  ignis  de  ccelo  8c 
devoravit  eum  , & quinqua- 
ginta  qui  erant  cum  co. 


lo.  Elie  lui  répondit  : Si  je  fuis  homme  de 
Dieu,  que  le  feu  defeende  du  ciel,  & vous 
dévore  avec  vos  cinquante  hommes.  Auffi- 
tôt  le  feu  du  ciel  defeendit , & dévora  le 
Capitaine  avec  les  cinquante  hoirtmes  qui 
étoient  avec  lui.  / 


SI.  Rurfumque  mifit  ad  u . Ochofias envova encore  un  autre Ca- 
eum  pnncipem  quinquaee-  • • r-  • 1 j • j- 

nariumaiterum,&quinqM-  pitame  avec  fes  Cinquante  loldats,  qui  dit 
Qui  locutus  aufJîiiElie,enluitnrultant:HommedeUie\if 
cit  rex:  Feftina , defeende.  * Commandé  de  VOUS  dire  : Hatej- 

vous  de  defeendre  ^ & de  me  venir  trou- 


I Z.  Rcfportdens  Elias  ait  : 
SihomoDeiegofum,  deC- 


ver. 

1 2.  Elie  lui  répondit  : Si  je  fuis  homme 
de  Dieu , que  le  feu  du  ciel  defeende , ôc 
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tirous  dévore  avec  vos  cinquante  hommes.  cciuiatignisdecaio,&de- 
Etauffi-tôtle  feu  du  ciel  defcendit , & dé-  Zs!  ■LVce^,dferÆ^^ 
vota  le  Capitaine  & les  cinquante  hommes  decutio.&devoravftiUum, 
qui  étoient  avec  lui.  * quinqUagmta  cjus. 


§.  III.  Ochf^cLs  envoie  un  troijleme  Capitaine  avec  cinquante  hommes  , pour  lui 
amener  Élie.  Ce  Capitaine  s'humilie  devant  le  Prophète  ^ &■  lui  demande  la 
vie.  Elie  va  avec  lui  trouver  le  Roi  lui  déclare  qu’il  n'en  relèvera  point, 
Ochojias  meurt  en  effet  j &•  Joram  fin  frere  lui  ficcede, 

ItA  mesme  anne’e  3108. 


1 3.  Ochofias  envoya  encore  un  autre  troi- 
fiemeiCapitaine  & fes  cinquante  hommes 
avec  lui.  Ce  Capitaine  étant  venu  devant 
Elie,fe  mit  à genoux , & lui  fit  cette  priere  : 
Homme  de  Dieu,  fauvez-moi  la  vie,  & 
fauvez-la  aufli  à vos  ferviteurs  qui  font  avec 
moi. 

^ 14.  Le  feu  efi  déjà  defeendu  du  ciel,  & 
il  a dévoré  les  deux  premiers  Capitaines , & 
les  cinquante  hommes  que  commandoit  cha- 
cun d’eux  : mais  je  vous  fupplie  préfente- 
ment  de  me  fauver  la  vie , en  venant  avec 
nous  trouver  le  Roi. 

I En  même-tems , l’Ange  du  Seigneur 
parla  à Elie , & lui  dit  : Defeendez  avec  lui,’ 
6c  ne  craignez  point.  Elie  fe  leva  donc , & 
defcendit  avec  ce  Capitaine  pour  aller  trou- 
ver le  Roi , 

ï6.  auquel  il  parla  de  dette  forte  : Parce 
que  vous  avez  envoyé  des  gens  pour  cOn- 
fulter  Béelzebuth  le  dieu  d’Accaron,  comme 
s il  n y avoir  pas  un  Dieu  en  Ifraël  que  vous 
puifTîez  confulter , vous  ne  releverêz  point 
du  lit  fur  lequel  vous  êtes  j mais  vous  mour- 
rez certainement. 

17.  Ochofias  mourut  donc  , félon  la  pa- 
role que  le  Seigneur  avoit  dite  par  Elie.  Et 
Joram  fon  frere  régna  en  fa  place,  la  fécondé 
année  de  la  vice^oyauté  de  joram  fils  de  Jo- 
faphat  Roi  de  Juda  , qui  P avoit  déjivné  fon 
JttoceJfeur,  Joram  f dis -Je  ^ fuccéda  à fin  frere 


13.  Iterum  mifit  principem 
quinquagenarium  tcrtium,& 
quinquaginta  qui  erant  cunt 
eo.  Qui  cùm  venilTct.curva- 
vitgenua  contra  Eliam,  Sc 
precatus  eft  eum,&  ait  : Ho- 
mo Dei , noli  defpicere  ani- 
mam  meam , & animas  fer- 
vorum  tuorum  qui  mecum 
funt. 

' 14.  Ecce  defceniiit  ignis  de 
cœlo,&  devoravit  duos  prin- 
cipes quinquagenarios  pri- 
mos , & quinquagenos  qui 
cum  eis  étant.  Sed  nuncob- 
iecro  ut  mifeiearis  animz 
mei. 


I s , Locutus  eft  autem  An- 
gélus Domini  ad  Eliam , di- 
cens  : Oefeende  cum  eo,  ne 
timea?,  Surrexit  igitur , & 
defcendit  cum  eo  ad  regem. 


16.  Si  locums  eft  ci  : Ha-c 
dicit  Dominus  : Quia  mifif- 
ti  numios  ad  confulendum 
Beelaebub  deum  Accaron  , 
quafi  non  cITct  Deus  in  If- 
rael,à  quo  poftes  imertogate 
fermonem , ideo  de  leftulo, 
fuper  quem  afcendilti,  non 
defeenides,  fed  morte  morie- 
ris. 

. 1 7.  Mortuus  eft  ergo  jux- 

ta  fermonem  Domim,  quem 
locutus  eft  Elias,  Si  regnavit 
Joram  licater  ejus , pro  «o  * 
anno  fecundo  Joram  filii  Jo- 
faphat  regis  Judx  : non  cnim 
habebat  filium. 
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1 8.  Reliqua  autcm  verbo- 
rum  Ochozi*  i qux  opera- 
tus  eft  , nonne  hic  fcripta 
fum  in  libro  fermonum  die- 
rum  tegum  Ifrael  ? 


Ocliofias car  Ochofias  n’avoit  point  de  fils. 

i8.  Le  reftc  'des  adions  d’Ocholias  eft 
écrit  au  livre  des  annales  des  Rois  d’Ilraël. 


CHAPITRE  II. 

§.  I.  Elijee  fackant  quElie  lui  devoit  étri  enlevée  ne  veiU  point  le  quitter.  Ils  pajfent 
U Jourdain  â pied  fec^  Elie  ayant  diatfi  les  eaux  . en  les  frappant  de  fort 
manteau.  ’ 

La  mesme  année  5108.  , 


I.  Factum  ert  autcm, cùm 
fevarc  vellct  Dominus  E- 
iiam  per  turbinem  in  coe- 
ium , ibanc  Elias , & Klii'eus 
<ie  Oalgalis. 

Z.  Dixitque  Elias  ad  FJi- 
feum  : SeJe  liic , «^uia  Do- 
zninus  milit  me  ufque  in  Be- 
ïhel.  Cui  ail  Elifeus:  Vivit 
Duminu5,3(  vivit  anima  tua, 
quia  non  derclinquam  te. 
Cumque  derccndiilênt  Bc- 
theJ  , 


j.cgrcfn  funi  fiîii  prophe- 
tarum , quierant  in  miliel , 
ad  Eiifcum , & dii^erunt  ei  : 
Kumquid  noAi , quia  hodie 
Dominus  tollet  Dominum 
tuum  à te  î Qai  refpondii  : 
Et  ego  novi  : fiietc* 


4.  Dixir  autem  Elias  ad 
Elileum  : Sede  hic,  quia  Do- 
minas n -lît  me  in  Jéricho. 
Etilleait:  Vivit  Dominu.c, 
& vivit  arfima  tua  , quia  non 
dereiinquam  te.Cumqueve* 
ui  lein  J<  rkho , 
y.  accelTerunt  filii  prophe- 
tarum , qui  erjnt  in  Jencho, 
ad  ElJtum , & dixerum  ei  : 
Kumquid  nofti,  quia  Dooii- 


i.LOrfque  le  Seigneur  voulut  enlever 
Elle  au  ciel  par  le  moyen  d’un  tourbillon  de 
feu,  il  arrha  qu’Elie  ôc  Elilee  venoient  de 
Galgala. 

2.  Et  Elle  J à qui  le  Seigneur  V avait  révélé, 

voulant  fe  dérober  à fes  difciples,  dit  à Elifce: 
Demeurez  ici,  parce  que  le  Seigneur  m’a  en- 
voyé à Bethel.  Elifée , à qui  le  Seigneur  avait 
aujft  découvert  ce  qui  devoit  arriver  â fon  maî- 
tre, lui  répondit:  Vive  le  Seigneur , vive  vo- 
tre ame , je  ne  vous  abandonnerai  point.  Ils 
allèrent  donc  enfemble  à Bethel.  * 

3.  Et  les  eirfans , c^ efl -à-dire , les  difciples 
des  Prophètes  qui  étoient  à Bethel , vinrent 
dire  à Elifée  : N e favez-vous  pas  que  le  Sei- 
gneur vous  enlevera  aujourd’hui  votre  maî- 
tre ? Car  te  Seigneur  le  leur  avait  aufft  décou- 
vert. Elifée  leur  répondit  : Je  le  fai  : mais  n’en 
dites  mot,  de  peur  de  lui  faire  de  la  peine j car 
il  veut  que  la  chofe  fort  cachée. 

4.  Elle  dit  eixrore  à Elilée:  Demeurez  ici, 
Mrce  que  le  Seigneur  m’a  envoyé  à Jéricho. 
Elifce  lui  réponait  : Vive  le  Seigneur , vive 
votre  ame  , je  ne  vous  abandonnerai  point. 
Lorfqu’ils  furent  arrivés  à Jéricho, 

y.  les  enfans  des  prophètes  qui  étoient  a 
Jéricho  vinrent  dire  à Elifée  : Ne  favez-vous 
pas  que  le  Seigneur  vous  enlevera  aujcjai- 
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d’hui  votre  maître  ? Il  leur  répondit  : Je  le 
fai , n’en  "dites  mot. 

6.  Elie  dit  encore  à Elifée  : Demeurez  ici, 

Îarce  cjue  le  Seigneur  ma  envoyé  jufqu’au 
ourdain.  Elifée  lui  répondit:  Vive  le  Sei- 
gn^llr , & vive  votre  ame , je  ne  vous  aban- 
donnerai point.  Ils  allèrent  donc  tous  deux 
ènfemblê. 


nus  hoJie  tollct  Dcminuin 
tuum  à te  f Et  ait  : Et  ega 
novi  : filcte. 

6,  Di-'iit  autem  ei  Elias  : 
SeJe  hic , quia  Dominus  mi- 
iît  me  ufque  ad  Jordanem* 
Qui  ait  : vivit  Domines , & 
vivit  anima  tua  , quia  non 
dcrelinquam  te.  Icrunttgi- 
tur  ambo  pariccr , 


7.  Et  cinquante  des  enfans  des  Prophètes 
les  fuivirent , qui  s’arrêtèrent  bien  loin  vis- 
à-vis  d’eux , & ils  fe  tinrent  tous  deux  au 
bord  du  Jourdain. 

8.  Alors  Elie  prit  fon  manteau , & l’ayant 
plié , il  en  frappa  les  eaux  , qui  fe  diviferent 
en  deux  parts  , & ils  palTerent  tous  deux 
à fec. 


7.  & qu^nquaginta  viri  de 
filiisprophctarumfccmi  funt 
eos , qui  Sc  fteterunt  c con- 
tra , longe  : illi  autem  am- 
bo ftabant  fupet  Jordanem. 

8.  Tulitque  Elias  palliunt 
fuum  , & involvit  i;luj  , & 
pereuflit  aquas,  qui  divifz 
iunt  in  utramque  partem , Sc 
traniieiunt  ambu  pcrliccum. 


II.  Elifde  dtmanâc  à Elie  fon  double  efprit.  Elie  le  lui  promet.  Il  eft  enlevé  dans 
un  char  de  feu  ^ £r  laijfe  tomber  fon  manteau^  qu  Elifée  ramajj'e  ^ ér  repafe  le 
Jourdain  à fec  ^ en  le  frappant  avec  ce  manteau,  , 


p.  Lorfqu’ils  furent  paffés , Elie  dit  à EÙ- 
fée  : Demandez-moi  ce  que  vous  voudrez, 
afin  que  je  l’obtienne  pout  vous , avant  que 
je  fois  enlevé  d’avec  vous.  Elifée  lui  répon- 
dit : Je  vous  prie  que  votre  double  efprit 
repofe  fur  moi , dr  que  faye  comme  vous  le 
don  de  prophétie,  & le  pouvoir  de  faire  des  mi- 
racles pour  la  gloire  du  Seigneur, 

10.  Elie  lui  dit:  Vous  me  demandez  une 
.chofe  bien  difficile.  Néanmoins  fi  vous  me 
voyez  lorfque  je  ferai  enlevé  d’avec  vous , 
vous  aurez  ce  que  vous  avez  demandé:  mais 
fi  vous  ne  me  voyez  pas , vous  ne  l’aurez 
point , parce  que  le  Seigneur  ne  vous  P accordera 
qu'à  cette  condition. 

11.  Lorfqu’ils  continuoient  leur  chemin  , 
& qu’ils  marchoient  en  s’entretenant,  un 
char  de  feu  & des-  chevaux  de  feu  les  fépa- 
iffent  tout  d’un  coup  l’un  de  l’autre  ; & Elie 
monta  au  ciel  par  le  moyen  d’un  tourbil- 
lon. . 


9.  Cumqus  tran/îlîcnt,  E- 
lias  dixit  ad  Elifeum  : Poftu- 
la  quod  vis  ut  faciam  tibi, 
aijtequam  toUar  à te.  Dixit- 
que  Elilcus  : Obfecro  iit  fiac 
in  me  difplex  fpiritus  mus. 


TO.  Qui  rebondit:  Rem 
difficilem  pomilafli  , atia- 
men  fi  videris  me  , qiiam'o 
tollar  à te , erit  tibi  quod  [ e— 
tifti  : fi  autem  non  videris  ; 
non  erit. 


1 1 . Cumqne  pergerent.  S: 
încedentes  fermoemarentur, 
cece  cumis  igneut , & eqtii 
ignei  divifertmt  utrumque  : 
& afeendit  Elias  per  turbi- 
nera in  cotlum • 


A iij 
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1 1.  Elifcus  auiem  videbat 
& clamabat  : Pater  mi,  pater 
ini , ctirrus  U'rael , & auriga 
ejus.  Et  non  vidit  cum  am- 
pliùs:  apprehendiiquevcft^- 
menta  (ua  , & Icidit  ilia  in 
duas  partes. 

13.  Et  levavit  pallium  E- 
Ij* , quod  ceciderat  ei  : re- 
verîiifquc  ftetitruper  rig^ 
Jordanis  , 


1 4.  & pallio  Eli  r,quod  ce- 
ciderat ei , pereuflit  aquas,Sr 
non  funt  divif*;S£  dixit  : Ubi 
eft  peus  Elia:  etiam  nunc  ? 
percufTitqueaquas,  & divifx 
Itint  liuc  atque  illuc,  & tran- 
Cit  Elifeus. 


12.  Elifde  le  voyoit  monter,  & difoit  : 
Mon  pere,  mon  pere,  étiez  le  chard’If- 
raël  & fon  condudeur.  Aprèï  cela  il  ne  le  vit 
plus.  Et  prenant  fes  vêtemens,  il  les  déchira 
en  deux , marquer  fa  douleur. 

1 3.  Il  leva  de  terre  en  même-tems  le  Hfen" 
teauqu’Elie  avoir  laiffé  tomber,  ^n  qu’il 
lui  demeurât.  Et  Elifée  s’en  revenant , s’arî 
rêta  fur  le  bord  du  Jourdain , 

1 4.  fie  prit  le  manteau  qu’Elie  avoir  laiffé 
tomber  pour  lui.  Il  en  frappa  les  eaux, fie  elles 
ne  furent  point  divifées.  Alors  Elifée  dit  : Oii 
eft  maintenant  le  Dieu  d’Elie  ? Et  frappant 
les  eaux  une  fécondé  fois,elles  fe  partagèrent 
d’un  côté  fie  d’un  autre,  fie  il  paffa  au  travers. 


§.  III.  Les  enfans  des  Prophètes  vont  chercher  Elie  pendant  trois  jours  ^ ne 
Le  trouvent  point.  Elifée  rend  faines  les  eaux  de  Jéricho  ^ en  y jettant  du  feU 
Quaran:e-deu.v  enfans  qui  s' étaient  moqués  de  ce  Prophète  ..font  dévorés  par, 
deux  ours. 


i{.  Videntes  autem  fiiü 
prophetarum  , qui  erant  in 
Jencho  è contra  , dixerunt  : 
Requievit  Tpiritus  Elix  fuper 
Elilcum.  Et  Tcnicntes  in  oc- 
curfum  ejus  , adonverunt 
eum  proni  in  terram , 

s 6.  dixcnintqueilli:  Ecce, 
cum  Tervis  tuis  lîint  quinqua- 
ginta  viri  fortes , qui  polUint 
ire  , & quxrere  dominum 
tuum , ne  forte  tulerit  eura 
Spiritus  Domini,  ic  proje- 
cerh  cumin  unum  montium, 
aut  in  unam  vallium.  Qui 
ait;  Nolite  mitterc. 

1 7.  Coegeruntque  eum  , 
donec  acquicfccret , & dice- 
let  : Mittite.  Et  miferunt 
quinquagima  viros  : qui  cum 
^uxlïlTcnt  tribus  diebus , non 
snvenerunt. 

18.  Et  reeerfi  fimtad  eum: 
at  ille  Ifcbitabat  in  Jéricho  , 
& dixit  eis:  Ntimquid  non 
dixi  vobistNolite  mittercî 


ly.  Ce  que  voyant  les  enfans  des  Pro- 
phètes , qui  étoient  dans  Jéricho  vis-à-vis 
de  ce  lieu-là  , ils  dirent  : L’efprit  d’Elie  s’eft 
repoféfur  Elifée.  Et  venant  au-devant  de  luij 
ils  fe  profternerent  à fes  pieds  avec  un  pro^ 
fond  refpeû  , 

1 6.  fie  lui  dirent  : Il  y a entre  vos  fervi- 
teurs  cinquante  hommes  forts  qui  peuvent 
aller  .chercher  votre  maître;  car  peut- être 
que  l’efprit  du  Seigneur  l’aura  enlevé  6c  jetté 
quelque  part  fur  une  montagne  , ou  dans 
une  vallée.  Elifée  leur  répondit  : N’y  en- 
voyez point. 

1 7.  Mais  ils  le  contraignirent  par  leurs 
inftances  , à y condefeendre  enfin , 6c  à leur 
dire:  Envoyez -y.  Ils  envoyèrent  donc  cin- 
ciuante  hommes  , qui  l’ayant  cherché  pen- 
dant trois  jours  , ne  le  trçuverent  point. 

18.  Ils  revinrent  enfuite  trouver  Elifife 
qui  demeuroit  à Jéricho  , fit  il  leux-dit  : Ne 
vous  avois-je  pas  dit;  N’y  envoyez  point  ? 
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1 p.  Les  habitans  de  cette  ville  dirent  audl 
à Elifée  : Seigneur,  la  demeure  de  cette  ville 
eft  très-commode,  comme  vous  le  voyez 
vous-même  : mais  les  eaux  y font  très-mau- 
vaifes , & la  terre  ftdrile. 

20.  Elifée  leur  répondit:  Apportez-moi 
un  vaifleau  neuf,  & mettez  du  fel  dedans. 
Lorfqu’ils  le  lui  eurent  apporté , 

2 1 . il  alla  à la  fontaine  : & ayant  jetté  le 
fel  dans  l’eau , il  dit:  Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur: J’ai  rendu  ces  eaux  faines  ; & elles 
ne  cauferont  plus  à l’avenir  , ni  mort  ni  fté- 
riliié. 


19.  Dixcrunt  quoque  viri 
civitatis  ad  EJtfeum  : Ecce 
habitacio  dviratis  hujus  op- 
tima  cft , ficut  tu  ipfc  domi- 
ne perfpicis  î fed  aquxpeiïi- 
mx  funt  y & terra  Aerilis. 

10,  At  ille  ait  : Atfertî 

mlhi  vas  novum , & mittite 
in  illud  fai  quod  cùm  atni- 
Ufîem , • 

11.  egreiTus  ad  fontem  a- 
quarum , miHc in  ilium  fai, 
& ait  : Hatc  didt  Dominus  ; 
Sanavi  aquas  bas  1 9t  non 
crit  ultra  in  ^ mort , ncque 
fteriiicas*  ^ 


22.  Ces  eaux  devinrent  donc  faines  , com- 
me-elles  le  font  encore  aujourd’hui,  félon 
la  parole  qu’en  donna  alors  Elifée. 

2 J.  Eliiée  vint  de-là  à Bethel.  Et  lorfqu’il 
marchoit  dans  le  chemin , de  petits  enîans 
fortis  de  la  ville  fe  railloient  de  lui , en  di- 
lànt  : Monte  , chauve  ; monte , chauve. 

24.  Elifée  regardant , jetta  les  yeux  fur 
eux  ; & , pour  punir  P injure  qu'ils  faifoient,  non 
à fa  perfonne,  mais  à fon  miniflere,  U les  mau- 
dit au  nom  du  Seigneur , dont  il  avoit  P hon- 
neur d'être  le  Prophète.  En  même-tems , deux 
ours  fortirent  du  bois  ; & s’étant  jettés  fur 
cette  troupe  d’enfans  , ils  en  déchirèrent 
quarante-cieux. 

2j.  Elifée  alla  enfuite  fur  la  montagne  du 
Carmel , d’où  il  revint  à Samarie. 


11.  Sanati  funt  ergu  a- 
qur  ulque  in  dicm  hanc,  jux- 
ta  verbum  Elifci , quod  lo- 
cutui  elV. 

1 5 . Afccndit  autem  inde  in 
Bethel  : cumque  alcenderct 
per  viam , pueri  parvi  egref- 
li  funt  de  civitatc , 8c  illude- 
bant  ci , dicentes  : Afccnde 
calve , afeende  calve. 

14.  Qui  cum  refpcxidêt, 
vidit  eos,  8:  maledixit  eis  in 
nomine  Domini  : egrelfique 
funt  duo  uriî  de  faltu , 8c  la- 
ceraverunt  ex  eis  quadiagin- 
ta  duos  pueros. 


1;.  Abiit  autem  inde  in 
montem  Carmeli , # iiide 
reverfus  ell  is  Samariam. 


CHAPITREIII. 

§.  I.  * Le  Roi  de  Moab  reffe  de  continuer  à payer  tribut  au  Roi  iTIfraël.  f Ce 
Prince  marche  contre  lui  avec  le  Roi  de  Juda  Cr  celui  dEdom  par  le  défert 
dldumée.  Ils  s'y  irouvent  en  danger  de  périr  de  foif  avec  leurs  armées. 

*La  mesme  anne’e  3108. t L’an  du  monde  310p. 

1.  L A dix-huitieme  année  du  régné  de  Jo>  t.  Joramverèfiiius  Acbab 

faphat  Roi  de  Juda,  la  fécondé  de  la  vice-  "S"”'*  ^ 
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maria  anno  dccinio  oiftavo 
Jofaphat  rc2îs  JuJjc.  Regna- 
vitt]uc  duoJccim  annis. 

î.  Et  fccît  nnium  coram 
Domino,  Ted  non  Hcut  pa- 
ire faus  & mater  : tulit  enim 
ftatuas  Baal,  quas  feccrat  pa- 
ter  c)us. 

3.  X^crumtnmon  in  pecca- 
tU  jerobam  filii  Nabac , qui 
pcccarc  fccitllrael,  adhxfit 
ncc  rcccûîtal:)  cis. 

* 

4.  Porrb  rex  Moab  , 

lîutriebat  pccora  muUa , & 
folvebatrcgi  Ifrael  centum 
miilia  agnorum  , & cennim 
ntiHia  anetum  , cum  vclie- 
ribus  fuis.  * 

5.  Cumque  morttms  fuif- 
R-*t  Achob,  prxvaricatus  cft 
fxdus , quod  habebat  cum 
lege  lihiel. 

FgrefTus  cft  igitur  rex 
«loram  in  die  ilia  de  Sama- 
ria , & recenfuif  univerfum 
Ifrael. 

7.  Mi/îtque  ad  Jofaphatre- 
pem  Juda,dicens:  Rex  Moab 
receffitime,  veni  mecum 
contra  cum  ad  prxlium.  Qui 
rcipondit  : Afcendam  : qui 
meus  eft , tuus  cft  : populus 
meus , populus  tuus , & equi 
mci  ,^qui  tui. 

8,  üixitque  : Per  quam 
vinm  afeendemus  ? At  Üle 
refpondit:  Per  defertum  Idu- 
inxx. 


9.  Perrexcrunt  îfficur,  rex 
Ifrael,  fie  rex  Ju£i,  fie  rex 
Kdom  , 8c  circuicrunt  per 
viam  feptem  dicrum  , ncc 
«rat  aqua  excrcitui,  8c  ju- 
pienti»  qua:  fequcbancur  eos. 
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royauté  de  Joram  fèn  jUs  ^ .Toram  fécond  fils 
d’Achab,  régna  fur  Ifrael  dans  Samarie  ; & 
fon  regne  dura  douze  ans. 

2.  11  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  non 

f)as  autant  que  fon  pere  & là  mere  ; car  il  ôta 
es  ftatues  de  Baal  que  fon  pere  avpit  fait 
faire. 

3.  Il  demeura  néanmoins  toujours  dans 
les  péchés  de  Jéroboam  fils  deNabath  , qui 
avoir  fait  pécher  Ifrael , en  luifa  fant  adorer 
les  veaux  d’or , & il  ne  s’en  retira  point. 

4.  Or  Mefa  Roi  de  Moab  nourriflbit  de 
grands  troupeaux  , & payoit  au  Roi  d’Ifracl 
cent  mille  agneaux  & cent  mille  moutons 
avec  leur  toifon. 

y.  Mais  après  la  mort  d’Achab , il  rompit 
l’accord  qu’il  avoir  fait  avec  le  Roi  d’Ifracl: 
(ir  la  mort  précipitée  d’Ochoftas  ne  lui  permit  pas 
de  s'en  faire  faire  raifon. 

6.  C’eft  pourquoi  le  Roi  Joram  t]ut  lui  fuc~ 
céda  J étant  entré  dans  le  defein  eju'il  avoir  de 
faire  la  j^uerre  à Aloah , fortit  alors  de  Sama- 
rie, fit  ia  revue  des  troupes  d’Jfraël , 

7.6c  envoya  dire  àJofaphatRoide  Juda: 
Le  Roi  de  Moab  s’eft  foulevé  contre  moi  : 
Venez  avec  moi  pour  le  combattre.  Jofaphat 
lui  répondit  : J’irai  avec  vous.  Ce  qui  efi  à 
moi  eft  à vous  : mon  peuple  eft  votre  peuple 
& mes  chevaux  font  vos  chevaux. 

8.  Et  il  ajouta  : Par  quel  chemin  irons- 
nous  ? Joram  lui  répondit  : Par  le  défert  de 
ridumée , afin  d’éviter  les  difficultés  que  nous 
pourrions  rencontrer  au  pajfage  du  Jourdain. 

5).  Le  Roi  d’Ifraël,  & le  Roi  de  Juda  & 
le  Jloi  d’Edom  tributaire  de  Jofaphat,  auquel 
il  avoir  joint  fes  troupes,  marchèrent  donc  avec 
leurs  gens  ; & ils  tournèrent  autour  de  la  mtr 
morte,  par  le  chemin  du  défert  qui  conduit  au 
pays  de  Adoab , pendant  fept  jours , fans  ren- 
contrer d’ennemis;  mais  il  n’y  avoit  point  d’eau 
pour  l’armée, nipourlcsbêtesquilafuivoient. 

10. 
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’i  0.  Alors  le  Roi  d’Ifraël  dit  : Hélas  ! hélas  ! 
hélas  ! le  Seigiieurttous  a ici  joints  trois  Rois 
enfemble , pour  nous  livrer  entre  les  mains 
de  Moab. 


lo.  Dixitque  rex  Ifrael;. 
Hfu , hc  il , lieu , congrrjra- 
yit  nos  Dmninus  très  rcges, 
ut  tradcret  iii  manus  Moab, 


§.  II.  Jnfaphat  Roi  de  Jiula  demande  un  Prophète  du  Seigneur . pour  implorer  fa 
miféricorde.  Joram  Roi  dLlfrael  lui  indique  Elifée.  Ce  Prophète,  en  confidé- 
ration  du  Roi  de  Juia  . leur  promet  de  l'eau  (y  une  entière  viSloire. 


I !.  Jofaphat  répondit:  N’y  a-t-il  point  ici 
de  Prophète  du  Seigneur,  pour  implorer  par 
lui  la  miféricorde  du  Seigneur  ? L’un  des 
ferviteurs'  du  Roi  d’Ifraël  répondit:  Il  y a 
ici  Elifée  fils  de  Saphat , qui  verfoit  de  l’eau 
fur  les  mains  d’Elie , & le'feruoit. 

12.  Jofaphat  dit;  La  parole  du  Seigneur 
eft  en  lui.  Alors  le  Roi  d’Ifraël,  Jofaphat 
Roi  de  Juda,  & le  Roi  d’Edom  allèrent 
trouver  Elifée. 

1 J.  Et  Elifée  dit  au  Roi  d’Ifraël,  tqui tfa- 
voit  pas  encore  détruit  les  autels  de  Baal  : Qu’y 
a-t-il  entre  voq/s  & moi?  Allez-vous-cn  aux 
l^rophctcs  de  votre  pere  ôc  de  votre  mere. 
Le  Roi  d’Ifraël  lui  dit:  D’où  vient  que  le 
Seigneur  a aflcmblé  ces  trois  Rois  pour  les 
livrer  entre  les  mains  de  Moab  ? 

14.  Elifée  lui  dit:  Vive  le  Seigneur  des 
armées  , en  la  préfence  duquel  je  fuis , fi  je 
ne  refpcdois  la  perfonne  de  Jofaphat  Roi  de 
Juda  , je  n’euffe  pas  feulement  jette  les 
yeux  fur  vous , & ne  vous  euffe  pas  regardé. 

I y.  Mais  maintenant  faites-moi  venir  un 
joüeur  de  harpe , pour  calmer , par  le  fon  de 
cet  injlrwnem , l'émotion  que  mon  zele  contre 
vous  m'a  caufée.  Et  lorfque  cet  homme  charjr 
toit  fur  fa  harpe , la  main  du  Seigneur  fut 
fur  Elifée.  Il Jut  rempli  de  fon  efprity  &il  dit: 

16.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Faites 
plufieurs  foifes  le  long  du  lit  de  ce  torrent. 

17.  Car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur;  Vous 

ne  verrez  , ni  vent , ni  pluie  ; & néanmoins  le 
lit  de  ce  torrent  fera  rempli  d’eau  : vous 

Tome  II.  Pan.  II. 


II.  F.t  ait  Jofaphat:  F.ft- 
ne  hic  propheta  iJomini , ut 
dcprccemur  Domlnum  per 
euin  ! Et  reftondit  unes  Je 
fervis  regis  Ifracl  : Eft  hic  E- 
lifeus  films  Saphat , qui  fun- 
debat  aquam  fuper  manui 
Eiùe. 

II.  Et  ait'  Jofaphat  : Eft 
apud  eum  fermo  Domini. 
Defcendiique  ad  eum  rex  If- 
rael , & Jofaphat  rex  Juda  , 
& rex  Edom. 

1 3 . Dixic  autem  Elifeus  ad 
regcit)  Ifrael  : yuid  mihi  & 
libi  eft  ? vade  aJ  prophetas 
patris  lui , & matris  tua;.  F.t 
ait  illi  rex  Ilrael  : Quara 
congregayit  Dominus  très 
reges  hos , ut  traderet  cos  in 
manus  Moab  ? 


r^.  Dixirque  ad  eum  Eli- 
feus: Vivit  Dominrs  excr- 
cituum.in  cajus  coiirperlit 
llo , quiiJ  lî  non  Yultum  Jo- 
Ijphat  regis  JuJx  ervbcfcc- 
rem,  non  attendilîêm  qui- 
liem  te , nec  rcfpexiilem. 

1 1.  Nunc  autem  adducite 
mihi  pfiiltcm.  Cumque  ca- 
neret  pfaltcs , faâa  eft  fu- 
pet  eum  manus  Domini,  & 
ait  i 


i<.  Hxc  dicit  Dominus  ( 
Facile  alveum  torrentis  bu- 
jns  folTat  St  follàs. 

1 7.  H*c  enim  dicit  Domi- 
nus : non  videbiris  ventum  , 
atqucpluviam  : &alvcus  ifte 
repleb'ttur  aquis,  & bifaetif 

B 
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vos , Si  familiae  veftrx , Si 
jumenta  veftra. 

i8,  Parumque  eft  hoc  in 
confpcâu  Domini , infuper 
tradet  ctiam  Moab  in  manus 
veAras. 


ip.Etpercutieûs  omnem 
civitatcm  munitam  , & om- 
nem urbem  ele^am,  & uni- 
ved'um  lignum  fru^hfcrum 
fuccidctis,  cunâofqjjc  fon- 
tes aquarum  obiurabitis , & 
omnem  ngrum  egregium 
operiecis  lapidibus. 
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V 

boirez  vous  & vos  ferviteurs  & vos  bêtes. 

• 

i8.  Et  cecin’cft  encore  qu’une  petite  par- 
tie de  ce  que  le  Seigneur  veut  faire  pour 
vous  : mais  de  plus  , il  livrera  Moab  entre 
vos  mains. 

ip.  Vous  détruirez  toutes  les  villes  fortes, 
toutes  les  places  les  plus  importantes  : vous 
couperez  par  le  pied  tous  les  arbres  fruitiers; 
vous  boucherez  toutes  les  fontaines  ; & vous 
couvrirez  de  pierres  tous  les  champs  les  plus 
fertiles. 


§.  ni.  Les  eaux  viennent  en  abendance  dans  le  camp  ilfraïl  ^felori  la  promeffê 
d Elifée.  Les  Moabites  font  vaincus  j leur  pays  ruiné  j la  capitale  ajpégée  ^ 6* 
le  Roi  réduit  à immoler  fin  fils  fur  les  murailles  à la  vue  des  ajjîégeans  ^ qui 
en  ont  horreur , Gr  fi  retirent. 


î5.  FaSum  cil  igitur  ma- 
tic , quanJo  facnbcium  of- 
ferri  Iblet,  & ecce,  aqux  ve- 
niebant  per  vîam  Edom  , & 
repleta  eA  terra  aquis. 

2ï.  Univerfî  autem  Moa- 
bitr  audicntcü  qu6d  afeen- 
difl'enc  reges  uc  pugnarent 
adverfum  eos,  convocave- 
runt  omnes  qui  accinâi  erant 
balcco  defuper , k Aeterunt 
in  terminis. 

11.  Primoque  mane  fur- 
gentes , Si  orto  jam  foie  ex 
adverfo  aquarum , viderunt 
Moabitx  c contra  aquas  ru- 
bras  quaiî  fanguinem  y 

ij.dixcruntquc  ; Sanguis 
gladii  eA  : pugnav-crunt  re- 
ges contra  fe , & exfi  funt 
inutuo  : nunc  perge  ad  prx- 
<iam  Moab. 


14,  Pcrrexeruntquc  in  caf- 
tra  Ifracl  : porrô  confurgens 
Ifrael , percufTtc  Moab  : at 
îlli  fugerunt  coram  eis.  Ve- 
nerunt  igitur  qui  vicerant, 
Si  perculienme  Moab , 


Si  dvitates  deAntxe- 


20.  Le  lendemain  matin , fur  l’heure 
qu’on  a accoutumé  d’offrir  le  facrifice  , les 
eaux  vinrent  tout  d’un  coup  le  long  du  che- 
min d’Edom , & la  terre  fut  remplie  d’eaux. 

21.  Les  Moabites  ayant.appris  que  c^s 
Rois  étoient  venus  pour  les  combattre  , af- 
femblerent  tous  ceux  qui  portoient  les  ar- 
mes , & ils  vinrent  tous  enfemble  les  atten- 
dre fur  leurs  frontières. 

22.  Et  s’étant  levés  dès  le  point  du  jour, 
dès  que  les  rayons  du  foleil  brillèrent  fur 
les  eaux , elles  leur  parurent  rouges  comme 
du  fang  ; 

2j.  ôc  ils  s’entre-dirent  : C’eft  l’épée  qui 
a répandu  tant  de  fang.  Les  Rois  fe  font 
battus  l’un  contre  l’autre , & fe  font  entre- 
tués  : Moabites , marchez  hardiment  pour 
enlever  les  dépouilles. 

24.  Ils  vinrent  donc  au  camp  d’Ifraël , 
plutôt  pour  piller  f que  pour  combattre.  Mais 
les  Ifraélites  fortant  tout  d’un  coup , bat- 
tirent les  Aloabites  qu'ils  trouvèrent  en  défor- 
dre,  &qm , ne  s'attendant  à rien  mowi,  s’en- 
fuirent (levant  eux. 

25.  Les  viâorieux  les  pourfulvant , les 
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taillèrent  en  pièces , détruifirent  leurs  villes, 
remplirent  tous  les  champs  les  plus  fertiles 
de  pierres  que  chacun  y vint  jetter , bou- 
chèrent toutes  les  fontaines , abattirent  tous 
les  arbres  fruitiers  , ôc  ne  laiflerent  fur  pied 
que  les  murailles  faites  de  terre.  La  ville  ca- 
pitale, où  le  Roi  s'étoit  retiré , fut  aufli  inveftie 
par  les  frondeurs  ; & une  partie  des  murailles 
fut  abattue  par  les  pierres  qu’on  jettoit  avec 
des  machines. 

2 5'.  Le  Roi  de  Moab  voyant  qu’il  ne  pou- 
voit  plus  réfifter  aux  ennemis , prit  avec  lui 
fept  cens  hommes  de  guerre , pour  forcer 
les  quartiers  du  Roi  d’Edom,  où  il  croyait 
trouver  moins  de  réft fiance,  & fie  fauver;  mais 
ils  n’en  purent  venir  à bout. 

27.  Alors  prenant  fon  fils  aîné,  qui  de- 
Voit  régner  après-lui , il  l’offrit  en  holocaufte 
fur  la  muraille,  pour  fie  rendre  fies  dieux  favo- 
rables. Ce  que  les  Ifraélites  ayant  vû , ils  eu- 
rent horreur  d’une  aâion  fi  barbare  ; & s’é- 
tant retirés  aulïï-tôt  de  deffus  les  terres  de 
Moab,  ils  s’en  retournèrent  dans  leur  pays. 


r r 

runt  : & omncm  agruni  op- 
timum, miitentes  imguli  la- 
pides , tepleverunt:  & uni- 
verfos  fontes  aquarum  obtu- 
raverunt  : & omnia  ligna 
frudifera  fucciderunt,  ita  ut 
mûri  tantum  fidUes  remanc- 
rent  : Sccircurndata  clV  civi- 
tas  à fundibularüs , & magna 
ex  parte  percuUâ. 


î6.  Quod  cum  vidilTct  rex 
Moab  , prxvaluilTe  fcilicet 
hollcs , tiilit  lecum  feptin- 

fentos  viros  educcmes  gla- 
ium , ut  irrumperent  au  re- 
gem  Edom  : & non  potue- 
runt. 


i7.  Arripienfque  filium 
fuum  primogenitum,  qui  re- 
gnaturus  crat  pro  eo , obtu- 
fit  holocauftum  fuper  mu- 
rum  ! & faâa  cil  inJignaiio 
magna  in  Ifracl , flatimque 
recertérunt  ab  eo  , & reverli 
fum  in  tetram  fuara. 


CHAPITRE  IV. 

1.  La  veuve  iTun  Prophète  vient  reprifenter  à Elifee  mun  créancier  de  fon 
mari  veut  lui  enlever  fies  fils  (r  en  faire  fies  ifclaves.  Le  Prophète  multiplie  un 
peu  d’huile  quelle  avait  che^  elle ^ &•  lui  donne  ainfi  le  moyen  de  fatisfaire  à 
ce  créancier  impitoyable. 

L’an  du  monde  310p.  Avant  J.  C.  Ss>s. 

1.  A Lors  une  femme  de  l’un  des  Prophè- 
tes vint  crier  à Elifée , Ôclui  dit;  Mon  mari, 
qui  étoit  votre  ferviteur,  eft  mort , & vous 
lavez  que  votre  ferviteur  craignoit  le  Sei- 
gneur; & maintenant  fon  créancier  vient  pour 
prendre  mes  deux  fils  , & en  faire  fes  ef- 
claves.  — 

2.  Elifée  lui  dit  : Que  voulez-vous  que  je 


I.  Millier  autemquxdam 
de  uxoribus  Prophetarum 
clamabat  ad  Elileum,diceiis: 
Servus  tuus  vir  meus  mor- 
tuus  cil , & tu  nolli  quia  fer- 
vus  tuus  fuit  timens  Domi- 
num  : & ecce  créditer  venit 
ut  tollat  duos  filios  mco!  ad 
ferviendum  lïbi. 

1.  CuidixitElifeus:  Quid 
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vis  «t  facîam  tlbi  ? Die  niihî> 
h.:bC5  m domo  tua  l At 
iJla  relpon<Iic  : Non  habco 
ancilla  tua  quidquam  indo- 
mo  mes,  nilî  parum  olci,quo 
ungar. 

3,  Cuiait:  V^adf,pcte  mu- 
tité ab  omnibus  viciais  tuis 
vafa  V2cüa  non  pruca. 

Et  innicdcrî,  & dnuJe 

oftium  tuMin  , cùm  intrinfe- 
cùs  l ue  ris  lu  ^ 5c  filii  tui  : & 
ir.ittc  inJc  in  omnia  val'a 
hxc  : te  cùm  plcna  luerint , 
toUcj» 


Tvit  inqiie millier  , te 
c!au(îr  oibiim  fuper  fc,  & fu- 
per  fUiûs  liios  :ilii  ofterebant 
vafa  , & ilia  infundebat* 


6.  Cumqre  p!cna  fi’ifient 
valb  , dixit  ad  lùium  luum  : 
Aller  milii  ucliuc  vus.  Et  ille 
felpondit  : Nonliabco.  Stc- 
titquc  oleunu 

7.  Venit  autom  iîU  1 te 
înJicavithominiDci.  Ftülc: 
Vade,  inquit , vende  olcum, 
Se  rcdtlc  creditori  tuo;  tu  au- 
tem  , ti  filii  tui  vivitede  re- 
liquo* 


falTe  ? Dites-moi:  Qu’avez-vous  dans  votre 
mailon?  Elle  répondit:  Votre  fervante  n’a 
dans  fa  maifon  qu’un  peu  d’huile,  pour  m’en 
oindre. 

3.  Elifée  lui  dit  : Allez , empruntez  de  vos 
voifins  un  grand  nombre  de  vaifleaux  vuides  : 

4.  ôc  après  que  vous  ferez  rentrée  clans 
votre  maifon , fermez  la  porte  fur  vous.  Et 
vous  tenant  au-dedans , vous  & vos  fils,  ver- 
fez  de  cette  huile  que  vous  avez  dans  tous 
ces  vafes  ; &'  quand  ils  feront  pleins , vous 
les  ôterez. 

f.  Cette  femme  s’en  alla  donc , ferma  la 

f)ortc  fur  elle  6c  fur  fes  enfans.  Ses  enfans 
iii  préfentoient  les  vaifleaux , ôc  elle  verfoit 
de  fliuÜe  dedans. 

6.  Et  lorfque  tous  les  vaifleaux  furent  rem- 
plis , elle  dit  à fon  fils  : Apportez  - moi  en- 
core un  vaifleau.  Il  lui  répondit  ; Je  n’en  ai 
plus.  Et  l'huile  s’arrêta. 

7.  Cette  femme  alla  rendre  compte  de 
tout  à l’homme  de  Dieu , qui  lui  dit:  Allez, 
vendez  cette  huile:  rendez  à votre  créancier 
ce  qui  lui  efl  dû.  Eufuice , vous  ôc  vos  fils  , 
vivez  du  refle. 


§.  II.  Elijee  loge  cfic^  une  femme  confidérable  de  Sunam.  Il  lui  promet  un  fils, 
que  Dieu  lui  donne  au  même  tems  que  le  Prophète  lui  avoir  dit. 


8.  Faâa  eft  autem  quz- 
<iam  lîics,  & tr.infïbat  Elifcus 
per  Suilam  : crat  autem  ibi 
mulicr  magna  , qui-  tenuit 
eum  ut  comcileret  pbncm  : 
eumque  frrqueiJterinde  ttan- 
(îtet , diverteb.at  ad  cam  ut 
comedetet  pancm  ; 

p.qu»  dixitad  virum  Tuum: 
Animadverto  quod  vit  Dci 
fanftus  eft  ifte , qui  tranfit 
per  nos  ftequemer. 

10.  Faeiamus  ergo  ei  cœ- 
nacalun’  parvum  , & pona- 
mus  ei  in  eo  leâalum , & 
nicnlrm,  St  fellam  St  cande- 
labri  m,  ut  cùm  xcnctit  ad 

nos , maneat  ibi. 


8.  Un  jour  Elifée  paffoir  par  Sunam  vi//e 
de  la  tribu  d'Iffachar^  ôc  une  femme  fort  con- 
fidérable le  retint  par  force  pour  manger;  ôc 
paffant  fouvent  par-là,  il  alloit  loger  chez 
elle , pour  y manger. 

p.  Alors  cette  femme  dit  à fon  mari:  Je 
vois  que  cet  homme  qui  paffe  fouvent  chez 
nous  , cft  un  homme  de  Dieu  ôc  un  faliu. 

10.  Faifons-lui  donc  faire  une  petite  cham- 
bre , ôc  mettons-y  un  petit  lit , une  table  , 
un  fiége  ôc  un  cliandelier,  afin  que,  lorfqu’il 
nous  viendra  voir  , il  demeure  là. 
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'i  I.  Un  jour  donc  Elifce  étant  venu  à Su-  n-Fadaeftergodiesqu*- 
nam  i il  alla  loger  en  cette  chambre  , & y ’ * '«''■‘•ns  divertit  in 
repofa  ^ C<rnaculum,&reqmevitibi. 

12.  Il  dit  enfuite  à Giëzi  fon  ferviteur:  lî.DixitqueaJGicripiie- 

Faites  venir  cette  Sunamite.  Giézi  l’ayant 
fait  venir , & elle  le  tenant  devant  lui , fc:  cam , & iua  iîauilet  co- 

I J.  il  dit  à fon  ferviteur  : Dires-lui  de  ma  i j.  dixit  ad  puemm  fuum  : 
part  : Vous  nous  avez  rendu  avec  foin  toutes  «m  : Eccè  ,rc-^ 

lortes  de  lervices  ; l^ue  voulez -vous  donc  nobij , quid  vù  ut  fociam  ti- 
que je  falTe  pour  vous  Avez-vous  quelque  *>‘'''“mquidhabttnegotiuin, 
affaire  ? & voulez-vous  que  je  parle  pour  vous  principrmünïr?  ref! 
au  Roi , ou  au  général  de  fes  armées  ? Elle  pomli'îinmediopopuiimei 
lui  répondit:  Je  demeure  ici  en  paix  au  mi- 
lieu  de  mon  peuple. 

14.  ElifJecüt  à Giézi:  Que  veut-elle  donc  t4.  Etait:Qu!dergovmlt 
que  je  faffe  pour  elle  ? Giézi  lui  répondit  : Il  ■ Dixitque  Gie- 

nelt  pas  belom  de  lui  demander;  car  elle  nonhabet,  &vir  ejusfenex 
n’a  point  de  fils , ôc  fon  mari  eft  déjà  vieux. 

IJ.  Elifée  commanda  donc  à Giézi  de  m. Prrcepitûaqueutvo- 
faire  venir  cette  femme.  Et  étant  venue, ellefe  "5^'  ^^m:  quac  cùm  vocata 
tenoit  devant  la  porte  de  fa  chambre  , n'ofant  of- 

y entrer  par  refpeit. 

16.  Elifée  /*  ayant  fait  entrer,  lui  dit  : Dans  dixit  ad  cam  : tn  tem- 

un  an  en  ce  même  tems , & à cette  même  P°'<=  ‘1^° & in  hac  eadem 
heure,  fi  Dieu  vous  conferye  en  vie,  vous  h^ebb  iiteTfiUum!"At 
aurez  un  fils  dans  vos  entrailles.  Elle  lui  ré-  îHa  refpondit  : Noli  quifo 
pondit:  Non,  mon  feigneur  ; non , homme  ''f  Dei,  noli 

de  JJieu  ; ne  trompez  pas  , je  vous  prie , vo- 
tre fervante  , en  lui  promettant  une  chofe  qu’elle 

n’ofe  plus  efpérer. 

17.  Cette  femme  conçut  enfuite;  & elle  ir.EtconcepûmuIier, Sc 

enfanta  un  fils  au  même  tems , & à la  même  P‘‘P®r‘‘  1 *"  tempore» 

heure  qu’Elifée  lui  avoir  dit. 

§.  1 1 1.  L enfant  qu’Eli/üe  avait  obtenu  à la  Sunamite  tombe  malade  ^ & meurt. 
Sa  mere  le  porte  dans  la  chambre  £ Elifée  ^ le  met  fur  fon  lit^  êr  va  elle-même 
trouver  le  Prophète. 


1 4.  Et  ait  : Quid  ergo  wlt 
ut  faciamci  ? Dixitque  Gie- 
xi  : Ne  quartas  : iilium  cnim 
non  habet,  & vir  eiusfenex 
cft.  ' 

I î . Prreepit  itaque  ut  vo- 
caret  eam  : qur  cùm  vocata 
fuifîct , & Aeciiîut  ante  ol- 
lium, 


i«.  dixit  ad  cam  : In  tem- 
porc  ifto  . & in  hac  eadem 
nora , fi  vita  cornes  fuerit , 
h.abcbis  in  utero  filium.  At 
ilia  refpondit  : Noli  quifo 
domine  mi , vir  Dei , noU 
mentiri  anciUx  tu*. 


T 7.  Et  concepit  mulier , Sc 
peperit  filium  , in  tenipor^ 
& in  liora  eadem  , qua  dixe- 
rat  Elifeus. 


1 8.  L’enfant  crut.  Et  étant  un  jour  allé 
trouver  fon  pere  qui  étoit  avec  fes  moiffon- 
neurs , ^ 

ip,  il  lui  dit:  La  tête  me  fait  mal  ; h tête 


18.  Crevit  autem  puer.  Et 
cùm  efiet  quatdam  dies,  St  e- 
^efius  ifiet  ad  patrem  fuum, 
ad  melforcs , 
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jnciimJoleO,  caput  meum 
doleo.  Al  illc  dixit  puero  : 
Tulle  , & duc  eum  ad  ma- 
trem  luain. 

10.  Qui  cùm  tulilTet,8i  du- 
xitlei  cum  ad  matremliiam , 
pofuit  eum  ilia  fupcr  genua 
(Ua , ufque  ad  mcndiem  y & 
xnurtuus  ell. 

1 1 . Afcendit  autcm,&  col- 
locavit  cum  fupcr  Icâulum 
liominis  Dci , & claulit  of- 
tium  : & cgrciTa  , 


I î.  vocavit  virum  fuum,& 
ait  : Mille  mecum , obfecro, 
unum  de  pueris , & alinam  : 
ut  excurram  ufque  ad  homi- 
nem  Dei,  & reveriar. 

13.  Qui  ait  illi  : Quam  ob 
caufam  vadis  ad  eum  ! hodie 
non  funt  Calendz  , neque 
Sabbaium.  Qua:  rel^ndit  : 
Vadam. 


24.  Stravitquc  afinam , & 
pracepit  pucro  : Mina  , & 
propera,  ne  mihi  moram  fa- 
cias  in  eundo  : & boc  âge 
quod  prxcipio  tibi. 

zf.  Profcâa  eft  igitur , & 
venit  ad  virum  Dci  in  mon- 
tem  Carmeli  : cumque  vidiP- 
fet  cam  vir  Dei  é contrà , ait 
ad  Gieri  pucrum  fuum : Ec- 
ce  Sunamitis  ilia. 

16.  Vade  ergo  in  occur- 
fum  ejus  , & die  ei:  Rcâene 
a§iiur  circa  te  , ic  circa  vi- 
tum  tuum , & circa  tilium 
luumfQux  rcfpondii:  Rcflé. 

17.  Cumque  venilTet  ad 
virum  Dci  in  montem , ap- 
prehendit  pedesejutiSt  accc& 
lit  Giezi  ut  amoveret  cam. 
Et  ait  homo  Dei  t Dimitte 
itlam  : anima  cnim  ejus  in 
aniar  iiiJinc  eft,  & Dominus 
cclavi;  à me,  non  indica- 
vii  m'bi. 


OIS.  Liv.  IV.  Chat.  IV. 
me  fait  mal.  Son  pere  dit  à un  de  fes  fervî- 
teurs:  Prenez  cet  enfant,  & menez -le  à fa 
mere. 

20.  Il  le  prit , & le  porta  à fa  mere  ; & 
elle  l’ayant  tenu  fur  fes  genoux  jufqu’à  midi^ 
il  mourut. 

2 1 . Elle  monta  enfuite  à la  chambre  de 
l’homme  de  Dieu  , & elle  mit  l’enfant  fur 
fon  lit  ; & ayant  fermé  la  porte , elle  vint 
trouver  fon  mari , 

22.  & lui  dit:  Envoyez  avec  moi , Je  vous 
prie,  un  de  vos  ferviteurs  ; & je  prendrai  l’â- 
nefle,  pour  courir  jufqu’à  l’homme  de  Dieu, 
& m’en  revenir. 

25.  Son  mari  lui  répondit  : D’où  vient 
que  vous  l’allez  trouver  ? Ce  n’eft  point  au- 
jourd’hui le  premier  jour  du  mois  , ni  un 
jour  de  fabbat  , où  vous  puijfiez  profiter  des 
itijlruBions  qu'il fait  au peuple  en  ces  jours-là. 
Elle  lui  répondit  : Je  fuis  bien  aife  d’y  aller. 

24.  Elle  fit  donc  feller  l’âneffe  : & dit  à 
fon  ferviteur : Menez-moi  en  diligence;  que 
rien  ne  m’arrête  dans  mon  voyage  ; 6c  faites 
tout  ce  que  je  vous  ordonne. 

2j.  S’étant  donc  mife  en  chemin , elle 
vint  trouver  l’homme  de  Dieu  fur  la  mon- 
tagne du  Carmel.  Et  l’homme  de  Dieu  l’ay- 
ant apperçûe  qui  venoit  à lui  ; il  dit  à Giézi 
fon  ferviteur:  Voilà  cette  Sunamite. 

26.  Allez  au-devant  d’elle  , 6c  dites-lui  : 
Tout  va-t-il  bien  chez  vous  ? Vous  , votre 
mari  6c  votre  fils  fe  portent-ils  bien  ? Et  elle 
lui  répondit:  Fort  bien. 

27.  Et  étant  venue  trouver  l’homme  de 
Dieu  fur  la  montagne,  elle  fe  jetta  à fes  pieds: 
6c  Giezi  s’approcha  d’elle  pour  la  retirer. 
Mais  l’homme  de  Dieu  lui  dit:  Laiflez-la. 
Son  ame  eft  dans  l’amertume  ; 6c  le  Seigneur 
me  l’a  caché , 6c  ne  me  l’a  point  fait  con- 
noître. 
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28.  Alors  cette  femme  lui  dit:  Vous  ai-je 
demandé  un  fils  , mon  feigneur?  Ne  vous 
ai-je  pas  dit  : Ne  me  trompez  point  f 


i8.  Qi«r  dixit  illi:  Num- 
quid  petivi  lilium  à domino 
mco  : numquid  non  dixi  li- 
bi:  Ne  Üludas  mci 


§.  IV.  Elifce  envoie  Ciézi  avec  fin  bâton  ^ O lui  ordonne  de  le  mettre  fur  le  vifige 
de  l'enfant.  Gié'i  le  fait  inutilement.  Le  Prophète  vient  lui-même , fi  couche 
fur  l'enfant  ^ Cr  le  rejfufiite. 


2p.  Elifée  dit  à Giézi  : Ceignez  vos  reins  , 
pour  relever  votre  robe  : prenez  mon  bâton  à 
votre  main  ; & allez-vous-en  chez  cette  fem- 
me. Si  vous  rencontrez  quelqu’un,  ne  lefa- 
luez  point  : & fi  quelqu’un  vous  falue , ne 
lui  répondez  point  : en  un  mot , cjue  rien  ne 
vous  arrête  en  chemin.  Et  lorfque  vous  ferez  ar- 
rivé, mettez  mon  bâton  fut  le  vifage  de  l’en- 
fant. 

30.  Mais  la  mere  de  l’enfant  dit  à Elifce  : 
Je  vous  jure  par  le  Seigneur  & par  votre  vie, 
que  je  ne  vous  quitterai  point  que  vous  ne 
veniez  avec  moi.  Il  partit  donc , & la  fuivit. 

3 1 . Cependant  Giézi  étoit  ailé  devant  eux, 
ôcil  avoit  mis  le  bâton  d’Elifée  fur  le  vifage 
de  l’enfant.  Mais  , ni  la  parole  , ni  le  fenti- 
ment  ne  lui  étoient  point  revenus.  Il  retour- 
na donc  au-devant  de  fon  maître , & lui  vint 
dire  : L’enfant  n’eft  point  relTufcité. 

32.  Elifée  entra  enfui  te  dans  la  maifon  ; 
& il  trouva  l’enfant  mort  couché  fur  fon  lit. 

33.  Il  ferma  auflî-tôt  la  porte  fur  lui , & 
fur  l’enfant , & pria  le  Seigneur. 

34.  Après  cela , il  monta  fur  le  lit , & fe* 
coucha  fur  l’enfant  : il  mit  fa  bouche  fur  fa 
bouche,  fes  yeux  fur  fes  yeux , & fes  mains 
fur  fes  mains , & il  fe  courba  fur  l’enfant. 
Et  la  chair  de  l’enfant  fut  échauffée. 

3 J.  Et  étant  defcendu  de  dejfus  le  lit , ilfe 
promena , & fit  deux  tours  dans  la  chambre. 
Il  remonta  encore  /«r  le  lit , & fe  coucha  fur 
l’enfent.  Alors  l’cni&nt  bâilla  fept  fois,  & ou- 
vrit les  yeux. 


19.  & ille  sit  ad  Giézi  ; 
Accinge  lumbos  tuos,&  toi- 
le baculum  mcum  in  manu 
tua,&  vade.  Si  occurrerit  libi 
homo , non  falutci  eum:  St 
fi  falutaveritte  qiiirpiani,non 
rcrponJcai  illi  poncs  ba- 
culum nieum  l’upcr  facicra 
pucri. 


30.  Porrà  mater  pueri  aitî 
Vivii  Dominut , & vivit  ani- 
ma tua  , non  dimittam  tf. 
Surrexii  ergo  , Sc  l'ecutus  cft 
eam. 

31.  Gieii  autem  prjrcefTe- 
rat  ante  eos  Sc  pol'uerat  ba- 
culum lupcr  facicm  pueri, & 
non  erat  vox,  neque  rcnliit: 
reveirufque  efi  in  occurfum 
cjus , & numiavit  ei,diccm  : 
Non  furrexit  puer. 

3^Ingre(Tus  eft  ergo  Fli- 
feus^omum  , & ecce  puer 
mortuui  jacebat  in  leÂulo 
ejus  : 

33.ingrefiurque  claufii  ofi' 
dum  fupcr  fe , ât  fupcr  pue- 
rum;  & oravit  ad  Dominum. 

34.  Et  afcendit , Si  incu- 
buit  fuper  pucrumipofuiique 
ot  fuum  fuper  os  ejus, S:  ocu- 
los  fuos  fuper  oculos  ejus,  Sc 
manus  fuas  fupcr  manus  ejus; 
& incurvavit  fc  fuper  cum,8t 
calefàâa  cil  caro  pucri. 


3f.  Atillcrcverfus.deam-' 
bulavit  in  domo , femel  hue 
atque  illuc  : Si  afcendit , Se 
incubuit  fuper  eum  , Sc  ofet- 
tavit  puer  feptics,aperuitque 
o«ulos, 
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5«.  At  üle  Totavit  Gieai , 
&dixiiei  : VocaSunamià- 
dcmhanc.  Quivocata , in- 
pfflTa  crt  ad  eum.  Qui  ait  : 
'i  oUe  fïiiam  cuum. 

j7.  Venit  ilia  , & corruit 
ad  pcdcs  cjus,  & adoravit  fu- 
per  terram  : tulitque  lîiium 
luum  , & egrella  cft  , 


36.  Elifôe  cnfuite appella Giézi , & lui  dit; 
Faites  venir  cette  Sunamite.  Elle  vintauHi- 
tôt,  & elle  entra  dans  la  chambre.  Elifdelui 
dit  : Emmenez  votre  fils. 

37.  Cette  femme  s’approcha  de  lui,  ôc  fe 
jetta  à fes  pieds , & elle  add^a  fur  la  terre  i 
& ayant  pris  fon  fils , elle  s’en  alla , 


§.  V.  Elifée  adoucit  l'amertume  de  certaines  herbes  qu'on  avoit fervies  aux  enfant 
des  prophètes  > (y  il  rajfajie  plufieurs  perfonnes  avec  un  peu  de  pain. 


38.  St  Elifeiis  reverfus  cA 
in  Galgala.  Erat  autcm  fa- 
nes in  terra , & filii  prophe- 
tarum  habitabant  coram  co; 
dixitque  uni  de  pueris  fuis  : 
l’onc  ollam  grandem  , & 
coque  pulmentura  filiispro- 
phetaïuiD. 


3p.  Et  cgrcAüs  cAunus  in 
agrum  ut  colligetet  herbas 
agrcAcs:  invenitque  quaA  vi- 
tem  (îlveArcm.&collegitex 
ea  colocynthidas  agri,&  im- 
plcvit  pallium  fuiim , & re- 
verfus  concidit  in  ollam  pul- 
menti  : nefeiebat  cnim  quid 
eifet. 


40.  Infudcruntergofodit, 
ut  comedcrenncumqucguf- 
talTent  de  cociione  , clama- 
vertmt  , dicenies  : JVl^s  in 
cl  la  , vir  Dci.  Et  non  potuc- 
runtcomedere. 

41 . At  ille  : AtTcrtc  , in- 
<]itit , farinant.  Cumque  tu- 
lilfent,  mifit  in  olhm  , & 
ait  : Infunde  turbx,ut  corne-  • 
dant.  Et  non  fuit  amplitis 
quidquam  amatitudinis  in 
plia. 


41,  Viraiitem  quidam  ve- 
rit  de  B.ialfabfa  dcfcrc.ns  vi- 
fo  Dei  panes  piimiibrimt , 
viginti  panes  hordcaceo» , Sc 
frumentum  novum  in  pera 
ft’a.  At  ille  dix’.t  : Dapopu- 
Jû , ut  conicdat. 


38.  & Elifée,  après  ce  miracle,  retourna,  non 
au  Carmel  d'où  il  (toit  venu  , mais  à Galgala. 
Or  la  famine  droit  en  ce  pays-là  ; & les  enfans 
des  prophètes  demeuroient  avec  Elifée.  Il 
dit  donc  à l’un  de  fes  ferviteurs  : Prenez  un 
grand  pot , & préparez  à manger  pour  les  en- 
fans  des  prophètes. 

3P.  Et  l’un  d’eux  étant  forti  dehors , pour 
cueillir  des  herbes  des  champs,  il  trouva  une 
efpece  de  vigne  fauvage  ; ôt  il  en  cueillit  des 
coloquintes  fauvages  plein  fon  manteau. 
Etant  revenu  il  en  coupa  par  morceaux,  ôcles 
mit  cuire  dans  le  pot  ; car  il  ne  favoit  ce  que 
c’étoit. 

40.  Ils  fervirent  enfuite  à manger  aux  dis- 
ciples d'Elifée  , qui , en  ayant  goûté  , s’é- 
crièrent ; Homme  de  Dieu  , il  y a dans  ce 
pot  quelque  poifon  mortel.  Et  ils  n’en  pu- 
rent manger. 

41.  Elifée  leur  dit  : Apportez-moi  de  la 
farine.  Ils  lui  en  apportèrent.  Il  la  mit  dans 
le  pot,  ôcleut  dit:  Servez-en  maintenant  à 
tout’  le  monde  , afin  c^ue  chacun  en  mange. 
Et  il  n’y  eut  plus  enfuite  aucune  amertume 
dans  le  pot. 

42.  Et  il  vint  un  homme  de  Baalfalifa,  qui 
portoit  à l’homme  de  Dieu  des  pains  des  pré- 
mices , vingt  pains  d’orge  , & du  froment 
nouveau  dans  la  béface.  Elifée  dit  à fon  fer- 
viteur;  Domiez  ces  pains  à manger  au  peu- 
pie. 

■ iî- 
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4 J.  Son  ferviteur  lui  rdpondit:  Qu’ell-ce  43.  Rcfpondîtque  eî  mi- 
que  cela,  pour  fervir  à cent  perfonnes  ? Il 
redit  encore:  Donnez  ce  pain  a manger  au  Ruriumilleait:  Dapopuit^ 
peuple  ; car  voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Ils  ïî  comedjt  : hic  cmm  diat 
mangeront , & il  y en  aura  de  relie.  pererit, 

44.  Il  fervit  donc  ces  pains  devant  ces  per-  . “14-  Po<u>t  «aquc  coram 
lonnes.  Ils  en  mangèrent , & il  y en  eut  de  perfuit  juxu  verbum  Domi- 
refte , félon  la  parole  ejue  U Prophète  avait  ni. 
dite  de  la  part  du  Seigneur. 


CHAPITRE  V, 

§.  Une  petite  fille  d'IfraëL  captive  dans  la  Syrie,  y fait  connoUre  El  fée.  Naaman 
général  des  armées^u  Roi  de  Syrie  vient  trouver  ce  Prophète,  pour  le  prier  do 
ie  guérir  de  la  lepre  dont  il  était  ajfiigé. 


i.N  Aaman  général  de  l’armée  du  Roi  de 
Syrie  étoit  un  homme  puiffant  & en  grand 
honneur  auprès  du  Roi  fon  maître,  parce 
g^ue  le  Seigneur  avoir  fauvé  par  lui  la  Syrie, 
il  étoit  vaillant  & riche , mais  lépreux. 


1 . Naaman  prînceps  milî- 
tlx  regis  Syrir,erat  vir  mng- 
nus  apud  Domimim  fuum  » 
& honoratusiper  ilium  enim 
dedit  Dominas  falucem  Sy- 
rix  : erat  autem  vir  forcis  â: 
dives , fed  lcprofus« 


2.  Or  quelques  voleurs  étant  fortisde  Sy- 
rie, avoient  emmené  captive  une  petite  fille 
du  pays  d’Ifraël , qui  fut  depuis  mife  au  fer- 
vice  de  la  femme  de  Naaman. 

3.  Cette  fille  dit  à fa  maîtrelTe:  Plut  à 
Dieu  que  mon  feigneur  eût  été  trouver  le 
Prophète  qui  eft  à Samarie.  Il  l’auroit  fans 
doute  guéri  de  fa  lepre. 

4.  Sur  cela,  Naaman  vint  trouver  fon  maî- 
tre , &lui  dit;  Une  fille  d’Ifraël  a dit  telle 
^ telle  chofe. 


1.  Porto  de  Syria  cgrcfTî 
fuerant  iatrxmculi , St  c^ti- 
vam  duxerant  de  terra  Krael 
puellam  parvulam,  qui  erat 
in  obfequio  uxoris  Naaman, 

3,  qui  ait  ad  daminam 
fuam  : Utinam  fuiflTct  domi- 
nus  meus  ad  propbetam , qui 
eft  in  Samana  : profeflà  cu- 
raftet  euiB  à lepra,  quam  ha- 
bet. 

4.  IngrelTus  eft  itaque  Naa- 
man  ad  dominum  ftium  , 8c 
nuniiavit  ei , dicens  : Sic  8c 
tic  locuia  eft  puella  de  terra 


y.  Le  Roi  de  Syrie  lui  répondit  ; Allez; 
j’écrirai  pour  vous  au  Roi  d’Ifraël.  Il  partit 
donc  de  Syrie.  II  prit  avec  lui  dix  talens 
d’argent , fix  mille  écus  d’or  , & dix  habits 
neufs  , 

6.  & porta  au  Roi  d’Ifraël  la  lettre  du 
Roi  de  Syrie , qui  étoit  conçue  en  ces  ter- 
nies : Lorfq^ue  vous  aurez  reçu  cette  lettre," 
Tome  11.  Part,  II, 


Ifrael. 

t.  Dixitquc  ei  rex  Syrii  : 
Vade , 8c  mittam  litteras  ad 
regem  Ifrael.  Quicùmpro- 
feaus  effet,  & tuliffet  fecuni 
deeem  talcnta  argenti , 8c 
fex  millia  aurcos , 8c  dccent 
muutoria  veflime.ntorum , 
6,  detuKt  litteras  ad  re- 
geni  Ifrael , in  hic  verba  s 
Oùm  acceperis  epiftolam 
lune , Iciioquodmilênnoiad 

c. 
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7.  Ci!mq«7  rex  If- 

rarl  littcrat,  kiou  vcliimcn- 
tr.  fua,&  ait:  NumquiJ  Deus 
eira  TuirijUt  occiilerc  portînii 
& vivificare  , quia  ifte  mifit 
ad  me  , ut  curcm  hominem 
à lepra  fua  î animadvertite  , 
& yidete  quoJ  occafionei 
qua:rat  adverfura  me. 

8.  Quod  cùm  audilTet  Eli- 
feus  vir  Dci , feididit  videli- 
£ct  regem  Ifracl  veftimenta 
iua  , niiïît  ad  eum»  dicens: 
Quare  fcidiftivcftimcntatuaf 
vcniai  ad  me  , & feiat  elTe 
prophetam  in  Ifrael. 

y.Venit  crgoNr.aman  cum 
cquis  & curnbus , & Actit 
ad  oftiuiu  domui  Elifei  : 
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vous  faurez  que  je  vous  ai  en\-oy(?  Naamair 
mon  fcrvitcur , afin  que  vous  le  gucrifllezde 
fa  lepre- 

7.  Le  Roi  d’Ifraël  ayant  re<;u  cette  lettre 
ddehira  fes  vétemensj  6c  die  : Suis -je  un 
Dieu,  pour  pouvoir  ôter  6c  rendre  la  vie? 
Pourquoi  m’envoyer  ainfi  un  homme  , afin 
que  je  le  guërifie  de  fa  lepre  ? Vous  voyez 
que  ce  Prince  ne  cherclie  qu’une  occafion 
pour  rompre  avec  moi. 

8.  Elifce  , homme  de  Dieu  , ayant  appris 
que  le  Roi  d’Ifraël  avoit  déchiré  ainfi  fes  vê- 
temens,  lui  envoya  dire  : P ourquoi  avez-vous 
décliiré  vosvêtemens?  Que  cet  homme  vien- 
ne à moi,  6c  qu’il  fâche  cfi’il  y a un  Prophète 
dans  Ifrael. 

p.  ^Jaaman  vint  donc  avec  fes  chevaux  6c 
fes  chariots , 6c  fe  tint  a la  porte  de  la  mai- 
fon  d’Elifée. . 


5.  II.  EUCie  envoie  dire  à Naaman  de  s'aller  laver  Jept  fois  dans  le  Jourdain^ 
Naaman  fe  retire  fort fdche'.  Ses  ferviteurs  lui  confeillent  défaire  ce  que  le  Pro- 
phète lui  a dtt.  Il  le  fait  eji  guéri.  Il  revient  remercier  le  Prophète^  v lut. 

ofre  despréjins.  Le  Prophète  les  refufe  ^ le  renvoyé  en  paix.. 


10.  mifitque  ad  eum  Eli- 
feu!  nuntium  , dicens  : Va- 
de  , & lavarc  fepties  in  Jor- 
dane  , & rfcipict  lânitatem 
caro  tua , atquc  niundabcds. 

1 1.  Iratiis  Naaman  recede- 
bat , dicens  : Puiabam  quod 
«grcdcrctur  ad  me  , & ftans 
■nvocarit  nomen  Domini 
Dei  fui , & tangeret  manu 
fua  locun»  leprx  , St  curaret 
me. 


II.  Numqnid  non  melio- 
res  l’unt  Abana-&  Pherphar, 
fluvii  Damafci , omnibus  a- 
quis  Ifrael  ,ut  lavCfin  eis,Se 
inundcr  ? Cùm  ergo  vertilTet 
fe , & abirei  indignons , 


} J . acceflerant  ad  eum  fer- 


10.  Et  Elifée  lui  envoya  une  perfonne- 

[>our  lui  dire  : Allez  vous  laver  fept  fois  dans 
e Jourdain  ; 6c  votre  chair  fera  guérie  , ôc 
deviendra  nette. 

1 1.  Naaman  tout  fâché  commençoit  à le 
retirer , en  difant  : Je  croyois  qu’il  viendroit 
me  trouver,  6c  que  , fe  tenant  debout , il  in- 
voqueroit  le  nom  du  Seigneur  fon  Dieu  , 
qu’il  toucheroit  de  fa  main  ma  lepre,  6c  qu’il 
me  guériroit. 

12.  N’avons-nous  pasàDamas  les  fleuves 
d’Abana  6c  de  Pharphar , qui  font  meilleurs 
que  tous  ceux  d’Ifraël , pour  m’y  aller  laver, 
6c  me  rendre  le  corps  net  ? Comme  donc  il 
avoit  déjà  tourné  vifage , ôc  qu’il  s’en  alloit 
tout  indigné 

1 3 .  fes  ferviteurs  s’approchèrent  dalui#: 
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ôcluî  dirent  :Pere,  quand  le  Prophète  vous 
auroit  ordonné  quelque  chofe  de  bien  diffi- 
cile , vous  auriez  dû  néanmoins  le  faire. 
Combien  doiic  lui  devez-vous  plutôt  obéir 
lorfqu’il  vous  dit;  Allez  vous  laver,  ôcveus 
deviendrez  net  ? 
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vi  iyi , & lociiti  (imt  ei  : Pa- 
ter, & fi  rem  grandem  dixif- 
fcc  tibi  propheta , ccrtc  facc- 
rc  ùebueras  : (jiiantô  magis 
quia  nunc  liixittibi  : Lavate, 
&:  mundabccù  l 


14.  Il  s’en  alla  donc,  & fe  lava  fept  fois 
dans  le  Jourdain,  félon  que  l’homme  de  Dieu 
lui  avort  ordonné.  Et  fa  chair  devint  comme 
la  chair  d’un  petit  enfant , & il  fe  trouva 
guéri. 

ly.  Après  cela  , il  retourna  pour  voir 
l’hon>me  de  Dieu  avec  toute  fa  fuite  ; ôc  il 
vint  fe  préfenter  devant  lui,  & lui  dit:  Je 
fai  certainement  qu’il  n’y  a point  d’autre 
Dieu  dans  toute  la  terre  que  celui  qui  eft 
dans  Ifraël.  Je  vous  conjure  donc  de  rece- 
voir ce  que  votre  ferviteur  vous  offre. 

15.  Elifée  lui  répondit:  Vive  le  Seigneur 
devant  lequel  je  fuis  préfentement , je  ne 
recevrai  rien  de  vous.  Etquelqu’inftance  que 
fit  Naaman,  il  ne  voulut  jamais  fe  rendre. 

17.  Naaman  lui  dit  donc:  Il  faut  faire  ce 
que  vous  voulez.  Mais  je  vous  conjure  de 
me  permettre  d’emporter  la  charge  de  deux 
niulets  delà  terre  de  ce  pays;  car  à l’avenir 
votre  ferviteur  n’offrira  point  d’holocaufles 
ou  de  viclimes  aux  dieux  étrangers  ; mais  il 
ne  facrifiera  qu’au  Seigneur. 

18.  Il  n’y  a qu’une  chofe  pour  laquelle  je 
vous  fupplie  de  prier  le  Seigneur  pour  votre 
ferviteur , qui  eft  que , lorfque  le  Roi  mon 
feigneur  entrera  dans  le  temple  de  Rem- 
mon,  pour  adorer  cetre  idole  y en  s’appuyant 
fur  ma  main  , fi  je  me  haijje  four  foutenir  mon 
maître , en  forte  qu'il  femble  que  j’adore  aujfi 
dans  le  temple  de  Remmon  , lorfqu’il  y 
adorera  lui-môme  , le  Seigneur  me  le  par- 
donne. • 

ip.  Elifée  lui  répondit  : Allez  en  paix. 
Naaman  fe  fépara  ainfi  de  lui.EtU  ayoit  déjà 
fait  une  lieue  de  chemin. 


T 4.  DercenJit,  & lavît  \n 
Jordanc  feptiesjuxta  Icrmo- 
nem  viri  Dci,  &reftitu!a  eft 
caro  ejus  , Heut  caro  mien 
parvuli , & mundatiu 


Tf.  Revcrf«rq«c  ad  virum 
Dci  cum  univerfo  comitatu 
fuo,  venit , & ftetit  coram 
CO,  & ait  : Verc fcioqiiod 
non  fit  aiius  Deus  in  univer- 
fa  terra, iiifi  tantum  in  Ifnrt'l. 
Obfecro  itaquo  ut  accipia< 
benediôionem  à fervo  tuo« 


Atülcrcrpondft  ; VI- 

vitDominus,  ante  qiicm  fto, 
quia  non  accipiam.  Cumque 
vim  fi;tcrct,penitùsnonac- 
quievic. 

17.  Dixîtquc  Naaman:  Ut 
vis  : (ci  , obfecro  , concédé 
mihi  fervo  tuo  , ut  tollam 
onus  daorum  burdonum  de 
terra  : non  cnim  faciet  ultra 
fetAU»  tuus  liolocauftum  aut 
viâimam.  diis  aiienis  , niû 
Domino* 


1 8.  Hoc  autem  folum  eft, 
do  quodcprcceris  Doininum 
proVervo  tuo,qu.indo  ingrc- 
dictur  Dominas  meus  tem- 
pluin  Remmon , ut  adorct  , 
& illo  innitente  fuper  ma- 
num  meam  , fi  adoravero  in 
tcmplo  Remmon  , adorante 
eo  in  codem  Ipco,  ut  ignol- 
cat  mihi  Di^minus  forvo 
pro  liacrc» 


1 9.  Qui  dixit  Cl  : V^ade  m 
pnee.  Abiic  ergoab  co  clcUo 
terri*  tempore. 


Cij 
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§.  III.  G/Vfi  court  apris  Naaman  ^ Cr  reçoit  de  lui  deux  habits  & deux  talent 
d'argent.  Elifée  lui  reproche  fon  avarice  Gr  fon  infidélité  le  frappe  de  lepre^ 

lui  & fa  poflérité. 

20.  lorfque  Gî^zi  qui  fervoit  l’homme 
de  Dieu  dit  en  lui  - même  : Mon  maître  a 
épargné  ce  Naaman  de  Syrie,  & n’a  rien 
voulu  prendre.  Vive  le  Seigneur , je  courrai 
après  lui , & j’en  recevrai  quelque  chofe. 

21.  Giézi  s’en  alla  donc  après  Naaman.  Et 
Naaman  le  voyant  courir  vers  lui , defcen- 
dit  promptement  de  fon  chariot , vint  au- 
devant  de  lui , & lui  dit  : Tout  va-t-il  bien  î 

22.  Fort  bien, répondit  Giézi.  Mon  maître 
m’a  envoyé  vous  dire  que  deux  jeunes  hom- 
ntcs  des  enfans  des  Prophètes  lui  font  arri- 
vés tout  à l’heure  de  la  montagne  d’Ephraim. 
Il  vous  prie  de  me  donner  pour  eux  un  ta- 
lent d’argent  & deux  habits. 

2 J.  Naaman  lui  dit:  11  vaut  mieux  que  je 
vous  donne  deux  talens.  Et  il  le  contrai- 
gnit de  les  recevoir.  Et  ayant  mis  les  deux 
talens  d’argent  6c  les  deux  habits  dans  deux 
facs  qu’il  lia, il  en  chargea  deux  de  fes  fervi- 
teurs , qui  les  portèrent  devant  Giézi. 

24.  Le  foir  étant  venu , il  les  prit  de  leurs 
mains , 6c  les  ferra  dans  fa  maifon , ôc  ren- 
voya ces  gens , qui  s’en  retournèrent. 

2f.  Giézi  entra enfuite , ôc  fe  vint  préfen- 
ter  devant  fon  maître.  Et  Elifée  lui  dit  ;D’ou 
venez-vous , Giézi  ? Giézi  lui  répondit  : Vo- 
tre ferviteur  n’a  été  nulle  part. 

26.  Mais  Elifée  lui  répondit  ; Mon  efpric 
ne  vous  étoit  - il  pas  préfent , lorfque  cet 
homme  eft  de  cendu  de  fon  chariot  pour 
aller  au-devant  de  vous  ? Vous  avez  donc 
reçu  maintenant  de  l’argent  & des  habits, 
pour  acheter  des  plans  d’oliviers,  des  vignes, 
des  bœufs , des  brebis , des  fervitcurs  & des 
fervantes. 

27.  Mais  aulli  la  lepre  de  Naaman  s’atta-. 


10.  Dixitque  Giézi  puer 
Viri  Dci  : Peperiit  Dominut 
meusNaanun  Syro  Uli , ut 
non  acciperet  ab  eo  quz  at- 
■nlit  : vivic  Dominut  , quia 
curram  poO  eum  , & acci- 
piam  ab  co  aliqt'id. 

ti.  Et  fecutut  cil  Giézi 
poil  tergum  Naaman  : quem 
cùm  viJt.Cet  ille  currcntem 
ad  fe , defiiiit  de  curru  in  oc- 
ciirfum  rjcs , & ait  : ReAene 
funt  omnia  i 

zi.  Et  ille  ait  : Reâè  ; do- 
ntinut  meus  iri/îc  me  ad  te , 
dicens  : MoJo  venerunt  ad 
jncduoadolerccntcsde  mon- 
te Ephraim,ex  filiit  prophe- 
tarum  : da  eis  talentum  ar- 
cenrt  > & vciles  mutatorias 
2tpl  ^es* 

23.  Dixitque  MaamnmMe- 
liu$  e()  uiaccipias  duo  talen> 
ta.  Etcoegit  eumjigavitque 
duo  talent!  argemi  in  duo- 
bus  faccis  & JupÜcia  vc(b- 
mema  , & impoluit  duobus 
pueris  luis , qui  Sc  portave- 
runt  coram  eo. 

24.  Cumque  veniflët  jam 
vefpcri , tuiit  de  manu  eo- 
rum,  & rcpüfuit  in  domo,di- 
miiîtque  viros  « & abierunt, 

25.  Ipfe  autem  ingrcfflii 
ftetit  coram  domino  luo.  Et 
dixit  Hitfeus  : Unde  venis 
Giczi  ? Qui  refpondit:  Non 
îvit  fervus  rues  quoquame 

ié.  At  ille  ait  : Nonne  cor 
tneiim  in  prx'enn  erar,quan 
do  reverfus  eft  Homo  de  cur- 
ru fco  in  occurfum  tui?  Nunc 
îgîtrr  accepiftiargentrm , & 
acccpilb  veftes , ur  emst  oli- 
■veta , & vineas , & oves , St 
boves  > & lervos , & aocillas. 


>7.  Sed  Si  Jfpra  Naaoua 
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cTiera  à vous  & à toute  votre  race  pour  ja-  3Jbrrcbitubi,&tcminii.  o, 
mais,  lit  vjiczi  le  retira  d avec  Ion  maure  egrc:.ut  cft  ab  eo  leprofus 
^ tout  couvert  de  lepre  blanche  comme  la  quafimx. 
neige. 


CHAPITRE  VI. 


5-I.  Les  tnfans  des  Prophètes  vont,  avec  la  permiUlon  dElifée , abattre  dubois 
proche  le  Jr.trla'n,  pour  t^^raniir  leur  logement.  L’un  d'eux  latJJ'e  tomlcr  data 
l’eau  le  fer  de  fa  caignée.  Eitfie  le  fait  revenir  fur  l'eau  , &■  lus  donne  ainfi  l» 
sn  ’j'en  de  le  reprendre. 


L’an  du  monde  jiif.  Avant  J.  C.  88j?. 


I.U  N ;our  les  enfaris  des  Prophètes  di- 
rent à iililëe:  Vous  voyez  que  ce  lieu-ci, 
où  nous  demeurons  avec  vous  , eft  trop  pe- 
tit pour  nous. 

2.  Permettez-nous  d’aller  jufqu’aü  Jour- 
dain , afin  que  chacun  de  nous  prenne  du 
bois  de  la  foret,  ôtque  nous  nous  bâtiliions 
là  un  logement  où  nous  puiflions  demeurer, 
Elifée  leur  répondit:  Allez. 

J.  L’un  d’eux  lui  dit  : Venez  donc  aullî 
vous-même  avec  vos  ferviteurs.  11  lui  ré- 
pondit; J’irai. 

4.  Et  il  s’en  alla  avec  eux.  Lorfqu’ils  fu- 
rent venus  jufqu’au  Jourdain  , ils  commen- 
cèrent à couper  du  bois. 

y.  Mais  il  arriva  que , comme  l’un  d’eux 
abattoir  un  arbre , le  fer  de  fa  coignée  tom- 
ba dans  l’eau,  Aufli-tôt  il  s’écria,  ôc  dit  à Elli- 
iée:  Hélas,  monfeigneur!  hélas! j’avois em- 
prunté cette  cüignée, 

6.  L’homme  de  Pieu  lui  dit  : Où  le  fer 
eft-il  tombé  f Jl  lui  montra  l’endroit.  Flifée 
coupa  donc  un  morceau  de  bois  , & le  jetta 
au  même  endroit:  & le  fer  revint  y & nagea 
fur  l’eau. 

7.  Elifée  lui  dit  ; Prenez -le.  Il  étendit  fa 
piain,  &le  pit. 


I.  Dixertint  aufem  filil 
prophetarum  ad  Eufeum  ! 
r£celocu(.in  >|uo  habita  mua 
coram-te,  angultut  cU  nabi,^ 


1.  Eamus  utque  ad  Jorda- 
nem , & t'dlant  lînguli  de 
fylva  materias  fingtlas,  uf 
zdificemus  nebis  locum  ad 
habitandiim.  Qui  duit  : lie. 


3.  Etaitumtsexillit:  Ve- 
nî  ergo  & tr  tum  (èrvis  tuit. 
RefponJic  ; Ego  veniam, 

4.  Et  abiit  cum  eit.  Cum- 
que  veniiEent  ad  Joidanem  , 
czdebant  ligna, 

5.  Accidit  autem , ut  cùni 
unus  mareriam  fuccidilTet , 
caderet  ferrum  fecuris  itaa- 
quam  ; exdamat'iique  iJle  , 
& ait  : Hc'!  heu  heu.domine 
mi , & hoc  ipfuiil  mutuô  ac> 
ceperam. 

(.  Dixit  autem  horao  Dei: 
Ubi  recidif  f At  ille  monr- 
travit  et  locum.  ErzuJiier- 
go  lignum.A  iniEtiUuc  : na- 
tavitque  rectum , 


7.  & ait  : Toile.  Qui  cx- 
teodic  manum , 8(  tulit  iUiuL 


C Hj 


Digitized  by  Google 


, L E s R O I S.  Liv/I  V-  Ch  A P,  VI.  ■ 

\ 

5.  II.  Elifh  découvre  au  Roid'Ifraël  les  dejfeins  du  Roi  de  Syrie  qui  luifaijhit  let^ 
guerre.  Ce  Prince  envoie  desfoidats  pour  arrêter  ce  Prophète.  Il  les  frappe  d'a- 
veuglement . Cr  les  conduit  à Samarie . où  il  leur  ouvre  les  yeux  . leur  fait 
donner  à manger  . &•  les  renvoie  à leur  maître. 


8.  Rex  auti’m  Sytii  puç- 
■raliat  concra  Ilïacl  , conli- 
liumque  iniii  tum  l'crvis  fuis, 
,dicc-ns  : in  U1C0  illo  de  iilo 
^nainus  intidias* 

9.  Alifît  itaqtievir  Dei  ad 
regein  Iltael , dicens  ; Cave 
lie  ti  inlVastii  lucum  ilium  : 
.9UÙ  ibi  S)TÎ  in  inJidii»  Tuntt 


10.  Mifit  itaque  rev  Ifrael 

'ad-lûcumqueni  dixerat  ei  vir 
«X’i  , & pr.Toccupavit  enm , 
aSeoblèryavit  le  ibi  non  Icmel 
*icque  bis.  '■ 

11.  Contiirbatumque  e(l 
COI  régis  Syri-ï  pro  bac  te  : & 
coiivovatis  Ibrvis  fuis , ait  : 
(^uare  non  indicaiis  mihi 
ajuis  pi  oditcT  mei  Ct  apud  rc- 
gum  ifrael  / 

II.  Dixitquo  unus  fervo- 
H m cjrs:  Xcquaquam  do- 
mine inirex,fcd  Pilifeus  pro- 
yheta , qui  cft  in  ll'racl , in- 
dicat  régi  Ifrael  omnia  verba 
quareumque  locutus  fueris  in 
cpnclavi  tuo. 

13.  Dixitquc  cis  ; Itc  , & 
viilete  ubi  fit  ; ut  mittam,  & 
copiam  eum.  Annumiave- 
ïurtqiic  ci , dicentes  : Eecc 
il:  Dothan. 

.4.  Mifit  erga  illuc  cquos 
le  currus,  & robur  exercitus  : . 
quicum  venifient  nofic,eir- 
,çumdcderunt  uvitatem. 


r 5.  Confurgctis  amem  di- 
luculo  niinifter  viri  Dei , e- 
grelfus , vidit  exercitum  in 
tircuitu  civitatis , S:  equos  & 
turius  : nunyavitque  ei , di- 
eciii  r Heu  heu  heu,  domine 
iiii , quid  /acienius  ! 

I 


8.  Le  Roi  de  Syrie  combattoit  un  jour 
contre  Ifrael  ; & tenant  confeil  avec  fes  Offi- 
ciers , il  leur  dit  : Il  faut  que  nous  drelfions 
une  embufeade  en  tel  & tel  endroit. 

p.  L’homme  de  Dieu  envoya  donc  dire 
au  Roi  d’Ifrael  ; Prenez-garde  de  ne  pas  pafi- 
fer  par-là  .,  parce  que  les  Syriens  y doivent 
drclfer  une  embufeade. 

10.  Le  Roi  d’Ifrael  envoya  au  lieu  que 
lui  avoir  dit  l’homme  de  Dieu , & il  s’en 
failit  le  premier:  ôc  il  fe  garda  ainfi  des  Sy- 
riens plus  d’une  & de  deux  fois. 

r i.  Le  cœur  du  Roi  de  Syrie  fut  troublé 
de  cet  accident  ; ôc  ayant  affemblé  fes  fervî- 
teurs , il  leur  dit  : Pourqui  ne  me  découvrez- 
vous  point  celui  qui  me  traliit  auprès  du  Roi 
d’Ifracl  ? 

12.  L’un  de  fes  officiers  lui  répondit:  Ce 
n’eft  point  qu’on  vous  trahiffe,  ô Roi  mon 
feigneur:  mais  c’eft  le  Prophète  Elifée,qui  eft 
en  Ifraël,qui  découvre  au  Roi  d’Ifracl  tout  ce 
que  vous  dites  en  fecret  dans  votre  chambre. 

1 J.  Il  leur  répondit;  Allez;  voyez  où  il  efl, 
afin  que  je  l’envoie  prendre.  Ils  vinrent  donc 
l’avertir,  & ils  lui  dirent:  Elifée  eft  à Do- 
than , ou  Dothaïri,  aux  environs  de  Samarie. 

14.  Le  Roi  de  Syrie  y envoya  auffi-tôt  de 
la  cavalerie , des  chariots  ôc  fes  meilleures 
troupes.  Et  étant  arrivés  la  nuit , ils  inverti- 
rent la  ville. 

1 y.  Le  ferviteur  de  l’homme  de  Dieu  , fe 
levant  au  point  du  jour  , fortit  dehors  ; ôc 
ayant  vu  l’armée  autour  de  la  ville  , la  cava- 
lerie ôc  les  chariots  , il  en  vint  avertir  fon 
maître  , ôc  lui  dit  : Helas  , mon  feigneur  î- 
hélas  ! que  ferons-nous  i 
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i(f.Elifée  lui  répondit  : Ne  craignez  point;  . i^.At:llcrcfi.ondit:Noli 
I J ‘ J ’-i  > timerc;  plurci  cmin'itcbil- 

car  il  y a plus  de  monde  avec  nous,  qu  il  n y cumfunt,  suimcumiilis. 

en  a avec  eux- 

1 7.  En  méme'tems , Elifce  faifant  fa  prie-  '7v  Cum^e  orr.net  Eli- 
re,dit  à^Dieu  : Seigneur,ouvrcz-lui  les  yeux,  hlîju* , 

afin  qu’il  voie.  Le  Seigneur  ouvrit  les  yeux  rperuitDoniinusoajiospue- 
à ce  Ibrviteur , & il  vit  aufii-tôt  la  montagne 
pleine  de  chevaux  & de  chariots  de  feu , qui  neorum , in  circuitu  Eiiibi. 
étoient  autour  d’Elifée. 

18.  Cependant  les  ennemis  vinrent  à lui.  iS.HoftesTerbJcfccnJc- 
Et  Elifée  fit  fa  priere  au  Seigneur  , & lui  dit  : 

r rappez,  je  vous  prie  , tout  ce  peuple  d a-  Percute,  obfecro,  gmtem 

veueiement.  Et  aufii-tôt  le  Seigneur  les  carcitate.  PeriuiTitque 
J.  , /- 1 I eos  iJoiriinus , ne  vidèrent  y 

irappa  d aveuglement , Iclon  la  priere  d E-  juxta  verbum  Elifei. 

lifce. 

ip.  Alors  Elifée  leur  dit  : Cen’eftpasici  's».  D:xitaurcmad  eosE-- 
Ie  chemin  , ni  la  ville  où  vous  devez  aller  ; ^urito''èît 
Suivez-moi , & je  vous  montrerai  l’homme  ni  mc.&oflendatnvobisvi- 
que  vous  cherchez.  Il  les  mena  donc  dans  e™ 

Samarie. 

20.  Et  lorfqu’ils  furent  entrés  dans  la  vil-  îo.  cumque  îngrcffi  fu!f- 
le , Elifée  dit  à Dieu  : Seigneur,  ouvrez -leur  Jgn:*"  Samanam  .dixitEli- 
les  yeux  , afin  qu  ils  voyent.-  Le  Seigneur  iftorum , ut  videant.  Apc- 
leur  ouvrit  les  yeux  , ôc  ils  reconnurent  tnitqueDominusocuiosco- 
qu’ils  étoient  au  milieu  de  Samarie.  ^ Tdi^ 

21.  Le  Roi  d’Ifraël  les  ayant  viis  , dit  à n.Dixitque  rcx  IfraeUd 

Elifée  : Mon  pere , ne  les  tuerai- je  pas  ? n î ’ 

r -r  ! r Humquid  pcrcutiameos.pa- 


1 8.  Holles  verô  dcfccnJc-- 
runtad  eum  : porrb  pjill-us 
oravit  ad  Dominmn,dicen5  : 
Percute , obfecro  , gentem 


ly.  Dixitaurcm  ad  eos  E-- 
lifcus  : Non  eft  hxc  via  , ne- 
que  ifta  elt  civitas  : fequimi- 
ni  mc,&oflendamvobisvi- 
rum  quem  quxritis.  Duxit 
ergo  eos  in  Samariam  : 

îO.  cumque  îngrcffi  fuif- 


rum  , ft  videruru  fe  elle  in 
medio  Samarix. 

1 1.  Dixitque  rcx  Ifrael  ad 
Elifeum  , cùm  vidillèt  cos  : 
Numquid  pcrcutiam  eos.pa- 
icr  mi  i 

li.  At  iUe  ait  : Non  per- 
cuties  : neque  enim  ccpifH 
eos  gladio  St  areu  tuo  , ut 


22.  Elifée  lui  répondit  ; Non  vous  ne  les  li.  At  iUeaît:  Non  per- 
tuerez  point;  car  vous  ne  les  avez  point  pris  eolti^JioTarcTn"^^^^ 
avec  l’épée  , ni  avec  l’arc  , pour  avoir  droit  percutias  : fed  ponc  panem 
de  les  tuer.  Mais  faites-leur  fervir  du  pain  & &aquam  coram  eîs,  ut  co- 
de  1 eau, afin  qu  ils  mangent  ôc  qu  ils  boivent,  ad  dominum  fuum. 
ôc  qu’ils  s’en  retournent  vers  leur  maitre- 

2j.  Le  Roi  d’ifrael  leur  fit  donc  fervir  13. Appofitaquecfteiscî- 
üne  grande  quantité  de  viandes.  Et  après  magna  prxp.aratioA 
qu  ils  eurent  mangé  Ôc  bu  , il  les  renvoya  dimifiteosv^bierumquead 
& ils  retournèrent  vers  leur  maître.  Depuis  Dominum  fuum  , st  ultra 
ce  tems-là  , les  Syriens  ne  revinrent  plus  rermS""" 
par  troupes , pour  piller  les  terres  d’Ifraélr- 
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€.111.  Le  Roi  de  Syrie  aftége  Samarie . ù- y caufe  une  efr^Mefamine.Xe 
Roi  cCIfraél  envoie  un  homme  pour  couper  la  the  d Elijee.  Ce  Rropnete  '"y* 
averti  parle  Seigneur,  6*  donne  Le  tems  au  Roi  de  venir  lui-meme  empecher 
qu’on  ne  commette  ce  crime. 

L’a n du  monde  3117* 


î4.  Faôum  cft  aiitem  poft 
îirc , congregavit  Benadad 
rex  Syrii  univcrrum  excrci- 
tum  fuum  , Se  afccndit , & 


24.  Quelque  tems  après  > Benadad  Roî 
de  Syrie  , aflembla  toutes  fes  troupes  , 6c 
vint  alTiéger  Samarie. 


oblidebac  Samariam. 

15.  Faflaque  eft  famés 
trugna  in  Samaria  : & tam- 
diu°obfelTa  el>  , donec  ve- 
aiumdaretur  caput  afini  oüo- 
ginta  argentcisï&  quarta  pars 
cabi  ftercoris  columbarura 
quinquc  argenteis. 

Cumque  rex  Ifracl 
tranlïret  per  murum , mulier 
qujrdam  cxclamavitadcum, 
dicen,:  Salva  me  domine  mi 


2 y . Et  la  ville  fut  preffèc  d’une  famine  ex- 
trême , jufqucs-là  que  , le  ficge  continuant 
toujours  , la  tête  d un  âne  fut  vendue  qua- 
tre-vingt pièces  d’argent  , & la  quatrième 
partie  d’un  cabat  de  fiente  de  pigeon  cinq 
pièces  d’argent. 

26.  Et  le  Roi  d’IfraSl  paffant  le  long  des 
murailles  , une  femme  s’écria  , & lui  dit  : 
O Roi  mon  feigneur  , fauvez-moi. 


rex. 

î7.  Qs'i  ait  : Non  tcfalvat 
Dominus  : undc  te  poiTuoi 
falvare  ! cc  area,  vel  de  tor- 
cuia.ri  ? Dixuqiie  ad  eam  rex: 
Quidtibi  vis.'  Qiiatrefpon- 
^it: 


i8.  Mulier ifta  dixit  mihi  : 
Da  Klium  tuum , ut  come- 
damus  eum  hodie , St  fiiium 
nieum  comtiemus  cras. 

ly.  Coximiis  ergo  filiurn 
meum,  St  comcdimiu.  Dixi- 
que  ci  die  alttra  : Ua  fiiium 
tiiuin,  ut  comcdjmeî  eum. 
Qu«  abfcondit  lilium  muin. 

3o.Quod  cùm  audilTet  rc-x, 
fiidit  vellimema  fua.St  tran- 
fibat  per  murum.  ÿiditque 
omnis  populus  cilicium.  quo 
veilitutus  état  ad  tatnem  iii- 
triiirecùs. 


27.  Il  lui  répondit  ; Le  Seigneur  ne 
vous  fauve  pas  t D’où  prendrois  - je  de  quoi 
vous  fauver  f Seroit-çe  de  l’aire  ? ou  du 
preffoir  ? L’état  où  font  ks  chofes  ne  me  le  per- 
mettrait pas.  Il  ne  rejle  plus  ni  pain , ni  vin,' 
Et  le  Roi  ajouta  t Que  voulez -vous  dire  î 
Elle  lui  répondit  : 

28.  Voilà  une  femme  qui  m’a  dit:  Donnez 
votre  fils  J afin  que  nous  le  mangions  aujour- 
d’hui ; & demain  nous  mangerons  le  mien. 

2p.  Nous  avons  donc  fait  cuire  mon  fils  y 
& nous  l’avons  mangé.  Je  lui  ai  dit  le  jour 
d’après  : Donnez  votre  fils  , afin  que  nous 
le  mangions.  Mais  elle  a caché  fon  fils. 

30.  Le  Roi  l’ayant  entendu  parler  de  la 
forte  y déchira  fes  vêtemens.  Et  il  paffoit  le 
long  des  murailles  : & tout  le  monde  vit  le 
cilice  dont  il  étoit  couvert  fur  fa  chair. 


;i.F.t  ait  rex  : Hxc  Iseut  jj.  Et  le  Roi  dit  : Quc  Dieu  me  traite 

jnihi  Deus , & hie  adu,. , fi  toutc  fa  fcvcrité  y fi  la  tête  d’Elifée  fils 

d« 
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de  Saphat  eft  fur  fes  épaules  aujourd’hui  au 
foir,  . 

?2.  Cependant  Elifée  étoit  aflis  dans  fa 
maifon  , & des  vieillards  étoient  aflis  avec 
lui.  Le  Roi  envoya  donc  un  homme , pour 
le  tuer.  Et  avant  que  cet  homme  fïit  arrivé, 
Elifée  dit  à ces  Weillards  : Savez-vous  que 
ce  Prince  fils  d’un  meurtrier  a envoyé  ici  un 
homme , pour  me  couper  la  tête  ? Prenez 
donc  garde , lorfqu’il  arrivera  fermez-lui  la 
porte , & ne  le  laiflêz  pas  entrer;  car  j’en- 
tens  le  bruit  des  piedj  de  fon  feigneur  qui 
vient  après  liii,  pour  empêcher  d'exécuter  l’or- 
dre qu’il  lui  a donné. 

S S . Lorfqu’Elifée  parloir  encore  , on  vit 

Saroître  cet  homme  qui  venoit  à lui.  Et  le 
’.oi  qui  le  fuivoit  étant  arrivé  prefque  en  même- 
tems  chez  le  Prophète,  lui  dit:  Vous  voyez 
i’extrème  malheur  où  Dieu  nous  réduit.  Que 
puis-je  attendre  davantage  du  Seigneur  ? Il 
ejl  évident  qu’il  nous  a abandonnés. 


AP.  l^I.  2f 

fteterit  caput  F.Iirci  filii  Sa- 
phat fuper  ipfum  hoiliet 

31.  Elifeus  autcm  feJebat 
in  Jomo  fiia , & fcnes  Tedle- 
bant  cum  co.  Prjcmifit  ira- 
que  viriim  : S;  anicquam  ve- 
nirct  nuntius  ille,  dixit  aJ 
fenes:  NumquiJ  fcitit  qu6d 
m;ferit  filins  homictdihic, 
ut  prstcidatur  caput  mcum  ? 
Videte  ereo , cùm  venerit 
nuntius , claudite  ofiium , & 
non  finatis  eum'introire  ; cc- 
ce  enim  fonitus  pcdum  do- 
mini  ejus  pofteum  cft. 


53.  Adhuc  illo  loquente 
eis,  apparuit  nuntius  , qui 
vcniebat  ad  cum.  Et  ait  : Ec- 
ce  , tantum  malum  à Domi- 
no efi  : quid  ampliùs  cxpec- 
tabo  d Domino  î * 


CHAPITRE  VIL 


§.  I.  Le  mime  jour  jue  le  Roi  d'Ifra  'él  avait  perdu  toute  efpérance  ■.  Elifée  lui  pro- 
met que  le  lendemain  il  y aurait  d Samarie  des  vivres  en  abondance.  Un feigneur 
doute  de  la  vérité  de  cette  promejfe.  Le  Prophète . pour  le  punir  . lui  prédit 
m il  verra^  cette  abondance  de  vivres,  mais  qù.il  n'en  mangera  point.  Les  Syriens 
frappés  d une  terreur  panique . lèvent  lefiége.  abandonnent  leur  camp.  &* 
laijfent  toutes  leurs  provifions. 
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• • Il  Lifée  lui  répondit  : l^ous  croyez  qu’il 
n’y  A plus  rien  à efpérer  g écoutez  cependant  la 
parole  du  Seigneur  : Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur : Demain , à cette  même  heure , la 
mefure  de  pure  farine  fe  donnera  pour  un 
ficle  à la  porte  de  Samarie  , & on  aura  pour 
un  ficle  deux  mefures  d’orge. 

2.  Un  des  grands  de  fa  cour,  fur  la  main 
duquel  le  Roi  s’appuyoit , répondit  à 1 hom- 
Tome  11,  Part.  II. 


I.  Dixit  autem  Elifeus  ; 
Audite  verbumDominùHxc 
dicit  Dominas  : In  tempore 
hoc  cras  modius  fimilz  uno 
llatere  crit.Sc  duo  modii  Itor* 
dei  fiatcre  uno , in  porta  Sa^ 
mariz. 


1.  Refpondensunus  dedu- 
cibus , fuper  cujus  manum 


D 
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rnt  incumbebatjhomini  Dei, 
ait:Si  Dominus  fccerit  etiam 
cainraftas  In  caelo , numquid 
porerit  eiTe  quod  loqueris  ? 
Qui  ait  : videbit  oculis  tui<  , 
& inde  non  comedet. 


3.  Quatuor  ergo  virî  eram 
leprofi  juxta  introitum  por- 
ta; ; qui  dixerunt  ad  invicem  ! 
Quid  hic  elfe  volumus  do- 
nec  mociamur  f 


4.  Sivc  ingredi  volueri- 
muscivitatem , famé  morie- 
mur  : five  manfcrimiis  hîc  , 
moriendum  nobis  cft:  Veni- 
te  ergo , & transfugiamut  ad 
caftra  Syri*  ; (î  pepercerint 
nobis, vivemut  : (1  autem  oc- 
cidere  voluerint , nihüomi- 
mu  moriemur. 

• 

3.  Surrexcrunt  ergo  vefpe- 
ri  , ut  venirent  ad  caftra  Sy- 
rir.  Cumqi'.e  vcniftent  ad 
principium  caftrorum  Syria, 
nutlum  ibidem  rcpererunt. 


me  de  Dieu  : Quand  le  Seigneur  fèroît  pleu^ 
voir  des  vivres  du  ciel  , ce  que  vous  dites 
pourroit-il  être  ? Elifée  lui  répondit  : Vous 
le  verrez  de  vos  yeux , & vous  n’en  mange- 
rez point  , pour  vous  punir  de  n’avoir  point 
crû  fl  la  parole  du  Seigneur. 

J.  Or  il  y avoit  (quatre  ftpreux  près  de  la 
porte  de  la  ville,  o«  ils  fe  tenoient pparés  de 
tout  le  monde,  â caûfe  de  leur  mal,  qui  fe  dirent 
l’un  à l’autre  : Pourquoi  demeurons-nous  ici, 
où  nous  ne  pouvons  attendre  que  la  mort  ? 

4.  Si  nous  voulon%  entrer  dans  la  ville, 
nous  mourrons  de  fiiim;  fi  nous  demeurons 
ici,  nous  ne  pouvons  éviter  la  mort.  Allons- 
nous-en  donc  au  camp  des  Syriens , ôc  ren- 
dons - nous  à eux.  S’ils  ont  pitié  de  nous , 
nous  vivrons;  & s’ils  nous  veulent  tuer,  nous 
mourrons’,  comme  nous  ferions  ici. 

J.  Ils  partirent  donc  le  foir  pour  aller  au 
camp  des  Syriens  ; & étant  venus  à l’entrée 
du  camp , ils  ne  trouvèrent  perfonne. 


6,  Siquitîem  Dominui  fo- 
lùtum  audiri  fccerat  in  caf- 
trlsSyriz,  curruum,&  equo- 
nim  , & exercitus  plurimi  ; 
dixeruntque  ad  invicem:  £c- 
ce  mercedc  conduxitadvcr- 
fum  no$,rcx  Ifracl  rcgcs  Hc- 
thxorum  & Ægyptiorum,  & 
vencrunt  fupernos. 


7.  Surrexcrunt  ergo , & 
fugcrunt  in  tenebris  > & de- 
reFiqucrunt  tentoria  Tua,  & 
cquos  & aHnos  in  caftris,  fu- 
geruntque  , animas  tantum 
luas  ialrare  cupicntes. 

8.  Tgiiur  cùm  veniiïcnt  Ic- 
proa  lili  ad  principium  caf> 

, ingrelTi  ûint  unum 
ta1>ernnculum  , & comede- 
nin  & bibcruntrtuleruntque 
îndc  argentum , & aurum,  & 
velies , & abierunt,  & abf- 
conccrunt , Sc  rurfum  rêver- 


6.  Car  le  Seigneur  avoit  fait  entendre  dans 
le  camp  des  Syriens  un  grand  bruit  comme 
de  chariots,  de  chevaux , ôc  d’une  armée  in- 
nombrable ; ôc  les  Syriens  l’entendant , s’é- 
toient  dit  l’un  à l’autre  : Le  Roi  d’Jfraël  a fait 
venir  à fon  fecours  contre  nous  les  Rois  des 
Héthéens  ôc  des  Egyptiens  ; ôc  les  voilà  qui 
viennent  tous  fondre  fur  nous. 

7.  Dans  cette  penpe  qui  les  avoit  remplis  de 
trouble  & de  frayeur,  ils  s’en  étoient  fui  pen- 
dant la  nuit , abandonnant  dans  leur  camp 
leurs  tentes,  leurs  chevaux  ôc  leurs  ânes , ôc 
ne  penfantqu  à fauver  leur  vie  à la  fuite. 

8.  Ces  lépreux  étant  donc  venus  à l’entrée 
du  camp  des  Syriens,entrerent  dans  une  tente 
où  ils  mangèrent  ôc  burent  ; ôc  ayant  pris  de 
l’argent , de  l’or  6c  des  vêtemens  , ils  s’en 
allèrent  les  cacher  ; ôc  étant  retournés , ils 
entrèrent  dans  une  autre  tente,  ôc  en  em- 
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.portèrent  de  même  diverfes  chofes  qu’ils  ca- 
chèrent. 

9.  Alors  ils  fe  dirent  l’un  à l’autre:  Nous  ne 
feifons  pas  bien  ; car  ce  jour  eft  un  jour  de 
bonne  nouvelle.  Si,  nous  demeurons  dans  le 
lilence , & ft  nous  n’en  donnons  point  avis 
avant  demain  matin,  on  nous  en  fera  un  cri- 
me. Allons  donc  porter  cette  nouvelle  à la 
cour  du  Roi. 


fi  funt  ad  illud  tabernacu^ 
liim  , & inde  fimilitcr  aufe~ 
r<rn;es  abfconderunt. 

9»  Dixcruntque  ?d  învî- 
cem  î Non  reclo  fpcîimrs  : 
hacc  cnim  dics  boni  nuntii 
eft.  Si  tacuenmus , nolue- 
riitu’s  numiarc  ufque  mane, 
fteleris  argucinur  : Venire, 
en  mus  y & nunciemus  In  aula 
regis. 


§.  II.  Des  Lépreux  ayant  reconnu  îa  fuite  des  Syriens  ^ en  donnent  avis  au  Roi 
d'Ifraél.  Ce  Prince  envoie  reconnaître  la  vérité  de  cet  avis;  Gr  s'en  étant  ajfuré. 
tous  les  habitons  de  Samaric  vont  piller  le  camp  des  ennemis  ; Gr  l'OJfcier  qui 
eevoit  douté  de  la  parole  d'Eiifee  ejl  étouffé  à La  porte  de  la  ville  ^ félon  que  ce 
Prophète  le  lui  avait  prédit. 
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1 0.  Lorfqu’ils  furent  venus  à la  porte  de 
la  ville , ils  parlèrent  â ceux  qui  étaient  en 
garde  , ôc  leut  dirent  : Nous  avons  été  au 
camp  des  Syriens  , ôc  nous  n’y  avons  pas 
trouvé  un  feul  homme,  mais  feulement  des 
chevaux  ôc  des  ânes  qui  y font  liés  , ôc  leurs 
tentes  qui  y font  encore  dreflées. 

1 1 . Les  gardes  de  la  porte  allèrent  au  pa- 
lais du  Roi , ôc  ils  firent  entendre  cette  nou- 
velle à ceux  du  dedans. 

1 2.  En  même  tems , le  Roi  fe  leva , quoi- 
qu’il fût  nuit,  ôc  dit  àfes  Officiers:  Je  vois 
bien  le  deffein  des  Syriens  contre  nous.  Com- 
me ils  favent  que  la  faim  nous  preffe , ils  font 
fortis  de  leut  camp , ôc  fe  font  cachés  quel- 
que part  dans  la  campagne  , en  difant  : Ils 
lortiront  de  la  ville  ; ôc  alors  nous  les  pren- 
drons vifs , ôc  nous  entrerons  fans  peine  dans 
la  viUe. 

1 3.  L’un  des  fer%dteurs  du  Roi  lui  répon- 
dit: Il  y a encore  cinq  chevaux  reftés  feuls 
de  ce  grand  nombre  quiétoit  dans  Ifraël, 
tous  les  autres  ayant  été  mangés  ; prenons- 
les  ) ôc  envoyons  des  gens  à la  découverte. 


10.  Cumque  TénifTent  ad 
portam  civitatis,  nnrraverunc 
eis,  dicemes  : Ivimus  ad  cal- 
tra  Syri*  , Sc  nullum  ibidem 
reperimus  homioem  , nifi 
equos  & afinot  aliigatos , U 
fixa  tencoria. 


1 1 . lerum  ergo  portarii,& 
nunciaveruntin  palatio  regis 
intrinfecijs.  • 

I î.  Qui  furrexit  nofle , te 
ait  ad  fervos  fuos  : Dico  vo- 
bis  quid  fccerint  nobis  Syri  : 
Sciuntqubfame  laboramus, 
& idcircô  egreflï  finit  de  caP- 
tris,  & latitant  in  agjis  > di- 
centes  : Cùm  egrem  fuerinc 
de  civiiatc , capienius  eos  ri- 
vos,  & tunci-iviutem  ingrc- 
di  poterimus. 


13.  Refpondit  aiitem  unu< 
fervorum  ejus  : Tollamus 
quinque  equos , qui  reman- 
ferunt  in  urbe  ( quia  ipfi  tan- 
tum (uni  in  univeilâ  multi- 
tudine  Ifiracl , aliienim  con- 
fiimpti  funt.)  & mittentes, 
explorare  poterimus. 
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•I 4.  AdJiixerunt  ergo  duos 
«quos,  mifitque  rcx  m caf- 
tra  S)  rorum , dicuu  : lie,  Sc 
vulüie, 

t f . Qui  abicTum  poft  cos 
ufque  ad  jordanem;  cccc  au* 
tem  omnis  via  plcna  erac 
veftibus  ^ vafis , qux  proje- 
cerant  Syri  cum  turbarencur: 
rcverlîque  nuntü  indicave- 
runt  regi. 

16.  Et  cgrciTiis  populus  di- 
ripuit  caftraSyrix:  iadtufque 
elt  modius  Hmilx  ilatere  uno 
&.  duo  modii  Iiordei  fbtere 
uno , juxu  verbum  Doinini* 


17.  Porto  rex  ducem  il- 
ium , in  cujus  manu  incum- 
bebat^  conltituit  ad  portam  : 
quem  conculcavit  turba  in 
introini  portx  , & morruus 
efl , juxta  quod  iocutus  fue- 
ratvirDei,  quandodefeen- 
derat  rex  ad  cum. 


14.  On  amena  donc  deux  chevaux , & le 
Roi  envoya  deux  hommes  dans  le  camp  des 
Syriens  , & leur  dit  : Allez , & voyez. 

I y.  Ils  allèrent  donc  après  les  Syriens  jus- 
qu’au Jourdain  ; & Us  tropverent  que  tous  les 
chemins  dtoient  pleins  de  vêtemens  & d’ar- 
mes que  les  Syriens  avoient  jettés , dans  le 
trouble  où  ils  étoient.  Et  les  coureurs  étant 
revenus , en  rendirent  compte  au  Roi. 

1 6.  Le  peuple  aufli-tot  lortit  de  la  ville  , 
& pilla  le  camp  des  Syriens.  Et  la  mefure  de 
pure  farine  fut  vendue  un  ficle  ; & on  don- 
na pour  un  ficle  deux  mefures  d’orge  , félon 
la  parole  du  Seigneur. 

1 7.  Or  le  Roi  avoir  mis  à la  porte  de  la 
ville  cet  officier  fur  la  main  duquel  il  avoir 
coutume  de  s’appuyer.  Et  la  foule  du  peu- 
ple fut  fi  grande  à l’entrée  de  la  porte  de  la 
ville,  qu’il  fut  étouffé , & mourut , félon  que 
l’homme  de  Dieu  le  lui  avoir  prédit , lorfque 
le  Roi  le  vint  trouver  chez  lui. 


î8.  Faâumque  cft  fccun- 
(iiim  fermonem  viri  Dei , 
quem  dixerat  régi , quando 
ait  ; Duo  modii  hordei  ftate- 
re  uno  erum*  & modius  fi- 
milx  ftatere  uno,hoc  codem 
tcmporc{cras  in  porta  Sama- 
nx; 

ip.  quando  rerponderat 
dux  illc  viro  Dei,  & dixerat  : 
Etianilî  Dominus  feceritca- 
tarad:a^  in  caio  , numquid 
poterit  beri  quod  loqueris  ? 
r.t  dixit  ei  : V^idebis  oculis 
luis , Si  inde  non  comedes* 


20.  Evenit  ergo  ci  ficut 
pT.TUJtiumfuerat,  & concul- 
cjvit  cum  populus  in  porta  , 
^ morruu»  cil. 


1 8.  C’eft  ainfi  que  fut  accompli  ce  qu’a- 
voit  prédit  l’homme  de  Dieu,  lorfqu’ii  dit 
au  Roi  : Demain , à l’heure  qu’il  eft , on  don- 
nera à la  porte  de  Samarie  pour  un  ficle  deux 
mefures  d’orge , ôc  la  mefure  de  pure  farine 
ne  vaudra  qu’un  ficle. 

ii>.Et  lorfque  cet  officier  eut  dit  à l’hom- 
me de  Dieu  : Quand  le  Seigneur  fêroit  pleu- 
voir des  vivres  du  ciel,  ce  que  vous -dites  ne 
pourroit  être;  l’homme  de  Dieu  lui  répondit: 
Vous  le  verrez  de  vos  yeux  , & vous  n’en 
mangerez  point. 

20.  Car  ce  qu’Elifée  avoir  prédit  lui  arriva. 
Et  le  peuple  l’ayant  foulé  aux  pieds ^ il  mou- 
rut à la  porte  de  la  ville. 
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CHAPITRE  VIII. 

I.  Elifée  avertit  la  Sunamite  d’aller  en  quelqu  autre  pays,  pour  éviter  la  famine 
qui  devait  durer  fept  ans  dans  la  terre  dlfraéL 

I.  Elireui  aufcm  locutut 
ell  ad  mulierem,  cujus  vive- 
re  fcccrat  filium,dicens:  Sur- 
gc  , vade  tu  St  domus  tua,& 
pcregrinare  ubicumque  re- 
pcreris  : .vocavit  enini  Do- 
minus  famem  , & veniei  fu- 
pcr  terram  fcptem  annis. 


t.O  R avant  que  cette  famine  arrivât,  Eli- 
fée parla  à cette  femme  dont  il  avoit  refluP- 
cité  le  fils  à Sunam , & lui  dit  : AHez-vous-en, 
vous  & votre  famille;  & fortez  de  votre  pays, 
pour  demeurer  par-tout  où  vous  pourrez: 
car  le  Seigneur  a appellé  la  famine  , & 
elle  viendra  fur  la  terre  d’Ifraél  pendant  fept 
ans. 

2.  Cette  femme  fit  donc  ce  que  l’homme 
de  Dieu  lui  avoit  dit.  Elle  s’en  aOa  avec  toute 
fa  famille  hors  de  fon  pays,  ôc  demeura  long- 
tems  dans  la  terre  des  Philifthins. 

3.  Après  que  les  fept  années  de  famine 
furent  paffées  , cette  femme  revint  du  pays 
des  Philifthins , & alla  trouver  le  Roi , pour 
lui  demander  d’être  rétablie  dans  fa  maifon 
& dans  fes  terres. 


i. Quï  furrcxit&ftcit  jux- 
ta  verbum  liominis  Dci  Se 
vadens  cum  domo  fua  , pe- 
regrinata  ell  in  terra  Philif- 
thiim  dicbus  multis. 

j. Cumque  finiri  elTentan- 
ni  feptem,  reverfa  efi  mulier 
déterra  PhiliHhiim:& egref- 
fa  ell  ut  interpellaret  re- 
gem  pro  domo  fua  , & pro 
agris  fuis. 


L’a  N DU  MONDE  3 1 20.  A V A N T J.  C.  884. 


4.  Le  Roi  parloir  alors  avec  Giézi  ferviteur 
de  l’homme  de  Dieu , & lui  difoit  : Contez- 
moi  toutes  les  merveilles  qu’a  faites  Elifée. 

y.  Et  comme  Giézi  rapportoitau  Roi  de 
cjuelle  maniéré  Elifée  avoit  reffufeité  un  mort, 
cette  femme , dont  il  avoit  relTufcité  le  fils, 
vint  fe  préfenter  au  Roi, le  conjurant  de  lui 
faire  rendre  fa  maifon  ôc  fes  terres.  Alors 
Giézi  dit:  O Roi  mon  feigneur  , voilà  cette 
femme,  & c’efl:  là  fon  fils  qu’Elifée  a reffuf- 
cité. 

6.  Le  Roi  ayant  interrogé  la  femme  mê- 
me , elle  lui  raporta  comme  le  tout^'étoit pajfé. 
En  même-tems  le  Roi  envoya  avec  elle  un 
eunuque,  auquel  il  dit:  Faites-lui  rendre 
tout  ce  qui  eft  à elle  , & le  revenu  ffe  toutes 


4. Rex  autem  loquebatur 
cum  Gie/i  pueto  viri  Dei , 
dicens  : Narra  mihi  omnia 
magnalia  qux  fecit  Elifeus. 

5.  Curaque  ille  narrarct 
régi  quo  modo  mortuum 
ruicitalfet , apparuit  mulier , 
cujus  vivibeaverat  blium  , 
clamans  ad  regem  pro  domo 
fua  , & pro  ^ris  fuis.  Dixit- 
que  Giézi  : Domine  mi  rex, 
hxc  eA  mulier , & hic  eA  b- 
lius  e)us,quem  rufeitavit  £U- 
feus. 


e.  Et  interrogavit  rex  mu- 
licrem:  qux  narravit  ei.  De- 
ditque  ei  rex  eunuchum  u- 
num,dkens  : ReAit’ic  ei  om- 
nia  qux  fua  l'unt , & univer- 
fos  redites  agrorum  , à die 
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qua  reliquit  terram  ufquc ad-  fgj  terres , dcDuis  le  jouT  QU  elle  eft  fortîe  du 
pays  jufqu  aujourd’hui. 

§.  II.  Elifée  va  d Damas.  Il  y prédit  la  mort  de  Benadad  Roi  de  Syrie  ^ le  régné 
d'Hawaii  J &■  les  maux  qu'il  devoit  faire  à Ifra'él.  Hawaii  ayant  entendu  cette 
prophétie^  retourne  à DamaSjfait  mourir  le  Roi  ^ Cr  régné  en  fa  place. 


7.  Venit  quoque  Elifeu» 
Damafcum , i Benadad  rex 
Syrix  xgroiabat  : nuntiave- 
rumque  ci , dicemes  : Venit 
vir  Dei  hue. 

8.  Et  ait  rex  ad  Hazael  : 
Toile  tecum  munera,8t  vade 
in  occurfum  viri  Dei,&  con- 
fule  Dominum  per  eum , di- 
cens  : Si  evaderc  potero  de 
inlirmitate  mca  hac  ! 

9.  Ivit  igitur  Hazacl  in 
occurrum  c)us  , habens  fe- 
cum  munera , & omnia  bo> 
na  Damafci , onera  quadra- 
ginta  camelorum.  Cumque 
itetiflët  coram  eo,ait  : FUius 
tuus  Benadad  rex  Syrix  raiht 
meadte,  dicens  ; Si  fanari 
potero  de  inhrmitatc  mea 
lac? 

to.  Dixitque  ci  Elifeus  t 
Vade,dic  ei;  Sinabetis:por- 
ro  oBendit  mihi  Domious 
quia  morte  morietur. 

II.  Stetitquecum  eo  , & 
conturbatus  eft  ufque  ad  fuf- 
fuSonem  vultui  : flevitquo 
yir  Dei. 

I î.  Cui Hazael  ait  i Qua- 
re Dominus  meus  Bet  ? At 
lllc  dixit  : quia  feio  qux  fàc- 
turus  fil  filiis  Ifracl  mala.  Ci- 
vitates  eorum  munitas  igné 
fuccendes,  & juvenes  eorum 
interficies  gladio  , & parvu- 
los  eorum  clidcs,&prxgnan. 
(es  divides. 


t ;.  nixitquc  HaaaeliQuid 
enim  fum  fervustuus  canis , 
ut  faciam  rem  iftam  mag- 
num ? Et  ait  Elileusj  Ollen- 


7.  Elifde  vint  aullî  à Damas.  Et  Benadad 
Roi  de  Syrie  étoit  alors  malade.  Et  fes  gens 
lui  dirent:  L’homme  de  Dieu  eft  venu  en  ce 
pays. 

8.  Sur  quoi  le  Roi  dit  à Hazacl  : Prenez 
des  préfens , & allez  au-devant  de  l’homme 
de  Dieu  ; confultez  par  lui  le  Seigneur  ^ 
pour  favoir  fi  je  pourrai  relever  de  cette  ma- 
ladie. 

9.  Hazaël  alla  au-devant  de  l’homme  de 
Dieu , menant  avec  lui  quarante  chameaux 
chargés  de  préfens  , de  tout  ce  qu’il  y avoit 
de  plus  précieux  à Damas.  Hazaël  s’étant  pré- 
fenté  devant  Elifée , lui  dit  : Benadad  Roi  de 
Syrie , votre  ferviteur  & votre  fils  , m’a  en- 
voyé vers  vous , pour  favoir  s’il  pourra  rele- 
ver de  fa  maladie. 

I o.  Elifée  lui  répondit  : Alléz  ; dites-lui  : 
"Vous  ferez  guéri.  Mais  le  Seigneur  m’a  fait 
voir  qu’il  mourra  alTurément. 

U . Et  l’homme  de  Dieu  étant  demeuré 
quelque  tems  avec  Hazaël , fe  trouva  ému  , 
& fon  émotion  parut  même  fur  fon  vifage  , 
& il  verfa  des  larmes. 

1 2.  Hazacl  lui  dit  : Pourquoi  mon  feigneur 
pleure-t-il  ? Elifée  lui  lépondit  ; Parce  que  Je 
fai  combien  de  maux  vous  devez  faire  aux 
ènfàns  d’ifraël.  Vous  brûlerez  leurs  villes 
fortes , vous  ferez  paffer  au  fil  de  l’épée  leurs 
jeunes  hommes  ; vous  écraferez  contre  terre 
leurs  petits  enfans  ; 6c  vous  fendrez  le  ventre 
aux  femmes  greffes. 

I 3.  Hazaël  lui  dit  : Qui  fuis-je  moi  votre 
ferviteur,  qui  ne  fuis  qu’un  chien,  pour  faire 
de  fi  gi9^de$  chofes  f Elifée  lui  répondit  : Le 
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Seigneur  m’a  fait  voir  que  vous  ferez  Roi 
de  Syrie. 

14.  Hazaël  ayant  quitté  Elifée  , vint  re- 
trouver fon  maître , qui  lui  dit  : Que  vous  a 
dit  Elife'e  i II  lui  répondit  : Il  m’a  dit  que  * 
vous  recouvrerez  la  fanté. 

I y.  Le  lendemain,  Hazaël  prit  une  cou- 
verture, qu’il  trempa  dans  de  l’eau,  & l’é- 
tendit fur  le  vifage  du  Roi , vour  Pétouffer. 
Et  le  Roi  étant  mort , Hazaël  régna  en  fa 
place. 


P.  FUI. 


dit  mihi  Domimit  tercgera 
Syrùe  fore. 

14.  Qui  cùm  reccflHTet  ab 
Elifeo  , venit  ad  dotninum 
Aium.  Qui  ait  ci  : Quid  dixit 
tibi  Elileut  l At  illc  refpon- 
dit  ^ Dixit  mihi:  Recipies 
nitatem, 

Cumque  Tcniflèt  die» 
altéra  , tulit  flragulum , te 
■nfudit  aquam , fit  expandit 
fuper  faciem  cjus  : quo  mor- 
tuo,regiuvit  Hazaël  proeo. 


§.  III.  * Joram  fils  de  Jofxphat  régné  fur  Juda.  Il  imite  t impiété  des  Rois  iTIfiaël, 

Dieu  l'épargne^  en  confidératinn  de  David.  Il  défait  les  Idumécns.f  II  meurt. 

Cf  Ochofias  fon  fils  lui  fuccede  ^ Gr  marche  dans  les  mêmes  voies. 

*L’a  N DU  M ONDE  31  ly.  A VANT  J.  C.  88p. 
t L’a n du  monde  311p. 

i5.  La  cinquième  année  de  Joram  fils  i«.Amioquinto  Joram  fi- 
d’Achab  Roi  d’ifraèl,  ôc  ta  vinot-deuxiemc  de  ^ 

JofaphatRoi  de  Juda,  Joram  fils  de  Jofa-  KX.''tfàpLrrrx 
phat  régna  fur  J uda  , avec  fm  pere,  qut  P avait  !“<*»• 
déjigné  jix  ans  auparavant , pour  régner  après 
lui. 


1 7.  Il  avoir  trente-deux  ans  lorfqu’il  com- 
mença à régner  , & il  régna  huit  ans  dans  Jé- 
rufalem,  favoir,  frais  ans  avec  jon  pere  f dr 
cinq  après  fa  mort. 

1 8.  Il  marcha  dans  les  voies  des  Rois  d’If 
^raël , comme  la  maifon  d’Ac.hab  y avoir  mar- 
*ché, parce  que  fa  Ptmtne/Ithal,e,,  Hi  étoit  fille 
d’Achab,  le  porta  à imiter  fies  imp.étis  : ÔLainfi 
il 'fit  le  mal  devant  le  Seigneur. 

ip.  Mais  le  Seigneur  ne  voulut  pas  perdre 
entieremait  Juda , à caufe  de  David  fonfer- 
viteur , félon  la  promelfe  qu’il  lui  avoir  faite 
de  lui  conferver  une  lampe  luifante , en  cun- 
fervant  la  pwjfance  royale  àasis  la  fuite  de  fes 
defeendans. 

. 20.  Pendant  le  tems  de  fon  regne  , Edom, 
que  David  avait  foümis , fecoua  le  joug  de 


17»  Trîgînfa  duonim  an- 
norum  erat  cùm  regnare  c<r- 
pidet , & oâo  anrüs  regnavit 
in  Jerufalem.  f 

iS.  Ambulavitque  în  vilf 
regum  Ifracl , ficut  ambula- 
verat  domrs  Achab  : fil;a  e- 
nim  Achab  crat  uxor  cjus;& 
fbcic  quod  malumed  in  con(^ 
pedu 

J 9»  Noiuit  atitem  Domi* 
nus  difperdere  Judam,prop^ 
ter  David  ^ervum  luum , fi- 
cut  promiferac  ei , ut  daret 
Üii  lirceroam  > & £lüs  ejus 
cundis  diebus* 


20.  In  diebus  ejus  receflk 
Edom, ne  c!letlubjuda,d( 
CûnAmiù  Hbi  regem. 


Digilized  by  Google 


53  LES  ROIS.  Liv.  IV.  Chap.  Vîïî. 

Juda , pour  ne  lui  être  plus  aflujettl  ^ & il 


II.  Venitque  Joram  Sei- 
ri , & omnes  currus  cum  eo  : 
& furrcxit  nofte , pcrcuflit- 
queldumxos  , qui  cumcir- 
eumJedcrant  , & principes 
curruum,  populus  autem  fu- 
gic  in  tabcrnacuia  Tua. 


II. RecelTit ergo  Edom  ne 
e(Tet  fub  Juda.ulque  ad  diem 


s’établit  un  Roi. 

ai.  Mais  Joram  étant  venu  à Séïr  avec 
tous  fes  chariots  , fortit  la  nuit  contre  les 
’lduméens  qui  l’avoient  .environné  ^ 6c  il 
tailla  en  pièces  leur  armée  ôc  ceux  qui  com- 
mandoient  leurs  chariots:  6c ce  peuple  s’en- 
fuit  dans  fes  tentes.  Mati  Joram  ne  fut  ^at 
profiter  de  fa  viùloire;  & il  donna  aux  Idumeens 
le  tems  de  fe  fortifiet  de  nouveau^  & de  s'affran- 
chir entièrement  de  fa  domination. 

22,  Depuis  ce  tems-là  donc,  Edom  fe  re- 
bënc!“Tunrrcccmt&  tira  de  Jüda,  ne  voulant  plus  lui  être  affu- 
naingeinporeiilo.  jetti , comme  il  ne  l’eft  plus  encore  aujour- 

d’hui. En  ce  même  tems  , Lobna , ville  fa-^ 
• cerdotale  ejui  efi  au  midi  de  Juda , entraînée 

par  la  révolte  des  Iduméens , fe  retira  aufli  de 
la  domination  de  Juda. 

1 3.  Reliqua  autem  ferme-  23.  Or  le  relie  des  aêlions  de  Joram,  6c 

in  Libro  verborum  dierum  livre  deS  aiinalcs  dcS  Rois  dc  Juda. 
regum  Juda  ? * . 

14.  Et  dormivit  Joram  2^.  Et  Cependant  Joram  ayant  été  frappé 

cum  D3tribus  fuis , fepultuf-  /r*  /j-*  //  •/* 

que  eft  cum  eU  in  civitate  ^ Seigneur  d’une  maladie  incurable  qui  lut 

David,  & regnavit  Ochozias  fit  fouffrir  d' extrêmes  douleurs  pendant  deux 


filius  ejus  pro  eo. 


iç.  Anno  duodecimo  Jo- 
ram filii  Achab  regis  Ifrael 
regnavit  Ochorias  hlius  Jo- 
ram regis  Judz. 

iC.  Viginti  duorum  anno- 
fum  erat  Ocho/ias  cum  reg- 
nare  coepifTet , & uno  anno 
regnavit  in  Jcrufalcm  : no- 
men  matris  ejus  AthaRa  filia 
Amri  regis  llrael. 

17.  Et  ambulavit  in  viis 
domtls  Achab  : & fecitquod 
malum  eft  coram  Domino  , 
ficut  domus  Achab  : gener 
emm  domus  Achab  fuit. 


ans , »/s’endormit  avec  fes  peres,  ôc  fut  en- 
feveli  avec  eux  dans  la  ville  de  David , mais 
non  pas  dans  le  tombeau  des  Rois.  Et  fon  fils 
Ocholias  nommé  auffi  Joachaz  régna  en.  fa 
place. 

2 y.  La  douzième  année  de  Joram  fils  d’A- 
chab  Roi  d’Ifraël , Ocholias  fils  de  Joram 
Roi  de  Juda  monta  fur  le  trône. 

2(J.  Il  avoir  vingt-deux  ans  quand  il  com- 
menta à régner  ; 6c  il  régna  un  an  dans  Je- 
rufalem.  Sa  mere  s’appelloit  Athalie,  ôc  étoit 
fille  d' Achab  fils  d’Amri  Roi  d’Ifraël. 

27.  Il  marcha  dans  les  voies  delà  maifon 
d’Achab,  ôc  il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur, 
comme  la  maifon  d’Achab , parce  qu’il  étoit. 
fils  d'un  gendre  de  la  maifon  d’Achab. 

28 
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28.  Il  marcha  auflTi  avec  Joram  fils  d'Achab,  -«■  Abik  quoqw  cum  jo- 

I TT  I ü *J  e ram  hlio  Aclîsb,  ad  prxlian- 

pour  combattre  contre  Hazaei  Koideoy-  aum  comra  Hazaeiregcm 
rie  à Ramoth  de  Galaad  : & Joram  fut  bleÂd  Svp*  >"  R^moth  Gaba3,  & 

« ^ . Yulncravcrunt  Syn Joram; 

par  les  ayriens. 

L’an  du  monde  3120. 


2p.Il  revint  àjezrahel,  pour  fe  faire  traiter 
de  la  blelTure  qui!  avoir  reçue  à Ramoth  , 
en  combattant  contre  Hazaël  Roi  de  Syrie. 
Et  Ochofias  fils  de  Joram  Roi  de  Juda  vint 
àjezrahel,  pourvoir  Joram  fils  d’Achab  par- 
ce qu’il  y étoit  malade. 


1?.  qui  reverfus  ell  ut  cu- 
raretur , in  Jemhcl  : quia 
vulneraverant  cum  Syn  in 
Ramoth , prarliantem  contra 
Hazaei  rcgem  Syrix.  Porrà 
Ochozias  filius  Joram  rex 
Juda  jdeftem’it  invifcrc  Jo- 
ram filium  Achab  in  Jez- 
rahel , quia  xgrotabac  ibi. 


CHAPITRE  IX. 


§.  I.  Elifée  envoie  un  des  enfans  des  Prophètes  â Ramoth  Galaad  y facrer  Jeha 
Roi  cnfrail.  Ce  Prophète  ordonne  à j chu  delà  part  du  Seigneur  d'extermi- 
ner la  maifon  d'Achab  j &■  de  venger  le  fangdes  Prophètes  que  J éiabel  avoic 
répandu. 

La  MESME  ANN  e’e  3120. 


1.  ü N ce  même-tems,le  Prophète  Elifée  ap- 
pella  un  des  enfans  des  Prophètes , & lui  dit: 
Ceignez-vous  les  reins  : prenez  en  votre  main 
.cette  petite  fiole  d’huile  ; & aile?  à Ramoth 
de  Galaad. 


1.  Elifous  autem  prophè- 
tes vocavit  unum  de  hiiis 
pro^ïhetarum,  & ait  ilii  : Ac- 
cinge  iumbos  tuos , & colle 
lenticuiam  olei  hanc  in  ma- 
nu 4ua  ) & vade  in  Ramoth 
Galaad. 


2.  Quand  vous  ferez  là,  vous  verrez  Jehu  , ’ 

fils  de  Jolaphat  fils  de  Namli:  & vous  ap-  fiiüNamfi:  & ingreilus fuf- 

prochant  de  lui , vous  le  prierez  de  fortir  citabis  eum  de  meJio  fra- 
^1,  r r oj»  ‘1  t tTumfuorum,&  introduces 

d avec  les  freres,  ôc  d entrer  dans  une  enam-  imerius  cubiculum. 

bre  fecrete.  * 


3.  Vous  prendrez enfuite  cette  petite  fiole 
d’huile , & vous  la  lui  répandrez  fur  la  tête , 
en  difant:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Je 
vous  ai  facré  Roi  d’ïfraël.  Aufli-tôt  vous  ou- 
vrirez la  porte , & vous  vous  enfuirez , fans 
demeurer  là  davantage. 

4.  Le  jeune  homme  miniftre  du  Prophète, 
alla  donc  aufli-tôt  à Ramoth  de  Galaad. 

y.  Il  entra  au  lieu  où  les  principaux  officiers 
4e  l’armée  étoient  aflis  , & il  dit  à Jtim  : 
Tome  I,  Part,  II, 


3.  Tcncnfque  Icmiculani 
olci.fundes  l'uper  caput  ejus, 
& dices  ; Hxc  dicit  Domi- 
nus  : Unxi  te  rcgem  fupcf 
Ifracl.  Apericfque  o(lium,ic 
fugies , & non  ibi  Aib/Ules. 


4.  Abiit  ergo  adolefccn» 
puer  Prophetx  in  Ramoth 
Galaad, 

5.  Si  ingrcdtit  cil  illuc  : 
ecee  autem  principes  cxerci- 
ttu  redebantjSi  ait  ; Verbum 

E 
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mlhi  ad  te, 4 princcps.  Dix:t- 
qve  Jehu  : Ad  quem  ex  om- 
nibus nobis  ! At  ille  dixit  : 
Ad  te , 6 princcps. 

f.  Et  furrexit  & inîrelTus 
eft  cubici'.ijm  : at  ille  fudit 
oleuin  fuper  caput  e)us,& 
ait:Hrc  dicitDominus  Deus 
H'rael  : Unxi  te  regem  fuper 
populum  Domini  Ifrael , 

7.  & percutics  domum  A- 
chab  domini  tui , & ulcifear 
fanguinem  lervorum  meo- 
ram  prophetarum  . & fan- 
^inem  omnium  fervorum 
Uomini , de  manu  Jcrabel. 

8.  Perdamque  omnem  do- 
mam  Achab  ; & interficiatrt 
de  Achab  mingentem  ad  pa- 
riciem , & claufum  & novif- 
liiuumin  Ifcael. 

g.  Et  dabo  domum  Achab, 
ficut  domum  Jéroboam  hlii 
Nabath,&  ficut  domum  Baa- 
fa  tUii  Ahia. 

10.  Jezabel  quoque  corne- 
dent  canes  in  agro  Jezrahel, 
nec  erit  qui  fepeliat  eam.  A- 
pcruitque  olUuin,  & fugit. 
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Prince  : J’ai  un  mot  à vous  dire.  Jehu  I ui  dit  : 
A qui  d’entre  nous  voulez- vous  païier  ? Il- 
lui  re'pondit:  A vous.  Prince.- 

6,  Jehu  fe  leva  donc  , & entra  dans  une 
chambre.. Et  le  jeune  homme  lui  répandit 
l’huile  fur  la  tête,  & lui  dit:  Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël:  Je  vous  ai 
facré  Roi  fur  Ifraël  le  peuple  du  Seigneur. 

J.  Vous  exterminerez  la  maifon  d’Achab 
votre  Seigneur.’ Je  vengerai  ainfi  de  la  main 
cruelle  de  Jezabel  le  fang  des  Prophètes  mes 
ferviteurs , & le  fang  de  tous  les  ferviteurs 
du  Seigneur. 

8.  Je  perdrai  toute  la  maifon  d’Achab,  & 
je  tuerai  de  la  maifon  d’Achab  jufqu’aux  pe- 
tits enfans,  jufqu’aux  animaux,depuis  le  pre- 
mier jufqu’au  dernier  dans  Ifraël. 

p.  Et  je  traiterai  la  maifon  d’Achab  com- 
me j’ai  traité  la  maifon  de  Jéroboam  fils  de 
Nabath , & la  maifon  de  Baafa  fils  d’Ahia. 

10.  Jezabel  fera  aufii  mangée  des  chiens 
dans  le  champ  de  Jezrahel , ôc  il  ne  fe  trou- 
vera perfonne  pour  l’enfevelir.  Enfuite  il  ou- 
vrit la  porte  , ^ s’enfuit. 


§.  1 1.  Jehu  ayant  été  facré  par  le  Prophète^  efl  reconnu  Roi  par  les  Ofpciers  de 
l'armée.  U marche  enfuite  vers  Jezrahel , où  Joram  était  malade.  Joram  vient 
au-devant  de  lui  j Jehu  le  tue  , (3  fait  jetter  fon  corps  dans  le  champ  de 
Naboth. 


11.  Jehu  autem  e^eflus 
eft  iid^ervos  domini  uli  : qui 
dixerunt  ci  : Rc«ftène  funt 
omnU  f quid  vcnic  infanus 
ille  ad  te  f Qui  ail  eis:  NoAis 
hominem  , & quid  locutus 
lie. 

12.  At  illi  refponderunt  : 
Fîilfum  eA , fed  magis  narra 

Qui  aiecis:  Harc  & 
h.rc  locutus  eA  mihi , & ait: 
dicit  Dominus:  Unxi 
w legcm  fuper  JAael. 


1 1 . Jehu  rentra  aufli-tôt  au  lieu  oùétoient 
les  fifficiers  de  fon  maître , qui  lui  dirent  : 
Tout  va-t-il  bien  ? Qu’eft  -ce  que  ce  fou  - là 
vous  eft  venu  dire  ? Jehu  leur  dit  : Vous  con- 
noilTez  le  perfonnage , & ce  qu’il  m’a  pû 
dire. 

12.  Ils  lui  répondirent:  Il  n’eft  point  vrai 
rjuenous  fâchions  ce  qu'il  vous  a ,•  mais  con- 
tez-le -nous  plutôt  vous-même.  Jehu  leur  ‘ 
dit  : Il  m’a  déclaré  telle  & telle  chofe  , & il 
a ajouté  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Je-’ 
vous  ai  facré  Roi  d’IlraéL- 
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I J.  Ils  fe  levèrent  auffi-tôt  ; & chacun  d’eux 
prenant  fon  manteau , ils  les  mirent  fous  fes 
pieds , en  firent  comme  une  efpece  de  trône; 
ôcfonnant  de  la  trompette,  ils  crièrent:  Jehu 
eft  notre  Roi. 


i j.  Fcftinnvenmc  itaque* 
8c  unufqui(que  tollens  pal- 
lium fuum  pofuerunt  fub  pc- 
dibus  cjus , in  flmilitudiiicfn 
tribunalii.,  & cecincrunc  ru- 
bà  , atque  dixcrunt:  Rcgna- 
vit  Jehu. 


14.  Jehu  fils  de  Jofaphat  fils  de  Namfi  fit 
donc  une  conjuration  contre  Joram  , tjui 
étok  malade  comme  on  Fa  di*:  Car  Joram  avant 


1 4*  Conjuravit  ergo  Jehu 
filius  Joraphat  ftiii  Namlî 
contra  Jomm  : porro  Joram 
oblederac  Ramoch  Galaad^ 


déclaré  la  guerre  à Hazaël  Roi  de  Syrie, 
avoir  alliégé  Ramoth  de  Galaad  avec  toute 
i’armée  d’ifraël  ; • 


ly.  & ayant  été  bleffé  par  les  Syriens  , 
lorfqu’il  combattoit  contre  Hazaël  Roi  de 
Syrie , il  étoit  venu  à Jezrahel , pour  fe  faire 
traiter  de  fes  bleflures.  Et  Jehu  dit  à ceux  de 
fon  parti  : Donnez  ordre,  je  vous  prie,  que 
perlonne  ne  s’enfuie  hors  de  la  ville  , de  peur 
qu’il  n’en  aille  porter  la  nouvelle  à JezraheL 
16.  J1  partit  aufii-tôt , & marcha  contre 
Jezrahel , où  Joram  étoit  malade.  Et  Ocho- 
lîas  Roi  de  Juda  y étoit  allé  .pour  voir  Jo- 
■lam. 


ly.  & reverfus  Fucrat  ut 
curareturinjeirahel  propter 
vulnera,  quia  perculTerant 
eum  Sjri,  prxliantcm  con- 
tra Haaael  regemSyri*.  Di- 
xitque  Jehu  : Si  placet  vobit, 
nemoegrediatur  profugus  de 
civitatc , ne  vadat,  Sc  nuntiet 
in  Jearahel. 

1 d . Et  afeendit,  & profec- 
tns  cfl  in  Jezrahel  : Joram 
enim  argrotabat  ibi,&  Ocho- 
zia!  rex  Juda  dcfienderat  ad 
vidcand  u m J oram. 


1 7.  La  fentinelle , qui  étoit  au  haut  de  la 
tour.de  Jezrahel,  vit  Jehu  avec  fa  troupe 
qui  venoit  ; & il  dit  ; Je  vois  une  troupe  de 
gens.Jorzm  ditrJ  Fan  de  ceux  ijui  Faccompa- 
gnoient  : Prenez  un  chariot , & envoyez  - le 
au-devant  de  ces  gens-là  , & que  celui  qui 
le  conduira  leur  dite  : Apportez-vous  la  paix? 

18.  Celui  donc  qui  étoit  monté  fur  le  cha- 
riot alla  au-devant  de  Jehu,  Ôc  lui  dit:  Apj^ior- 
tez-vous  la  paix  ? Jehu  lui  répondit  : Qu’y 
Æ-t-il  de  commun  entre  vous  & la  paix  ?^«’(7 
y ait  paix,  ou  guerre,  tjue  vous  importe  ? Paffe^, 
ôc  fuivez-moi.  La  fentinelle  en  donna  aufli- 
tôt%vis , & dit  : Celui  qu’on  avoit  envoyé 
.eft  allé  à eux , mais  il  ne  retourne  point. 

ip.  Joram  envoya  encore  un  autre  avec 
.lin  autre  chariot,  qui  étant  venu  vers  Jehu, 
lui  dit  : Le  Roi  m’a  commandé  de  favoir  de 
■yous  û vous  apportez  la  paix.  Qu’y  a-i-il  de 


17.  Igitur  fpeculator  qui 
ftabat  luper  turrim  Jezrahel^ 
viJit  globum  Jehu  veniemis, 
& ait;  Video  ego  globum- 
Dixitquc  Joram  ; Toile  cur- 
tum , & mine  in  occurfum 
ecrum  , & dkat  vadens;: 
Rcétcoc  funt  omniaf 


1 8.  Abiit  ergo , qui  afeen- 
derat  currum,  in  occurfum 
c\us,  8c  ait  : Hxc  dicit  rex  ; 
racatanc  fuiu  omniaf  Dixit- 
que  Jehu  ; Quid  tibi  & paci  t 
tranfi,  & fequere  nie.  Nun- 
tiavit  quoque  fpeculator,  di- 
cens  : Venit  nuntms  ad  eos^ 
8c  nofircverûtuc. 


ip.  Mlfît  etiam  etnrum  0^ 
quorum  fecundum:  venitque 
ad  eos,  fie  ait  : H.rc  dicic  rex: 
Numquid  pax  eft  Et  ait 
Jebu:(^uid  tibi  fie  paci  / traiv- 

JEij 
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fî , sc  fequere  me.- 


20.  >Tuntiavit  autem  fpe- 
culator,  dicens  ; Veiiit  uf- 
que  ad  eos,  & non  revertitur: 
fft  autem  incelTus  quafi  in- 
ccfliis  Jchu  filii  Namlï,  pn- 
ceps  emm  graditur». 


51.  Et  au  Joram:  Junge 
currum.  Junxeruntque  cur- 
rum  ejus , 5c  egreflus  eft  Jo- 
ram rex  Ifrael , 5c  Ochozias 
rex  Juda,  finguli  in  curribu* 
fuis , egreflique  funt  in  oc- 
curfirm  Jehu , & invcncrunt 
cum  in  agro  Naboih  Jezra- 
helicx  : 

5 5.  cumque  vidîfTet  Joram 
Jehu  , dixii  : Fax  cft  Jehu  ? 
At  ille  refpondit  : Qux  pax? 
adhuc  fornicariones  Jczabel 
jnatris  tux , 5c  Ycneücia  cjus 
nmita  vigent» 


55.  Convertit  autem  Jo- 
ram manum  fuam,5c  fugiens 
aiiadOcHoziam:  Infidix  ü- 
chozia. 

54.  Porro  Jehu  tetendit 
arcum  manu  , & pereuffît 
Joram  inter  (capulas  : 5c  e- 
greÜâ  eil  fagitta  per  cor  e)ur, 
<b.tin>quc  corruit  in  curru 
fuo. 

5^.  Dixitquc  Jehu  ad  Ba- 
daccr  ducem  : Toile,  pro- 
jice  eum  in  agro  Naboth 
Jczrahclitx  : memini  enim 
quando  ego  5c  tu  fedentes  in 
curru  fequebemur  Achab  pa- 
irem  hujus , quod  Doininus 
cnüs  hoc  levaveric  fuper 
CL  m , dicens  : 


îtî.  Si  nonpro  fanguine 
Kabotli , 5c  pro  fanguine  fi- 
liorum  ejus,  quemvidi  heri, 
au  Dùtninus  » reddam  tibiin 
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commun  entre  vous  & b paix  , dit  Jehu  T 
De  quoi  vous  mettez-vous  en  peine  ? Paflez,  & 
fuivez-moi. 

20.  La  fentinelle  en  avertit  auffi-tôt , & 
dit  : Celui  qu’on  avoit  envoyé  les  a joints 
encore , mais  il  ne  retourne  point.  Celui  qui 
s’avance  paroît  ^ à fa  démarche  fiere  & em- 
prejjée , être  Jehufils  de  Namfi;  car  il  vient 
avec  une  étrange  précipitation. 

2 1 . Alors  Joram  dit  : Qu’on  mette  les  che- 
vaux à mon  chariot.  Et  les  chevaux  y étant 
mis , Joram  Roi  d’Ifiraël , ôc  Ochofias  Roi 
de  Juda  J marchèrent  chacun  dans  leur  cha- 
riot, allèrent  au-devant  de  Jehu,  & le  trou- 
vèrent dans  le  champ  de  Naboth  de  Jez- 
rahcL 

22.  Joram  ayant  vû  Jehu , lui  dit:  Appor- 
tez-vous la  paix  ? Jehu  lui  répondit:  Quelle 
peut  être  cette  paix  pour  vous , pendant  que 
vous  faites  la  guerre  à Dieü , cr  que  les  forni- 
cations de  Jezgbel  votre  mere  & fesenchan- 
temens  régnent  encore  en  tant  de  maniérés 
dans  votre  maifon  l 

23.  Joram  aulTi-tôt  tournant  bridé,  & pre- 
nant la  fuite,  dit  à Ochofias:  Nous  fommes 
trahis , Ochofias. 

24.  En  même-tems , Jehu  banda  fon  arc, 
& frappa  Joram  d’une  fléché  entre  les  épau- 
les. La  fléché  lui  pertça  le  cœur,  & il  tomba 
mort  dans  fon  chariot. 

2j.  Jehu  dit  aufli-tôt  à Badacer  , Capi- 
taine de  fes  gardes:  Prenez -le,  & le  jettez 
dans  le  champ  de  Naboth  de  Jezrahel:  car 
il  me  fouvient  que , lorfque  nous  fuivipns 
Achab  fon  pere , 6c  que  nous  étions  vous  ôc 
moi  dans'  un  même  chariot , le  Seigneur  JPLo- 
non(ja  contre  lui  cette  prophétie,  en  difant  : 
Je  jure  par  moi-même , dit  le  Seigneur  , 

26,  que  je  répandrai  votre  fang  dans  ce 
même  champ  pour  Ip  fang  de  Naboth,  ôc 
pour  le  fang  de  fes  enfans.que  je  vous  ai  và 
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répandre  hier.  Prenez-le  donc  maintenant , “Çf®  • dicit  Dominus. 
& le  iettez  dans  lé  champ  , félon  la  parole  c^um'nXum“?jux.rX! 
du  Seigneur.  bumDomini. 

S-  ^^^'Ochofias  Roi  de  Juda.  qui  étoit  avec  Joram  ^ prend  la  fuite.  Iteft  pour- 
fuivi  &•  bkjfé  par  lesecnsde  Jehu.  Il  en  meurt  ^ £r  eft  enfeveli  dans  la  ville  de 
David.  Jehu  entre  à Jtirahel.  Je-^abel  fe  pare  St  fe  met  à la  fenêtre.  Jehu  la 
fait  jetter  en  bas  ^ Srfon  corps  eft  mangé  par  les  chiens^  félon  quElie  l'avoïc 
prédit. 

2 7.  Ce  qu’O  chofias  Roi  de  Juda  ayant  vu,  n.  Ochoxîas  autem  rcx 
fl  s’enfuit  par  le  chemin  de  la  maifon  du  jar-  videns  hoc,  fugit  per 
^n,  & Jehu  le  pourfuivit  & dit  à fesgens  : tùf^e eHLThu'^&aT: 
Qu’on  tuc  aufli  celui-ci  dans  fort  chariot;  il  Etiarnhuncpercutitcin eur- 
. d’m.flk  fM.i,  Ils  U frappèrent  "Sr!:C*"S'r 

donc  au  lieu  où  l’on  monte  à Gav'er , qui  eft  « Jebiaam  .•  qui  fugit  in  ma- 
près  de  Jebiaam.  Et  s’en  étantfui  à Maged*  g«<*‘*or&mortuuseftibi. 
do  , il  y mourut. 

28.  Ses  ferviteurs  l’ayant  mis  fur  fon  cha-  î8.  Et  impofuerunt  eu-n 
riot , le  portèrent  à Jerufalem,  & l’enfeve-  ^"“'j“‘^>'p«fcurrumfuuni, 
iirent  avec  fes  peres  dans  la  ville  de  David.  peiTe^mque  eum'ii^fcplir 

cliro  cum  patribus  fuis  in  ci- 

■f  . , , vitate  David. 

2p.  La  onzième  année  du  regme  de  Joram  19.  Anno  undeciitio  Joram 

fils  d’Achab,  Ochofias  fut  affocié  au  royaume  Achab,  «.'gnavu  Ocho- 
far  Jon  pcre,  & la  douzième  tl  régna  fut  Juda. 

50.  Jehu  vint  enfulte  à Jezrahel.  Et  Jeza-  venitque  Jchuîn  jez- 

bel  ayant  appris  fon  arrivée , fe  para  les  yeux  îfefu^'IXo^.d'S^ 
avec  du  fard , mit  fes  ornemens  fur  fa  tête,  los  fuos  ftibio,  & ornavit  ca-» 
& regarda  par  la  fenêtre  **  P"  f*' 

Ji.  Jehu  qui  entroitdans  la  ville  , & lui  31.  ingredientcm  Jehuper 
dit:  Peut-on  efperer  quelque  paix  de  celui 
rjui , comme  Zambri , a tue  fon  maître  r terfecit  dominum  fuum  ' 


52.  Jehu  levant  la  tête  vers  là  fenêtre, 

qils 


3z.  Lcvavitque  Jehu  fa- 

Qui  eft  celle-là  ? Et  deux  ou  trois  eunuqWs  & 

qui  étoient  en  haut , lui  hrent  une  profonde  verunt  fe  ad  eum  duo  vcl 
révérence , en  lui  dijant  que  c’étoit  Jezabel.  eunuchi. 

55.  Jehu  leur  dit  : Jettez-la  du  haut  en  33.AtUledixiteis!  Prr- 

bas.  Aufti-tôt  ils  la  ietterent  parla  fenêtre;  dcorfum  ; & 

&Ia  muraille  fut  teinte  de  fon  fang,  ôcelle  fufqueeft  fanguine  panes,* 
fut  foulée  aux  pieds  des  chevaux.  equomm  ungulx  concuica- 

54 . Après  que  Jehu  fut  entré  dam  le pa-  Î4.  Cumque  introgrcniis 
lais  y pour  boire  ôc  pour  manger,  fl  dit  à lés  biber«- 

E iij 
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que , ait  : Ite , & viJetc  ma- 
Icrfidam  illam,  & Icpelite 
eam  ; quia  fUia  regis  efi. 

jç.  Cumquc  irtent  ut  fc- 
pelirenteam,  non  invene- 
runt  nifi calvariam,  & pedes, 
& fummas  manus. 

3«.  Reverfique  nuntiave- 
.runt  ci.  Et  ait  Jehu  : Sermo 
Domini  cft  , quem  loamii 
eft  per  fervum  fuura  Ëliam 
Tliesbiten , dicens  : in  agro 
Jezrahel  comcdent  canes 
carnes  Jeaabel , 

37.  & crunt  carnes  Jcza- 
bel  (icut  ilercus  fuper  faciem 
terra:  in  agro  Jezrahel , ita 
ut  prartereuntcs  dicant:Han> 
,cinc  eil  iUa  Jezabel  i 


ROIS.  Liv.  IV.  Ch  AP.  IX. 
gens  : Allez  voir  ce  qu’eft  devenue  cette 
malheureufc.  Enfevelilfez-la , parce  qu’elle 
cft  fille  de  Roi. 

3 J.  Et  étant  allés  pour  l’enfevelir,  ils  n’en 
trouvèrent  que  le  crâne  , les  pieds  & l’ex- 
trémité des  mains. 

35.  Et  Us  le  revinrent  dire  à Jehu  , qui 
leur  dit  : C’eft  ce  que  le  Seigneur  avoir  pro- 
noncé par  Elie  de  Thelbé  fon  ferviteur , en 
difant  : Les  chiens  mangeront  la  chair  de  Je» 
zabel  dans  le  champ  de  Jezrahel , 

37.  & la  chair  de  Jezabel  fera,  dans  le 
champ  de  Jezrahel , comme  le  fumier  fur  U 
face  de  la  terre , & tous  ceux  c^ui  paflTeront, 
diront , en  la  voyant  : Eft-ce-la  cette  Jeza»» 
bel  fl  fuferbe  & fi  hautaine. 


CHAPITRE  X. 


§.  I.  Jehu  envoie  ordre  aux  principaux  de  Samarie  de  tuer  foixante  &*  dix  fils 
d’Achab  qu'ils  avaient  entre  leurs  mairH.  Ils  exécutent  cet  ordre.  Ssr  lut  envoient 
les  têtes  de  ces  Princes. 

I 

La  me  SME  ANNÉE  3 120. 


1.  Erant  autem  Achab 
fe])tunginta  fîUi  in  Samaria  : 
fcripfit  crgo  Jehu  litteras,  & 
mi/ît  in  Samariam , ad  opti- 
mates  civitatis , & ad  majo- 
.res  natu , & ad  nutriüos  A' 
.chab,  dicens: 

1.  Sntim  ut  acceperitis  lit- 
terashas,  qui  habetis  fîUos 
domini  vefbi , & currus , & 
equos , & civitates  firmas , 
& arma  > 

3*  eligite  mellorem,  & 
«um  qui  vobis  placuerit  de 
iiliis  domini  veftri , & eum 
poniic  fuper  folium  patris 
iui,  Si  pugnateprodomo  do* 
/nini  vertri* 


4.  Timucrunt  ilii  yehe> 


I . A Chab  avoir  foixante  & dix  fils  dans  Sa- 
marie. Et  Jehu  écrivit  des  lettres  qu’il  en- 
voya aux  principaux  de  Samarie , aux  an- 
ciens & à ceux  qui  nourriflbient  les  enfans 
d’Achab  , par  lelquelles  il  leur  mandoit  : 

2.  AulTi-tôt  que  vous  aurez  reçîi  ces  let- 
t^j  vous  qui  avez  entre  vos  mains  les  en- 
fans  de  votre  maître , des  chariots , des  che- 
vaux , des  villes  fortes  & des  armes , 

3.  choififtez  le  plus  conlidérable  d’entre 

les  fils  de  votre  maître  , & celui  qui  vous 
plaira  davantage  ; & établifiez-le  fur  le  trône 
de  fon  pere , & combattez  pour  la  maifon 
de  votre  Seigneur , fi  vous  êtes  ajj'ez  puijjant 
pour  la  foûtenir  contre  moi.  • 

Ces  gens  furent  falfis  d’une  grande 
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duo  reges  non  potucrunt 
ftarc  coram  co,&  quo  modo 
nos  valebimus  rcfiftcre  f 

5.  Mift’runt  crgo  prxpofî- 
ti  domus , & prjtiedt  civita- 
tis , & majores  natu  , & nu- 
tritü,  ad  Jehu  , diccmes  : 


que  junerls  faciemus , nec 
conftitueiniis  nobis  rcgein  : 
quaxumquc  tibi  placent,  fac* 


6.  Referip/ît  autem  eis  lit- 


crainte , & ils  dirent  ; Deux  Rois  n’ont  pû  fe  tenter,  & dJxcnint  : ecce 
foutenir  contre  lui  ; & comment  donc  lui 
pourrions-nous  rélifter  f 

J.  Ainfi  les  maîtres  du  palais  du  Roi , les 
principaux  officiers  de  la  ville  , les  anciens , 

& ceux  qui  nourriftbient  les  princes,  en- 
voyèrent dire  à Jehu  : Nous  fommes  vos  fer-  Sufvi  wi  fumus,  qu«um- 
viteurs;  nous  ferons  tout  ce  que  vous  nous 
commanderez.  Nou*  ne  nous  choifirons 
point  de  Roi  ; mais  faites  tout  ce  qu’il  vous 
plaira. 

6.  Il  leur  écrivit  une  fécondé  fois , & leur 
manda:  Si  vous  êtes  à moi,  ôc  que  vous  vou- 

liez  m obéir,  'coupez  les  têtes  aux  fils  de  VO-  lire  capita  filiorum  dominî 
tre  Roi,  & venez  me  les  apporter  demain  veftn,&  vemtc  ad  me  hac 

> ' . V T I 1 n • eademnoracrasinJC2.rahel. 

a cette  meme  heure  a Jezrahel.  (Jr  le  Koi  Porro  filü  regis, feptuaginta* 
yiebab  avoir  foixante  & dix  fils , qui  étoient  wi,  apud  opumates  avita- 

_ • 1 1 ■ * I 1 us  nutriebaïuur. 

nourris  chez  les  premières  perlonnes  de  la 
ville  de  Samarie. 

7.  Lorfque  ces  perfonnes  eurent  re<;û  les  r.  Cumque  vcmJTent  lit- 
lettres  de  Jehu  , ils  prirent  les  foixante  & 

dix  fils  du  Roi,  Ôc  les  tuerent.  Ils  mirent  ginta  viros , & pofucrunt  ca 
leurs  têtes  dans  des  corbeilles  , & les  en- 
voyèrent à Jezraliel. 

8.  On  vint  donc  donner  cette  nouvelle  à 
Jehu , ôc  fes  gens  lui  dirent  : Ils  ont  apporté 
les  têtes  des  enfans  du  Roi  : Sur  quoi  il  leur 
dit  : Mettez-les  en  deux  tas  à l’entrée  de  la 
porte  de  la  ville , jufqu’à  demain  matin. 

p.Le  lendemain  il  fortit  au  point  du  jour, 

& s’arrêtant  en  préfence  de  tout  le  peuple  , 

il  leur  dit  : Vous  êtes  juftes,  & vous  Jàvez 

jmer  famement  des  chofes.  Si  j’ai  conjuré  con-  ^ 

/.  . O r • f>  • 1 'a  eum , quis  perciulic  omnet 

tre  mon  feigneur,  ôc  li  je  lai  tué,  qui  eft  hos? 
celui  qui  a tué  tous  ceux-ci  ? Oefl  fans  doute 
far  le  même  ordre  du  Seigneur  que  timfie  Achab 
fes  enfans  ont  été  exterminés. 

10.  Confidérez  qu’il  n’eft  tombé  en  terre  ‘ io.Videie  ergonuncqno^ 
aucune  des  paroles  que  le  Seigneur  avoit  mam  nonceditde  fermoni- 
prononcées  contre  la  maifon 'cf Achab,  ôc  Dmn7nrVSpcî 

que  le  Seigneur  a accompli  tout  ce  qu’il  - domum  Achab,  & Dominn» 


pita  corum  in  cophinis , Sc 
mirerunc  ad  eum  in  Jeara- 
hel. 

8.  Venit  autem  nuntius,  • 
& indicavit  ei , dicens  : At- 
tulerunt  capita  filiorum  ré- 
gis. Qui  refpondit:  Ponito' 
eaad  duosacervosjuxta  in- 
troitum  portz  ufque  mane. 

9.  Cùmque  diluxidët , e- 
grelTus  eft,  & ftans  dixit  ad 
omnempopuluncjufti  eftis; 
fi  ego  conjuravi  contra  do- 
minum  meum  , & intcrfeci 
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fecit  quod  locutuseftin  ma-  avoit  prédit  par  fon  ferviteur  Elle  contre  cette 
nuferviiUiElia:.  famille  impie. 

II.  PorcuUit  igitur  Jehu  U.  Jehu  fit  mourk  eiifuitc  tout  ce  qui 
omncsqui  rciiqui  eram  Je  jp(i^oit  de  la  maifon  d’Achab  dans  Jezrahel, 

domo  Achab  in  Jezranel,  & . j j r r ' o i 

unWcrfos  optimates  cjus,  Sc  tous  Ics  grands  de  la  cour , les  amis  ôc  les 
notos,&  facurdotes, douce  Prêtres  nui  étoieiit  à lui,  fans  qu’il  reftât 
^n^rcmanaentex  eo  reli-  quelque  Uaifon  à fa 

• perfonne. 

II.  Jehu  allant  à Samarie  . rencontre  quarante  ùr  %ux  freres  tTOchpfas  Roi 
de  Juda.  Il  les  fait  tuer,  fans  en  épargner  aucun.  Il  ajfemble  adroitement  tous 
les  Prêtres  & les  adorateurs  de  Baal.  Il  les  fait  pajfer  au  fil  de  l'épée.  Il  ruine 
le  temple  de  cette  idole.  £r  l'extermine  <f  IfraéL 

1 2.  Après  cela , il  vint  à Samarie.  Et  lorf- 
qu’il  étoit  en  chemin  près  d’une  cabane  de 
pafteurs , 

I J. il  trouva  les  freres  d’Ochofias  Roi  de. 
Juda,  & il  leur  dit  ; Qui  êtes-vous  ? Ils  lui 
répondirent:  Nous  fommes  les  freres  d’O- 
chofias.  Nous  étions  venus  ici  pour  faluerles 
fils  du  Roi  & les  fils  de  la  Reine. 

J 4.  Et  Jehu  dit  gens  : Frenez-les  vifs. 

Et  les  ayant  pris  ainfi , ils  les  menèrent  à 
une  caverne  près  de  cette  cabane , où  ils  les 
égorgèrent,  fans  en  lailfer  échapper  un  feul 
de  quarante-deux  qu’ils  étoient. 

ly.  Etant  parti  ae-là  , il  trouva  Jonadab 
fils  de  Rechab  qui  venoit  au-devant  de  lui 


ii.Etrurrexit,  &vemt  in 
Samariam  j cumque  vcniflet 
ad  Cameram  paftorum  in 
via , 

1 J.  invenit  fratres  Ocho- 
21Z  fcgis  Juda , dixîtque  ad 
cos  : Q^inam  eftis  vos  ? (ÿi 
cefpondcrunt  : Fratres  ô- 
choziz  fumus , & defeendi- 
luus  ad  falutandos  filios  re- 
gis , & filios  reginr, 

14.  Qui  ait  ; Comprehen- 
dite  eos  vivQî,  Quos  cum 
comprehciidilTcnt  vives,  ju- 
guîaverunt  eos  in  cifterna 
Juxia  Cameram , quadragin- 
ta  duos  viros,  8c  non  reliquii 
ex  eis  quemquam. 

15.  Cumque  abii/Tet  indc, 
invenit  Jonadab  filiutn  Re- 
cliab  in  occurfum  fibi,  & be- 
nedixit  ei«  Et  ait  ad  cum  : 
Numquid  cft  cor  tuum  rec- 
tum, ficut  cor  rocum  cum 
corde  tuo  / Et  ait  Jonadab  : 
Eft.  Si  cft,  inquit,  da  manum 
tuam.  Qui  dédit  ei  manum 
fuam.  At  ille  Icvavit  eum  ad 
fc  in  currum  : 

léi.  dixitquc  ad  cum;  Ve- 


& il  le  falua , & lui  dit:  Avez-vous  le  cœur 
droit  à mon  égard  , comme  le  mien  l’eft  à 
l’égard  du  vôtre  ? Oui , lui  répondit  Jonadab. 

cft  ainli , dit  Jehu , donne-moi  la  main. 
Et  Jehu  le  fit  monter  dans  fon  chariot , 

16.  & lui  dit:  Venez  avec  moi , & vous 


«i  mecum,  & vide  zclum  verrez  mon  zele  pour  le  Seigneur.  Et  l’ayant 

aireoi,  amr,-d»s  & d^io. , 

17.  duxitin  Samariam.  Et  1 7.  U le  mena  a Samatic.  Etant  entré  dans 
«rcu(T.t  omnes  qui  rciiqui  j j||  ggyx  qui  reftoicilt  de 

ui'que  ad  umtm,  ju.xta  ver-  la  maifon  d Achao^  fans  en  épargner  un  leul^ 
biim  Domini , quod  Jocutus  | fentence  que  le  Seigneur  avoir  pro- 

noncce  par  bue. 

■ 


LES  ROIS.  Liv.  IV.  Ch^p.  X 41 

1 8.  En  même  tems  Jehu  fit  raflembler  le  18.  Coiigregavit  crgo  Jt- 
peuple.,  & il  leur  dit  ; Achab  a rendu  quel- 
qu’honneur  à Baal  ; mais  je  veux  lui  en  ren- 
dre plus  que  lui. 

\ÿ.  Qu’on  me  fafle  donc  venir  mainte- 
nant tous  les  Prophètes  de  Baal , tous  fes 
miniftres  & tous  fes  prêtres  : Qu’il  n’y  en 
manque  pas  un  feul  ; car  je  veux  faire  un 
grand  facrifice  à Baal.  Quiconque  ne  s’y 
trouvera  pas  fera  puni  de  mort.  Or  ceci  étoit 
un  piège  que  Jehu  tçndoit  aux  adorateurs  de 
Baal  ) pour  les  exterminer  tous. 

20.  Jehu  dit  encore  : Qu’on  publie  une 
jfÊte  folemnelle  à l’honneur  de  Baal. 

21.  Et  il  envoya  dans  toutes  les  terres 
d’Ifraël , pour  appeller  tous  les  miniftres  de 
Baal , qui  y vinrent  tous  fans  qu’il  en  man- 
q^uât  un  feul.  Ils  entrèrent  dans  le  temple  de 
Baal , qui  étoit  hors  la  ville,  & la  maifon  de 
Baal  en  fut  remplie  depuis  un  bout  jufquià 
l’autre. 

22.  Il  dit  enfuite  àoeux  qui  gardoie'nt  les 
vêtemens  des  prêtres  • Donnez  des  vêtemens 
à tous  les  miniftres  de  Baal.  Et  ils  leur  en 
donnèrent. 

2 J.  Et  Jehu  étant  entré  dans  le  temple 
de  Baal  avec  Jonadab  fils  de  Reciiab,  dit 
aux  adorateurs  de  Bàal  ; Prenez  bien  garde 

au’il  n’y  ait  parmi  vous  aucun  des  miniftres 
U Seigneur , mais  feulement  les  adorateurs 
de  Baal.  ' 


hu  omncni  populum  , Sc  di- 
xit  ad  cos:Aciiab  coluic  Baal 
parum  , ego  autem  colaiu 
eum  ampliùs.  , 

ip.  Nunc  igitur  omncs  pro- 
phetas  Baal,  & univerlos  fer- 
vos  ejus , & cunâos  faccrdo- 
ic.  iplïus,vofate  ad  mc,  nul- 
lus  fit  qui  non  vcniat,  lâcri- 
ficium  enim  grande  edmihi 
Baal:  quicumque  defuerit , 
nôn  vivet.  Porrô  Jehufacie- 
bat  hoc  infidiosc , ut  dlfpcr- 
deret  cultores  Baal. 

10.  Et  dixit  : Sandiificate 
diem  folemnera  Baal.V'oca- 
vitque, 

. II.  & mifit  in  univerfo* 
terminos  Ifracl , & vcncrunt 
cunâi  fen'i  Baal:  non  fuit 
refiduiis  ne  unus  quidem  qui 
nonveniret.  Et  ingrelli  funt 
tcmplum  Baal  ; & tepleta  cfl 
domus  Baal,  à fuDimo  ufque 
ad  fummum. 


ia.  Dixitquc  his qui  erant 
fupt'r  vertes:  Proferte  vefii- 
menta  univerfis  fetvis  Baal. 
& protulerunt  eis  vertes. 


îj.  IngrefTufque  Jehu , S; 
Jonadab  hlie.s  Bec'iab,  tem- 
pliim-  Baal  , ait  cultoribus 
Baal  : Pêrquirite  & vidctc,ne 
quis  forte  vtbifcum  fit  de 
fervis  Domini,  fed  ut  fint 
fcrvi  Baal  foli. 


24.  Ils  entrèrent  donc  dans  le  temple  de 
Baal  J pour  y offrir  leurs  victimes  & leurs  ho- 
locauftés  avecune^  entkre  confiance.  Mais  Jêliti 
avoir  donné  ordre  à quatre-vingts  hommes 
de  fe  tenir  tout  prêts  hors  du  temple  , & il 
leur  avoir  dit  ; S’il  échape  un  feul  homme  de 
tous  ceux  que  je  vous  livrerai  entre  les  mainsy 
votre  vie  me  répondra  de  la  fienne. 

2 J.  Après  donc  que  l’holocaufte  eut  étéof- 
^rt , Jehu  donna  l’ordre  à fes  foldatsôc  à fes 
Tome  II,  Fart,  II, 


14.  Ingre/Ti  funt  igitur  ut 
faccrent  viclimas  & holo> 
caufta  : Jrliu  autem  prarpa- 
raverat  fibi  foris  oflog  nra 
viros,  & dixerat  eis:  Qui- 
cumque fugerit  de  homini- 
bus  hIs, quos  ego  adduxero 
in  manus  veftras,  anima  ejus 
crit  pro  anima  illius.  * 


St.  FaSum  eft  autem  dm 
complctum  ellet  holocaul- 


F 


tum  , prïcepii  JeKji  militi- 
bus  S£  ducibus  fuis  : Ingredi-- 
mini,  dt pfircutite cos , nul- 
lus  cvadat.  Pertuifcninttjue 
eos  in  ore  gladii , & pro)c- 
•cerunt  milites  ît  duçcs  : & 
icrunt  in  civitaicm  templi 
Baal , 

if.  & prottilerumftatuam 
de  fiino  Baal , Sc’combulle- 
rum, 

17.  Stcomminucrunt  eam. 
Deilrlixerunt  quoque  ædera 
Baal , Si  fecerunt  pro  ca  la- 
tiinas  uique  in  diem  banc. 


î8.  Dclevit  itaque  Jehu 
Baal  de  Ifrael  : 
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officiers  , & leur  dit  : Entrez;  tuez  ; & qu’il 
ne  s’en  fauve  pas  un  feul.  Et  les  officiers  en» 
trerent  avec  les  foldats , les  firent  pafler  aU 
fil  de  l’dpde , ôc  jetterent  hors  du  temple 
leurs  corps  morts.  Ils  allèrent  enfuite  à la. 
ville , où  dtoit  un  aatre  temple  de  Baal. 

26.  Ils  tirèrent  du  temple  la  ftatue  de  Baal; 
& l’ayant  brifde , ils  la  brûlèrent. 

27.  Ils  détruificent  auffi  le  temple  de  Baal, 
& ils  firent  à la  place  un  lieu  deftind’  pour 
les  befoins  de  la  nature , qui  y eft  demeuré 
jufqu'  aujourd’hui. 

•28.  Ainfi  Jehu  extermina  Baal  d’Ifraël. 


§.  III.  Jehu  ne  quint  p»int  le  culte  des  veaux  d'or.  Dieu  ne  laijfe  pas  de  récom- 
penfer  le  foin  qu'il  a eu  d’exécuter  fes  ordres.  Dieu  lajfé  des  crimes  dlfrael. 
permet  que  Hu^aél  Roi  de  Syrie  remporte  fur  eux  de  grands  avantages.  .Jehu 
meurt  . ù'  fon  jils  Joachas  luifuccede. 


ip.  veruminmcn  à pecca- 
tîs  jéroboam  filüNabath.qui 
pcccare  fecit  Ifracl , non  re- 
ccfTit,  nec  dercliquit  vitulos 
aureos',  qui  erant  in  Bcthcl, 
& in  D.in. 

30.  Dixitautem  Dominus 
ad  Jehu  : Quia  fludiosc  egif- 
ti  quod  rectum  crat , St  ^a- 
cebat  in  oculis  meis , St  om- 
nia  qux  emnt  in  corde  meo 
fecifti  contradomum  Achab: 
Blii  tui  ufque  ad  quartam  ge- 
ncraiioncm  fedebunt  tipcr 
tronuin  llrael.  . 

3 1 . Porrô  Jehu  non  cuJlo- 
Jivit  ut  ambularet  in  loge 
Domini  Dci  Ifrael  in  toto 
corde  fuo  : non  enim  recef- 
fit  à pcccatis  JcrobJam,  qui 
peccare  fecerat  Ifrael. 


3î.  In  diebus  illis  coepit 
Dcntint's  txdcre  fuper  If- 
raelipcrcufllique  cosHazael 
in  univerfis  hnibus  llrael , 


33.  à Jordane  contra  o- 


2p.  Mais  il  ne  fe  retira  point  des  péchés 
de  Jéroboam  fils  de  Nabath , qui  avoir  fait 
pécher  Ifraël , & il  ne  quitta  point  les  veaux 
d’or  qui  étoient  à Bethel  & a Dan. 

30.  Cependant  le  Seigneur  dit  à Jehu  : 
Parce  que  vous  avez  accompli  avec  foin  ce 
qui  étoit  jufte  & qui  étoit  agréable  à mes 
yeux,  & que  vous  avez  exécuté  contre  la  mai- 
fon  d’AcIiab  tout  ce  que  j’avois  dans  le  coeur, 
vos  enfans  feront  affis  fur  le  trône  d’Ifracl 
jufqu ’à  la  quatrième  génération. 

3 1.  Mais  parce  Jehu  n’eut  pas  foin  de 
marcher  de  tout  fon  cœur  dans  la  loi  du  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifraël , 6c  ^«’il  ne  fe  retira 
p®int  des  péchés  de  Jéroboam  qui  avoir  fait 
pécher  Ifraël , ers  lui  faifani  adorer  des  veaux 
d’or , 

52.  en  ce  tems-là  le  Seigneur  com- 
mença à fe  laffer  d’Ifraël.  Et  Hazaël  Roi  de 
Syrie  les  tailla  en  pièces  dans  toutes  leurs 
frontières , 

33.  depuis  le  Jourdain  vers  l’orient.  Il  rui- 
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fta  tout  le  pays  de  Galaad , de  Gad , de  Ru- 
ben & de  Manaffd  , depuis  Arocr , qui  eft  le 
long  du  torrent  d’Arnon  , & Galaad , & Ba- 
fan. 

54.  Le  reffe  des  aîHons  de  Jehu , tout  ce 
qu’il  a fait , & fa  valeur  dans  la  guerre  , a été 
écrit  au  livre*  des  annales  des  Rois  d’Ifraël. 

îf.  Jehu  s’endormit  avec  fes  peres  ; & il 
fut  enfeveli  à Samarie.  Et  fon  fils  Joacfias 
régna  en  fa  place. 

$6.  Le  tems  que  Jehu  régna  fur  Ifraëlen 
Samarie , fut  de  vingt-huit  ans. 


ricnralem  pj|gam , omnem 
terrain  Galaad  , & Gad  , & 
Ruben , & Manaflc  , ab  A- 
roer,  qu3c  elè  fupcr  torreg- 
tem  Arnon , & Galaad , Ôc 
Bafan. 

54.  Reliqua  autem  vcrbo- 
rum  Jehu,  8c  univerfa  quz 
fecit,  Sc  fortitudo  ejus,  non- 
pe  harc  fAipta  funt  in  Libro 
verbonim  dierum  re^m 
liracl  ? 

3^.  Etdorfnîvit  Jehu  cum 
patribus  fuis , fepelieruntque 
eum  in  Samaria  : & regnavit 
Joachaz  filius  ejus  pro  eo« 

36.  Dies  autem,'quos  reg- 
navit Jehu  fuper  Ifrael , vi- 

finti  8c  oâo  anni  funt , îa 
amaria* 


CHAPITRE  XI. 

$.  I.  * AtkaliCj  mm  d'OchoJîas  Roi  de  Juda  ^fait  mourir  tous  les  enfans  que pn 
Jiis  avoit  la^ès  ^ Gr  itfurpe  la  couronne.  Jofaba  fûcur  d'OchoJias  fauve  Joas  de 
ce  carnage,  il  demeure  fx  ans  caché  avec  fa  nourrice  dans  la  maifon  du  Seigneur, 
■f  La  feptieme  année  d'Athalie^  le  grand-prCtre  Joiada  le  fait  reconnoure  pour 
Roi  'par  les  foldats  Cy  par  le  peuple. 

*La  MESME  ANNE’e  3120.-f-L’AN  DU  MONDE‘3125. 


1 . A Thalie  mere  d’Ochofias  , voyant  fon 
fils  mort , cr  voulant  s'emparer  du  royaume , 
s’éleva  contre  les  princes  de  la  race  royale  , 
& les  fit  tous  tuer. . 


I.  Athalia  rerb  mater  O- 
chozijc , viriens  iiiortuum  tir 
liv.m  fuuni , furrexit , & in- 
teriecit  omne  femen  re- 
gium. 


2.  Mais  Jofaba  fille  du  Roi  Joram , fœnr  i.  Tôliers  autem  Jolaba 

d’Ochofias  , dupntand-prare  Joiada,  ^hoatl^jiTfiuim  Och^ 

prit  Joas  fils  d’Ochofias  avec  fa  nourrice  zi.e , furara  eft  cum  de  me- 

Qu’elle  fit  fortir  de  fa  chambre,  & le  déro-  ^“jfiiiorumrcgisqm  imer- 
ri  , .i,  , c J -O  • 1 • r » nciebaniur,&  nutneem  ejus* 

DE  du  milieu  des  CriiEnS  du  I\Oi^  lorlc^uon  dctriclinioiScablconditcunt 

les  tuoit,  & lui  fauva  la  vie , le.  tenant  caclié,  » Atlulii , ut  non  in- 
làns  qu’Athalie  le  pût  favoir.  lerhutraur. 

3.  Il  fut  fix  ans  caché  avec  fa  nourrice  j.Eratquc  cum  eafcx an- 
dans  la  maifon'du'Seigneur,  Et  Athalie  ce-  fi*  •"  domd  Domi- 

1 J • r \ ^ J T J l’ïî  porro  Athaiia  reenavu 

pendant  regnoit  lur  la  terre  de  Juda,  terram. 

4.  La  feptieme  année , Joiada  envoya  4.  Anno  autem  feptîmo 
quérir  les  centeniers  ôc  les  foldats.  Il  les  rit  Joiaiia . a-  aiiumcns 

F ij 
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ccnruriontfs  î^milites , in- 
troduxit  ad  fc^in  templum 
Domini,  pcpigîtque  cum  cis 
f(rdu5  : & adjurans  bos  in  do- 
mo  Domini , oAenJic  eU  ti- 
lium  rt'gis  ; 

5 . Sc  prrccpit  illis,  dicons: 
Iftç  eft  fermo , qutm  facere 
debcti«  : 

6. Tcrtia  pars  in- 

troeat  fabbato  , & obfervet 
excubias  domus  regis  : tertia 
autem  pars  fitad  portamSur: 
& tertia  pars  fît  ad  portam  , 
qux  eft  f>oft  habitaculum 
Icutariorum  : & cuftodietis 
excubias  domus  Mcflâ. 


7.  Dur  vero  partes  c vobis, 
omnes  cgrcJicntes  fabbato, 
cuftodiant  excubias  dooms 
Domini  circa  rcgein. 

8.  Et  valtabitis  eum  , ha- 
bernes  arma  in  manibus  vc(^ 
tris  : fi  quis  autem  irigrelTus 
fucritfepium  tcmpli,  inter- 
ficiatur  : eritifque  cum  rege 
introcuntc  cgrcdientct 

9.  Et  fecerunt  centuriones, 
juxta  oninia  qux  prarceperat 
ei$  Joiada  lacerdos  : & afi'u- 
memes  finguli  viros  ruos,qui 
ingrcdicbaniur  fabbatum  , 
cum  his  qui  egreciebontur 
fjbbaio , venerunt  ad  Joia- 
dam  facerdotem. 


entrer  dans  le  temple  du  Seigneur  , & fit  ufl 
traité  avec  eux , & leur  fit  prêter  le  ferm  en 
dans  la  maifon  du  Seigneur  j en  leur  mon- 
trant le  fils  du  Roi. 

J,  Et  il  leur  donna  cet  ordre:  Voici  ce 
que  vous  devez  faire. 

6.  Vous  vous  diviferez  en  trois  bandes. 
La  première  qiii  entrera  en  feniaine  fera 
garde  à la  mailon  du  Roi;  la  fécondé  fera 
a la  porte  de  Sur  vers  t orient;  & la  troifieme 
à la  porte  qui  eft  derrière  la  maifon  de  ceux 

3ui  portent  les  boucliers  : & vous  ferez  gar- 
e à la  porte  de  Mefta. 

J.  Que  les  deux  bandes  de  votre  corps 
qui  forciront  de  femaine  fartent  garde  à U 
maifon  du  Seigneur  auptès  du  Roi. 

8.  Vous  vous  tiendrez  auprès  de  fa  per- 
fonne  l^s  armes  à la  main.  Si  quelqu’un  en- 
tre dans  le  temple  pour  lui  infulter,  qu’il  foit 
tué  auflTi-tôt.'Et  vous  vous  tiendrez  aYCC  le 
Roi  lorfqu’il  encrera  ou  qu’il  forcira. 

p.  Les  centeniers  exécutèrent  tout  ce  que 
le  pontife  Joiada  leur  avoir  ordonné:  & fous 
prenant  leurs  gens  qui  entroient  en  femaine 
avec  ceux  qui  en  fortoient,  ils  vinrent  trou- 
ver le  pontife  Joiada  ; 


10.  Qoidedit  eis  h3ftas,& 
arma  regis  David,  <juar  crant 
in  domo  Domini. 

1 1 . Et  (leterum  finguli  ha- 
bentes  arma  in  manu  Tua , à 
parte  templi  dextera , ufque 
'ad  partem  finiftram  altahi  & 
zdis , circum  regem. 

• lî.Produxitque'filium  ré- 
gis , & pofuit  fi'.per  eum  dia- 
«Itroa  , & teftimonium  : fe- 
ceruntque  cum  regem,  & 
iinxerurl  : & plaudenres  ma- 
nu dixerunt;  Vivat  rex. 


1 o.  Et  il  leur  donna  les  lances  & les  ar- 
mes du  Roi  David  qui  étoient  dans  la  mai- 
fon du  Seigneur. 

11.  Ils  fe  tinrent  donc  tous , les  armes  à 
la  main  , rangés  auprès  du  Roi',  depuis  le 
côté  droit  du  temple , jufqu’au  côté  gauche 
de  l’autel  ôc  du  temple. 

12.  Il  laurpréfenta  enfuite  lë  fils  du  Roi, 
& lui  mit  le  diadème  fur  la  tête  ôc  le  livre 
de  la  loi  à la  main.  Ils  l’établirent  Roi,  le  fa- 
crerent;  & frappant  des  mains,  ik  crièrent: 
Vive  le  Roi, 
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§.  IL  Athalie  vient  au  bruit  du  couronnement  de  Joas.  Elle  entre  dans  le  temple, 
où  elle  le  voit  ajjîs  fur  fon  trine.  Joiada  la  fait  prendre  par  les  foldats . qui  la 
tuent.  Le  temple  de  Baal'ejl  renverfé  par  le  peuple,  qui  fait  de  grandes  ré^ 
jouijfances. 

1 5.  Athalie  entendit  le  bruit  du  peuplequi  13.  Audivit  autem  Athalû 
accouroit;  & entrant  parmi  la  foule  aans  le  P°P“*‘  currcnds:  & 

temple  du  Seipeur , piumDomini, 

14.  elle  vit  le  Roi  allîs  fur  fon  trône,  fe-  . i4.’vidit  regem  tonicm 
Ion  la  coutume,  ôc  auprès  de  lui  les  chan- 
très  & les  trompettes , tout  le  peuple  étant  omnemquc  popnirra 

t trompette.  Alors  XfrSVeilTnêrS 

elle  déchira  fes  vetemens  , & s’écria  : Trahi-  fua,  cUmavitgue  : Conjura- 
fon , trahifon. 

I j.Enmème-tems  Joiada  fitcecomman-  lî.Prxcepitautcm  joiada 
dement  aux  centeniers  qui  conimandoient 
les  troupes , & leur,  dit  : Emmenez-la  hors  ducite4;am  extra  scpta  rem- 
du  temple:  & fi  quelqu'un  la  fuit,  qu’il  pé-  p'’' * 
nlle  par  1 épée.  Car  le  pontife  avoit  dit:  (^u  on  Dixerat  cnim  taecrdo«  .Soa 
ne  la  tue  pas  dans  le  temple  du  Seigneur.  ocadaturin  tempio  Domi- 
\6.Les  officiers  fe  faifirent  donc  de  fa  per-  .impofucruiuque.  ci 
fonne , ôc  la  menèrent  par  force  dans  le  che-  manu$ , s:  impegcrunt  cam 
min  par  où  palToient  les  chevaux  auprès  du  ' 

palais.  Et  elle  fut  tuée  en  ce  lieu-la.  taeAibi. 

17.  joiada  en  même-tems  fit  une  alliance  17.  Pepîgit  ergo  Jobda 

entre  le  Seigneur,  le  Roi  ôcle  peuple,  afin  Dommum,  & 

qu  il  fut  dejormats  le  peuple  da  oeigneur , ôc  lum,  ut  eiict  popuius  Uomi- 
entre  le  peuple  ôc  le  Roi.  J"'  » ^ regem  & popu- 

18.  Et  tout, le  peuple  étant  entré  dans  le  18.  lngre(Tufque  eft  om- 

temple  de  Baal , ils  renverferent  fes  autels,  «mpium 

•bnlerent  les  images  en  cent  pièces  , & tue-  ejus , & imagines  conmvc- 
rent  Mathan  prêtre  de  Baal  devant  l’autel,  nmt  valide:  Aiathan  quoqua 
Le.  pontife  mt  des  gardes  dans  la  maifon  du  coram  altari.  Et  pofu.t 
Seigneur , afin  qu'il  n'y  entrât-  rien  de  fouillé,  cerdos  outlodias  in  domo 

• ip.'Ilprit  avec  lui  les  centeniers  ôc  les  °p.’Tuiitquccennirionci, 
légions  de  Cereth  ôc  de  Pheleth  avec  tout  & Cercthi&  Pheiethiiegio- 
le  peuple  ; ôc  ils  conduifirent  le  Roi  hors  de  i’e^^’.dtdurèrumqiie^ 
la  mailoh  du  Seigneur , ôcpafierent  parl’cn-  de  domo  Domini  : st  vené- 
trée  où  logeoient  ceu«  qui  portoient  les  r/^^mTaLCT^  ^aft 
bouchers,  qui  menoit  au  palais  royal.  Et  le  fuper  ihronmii  regum. 

Roi  fut  alÏÏs  fur  le  trône  des  Rois  de  Juda, 
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îo.  Litatufijue  eft  omnis  ao.Tout  le  peuple  fit  Une  grande  rdjouîf- 
^ufcvi“t:  fance , & la  vUle  demeura  en  paix  , Athalie 

facftgUJioindomotcgis.  étant  péric  par  lépée  dans  la  maifon  du 
Roi. 


iT.  Septcmque  annorum 
erat  Joas , cùm  rcgnare  coe- 
piilct. 


2 1 . Joas  avoir  fept  ans,  lorfqu’il  commen- 
ça â régner. 


CHAPITRE  XII. 


§.  I.  Joas  Roi  de  Juia  régné  juftement . tant  qu’il  fuit  Us  confeils  du  grand- 

prêtre  Jo'iada. 

L’an  du  monde  3126. 


I.  Anno  feptimo  Jchu , .1 . A feptieme  ani)ée  du  régne  de  Jehu  fur 

regnavit  joas:&  quadragin-  ifraeLJois  commença  à régner  fur  Juda;  ôc 

ta  annis  cegnavit  in  Jerula-  J s ’-i°T  ri  c 

km  ; nomcn  matris  ejut  il  «régna  quarante  ans  dans  Jerulalem.  oa 
Scbià  de  Berfabee.  mere  s’appelloit  Sébia  y & elle  étoit  de  Ber- 

fabée. 

-Z.  Fccitquc  Joas  rcaum  2.  Il  régna  juAcment  devant  le  Seigneur, 
eoram  Domino cunais  ^c-  conduit  par  le  pontife  Joïada. 

bus,  qmbusdoouteumjoia.  a * * 

'**3“'veAmtamen  cxcelfa  J.  H u’ôta  pas  néanmoins  les  hauts  lieux 
non  abftulitradhucenim  po-  confacrés  au  Seigneur,  & il  n’ofa  P entreprendre; 
d“in  ^«îns'fr^cn^Ùl^f?  de  peur  dc  foutever  le  peuple  qui  y immoloit 
encore  , & y ofiroit  del’encens'<J«  Seigneur  y 
• ■ contre  l'ordonnance  de  la  loi. 

4.  Dixitque  Joas  ad  ftcer-  4-  Alos  Joas  voyant  que  les  réparations^  du 
dotes  : Omnem  gecuniam  temple  étaient  fort  négligées , û"  que  les  prêtres 

tercuntibus,qux  oftertur  pro  tinés  â cette  bonne  oeuvre,  dit  aux  prêtres  : Que* 
f;'ra?htpctrru.tf":  les' prêtres  prennent  tout  l’argent  confteré 
nim  in  tcmpium  Domini  : qui  Jeta  apporté  pat  ccux , ou  qui  pailf  oc 

• vin^t  ans,  CT*  qui  font  obligés  de  fournir  à P en- 

tretien du.  temple,  ou  qui  l’offrent  à Dieu  pour 
le  prix  de  leur  ame  , ou  qui  font  d’eux-mê- 
mes au  temple  des  dons  volontaires. 


L’an  DU  MONDE  3J47. 


accipîant  njam  fiiccrdo* 
tes  irx',A  fuum  > & 

inilaurent  fdruucâa  Jomùs  > 


y.  Que  les-prêtres , chacun  à fon  rang, 
prennent  cçt  argent , & qu’ils  en  faffent  les 
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^pirations  de  la  mailbn  du  Seigneur , lorf-  />  q“'<*  ncceiTariura  Tûlerint 
Qu’ils  verront  quelque  choie  qui  ait  befoin 
u’être  réparé. 

^ 6.  Mais,  maigri  cet  ordre  du  Roi,  les  prêtres  (■  Igitur  ufque  àd  vigcfî- 

n’avoient  point  fait  ces  réparations  du  tem-  anmun  régit 

A 1 • -r  ^ /I  Joas,  non  inlburavenjm  la- 

pie,  julqu  a la  vingt-troifieme  année  du  régné  cerdotcs  fartateda  tcmpU. 
de  Joas. 

5.  IL  Joas  reproche  aux  prêtres  le  peu  de  foin  qu'ils  avaient  de  faire  faire  les  rè~ 
parations  du  temple.  Il  établit  un  nouvel  ordre  pour  quelles  foient  faites  plus 
exaSernem. 

L’an  DU  MONDE  3148. 

7.  Le  Roi  fit  donc  venir  devant  lui  le 

fontife  Joïada  & les  prêtres , & leur  dit  : 
ourquoi  ne  faites-vous  point  les  réparations 
du  temple  ? N’en  recevez  donc  plus  l’argent, 
félon  l’ordre  de  votre  minillere  : mais  ren- 
dez celui  que  vous  avez  reçü,  afin 'que  l’on' 
l’emploie  aux  réparations  du  temple. 

8,  Et  il  ordonna  que  les  prêtres  ne  rece- 
vroient  plus  à l’avenir  l’argent  du  peuple , 

& qu  iis  ne  leroient  point  auflî  chargés  des 
réparations  de  la  mailbn  du  Seigneur, 

9.  Alors  le  pontife  Jo'iada  prit  un  coffre 
d’un  des  Prêtres,  & il  fit  faire  une  ouverture 
par  deffus;  & il  le  mit  auprès  de  l’autel  à 
main  droite  de  ceux  qui  entroient  dans  la 
maifon  du  Seigneur,  Et  les  prêtres  qui  gar- 
doient  les  portes  y mettoient  tout  l’argent 
qui  s’apportoit  au  temple  du  Seigneur. 

I O.  Lorfqü’ils  voyoient  qu’il  y avoir  trop 
d’argent  dans  le  tronc , le  fecretaire  du  R'oi 
venoit  avec  le  poutifè  , ôc  ils  en  tiroient  & 
comptoient  l’argent  qui  s’étoit  trouvé  dans 
la  mailbn  du  Seigneur  ; 

II.  & ils  le  dépofoient  par  compte  & 
par  poids  entre  les  mains  des  ptrfonnes  qui 
avoient  foin  de  ceux  qui  travàilloient  à la 
fabrique  du  temple.  Et  cet  argent  étoit  em- 
ployé pour  les  charpentiers  & pour  les  ma- 
çons qui  faifoient  les  réparations  de  la  maifon 
du  Seigneur. 


7.  Vocavitque  r?x  Joai 
Joiadam  pontifîccm&racer- 
dotes,  diccns  e:s  : Quarc  far- 
tatcda  non  infeuratij  trm- 
piif  nolite  ergoampiiù»  ac- 
cipcre  pccuniam  juMa  ordi- 
nem  vdtmm  , led  ad  inl^ 
• taurationcm  rempli' rcddite 
eam, 

8.*Prohibitiqitc  funt  farer- 
dotes  ultra  acdperc  pccu- 
niainà  populo,  & inAaurare 
TartaccÔa  domûs* 

9»  Et  tulit  Joiada  pomir«c 
ga7.«phviacium  unum , ape- 
ruitque  foramen  defuper,  & 
poluît  iliud  juxta  altare  ad 
dexteram  ingredientium  do- 
mum  Domini,  mittebanc- 
que  in  eo  facerdoics , qui 
euftodiebant  cdlia , omnem 
pccuniam, quæ  deferebatur 
ad  tcmplum  Doinîni. 

10.  Cumque  vidèrent  nî- 
miam  pccuniam  elî’e  in  ga- 
zophylacio,  afeendebat  ftri- 
ba  regis , & pontîfex , effim- 

. debanuîue  & numerabant 
pccuniam , qux  invenieba- 
tur  in  domo  dotnini  : 

11.  9c  dabant  eam  juxta 
numerum  atquc  naenfuram, 
in  mirnu  eorumqui  prxemnt 
cxmencariû  domiis  l)oirini; 
qui  impendebant  ram  in  fa-* 
bris  lignorum,  Sc  in  cxmen- 
tariif  us  qui  operaLanmr  in 
domo  Domini , 
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IÎ.& Qrtateaa  faciebant:  12.  & poür  les  taillcurs  de  pierres  ^ afitl 

& in  iis , qui  cïdcbani  Taxa,  , *•  • 

& U<  cmcrent  ligna , 8:  lapi-  qu  on  CH  achetât  du  bois  & des  pierres  qu  on 
dus,  qui  excidcbaniur,  ita  ut  faifoit  polir,  & pour  toute  la  dépcnfc  de  tout 
D?„îinr,^irù‘^^^^  ce  ouidtoitnéceflaire  aux  réparations  & au 
qux  iniTigcbant  cxpenfa  ad  rétablifTement  de  la  maifon  du  Seigneur. 

municnJam  domum. 

1 5.Vcrumumen  6e-  1 5.  On  ne  faifoit  point  néanmoins  de  cet 

argent  oui  étoit  apporté  au  temple  du  Sei- 
cinul* , St  thuribuia , & tu-  gneut , les  vaiueaux  du  temple  du  Seigneur, 
les  fourchettes , les  encenloirs  , les  trom- 
pettes & tous  les  vafes  d’or  & d’argent.  On 
ne  remploya  à cet  ufage  que  lorfque  ïe  temple 
■fut  entièrement  rétabli. 

1 4.  Jufques  - là  on  donnoit  cet  argent  à 
ceux  qui  avoient  foin  de  faire  faire  les  répa- 
rations du  temple  du  Seigneur  : 

I y.  Et  oh  n’en  rcdemandoit  point  compte 
pecumam  ut  diftriWrem  -à  ccux  qui  le  reccvoient,  pour  le  diftribuer 
eam  artificibus , fcd  in  fide  aux  ouvriers  mais  ils  l’employoient  de  bon- 
«aâabanteam.  • foi.  •.  . 

T 6.  Pecuniam  veto  pro  de- 
licio , Sc  pecuniam  pro  pcc- 
catis,  non  inferebant  in  tem- 
plum  Domini , quia  facet- 
dotum  erai. 


ba; , & omne  vas  aurcum  & 
argcnteum,dc  pccuniaqua:' 
■ inîcrebatur  in  tcmplura  Do- 
mini. 


1 4.  Iis  enini  qui  faciebant 
opus,  dabatur  ut  inllaurare- 
iur  templum  Domini  : 

I î.  Et  non  fiebat  ratio  iis 
hominibus,  qui  accipiebant 
ut 


1 6.  On  ne  portoit  point  dans  le  temple 
du  Seigneur  l’argent  qui  étoit  donné  pour 
les  fautes,  & pour  les  péchés , parce  qu’il 
appartenoit  aux  prêtres.  ' 

§.  III.  Hawaii  Roi  de  Syrie  vient  ajjiéger  Jerujalem.  Jour  lui  donne  tout  ^ argent 
du  temple  Cr  de  fin  palau,  pour  le  faire  retirer.  Joas  efl  tué  par  fis  firviceurs; 
tr  Amajîas  fin  fis  lui  fuccede. 


t7-  Tune  aftendit  Hazacl 
rex  Svria:, & pugnabat.con- 
tra  Geth  ,rcpitque  eam  : & 
direxit  faciem  iiiani  ut  af- 
(cnderet  in  Jcrulàlem, 


1 7.  Joas  qui  avait  gouverné  fi  fagement  pat 
les  confeils  de  Joïada , ne  perfévéra  pas  après 
la  mort  de  ce  pontife.  Il  s'abandonna  à l’idolâtrie  y 
dt'  fit  même  tuer  Zacharie  fils  de  Joïada , par 
une  ingratitude  & une  impiété  que  Dieu  fe  hâta 
de  punir.  En  effet,  Hazacl  Roi  de  Syrie  vint 
mettre  le  fiége  devant  Geth  ville- des  Phi- 


lifihins , qui , depuis  le  régné  de  David , appar- 
tenoit aux  Râis  de  Juda , ôt  il  la  prit  ; ôc  il 
tourna  vifage  pour  marcher  vers  J erufalem. 
t8.  Quam  ob  rem  tulit  1 8.  C’eft  pourquoi  Joas  Roi  de  Juda  prit 
^=\Vr4fcoTcmv^m  tout  l’argent  confacré  que  Jofaphat , Joram 
Jofapiiat  & Jorara  & Ocho-  & Ocholias  R.01S  de  Juda  fes  prédécefleurs 
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& fcs  peres  , & lui- même,  av^oient offert  au 
temple  , & tout  ce  qui  fe  puf  trouver  d’ar-' 
gent  dans  les  tréfors  du  templo  du  Seigneur, 
ôcdans  le  palais  du  Roi , & il  l’envoya  à Ha- 
zaël  Roi  de  Syrie , qui  fe  retira  de  Jerufa- 
lem. 

ip.  Le  relie  des  allions  de  Joas,  & tout 
ce  qu’il  a fait , eft  écrit  au  livre  des  annales 
des  Rois  de  Juda. 

20.  Or  les  officiers  de  Joas  firent  une  conf- 

Îiiration  entr’eux , & fe  fouleverent  contre 
ûi , & le  tuerent  èn  fa  maifon  de-  Mello  à 
la  defcente  de  Sella,  pour  venger  la  mort  du 
fils  de  Joïada  fouverain  pontife ^ qu'il  avoit  fait 
mourir. 

2 1 . Jofachar  fils  de  Semaath  Çg  Jpzabad 
fils  de  Somer  furent  ceux  de  fes  ferviteurs  qui 
le  tuerent.  Et  étant  mort , il  fut  enfeveli  avec 
fes  peres  dans  la  ville  de  David  , mais  non 
dans  le  tombeau  des  Rois.  Et  Amalias  fon  fils 
régna  en  fa  place. 


P.  A' II.  4^ 

zias , patres  ejus  reges  JuJa 
& quxipfc  obtulcrat:&  uni- 
verfum  argemum , quod  in- 
vcniri  potuit  irt  thcfaurU 
tfmpli  Oomini , & mpala- 
tio*  regis  : mifitque  Haracli 
tesi  Syrix,  & receflit  ab  Je- 
rulalem. 

19.  Reliqua  autem  fermo- 
num  Joas,  & univcrfa  qnx 
fecit,  nonne  hxc  fcripta  (tint 
in  Libro  verborum  dierura 
regum  Juda  ! 

10.  Surrcxerunt  autem  fer* 
viejus,  & conjuraverunt  in; 
»er  le,  percuflcruntquc  Joa{ 
in  domo  McUo  in  dcrcenfu 
Sella. 


ii._Jofachar  namque  fî» 
lius  Semaath,  & Jozabad  fi- 
lius  Somer  fervi  ejus,  per- 
cuHcrunt  eum  , & mortuui 
eft  r&  fcpelierunt  eum  rum 
patribus  fuis  in  civitate  Da- 
vid, regnavitquc  Anulîas  fi- 
lius  ejus  pro  co. 


CHAPITRE  XIII.- 

§.  I.  Joachaj  Roi  tTJfraël  imite  les  impiétés  de  Jéroboam.  Qr  attire  fur  lui  laco'ere 
de  Dieu  . qui  Hure  fon  peuple  entre  les  mains  des  Rois  de  Syrie.  Ce  Prince 
ajfiigé  s’humilie  devant  le  Seigneur  qui  l’écoute  . Cr  délivre  ifrail  des  maux 
qu'il  fouffroit.  Ce  peuple  continue  £ adorer  les  idoles.  Joacha\  meurt . Cr  Joas 
Jon  fils  régné  en  fa  place. 

L’an  du  monde  3448.  Xvant  J.  C.  8y<?. 


1.  La  A vingt- troifieme  année  du  régné  de 
Joas  fils  d’Ochofias  Roi  de  Juda,  Joachaz- 
fils  de  Jehu  régna  fur'Ifraël  dans  Samarie 
pendant  dix-fept  ans. 

2.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur , & il 
fuivit  l'exemple  de  Jéroboam  fils  de  Nabath, 
en  commettant  les  péchés  dans  lefquels  il 
avoit  fait  tomber  Ifraël;  & il  ne  s’en  retira 
point. 

Tome  II.  part.  II, 


i.  Anno  vîgcfimo-tertîa 
Joas  filii  Ochozix  Regis  Ju- 
da , regnavit  Joachaz  iilius 
Jehu  mper  Ifracl  in  Sama- 
ria , deeem  & feptem  annis. 

1.  Et  fecit  malum  coram 
Domino, lecutufquc  eft  pec- 
catd  Jéroboam  filii  Nabath, 
qui  peccare  fecit  Ifrael , 8c 
non  declinavit  ab  cis. 
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3.  Inftufque  eA  furor  Do- 
niini  contra  Ilrael , & tradi- 
(Ht  eo«in  manu  Hazael  re- 

fis  Syrix,  & in  manu  Bena- 
ad  iilii  Hazael,  cun^is  die* 
l>iü, 

4.  Deprccatus  cA  autcm 
Joachai  facicm  Domini,  & 
audivit  rum  Donnnus , vidit 
cnim  anguAbm  Ilrael , quia 
atcrivtrat  eos  rcx  Syrix: 


f.  & dedTt  Dominus  fai 
tntorcm  Ifraeli  iîc  iibcratus 
el^  Je  m.  nu  regis  Syrix:  ha- 
buavcruntquc  Hlii  Ifracl  in 
tabcrnrculis  fuis  Acuthcri  & 
nudiuiicriuij* 


f.  Vercmtamen  non  re- 
ccÜcrum  à pcuatis  domus 
Jcrobcam  * qi  i pcctare  l'c- 
cit  Ifrael , fcd  in  iplîs  ;mU>u* 
lavtri  nt  : fiquidcm  & iucus 
permaniit  in  Samaria* 

7.  Ft  non  fiint  dcrelidii 
Joachaide  populo  nifiquin- 
quaginta  équités , & decem 
currus,  & daem  millia  pe* 
«îitum:  inceriecerat  enim  cos 
rex  Synx,  & reJcgerat  <jua- 
A pulvcrcm  in  tritura  arex* 

8,  Rcllqua  a^tem  fcrmo- 
num  Ji>4thj7. , & univerla 
qux  fecit,  & lortitudo  cjus, 
rornc  hiC  Aripca  funt  in 
I-ibro  fermonum  dierum  re- 
girni  Ilrael  ? 

9*  Dormivitquc  Joachaz 
ctim  patnbus  fuis , & fepe* 
lierunt  eum  in  Samaria  :rè- 
gnavitquc  Joas  fiiius  ejuspro 
eu* 
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5.  Alors  la  fureur  du  Seigneur  s’alluma 


•contre  les  etifans  «i  Ifracl , & il  les  livra  pen- 
dant tout  ce  tems-là  entre  les  mains  d’Ha- 
zaél  Roi  de  Syrie , & entre  les  mains  de  Be» 
nadad  fils  d'Hazacl. 

4.  Mais  Joachaz  fe  profterna  devant  la  face 
du  Seigneur,  & lui  fit  fapriere;  & le  Sei- 
gneur Técouta , parce  qu’il  vit  l’afflidion 
d'ifraël  & l’extrcmitd  où  le  Roi  de  Syrie  les 
avoir  réduits. 

y.  Le  Seigneur  donna  un  fauveur  à Ifraël, 
en  la  perfonne  de  Joas  fils  de  Joa.  haz  : SiL  il  fut 
délivré  de  la  main  du  Roi  de  Syrie.  Et  les 
eufans  d’ifraël  demeurèrent  dans  leurs  tert- 
tes  comme  auparavant , avec  paix  & tran- 
quillité. 

5.  Ils  ne  fe  retirèrent  point  néanmoins  des 
péchés  de  la  maifon  de  Jéroboam  qui  avoir 
fait  pécher  Ifraël  ; mais  ils  continuèrent  d’y 
marcher  : ôc  le  grand  bois  confacré  aux  idoles 
demeura  toujours  en  Samarie. 

7.  Il  n’étoit,  refté  à Joachaz  de  tout  fbn 
peuple  t)ue  cinquante  cavaliers,  dix  chariots 
& dix  mille  hommes  de  pied;  car  le  Roi  de 
S^rie  les  avoir  taillés  en  pièces , & les  avoir 
réduits  comme  la  poudre  de  l’aire  où  l’on 
bat  le  grain. 

8.  Le  relie  des  actions  de  Joachaz , tout 
ce  qu’il  a fait , & fon  courage  dans  les  com- 
bats , eft  écrit  au  livre  des  annales  des  Rois 
de  Juda.  * 

p.  Enfin  Joachaz  s’endormit  avec  fes  pe- 
res , & il  fut  enfeveli  dans  Samarie.  Joas  fon 
fils  régna  en  fa  place. 
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L’an  du  monde3i5j. 


y» 


5-  II.  Joas  perfcvere  dans  le  culte  des  veaux  d'or.  Il  va  voir  Elifée  quife  mourait. 
Ce  Prophète  lui  prédit  qu'il  battra  trois  fois  les  Syriens.  Elifee  meurt.  Un  corps 
mort  jette  dans  fonfipulcre  rejfufcite  aiffi-tôt.  Joas  bat  trois  fois  les  Syriens  ^ 
félon  la  prédiclion  de  ce  Prophète. 

L’an  du  monde  5i(5’j. 

10.  La  trente-feptieme  année  du  régné  de  lo.Annotripfimofcpd- 
Joas  Roi  de  Juda,  Joas  fils  de  Joachaz  Roi  n?o  Jo«  fegis  Juda, régna- 

jîT/'  .1  , / e fr  . , - Vit  Joas  films  Joachaz  lupcf 

a ijrael  ayant  ete  ajjoae  au  royaume  par  Jon  ifracl  in  Samaria  fcJçcim 
^ pere  deux  ans  avant  fa,  mort , régna  dans  Sa-  > 
marie  pendant  feize  ans,  favoir , deux  ans 
avec  fon  pere  , dr  quatorze  ans  féal. 

11.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur.  Il  ne  n.  & fecit  quod  malum 
fe  détourna  point  do  ton,  lo,  péché,  do  Je- 

rODOam  nls  de  qui  avoit  fait  pé*  catîs  Jerpboam  fil»  Nabath, 

cher  Ifraël  j.mais  il  y marcha  toûjours. 

12.  Le  relie  des  adions  de  Joas,  tout  ce 

au’îl  a fait , fon  courage  , & la  maniéré  dont 

combattit  contre"  .^mafias  Roi  de  Juda 

qu'il  vainquit  (jr  fit  prifonnier , tout  cela  cil  regem  Juc'a , nonne 

\ I ' I 1 T»  . HT/.  .1  haceferipta  luntin  Libro  (er- 

vCrjt  âU  livre  des  âlllinles  des  ivOis  d llrucl*  monum  <iicrum  regum 

racl  î 

I J.  Et  Joas  s’endormit  avec  fes  peres.  Et  jj.  Et  dormivit  Joas  enm 
Zerohotsmfonfilsyju'il  avait  ajjbcié  au  royaume,  fcm\e“dit 
monta  fur  le  trône , après  oue  Joas  eut  été  Eo"')  Joas  lepultus  cft  ' 


qui  pcccare  fccit  Ifracl , lcd 
in  ipfk  atnbulavic. 

ii.Rcliqua  aufcm  fermo- 
num  Joas,  & univcrl’a  qux 
fecit , & fortiudo  cjus , qi'o- 
modo  pugnaverit  contra  A- 


cnfeveli  dans  Samarie  avec  les  Rois  d’Ifraël. 

14.  Or  voici  comment  Joas  fut  le  fauveur 
' d'ifracl  & le  délivra  des  mains  d'fJaza'él  Roi 
de  Syrie.  Elifée  étoit  malade  de  la  maladie 
dont  il  mourut;  & Joas  Roi  d’ifracl  le  vînt 


Samaria  cum  regibus  Il'raeU 


14.  F.lifeus  autfm  -Tgrcta- 
bat  infirmi^ate , qua  & mor- 
tuus  cft  : defcer.ditqtic  ad 
ci’in  Joas  Ifracl , & de- 
bat  coram  co , diccbatquc  : 

■ 0 -I  1 - J 1 • i-r-  Pater  mi , pater  mi , currus 

voir,  & U pleuroit  devant  lui,  en  difant:  iftad , & auriga cjus. 

JVIon  pere , mon  pere , vous  êtes  le  char 

d’Ifraël,  & celui  qui  le  conduit,  . 

L’an  du  m o n de  3-i6'5’. 

TJ.  Elifée  lui  dit:  Apportez-moi  un  arc  if.EtaitiUiElireu=:Affcr 

• J ni  T"  I r»'*  ijv/  I I • arci’m,  & lagjttaf.  C-umeue 

üC  des  necnes.  lit  le  r\oi  d Jirucl  lui  ^yunt  attuliffiet  ad  cum  ^ircum  de 

apporté  un  arc  & des  flèches ,.  ^ fagittas , 

16.  Elifée  lui  dit:  Alcttez  votre  main  fur  lé.dixitiidrcgemifraeli 
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Pone  marmm  tuam  fupcr  ar- 
ciim.  Et  eùm  pofuidet  ille 
manum  fuam  , fupcrpofuit 
E!1  feus  manus  fuas  manibus 
ro^is , 

I/.  ait  : Apcri  fcneC- 
tram  oricntaU’tii.  Cumqut' 
apcruitret  J dixit  Eliicus  : ja- 
ce  làgittam.  Et  jecit.  Et  ai 
Eilifeus  : Sagitta  fajutis  Do- 
mini  , Si  fagitta  falutis  con- 
tra Syriam:  percutiefquc  Sy- 
rijm  in  Apliec,  donec  con- 
fumas  cam> 

1 8.  Et  ait  : Toile  fagittas. 
Qui  cùm  tulilfet  , nirfum 
disit  ei  : Percute  jaculo  ter- 
rain. Et  cùm  pereufliiret  tri- 
bus vicibus,  Si  ftctiiret , 

IJ.  iratus  eft  rît Dci  con- 
tra cum , Si  ait  : Si  pcrcuflTif- 
Ics  qiiinquies , aut 
ve 
riam 
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cet  arc.  Et  ayant  mis  les  mains  fur  l’arc  i 
Elifée  mit  fes  mains  fur  celles  du  Roi , 


17.  &Jui  dit:  Ouvrez  la  fenêtre  qui  re- 

ce  làgittam.  Et  jecit.  Et  ait  Un  dit  : Jettez  Une  fléché.  Et  1 ayant  jettee  f 
. c...;..-  ,--i„.:.  la'fleche  du  falut  du  Sei- 

gneur ; c’ell  la  fléché  du  falut  contre  la  Sy- 
rie. Vous  taillerez  en  pièces  la  Syrie  à Aphec, 
jufqu’^  ce  que  vous  l’exterminiez.  . 

18.  Il  lui  dit  encorç;  Prenez  des  fléchés. 
Le  Roi  en  ayant  pris , Elifce  lui  dit  : Frap- 
pez la  terre  avec  vos  fléchés.  Il  la  frappa 
trois  fois , & il  s’arrêta. 

I p.  Et  l’homme  de  Dieu  fe  mit  en  colère 
contre  lui . & lui  dit  : Si  vous  eulllez  frap— 

niiinquies.autiexics,  11-  t-ui  i”-  tu*  > r f- 

ftpties , pctcuiriiTcs  Sy-  pé  la  terre  cinq  , ou  fix , ou  lept  rois  , v ous 
mufque  ad  confurapiio-  batiu  la  Syrie  , iufqu’à  l’exterminer 

jicnv:  nunc*auiem  tribus  VI-  , i ^ • i t 

abus  percuties  eain.  entièrement  ; mais  mamtenant  vous  la  pat- 

tre’z  par  trois  fois. 

20.  Elifde  mourut  donc  , & fut  enfeveli. 

J U Cette  même  anflée  il  vint  des  voleurs  de 

ncruntinterraminipfoanno.  Aloab  lUT  IcS  tCrrCS  d IjTiZC/* 

il.  Quidam  autem  fepe-  2 1 . Et  il  arriva  que  quelques-uns  enter- 
licmcs  rant  un  homme , virent  ces  voleurs  , & jet- 

latTunculos,  & pro)ecerunt  f i i i J»I7K 

ridavcr  in  fcpuicbro  Eli-  tcrent  le  corps  mort  dans  le  Icpulçre 
Ici.  Quüd  cùm  letigifTet  j^g  corps  ayant  touché  les  os  d Elifeej 

oi.a  Uei , rcMxit  mo,  homme  telTufcita  , & fe  leva  fur  fes 

piçds. 

22.  Après  donc  qu’Hazael  Roi  de  Syrie 
eut  affligé  Ifraël  pendant  tout  le  régné  de 
Joachaz  , 

2 J.  le  Seigneur  eut  pitié  d’eux  fous  le  régné 
nropter paiSum  füum.^od  d?  Joas  JoH  JUs  ) ât  il  tcvint  a cux  a caufe  de 
Lbcbatciim  Abraham,  & lalliance  ou’il  avoit  faite  avec  Abraham  , 
difper,  cre  eo$,  ncque  pro-  Ilaac  ÔC  Jacohÿ  ÔC  il  ne  VOUlut  paS  ICS  pcr— 

jicere  périras,  ufque  in  pra:-  flre  , lü  Ics  reiettcr  entièrement  iufqu’a  ce 

fenstempu,.  ^ 

Après  cela  HaaaëlRoi  de  Syrie  inou, 
»itBcnadadfiiiusrjusproeo,  Hit^  & Betiadad  fon  fils  régna  en  fa  places 


îo.  Mortuus  cft  ergo  Eli- 
feui  & lepelictunt  cuni.  La- 
ininculi  autem  de  Moab  ve- 


ftetit  fuper  pedes  fuos. 

îi.  Igitur  Harael  rex  Sy- 
ria-aflfliJsit  IfraAunâisdie- 
tus  Joachaz  : 

1 3.  5c  milemis  cilDominus 
eorum.  S:  reverlüs  eft  ad  eos 
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2f.  Mais  Joas  fils  de  Joachaz  reprit  d’en-  Porr^joas  filîus'Joa- 
tte  les  mains  de  Benad^  fils  d’Hazacl  les 
villes  qu’Hazaël  avoir  prifes  à fon  pere  pen-  ifrat  de  manu  joacha*  pa- 
dant  la  guerre.  Joas  le  battit  par  trois  fois; 
oc  il  rendit  a Ilraël  les  villes  qui  lui  avaient  reddidit  dviutes  Urael. 
été  prifes,  • 

L’an  du  monde  3i<5’8. 


CHAPITRE  XIV. 

§.  I.  Amafias  régné  jujlement.  Il  fait  mourir  ceux  qui  avaient  tué  fon  pere.  IL  bat 
lot  Iduméens  J &■  leur  prend  une  forterejfe. 

L’an  du  .m o nde*  3 idy.  finissant. 

I.  La  fécondé  année  du  régné  de  Joas  fils  i.Inannofecundojoasfi- 
do  Joachaz  Roid  lftacl, 

J on  ajjociation  au  royaume  par  fon  pere  qui  vi-  gis  Juda. 

■voit  fwfsre,  Amafias  fils  de  Joas  Roi  de  Juda 

commença  fon  régné.  . • 

2.  Il  avoir  vingt-cinq  ans  lorfqu’il  com-  2.  Viginti  quïnquc  anno- 

mença  à régner:  & il  en  régna  vingt-neuf  ans  & nol 

dans  itxxxidXQmyfavoiryqîtatorzeavecfonperey  vem  anms regnavit  in jeru- 
Eir  quinze  après  fa  mort.  Sa  merc  étoic  de  Je-  jjai^n 

rufalem , & elle  s’appelloit  Joadan. 

3.  Il  fit  ce  qui  etoit  juft^  devant  le  Sei-  î-fit  fccûreflum  coram 
•gneur , mais  non  comme  David  fon  pere.  II 

5?  % . , , -r  y*  L/a>ad  paier  cjus.  Juxta 

leconduiiit  en  tout  comme  Joas  Ton  pere  omnb,  qu^fecitjoaspatge 
s’étoit  conduit  au  commencement  de  fon  regne^ 

& on  ne  lui  put  rien  reprocher  aloi  s , * 

4.  finon  qu’il  n’ôta  point  les  hauts  lieux  tamùm , quod 

conjacres  au  ieigneuri  cas  le  peuple  y facri-  e..ln,  populusimmolabat,  & 
fioit  encore  j & y brûloir  de  l’encens.  adolcbat  meenfum  in  excél- 

fis. 

y.  Lorfqu’il  eut  affermi  fon  régné  , il  fit  f .Cumqu? obtinninvr  reg- 

mourir  ceux  de  fes  officiers  qui  avoient  tué  q“rin\^"fccemn‘rclgcm  pàl 
le  Roi  fon  pere  : teem  luum  : 

6.  mais  il  ne  fit  point  mourir  les  enfiins  de  * *'''°*  commqui 

ces  meurtriers , félon  ce  qiH  eft  écrit  au  livre  ,,  ,„oa  fcripn.m  eft  in  i.bro 
delà  loi  de  Moyfe^  & félon  cette  ordon-  logis Moyfi,  ficut  praxepic 
nance  du  Seigneur';  Les  peres  ne  mourront  rierur"patrt"Vfi^^^^^^ 
point  pour  les  fils  , ÔC  les  fils  ne  mounont  que  filii  moriemnt  pro  pa- 

G iij 


1.  In  anno  fecundo  Joas  fi- 
lii  Joacha/  regis  KncI,  reg- 
navit Amalias  tilius  Joas  ré- 
gis Juda, 


I.  Viginti  quïnquc  anno- 
nim  erat  cdm  regpare  cœ- 
piljet  : viginti  autem  & no- 
vem  anms  regnavit  in  Jeru- 
falem , nomen  matris  ejus 
Joadan  de  Jcrufalem. 

J.  Et  feeît  reflum  coram 
Dojnino , verumtamen  non 
ut  David  pater  cjus.  Juxta 
omnia  , qux  fecit  Joaspatgj 
fuus,  fcCit; 


4.  ni/i  hoc  tamùm  , quod 
«xcclfa  non  abdullt  : adhuc 
enini  populusimmolabat,  Sc 
adolcbat  incenfum  in  exccl- 
lis. 

f .Cumque  obtinuinet  reg- 
num  , pcrculTit  fervos  fuos , 
qui  interfcccrant  tegem  pa- 
trem  Ibum  : 


• 6.  filios  autem  corum  qui 
occider:»nt,non  occidit,  jux- 
ta quod  feriptumeft  in  libro 
legisMoyfi,  ficut  prrcepic 
Dominui,  dicens  : Non  mo- 
rientur  patres  pro  filiis , nc- 
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<ribus  : Cei  um*fquifque  in  point  Pour  les  petes  ; mais  chacun  mourra 

pe...to  luomor.«ur.  , ^ 

7.  ipfe  pcrcuiTit  Edom  in  7.  Ce  fut  lui  qufebattit  dix  mille  Idumcens 
\slle  Sjiiiwrnindcccnimil-  Valide  des  balincs  , 6c  qui  prit  d’af- 

lia , 8c  apptchcndit  peirain  -1  I?  1 V u I 

in  prilio , vocaviiquc  no-  laut  Une  forterelle  gu  il  appelia  Jectehel , 
men ejus jciSflie» , uique m comme  elle  s’appelfe^ncore  aujourd’hui, 

Biilcmem  diem.  ^ r/,i",r 

^ montrant , par  ce  nom  qui  JtvntJie  / UbeiJjance 

du  Seigneur,)  que  Jd  vicloire  etoit  le  fruit  defon 
oùéiJJ'ance  â Dieu. 


§.  II.  Amafîas  déclare  la  guerre  ci  Joas  Roi  £Ifra'él.  Ce  Prince  tâche  de  le  porter 
' à la  paix.  Amafias  ne  veut  point  l'écouter.  Joas  marche  contre  lui.  (S  lut 
donne  bataille.  Amafîas  la  perd  . ejl  pris  par  Joas  qui  anleve  tous  les  tréfors 
du  temple  de  Jerufalem  . ù’  les  porte  d Samarie.  Joas  meurt,  ù"  Jéroboam  fin 
fis  régné  en  fa  place. 

. L’an  d u m o-n d e 5177.  A v an  t J.  C.  S27. 


S.Tunc  railît  Amaltasnun- 
tios  ad  Joas  filium  Joacfiaa, 
ftlii  jchu  regis  Ifracl,  dicens: 
V'eni , 8c  vidcamus  nos. 


9.  Remifitque  Joas  «Xlf- 
rael  ad  AmalumrcEemJudd, . 
dicons:  Carduus  Lioani  miltt 
ad  Ccdrumqux’clHnLibano, 
dicens  : Da  tiliam  luam  filio 
tneo  uxorem.  Tranficnint- 
que  be(H*  faims , qiix  font 
in  Libano,  Sc  conculcavc- 
runc  caeduum. 

s O.  Percutiens  invaluidi 
f!fj  sr  Edom,  & fublevavit  te 
cor  tuum  :*contentus  cflo 
glori à , & fede  in  domo  ma  i 
qiiare  provocas  malum  , ut 
ladas  tu  8c  Judas  lecum  i 


T I . El  non  acquievit  Ama- 
fias : aftendiique  Joas  rex  If» 
r.icl,&  vidcruntfc.'ipfe  8c 
Asnaiias  rex  Juda , in  iieth- 
lamcs  oppido  Judx. 


PctCuirufquc  cA  Juda 


8.  Alors  Amafias  enflé  de  fi  vicloire  envoya 
des  Ambafladeurs  vers  Joas  fils  de  Joachaz 
fils  de  Jehu  Roi  d’Ifracl , ôc  lui  fit  dire  : Ve- 
nez ôc  voyons-nous  l’un  l’autre  les  armes  à la 
main. 

p.  Joas  Roi  d’Ifraël  renvoya  cette  réponfe 
à Amafias  Roi  de  Juda  : Le  chardon  du  Li- 
ban envoya  vers  le  cedre  qui  eft  au  Liban  , 
ôc  lui  fit  dire  : Donnez-moi  votre  fille  , afin 
que  mon  fils  l’epoufe.  Mais  les  bêtes  de  la. 
forêt  du  Liban  pafferent  ôc  foulèrent  aux 
pieds  le  chardon , étant  choqués  de  fa  vanité. 

10.  Parce  jque  vous  avez  eu  de  l’avantage 
fur  les  IdumêcMS,ôc  que  vous  les  avez  battus, 
votre  cœur  s’eft  élevé  d’orgueil.  Soyez  con- 
tent de  votre  gloire  , ôc  demeurez  en  repos 
d.ans  votre  maifon.  Pourquoi  cherchez-vous 
votre  malheur,  pour  périr  vous-même,  ôc 
faire  périr  Juda  avec  vous  ? 

1 1.  Mais  Amafias  ne  voulut  point  écou- 
ter cette  remontrance.  Et  Joas  Roi  d’Jfracl 
marclia  contre  lui.  Ils  fe  virent  donc  , Ama- 
fias R.oi  de  Juda  ôc  lui,  près  de  Bcthfamès 
qui  efi  une  ville  de  Juda. 

12.  L’armée  de  Juda  fut  taillée  en  pieceJ 
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par  celle  d’Ifraël,  & chacun  s’enfuit  chez  foi. 

I J.  Et  Joas  Roi  d’irraïl  prit  dans  le  combat 
de  Bethfamès  Amafias  Roi  de  Juda  , £ls  de 
Joas  fils  d’Ocholias  , & l’emmena  à Jeru- 
falem.  Il  fit  une  breche  à la  muraille  de  Je«- 
rufalem  de  quatre  cens  coudées  de  long, 
depuis  la  porte  d’Ephraïm  , jufqu’à  la  porte 
de  l’angle. 

14.  Il  emporta  tout  l’or  & l’argent,  & 
tous  les  vafcs  qui  fe  trouvèrent  dans  la  mai- 
fon  du  Seigneur  & dans  tous  les  tréfors  du 
Roi.  Il  prit  des  otages , & retourna  à Sama- 


comm  Ilrael  , 8f  fngfront 
unuftjuifque  in  wbcrnacula 
fua. 

13.  Amafiam  verô  régem 
JuJa  filiiim  Joas  filii  Ocho- 
7.iar,cepit  Joasrêx  Ifrjcl  in 
fleilifames,  & asUluxit  eutn 
in  Jerufalem  : & intcrrtipit 
"niurum  Jerufalem , à pt  rta 
Ephraim  ufquc  ad  porta  m 
anguli , qiuQiingcmis  cubi-* 
lis. 

i4.Tulitque  omnc  aurum, 
& argenium , & iiniverlà  va- 
Ct , qiia:  inventa  lum  in  do- 
mo  Domini , & in  thefauris 
regis , & obfidcs , & reverfut 
cfc  in  Samariam. 


ne. 


17.  Le  relie  des  aétions  de  Joas,  & la 
grandetir  de  courage  avec  lequel  il  com- 
battit contre  Amafias  , e(l  écrit  au  livre  des 
aruiales  des  Rois  d’Ifraël. 

16.  Joas  s’endormit  enfin  aveefes  peres, 
fit  fut  enfeveli  à Samarie  avec  les  Rois  d’il- 
raël.  Et  Jéroboam  fon  fils  régna  en  fa  placé. 


I s.  Reliqua  aiitcm  verbo- 
rum  Joas  qux  fetit,  & forti- 
tudo  ejiis  qui  piignavit  ton-* 
tm  Amaiîain  Regem  ju  ta  , 
nonne  lue  ftripta  lum  in. 
Libro  Itrmonum  dicrutix 
rt'gum  Ifraeli 
If.  Dormiv.’tqu'’ Joascum 
patribus  fuis , & ftpulius  tft 
tn  Samaria  cum  rtgibus.  Is- 
raël : & regnaViç  Jéroboam 
iilius  ejus  pro  eo. 


§.  III.  Amajîas  efl  obligé  de  s'enfuir  à Lackis  > â caiife  d'une  conjuration  faite 
contre  lui  ri  Jerufalem.  Les  conjurés  l'y  pourfuii/ent-^  tir  l'y  tuent.  Son  fils  Ava- 
rias ejl  établi  Roi  en  fa  place.  Jéroboam  Roi  dlfraël  rétablit  les  limites  de  ce 
royaume  J félon  la  prédiHion  de  Jonas. 


L’an  DU  MONDE  3154.  Avant  J.  C.  810, 

1 7.  Mais  Amafias  fils  de  Joas  Roi  de  Juda  17.  Vixit  amem  Amafos, 
régna  encore  quinze  ans  après  I4  mort  de  *>1'“ Jo^s , rex  juda , poii- 

T ° /-I  I T ^ 1 T»  • 1.1  e 1 quam  mortuus  eli  Joas  hltus 

Joas  fils  dq  Joachaz  Rot  d Ilrael.  Joachax  regis  ifrad , quin- 

decim  annis. 


1 8.  Le  relie  des  aûions  d’Amafias  eft  écrit 
au  livre  des  annales  des  Rois  de  Juda. 

ip.  Il  fc  fit  une  conjuration  contre  lui  à 
Jerufalem,  qui  l’obligea  de  s’enfuir  à Lachis. 
Mais  ils  envoyèrent  après  lui  à Lachis,  & 
ils  le  tuerent  en  ce  même  lieu. 

so.  Ils  tranfporterent  fon  corps  fur  des 


t8.  Reliqua  autem  fermo- 
num  Arru.*l:x  , nonne  hxc 
ftripta  funt  in  Libro  fermo- 
num  dicrum'rcgum  Juda  ? • 

i9**Faâ3quc  eil  contra 
cum  Cùf.juratio  in^jerufa- 
iem;nt  iUefugic  in  Laclii^* 
JSÎ.reruntque  potl  cum  in  La- 
chis , & interfecerunt  cum 
ibi. 

ao.  Et  afportaveruot  in 
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chevaux  ; & il  fut  enfcveli  avec  fes  pères  eiî 
la  ville  de  David. 

2 1.  Tout  le  peuple  prit  enfuitc  Azarîas  âgé 
de  fe»e  ans;  & il  fut  établi  Roi  en  la  place 
de  fon  pere  Amafias. 

* 22.  Ce  fut  lui  oui  bâtit  Elath,  l’ayant  re-* 
conguife  pour  Juaa,  après  que  le  Roi  fe  fut 
endormi  avec  fes  peres. 

2 J.  La  quinzième  année  du  régné  d’Ama- 
fias  fils  de  Joas  Roi  de  Juda,  Jéroboam  fils 
de  Joas  Roi  d’Ifraël  commença  à régner  à 
Samarie  ; & y régna  quarante  & un  an, 


equis , rcpilltufquc  cft  in  Je- 
ruliilem  cum  patribus  fuis  in 
civiutc  David. 

ïi.  TulitaiHem  univerrus 
pùpalus  Judaf  Azariam  an- 
nos  natum’fcJccim,  Siconf- 
timerunc  aum  regem  pro 
paire  ejiis  Amafia. 

, II.  Ipfe  aidilicavit  Ælath,* 
& reftituit  eam  Judi , poft- 
quam  dormivit  rex  cum  pa- 
tribus  fuis. 

îj.Anno  quinto-decimo 
Amàli*  filii  Joas  regis  Juda, 
rcgnavitjeroboamhiiusjoas 
regis  Ifrael  in  Samaria,  qua- 
diaginu  Si  uno  anno  ; 


L’an  du  monde  317p. 


24.  & fecît  quod  malum 
coram  Domino.  Non  re- 
ceOlt  âb  omnibus  peccatis 
jeroboam  Alfi  Nabath,  qui 
peccare  fccit  Ifrael. 

2Ç.  îpfe  reftiiuit  terminos 
Ifnicl , ab  imroitu  Emath  , 
ufquc  dcl  marc  folitudinis, 
juxta  fcrmoncmDomini  Dei* 
ifrael , quert  locutus  eft  per 
lervum  fuum  Jonam  filium 
^ Amathi  prophetam , qui  c- 
rat  de  Geüi , qux  eil  in  O- 
pher. 


i^.Vidit  cnimDominus  af- 
fliéiionem  Ifrael  amaram  ni- 
nûs , & qu6d  confumpti  ef~ 
fent  ufquc  ad  claufos  carcc' 
re , & extremos,  & non  eflet 
quiauxUiarecur  Ifraelt» 


Nec  locutus  cft  Do- 
tninus  ut  dclcrCt  nomenif- 
rael  de  fub  cœlo , fed  fiilva- 
vii  cos  in  manu  jéroboam 
£lii  Joas.* 

18.  Rcliqua  autem  fermo- 
fuim  Jéroboam , & univerfa 
f}ux  fedt,  & fortitudo  cjus 
Quâ  prxliatus  eft , de  quomo~ 


24.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneue  : Une 
fe  retira  point  de  tous  les  péchés  de  Jéro- 
boam fils  de  Nabath  J qui  avoir  fait  pécher 
Ifrael.  . 

2 3 . Il  rétablit  les  limites  du  royaume  d’If- 
raél , telles  eju'elles  avaient  été  fous  le  régné  de 
Jéroboam  premier.  Il  recomjuit  tout  ce  qui  était 
depuis  l’entrée  d’Emath  jufqu’à  la  mer  du 
défert , félon  la  parole  que  le  Seigneur  le 
Dieu  d’Ifraël  avoir  prononcée  par  Ion  fervî- 
teurjonasfils  d’Amathi  prophète,  qui  étoit 
de  Geth , qui  eft  en  Opher  , dans  la  tribu  de 
Zabiilon. 

26.  Câr  le  Seigneur  vit  l’affliélion  d’Ifraël, 
qui  étoit  venue  à fon  comble  : il  vit  qu’ils 
étoient  tous  confumés',  jufqu’à  ceux  qui 
étoient  renfermés  dans  la  prifon  , & juf- 
qu’aux  derniers  du  peuple , fans  *qu’il  y eue 
perfonne  qui  fecourût  Ifrael. 

27.  Le  Seigneur  ne  voulut  donc  pas  effa- 
cer le  nom  d’ifraël  de  deffous  le  ciel  ; mais 
il  les  fauva  par  la  main  de  Jéroboam  fils  de 
Joiis. 

28.  Le  refte  des  aûions  de  Jéroboam  . 
tout  ce  qu’il  a fait , le  courage  avec  lequel 
U combattit  , comment  il  reconquit  p<iur 

IfraëJ 
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Ifraël  Damas  6c  Emath,  qui  avôient  dté  à reftituît  Damafum  & E- 
Juda  j dont  tes  Syriens  s'e'toient  emparés , 
tout  cela  eft  écrit  au  livre  des  annales  des 
Rois  d’ifraël. 

2p.  Jéroboam  s’endormit  avec  les  Rois  

d Ifraël  fes  peres.  Et  Zacliarias  fon  fils  régna  boam  cum  painbus  fuis  rc- 
en  fa  ^ gîbiis  Ifraël, &rc^TnavitZa- 

en  la  place.  ^ eburias  ejus  pro  eo. 


math  Jiult  in  Ifraël , nonne 
ha;c  feripta  funt  in  Libre  fer- 
raonum  liierum  regum  If- 
laci  i 

19-  Dormivitque  Jero- 


CHAPITRE  XV. 

§.  I.  Avarias  Roi  de  Juda  ejl  frappé  dcleprt.  Josthan  fon  fis  gouverne  au  lieu 
de  lui  ^ Gr  régné  après  lut.  Zacharias  régné  fur  Ifraes  pendant  Jix  mou.  Il  ejl 
tué  par  Sellum  ^ qui  régné  en  fa  place. 


L’an  DU  MONDE  51P4.  Avant.  J.  C.  810. 


vingt  - feptieme  anoée,d«  régné  de 
Jéroboam  Roi  d’ifraël,  à compter  du  jour  cfu'il 
fut  ajfocii  au  royaume  par  fon  pere , Azarias  , 
^uife  nommait  au  fi  Ozias,  fils  d’Amafias  Roi 
de  Juda  commença  à régner.  " 

2.11  n’avoit  que  feize  ans  lorfque  fon  régné 
commença  ; ôc  il  régna  <#nquante-deux  ans 
dans  Jerufalem.  Sa  mere  étoit  de  Jerufalcm, 
& s’appelloit  Jechelie. 

3.  Il  fit  ce  qui  étoit  agréable  au  Seigneur, 
& U fe  conduifit  en  tout  ce  ejui  regardoit  le 
culte  de  Di.  u comme  Amafias  fon  pere. 

4.  Il  ne  ruina  pas  néanmoins  les  hauts  lieux 
confacrés  au  Seigneur  ; ôc  le  peuple  y facri- 
fioit,  ôcy  brûloit  de  l’encens  , contre  fordon- 
Ttance  de  la  loi. 


I.  Anno  vigefimo  fepti- 
mo  Jéroboam  regis  Ifraël , 
regnavit  Azarias  filiut  Ama- 
fii  regis  Juda. 


1.  Sedecim  annorum  e- 
ratcùm  rcgnarc  coe|i(lct,  & 
quinqraginta  duobus  anni» 
regnavit  in  Jerufalem , no- 
men  marris  ejus  jechelia  d« 
Jerufalem. 

3.  Fecit  ouod  erat  placi- 
tum  cqram  Domino , juxta 
omnia'qu*  feat  Amazias  pa« 
ter  ejus. 

4.  Verumtamen  excella 
non  eft  demolitus  : adhuc 
populus  facrilicabat , & ado^ 
ïebat  incenfum  in  excellîsa 


y.  Mais  le  Seigneur  frappa  ce  '^01,  parce 
éjü'il  entreprit  d'exercer  les  jonélions  du  Jacer- 
doce;  ÔC  il  demeura  lépreux  jufqu’au  jour  de 
fa  mort.  Il  vivoit  à part  dans  une  maifon 
écartée.  Cependant  Joathan  fils  du  Roi  étoit 
grand-maître  du  palais,  6c  jugeoit  le  peuple. 

6.  Le  relie  des  aélions  d’Azarias , ôc  tout 
ce  qu’il  a fait , eft  écrit  au  livre  des  annales 
des  Rois  de  Juda. 

Tome  II,  Part.  //. 


s.  Percullit  autem  Domi- 
nos regem , & fuit  leprofus 
ufque  in  diem  mortis  fujr,  Sc 
habitabat  in  domo  libéra  fe- 
oijum  : Joathan  verô  filiu* 
regis  gubernabat  palatium , 
& judicabat  populuin  terri. 

6.  Rcliqua  autem  fermo- 
num  A/arii  , & univerf» 
qui  fccir,  nonne  lue  feripta 
funt  in  Libro  verborum  dits 
runa  regum  Juda  i 
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7.EtdormivitA7ariascuin 
patribus  fuis  : fepelieruntque 
eum  cum  majoribus  fuis  in 
civitate  David , & regnavit 
Joatban  filius  ejus  pio  eo. 
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7.  Et  Azarias  s’endormit  avec  (es  peres  : & 
il  fut  enfeveli  avec  fes  ancêtres  dans  la  vilw^ 
de  David.  Et  Joaihan  fon  fils  régna  en  fa 
place. 


L’an  du  monde  3245. 

8.  Annotrigefimo-oôavo  S.  La  trente-huitieme  année  du  régné  d A» 
varias  Roi  de  Juda  , Zacharias  fils  de  Je^ 
fuper  Ifracl  in  Samaria  fex  boam  régna  dans  Ifiacl  a Samarie  penaani, 
' fix  mois. 


Uan  du  monde  3232. 


9.  & fccit  ^uod  malum  eft 
'coram  Dommo , lîcut  fece- 
rant  patres  ejus  : non  rcccf- 
lît  à peccatU  Jéroboam  filii 
Kal>jth,qui  peccarc  fccit  If- 
racl. 

T O.  Con  juravit  aiitem  con- 
tra eum  Séilum  filius  Jabes  : 
pcrculliiquc  cum  j^Uin , 8c 
snierfeeic , rcgna\itquc  pfo 

CO. 

II.  RcHqua  autem  verbo- 
rum  ^cbariar  nonne  harc 
lcripta  funt  in  Libro  fermo- 
num  cHerum  rcgum  Ifrae!  ? 

T a.  lile  eA  fermo  Domini) 
quem  locutus  cA  ad  Jehu , 
dicens  : Filti  tuî  ufque  nd 
quartam  gcnerationcfn  fe- 
dcbum  fuper  thronum  iirael. 
Fadumque  cA  ita« 


p.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur, comme 
avoient  fait  fes  pe’res  ; & il  ne  fe  retira  point 
des  péchés  de  Jéroboam  fils  de  Nabath,  qui 
avoir  fait  pécher  Ifracl.  /liijft  fut-il  le  dernier 
delà  race  de  Jelm  qui  régna jur  Ifràél. 

10.  Car  SeUum  fils  de  Jabès  fit  une  con- 
juration contre  lui.  Il  l’attaqua,  fie  le  tua  pu- 
bliquement ; fie  il  régna  en  fa  place. 

1 1 . Le  refte  des  aélions  de  Zacharias  eft 
écrit  au  livre  des  aluiales  des  Rois  d Ifracl. 

12.  Ainfi  fut  accompli  ce  que  le  Sekneur 
avoir  dira  Jehu:  Vos  enfans  feront  ams  fur 
le  trône  d’Ifraël  jufqu’à  la  quatrième  géné- 
ration feulement. 


§.  1 1.  Selliim  ne  régné  qu'un  mois  fur  Ifraël.  U tjl  tué  par  Manahem , quiluifuc- 
cede.  Ce  Prince  exerce  de  grandes  cruautés  contre  les  habitans  de  Therfa.  Il  régné 
pendant  dix  ans.  Phaceià  fon  fils  , qui  lui  fuccede , ejl  tué  par  Phacee  > que 
régné  en  fa  place.  • 


L’an  du  monde  3233. 


13.  Si'llum  filius  Jabcs 
regnavit  trigefimo-nona  an- 
no  Aiarix  regis  Juda  : reg- 
navit autem  uno  menfc  in 
Samaria. 

14.  Ft  afeendit  Manahem 
filius  Gadi  dcTIierfa,  venit- 
rjif  in  Samariam,  & pereuf- 
fit  Setlum  filium  Jabes  in 
Samaria , Ik  interfecit  cum  , 


1 3.  La  trente  - neuvième  année  du  régné 
d’Azarias  Roi  de  Juda , Sellum  fils  de  Jabès 
commença  à régner  fur  Ifraél  ; fie  il  régna 
un  mois  feulement  à Samarie. 

14.  Car  Manahem  fils  de  Gzdi  général  des 
troupes  de  Zaclrarie , ayant  appris  qu'il  avait 
été  tué , vint  de  Therfa  à Samarie  , pour  ven- 
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^er  fa  mort.  Il  attaqua  Sellum  fils  de  Jabès, 
le  tua  dans  la  même  ville  , & rdgna  en  fa 
place. 

1 y . Le  relie  des  a£Hons  de  Sellum , & la 
.confpiration  qu’il  fit  pour  furprendre  le  Roi, 
eft  écrite  au  livre  des  annales  des  Rois  d’If- 
4:aël. 

1 5'.  En  ce  même  tems  Alanahem  prit  la 
ville  ^e  Thapfa , tua  tout  ce  qui  étoit  de- 
dans , & en  ruina  tout  le  territoire  jufqu’aux 
confins  de  Therfa , parce  que  les  habitans 
ne  lui  avoientjpas  voulu  ouvrir  les  portes.  Il 
tua  toutes  les  femmes  grofles , & il  leur  fen- 
dit le  ventre. 

*7-La  trente -neuvième  année  régné 
d Azarias  Roi  de  Juda  , Manahern  fils  de 
.Gadi  commença  à régner  fur  Ifraël  à Sama- 
lie,  & y régna  dix  ans. 

i8.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  & il 
ne  le  retira  point  des  péchés  de  Jéroboam 
fils  de  Nabath  , qui  avoir  fait  pécher  Ifraël 
pendant  tout  fon  régné. 

ip.  Phul  Roi  des  AlTyriens  étant  venu  dans 
la  terre  d' Ifraël  à la  criere  de  Manahern  , ce 
prince  lui  donna  mille  talens  d’argent , afin 
(}u  U le  fecourut , & qu’il  affermît  fon  régné. 

20.  Manahern  leva  cet  argent  dans  Ifraël 
fur  toutes  les  perfonnes  puiffantes  & riches, 
pour  le  donner  au  Roi  des  AlTyriens  ; & il  les 
taxa  à cinquante  licles  d’argent  par  tête.  Le 
Roi  d’AlTyrie  retourna  aufli-tôt,  & il  ne  de- 
meura point  dans  le  pgys. 

2 1 . Le  relie  des  atlions  de  Manahern , & 
tout  ce  qu’il  a fait , eft  écrit  au  livre  des 
annales  des  Roi5  d’Ifraël. 

22.  Manahern  s endormit  avec  fts  peres. 
Lt  Phacéia  fon  fils  régna  en  fa  place, 

' ■ > 

2 J.  La  cinquantième  année  du  régné  d’A- 
?arias  Roi  de  Juda , Phaceïa  fils  de  Mana- 


AT.  XV. 

regnavhque  pro  eo« 


IJ.  Reliqua  autem  verbo- 
rum  Sellum,  & conjuptio 
tins , per  quam  tetenmt  in- 
lîdias, nonne  hfc  feripta  funt 
in  Libre  fermonum  dierum 
regum  Ifraël  ? 

Tune  pereuflit  Mana- 
hem  Thapfam,  & omnes  qui 
erant  in  ea,  8c  termines  ejui 
de  Therfa , nolueraiu  enim 
aperire  ei  : Scinterfecit  om- 
nés  prargnantes  ejus , 8t  fei- 
dit  eas. 


17.  Anno  trigefîmo-nono 
Aaarix  regis  Juda,  regnavit 
Manahern  lUius  Gadi  fuper 
Ifraël  decem  annis  in  Sania- 


18.  Fecitque  quod  erat 
malum  coranf  Domino:  non 
recedtt  à peccatis  Jeïoboam 
filii  Nabath,  qui  peccare  fe- 
cit  Ifraël  cundis  aiebus  ejus. 

19.  Veniebat  Phul  rcjc 
AITyriorum  in  terrain , 8c 
dabat  Alanahem  Phul  mille 
talcnta  argent! , ut  elfet  ei  in 
auxilium,  8c  firmaret  reg- 
num  ejus. 

10.  Indixitque  Manahern 
argentum  fuper  Ifraël  eunc^j 
lis  potcncibus  8c  divitiaus,  u| 
darct  régi  Aflyriorum  quin- 
quaginta  lîclos  argenti  per 
IiiWulos  : reverfufquc  eft  rex 
Alfyriorum , 8c  non  eft  mo- 
ratus  in  terra. 

11.  Rcliquaautemfermo- 
n;m  Manahern , & univerfa 
qui-  feeit , nonne  hæc  ferip- 
la  lunt  in  Libro  fermonun» 
dierum  reguiti  Ifraël  ? 

îî.  Et  dormivit  Mana- 
hem  cumpattibus'fiiisireg» 
navitquc  Phaceia  filius  ejus 
pro  eo. 

ij.  Anno  qeinquageftmo 
A/.irii  regis  Juda,  regnavit 
Phaceia  filius  Manahern  H*- 

Hij 


Digitized  by  Google 


éo  ' tES  ROIS.  Liv.IV.  Ch?p:  XK 

per  ifrael  in  Samaria  bien-  hem  commença  à régner  fur  Ifraël  a Sam^ 
‘ rie } ôc  y régna  deux  ans. 

L’an  du  monde  3243. 

ît  & fccit  quod erat  ma-  24.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur , & il 

Jura  coram  Domino  : rion 
reccflît  à peccatis  Jcroboam 
filii  Nabath,qui  peccaïc  fecit 
Ifrael. 

15.  Conjuravit  autem  aa- 
verfut  eum  Phacee  fiJiusRo- 
jneiix , dux  ejus , & percuf- 
lit  eum  in  Samaria  in  turre 
domus  regix . juxra  Argob , 

& juxia  Arie,&  cum  eq  quin- 
quaginta  viros  de  filii*  Ga- 
Jaaditarum,aeinterfedieum, 
legnavitque  pro  eo. 

L’an  du  monde  3245’* 

î#.  Reliqua  antem  Ter-  25.  Le  refte  des  aûions  de  Phacéïa  J 6c 

wonum  Phaceia,&  univcrfa  ^CS  an- 

qux  fecir,  nonne  hic  Icnp-  '■  , T . ... 

ta  fum  in  Libro  fermonum  naleS  dcs  RoiS  Q llrael. 
dierum  rrgun^rael  ! 

5.  III.  Phacée  régné  pendans  vingt  ans.  R fait  le  mal  devant  le  Semeur.  7îie- 
glathpkalafar  tranfporte  pendant  fon  régné  une  grande  partie  des  Ifraelites  en 
Affyne.  Ofee  confpire  contre  Phacée j le  tut.  &■  régné  après  lui.  Joathan  règne 
fur  Juda  pendant  fei\c  ans  ; b"  après  fa  mort . Acha^  fon  fis  Lui  fuccede. 

L’an  du  monde  324(5’. 

17.  Annoqninqnagcfimo-  27.  La  cinquante-deuxieme  année  du  r$gne 

fecundo  Aaarixrwisjuda,  d’Azarias  Roi  de  Juda,  Phacéc  fils  de  Ro- 
meiix7uper  ifrael  îir'sama^  méfie  régna  dans  Ifraël  à Samarie  pendant 
lia  vigiuti  annij.  villgt  anS. 

18.  Etfecitquodcratma-  28. 11  fit  le  mal  devant  le  Seigneur , ôc  il 

lumcOTamDoriimotnonre-  retira  point  des  péchés  de  Jerobeftm 

fiiü  Nabath,  qui  pcccare  fe-  fils  de  jNabath,  qm  avoit  lait  pécher  IlracX. 

15».  In  diebus  Phacee  régit  2p.PendantIe  régné  de  Phacéc  Roi  d’If' 
n.Èl,TMgla.hphalalàr  Roi  f » Aflyrions  vint 
& Abel  Domum,  Maacha  en  Ifraël la  Prière  a Achab  Rot  de  Juda,  oc 
& Janoc , & Cedes  & Afor , pjjj  Aion  ÔC  A Del-Maifon  de  Maacha  ,ôcja- 
uMivtifam’tcrramNcphtha-  noé  , Cedès , Azor , Galaad  , la  Galilée  & 
li  ! & tranftuiit  eos  in  Aiiy-  (out  le  pays  de  Ncphthafi , ôc  en  tranfporta 
tous  les  habitans  en  Aflyrie. 

30.  Conjuravit  autem  , sc  ^o.  Alais  Ofée  fils  d’Ela  fit  une  confpira- 


ne  fe  retira  p>oint  des  péchés  de  Jéroboam 
fils  de  Nabath  , qui  avoit  fait  pécher  Ifraël. 

2 J.  Phacée  de  Romélie,  général  de  fes 
troupes , fit  une  confpiration  contre*lui.  Il 
l’attaqua  à Samarie  dans  la  tour  de  la  maifon 
royale , près  d’Argob  ôc  d’Arié , ôc  cinquante 
hommes  qui  étoient  avec  lui  ; ôc  il  le  tua  6C 
régna  en  fa  place. 
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tion  contre  Phacdefils  de  Romélie',  pour  le 
furprendre.  Il  l’attaqua , le  tua , & régna  en 
fa  place  la  vingt-trojfieme  année  du  régné  de 
Joathan  fils  d’Ozias,  dr  la  quatrième  de  celui 
d'/lchaz.  * 

51.  Le  refie  des  aâions  de  Phacée,  & tout 
ce  qu’il  a fait , eft  écrit  au  livre  des  annales 
des  Rois  d'ilraël. 

32.  I.a  fécondé  année  du  régné  de  Phacée 
fils  de  Romélie  Roi  d’Ifraël,  Joathan  fils 
d’Ozias  Roi  de  Juda  commentja  à régner.  , 

33.  Il  avoir  vingt ^cinq  ans  lorfque  fon 
re^e  commença  -,  6c  il  régaa  dans  Jerufa- 
lem  pendant  feize  ans.  Sa  mere  s’appelloit 
Jerula , 6c  étoit  fille  de  Sadoc. 

34.  Il  fit  ce  qui  étoit  agréable  au  Seigneur, 

& fe  conduifit  en  tout  comme  avoit  fait  O- 
zias  fon  pere. 

3 J.  Il  ne  détruifit  pas  néanmoins  les  hauts 
lieux  ; car  le  peuple  y facrifioit  encore , 6c 
y brûloir  de  l’encens.  Ce  fut  lui  qui  bâtit 
la  plus  haute  porte  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur. 

35.  Le  refte  des  a£Uons  de  Joathan,  6c 
tout  ce  qu’il  a fait , eft  écrit  au  livre  des 
annales  des  Rois  de  Jûda. 

3 7.  En  ce  même  tems , le  Seigneur  com- 
mença à envoyec»en  Juda  Rafin  Roi  de  Sy- 
rie , 6t  Phacée  fils  de  Romélie. 

38.  Et  Joathan  s’endormit  avecfes  peres; 

& U fut  enfeveli  avec  eux  dans  la  ville  deDa- 
vid  fon  pere.  Et  Achaz  fon  fils  régna  en  fa 
place. 


ét 

letendit  infijùs  Ofee  filiiit 
Ela  contra  Phacee  filiuin 
Romcliar,  Sf  perculfit  cum, 
& imcrfecit  : regnavitqca 
pro  eo  vigcfimo  anno  Joa- 
than fUii  Otiz. 


31.  Rfliqiiaautem  rcrmo- 
num  Phacee,  & univerlà  quz 
fccit,  nonne  hzc  fcripia  lünt 
in  Libro  Jermonum  dierum 
regum  Ifrael  { 

3;.  Anno  fccundo  Phacee 
filii  Romcliz  reg's  Ifrael , 
regnavit  Joathan  filius  O- 
ziz  regis  Juda. 

33*V^'g'nt>  qitinqoe  anno- 
nim  erat  cùtn  regnare  c'tr- 
pilîêt,  & fedecim  annic  reg- 
navit in  Jerufalem,  nomen 
matris  ejus  Jentfa , filia  Sa- 
doc. 

34.  Fecitquc  quod  erat 
placitiim  coram  Domino  ; 
juxta  omnia  quz  feccrac'O- 
zias  pater  fuus,  operatus  efl, 

3Î.  Verumtamen  excelfa 
non  abftulit  : adhuc  popu- 
lus  immolabat , & adolebat 
incenfum  in  exccKîs  : ipfo 
zdificavit  portamdomuiDo- 
mini  lublimiRimain. 

3<.  Reliqua  autem  lërmo- 
num  Joathan , & univerlà 
quz  fccit , non  hzc  lcripta 
• funt  in  Libro  verborum  die- 
rnm  regum  Juda  ! 

57.  In  diebut  illis  ccrpit 
Dominus  mittere  in  Judam, 
Rafin  regem  S>  riz , & Phar 
cec  filium  Rpmeliz. 

38.  Et  dormivit  Joathan 
cum  patribus  fuis,  fepultufi- 
que  cil  clim  eis  in  civitaie 
David  patris  fui , & regnavit 
Achaz  filiut  ejus  pto  eo. 
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CHAPITRE  XVI. 


§.  I.  Acha^  Roi  de  Juda  ne  fait  point  ce  qni^ejl  agréable  au  Sehneur,  Il  confacre 
fon  filt  aux  Idoles  ^ en  le  faifant  pajfer  par  le  feu.  Il  eft  ajjiégé  dans  Jerufa- 
lem  par  Rafin  Roi  de  Syrie.,  Gr  par  Phacée  Roi  d'Ifrael.  Il  envoie  demander 
du  fecours  au  Roi  des  Ajfy riens  ^ qui  prend  Damas  . Gr  tue  Rajîn. 

L’an  du  monde  ^262.  Av  ant  J.  C.  742; 


1.  Anna  dcdmo-iëptimo 
Phacce  hlü  Romeli*  , reg- 
nnric  Achaz  fUius  Joatlian 
rcgiajifda. 

X.  .Vigixo  annorum  erat 
Achaz  tum  regrare  capif- 
fet,  & fcdecim  annis  regna- 
vit  in  Jcnifalcm  : non  Tecit 
quod  crat  placitttin  in  conf- 
pcdu  Domini  Doi  fui,  Ccut 
Darid  parer  ejus. 

3.  Sed  ambdavit  in  via  re- 
gum  Ifracl  : infuper  & filium 
luum  confecravit , transfe- 
rcns  per  ignem  fecundùm 
idola  Gcniium , qua:  dilTi- 
pavit  Dominas  coramfilüs 
Ifracl. 


I . La  A dix-feptieme  année  du  régné  dePhacée 
•fils  de  Romélie , Achaz  fils  de  Joathan  Roi 
de  Juda  monta  fur  leérône.  ^ 

2.  Il  avoir  V5n^  ans  lorfqu’il  commença 
à régner  , & il  régna  feize  ans  à Jerufalem. 
Il  ne  fit  point  ce  qui  étoit  agréable  au  Sei- 
gneur fon  Dieu  , comme  David  fon  pere. 

5.  II  marcha  dans  la  vc'e  des  Rois  d’If- 
raël , & confacra  même  fon  lils  aux  idoler, 
le  faifant  pafifer  par  le  feu  , fuivant  l’idoIatric 
des  nations  que  le  Seigneur  avoir  détruites 
à l’entrée  des  enfans  d’Ifrael  dans  la  Pa~ 


4.  Immolabatquoquevic- 
tinias,  & adolebat  inccnfum, 
in  cxcellîs , & in  collibur;  Si 
i'ub  Omni  ligno  frondofo. 


%.  Tune  afeendit  Rafin 
rexSyriar,  & Phaccc  filius 
Uoniclùc  rex  Ifracl , in  Jc- 
rulalcm  ad  pr^liandum  : 
tumqiic  obfidcrcnt  Achaz  , 
non"  valcrum  fuperare  cum. 

In  temporc  illo  relli- 
tuit  Rafin  rex  Syrix,  Ailam 
Syrix,  Si  ejccic  Judxos  de 
Aila  : & Idumxi  venerunc  in 
Ailam, & habitavenmt  ibi 
ufquc  in  dicm  hanc. 


lejline. 

4.  Il  immoloit  aufli  des  vi£Umes , & ot 
froit  de  l’encens  fur  les  hauts  lieux , fur  les 
•collines , 6c  fous  tous  les  arbres  chargés  de 
feuillages. 

y.  Alors  Rafin  Roi  de  S)^ie  6c  Phacée  fils 
de  Romélie  Roi  d’Ifraël  sortant  ligués  enjem- 
ble,  vinrent  mettre  le  fiége  devant  Jerufa- 
lem ; Ôc  tenant  Achaz  afiiégé , ils  ne  purent 
néanmoins  le  prendre. 

6.  En  ce  meme  tems  > Rafin  Roi  de  Sy- 
rie reconquit  Elam  de  Syrie , 6c  en  chafla 
les  Juifs  eftti  Pavoient  prifes  fur  les  Iduméens; 
ôc  Payant  rendue  à ces  peuples , les  Iduméens 
vinrent  à Elam,  ôc  y habitèrent , comme  ils 
y font  encore  aujourd’hui. 
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'L’an  du  monde  3263. 

7.  U année  fuivante  , Rafin  ù"  Phacée  s'uni-  7.  Miiît  autem  Achaz  nun- 

rent  de  nouveau  pour  venir  afftétrer  Jerufalem.  ad  Tlicgiathphalarar  re- 

, r A tr  2 ^ gem  Allyriuruni  , dicens  ! 

Alors  Achaz  envoya  des  Amballadeurs  a Servus  juus , & fiiius  tuui 
Théglathphalafar  Roi  des  AlTyriens  , pour  'goiu^afcende.&  faivum 
lui  dire  de  la  part  : Je  luis  votre  lerviteur  oc  & de  manu  regU  Ifraei , qui 
votre  fils.  Venez  ne  fauver  des  mains  du  confurrexerimt  adveriimi 
Roi  de  Syrie , & des  mains  du  Roi  d’Ifiaël;^ 
qui  fe  font  ligués  contre  moi. 


L’an  du  monde  3264.. 

4 8.  Et  ayant  amalTé  l’argent  & l’or  qui  fe  8.  Et  cùm  colIegilTct  ar- 

put  trouver  dans  la  maifon  du  Seigneur  & 
dans  les  trélors  du  Roi , il  en  fit  des  pré-  mini , & in  [hefauris  regis , 
fens  au  Roi  des  Aflyriens.  “S*  Airynorum  mu- 

' ncra. 


ÿ.  Le  Roi  des  AlTyriens  s’étant  rendu  à ce 
qu’il  défiroit  de  lui  , vint  à Damas , ruina  la 
ville , en  transféra  les  habitans  à Cyrene  , & 
, tua  Rafin. 


ÿ.Qui&  acqiiievit  volun- 
tati  cjjus  : afeendit  enim  rex 
Aflÿricnim  in  Daraafeum , 
& vaftavit  cam  , & tranftulii 
habitatorcs  ejus  Cyrenen , 
Ralin  autem  intcrfccit. 


^.ÎÏ.A'chaj  va  à Damas  voir  le  Roi  des  A£ÿriens.  Il  ordonne  au  grand -prêtre 
Urie  défaire  faire  un  autel  comme  celui  de  Damas . dont  il  lui  envoie  le  mor 
^dele.  Il  abandonne  le  culte  du  Seigneur  ^ Srembrajfe  celui  des  idoles.  Il  meurt ^ 
Cr ftm  fils  Eiechias  lui  fuccede. 


10.  Alors  le  Roi  Achaz  alla  à Damas  au- 
devant  de  Théglathphalafar  Roi  de^^lTy- 
riens:  & ayant  vu  l’autel  qui  étoit  à Damas, 
il  en  envoya  au  pontife  Drie  un  modèle  qui 
en  repréfektoit  exaflement  tout  l’ouvrage. 

1 1 . Et  le  pontife  Ur^e  bâtit  un  autel  ^out 
femblable  à celui  de  Damas , félon  l’ordre 

3u’il  en  aVoit  reçu  du  Roi  Achaz,  en  atten- 
ant que  ce  Roi  fut  revenu  de  Damas. 

12.  Lorfque  le  Roi  Achaz  fut  revenu  de 
Damas  , il  vit  cet  autel , & il  le  révéra , & y 
vint  immoler  des  holocauftes  & fonfacrifice. 

ïj.  Il  fit  des  oblations  de  liqueurs,  &y 
rdpandit  le  fang  des  hofties  pacifiques'  qu’il 
^’oit  offertes  fur  l’autel. 


1 0.  Pfrrexitque  rex  Achaz 
in  occurliimThcglathphala- 
far  régi  AlTyriorum  in  Da- 
mafeum  ; cumque  vj^^ct 
altarc  Damafci , iiii/îWc* 
Achaz  ad  Uriam  facerdo- 
tem  exemplar  cjut  & lïmili- 
tudinem  juxta  omne  opus 
cjus. 

TI.  Extruxitqtie Urias  (â- 
cerdos  altare  ; juxta  omnia 
quai  prxcepcrat  rex  Achaz 
de  Damafco.ita  fccit  faccr- 
dos  Uriat,  doncc  veniret  rex 
Achaz  de  Damafeo. 

11.  Cumque  vcniflët  rex 
de  Damafeo , vidit  altare,  1t 
ver.f  ratus  eft  illud  : afcciidit- 
q-jc  & immolavit  holocauf- 
ta,  & facrificium  fuiim, 

1 5.  if  libr.vit  libaniina , & 
fu dit  fmgi.intm  ■ pacihro- 
rum,  qux  ebtulcrat  fupei  al- 
laic. 
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14-  Porrô  altare  ireum, 
quoJ  erat  coram  Domino , 
tranftulit  de  facic  rempli,  & 
de  loco  altari5,.&  de  loco 
tempii  Domini , pofuit(]ue 
illuii  ex  latccc  altarù  ad  A- 
^uilonem.  . 


LES  ROIS.  Liv.  IV.  Chap.  XVh 

1 4.  Il  tranfporta  l’autel  d’airain  SalomoH 
avait  fait  faire , & qui  droit  devant  le  Sei- 
gneur , de  devant  la  face  du  temple , du  lieu 
de  l’autel,  & du  milieu  du  temple  du  Seigneur 
où  il  avait  été  placé  par  ce  Frtnce;  & il  le  mit 
àcôté  de  l’autel  nouveau  cju  il  avait  fait  faircy 
dans  un  coin  du  parvis,  vers  le  feptentrion. 

I y.  Le  Roi  Achaz  donna  aufli  cet  ordre  à 
Urie  : Vous  offrirez  fur  le  grand  autel  que  fai 
fait  faire  l’holocaufle  du  matin  & le  facrifice 
IlTni  rèms^'sTft-  J l’holocaufte  du  Roi  & fon  facrifice, 

jus',  & holocauf-  l’holBcaulle  de  tout  le  peuple  , leurs  facrifi- 
ces  & leurs  oblations  de  liqueur  ; ôc  vous  ré-^^ 
pandrez  fur  cet  autel  tout  le  fang  des  vic- 
times. Mais  pour  ce  qui  eft  de  l’autel  d’ai- 
rain , je  me  réferve  d’en  ordonner  à nxa  vo- 
lonté. 

16.  Le  pontife  Urie  exécuta  donc  en  tou- 
tes chofes  les  ordres  que  le  Roi  Achaz  lui 
avoir  donnés.  • 

Le  Roi  Achaz  fit  auffi  ôter  les  focles 


i5.-Prrccpit  quoque  rex 
Acim  Urijr  lâcerdoti , di- 
cens  : Super  nltare  ma  jus  of- 
fcrholocauftummatutmum, 
& latrificium  vefpcrtinum , 
& holocauHi;; 
crilicium  ejus 
lum  univerfi  popuii  (crrx,& 
(âcriiicia  eorum,  8c  libamina 
eorum,  8t  omnem  langui- 
nem  holo.aufti , 8c  univer- 
fum  fangiiinem  viâim*  fu- 
pcr  illucTetHindes:  altare  ve- 
ro  zreum  cric  paratum  ad 
voluntacem  meam. 

t6.  Fccit  igitur  Urias  fa- 
cerdos  , juxia  omnia  qua; 
priceperat  rex  Acliaa. 


1 7-Tulit  autem  rex  Achaz 
cxlatas  bafes , & lutcrem  , 
oui  erat  defuper  : & mare 
ocpoiuit  de  bobus  xreis,  qui 
fülientabant  illud , 8c  poluit 
fuper  pas'imemujn  fttatum 
lapide, 


17- 


bâti 


. Muûch  quoque  fab- 
quod  xdificaverat  in 


ornés  de  gravures , ôc  les  cuves  d'airain  qui 
étoient  delfus.  Il  fit  auffrôter  la  mer  cÜ 
deffus  les  bœufs  d’airain  qui  la  portoient,  & 
il  la  mit  fur  le  pavé  du  temple  qui  étoit  de 
pierr^  la  laijfant  ainji  dans  le  mépris,  <ér  hors 
d’étape  fervir, 

18.  Il  ôta  auüi  le  couvert  du  lieu  oü  les 
tcmplo,  Sc  ingrelfum  regis  prêtres  fe  repofoient  le  iour  àvL  fabbat,  qu’il 

plumDÔmini,  propter  te-  ‘‘•^-meme  bati  dans  le  temple:  ôc,  au 

gem  Ailyriotum,  „ lieu  de  l’entrée  de  dehors  par  où  le  Roi  paf- 
foit  du  palais  au  ternple  a la  vue  du  peuple  , 
il  en  fit  une  au-dedans  par  où  il  entrait  Jecre- 
tement , à caufe  du  Roi  des  AfTyriens  aucjuel 
il  craignait  de  déplaire , en  adorant  le  Seigneur, 
ip.  Le  refte  des  allions  d’Achaz  eft  écrit 
au  livre  des  amialcs  des  Rois  de  Juda. 


19,  Rcliqua  autcfrtterbo- 
mm  Achaf , qux  fecir,  non- 
ne  ha?c  feripta  funt  in  Libro 
icrmonum  dierum  rcguio 
Juda  f 

20*  Doiioivitquc  Açhai 


20,  Achaz  s’endormit  avec  fes  pères  ^ ôç, 

U 
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U fut  enfeveli  dans  la  ville  de  D^yid.  Et  Eze^  pambus  fuis,  & fepi- 

y-  r Z ri  tus  eit  cum  ets  m avicate 

chias  ion  fils  régna  en  fa  place.  David,  & regnavit  Ezechias 

fiüus  ejus  pro  eo. 


CHAPITRE  XVII. 


^.I.Ofée  Roi  (ClfraH  fait  le  mal  devant  le.  Seigneur.  Il  ejl  ajfujetti  au  Roi  dei 
AJjyrieiu.  Ce  Prince-  ayant  fù  ^uil  voulait  fe  révolter  ^ marche  contre  lui . le 
. prend  dans  Samarie.,  dont  il  envoie  les  habitans  en  AJfyrie.  Dieu  le  permet  ainjt 
pour  les  punir  de  leur  idolâtrie. 


L’an  du  monde  5274.  Avant  J.  C.  730, 

uLa  douzième  aijnde  du  régné  d’Achaz  i.  AnnoJuodecimoAcliai 
Roi  de  Juda,  Ofée  fils  d’Ela , ejui  dès  la  qua-  Samaîb  Spa 

trieme  année  de  ce  régné , avoit  tué  Phacée  fils  Ifraei  novem  annù. 

'de  Romélie , ér  s'étoit  emparé  du  royaume  d'Ifi.  ^ 

ra  'él  où  il  y avoit  eu  beaucoup  de  troubles , rdgna  ■ • 

tnfinpaifiblement  fur  Ifraëi  a Samarie  pendant 
neuf  ans. 


2.11  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  mais 
. non  comme  les  Rois  d’Ifraël  qui  avoient  été 
avant  lui  : car  il fouffroit  que  fbn  peuple  allât  à 
Jerufalemy  adorer  le  vrai  Dieu;  ce  que  fies  pré- 
décejfeurs  avoient  toûjours  empêché. 

3.  Cependant  Salmanafar  Roi  des  AlTyriens 
qui  avoit  fuCcédé  à Théglathpkalafar , marcha 
contre  lui  dès  la  quatrième  année  de  fou  régné. 
Et  defiors  Ofife  fut  afiervi  à Salmanafar  Roi 
Res  AlTyriens,  &lui  payoit  tribut. 

4.  Mais  le  Roi  des  Aflyriens  ayant  dd- 
couvert  qu’Ofce  penfoit  à fc  rdvoltcr  contre 
lui , ôcque  , pour  s’affranchir  du  tribut  qu’il 
lui  payoit  tous  les  ans,  il  avoit  envoyé  des 
AmoalTadeurs  à Sua'Roi  d’Egypte , il  l’afllé- 
gea;  ôc  l’ayant  pris,  il  l’envoya  lie  en  pri- 
fon.  y oici  comme  la  chofe  fe  pajfa  : 


■1,  FecicquA  fxulum  coram 
Domino  ; fed  non  ficuc  rc- 
ges  li'rad,  qui  ante  eum  fuc*> 
ram* 


J.  Contra  hune  afeendit 
Salmanafar rex  AiTyriorum, 
& failli?  eft  ei  üfcc  fervus , 
rcddubatque  üli  tributa. 


4.  Cumque  deprehendin. 
fut  rex  Aifyriorum  üfee  , 
qu6d  rcbcUare  niccns  mifif* 
Ict  nuntîos  ad  Sua  regem  Æ- 
gypti  , ne  prxihrct  tributs 
i«gi  Airyriorum,  fîcut  fin- 
guiis  unnis  folicus  erat,  ol>- 
ledit  cum  , & vinétum  mifit 
incarccrcm. 


L’an  du  Monde  327p.. 

y.  Salmanafar  fit  d'abord  des  courfes  par  ç.  Pcmgluurque  cll  om- 
icout  le  pays  dépendant  du  xoyaitme  d'Ifrcèl } •*  ^ ufeenaew 

*Tome  II,  Part,  U,  • ^ I 
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Samariam,  obfedit  cam  tri- 
bus annis. 

6.  Anno  autem  nono  O- 
fec,  cepk  rcx  AfTvrionim 
Samariam,  & traniWit  if- 
tac!  in  Aifyrios , poTiiitqiie 
eos  in  Hala , & m Habor 
juxn  fluviam  Go/attjiil  ci- 
viiatibus  Meùorum. 


O I s.  Li*v.  IV.  Ch  A P.  XVII. 

& étant  venu  enfuite  à Samaûe  , il  la  tint  af* 
fiégée  pendant  trois  ans. 

6.  Enfin  la  neuvième  année  du  régné  d’O- 
fée  , le  Roi  des  Affyriens  prit  Samarie , 6c 
transféra  les  Ifraélites  au  pays  dcsAflyriens, 
ôcles  fit  demeurer  dans  Hala  6c  dans  Habor 
villes  des  Medes , près  du  fleuve  de  Gozan. 


L’an  du  monde  328}. 


7.  FaAum  eft  ertîm , cùm 
peaalTent  Hlii  Ifrael  Domi- 
no Dco  fuo  , qui  eduKcrat 
cos  (le  terra  Ægypii , colue- 
rum  dcos  alienos* 


8.  Et  ambulaverunt  juxta 
ritum  Gentium  , quas  con- 
fum^fcrat  Dominus  inconf- 
pcitu  filiorum  Ifrael  & re- 
gum  Ifrael , quia  iîmÜiter 
iccerant. 

9.  Et  offcndenmt  fîIH  îf- 
rael  verbis  non  reâis  Donti- 
niim  Dcum  fuum  : & ædifî- 
caverimt  lïbicxcclfaincunc* 
tis  urbilnrs  fuis  ^ à turre  cuf- 
todum  ufque  ad  civicatem 
jnunitam* 


10.  Fecerunîque*(ibi  fta- 
tua$  ) & lucos,  in  omiii  colle 
fublimi , & fubtcr  omne  lig- 
nuni  iicmorofum. 

1 1.  & adoiebant  ihî  înccn- 
fum  fuper  aras  in  morem 
Gentium,  qua*  tranftulcrat 
Dontinus  à facic  eorum  : fc- 
ccruntque  verba  pclTima  ir- 
ritantes Dominum. 

lî.  Et  coîuerunc  immun- 
ditias , de  quibus  prreepit 
cis  Dominus  ne  faccrent  ver- 
tum  hcc. 

T F-t  tcflificatus  cft  Do- 
minus  iii  Ifrael  5:  in  Juda  , 
per  manum  omnium  Pro- 
phetarum  & Videntium , di- 
cens:  Rcveriimini  à vus  ^t;f- 


7.  Et  cela  arriva  parce  que  les  enfans  d’If- 
raël  âvoient  péché  contre  le  Seigneur  leur 
Dieu , qui  les  avoir  tirés  de  l’Egypte  , ôtde 
la  puiffance  de  Pharaon  Roi  d’Lg)^te  ) ôc 
qu  ils  adoroient  des  dieux  étrangers. 

8.  Ils  vivoient  félon  les  coutumes  des  na- 
tions que  le  Seigneur  avoir  exterminées  à 
l’entrée  des  enfans  d’Ifraël,  ôc  félon  les  cou- 
tumes introduites  par  l'impiété  des  Rois  d’If’ 
raël  qui  avoient  imité  ces  nations. 

p.  Les  enfans  d’Ifraël  avoient  donc  ofFenfé 
le  Seigneur  leur  Dieu  par  ces  acUons  crimi- 
nelles., ôc  s’étoient  bâti  des  hauts  lieux  dan» 
toutes  les  villes,  depuis  les  tours  des  gardes 
qui  fervoient  de  retraite  aux  troupeaux  & aux 
pafieurs  jufqu’aux  villes  fortes. 

I o.  Ils  avoient  aufli  dreffé  des  ftatues , & 
planté  dès  bois  fur  toutes  les  hautes  collines, 
ôc  fous  tous  les  arbres  chargés  de  feuillages, 

1 1 . Et  ils  brûloient  de  l’encens  fur  les  au- 
' tels , comme  les  nations  que  le  Seigneur 
avoir  exterminées  à leur  entrée.  Ils  commet- 
toient  des  adlions  très -criminelles  par  les- 
quelles ils  irritoient  le  Seigneur. 

12. Ils  adoroient  des  abominations,  con- 
tre la  défenfe  expreffe  que  le  Seigneur  leur 
en  avoir  faite. 

1 3I  Le  Seigneur  avoir  fouvent  fait  ces 
proteftations  dans  Ifraël  ôc  dans  Juda  par 
tous  fes  Prophètes , ôc  par  les  Voyans  , ÔC 
il  leur  avoit  dit  c Quittez  vos  voies  ^cor- 
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rompues,  & revenez  à moi  : g"rdez  mes  pré- 
ceptes & mes  cérJnionies  , lelon  toutes  les 
lois  c^ue  j’ai  prefcrites  à'vos  peres  , ôc  félon 
que  je  vous  l’ai  déclaré  par  les  Prophètes 
mes  ferviteurs  que  je  vous  ai  envoyés. 

14.  Et  ils  n’avoient  pas  voulu  écouter  le 
Seigneur;  mais  leur  tête  étoit  devenue  dure 
& inflexible  comme  celles  de  leurs  peres , 
qui  n’avoient  point  voulu  obéir  au  Seigneur 
leur  Dieu. 


tris  peOimisiSt  cuAoditcprz 
cepta  mea , Sc  ccrcmonias , 
juxta  omnem  Icgem  quam 
prxcepi  batribus  veftris  : Si 
ficut  min  ad  vos  in  manu 
fervomm  meorum  Prophc- 
tarum. 

14.  Qu!  noif  audicrunt , 
fed  induraverunt'  ccrvicem 
fuam  juxta  cerviccm  patrum 
fuorum,qui  noluerunt  obe- 
dire  Domino  Deo  fuo. 


I y.  Ils  avoient  rejetté  Tes  lois  & l’alliance 
qu’Ü  avoir  faite  avec  leurs  peres , auflTi  - bien 
que  toutes  les  remontrances  qu’il  leur  avoit 
fait  faire  par  fes  ferviteurs.  Ils  avoient  couru 
après  les  vanités  & le  men/bnge,  ôc  ils  avoient 
agi  vainement,  en  fuivant  les  nations  dont  ils 
'étoient  environnés , quoique  le  Sejgneur  leur 
eût  défendu  exprelTément  de  faire  ce  qu’elles 
faifoient.  # 

i5.  Ils  avoient  abandonné  toutes  les  or- 
donnances du  Seigneur  leur  Dieu.  Ils.s’é- 
toient.fait  deux  veaux  de  fonte;  ils  avoient 

{>lanté  de  grands  bois , avoient  adoré  tous 
es  aftres  cm  ciel , ôc  avoient  fervi  Baal. 

1 7.  Ils  facrifioient  leurs  fils  Ôc  leurs  filles, 
& les  faifoient  paffer  par  le  feu  : ils  s’atta- 
choient  aux  divinations  ôc  aux  augures , ôc 
s’abandonnoient  auxactions  criminellesqu-’ils 
' çommettoient  devant  le  Seigneur , en  forte 
qu’ils  l’irriterent. 

18.  Le  Seigneur  ayant  donc  conçu  une 
grande  incjignation  contre  les  enfans  rf’Ifraël, 
les  rejetta  de  devant  fa  face.  Il  les  chajfa  de 
la  terre  qu'il  leur  avoit  donnée;  ôc  il  ne  demeu- 
ra plus  dans  cette  terre  que  la  tribu  de  Juda 
avec  celles  de  Levi  & de  Benjamin,  qui,  s'étant 
unies  à elle , ne  firent  plus  qu'un  même  corps,  & 
. comme  une  feule  tribu. 


I/.  Et  abjcccrunt  légiti- 
ma ejus.  Si  paft’.  m,  quud 
pepigit  cum  patribus  eorum, 
& teUi£ca(ioncs,quitus  con- 
teftatuscileostfetutiquc  funt 
vanitates,  & vané  cgcrunt  : 
& Tecuti  lune  Gentes , quz 
étant  per  circuitum  eorum , 
fuper  quibus  prxctperat  Do. 
minus  eis , ut  non  facerent 
Ccut  & ilU;  faciebant.  . 


id.  Etdereliquerunt  om- 
nia  prxccpta  Domini  Dei 
fui  ; fccerumque  fibi  confla- 
tiles  duos  vitulos,  & lucos, 
& adoraveruni  univerfam 
militiam  cœli  ; fervierunt- 
que  Ëaal , 

17.  & confecraverunt  fi- 
lios  fuos , & tilias  fiias,  per 
ignem;  & divinationibus  ler- 
vicbant  & aug  iriis  ; & tra- 
diderunt  fe  ut  facerent  ma- 
lum  coram  Domino,  ut  ir- 
ritareiit  cum. 

1 8.  Iratufque  crt  Domiisu, 
• vehementer  Ifraeli , Si  abf- 

tulit  eos  à conCpcClu  fuo,  Sc 
non  remanlït  ml!  tribus  Ju- 
da tantummodo. 


ip.  Et  cette  tribu  de  Juda  même  ne  garda . 
point  les  conunandemens  du  Seigneur  fon 


19.  Sed  nec  ipfe  Juda  eufb 
todivit  mandata  qominiDei 
fui;  vcrùro  ambulavit  in  cr- 


lij 
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roribus  Ifrael  quos  optratus 
fuerat. 

lo.  Projccitquc  Dominus 
omne  femen  irrael,&  afHixit 
eos , & craùicUt  eos  in  mânus 
iiripientium  doncc  projico- 
let  eos  à >aqie  iua  ; 


Dieu  , mais  marcha  dans  les  erreurs  & lel| 
dgareipens  d’il'rael  ; ! 

20.  de  forte  ejne  le  Seigneur  abandonna 
toute  la  race  d’Ifraël  :il  les'affligea , & les 
livra  en  proie  à ceux  qui  dtoient  venus  les 
piller,  ;ufqu’à  ce.  qu’il  les  rejettât  entière- 
ment de  devant  fa  face.  . 


II.  Px  CO  i'am  tcmpore,  .2 1 . Ceci  comrttertfa  dès  le  tems  qu’Ifraël  fit 
juo  UiiUii  efthracladomo  fchifme , ou’il  fe  fcpara  de  la  maWbn  de  Da- 

rcgemjcraboamfiliumNa-  vid , & que /«  d(.v  tribus  établirent  Jeroboam 
batli:  fcparavit  cnim  Jcro-  Jg  Nabath  pour  être  Icur  Roi  Car  Jero- 

pccc"nrieotV«h  Ifrael  d avec  le  Seigneut  , 6c 

magnum.  _ les  fit  toiubcr  dans  un  grand  péché, 

ai.  Et  a.-nbulaverunt  filii  22.  Les  cnfans  d’Ifraël  marchèrent  cnfuite 

Ifrael  m umvcriis  peccat«  jjjpjj  pous  les  péchés  de  Jcroboam  , ôüils  ne 
Jéroboam  quae  fccerat  ; & , . ». 

non  recciTerunt  ab  fis , S retircrent  point  ^ 

-3.  ufquequô  Dominus  23.  jufqu’à  ce  qu’enfiii  le  Seigneur  rejetta 

cutiocmus  fuerat  in  m.inu  de  devant  fa  face,  comme  il  Javoit 

omnium  fcrvonim  fuorura  prédit  pat  tOUS  leS  prop^tteS  fcs  fetvitCUrS  J 

p>ys  dans 

fyrios,  ufqucindicm  banc.  rAflyrie,‘Comme  U l’eft  encore  aujourd’hui. 


J.  II.  Le  Roi  des  Affyriens  envoie  de  fes  fujets  pour  habiter  dans  Samarie  ^ en  la, 
place  des  enfant  d Ifrael  qu'il  en  avait  enlevas.  Dieu  envoie  des  lions- contre  ces 
nouveaux  habitanp  Us  font  venir  desprêtres  d' Ifrael  pour  leur  apprendre  le  culte 
du  Seigneur.  Ils  adorent  en  même  teins  les  idoles.. 


14.  Adduxit  autem  rex  Af- 
fyriorum  de  Babylone,  Sc  de 
Cutha,  & de  Aeach,  & de 
Eimatli , & de  Sepharvaim  : 
Sc  collocaTit  cos  in  civitati- 
bus  Samaria:  pro  fUiis  Ifrael: 
qui  poffedcrant  Samarinm  , 
& babitaverunt  in  urbibus 
ejus. 

15.  Cumque  ibi  liabitare 
C<rpilTcnt,non  timebant  Do- 
minum  ; & immilït  in  eos 
Dominus  leone$,qui  interfi- 
citbani  eos. 

z6.  Nuntiatumque  eft  re- 
pi Ailyriorum  , & diâum  : 
Gcntcs , quas  tranftulifti , St 
hibitrre  fecifti  in  civitatibus 
Samariat,  ignorant  légitima 
Deiterr*:  & immifit  in  cos 
Domiiuu  leones,  & eccc  ùi- 


24.  Or  le  Roi  des  Aflyriens  fit  venir  des 
habitdns  de  Babylone,  de  Cutha,  d’Avach, 
d’Emath  6c  de  Sepharvai'm  , 6c  les  établit 
dans  les  villes  de  Samarie , en  la  place  des 
enfans  d'Ifraël.  CeS  peuples  pofféderent  Sa- 
niarie  , 6c  habitèrent  dans  fes  villes. 

23.  Lorfqu’ils  eurent  commencé  à y de- 
meurer, comme  ils  ne  craignoient  point  le 
Seigneur , le  Seigneur  envoya  contr’eox  des 
lions  qui  les  tuoient. 

■26.  On  en  porta  la  nouvelle  au  Roi  des 
AlTyricns  , ôc  on  lui  fit  dire  : Les  peuples 
que  vous  avez  transférés  en  Samarie , 6c  aux- 
quelsvous  avez  commandé  de  demeurer  dans 
ces  villes , ignorent  la  maniéré  dont  le  Diet} 
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de  ce  pays-Ià  veut  être  adoré  ; & ce  Dieu  a eos,e6qu6d  igaor 

' , J • • 1 tcnt  mum  Deucrri. 

envoyé  contr  eux  des  lions  qui  les  tuent , 
parce  qu’ils  ne  fayent  pas  la  maniéré  dont  le 
Dieu  de  cette  terre  veut  être  adoré. 


27.  Alors  le  Roi  des  Aflÿriens  leur  donna 
cet  ordre  , & leur  dit  ; Envoyez  en  Samarie 
l’un  des  prêtres  que  vous  en  avez  emmené 
captife. y retourne  , & demeure  avec 
ces  peuples /afin  qu’il  leur  apprenne  le  culte 
qui  doit  être  rendu  au  Dieu  du  pays. 

28.  Ainli  l’un  des  prêtres  qui  avoient  été 
emmenés  captifs  de  la  province  de  Samarie , 
y étant  revenu , demeura  à Bethel  ; & U leur 
apprenoit  la  maniéré  dont  ils  dévoient  ho- 
norer le  Seigneur. 

2p.  Chacun  de  ces  peuples  enfuite  fe  for- 
gea fon  dieu  ; & ils  les  mirent  dans  les  tem.- 
pics  & dans  les  hauts  lieux  que  les  Samari- 
tains avoient  bâtis.  Chaejue  nation  mit  le  fien 
dans  la  ville  où  elle  habitoit. 

30.  Les  Babyloniens  fe  firent  leur  dieu 
Sochothbenoth  ; les  Chutéensj  Nergel;  ceux 
d’Eniath , Afima  ; 


17.  Prateepit  autfm  r«c 
AtTyriorum,  dieen!  : Ducito 
illuc  unum  de  tâcerdotibus, 
quos  inde  captives  adduxif- 
tis , & vadat , & hahùet  cum 
eis  : & doccat  eos  légitima 
Dei  terrx. 

18.  Igitur.  cùm  veniflet 
unus  de  Tâcerdotibus  his,  qui 
captivi  dudi  fuenmt  de  Sa- 
maria , liabitavit  in  Ptthcl , 
& docebateosquomodo  co- 
Icrcnt  Dominum. 

î».  Et  unaqurque  Gcn* 
febricata  cft  Deum  fuum  : 
pofuenintque  eos  in  fanis 
exce!lis,qiix  feccrant  Sama- 
rix,  Gens  & Gens  in  urbi— 
bus  fuis,  in  quibus  habitabac. 

30.  "Viri  enim  Babyloniî 
fccerunt  Sochotltbenoth:  vi- 
ri  autem  Chutxi  fccerunt 
Nergel,  & viri  de  Emath  fe- 
cerunt  Alima. 


31.  les  Hévéens  firent  Nebahaz  &Thar- 
thac  : mais  ceux  de  Sépharvaïm  faifoient  paf- 
1er  leurs  enfans  par  le  feu , & les  brûloient , 
pour  honorer  Adramelech  & Anamelech 
diemc  de  Séphan^aïm. 

32.  Tous  ces  peuples  ne  laiflbient  pas  d’a- 
dorer le  Seigneur.  Ils  choififlToient  les  der- 
niers du  peuple  pour  les  établir  prêtres  de 
leurs  hauts  lieux , & ils  offroient  leurs  facri- 


3 1 . Porto  ÿcvxi  fccerunt 
Nebabaz  & Tharthac.  Ht 
autem  qui  étant  de  Sephar- 
vaim  , comburebent  tihos 
fiios  igni  Adramelech  & A- 
namclech  diis  Scpbarv  aim  , 

3î.  & nihilominùs  cole- 
bant  Dominum.  Fecertint 
aiitein  fibi  de  novifUmis  lâ- 
cerdotes  excelforum , & po- 
nebantcos  inianis  Tublimi- 
bus. 


fices  dans  ces  temples.  . • 

3 î.  Et  quoiqu’ils  adoraflènt  le  Seigneur , , 33-EtcùmDomûmroco-t 
ils  lervoient  en  meme-tems  leurs  dieux  j le-  yiebam  juxu  confuetudi- 
Ion  la  coutume  des  nations  du  milieu  def-  "cm  Gemium,  de  quibus 
quelles  ils  avoient  été  transférés  ^amarie.  f“«=“‘Samariam. 

34.  Ces  peuples  fuivent  encdjf  aujour-  3+.  Ufquc  in  prxfemcni 
d’hui  leurs  anciennes  coutumes  ; ils  ne  crai- 

, r-  • -1  1 . tiquum*:  non  ornent  Domi- 

gnent  pomi  le  Seigneur  ; us  ne  gardent  point  num , neque  tuftodiunt  cct 
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temoniu  fjus,  judicia  & le- 
gem,  & mandatutn,  quod 
prxcepcrat  Dominus  filüs 
Jacob,  quem  cognominavit 
llraei  ; 

Uî.  & percuflèrat  cum  fis 
|>adum , & mandaverac  eis , 
ditcns,:  Nolite  timcrc  deot 
alienoi , & non  adotetis  cos, 
pcque  colatis  eos  , & non 
immolecit  eis: 

jd.  Sed  Dominum  Deum , 
veftrum , qui  eduxit  vos  de 
ecrra  Ægypti  m fortitudine 
jiiagna  , ^ in  brachio  ex- 
tento , iplum  timcte , & il- 
ium adorate , & ipfî  immo- 
lace. 

j7.  Ceremonias  quoque, 
& judicia,  & legem,  & in^- 
datum  , quod  Uripfit  vobis , 
cuflodite  ut  faciaus  cunâis 
diebus  : & non  timcatù  dco< 
alienos. 

58.  Et  paftum,  quod  per- 
Cullit  vobifcum,  nolite  obli- 
vifci , nec  colatu  deos  alie- 
nos : 

39.  fcd  Dominum  Deum 
vcllrum  timetc,î£  ipfe  eruet 
vos  de  manu  omnium  ininai- 
corum  vcHroram. 

40.  Illi  veto  non  audie- 
runtjfed  juxta  confuctudi- 
nem  luara  ptiftinain  perpe- 
tiabant. 


41.  Fuerunt  igitur  Gcn- 
tes  iflx  timentes  quidem 
Dominum, fed  nihilominus 
& idolis  fuis  fervientes  : nam 
& 61ii  corum , & nepotes , 
lîcut  feccrunt  patres  lui , ira 
faciunt  ufquc  in  prxfcmem 
tdietn. 


ies  cérémonies,  ni  fes  ordonnances,  ni  fes 
lois,  ni  les  préceptes  qu’il  donna  à Jacob 
qu’il  furnomma  H’racl , tjuo'tqu  ïls  fe  vantent 
d'être  les  enfans  de  ce  Patriarche , 

3 y.  avec  lefquels  il  avoir  contràfté  fon  al- 
liance , en  leur  donhçint  ce  commandement 
fi  exprès:  Gardez-vous  bien  de  ré^rer  les 
dieu*  étrangers , de  les  adorer  , de  les  fervit 
& de  leur  facrifier  : 

^6.  Mais  rendez  tous  ces  devoirs  au  Sel* 
gneur  votre  Dieu  qui  vous  a tirés  de  l’E- 
gypte pat  une  grande  puiffance , 6c  en  dé- 
ployant la  force  de  fon  bras.  Recevez  - le  , 
adorez-le , ôc  lui  offrez  vos  facrifices. 

37.  Gardez  fes  cérémonies  , fes  ordon- 
nances , fes  lois , ôc  les  préceptes  qu’il  vous 
a donnés  par  écrit  ; obfervez-les  tous  les  jours 
de  votre  vie;  n’ayez  aucune  crainte  des  dieux 
étrangers  ; 

38.  n’oubliez  jamais  l’alliance  qu’il  a faite 
avec  vous  ; ôc  n’honorez  point  les  cfieux  étran- 
gers : 

3P.  Mais  craignez  le  Seigneur  votre  Dieu. 
Et  ce  fera  lui  qui  vous  délivrera  de  la  puif- 
fance de  tous  vos  ennemis. 

40.  Cependant  ils  n’ont  point  écouté  ceS 
préceptes  du  Seip^neur  dont  on  les  avoit  inf- 
truits , ôc  ils  ont  fuivi  leurs  anciennes  cou- 
tumes. <0 

4t.  Ainfi  ces  peuples  ont  craint  le  Sei- 
gneur , mais  fort  imparfaitement , puifau*'ûs 
ont  fuivi  en  même-tems  les  idoles:  car  leurs 
fils  ôc  leurs  petits  fils  font  encore  aujourd’hui 
ce  qu’ont  fait  leurs  peres. 


P 


Digitized  by  Googli 


LES  ROIS.  Liv.  IV.  Chat.XFIII. 


7i 


CHAPITRE  XVIII. 

§.  I.  Rigne  SErjchias.  Il  imite  en  tout  la  piété  de  David.  Il  détruit  les  hauts 
lieux  , rmvcrfe  les  idoles  > & met  en  pièces  le  ferpent  d'airain  ^ que  les  Ifraélites 
adoraient.  Diey  efl  avec  lui  dans  toutes  fes  entreprifes.  Il  s'aff'ranchit  du  tribut 
qu'il  payait  aux  Ajjy riens  ^ b"  il  remporte  de  grands  avantages  fur  les  Plii~ 
Lijltns.  Salmanafar  Roi  des  Ajfyr'tens  prend  isamarie^  b en  tranfpone  les 
habitant  en  /iffyrie. 

L’an  du  monde  3277.  Avant  J.  C.  727. 


t.  L A troifieme  année  du  régné  d’Ofée  fils 
d’EIa  Roi  d’ifracl  , Ezechias  fils  d’Achaz 
f Roi  de  Juda  commença  à régner. 

, V 2.  Il  avoir  vingt-cinq  ans  lorfqu’il  monta 
fur  le  trône  ; & il  régna  vingt-neuf  ans  daqs 
Jerufalem.Sa  mere  s’appeHoit  Abi , 6c  étoit 
fille  de  Zacharie. 

3.  Il  fit  ce  qui  étoit  bon  & agréable  au 
Seigneur , félon  tout  ce  qu’avoit  fait  David 
fon  pere. 

4.  Il  détruifit  les  hauts  lieux , brifa  les  fta- 
tues , abattit  les  bois  profanes , ôc  fit  mettre 
en  pièces  le  ferpent  d’airain  que  Moyfe  avoir 

■ fait , parce  que  les  enfans  d’Iliraël  lui  avoient 
brûlé  de  l’encens  jufqu’alors  ; ôc  il  l’appella 
l'Ioheftan,  c*efl-à-dire,  ce  n'efî  que  de  P airain  : 
nom  qu'il  lui  donna  pour  marquer  ce  qu'il  étoit 
•véritablement , ci^  pour  montrer  la  vanité  de 
ceux  qui  Padoroient  comme  un  dieu. 

y . Il  mit  fon  efpérance  au  Seigneur  le  Dieu 
d’Ifraël  : c’eft  pourquoi  il  n’y  en  eut  point 
•après  lui,  d’entre  tous  les  Rois  de  Juda  , 
qui  lui  Rit  femblable  , comme  il  n’y  en  avoir 
point  eu  avant  lui. 

6.  Il  demeura  attaché  au  Seigneur;  il  ne  fe 
retira  point  de  fes  voies;  6c  il  obferva  les 
commandemens  que  le  Seigneur  avoir  don- 
nes à Mqyfe  avec  une  entUre  fidélité. 

7.  C’eft  pourquoi  le  Seigneur  étoit'.avec 
ce  prince  ^ 6c  il  fe  conduifent  avee  fagelTe 


i.*Anno  tertio  Ofee  filiî 
Fia  régis  Ifrael  , regnavit 
Ezechias  filius  Acliaz  regis 
Juda. 

1.  Viginti  quinque  anno- 
rum  erat , cim  regnare  etc- 
pidet:  & viginti  novem  an- 
tiis  regnavit  in  Jerufalem: 
ijomcn  matris  ejus  Abi  fUia 
aiadiari.r.  • 

3.  Fecitque  quod  erat  bo- 
mim  coram  Domino , juxta 
omnia  qua:  fecerat  Oariù  pa- 
rer ejus. 

4.  Ipfe  dilfipavitexcelfa  , 
& contrivit  ftatuas , le  lucci- 
dit  lucos , confregitque  fer- 
pencem  atneum , quem  fe- 
cerat  Moyfes  : liquidem  uP- 
que  ad  illud  tempus  filii  Is- 
raël adolebant  ei  incenfum  : 
vocavitque  nomen  ejus  No- 
heAaii.  ' 


y.  In  Domino  Deo  lirael 
fperavit  : itaque  pofl  eum 
non  fuit  (îmilis  ei  dccunAis 
regibus  Juda  , fed  neque  in 
his  qui  amc  eum  fuerunt  ■ 


é.  Sc  adhzlît  Domino,  Si! 
non  recedit  à veftigiis  ejus  , 
fecitque  mandata  ejus , quac 
przeeperat  Dominus  Moyü. 


7.  Unde  & erat  Dominus 
cum  eo,  8c  in  cundis,  ad 


LES  R‘ 

qux  proffdebjt , fapiemcr 
feagebat.  Rcbelfcvitquoque 
contra  rcgem  Aflyriorum  > 
& non  fervivit  et. 


8.  Ipfc  perculTit  Philif- 
tbxos  ufque  ad  Oazam , & 
omncs  lerminos  corum , à 
Turre  cuftodum  ufque  ad 
civitatein  mumtacu 


*.Anno  quarto  regis  Eie- 
chix,  qui  crat  annus  fcpti- 
mus  Ofee  filii  Ela  regis  If- 
rael  , afeendit  Salmanafar 
rex  Aflyriorum  in  Sama- 
tiam , & oppugnavit  eam  , 


OIS.  tiv.  IV.  CfJAP, 
dans  toutes  fes  entreprifes.  Il  fecoiia  aufli  le 
joug  du  Roi  des  Afl'yriens,  qui,  fous  prétexte  de 
venir  au  fecours  d’Achaz  fin  pere  , F avait  lux- 
même  ajjujettti;  ôc  Ezechias  ne  voulut  plus  lui 
Être  allen  i. 

8.  Il  battit  les  PhililUns  qui  s'étoient  fw- 
parés  deplufxeurs  villes  de  Juda;  il  les  peurfui- 
vit  jufqu’à  Gaza,  6c  ruina  leurs  terres  , de- 
puis les  tours  des  gardes  jufqu’aux  villes 
fortes , c’eft-à-dire,  depuis  les  moindres  villages 
jufqu'aux  plus  grandes  villes. 

p.  La  quatrième  année  du  régné  du  Roi 
Ezechias  , qui  étoit  la  feptieme  du  régné 
d’Ofée  fils  d’h  la  Roi  d’Ifraël , Salmanazar . 
Roi  des  Afly  riens,  vint  à Samarie  , l’alliégea, 


L’an  du  monde.  3281. 


, 5.  & cepît.  Nam  poft  an- 
ros  1res,  anno  fexto  Eze- 
chix,  ideft  nono  anno  Ofee 
regis  Ifrael , capta  cft  Sa- 
maria : 

1 1 . & tranflulit  rex  AiTy- 
riorum  Ifrael  in  AUvrios , 
collocavitquc  cos  in  Hala  & 
in  Haboi  liuviis  Gozan  in 
civitatibus  Medorum  : 

1 1.  quia  non  audicrunt  vo- 
tem  Domini  Dci  fui,  fed 
pratcrgrcffi  funt  paflum  e- 
jus  : omnia,  qux  prxceperat 
jvioj’fes  fervus  Domini,  non 
audierunc , neque  fecerunt. 


10.  ÔC  la  prit.  Car  Samarie  fut  prife  après 
un  fiége  de  trois  ans  , la  fixieme  année  du 
régné  du  Roi  Ezechias , c’eft-à-dire , la  neu- 
vième année  du  régné  d’Ofée  Roi  d’Ifraël. 

1 1 . Et  le  Roi  des  Alfyriens  transféra  les 
Ifraélites  en  Aflyrie , Ôc  il  les  fit  demeurer 
dans  Hala  ôc  dans  Habor  villes  des  Medes,. 

près  du  fleuve  de  Gozan; 

12.  parce  qu’ils  n’avoient  point  écouté  la 
voix  du  Seigneur  leur  Dieu  , qu’ils  ayoient 
violé  fon  alliance,  ôc  qu’ils  n’avoient  ni  4:ou- 
té  ni  fuivi  toutes  les  ordonnances  que  Moyfe 
ferviteur  du  Seigneur  leur  avoir  preferites. 


§.  IL  Le  Roi  des  AJfyriens  attaque  Its  villes  de  Juda  £r  les  prend.  E^echsas  lut 
envoie  tout  For  Cr  tout  l'argent  qu'il  trouve  dans  fes  trifors.  Il  détaché  même  les 
\ lames  d'or  des  portes  du  temple  pour  l'engager  à fe  retirer.  Son  armée  s avance 
néanmoins  jufqiià  Jerufalem.  Rabfacès  l’un  de  fes  commandons  parle  avec 
menace  ^ £r  prononce  d horribles  blafphèmes  contre  le  Seigneur. 


L’an  du  monde  32^1,  Avant  J.  C.  713. 


13.  Anno  quarto-decimo 
fcgis  Ficcliii,  afeendit  Sen- 
narherib  rex  Allyriorum  ad 
vniverfas  civitates  Juda  mu- 
roliis , St  cepit  cas. 


1 3.  Laquatorzitme  année  du  régné  du  Roi 
Ezechias  , Sennacherib  Roi  des  AflTyriens  , 
irrité  de  ce  qtt' Ezechias  avait  rejtifé  de  lui  payer 
{e  tribut  auquel  fon  pere  s'étoit  engagé  , vint 

attaquer 
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ittaquer  toutes  les  villes  fortes  de.  Juda,  & 
les  prit^ 

14.  Alors  Ezechias  Roi  de  jTuda  envoya  14.  Tune  milît  E«chîas 
des  ambafladeurs  au  Roi  des  Aflyriens  à La-  An’yrro™m*"in°Lac^^^^ 

Chis  , & lui  dit  : J’ai  fait  une  faute  , e»  rom-  «ns  ; Peccavi , recede  i me: 
pant  avec  vous  : mais  retirez-vous  de  deflus  *1“°^  impofuens 

* n • r rr  • • Indixit  itaque 

mes  terres,  & je  louftnrai  tout  ce  que  vous  rex  AfTyriomm  Ezechix  rc- 
m’impoferez.  Le  Roi  des  AlTyriens  ordonna  g*  Jud*  trecenta  taiema  ar- 
à Ezechias  Roi  de  Juda  de  lui  donner  trois 
cens  talens  d’areent  & trente  talens  d’or. 

ly.  Et  Ezechias  lui  donna  tout  l’argent  u-  DcJiiquc  F.icchiaa 
qui  fe  trouva  dans  la  raaifon  du  Seigneur  , 

& dans  les  trdfors  du  Roi:  mais  cela  ne  fuffi-  & in thefauris regis. 
fant  pas'pour  faire  la  fomme  que  %nnacherib 
lui  demandçit , * • 

1 5.  Ezechias  ddtacha  , des  battans  des  i«.  In  temporc  îllortn- 
fortes  du  temple  du  Seigneur,  les  lames 

O or  que  lui-même  y avoir  attachées , & les  ri , quas  ipfc  affixerat , & dc- 
donna  au  Roi  des  AlTyricns.  Aflynorum.  . 

1 7.  Cependant  le  Roi  des  Aflyriens , au 
lieu  de  fe  retirer  comme  il  Pavoit  promis , en- 
voya 'Tharthan , Rabfaris  ôc  Rabfacês , de 
Lachis  qu’il  ajjiégeoit,  à Jerufalem  vers  le  Roi 
Ezechias , avec  un  grand  nombre  de  gens  de 
guerre  , cjui  étant  venus  à Jerufalem  , s’arrê- 
tèrent près  de  l’aqueduc  du  haut  étang  qui  }^[,Uonis^! 
eftfurle  chemin  au  champ  du  Foullon. 

18.  Et  ils  demandèrent  à parler  au  Roi. 

Eliacim  fils  d’Helcias  grand  - maître  de  la 
maifon  du  Roi , Sobna  lecretaire , & Joahé 
fils  d’Afaph  chancelier,  les  allèrent  trouver. 

ip.  Et  Rabfacès  leur  dit  : Allez  dire  ceci 
h Ezechias:  Voici  ce  que  dit  le  grand  Roi , 
le  Roi  des  Aflyriens:  Quelle  eft  cette  con- 
fiance où  vous  êteà  ? Sur  quoi  vous  appuyez-  nitetis? 

vous , pour  ofer  vous  révolter  contre  moi  ? 

20.  Vous  avez  peut-être  fait  deflein  de  Forfitan  îr.ifti  con(î- 
VOUS  préparer  au  combat;  mais  en  quoi  met- 
tez  - vous  votre  confiance , pour  ofer  vous  dcas  tebdlarc  ? 
ofipofer  à moi  ? 

, 21.  Eft  -ce  que  vous  cfpérez  du  fiutien^a  n.  An  fpc-.-s  in  b=culo 

Terne  IL  Part.  U,  K 


17.  Mitit  autem  rex  A(E  - 
riorum Tharthan,  & Kabla- 
ris , Sc  Rablaccn , de  Lachii 
ad"  rcgtm  Eaechiam , cum 
ijiaiiuvalida,Jerufalem:  qui 
cùm  afcendiirent,  venerunt 
Jerufalem,»:  fteterunt  juxca 
aqux  duftum  pifeinx  lupe- 
rioris , qus  eft  in  via  agri 


I S.Vocavcrûntque  regemt 
eerediis  eft  autem  ad  toi 
Elia^m  filius  Helcix  pr.T- 
poHtus  dumus,  & Sobna  feri- 
ba , & Joahe  hliuf  Afaph  à 
commemarii..* 

19.  Dixiiquc  ad  eos  Rab- 
faccj  : Loquimini  Etechiac  : 
Hxc  dicit  rex  magnus , rex 
Alfyriorum  ; Qux  eft  ifta  fW 


74  . L E S R 

arunJineo  atqiie  confrado 
Ægypto,  fuper  quem , ft  in- 
cubucru  homo,comminutus 
ingredicfur  manum  ejus , & 
pcrtorabit  eam  / fie  elt  Fha- 
tzù  rex  Ægypti  « omnibui 
qui  conâduAC  ia  i'c» 


. 11.  Qu6d  fi dixfrifis mîhi: 
In  Domino  Deo  noftro  ha- 
bemus  fiJudam  : nonne  ifte 
efiyCujits  abiluiîc  E^ecluos 
excella  & altar;a  : & przee- 
pit  Judx  & Jcrufalem  : Ante 
altare  hoc  adorabiiû  in  Je^ 
rufaieinf 


îj,  Nunc  îgîtuf  tranfite 
ad  cîominum  meum  regem 
AlTyriorum,  & dabo  vobis 
duo  millia  equorum  , U vi- 
dete  an  haberc  valcaiis  af- 
cenfores  eorum* 

i4.  Et  quo  modo  pOtHlis 
rcfiitcre  antcnrnm  finrapam 
tle  fervis  domin»  ir.ci  mxnf- 
nib  f An  fiJuciam  lubes  in 
Algypto  propter  currus  & 
cquites  î 


Numqmd  fine  Doml- 
ni  voluntate  al'cendi  ad  lo“ 
cum  sfium  , ut  den^pUrer 
euin  ï Dommus  dixic  mihi: 
Alcende  ad  terram  banc.  Si 
dcmoiirc  calti. 
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Roi  d Egypte  que  le  Roi  mon  maître  vient  it 
défaire  / Ce  n’eft  plut  qu’un  rofeau  çaffé  : ÔC 
fl  un  homme  s’appuie  deflus , il  fe  brifera  j 
6c  Jui  entrera  dans  la  main,  Ôc  la  tranfper- 
cera.  Voilà  cequ’eftiwainft'rtdwtPharaon  Roi 
d’Egypte  pour  tous  ceux  qui  mettent  leui 
confiance  en  lui  capable  de  leur  nuire  que 
de  leur  fervir, 

22.  Que  fl  vous  me  dites:  Nous  mettons 
notre  efpcrance  au  Seigneur  notre  Dieu; 
n’ell-ce  pas  ce  Oieudont  ii.zechias  a ddtruic 
les  autels  ôc  les  hauts  lieux , ayant  fait  ce 
comniandementà  Juda  ôc  à Jerufalem  : Vous 
n’adorere%  plus  que  dans  J erufalem , ôc  de- 
vant ce  feul  autel.  Ce  Dieu  cutrap;é  ejl  /ans 
doute  lien  éL  gné  de  vouloir  vous  fceour  'tr. 

23.  Marchez  donc  maintenant  contre  le 
Roi  des  Affyriens  mon  maître  ; ôc  je  vous 
donnerai  deux  mille  chevaux.Et  voyez  fivous 
pouvez  trouver  feulement  autant  d’hommes 
qu  il  en  faut  pour  les  monter. 

2 4.  Lt  comment  pourriez-vous  tenir  ferme 
devant  un  feul  capitaine  des  derniers  dcs/cr- 
viteurs  de  mon  feigneur  ? Eft-ce  que  vous 
mettez  votre  confiance  dans  l’Egypte  , à 
caufe  des  diariots  ôc  de  la  cavalerie  que  vous 
en  ejpérez. 

■2  J.  Mais  outre  qu'elle  n'ejl  plus  en  état  de 
vous  fecourir , n’cft-ce  pas  par  la  volonté  du 
Seigneur  que  je  fuis  venu  en  ce  pays  pour  le 
détruire  ? Le  Seigneur  m’a  dit  ; Entrez  dans 
cette  terre-là,  ôc  ravagez  tout.  Comment  donc 
pourriez-vous  réftjler? 


§.  III.  Les  o/fders  dEfecluas  prient  Rabfacès  de  leur  perler  en  Syriaque,  afin 
que  les  Juifs  ne  puijfent  l'entendre.  Mais  U le  refufe  . & parle  avec  encore  plus 
de  force  Cr  d'infuiencc. 


i6.  n.'xerunt  autem  , E- 
lircini  filius  Helcix,  & Sob- 
tis , Sc  Jûal'.e,  Rabfoci  : Pre- 
c:  mur  ut  loquaris  nobis  1er- 
tuis  Striure  : lii]uiUem  in- 


26.  Sur  quoi  Eliacim  fils  d’Helcias,  Sob- 
na  ôc  Joahé  lui  dirent  : Nous  vous  fupplions 
de  parler  à vos  ferviteurs  en  Syriaque  , par- 
ce- que  nous  entendons  bien  cette  langue; 
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& de  ne  nous  pas  .parler  en  langue  Judaïque 
devant  le  peuple  qui  nous  écoute  de  ddl’us 
les  murailles.  . • 

27.  Rabfacès  leur  répondit  : Eft-ce  pour 
parler  à votre  maître  & à vous  que  mon  fei- 
gneur  m’a  envoyé  ici?  6c  n’cft-’ce  pas  plu- 
tôt pour  parler  à ces  hommes  qui  font  fur 
la  muraille,  (jtti  feront  réduits  à manger  leurs 
excrémens  avec  vous , 6c  à boire  leur  urine , 
s'ils  entreprennent  de  nom  réfifter  ? 

28.  Rabfacès  fe  tenant  donc  debout , cria 
à haute  voix , en  langue  Judaïque  : Ecoutez 
les  paroles  du  grand  Roi , du  Koi  des  AlTy- 
tiens. 

2p.  Voici  ce  que  le  Roidit:Qu’Ezechias 
fte  vous  féduife  point';  car  il  ne  pourra  point 
vous  délivrer  de  nu  main. 

30.  Ne  vous  laiffez  point  aller  à cette  con- 
fiance qu’il  vous  veut  donner,  en  difant  ; Le 
Seigneur  nous  délivrera  de  ce  péril , 6c  cette 
ville  ne  fera  point  livrée  encre  les  mains  des 
Aflyriens.  ‘ 

3 1 . Gardez-vous  bien  d’écouter  Ezechias  ; 
car  voici  ce  que  dit  le  Roi  des  AlTyricns  : 
Prenez  un  confeil  utile,  6c  traitez  avec  moi; 
venez  vous  rendre  à moi  ; ôc  chacun  de  vous 
mangera  le  fruit  de  fâ  vigne  Ôc  de  fon  figuier, 

vous  boirez  des  eaux  de  vos  citernes , 
f 32.  }ufqu’à  ce  que  je  vienne  vous  transfé- 
ïer  en  une  terre  fertile  , abondante  en  pain 
& en  vin , une,  terre  de  vignes  ôc  d’oliviers, 
une  terre  d’huile  ôc  de  miel;  ôc  vous  vivrez 
ert  paix,  ôc  vous  ne  mourrez  point.  N’écoutez 
donc  point  Ezechias  qui  vous  trompe , en 
difant  : Le  Seigneur  nous  délivrera. 

• ’ « 

33.  Les  dieux  des  nations  ont-ils  délivré 
leurs  terres  de  la  main  du  Roi  des  Aflvriens  ? 

34.  Où  cil  maintenant  le  dieu  d’Emath , 
ic  le  dieu  d’Arphad  ? où  eft  le  Dieu  de  Sé- 
j>Iiar\'aim,  d'Ana  ôc  d’Ava?  Ont-ils  délivré 


XyiII.  7; 

telligimus  liane  linguam  : ft 
nonloquaris  nobis  Judaicè, 
audientc  populo , qui  eft  fu- 
per  niurum. 

17.  Rqfponditque  eis  Rab- 
Taces , dkens  : Numquid  ad 
dominum  tuum,&ad  temi- 
fît  me  dominu»  meut,  ut  lo- 
querer  fermonet  hot,  & non 
potiùs  ad  viros , qui  Tedeni 
fuper  murum , ut  comedant 
ftcttora  fua,  tk  bibant  uri- 
nam  fiiam  vobifeum  i 

18.  Stetit  itaque  Rabfa- 
ces,S;  exclamarit  vose  mag- 
na Judaicè,  & ait:  Audite 
verba  regis  magni,  regis  Al- 
fyricrum. 

xp.  H«  dicit  rex  : Non 
vos  feducat  Ezechias  : non 
enim  poterit  eruere  vos  de 
manu'  mea. 

30.  Neque  fidiiciamvobij 
tribuat  fuper  Dominum,  di- 
cens  ; Eriiens  liberavit  no* 
Domintis,  St  non  tradetur 
civitas  hïc  in  manu  regis 
AlTyriorum. 

3t.  Nolite  audirc  Eze- 
chiaia.  Hatc  enim  dicit  rex 
Aiiyriorum  : Facile  mecum 
quod  vobis  eft  utiic.St  egre- 
dimini  ad  me  : & comedet 
unufquifque  de  vinea  fua,  & 
de  lieu  fua  ; & bibetis  aquat 
de  cifteinis  vcflris  : 

3î.dcnoc  venbm,  St  tranC 
ram  vos  in  terram,  qux  li- 
milis  eft  terra  veftr*  , in 
terram  fruftiferam , S;  fiTti- 
lem  vini,  terram  panisSt  vi- 
nt ;rura  , terram  olivarum  , 
& olei  at;  meUis , 8;  vivetit, 
St  non  moriemini.  Nolite 
audire  Etethiam  , qui  vos 
detipit  ,dicens:  Doniinus  li- 
berabit  nos. 

35.  Numçiiid  liberavcmnt 
dhgcnriem  terram  fuam  de 
manu  régis  Afivriorum  ? 

34.  Lbi  eft  l5cur  Eniath, 
& Arphad  ? ubi  eft  Deus  Se-a 
pharvcim,Ana  St  Avafnum- 
quid  liber  -erunt  Samariara 

.Kij 


\ 
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<ie  manu  mca  i 


5 f . Quinam  Ui  Tunt  in  uni- 
▼cr/îs  diis  terra  ru  m,  qui  e- 
raerunt  regionem  fiiam  de 
manu  mca , m pofTu  crucrc 
Dominus  Jcruiaicm  de  ma- 
nu meaf 

' j^.Tacuit  îiaque  populus, 
& non  rcfpondit  ci  quid- 
qimm  : fiquidcm  prxceptum 
regis  acccpcrant,  ut  non  rcf- 
ponderent  ci. 

37,  Vcmtquc  Ellacim  f?- 
îius  Hejcix  ; prxpofiius  do- 
mus , & Sobna  fcriba  , & 
Joahc  filius  Afaph  à com- 
tncntarii*,ad  Ezcchiam  fcif- 
fîs  vcrtibus , ik  nuntiavcrunc 
ei  vcrba  RabCacis* 
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de  ma  main  ces  villes  ? .en.ont -ils  délivré  lei 
habirans,  cjui  ont  été  transférés  dans  la  ville  do 
Samarie  ? 

3 y.  Où  trouvera-t-on  un  dieu  parmi  tous 
les  dieux  des  nations  qui  ait  délivré  de  ma 
main  fon  propre  pays , pour  croire  que  le 
Seigneur  pourra  délivrer  de  ma  main  la  ville 
de  Jerufalem  ? 

Cependant  le  peuple  demeura  dans  le 
filence , & ne  répondit  pas  un  feul  mot  ; car 
ils  avoient  reçu  ordre  cfu  Roi  de  ne'lui  ré-; 
pondre  rien. 

37.  Après  cela,  Eliacim  fils  d’Helcias 
grand-maitre  de  la  maifon  du  Roi,  Sobna 
fecretaire,  & Joahé  fils  d’Afaph  chancelier, 
vinrent  trouver  Ezechias,  ayant  leurs  habits 
déchirés , & ils  lui  rapportèrent  les  paroles 
de  Rabfacès. 


CHAPITRE  XIX. 


§.  I.  Ezechias  conjlcmé  des  Uafphèmes  de  Rabfacès  ^ déchire  fes  vètemens  ^ fe 
couvre  d un  fac^Üj;  envoie  versÛfaie^  afn  qu'il  prie  le  Seigneur  pour  lui^  (vpour 
le  rejie  de  fon  peuple.  Ifaie  confole  Eqechias^  Gr  lui  promet  le  fecours  du  Seigneur. 


L’an  du  monde  32514..  Avant  J.  C.  710. 


T.  Quxcum  audiiTct  Ezc- 
chins  rcx , fcidit  vtftimcnta 
ka , & opertus  cft  facco,  in- 
gFcirufque  cil  domum  Do- 
xnini. 

2.  Et  mî/it  EÜacîm  prx- 
poiîtum  domus , & Sobnam 
Icribnm,  & fcncs  de  faccr- 
doribus , opertos  faccit , ad 
ll.i  am  prophetam  £iium  A- 
mcj. 

3.  Qui  dixenint:  Hxc  di- 
cit  Ezechias  : Dics  tribula- 
cioms , & increpationis , & 
blafpl  cmix,  dics  ifte  : ve- 
ncrurt  hiiiufqLe  ad  partum. 
Il  \irci  non  habet  p^irturicns. 


1 . E Roi  Ezechias  ayant  entendu  ce  que 

Rabfacès  avoir  dit,  déchira  fes  vètemens , 
fe  couvrit  d’uiî  fac,  & entra  dans  la  maifon 
du  Seigneur. 

2.  Et  il  envoya  Eliacim  grand-maître  de 
fa  maifon , Sobna  fccretaire , & les  plus  an- 
ciens  des  prêtres  couverts  de  facs  au  Pro- 
phète Ifaïe  fils  d’Amos , 

3.  qpi  lui  dirent  ; Voici  ce  que  dit  Eze- 
chias : Ce  jour  efi  un  jour.d’afflitlion  peur 
nous , de  reproches  & de  blafphèmes  contre 
Dieu  ; de  Jorte  qu'on  ne  peut  mieux  exprimer 
la  douleur  que  nous  rejfentons  que  par  ce  pro~ 
verbe:  Les  enfans  font  venus  jufqu’à  faire 
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effort  pour  fortir  du  fein  de  leur  mere  ; mais 
celle  qui  en  travail  n’a  pas  aflez  de  force 
pour  enfanter.  Oefl-là  véritablement  P état  où 
nous-  nous  trouvons.  Nous  fouhaiterions  avec  ar- 
deur de  venger  P injure  qu'on  a faite  à Dieu,  df 
nous  ne  le  pouvons. 

4.  Mais  le  Seigneur  votre  Dieu  aura  fans 
doute  entendu  les  paroles  de  Rabfacès , qui 
a étd  envoyé  par  le  Roi  des  Afly riens  Ion 
maître  pour  blafphèmer  le  Dieu  vivant , ôc 
pour  lui  infulter  par  des  paroles  que  le  Sei- 
gneur votre  Dieu  a entendues.  Faites  donc 
votre  prière  au  Seigneur , pour  le  conjurer  de 
fauver  ce  qui  fe  trouve  encore  de  refte  de 
fon  peuple,  dont  la  plus  grande  partie  a été  em- 
menée en  captivité. 

y.  Les  ferviteurs  du  Roi  Ezechias  allèrent 
donc  trouver  Ifaïe. 

6.  Et  Ifaïe  leur  répondit:  Vous  direz  ceci 
à votrp  maître  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur: 

Ne  craignez  point  ces  paroles  que  vous  avez 
entendues , par  lefquelles  les  ferviteurs  du 
Roi  des  Aflyriens  m’ont  blafphèmé. 

7.  Je  vais  lui  envoyer  un  certain  efprit  de 
crainte  dr  de^  frayeur  ; & il  apprendra  une 
nouvelle , après  lat^uelle  il  retournera  en  fon 
pays  ; ôc  je  l’y  ferai  périr  par  l’épée. 

8.  Rabfacès  retourna  donc  vers  le  Roi  des 
AlTyrienSjôc  il  le  trouva  qui  alliégeoit  Lobna; 
car  il  avoit  fù  qu’il  s’étoit  retiré  -fle  devant 
Lachis. 


4.  Si  foncaudiac  Doniimii 
Deus  tuus  univerfa  verba 
Rabfacis  , quem  mific  rex 
AlTyriorum  dominus  Aius^ut 
exprobraret  Deum  viven- 
tem*  Siargueret  verbis,  qua: 
audivit  Dominus  Deus  tuust 
& fac  orationcm  pro  reli- 
quüs , qu*  reperti  lunt. 


î.  V'encr.int  ergo  fervi  ré- 
gis Eaechix  ad  llaiam. 

t.  Dixitque  eis  ICiiaf  :H.rc 
dicctis  domino  veftro  : Hi'c 
dicit  Dominus  : Noli  timere 
à facie  lermonum , quos  au- 
difti , quibus  blafphcmavc- 
runt  pueri  régis  Aîryrioruna 
me. 

7.  Ecce  ego  immittam  ci 

fpiritum,  & audict  numium, 
& revenetur  in  terram  fuam, 
& dejiciam  cum  gladio  in 
terra  lua.  • 

8.  Reverfus  cft  ergo  Rab- 
faces,  & invenit  rçgcm  Aliy« 
riorum  expugnantem  Lob- 
nam  : audierac  cnim  quoj 
tecenilfei  de  Lachis. 


§.  1 1.  Le  Roi  des  AJfyriensfe  retire  .Py  marche  contre  le  Roi  cT Ethiopie  qui  était 
- venu  l'attaquer.  Il  fait  de  nouvelles  menaces  à E^echtas . ù"  blajphèine  de  nou- 
veau contre  le  Seigneur.  . 


<3.  Et  les  nouvelles  étant  venues  à Senna- 
cherib  que  Tharaca  Roi  d’Ethiopie  s’étoit 
mis  en  campagne  pour  le  venir  combattre , 
//  réfolut  de  marcher  contre  ce  Roi  ; ôc  il  en- 
voya auparavant  fes  ambaffadeurs  à Ezechias 
avec  cet  ordre  : 


p.  Cumque  audiffet  de 
Tharaca  rege  Æthiopia',  di- 
centes  : Ecce , egreffus  eft  ui 
pugnet  adverruni  te  , & iret 
contra  eum  ^ miiît  nuniios 
ad  Eaechiam,  dicens: 


K iii 
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To.  Hi*c  dicitc  E/.echi* 
rrgi  Juda  f Non  te  têducat 
Dci:s  tuus,.in  quo  habes  fi- 
duciam  : neque  dicas  : Non 
tra  Jetur  Jerufalem  in  manus 
regis  AlTyrionun. 

11.  Tuenim  ipfe  audifU 
qux  fecerunt  rege»  Afiyri#- 
rum  univerfis  cerns,quo  mo- 
do vaftavcfunt  c?s  : num  er- 
go  folus  poceris  iiberari  i 


1 1 . Numquid  liberavcnint 
düGentium  fingulos,  quos 
Vaftaverimt  patres  mei>  Go- 
7an  vtdelicec , & Haran  , 8c 
Refeph,  Si  fijios  Edcn,  qui 
crant  in  Thelafïar  ? . 

1 J.  Ubi  e/t  rCK  Emnth , 8c 
te\  Arphad , & rex  civitatis 
Sepharvaim  y Ana , 8c  Ava  i 
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10.  Vous  direz  à Ezechias  Roi  de  Ju^i 
Prenez  garde  de  vous  laiffer  féduire  par  votre 
Dieu  en  qui  vous  mettez  votre  confiance  ; ôc 
ne  dites  point  : Jerufalem  ne  fera  point  livrée 
entre  les  mains  du  Roi  des  Aflyriens  ; 

1 1.  car  vous  avez  appris  vous-même  ce 
que  les  Rois  des  Aflyriens  ont  fait  à toutes 
les  nations  , & de  quelle  maniéré  ils  les  ont 
ruinées.  Serez-vous  donc  le  feyl  qui  pourrez 
vous  en  fauver  ? 

12.  Les  dieux  des  nations  ont-Us  délivré 
les  peuples  que  mes  peres  ont  ravagés  ? Ont* 
ils  délivré  Gozan , Havan , Refeph  , ôc  les 
enfans  d’Eden  qui  étoient  en  Thelalfar  î 

ij.  Où  eft  maintenant  le  Roi  d’Emath^ 
le  Roi  d’Arphad,  le  Roi  de  la  ville  de  Se^ 
pharvaïm  J d’Ana  & d’Ava. 


§.  III.  Ezechias  préfinte  la  lettre  de  Sennacherib  devant  le  Seigneur  . Cf  le  prie 
ave:  beaucoup  de  ferveur.  ïfaie  l'ajfure  que  Dieu  a écouté  fa  priere.  £r  qui 
le  délivrera  de  la  main  de  Sennacherib.  auquel  il  fait  plufieuri  reproches. 


T4.  Itaquecumaccepinêt 

Fvechi.’.!  litteras  de  manu 
nintionim  , & Icgiiret  cas , 
afccndil  iiidoinum  Domini, 
& expandit  cas  coram  Do- 
mino , 

1 5.  & oravit  in  conTpediu 
ejiis , dijens  : Domine  Deus 
li'racl , qui  fedes  fuper  che- 
rubim.tu  es  Deus  lolus  tc- 
gum  omnium  tenaf,  tu  fe- 
cilli  cœlum  & terram. 

t^.  Inclina  aurem  tuam  , 
8:  audi  : aperi  Domine  ocu- 
los  tuos , & vide  : audi  om- 
nia  verba  Sennacherib , qui 
inilït  ut  exprobraret  nobis 
Deum  vivemem. 

17.  V'erc  Domine  didipa- 
verunt  reges  Airyriorura 
Gemes , 8c  terras  omnium. 

18.  Et  miferunt  decs  eo- 
nim  in  ignera  : non  enim  e- 
rrntdii,  (t-d  opéra  manuum 
homiiium  ex  ligno  Sc  lapi- 


14.  Ezechias  ayant  reçu  cette  lettre  de 
Sennacherib  de  la  main  des  ambafladeurs  > 
la  lut , vint  dans  le  temple  j étendit  la  lettre 
devant  le  Seigneur  , 

I J.  & fit  fa  priere  devant  lui  en  ces  ter- 
mes : Seigneur  Dieu  d'Iiraëi , qui  êtes  aflis 
fur  les  chérubins,  c’eft  vous  feul  qui  êtes  le 
Dieu  de  tous  les  Rois  du  monde  ; c’eft  vous 
qui  avez  feit  le  ciel  & la  terre. 

1 6.  Prêtez  l’oreille  , & écoutez  ; ouvrez 
les  yeux , Seigneur , 6c  confidérez  ; écoutez 
toutes  les  paroles  de  Sennacherib , qui  a en- 
voyé fes  amb'afladeurs  pour  blafphèmer  de- 
vant nous  le  Dieu  vivant. 

17.  Il  eft  vrai,  Seigneur,  que  les  Rois  des 
Aflyriens  ont  détruit  les  nations  , qu’ils  ont  ^ 
ravagé  toutes  leurs  terres  , 

18.  ôc  qu’ils  ont  jetté  leurs  dieux  dans  le 
feu , ôc  les  ont  exterminés  , parce  que  ce 
n’étoient  point  des  dieux  , mais  des  images 
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3e  bois  & de  pierre  faites  par  la  main  des  ***  ’ ^ 'os- 

hommes. 


ip.  Sauvez-nous  donc  maintenant,  Sei- 
gneur notre  Dieu , des  mains  de  ce  Roi , afin 
que  tous  les  royaumes  de  la  terré  fâchent 
que  c’eft  vous  feul  qui  êtes  le  Seigneur df/f 
vrai  Dieu. 


19.  Nunc  igitur  Domine 
Deus  nofter , faU  os  nos  fac 
manu  ejw,  ut  fciantom- 
nia  régna  terra* , quû  tu  es 
Dominus  Deus  iblus. 


20.  Alors  Ifaïc  fils  d’Amos  envoya  dire  à 
Ezechias:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  Iç 
Dieu  d’Ifraël.  J’ai  entendu  lapriere  que  vous 
m’avez  faite , touchant  Sçnnacherib  Roi  des 
Aflyriens. 

21.  Voici  ce  que  le  Seigneur  a dit  de  hii: 
La  vierge  fille  de  Sion  t’a  me'prifd  ôc  t’a  in- 
fultd  : la  fille  de  Jerufalem  a iecoüd  la  tête 
derrière  toi , lor/qu'elle  a entendu  tes  paroles 
pleines  d'orgueil  & tes  blafphèmes  contre  fou 
Dieu. 


>0.  Mifît  autem  Ifaûs  fi- 
Ihis  Amoi  ad  Eiechiam , di- 
ccm  : Hrc  dicit  Dominua 
Deus  Ifracl  : Qur  deprrea- 
tus  es  me  fiiper  Ücnnachcrib 
rege  Aflyriorum , audivi. 

ii.Ifle  eft  fermo,quem 
locutus  eft  Dominus  de  co  : 
Sptevit  æ,  & fiibOnravit  te, 
virgo  6iia  Sion:  fuit  icrgi.ni 
tuum  caput  muvii , iLsa  Je- 
rulâlein. 


22.  A qui  penfes-tu  avoir  infulté?  Qui 
crois-tu  avoir  hlafphèmd  ? Contre  qui  as-tu 
hauffé  la  voix  & élevé  tes  yeux  infolens  ? 
C’eft  contre  le  Saint  d’Ifraël. 


Il*  Çui  rxprqbrafti  , SC 
quem  biafphem^iii  i tontra 
qucmexaltnili  vocent  tuam, 
& elevafti  in  excellum  ocu-' 
los  tuos  f contra  fanctum  li- 
mel. 


2 J.  Tu  as  blafphèmé  le  Seigneur  par  tes 
ferviteurs , & tu  as  dit  : Je  fuis  monté  fur  le 
haut  des  montagnes  du  Liban  avec  la  mul- 
titude de  mes  chariots j’ai  abattu  fes  hauts 
cedres  , & les  plus  grands  d’entre  fes  fapins  ; 
j’ai  pénétré  jufqu’à  l’extrémité  de  fon  bois,& 
j’ai  abattu  la  forêt  du  Carmel; 

24.  J’ai  bû  les  eaux  étrangères , & j’ai  fé- 
ché  toutes  celles  qui  étoient  fermées , en 
y faifant  marcher  mes  gens  : & tu  n'as  pas 
reconnu  que  c'étoit  par  mes  ordres  que  tu  entre- 
premi\  ces  chofes , & par  mon  Recours  que  tu  les 
exécutois.  • 


2 J.  Per  manum  fcn-onim 
tuorum  exprobrafti  Domi- 
no, & dixifH  : In  multitudi- 
re  curnjum  meorum  aften- 
di  excella  momiufn  in  fum- 
mitate  Libani , & fuccidi  fu- 
blimes  cedros  ejut , & elec- 
las  abietes  illius.  F.tingcel^ 
fus  fum  ufque  ad  teniunoi 
ejus,  & faltum  carmeiicjus 
14.  ego  tuccidi.  Ei  bibi  a- 
quas  aliénas , & (iccavi  vef- 
tigiis  pedum  meorum  o lu- 
nes aquas  daufas. 


2 y.  N’as-tu  donc  point  oui  dire  ce  que  j’ai 
fait  dès  le  commencement , pour  délivrer 
mon  peuple  des  mains  des  Egyptiens  ? Je  Pau- 
rois  de  même  délivré  des  tiennes,  fi  je  Pavois 
•voulu:  mais , avant  les  premiers  fiecles,  j’ai 
formé  ce  ^ pour  punir  P infidélité  de  mon 


tS.  Niimqnid  non  andifti 
quid  ab  initio  fcceriin  f Et 
diebus  "antiquis  plafmari  il- 
lud  ; & non  adduxi  : crunt- 
que  in  ruina m collium  pug- 
nantiuoi  civitaies  maniu;. 
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peuple , & je  l’ai  excicuté  maintenant  par  tet 
mains  : c'ejl  pourquoi  les  villes  fortes  défen- 
dues par  un  grand  nombre  de  combattans 
■ ont  été  ruinées  par  tes  armes,  & font  devenues 

comme  des  collines  défcrtes. 


zf.  Et  qui  fcdcm  in  eis, 
bi:mîlej)  manu,  contremue- 
ruiît  & confufi  fun^fadi  funt 
vclut  fanuTO  agri,  & virens 
hcrba  tedorum,  qu*  are- 
iada  eft  amequam  vetiirct 
ed  macuritatcnit 


17.  Habitaculum  tuum , 
& cgrefTum  tuum  & introi- 
tnm  tuum,  & vuyn  tuam 
ego  prrfcivi  , & furotem 
juum  comra  me. 

tS,  rnfanifti  in  me , & fu- 
perbia'  tua  afccaJit  in  aures 
mcas  ; ponam  itaque  circu- 
lum  in  naribusiuis,  & ca- 
jnum  in  labiis  tuis,  & redu- 
cam  te  in  viam,  per  quam 
veniâi. 


26.  Lçs  mains  ont  tremblé  à ceux  qui 
étoient  dedans  pour  les  défendre;  ils  ont  été 
tous  en  défordre  ; & ils  font  devenus  comme 
le  foin  qui  eft  dans  les  champs,  & comme 
l’herbe  verte  qui  croît  fur  les  toits,  qui  fe 
feche  avant  que  de  venir  à maturité  : Run  ne 
t’a  réjtjlé , parce  que  je  fai  ainft  ordonné. 

27.  J’ai  prévît  de  meme,  il  y along-tems, 
& ta  demeure  , & ton  entrée  & ta  fortie,  & 
le  chemia  par  où  tu  es  venu,  & la  fureur  avec 
laquelle  tu  t’es  élevé  contre  moi. 

^28.  Car  tum’as attaqué  partoninfolence;& 
le  bruit  de  ton  orgueil  eft  monté  jufqu’à  mes 
oreilles.  Je  te  mettrai  donc  un  cercle  au  nez 
&*Un  mords  à la  bouche;  & je  te  ferai  re- 
tourner par  Iç  même  chemin  par  lequel  tu 


es  venu. 


î9.Tibiautcm,E/cthia,  2^.  j\Iais  pour  VOUS  , ô Ezechias , voicî 
jioc  erit  lignum  ; Comede  f,pne  que  le  VOUS  donnerai  de  faffèélion  que 

fccunio  autem  anno,  qui  fai  pour  VOUS,  CT  du  Jotn  que  JO  prends  de  vous 
fponte  ntfcuntuc  : porro  m protéger  : Mangez  cette  année  ce  que  vous 
»ite,pi=tuatevineas,&co-  pourrcz  trouver  df  rejle  dans  les  champs  que 
aneditc  feuftura  carujn.  f ennemi  a ravagés  ; ces  refes  fuffiront pour,  vous 

faire  fubfijler.  La  fécondé  année , qui  eft  Pan-, 
née  fabbatique,  vous  mangerez  ce  qui  naîtra 
de  foi-même  félon  f ordonnance  de  la  loi  : mais 

Î)our  la  troifteme  année  , fcmez , & recueil- 
ez;  plantez  des  vignes,  & mangez -en  le 
fruit  ; vous  ne  ferez  point  troublé  par  les  courfes 
de  r ennemi.  ' . 


30.  Et  quoJeumquo  roH- 
quum  l'ucrit  <ic  üomo  Juda  , 
rnittet  radicem  Jcorlûm , & 
faciet  fruftum  furfum. 

31.  De  Jcrufnlcra  quippe 
Mtcdientiir  rcliquii,&  quoi! 
laivctur  l'c  monte  Sion  : 7C- 
lus  Doniini  cxcrcituujn  fa- 
o'-ei  hoc. 


■30.  Et  tout  ce  qui  vous  reftera  de  la  mai- 
fon  de  Juda  jettera  fes  racines  en  bas  , ÔC 
pouftera  fon  fruit  en  haut. 

31.  Car  il  fortira  de  Jerufalem  un  refte 
de  peuple  qui  fera  comme  la  femenc»  d’un  peu-- 
pie  nouveau;  & de  cette  montagne  dç  Sion, 
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que  vous  regardez  déjà  comme  perdue,  U en  de- 
meurera qui  feront  fauvds,  & qui  feront  pour 
les  autres  une  fource  de  falut.  C’eft  ce 'que  fera 
pour  celte  ville'  le  zele  du  Seigneur  des  ar- 
mées , cr  l'amour  qu'il  a pour  elle. 


§.  IV.  Arrh  que  Dieu  prononce  Er  exécute  contre  Sennacherib.  Son  armée  efi 
exterminée  par  un  ange  ^ tr  il  ejl  lui-mlme  majjacré  par  jes  enfant. 


32.  C’eft  pourquoi  voici  ce  que  le  Sei- 
gneur a dit  du  Roi  des  Affyriens  : 11  n’entre- 
ra point  dans  cette  ville  ; il  ne  tirera  point 
de  Hecli^es  contre  fes  murailles  ; elle  ne  fera 
point  forcée  par  les  boucliers  des  ficns  , ni 
environnée  de  retranchemens  , ni  de  ter- 
' ralTes. 

3 J.  H retournera  par  le  même  chemin  paf 
lequel  il  eft  venu  ; & il  n’entrera  point  dans 
cette  ville  , dit  le  Seigneur. 

34‘  Je  protégerai  cette  ville , & je  la  fau- 
verai  a caufe  de  moi  & de  lapromefe  que  fai 
faite  à mon  ferviteur  David. 

3 5".  Cette  même  nuit  l’ange  du  Seigneur 
vint  dans  le  camp  des  AlTy riens , & y tua 
cent  quatre  - vingts-cinqjnille  hommes.  Et 
Sennacherib  Roi  des  AlTyriens  s’étant  levé 
au  point  du  jour , vit  tous  ces  corps  morts  ; 
& U s’en  retourna  auffi-tôt. 

5<î.  Il  fe  retira  en  fon  pays . & demeura  à 
Ninive. 

37.  Etlorfqu’il  adoroit  Nefroch  fon  dieu 
dans  fon  temple  ,•  fes  deux  fils  , Adrame- 
lech  & Sarazar , le  tuerent  à coups  d’épée , 
& s’enfuirent  en  Arménie.  Et  Afarhaddon 
fon  fils  régna  en  fa  place. 


I X.  Quam  ob  rem  h:cc  di- 
cît  Dominu£  de  rege  Aiîy- 
riorum  : Noaingredicfur  uf- 
bem  hanc,  nec  imttet  in  cara 
fagtttam,  nec  occupabi:  eam 
ciypeus  , nec  circumdabk 
cam  municio* 


JJ.  Per  viam,  qua  venir., 
revertetur:  &civuatem  h:inc 
non  ingredietur,  ditit  Do- 
minus. 

34*  Protegamque  urbem 
hanc,&  falvabo  carn  propief 
me , & propicr  David  fet- 
vum  meum. 

3Î.  Fadum  cft  igicur  in 
node  ilia  , venit  Angcluj 
Domini , & pereuHit  m cal^ 
tris  AfTyriorum  cemum  oç- 
togimaquinquemiilia.Cum- 
que  diluculo  iurrexiffet,  vi- 
dit  omnia  corpora  mortuo- 
rum:  & recedens  abiic, 

3ê*.  & reverfuï  eft  Senna- 
cherib rex  Aftyriorum,  de 
manftt  in  Ninive. 

37.  Cumque  adoraret  tii 
temploNefroch  deum  fuum,* 
Adramciedi  & Sarafar  fihi 
ejus  pereufferunt  eum  .gla- 
dio , fugeruntque  in  terrain 
Armeniorurn  , & regnavit 
Afarhaddon  filius  ejus  prp 
CO#  * 
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CHAPITRE  XX. 

§.  I.  E^echia!  tombe  malade.  Ifàie  l'avertit  de  fe  préparer  à la  mort.  Ce  Prince 
a recours  au  Seigneur^  qui  lui  promet  encore  quinie  ans  de  yie  ^ ù'  lui  donne  un 
figue  pour  l'aJJ'urer  de  la  vérité  de  cette  promejje. 

L’an  du  monde  32^1.  Avant  J.  C.  713. 


I.  In  dtebiis  illis  argrota- 
*it  E/cchias,  ufijuc  ad  mor- 
tem  : S:  venit  ad  eutn  Ifaias 
filius  Amos,  propheta,  dixit- 
^uc  ei  : Hic  dicit  Dominus 
Ders  : Prxcipe  domui  tui , 
snorieris  enûn  tu , & non  vi- 
ves. 

a.  Qui  convertit  facicm 
Tuam  ad  parietem.fic  ora- 
,Vit  Dominum  , dicens  : 


5.  Obfccro  Domine,  me- 
jnento  quxfo  quomodô  am- 
fcalaverim  coram  te  in  veri- 
late , & in  corde  perfeflo,  & 
quod  placitum  cil  coram  te, 
Icccrim.  Fievititaque  EiC- 
thias  Hetu  magno. 


4.  Et  antequam  egredere- 
tur  Ifaias  mediam  partem  a- 
trii , faâus  eft  ferme  Domi- 
ri  ad  eitm  , dicens: 

?.  Revertere  , & die  Eze- 
thiar  duci  populi  mei  : H.tc 
■dicit  Dominus  Deus  David 
patris  tui:  Audivi  orationem 
luam , & vidi  lacrymas  tuas: 
& ccce  fanavi  te , die  tertio 
afeendes  tcmgluin  Domini  : 


6.  St  addam  diebus  luis 
qeindccim  annos:  fed&de 
ru  nu  régis  Aflyriorum  libe- 
rabo  te  , Si  civitatem  banc  : 
& proicgpm  urbem  iftam 
proptt  r me , & propter  Da- 
vid fciYUin  mcitm. 


I . E N ce  tems-là  , Ezechias  fut  malade  à 
la  mort  ; & le  Prophète  Ifaie  fils  d’Amos  le 
vint  trouver , & lui  dit  : V oici  ce  que  dit  le 
Seigneur:  Mettez  ordre  à votre  maifon;  car 
vous  ne  vivrez  pas  davantage , & vous  mour- 
rez. 

* 2.  Alors  Ezechias' tournant  le  vifage  vers  la 
muraille, être  plus  recueilli  ejr  plus  appliqué 
à Dieu, Ht  fa  priere  au  Seigneur  en  ces  termes: 

3.  Seigneur,  fouvenez-vous , je  vous  prie, 
de  quelle  maniéré  j’ai  marché  devant  vous 
dans  la  vérité  & avec  un  cœur  parfait,  ôc, 
que  j’ai  fait  ce  qui  vous  étoit  agréable.  Eze- 
chias verfa  enfuite  une  grande  abondance  de 
larmes , voyant  qu'il  mouroit  fans  laiffer  d'en~ 
fant  en  qui  pujfent  s'accomplir  les  promejfes  que 
le  Seigneur  avait  faites  à David. 

4.  Et  avant  qu’Ifaïe  eut  paffé  la  moitié  du 
Vcftibule  , le  Seigneur  lui  parla , & lui  dit  : 

y.  Retournez,  & dites  à Ezechias  chef  de 
mon  peuple  : Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
le  Dieu  de  David  votre  pere;  J’ai  entendu 
votre  priere , & j’ai  vû  vos  larmes  ; & vous 
allez  être  guéri.  Vous  irez  dans  trois  jours 
au  temple  du  Seigneur. 

6.  Et  j’ajouterai  encore  quinze  années  aux 
jours  de  votre  vie.  De  plus , je  vous  délivre- 
rai , vous  & votre  ville  , de  la  main  du  Roi 
des  Aflyriens;  & je  la  protégerai,  à caufe 
de  moi-méirie  , ôc  en  confidération  de  David 
mon  ferviteur. 
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7>  Alors  Ifaïe  àitaux  ferviteurs  du  Roi;  Ap- 


7.  Dixitqiic  I(aias  : Affci- 
te  mnflàm  licoruin.  Qiiam 
cùm  attuliUcnt,  & pofuif- 
fcm  Tupcr  ulcus  ejus , cura- 
tus  eil. 


portez-moi  une  mafTe  de  figues.  Ils  la  lui  ap- 
portèrent, ôc  la  mirent  fur  l’ulcere  du  Roi, 

& il  fut  guéri. 

8.  Mais , avant  (ju'on  lui  appliquât  ce  re~. 
twfdf,  Ezechias  avoir  dit  à Ifaïe,  «0»  p<ir  df-  . 

^ r 'r  J t ^ • t guia  Domjnus  me  raiiîibit,& 

ma, s pour  fe  confirmer  de  plus  en  plus  q„ia  nfccnfurus  fum  dietèï- 

dans^  la  foi  avoh  en  Dieu:  Quel  ligne  au-  ôa  tcmplum  Domini  f 
rai -je  que  le  Seigneur  me  guérira,  & que 
j’irai  dans  trois  jours  au  temple  ? 

• 9-  Ifaïe  Iiji  répondit:  Voici  le  figne  que 

le  Seigneur  vous  domiera , pour  vous  anu- 
rer  qu’il  accomplira  la  parole  qu’il  a dite  en 
votre  faveur:  voulez -vous  que  l’ombre  du 
foleil  s’avance  de  dix  lignes  ? ou  qu’elle  re- 
tourne en  arriéré  de  dix  degrés  î 


8,  DixeratatitemKTfcIiias 
ad  I(ainm:Qiiod  crû  fignum, 
quia  Dominus  me  laiiabit,3c 


^Cui  ait  Ifaias  : Hoc  erl( 
fig^m  à I ’omino  quôd  fec- 
turu$  üc  Dominus  f'crmo- 
nen\  ^qucm  locutus  eft  : Via 
UC  aftcndac  umbra  decem  li- 
neis,  an  ut  revertatur  toti- 
dem  gradibiu  f 


10.  Ezechias  lui  dit:  Il  eft  aifé  que  l’om- 
bre s’avance  de  dix  lignes;  & ce  n’eft  pas  ce 
que  je  dcfire  que  le  Seigneur  fafle  : mais  qu’il 
la  fafle  retourner  en  arriéré  de  dix  degrés. 

11.  Le  Prophète  Ifaïe  invoqua  donc  le 
Seigneur , & il  fit  que  l’ombre  retourna  en 
arriéré  dans  l’horloge  d’Achaz,  par  les  dix 
degrés  parlefqucls  elle  étoit  déjà  defeendue. 


10.  Et  ait  Ezcdiias  : Faci- 
le ell  umbram  erdeere  dc- 
ccm  lineit  : ncc  hoc  volo  ut 
fiat , fed  ut  revertatur  rc- 
uorAim  decem  gradibus. 

1 1.  Invocavit  itaque  Ifaiat 
propheta  Dominum,  Si  re- 
duMt  umbram  per  lineas  , 
quibus  jam  defeenderat  itt 
horologio  Achaz  rettorfum 
decem  gradibus. 


5.  II.  Le  Roi  de  Babylone  envoie  des  Ambajfadeurs  à Ejechias  . pour  le  féliciter 
fur  le  recouvrement  de  fa  famé.  E;echiat  leur  montre  tous  fes  tréfors.  Il  en  ejè 
repris  par  le  prophète  Ifaie  ^ qui  lui  prédit  qu'ils  fepont  un  jour  tranfportés  à 
Babylone. 


12.  En  ce  tems-là,  Bérodach  Baladan,  fils 
de  Baladan  Roi  des  Babyloniens , envoya 
des  lettres  & des  préfens  a Ezechias  , parce 
qu’il  avoir  lu  qu’il  avoir  été  malade,  qu'il 
avait  été  miraculeufement  guéri, 

IJ.  Ezechias  eut  une  grande  joie  de  leur 
arrivée  ; & , touché  d'une  Jecrete  vanité,  il  leur 
montra  fes  parfums  & fon  argent , tous  fes 
aromates  & fes  huiles  de  fenteur , tous  fes 
vafes  précieux  6cce  qu’il  avoir  dans  tous  fes 
tréfors.  Il  n’y  eut  rien  dans  tout  fon  palais , 


II.  In  temporeillo  mille 
Bérodach  Baladan,  filius  Ba- 
ladan,rex  Babyloniorum,lit- 
terasSt  muncra  ad  Ezechiamt 
audierat  enim  qu6d  xgrotaA 
ïet  Ezechias. 

13.  Lattatus  eft  autem  in 
adventu  eorum  Ezechias,  & 
oftc'ndit  eis  domum  aroma- 
tiini,  & aurum.St  argentum, 
& pigmenta  .varia , unguen- 
ta  quoque  & domum  vafo- 
rum  fuorum,  & omnia  quz 
habere  poterat  in  thefiiuiis 
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^uis.Non  fuît  quod  non  mon- 
ftraret  eis  Eiechias  in  domo 
iiia,&  in  omni  poteftate  fua. 

14.  Venit  autem  Ifaias 
prophcta  ad  regem  Eie- 
chiam , dixitque  ei  : Quid 
dixerunt  viri  ifti  ? aut  unde 
venenint  ad  te  ? Cui  ait  Eze- 
chias  : De  terra  longinqua 
vcnerunt  ad  me, de  Babylo- 
ne. 

1 5.  At  ille refpondit:Quid 
viderunt  in  domo  tua?  Ait  E- 
zcchias:  Omnia  qujccumque 
lünt  in  domo  mea,  viderunt: 
nihil  cft  quod  non  monfta- 
verim  eis  in  thefauris  meis» 

it:.  Dixit  iaque  Ifaias  E- 
7echia;:Audi  fermonera  Do- 
mini  : 

17.  Ecce  dies  venient  & 
auferentur  omnia  qu*  funt 
in  domo  tua , & qux  condi- 
derunt  patres  tui  ufque  in 
diem  hanc , in  Babylonem  : 
non  rcmanebit  quidquam , 
ait  Dominus. 

18.  Sed  & de  filiis  tuis  qui 
egredicntur  ex  te,  quos  ge- 
Berabis , tolicntur,  & erunt 
eunuchi  in  palatio  regis  Ea- 
b/lonis  : 

ip.  Dixit  Ercchias  ad  I- 
faiam  : Bonus  fermo  Domi- 
ni , quem  locutus  es  : fit  pax 
fc  veritas  in  diebut  meis • 


lo.  Reliqua  autem  fermo- 
num  K/eckir , & omnis  for- 
fitudo  eji's , & quomodô  fe- 
cerii  pilcinam,  & aqux-duc- 
tum,  & imroduxcrit  aquas  in 
civitatem,nonne  hxc  fcripia 
funt  in  Libre  fermonum  die- 
rum  rcgvm  Juda  ? 

i I . Dormiviique  Ezcchias 
cum  patribus  fuis , & regna- 
vit  Ma 
eo. 


ROIS.  Liv. IV.  CuAP.  XX. 
ni  de  tout  ce  qui  étoit  à lui  , qu'il  ne  Icut 
fît  voir. 

14.  Le  Prophète  Ifaïe  vint  enfuite  trou- 
ver le  Roi  Ezechias , & lui  dit  : Que  vous 
ont  dit  ces  gens-là  ? fie  d’où  font -ils  venus 
pour  vous  parler  ? Ezechias  lui  répondit  : Ils 
font  venus  vers  moi  d’un  pays«fort  éloigné  : 
ils  font  venus  de  Balwlone. 

1 J.  Ifaïe  lui  dit:  Qu’ont-ils  vû  dans  votre 
maifon  ? Ezechias  répondit  : Ils  ont  vû  tout 
ce  qu’il  y a dans  mon  palais  ; il  n’y  a rien  dans , 
tous  mes  tréfors  que  je  ne  leur  aie  fait  voir. 

16.  Alors  Ifaïe  dit  à Ezechias  : Ecoutez  la 
parole  du  Seigneur  : 

1 7.  Il  viendra  un  tems  que  tout  ce  qui  eft 
dans  votre  maifon , fie  tout  ce  que  vos  peres 
y ont  amaflé  jufqu’à  ce  jour  , fera  tranfporté 
a Babylone , fans  qu’il  en  demeure  rien , dit 
le  Seigneur. 

1 8.  Vos  enfans  mêmes  qui  feront  fortis  de 
vous  , que  vous  avez  engendrés , feront  pris 
alors  pour  être  des  eunuques  dans  le  palais 
du  Roi  de  Babylone. 

ip.  Ezechias  répondit  à Ifaïe;  Il  n’y  a rien 

3ue  de  jufte  dans  ce  que  vous  m’annoncez 
e la  part  du  Seigneur  m'yfoumets  de  tout 
mon  cœur  : mais  que  la  paix  fie  fa  vérité  régnent 
au  moins  pendant  tous  les  jours  de  ma  vie. 

20.  Le  refte  des  aâions  d’Ezechias , fon 
grand  courage  , 6c  de  quelle  maniéré  il  fit 
faire  une  pifeine  6c  un  aqueduc  pour  donner 
des  eaux  à la  ville,  tout  cela  eft  écrit  au  livre 
des  annales  des  Rois  de  Juda. 

21.  Ezechias  s’endormit  enfin  avec  fes 
peres , 6c  Manaffé  fon  fils  régna  en  fa  place» 


.aualLef  filiiu  ejui  pro 

L’an  du  monde  3306, 


Digitized  by  Google 


LES  ROIS.  Liv.  IY.Chav.XX1. 


8.  y 


’ CHAPITRE  XXI. 

I.  Régné  de  Manajfé.  Il  adore  les  idoles,  Ct"  rétablit  les  hauts  lieux  que  fin  pere 
avoit  renverfis.  -i,  profane  le  temple  du  heigneur,  en  y étabUdànt  le  culte  dis 
idoles  s Gr  il  firpjjje  en  impiétés  les  anciens  habitans  de  la  terre  de  Chanaan. 


L’an  du  m o n d e 33c<y.  A v ant  J.  C.  (TpS. 

I.  Nt  Anafle  avoit  douze  ans  lorfqu’il  ^:oin- 
mença  à régner  ; 6c  il  régna  cinquante  ans 
dans  Jerufalt  ui.  Sa  mere  s'appelloit  Haph- 
üba. 

2.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  ôc  il 
adora  les  idoles  des  nations  que  le  Seigneur 
avoit  exterminées  à rentrée  des  enfans  d’Jf- 


I.  Drof*pcim  annofrm  e- 
rat  Manaffcs  cùm  rcgnarc 
capiret  , & qiîinqrrginft 
quinqrcannis  rfgnavit  inje- 
nifflcm  : nomcn  matris  ejus 
Haphnia. 

2.  FetJfquP  malugi  tnconf- 
pfftitDomim,  juxta  idola 
Gcmiiim , qu;:idelevit  Do- 
tninus  à facieHIiorum  Ifracl» 


raêl  dans  la  fiaUjiine. 

3 . Il  rebâtit  les  hauts  lieux  c^ue  fo’n  pere 
Ezechias  avoit  détruits;  il  drefla  des  autels 
à Baal;  il  fit  planter  de  grands  bois  comme 
avoit  fait  A chah  Roi  d’ifraël  ; il  adora  tous 
les  afires  du  ciel  6c  leur  facrifia. 

4.  il  bâtit  des  autels  profanes  dans  la  mai- 
fon  du.  Seigneur , de  laquelle  le  Seigneur 
avoit  dit  : j’établirai  mon  nom  dans  Jerufa- 
lem. 

y.  Et  il  drefia  des  autels  à tous  les  aftres 
du  ciel  dans  leS  deux  parvis  du  temple  du 
Seigneut. 

6.  Il  fit  palier  fon  fils  par  le  feu , aima  les 
divinations , obfetva  les  augures , inftitua 
ceux  qu’on  appelle  pythons , 6c  multiplia  les 
enchanteurs  ; de  forte  qu’il  commit  le  mal 
aux  yeux  du  Seigneur  , ôc  l’irria  plus  que 
n*aTJoient fait  tous  fis  prédécejfeurs. 

7.  Il  mit  aufii  l’idole  du  grand  bois  qu’il 

avoir  planté  dans  le  temple  du  Seigneur  , 
duquel  le  Seigneur  avoit  dit  à David  6c  à Sa- 
lomon Ton  fils  : C^ft  dans  ce  temple , ôc  dans 
Jeruiaiem  que  j’ai  choifie  d’entre  toutes  les 
tribus  d’ifraël,  que  j’établirai  mon  nom  pour 
jamais.  i 


Conver'iirquefft,  Sf  a?- 
excelfa  , quar  dilTî- 
puvefiît  Ezechiüs  parc  r ejusî. 
& erexit  aras  Final , & fedt 
lucos  ficut  feiernt  Athabrex 
Ilrael , & adoravii  omnem 
militiam  coiuit  eam. 

4.  Fxtri-’xJtque  aras  in  do- 
mo  Domini , de  qim  dixit 
Dominiîs  : in  Jenilalem  po- 
nam  nomen  meum. 


ç.  Ft  extruxît  nlcaria  unî- 
verf«  miiio*  co?H  , in  duo- 
bus  atrüs  tempU  Domini. 

6.  Ft  traduxit  filium  fimm 
pef  ignem  : & ariolanis  eft  , 

& oblèrvavit  auguria , & fe- 
cit  pvfhonr#  , arufpiccs» 
mujtiplicav;t,ut  faceret  ma- 
lum  coram  Domino  , & ir- 
ritaret  eum. 

7*  Poruîc  quoque  idolum 
luci , qi  em  fecerat  in  rem- 
plo  Domini:  fuper  quod  lo- 
cutus  eil  Dommus  ad  Dd- 
Vïd , & ad  Saiomoncm  fi- 
lium eius  : în  teînplo  hoc  , 

& in  Jerufalem,  qiiam  elegi  ' 
de  cunôis  tribubus  Ifraei , 
ponam  nomen  meum  ia 
icnipuernum. 
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8.  Ft  ultrà  non  facûm 
commoveri  peJem  Ifracl  de 
terra  , quant  dcdi  patribus 
coram  : fi  tamcn  cuftorîic- 
rint  opéra  omnia  qur  prxcc» 
pi  cii , Sc  umvcrfam  Icg^om , 
quam  mandavù  eis  lcrvus 
meus  Moylêi. 

9,  Illivero  non  audicrunt  : 
fcd  fedudi  funt  à Mannlic  , 
ut  facercnt  maluni  fuper 
gcntcs  quas  contrivit  Do- 
aiinus  à f^cie  filiorum  Ifracl* 


8.  &je  ne  permettrai  plus  qu’Ifraël  mette 
le  pied  hors  de  la  terre  que  j’ai  donnée  à 
leurs  peres , pourvu  qu’ils  gardent  tout  ce 
que  je  leur  ai  commandé , & toute  la  loi  que 
mon  ferviteur  Moyfe  leur  a donnée. 

p.  Et  cependant  ils  n’ont  point  écouté  le 
Seigneur  : mais  ils  fe  font  lailTé  féduire  pat 
ManalTé , pour  faire  encore  plus  de  mal  que 
n’en  avoient  fait  les  nations  que  le  Seigneur 
a exterminées  à l’entrée  des  enfans  d’ifr^ël 
dans  la  terre  de  Chanaan, 


5- 1 1.  Maux  dont  le  Seigneur  menace  la  ville  de  Jerufalem  ^ à caufe  des  crimes 
de  Manajfé.  Mort  de  ce  Prince.  Son  fils  Amon  lui  fuccede.  Il  imite  les  impiétés 
de  fim  pere.  Il  ejl  tué  par  fies  ferviteurs.  Et  fin  fils  Jofias  régné  en  fi  place. 


10,  Locutufque  eft  Do- 
minus  in  manu  fervorum 
fuorum  prophetarum , di- 
cens  : 

1 1 .Quia  fecit  ManalTcs  rex 
Juiiaabominationesiilaspef. 
limas , fuper  omnia  qua;  fe- 
ceruni  Aniorrliri  ante  cum, 
& pcccare  fecit  ctiam  Ju- 
dam  in  immunditiis  fuis  : 

11.  propterea  hxc  dicit 
Dominus  Dcus  Ifracl  : Ecce 
ego  inducam  mala  fuper  Je- 
rul'alem  & Judam  : m qui- 
cunique  audicrit  , tinniant 
ambx  aures  ejus. 

I J.  Et  extendam  fuper  Je- 
rufjlcm  fiiniculum  Samarix, 
<s:  pondus  domut  Achab  : & 
«delebo  Jerufalem , licut  dc- 
kri  folenc  tabula;  : 3c  delens 
vertam  , Sc  diicam  crebrius 
Jl/lum  fuper  faciem  ejus. 


14.  Dimittam  verô  rcli- 
quias  hereditatis  mex,  Sc  tra- 
aam  cas  in  manus  inimico- 
rum  ejus  : crumque  in  vafti- 
utem  , Sc  in  rapinam  cunc- 
tis  adverfarUs  luis  : 

I J.  eù  quùd  fecerint  ma- 
hm  coram  me , & perfeve- 


I O.  Le  Seigneur  a parlé  enfuite  par  tous 
les  prophètes  ^ & a dit  : 

1 1,  Parce  que  ManalTé  Roi-de  Judaa  com- 
mis ces  abominations  encore  plus  déteflables 
que  tout  ce  que  les  Amorrhéens  avoient  feit 
avant  lui , & qu’il  a fait  péçher  Juda  par  fes 
infamies , 

12.  voici  ce  que  dit  le  Seigneurie  Dieu 
d’Ifracl  : Je  vas  faire  fondre  de  tels  maux  fur 
Jerufalem  & fur  Juda^  que  les  oreilles  eu 
feront  étourdies  à quiconque  les  entendra. 

I J.  J’étendrai  fur  Jerufalem  le  cordeau  d<s 
Samarie  & le  poids  de  la  maifon  d’Achab  ; 
Je  la  mefurerai  a la  même  mefure,  er  Je  lu  i ferai, 
le  même  rrcj/rrwfwr.  J’effacerai  J erufalem  com- 
me on  efface  ce  qui  eft  écrit  fur  des  tablettes; 
je  pafferai  & repafferai  fouvent  le  ftyle  paç 
delfus  y afin  qu’il  n’en  demeure  rien. 

. 14.  J’abandonnerai  les  refles  de  mon  hé« 
ritage , & je  les  livrerai  entre  les  mains  de 
leurs  ennemis  ; ôc  tous  ceux.qui  les  haïffent, 
les  pilleront  & les  ravageront , 

I J.  parce  qu’ils  ont  commis  le  mal  devant 
moi  f & qu’ils  ont  continué  à m’irritei  j de- 
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ruîs  que  le  jour  que  leurs  peres  fortirçnt  de 
Egypte  jufqu’aujourd’hui. 


16.  ManalTé  répandit  de  plus  des  ruifleaux 
defang  innocent,  jufqu’à  en  remplir  toute 
la  ville  de  Jerufalem  , outre  les  péchés  par 
lefquels  il  avoir  fait  pécher  Juda,  faifant  ainfi 
le  mal  devant  le  Seigneur.  Pour  l'en  punir, 
Dieu  le  livra  aux  Âffyrtens , qui  Pemmcnerent 
chargé  de  fers  à Bahylone.  Il  y demeura  jufqu'â 
ce  qu'étant  rentré  en  lui-méme,  il  fe  convertit 
fincerement  au  Seigneur, 

17.  Le  relie  desaélionsde  ManalTé,  toutes 
les  chofes  qu’il  a faites  , ôc  le  péché  qu’il  a 
commis , tout  cela  ell  écrit  au  livre  des  an- 
nales des  Rois  de  Juda. 

1 8.  ManalTé  s’endormit  enfin  avec  Tes  pe- 
res , & fut  enfeveli  dans  le  jardin  de  fa  mai- 
fon  , dans  le  lieu  nommé  le  jardin  d’Oza , par- 
ce que  c'étoit  f endroit  où  Oza  avait  été  frappé 
par  le  Seigneur.  Et  A mon  fon  fils  régna  en  fa 
place. 
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ravennt  irritantes  me,  c.’c 
die  qua  c^refii  fiint  patres 
corum  ex  Lgypto,  ufquc  ad 
banc  diein. 

lé.  Infuper  & fanguinem 
innoxium  fiidit  ]\lan3(Tes 
multum  nimis,  doncc  ini'* 
pleret  Jerufalem  ufquc  ad 
os  : abfque  pcccacis  fuis,  qui- 
bus  pcccare  fecir  Jiidam  , ut 
faccrec  malum  coraiu  Do-; 


17*  Relîqua  autem  fer- 
monum  Manafl'c , & univer- 
fa  quîT  fccit,  & peccatum  e- 
jus  quod  pecca vit,  nonne 
narc  Icripta  funt  in  Libro  fer- 
monum  dierum  regum  Ju- 
da? 

18.  Dormmtquc  Manaf- 
Tes  cum  patribus  fuis , & fc-> 
puitus  efl  in  horto*domùs 
iua:,  in  horto  Oza  : & regna- 
vit  Amon  fiÜus  ejus  proeo* 


ip.  Amon  avoir  vingt-deux  ans  lorfqu’il 
«commenta  à régner;  ôc  il  régna  deux  ans  clans 
Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  MelTalemeth, 
elle  étoit  fille  d’Harus  de  Jeteba. 

I ao.  11  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  com- 
ïne  avoit  fait  ManalTé  fon  pere. 

a I.  Il  marcha  dans  toutes  les  voies  crimi- 
nelles  par  lefquelles  fon  pere  avoit  marché  ; 
il  révéra  les  mômes  abominations  que  fon 

f)ere  avoit  révérées  , 6c  les  adora  comme 
ui. 

22.  Il  abandonna  le  Dieu  de  fes  peres , ôc 
jie  marcha  point  du  tout  dans  la  voie  du  Sei- 
gneur, ayant  imité  les  crimes  de  fon  pere,  fans 
imiter  fa  pénitence. 

25.  Ses  ferviteurs  lui  drelTerent  des  em- 
bûches, & le  tuerent  dans  fa  maifon. 


1 9*  Vigînd  duorum  atino- 
rum  crat  Amon  cum  regna- 
rccocpifTetî  duobus  quoque 
annis  regnavit  in  Jerufalem, 
nomen  matris  ejus  MeÜale- 
meth  filiîi  Harus  de  Jeteba# 

10.  Fecitque  malum  in 
confpeâifDomini , ficut 
ccrat  Manafles  patef  ejus. 

11.  F.t  ambulavit  in  omni 
via , per  quam  ambulaverat 
pater  ejus  ; fervivitque  iiti- 
munditüs  quibus  fcrvicrat 
pater  ejus,  éc  adoraviteas. 


ZI.  Et  dereliquît  Domî- 
num  Deum  patruai  fuorum, 
& non  ambulavit  in  via  Do- 
mini. 

Tetenderuntque  ci 
tniîdias  fervi  fui,  & interfe- 
ccrum  regem  tn  domo  fua. 
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14.  PercufTitautïm  popu-  24.  Mais  le  peuple  tuatousceux QUI  avoîettt 
confpirc  Contre  le  Roi  A mon  ;&  il  c^tablic 

mon  : & conliituerum  fibi 
refera  Joïumtilium  ejuspro 


Jolias  fcn  fils  pour  régner  en  fa  place. 


ij.  Reiiquaauicmi'crmo-  2 J.  Le  reftc  des  aâions  d’Amon  eft  écrit 
rum  Amon  qu»  iciit,no^e  jy  |j^  ^.g  jgj  annales  des  Rois  de  Juda. 

hïc  Icripta  luiii  jn  Libro 
fermonum  dicrum  regum 
Juu  ? 

î6.  Scpelienjntqi;e  eura  2(5'.  Il  fut  cnfeveli  en  fon  fépulcre  dans 
za:&rcgnavufiau.  ejuspro  le  jardui  d Oza,  Et  Jolias  Ion  fils  régna  en 
eo-  L place. 


CHAPITRE  XXII. 


§.  I.  Jofias  imite  en  tout  la  piété  de  David.  Il  fait  réparer  le  temple  , Gr  rétablit 

le  culte  de  Dieu, 


L’an  du  monde  5353.  Avant  J.  C.  541. 

« 


1 . Oôo  annonim  crat  Jo- 
fias cûm  regnarc  cœpitiet , 
triginta  Si  uno  anno  rfgna- 
vit  in  Jerufaleititnamcn  ma- 
rris ejus  Idiiia  , tUia  Hadjia 
de  Bdccath. 

ï.  Fecitquc  quod  placitum 
erat  corain  Domino  ,Si  am- 
bulavit  per  omnts  viar  Da- 
vid patris  üii  : non  dcclina- 
\it  ad  dextcram , rive  ad  fi- 
niltram. 

3.  Annoautcmoaavo  dé- 
cima rtgis  Jofijc,  fliilît  rcx 
sâpîiiii  fiiium  Adia.filii  Mef- 
fulam,  fcnbam  teftipii  Do- 
smu , dkent  ei  : 


I.  J Ofias  av<îit  huit  anslorfqU’il  commen<;a 
à régner  ; & il  régna  trente  & un  an  à Jeru- 
falem.  Sa  mere  s’appelloit  Idida  , & étoit 
fille  de  Hadia  de  Befecath. 

2.  11  fit  ce  qui  étoit  agréable  au  Seigneur, 
& marcha  dans  toutes  les  voies  de  David  foti 
pcrc  , fans  fe  détourner  ni  à droite  ni  à gau- 
che. 

3.  La  dix-huitieme  année  de  fon  régné, 
il  envoya  Sa^han  fils  d’Aflia , fils  de  MefiTu- 
lam  , fccrctaire  du  temple  du  Seigneur  , en 
lui  donnant  cet  ordre  : 
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4.  Vade  ad  Hcîcîam  (a- 
cef  dotcm  magnum , uf  con- 
fletur  pccunia,  qu7  illata  cft 
in  templum  Domini , quam 
collcgerunt  janitorus  tcmpli 
d populo,* 

deturque  fabris  per  præ- 
po  fîtes  domiis  Domi  n::qui  & 
diflribuant  cam  hi>  qui  opc- 
rantuT  in  remolo  Domini, ad 
inlburaadâ  (artatc^a  ccm- 
yh  : 


4.  Allez  trouver  le  grand  prêtre  Helcias, 
afin  qu’il  fafle  amafiertout  l’argent  qui  a été 
porté  au  temple  du  Seigneur , que  les  por- 
tiers du  temple  ont  reçîi  du  peuple  ; 

y.  & que  les  maîtres  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur le  donnent  aux  entrepreneurs , afin 
qu  iis  le  difiribuent  à ceux  qui  travaillent  aux 
réparations  du  temple  du  Seigneur  , 

C, 
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f.  ligtiEriif  vWel:cct  3:  cx- 
iiicntariit,  8<  i‘,  qiù  in:c:- 
rupia  (ompommt  : & ut  C' 
mamur  ligna , & lapides  de 
lapidicinis  ad  inllaurandum 
tciiiplum  Domini. 

7.  Vcninitamcn  non  Tup- 
pmciur  cis  argtntmn  quoi 
accipiunt  , feJ  in  pou'llate 
habeant , &;  in  fidc. 
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S.  aux  charperuiers , aux  maçons  & à ceux 
qui  rtfrabli/Tent  les  murs  entrouverts  , aliii 

3 U on  en  acheté  auffi  du  boisj  & qu’on  tire 
es  pierres  des  carrières  , pour  rétablir  le 
temple  du  Seigneur. 

?•  Qu’on  ne  leur  fade  point  néanmoins 
rendre  compte  de  l’argent  qu’ils  reçoivent; 
niais  qu’ils  en  foient  les  maîtres , & qu’on  fe 
rcpofe  fur  leur  bonne  foi , afin  qu'ils  travail- 
lent plus  tranquillement , cr  qiCils  rendent  leur  . 
ouvrage  plus  folide. 

• 8.  Alors  le  grand  prêtre  Helcias  dit  à Sa-  «•  Dixit  autem  Hoiciae 
phan  fecretaire  : J’ai  trouvé  un  livre  de  la  loi  ^d  Saphan  fenbam; 

/do,,..  I • I J e • / ,/  • 1 I,  / L’brumlcgisrcperiinduma 

uans  le  temple  du  Seigneur (t  etoit  le  Deute-  Domini;  deditque  Heicia* 

ronome  écrit  de  la  main  de  Aloyfe.)  Et  il  don- 
na  ce  livre  à Saphan , qui  le  lut. 

9.  Saphan  fecretaire  revint  enfuite  trou- 
ver le  Roi  ) pour  lui  rendre  compte  de  ce 
qu’il  lui  avoir  commandé,  & lui  dit:  Vos 
lerviteurs  ont  amalTé  tout  l’argent  qui  s’eft 
trouvé  dans  la  mailRn  du  Seigneur,  & ils  l’ont 
donné  aux  intendans  des  batimens  du  temple 
du  Seigneur , pour  le  diftribuer  aux  ouvriers. 

‘ 10.  Saphan  fecretaire  dit  encore  au  Roi  : 

Le  pontife  Helcias  m’a  donné  auffi  un  livre. 

Et  il  le  lut  devant  le  Roi. 


volumen  Saphan,  qui  & Ic- 
git  iUud. 

9.  Venit  quoque  S.iphai» 
fi  riba  ad  regem , & renun- 
tiavit  ei  quod  præceperat,  Sc 
ait  : ConBaverunt  fervi  tui 
pteuniam,  qui  reperta  eft  in 
domo  Domini  : & dederunt 
ut  diftribueretur  fabrisà  prf- 
fedis  operura  lempli  Doini- 
ni. 


10.  Narravit  quoque  Sa- 
phan feriba  régi,  dicens  : Li- 
brum  dédit  mihi  Helcias  fa- 
cerdos.  Quem  cùm  legilFet 
Saphan  coram  rege , 

§.  IL  Joftas  entend  la  leHure  du  livre  de  la  loi  qu'on  avoit  trouvé  dans  le  temple^ 
êr  en  efi  effrayé.  Il  envoie  confulter  la  prophéteffe  Holda  . qui  l'alJure  que  tous 
les  maux  écrits  dans  ce  livre  fondront  fur  Jerufalem  £r  furfon  peuple^  mais 
que  ce  ne  fera  qu’ après  fa  mort. 


1 1.  Le  Roi  ayant  entendu  ces  paroles  du 
livre  de  la  loi  du  Seigneur , déchira  fes  vê- 
temens , 

12.  & dit  au  grand  prêtre  Helcias , à Ahi- 
cam,  fils  de  Saphan , a Achobor  fils  de  Mi- 
cha,  à Saphan  fecretaire,  & à Afaïas  officier 
du  Roi: 

I J.  Allez,  confultez  le  Seigneur  fur  ce  qui 
jme  regarde  , moi  & tout  le  peuple  , avec 
Tome  II.  part.  II, 


. 1 1.  Sc  audifTet  rex  verbq 
Libri  legis  Domini,  feidit 
vcltimcnta  fua. 

1 1.  F.t  prxcepit  HcIcîé  fa- 
Cf  rdoti , & Ahicam  filio  Sa- 
phan & Achob/r  filio  Mi- 
cha  & Saphan  feribx , & Â- 
faix  fervo  regis , dicens  : 

1 3.  Ite  & confulite Domi- 
n m lup,  r me , & luper  po- 
poio , & fuper  Omni  Juda  . 

M 


90 

de  vcrbis  voluminis  îAïus  , 
quod  inventum  eft:  magna 
enim  ira  Domini  fuccenla 
eft  contra  nos  : quia  non  au- 
dicrunt  patres  noftri  vcrba 
Libri  hu  jos , ut  facerenc  om- 
ne  quod  fcriptum  eû  nobis* 

T4.  Icruntiraque,  Helcias 
faccrdos , & Ahicam , & A- 
chobor , Si  Saphan,  & Afaia 
ad  Holdam  prophctidem  , 
uxorem  Sellum , filii  The- 
cux , fUii  Araas  cuQodis  ve(^ 
tium , quz  habirabat  in  Je** 
rufalem  in  fecunda , lociui- 
que  funt  ad  eam* 
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tout  Juda,  touchant  les  paroles  de  ce  livre 
qui  a été  trouvé  : car  la  colere  du  Seigneur 
s’eft  embrafée  contre  nous , parce  que  nos 
peres  n’ont  point  écouté  les  paroles  de  ce 
livre  , & n’ont  point  fait  ce  qui  nous  avoir 
été  prefcrit. 

14.  Alors  le  grand  prêtre  Helcias,  Ahi- 
cam , Achobor , Saphan  & Afaïas  allèrent 
trouver  Holda  la  prophételTe  femme  de  Sel- 
lum , fils  de  Thécuas , fils  d’Araas  gardien 
des  vêtemens  , qui  demeuroit  à Jerufalein 
dans  la  fécondé  enceinte  de  la  ville.  Ils  lui  par-^i 
lerent  félon  l’ordre  du  Roi. 


If.  Et  ilia  rcrpondii  eis  : 
Hïc  dicit  Dominus  Dcus  IC- 
ncl  : Didte  viro , qui  raiCc 
TOI  ad  me  : 

16.  Hxc  dicit  Dominus: 
Ecce,  ego  adducam  malafu- 
per  locum  iftum , & fuper 
fiabitatorei  e)us,  omnia  ver- 
ba  legis  qux  legit  rex  Juda: 

1 7.  quia  dereliqueruntmc, 
&facrificaveruntdiis  alienis, 
irrritantes  me  in  cunâis  o- 
peribus  manuum  fuarura  : 
fuccendetur  indignatio  mea 
in  loco  hoc , Si  non  exiin- 
gueiur. 

1 8.  Régi  autem  Juda , qui 
•lilit  vos  ut  confuleretis  Do- 
minum,  lie  dicetis  : Hxc  di- 
cit Dominus  Deus  Ifracl: 
Pro  eo  quod  audidli  vcrba 
Toluminis , 

IJ.  & perterritum  ett  cor 
tuum , & humiiiatus  es  co- 
tam  Domino,  auditis  fernio- 
nibus  contra  locum  iftum  , 
& lubitatorcs  ejus , quod  vi- 
delicct  fièrent  in  ftuporem 
& in  malcdidum  ; & Icidifti 
veftimenta  tua,  & flevifti  co- 
ram  me , Si  ego  audivi , ait 
Dominus  : 


ao.  ideitco  colligam  te 


I J . Holda  leur  répondit  : V oici  ce  que  dit 
le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  : Dites  à l’hom- 
me qui  vous  a envoyé  vers  moi  : 

16.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur:  Je  vais 
faire  tomber  fur  ce  lieu  ôc  fur  fes  habitans 
tous  les  maux  que  le  Roi  de  Juda  a lus  datrs 
ce  livre  de  la  loi, 

17.  parce  qu’ils  m’ont*abandonné,  qu’ils 
ont  facrifié  à des  dieux  étrangers , & qu’ils 
m’ont  irrité  généralement  par  toutes  leurs 
œuvres.  Et  mon  indignation  s’allumera  de 
telle  forte  contre  ce  lieu,  qu’il  n’y  aura  rien 
qui  la  puifle  éreindre. 

18.  Mais  pour  le  Roi  de  Juda  qui  vous  a 
envoyé  confulter  le  Seigneur,  vous  lui  direz: 
Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  le  Dieu  d’If- 
raël : Parce  que  vous  avez  écouté  les  paro- 
les de  ce  livre  , 

19.  que  votre  cœur  en  a été  épouvanté, 
que  vous  vous  êtes  humilié  devant  le  Sei- 
gneur, apres  avoir  appris  les  maux  dont  il 
menace  cette  ville  & fes  habitans , en  les 
afiurant  qu’ils  deviendront  un  jour  l’étonne- 
ment ôc  l’exécration  de  toute  la  terre , ôc  parce 
que  vous  avez  déchiré  vos  vêtemens  ôc  pleu- 
ré devant  moi,  j’ai  écouté  votre  priere,  dit 
le  Seigneur. 

ao.  C’eft  pourquoi  je  vous  ferai  repofer 
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avec  vos  peres  , & vous  ferez  enfeveli  en  ““j  P"*;- 

_ • , ad  remuchrum  iiium  in  pa- 

paix,  afin  que  vos  yeux  ne  voyenc  point  les  ce , ut  non  videam  oct-ii  tui 
maux  que  je  dois  faire  tomber  fur  ce«e  mais  .pix  indudurus 

• Il  ‘ * fum  fuf cr  lücum  iltum. 


CHAPITRE  XXIII. 

§.  I.  Jofias  ayant  ajfemblé  Us  anciens  de  Juda  ^vaau  temple  ^ y Ut  devant  U peu- 
ple le  livre  de  la  loi  > ù"  fait'  une  nouvelle  alliance  avec  le  Seigneur,  h détruit 
tout  ce  qui  étoit  confacré  aux  idoles  > Cr  extermine  les  augures  ^ Gr  ceux  qui 
qffroient  de  l'encens  à Baal, 


L’an  du  monde  3380.  Avant  J.  C.  62^. 


i.Ils  vinrent  donc  rapporter  au  Roi  tout 
ce  que  cette  prophéteffe  leur  avoir  dit.  Et 
le  Roi  ayant  fait  affembler  devenir  auprès  de 
lui  tous  les  anciens  de  J uda  & de  Jerufalem  , 
2^  alla  au  temple  du  Seigneur  accompa- 
gné de  tous  les  hommes  de  Juda,  de  tous 
ceux  qui  habitoient  dans  Jerufalem  , des 

Srêtres,  des  prophètes  ôc  de  tout  le  peuple, 
epuis  le  plus  petit  jufqu’au  plus  grand  ; & 
il  lut  devant  eux  toutes  les  paroles  de  ce 
livre  de  l’alliance  qui  avoir  été  trouvé  dans 
la  maifon  du  Seigneur. 

3.  ^-e  Roi  fe  tint  de  bout  fur  un  lieu  éle- 
vé ; & il  fit  alliance  avec  le  Seigneur , lui  & 
tout  fort  peuple , afin  qu’ils  marchaflent  dans 
la  voie  du  Seigneur , qu’ils  obfervalfent  fes 
préceptes , fes  ordonnances  & fes  cérémo- 
nies de  tout  leur  cœur  ôc  de  toute  leurame, 
& qu’ils  accomplifient  toutes  les  paroles  de 
l’alliance  qui  étoit  écrite  dans  ce  livre:  ôc  le 
peuple  confentit  à cet  accord. 

4.  Alors  le  Roi  ordonna  au  pontife  Hel- 
cîas , aux  prêtres  du  fécond  ordre  ôc  aux 
portiers , de  jetter  hors  du  temple  du  Sei- 

êneur  tous  les  vailTeaux  (jui  avoient  fervi  à 
aal , au  bois  confacré  ôc  a tous  les  aftres  du 
ciel  j ôc  il  les  brûla  hors  de  Jerufalem  dans  la 


I . Et  renuntiaverunt  ftgî 
quod  dixerat.  Qui  mifit  : & 
congregati  funt  ad  cum  om- 
nes  Icncs  Juda  & Jerufalem. 


I.  Afcenditque  rex  tem- 
plum  Domini,  & omnes  viri 
Juda  , univerfique  qui  habi- 
tabant  in  Jerufalem  cum  eo 
facerdotes  & prophetx , 8c 
omiiis  populus  à parvo  uf. 
que  ad  magnum  : legiique 
cundis  audieniibus  omnia 
verba  libri  fa'deris .qui  in- 
venius  cd  in  domo  Domini. 

}.  Stetitque  rex  fuper  gra- 
dum  : & fœdus  pcrcuiTit  co- 
ram Domino, utambularent 
poil  Dominum , & euftodi- 
rem  prxcepta  ejus , St  tedi- 
monia , & ccremonias , in 
Omni  corde  , St  in  tota  ani- 
ma , St  fufeitatent  verba  fer- 
deris  liujus,  qux  feripta  e- 
rant  in  libroillo:  acquievit- 
que  populus  pado. 

• 

4.  Et  jirxcepit  rex  Helciz 
pontitici , St  laccrdotibus  fe- 
cundi  ordinis,  & janitoribus; 
ut  projicerentde  templo  Do- 
mini omnia  vafa  , qux  fada 
fucrant  Baal , St  in  luco,  8c 
univerfx  militiz  ctrli  : 8c 
coinbulTit  eaforis  Jerufalem 

M ij 
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in  convalle  Cedron,  & tulit  vallée  de  Cedron  ; ôc  en  emporta  la  pou/Tiere 

pulveiem  eoium  m Betliel.  >011  r n i-  r ' ~ ^ 

a tiethcl  J pour  Jouukr  ce  heu  conjacre  aux 
x^lci  par  Jéroboam  & fes  fuccejfeurs. 
î.  Et  delevit  arurpices , J.  Il  extermina aiilTi  les  augures  qui  avoient 
quos  poiueram  reges  Juda  («tablis  par  Ics  Rois  d’Ilraél , pour  facri- 

ad  lamncandum  jn  excellis  ^ /«  t i i*  • j i >ii  ^ j t j 

percivitatcs  Juda,  &incir-  ncr  lurles  hauts  heux  dans  les  villes  de  Juaa, 
cuitu  Jerufaiem  : & eos  qui  ^ autour  de  Jerufalem , & ceux  qui  ofïroient 
& Soli , Luni , & duodecim  de  1 encens  a Jiaal , au  Soleil , a la  Lune,  aux 
Cgnis,  & Omni  miliùz  cœli.  douze  lignes  Zodiaque  y ôcà  toutes  les 
étoiles  du  ciel. 

f.  Et  effcrri  fécit  lucum  6.  II  commanda  aufli  que  l’on  ôtât  de  la 

ruVarcrin^ontnIc"di  Seigneur  Pidole  du  bois  facrilége  , 

& combuffit  cum  ibi,*  re-  & qu  on  la  portât  liors  de  Jerufalem  en  la 

degit  in  puiverem , & pro-  yalléc  de  Cédron , où  l’ayant  brûlée  & Bé- 
jCvTit  fuper  fepulcJira  vulgi.  . . i A n i i 

dulte  en  cendre , il  en  nt  jetter  les  cendres 

• fur  les  fépulcres  du  peuple  adorateur  de  cette 

vaine  ido/e. 


7.  Deliruxit  quoque  zdi- 
culas  eftcminatorum  , qui 
crant  in  domo  Dominî,  pro 
^uibus  inulicres  texcbant 
^uaü  domunculas  lucû 


S.  Congregavîtque  om- 
nes  faccrdotcs  de  civiiacibus 
Juda  : & contaminavit  eX'- 
celfa  , ubi  facrificabant  (k- 
cerdotcs  , de  Gabaa  ufque 
Kcrfabec  : & dcflruxit  aras 
poriarum  tn  introitu  oflii 
Jorucprincipiscivitatis,quod 
erat  ad  rmillrajn  portx  civi- 
tatis* 


7.  Il  abattit  aufli  les  petites  maifons  des 
efféminés  qui  étoient  dans  la  maifon  du  Sei- 
gneur , pour  lefquels  des  femmes  travail- 
loient  à faire  des  tentes  , ou  des  voiles  defti- 
nés  au  culte  infâme  de  l'idole  du  bois  facri- 
lége. 

8.  Le  Roi  affembla  tous  les  prêtres  des 
villes  de  Juda  , & il  profana  tous  les  hauts 
lieux  où  les  prêtres  facrifioient , depuis  Ga- 
baa jufqu’à  Berfabée  ; & il  détruilit  les  autels 

?ui  étoient  à coté  des  portes  de  Jerufafem  , à 
entrée  de  la  maifon  de  Jofué  prince  de  la 
ville  , qui  étoit  à main  gauche  de  la  porte 
de  la  ville. 


9.  Verumtamen  non  af- 
cendebant  facerdotes  exceU 
ibrum  ad  altare  Oomlni  in 
Jerufalem  : fed  tamùm  co- 
medebanc  azyma^medio 
fratrum  fuorum.  * 


T O.  Contamînavît  qnoque 
Topheth,  quod  eft  in  Con- 
T.ilie  fiiii  Ennom , ut  nemo 
confecraret  filium  fuum  aut 


p.  Depuis  ce  tems-Ià , les  prêtres  des  hauts 
lieux  ne  montoient  point  a l’autel  du  Sei- 
gneur dans  la  ville  de  Jerufalem,  étant  in- 
dignes de  cet  honneur  : mais  ils  mangeoient 
feulement  du  pain  fans  levain  au  milieu  de 
leurs  freres  , ce  qu’on  leur  permettoit  pour  leur 
donner  le  moyen  de  fubfifler. 

1 0.  Le  Roi  fouilla  & profana  pareillement 
le  lieu  de  Topheth  , qui  eft  dans  la  vallée  du 
lils  d’Ennom  , afin  que  perfonne  ne  facriRâc 


« 
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fon  fils  ou  fa  fille  à Moloch , en  les  faifant 
palTer  par  le  feu , en  i honneur  de  cette  idole. 

1 1 . Il  ôta  aulTi  les  chevaux  que  les  Rois 
de  Juda  avoient  donnés  au  Soleil , dr  dont 
les  écuries  étoient  à l’entrée  du  temple  du  Sei- 
gneur, près  du  logement  de  Nathanmclcch 
eunuque  qui  étoit  à Plr,‘.rurim  proche  le  tem- 
ple, Sx. 'A  brûla  les  chariots  du  Soleil. 

la.Le  Roi  détruifit  de  plus  les  autels  qui 
étoient  fur  le  dôme  de  la  chambre  d’Achaz, 
que  les  Rois  de  Juda  avoient  faits,  Sx  les 
autels  que  ManalTé  avoit  bâtis  aux  deux  par- 
vis du  temple  du  Seigneur;  Sx  il  courut  de 
ce  même  lieu  pour  en  répandre  les  cendres 
dans  le  torrent  de  Cédron. 


^liani  per  ignem  , Moloch , 


II.  Al'ftiiUtquoquecquoï, 
quûs  dedcrani  reges  Juda, 
Sol^,  in  imroitii  tempH  Do- 
mini  juxtacxcdramKathan- 
melcch  eunuchi,  qui  crat  in 
Pharurim  ; currus  aucem  So-f 
lis  combulTîi  ignû 

II.  Altarfa  quoque , quis 
eram  fuper  ted»  tœnaculi 
Achaz , qujf  rcccrant  reges 
Juda , & altaria  qux  fecerat 
ManalTcs  in  duobus  atriis 
tempii  Domini  , deftruxit 
rex  : & cucurric  inde , & dif- 
perfit  cincrem  in  torremem 
Cedron, 


1 3 . Le  Roi  fouilla  auffi  & profana  les  hauts 
lieux  qui  étoient  à main  droite  de  la  mon- 
tagne des  oliviers,  appellée  la  montagne  du 
fcandale,  à caufe  des  temples  que  Salomon 
Roi  d’Ifracl^  avoit  bâtis  à Aftaroth  idole  des 
Sidoniens , à Chamos  le  fcandale  de  Moab  , 
& à Alelchom  l’abomination  des  enfans 
d’Ammon. 


I}.  Excelfii  quoque  qu* 
erant  in  Jemfalem  ad  dexte- 
ram  partem  montis  otTenfio- 
nis.qui  «didcaverat  Salo- 
mon rex  IlVacl  Aftaroth 
lo  Sidoniorum , & Chamoj 
offènfioni  Moab,&  Melchora 
abominaiioni  filiorum  Ajft- 
mon , poUuit  rex. 


14..  Il  en  brifa  les  fiâmes,  en  abattit  les 
bois , & il  remplit  ces  lieux-là  d’olTemens  de 
morts. 


14.  Et  contrivit  ftatuas,  & 
ruccidit  lucos  ; replevitque 
loca  eorum  ofllbui  mortito- 
lum. 


§.  1 1.  Jojlas  détruit  l'autel  de  Bethel . après  y avoir  brûlé  les  os  des  adorat^rs 
des  idoles.,  félon  que  le  prophète  i avoit  prédit.  IL  fait  mourir  les  pr'tres  des  hauu 
lieux  i Gr  étant  retourné  à Jerufalem  , il  y fait  célébrer  la  Pd^. 


1 y.  Et  pour  ce  qui  efi  de  l’autel  qui  étoit 
à Bethel , ôc  du  haut  lieu  qu’avoit  bâti  Jéro- 
boam fils  de  Nabath  qui  avoit  fait  pécher 
Ifracl,  il  détruiiit  & cet  autel  & ce  haut  lieu  ; 
il  les  brûla  ^ les  réduiiit  en  cendres , Sx  con- 
fuma  aufii  par  le  feu  le  bois  confacré. 

16.  Jofias  retournant  en  ce  lieu,  vit  les 
fépulcres  qui  étoient  fur  la  montagne , & il 
envoya  prendre  les  os  qui  étoient  dans  ces 
fépulcres , ôc  les  , brûla  fur  l’autel  ; Ôc  il  les 
fouilla  & profana,  félon  la  parole  du  Seigneur 


I s-  Infuper  & alcarr.quod 
erat  in  Bcihcl,  & cxceilum, 
quod  fecerat  Jeroboam  liliuf 
Nabath,  qui  peccare  fecitif- 
rael  : & altare  illud , & ex- 
cellum  defttuxit,atque  com- 
buftlt , & comminuit  in  pul- 
verem , fuccenditque  etiam 
lucum. 

1 6.  Et  converfus  Jofias , 
vidit  ibi  fepulchra , qui  e- 
rant  in  monte  ; mifitque  Sc 
tu  lit  olTa  de  fepulclint,  & 
combuftli  ea  fuper  aitare,  & 
^lluit  illud  ji’xta  verbum 
Domini, quod  locucus  ell  vif 

M üj 
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Dei , qui  prxdixcrai  verba 
I1XC. 

1 7.  Et  ait  ; Quis  ed  titulus 
il  le , quem  viJeo  ? Refpon- 
c.ri.nte.uc  ei  cives  urlifc  il- 
Jiui  : .Sepulchrum  cft  homi- 
ri‘  Dci,quivcnit  de  Juda  , 
^ prxdixit  verba  hxc , qux 
ftufti  fuperaltare  Ilethel. 


qu’avoir  prononcée  l’homme  de  DieU  qui 
avoir  préair  ces  chofès. 

1 7.  Il  dir  enfuire  : Quel  eft  ce  tombeau 
que  je  vois  ? Les  citoyens  de  cette  ville-là 
lui  dirent  : C’eft  le  fepulcre  de  l’homme  de 
Dieu  qui  droit  venu  de  Juda , & qui  avoir 
prédit  ce  que  vous  venez  de  faire  fur  l’autel 
de  Bethel: 


iS.F.taittDimitteeum,  ig.  Jofias  dit:  Laiffez-le  là,  & que  per- 
& touche  à fes  os.  Et  fes  os  demeu- 

lins , cum  oa'ibus  prophetx  rercnt  au  même  lieu , fans  que  perfonne  y 
qui  vcnerat  de  Samaria.  touchât , avcc  les  OS  du  prophète  qui  droit 
venu  demeurer  à Béthel  dans  le  royaume  de  Sa- 
marie. 


19.  InfuperSt  omnia  fana 
excelforum  qux  étant  in  ci- 
vitatibus  Samarix,  qux  rece- 
lant reges  Ifrael  ad  irritan- 
dum  Dominum,  abdulit  Jo- 
das:  & fecit  eis,  fecundùm 
oiftiia  opéra  qux  fccerat  in 
Bethel. 


lÿ.  Outre  tout  cela,  Jofias  ddttuifit  tous 
les  temples  des  hauts  lieux  qui  dtoient  dans 
les  villes  de  Samarie , que  les  Rois  d’Ifraël 
avoient  bâtis  pour  irriter  le  Seigneur  ; & il 
les  rdduifit  au  même  état  que  tous  ceux  qui 
dtoient  à Bdthel. 


*io.  Et  occidit  univerfo* 
faccrdûtes  cxcelforum , qui 
crant  ibi  fupcr  altaria  : & 
combulTic  olîa  humana  fu- 
per  ca  : rcvcrfufque  cil  Jc- 
niulem* 


20.  Il  tua  même  tous  les  prêtres  des  hauts 
lieux  (^ui  avoient  foin  des  autels  en  ces  lieux- 
là  ; & il  brûla  fur  ces  autels  des  os  d’hommes 
morts.  Après  cela  il  retourna  à Jerufalem. 


L’an  DU  MONDE  3J8i. 


1 1 . Et  pncepit  Omni  po- 
^lo  , dicens:  Facite  Phalë 
tîonuno  Deo  vedro  fecun- 
dùin  quod  fcriptum ed  in  li- 
bro  forderii  hu)B. 


IX.  Ncc  enim  fiiftum  ed 
Pliafe  talc  a dicbus  judicum, 
qui  judicaverunt  li'rael , & 
omnium  dicrum  regum  IC- 
rael , & regum  Juda , 


2 1.  Jofias  dit  enfuite  à tout  le  peuple  : 
Célébrez  la  Pâque  en  l’honneur  du  Seigneur 
votre  Dieu , en  la  maniéré  qui  eft  écrite  dans 
ce  livre  de  l’alliance , ce  que  le  peuple  fit  avec 
une  ardeur  & une  magnificence  dont  on  n'avoit 
point  vû  d'exemple. 

22.  Car  depuis  le  tems  des  juges  qui  ju- 
gèrent Ifraël , & depuis  tout  le  tems  des 
Rois  d’Ifraël  & des  Rois  de  Judj  , 


23.  Hcuc  in  o^avo  decimo 
anno  regis  Jofîx  fa^um  eft 
Phafe  iftud  Domino  in  Jetu- 
falcm. 


2 Scd  & pythoncs,  & 


23.  jamais  Pâque  ne  fut  célébrée  comme 
celle  qui  fe  fit  en  l’honneur  du  Seigneur  dans 
Jerufalem , la  dix  - huitième  année  du  Roi 
Jofias. 

24.  Jofias  extermina  auffi  les  pythons  , les 
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devins  ôc  les  figures  des  idoles , les  impure- 
tés & les  abominations  qui  avoient  été  dans 
le  pays  de  Juda  & de  Jerufalem , pour  ac- 
complir les  paroles  de  la  loi  qui  étoient  écri- 
tes dans  ce  livre  qu’Helcias  pontife  avoit 
trouvé  dans  le  temple  du  Seigneur. 

2 y.  Il  n’y  a point  eu  avant  Jofias  de  Roi 
qui  lui  fût  femblable , & qui  foit  retourné 
comme  lui  au  Seigneur  de  tout  fon  cœur,  de 
toute  fon  ame , & de  toute  fa  force , félon 
tout  ce  qui  eft  écrit  dans  la  loi  de  Moyfe  , 
ôc  il  n’y  en  a point  eu  non  plus  après  lui. 

26.  Cependant  l’extrême  colere  & la  ftM 
reur  du  Seigneur  qui  s’étoit  allumée  contr* 
Juda , à caufe  des  crimes  par  lefquels  Ma- 
naffé  i’avoit  irrité,  ne  fut  point  appaifée  pour 
lois,  parce  que  la  jatété  que  le  peuple  fit  paraître 
fous  ce  régné  ne  fut,  ni  ajjez  fincere,  ni  ajjez 
confiante. 

27.  C’eft  pourquoi  le  Seigneur  a dit:  Je 
rejetterai  encore  Juda  de  devant  ma  face, 
comme  j’ai  rejetté  Ifraël  ; & j’abandonnerai 
Jerufalem  cette  ville  que  j’ai  choifie,  ôAette 
maifon  de  laquelle  j’ai  dit  : C’eft-là  que  mon 
nom  fera  prélent,  & que  je  ferai  paraître  ma 
gloire  & ma  puiffance, 

28.  Le  relie  des  adlions  de  Jofias , & tout 
ce  qu’il  a fait , eft  écrit  au  livra  des  annales 
des  Rois  de  Juda , où  fa  mort  efi  rapportée. 
Elle  arriva  en  cette  maniéré.  - 


ariolos,  & figurai  idolor«n> 
& immumJitiar,  & abomina- 
tiones,  qur  fueram  in  ter- 
ra Juda  & Jeru&lcm,  abftu- 
lit  Jüfias  : ut  ftatucret  vert« 
legis,  qua;  feripta  funt  in  Li 
bro  , quem  invenit  Hcltias 
facerdos  in  templo  Dumini. 

2 5 . Similis  illi  non  fuit  an- 
te cum  rex,  qui  reveraeretur 
ad  Dominum  in  omni  corde 
fuo , & in  tota  anima  fua,  8c 
in  univerfà  virtute  fua,  jaxta 
^nenMicgem  Mm'fi;  neque 
poil  eum  lurrexit  umilis  iili. 

1^.  Vcnimtamen  non  ell 
ayerfus  Dominus  ab  ira  fu- 
roris  fui  magni,  quo  iratus 
cil  furor  ejus  contra  Judam, 
propter  irritationes , quibus 
provocavecat  eum  ManalTes» 


27.  Dixit  ieaqne  Dominut: 
Etiam  Judam  auferam  à fa- 
de mea  , lient  abfluli  If- 
rael  : 8c  projidam  dviiatem 
banc, quamelegi, Jerufalem, 
8c  domum , de  qua  dixi  : Eric 
nomen  meum  ibi. 


zB.Reliqnaautem  fermo- 
num  Joliz  , 8c  univerfa  quz 
fecit, nonne  hxc  feripra  fune 
in  Libro  verbomm  dierum 
regum  Juda  ! 


§.  III.  Pharaon  Nechao  Roi  £ Egypte  marche  contre  le  Roi  des  AJfyriens.  Jofias 
va  au-devant  de  lui  ^ lui  donne  bataille  .(jr  efi  tué.  Son  fils  Joadia\  efi  établi 
Roi  par  le  peuple.  Pharaon  le  prend,  l'emmene  en  Egypte.  &•  établit  en  fa  place 
Eliacim  qu’il  nommejoakim.  Celui-ci  paye  de  grandes  fommes  au  Roi  d'Egypte, 
Êr  s’abandonne  à toutes  les  impiétés  de  fies  peres. 


L’an  du  monde  5354. 


29.  En  ce  tems-là.  Pharaon  Nechao  Roi 
d’Egypte  marcha  contre  le  Roi  des  Afly- 
riens  nommé  Nabopolalfar,\eis  le  fleuve  fl’Eu- 
phrate.  Et  le  Roi  Jofias  , craignant  que  Roi 


19,  In  diebus  ejus  afeen- 
dit  Pharao  Nechao  rex  Æ- 
gypti,  contra  regem  Afîy** 
riorum  > ad  ûumen  Eupbra- 
ten  : ÿc  abiit  Joiiatrcxia  oc- 
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ciiifum  eju*  ; Sc  occifus  cft 
in  MiigeJdo , c«ni  vidillet 
eum» 

30.  Et  portavenint  eum 

fervi  fui  mortuum  de  Ma- 
geddo  : & pcrtulerunt  in  Je- 
rufalem , & fepclicrunt  cum 
in  Tepulchro  fuo.  TuUtque 
populus  terrac  Joachaz  fi- 
lium  unxeruni  cum, 

& conftitucrum  eum  regcm 
pro  pâtre  lîio. 

ji.Viginti  ;rium  anno- 
lum  crat  Joaciiaz  re^ 
nare  c<rpiïlcr,  & tribui  inen- 
fibus  rcgmvit  in  Jeru'.'aiera  : 
nomen  raauiî  eius  A nital  1 
filia  Jercmi* , ac  Lv  jiia 

31.  Et  fecit  mali  tn  coram 
Dommo , jimta  oinnia  qui 
fecerant  pattct  cjus. 

33.  Vinxitque  eum  Fha- 
rao  N'cchao  in  Rebla  , qui 
eft  in  terra  Eraath , ne  rt^ 
naret  in  Jerulalem;  & impo- 
fuitmulâam  terri,  tcntum 
talentii  argenti , & talcnto 
auri. 

34.  Regemque  conftituit 
Pharao  Nechao  Eiiacim  fi- 
lium  Jofii  pro  Jolïa  patte 
cjus  : vertitque  nomen  ejus 
Joakim.  Potrô  Joachaa  tu- 
lit , & duxit  in  Ægyptura , 
& mortuuseAibi. 

33,  Argentum  autem  & 
luruoi  Jedit  Joakim  Pha- 
raoni,  cùm  indixillct  terri 
fer  fingulos , ut  conferrctur 
juxta  priceptum  Pharaonis  : 
& unumqucmque  juxta  vires 
fuas  cxegit , tam  argentum 
quim  aurum  de  populo  ter- 
ri , ut  darct  Pharaoni  Ne- 
chao. 

3é.Viginti  quinque  anno- 
rum  erat  Joakim  cùm  reg- 
pate  cocpilTet  ; & undccim 
annis  rcgnavit  in  Jerufalem; 
nomen  matris  ejus  Zcbida  , 
Êlia  Phadaia  , de  Ruma, 
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d'Egypte  n’entrât  fur  fes  terres , alla  avec  fort 
armée  au-devant  de  lui  ; & lui  ayant  donné 
bataille  , il  fut  tué  à Mageddo. 

50.  Ses  ferviteurs  le  rapportèrent  mort  de 
Mageddo  à Jerufalem,  & l’cnfevelirent  dans 
fon  fépulcre.  Et  le  peuple  prit  Joachaz  fils 
de  Jouas,  po«r  f élever  Jur  le  trône.  Et,  comme 
il  n’ était  pas  P aîné , il  fut  facré  ôc  établi  Roi 
en  la  place  de  fon  pere  par  cette  cérémonie. 

3 1 . Joachaz  appellé  aujft  Sellum  avoit  vingt- 
trois  ans  lorfqu’il  commenta  à régner  ; & U 
régna  trois  mois  dans  Jerufalem.  Sa  mere 

^ nommoit  Amital,  ôc  étoit  fille  de  Jere- 
^lie  de  Lobna. 

32.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur  , ôc 
commit  tous  les  mêmes  crimes  que  fes  peres. 
Alais  il  ne  les  commit  pas  long-tems  ; 

SJ.  car  Pharaon  Nechao , irrité  de  ce  qu'on 
r avait  élevé  fur  le  trône  fans  fon  confentement  ^ 
le  prit  ôc  l’enchaîna  à Rebla  qui  eft  au  pays 
d’Emath,  afin  qu’il  ne  régnât  point  à Jerufa- 
lem. Il  condamna  le  pays  à lui  donner  cent 
talent  d'argent  ôc  un  talent  d’or. 

34.  Et  Pharaon  Nechao  établit  Roi  Elia- 
cim , fils  aîné  de  Jofias , en  la  place  de  Jofias 
fon  pere , ôc  changea  fon  nom  ôc  l’appella 
Joakim.  Et  ayant  pris  avec  lui  Joachaz,  U 
l’emmena  en  Egypte  , où  il  mourut. 

33.  Joakim  donna  à Pharaon  de  l’argent 
& de  l’or , félon  la  taxe  qu’il  avoit  faite  par 
tête  fur  le  pays , pour  payer  la  contribution 
otdonnée  par  Pharaon.  11  tira  de  même  de 
l’argent  ôc  de  for  de  tout  le  peuple , exi- 
geant de  chacun,  à proportion  de  fon  bien, 
pour  donner  cet  argent  à Pharaon  Nechao. 

3<î.  Joakim  avoit  vingt  ans  lorfqu’il  com- 
menta à régner  ; ôc  il  régna  onze  ans  à Jeru- 
falem. Sa  mere  s’appeloit  Zebida , ôc  étoit 
fille  de  Phadaïa  de  Ruma. 


L'an 
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L’an  du  monde  jjpy. 

57.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur,  ôc  com-  .^57-  Et  fec«  malum  conm 

. f A . Domino,  juxta  omma  qujs 

mit  tous  les  memes  crimes  que  les  peres-  fecerant  patres  ejus. 


fervus  tribus  acnis  : & rur* 
fuffl  rebeilavit  contra  euoi* 


1.  Immifitque  ci  Domî- 
nus  latrunculos  Chaldxor 
ruin , & latrunculos  Syriz,&: 
latrunculos  Moab,S:  lairun- 
cnlos  fiiiorum  Ammon;  & 
immi(ît  eos  in  Judam  » ut 


CHAPITRE  XXIV. 

§.  I.  JoaKim  ejl  ajfujetü  au  Roi  de  Babylone  pendant  trois  ans.  La  Judée  efl 
ravagée  par  les  peuples  voifins.  Joakim  meurt.  Son  fils  Joachin  lui  fuccede , 
&■  ne  régné  (jue  trois  mois.  Il  commet  les  mêmes  crimes  que  fies  peres. 

L’an  du  monde  3jp8.  Avant  J.  C.  60S. 

’i . Abuchodonofor  Roi  de  Babylone  fils  »•  i"  diebus  ejus  afeendu 
* Nabopolajyar,  apres  avoir  vaincu  le  Rot  d E-  ^ ^ eftei  Joakim 
gypt£,  marcha  contre  Juda  au  tems  de  Joa- 
kim ; & Joakim  lui  fut  aflTujetti  pendant  trois 
ans.  Et  après  cela, il  ne  voulut  plus  lui  obéir. 

2.  Alors  le  Seigneur  envoya  des  troupes 
'de  voleurs  de  Chaldée  , de  Syrie  , de  Moab 
& des  enfans  d’Ammon , & les  fit  venir  con- 
tre Juda , pour  l’exterminer  , félon  la  parole 
que  le  Seigneur  ayoït  dite  par  les  prophètes  difperderent  eum.juxta  ver- 
tes lerviteurs.  buin  Domijii , quod  locutuï 

' fuerat  per  fervos  fuos  pro- 
phecas. 

'3.  Ceci  arriva  en  vertu  de  la  parole  du  5.  FaSum  eft  amem  hoc 
Seigneur  contre  Juda,  afiu  de  le  rejeuerdc 
devant  fa  face^  à caufe  de  tous  les  crimes  ram  fc,  propter  pcccata  Ma- 
que  Manaffé  avoir  commis  , & que  fon  peuple  » umverfa  quz  fecit . 
a'voit  continué  de  commettre  ^ 

4.  & à caufe  du  fang  innocent  qu’il  avoir  4.  sr  propier  fanguinen» 

tdpandu  ; car  il  remplit  Jerufalem  du  meurtre  » quenj  , sc 

de  plufieurs  perfonnes  innocentes.  L elt  pour-  innocentium  : & ob  liane 

quoi  le  Seigneur  ne  voulut  point  fe  rendre  Dominus  propi- 

‘ \ 1 uari, 

propiqp  a Ion  peuple. 

5.  Le  refte  des  aûions  de  Joakim , & tout 
te  qu’il  a fait , cft  écrit  au  livre  des  annales 
du  Roi  de  Juda.  Joakim  s’endormit  avec  fes 
peres  , mais  il  ne  fut  point  enfeveli  avec  eux , 
ayant  été  jetté  hors  des  portes  de  Jerufalem._ 

Tome  II.  Part,  II, 


{.Reliqua  autem  fermo- 
num  Joakim  , & univerfz 
quz  fecit  nonne  hrc  feripta 
funt  in  Libro  fermonum  die- 
rum  rewm  Juda  ? Et  dormi- 
rit  Joakim  cumpatribus  fuit; 

N 
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<.  & regnnvit  Joachin  fi- 
lius  cjus  pro  CO. 

7.  Et  ultra  non  addidit  rex 
Ægypti , ut  cgrederetur  de 
terra  fua  : tulerat  enim  rex 
Babylonis  à rivo  Ægypti  uf- 
que  ad  fluvium  Euphraten  , 
omnia  que  fuerant  regis  Æ- 

8.  Decem  & octo  anno- 
rum  erat  Joachin  cùm  reg- 
nare  cocpilTet,  & tribus  men- 
fibus  regnavit  in  Jerufalera  : 
nomen  matrisejus  Nohefta, 
filia  Elnathan,de  Jerufalem. 

9.  Et  fecit  malum  coram 
Domino  , juxta  omnia  quz 
feccratpaterejus. 


OIS.  Liv.  IV.  Chap.  xxir. 

6.  Et  Joachin  fon  fils,  af pelle  aujfi  Jecho- 
nias , régna  en  fa  place. 

7.  Le  Roi  d’Egypte  depuis  ce  tems-là  ne 
fortit  plus  de  fon  royaume , parce  que  le  Roi 
de  BaBylone  avoit  emporté  tout  ce  qui  étoit 
au  Roi  d’Egypte,  depuis  les  frontières  de 
l’Egypte  jufqu’au  fleuve  de  l’Euphrate. 

8.  Joachin  avoit  dix-huit  ans  lorfqu’il  com« 
mença  à régner  ; & il  régna  trois  mois  à Jeru- 
falem. Sa  mere  s’appelloit  Nohefta,  & elle 
étoit  fille  d’Elnathan  de  Jerufalem. 

p.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur  , & com- 
mit tous  les  mêmes  crimes*  que  fon  pere. 


§.  II.  Nabuckodonofor  afjîége  Jerufalem.  Joachin  fi  rend  à lui.  Le  temple  efl pillée 
Gr  les  principaux  des  habitant  de  Jerufalem  font  tranfportés  à Eabylone.  Ma- 
thanias  ejl  mis  en  la  place  de  Joachin  ^ £r  reçoit  le  nom  de  Sedecias.  Il  fait  le 
mal  devant  le  Seigneur  fe  révolte  contre  le  Roi  de  Bahylone, 

L’an  du  m o n d e 340;. 


10.  In  tempore  illo  afcen- 
derunt  fcrvi  Nabuchodono- 
for  rcgis  Babylonis  in  Jeru- 
falem,& circumdata  efl  urbs 
munitionibus. 

! I . Venitque  Nabuchodo- 
nofor  rex  Babylonis  ad  ci- 
vitatem  cum  fcrvis  tuis , ut 
oppiignarcnt  eam. 

iz.  EgrelTurque  eft  Joa- 
chin rex  Juda  ad  regem  Ba- 
bylonis, ipfe  & inaccr  ejus , 
& fervi  ejus , & principes  c- 
jus , & eunuchi  eius  : & fuf- 
cepit  eum  rex  Baoylonis  an- 
no  oclavo  regm  fui. 


15,  Et  protulît  inde  om- 
nes  thefauros  dorau«  Domi- 
ni  ♦ & thefauros  domus  ré- 
gi* :&conciditunivcrfa  va- 
la  aurea  qu*  fccerat  Salo- 
mon rex.  Ifrael  in  templo 
Doinini  juxta  vcrbum  Do- 
mini. 

14,  Et  tranftulit  omnem 
JerufalcmtSt  univerlbs  prin- 
cipes, & omnes  fortes  excr- 
Cicus , decem  nùllia , in  cap- 


1 0.  En  ce  tems-là , les  ferviteurs  du  Roî 
de  Babylone  vinrent  afliéger  Jerufalem , & ils 
firent  une  circonvallation  autour  de  la  vUTe. 

1 1.  Et  Nabuchodonofor  Roi  de  Babylone 
vint  aufli  avec  fes  gens,  pour  prendre  la  ville. 

12.  Et  Joachin  Roi  de  Juda  fortit  de  Je- 
rufalem , & vint  fe  rendre  au  Roi  de  Baby- 
lone avec  fa  mere , fes  ferviteurs,  fes  princes 
& fes  eunuques.  Et  le  Roi  de  Babylone  le 
reçut  bien  en  apparence  la  huitième  année  de 
fon  régné. 

I J.  Mais  enfuite  il  emporta  de  Jerufalem 
tous  les  tréfors  de  la  maifon  du  Seigneur , 
ôc  les  tréfors  de  la  maifon  du  Roi.  Il  brifa  ce 
cjui  reflott  de  tous  les  vafes  d’or  que  SaWmon 
Roi  d’Ifraël  avoit  faits  dans  le  temple  du  Sei- 
gneur , félon  ce  que  le  Seigneur  avoit  prédit. 

14.  Il  transféra  les  principaux  de  Jerufa- 
lem , tous  les  princes  , tous  les  plus  vaillans 
de  l’armée  au  nombre  de  dix  mille  captif  i 
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II  errimcna  aufli  tous  les  artifans  & les  lapi-  ûviunom  ; & omr.cm  arufi- 
daires  j & il  ne  laiila  cjue  les  plus  pauvres  rclidumcft, exceptispaupe- 
d’entre  le  peuple.  pop“*‘ 

ly.  Il  transféra  auflî  à Babylone  Joachin,  lî.TranftuHtquoqueJoa- 
la  mere  du  Roi , les  femmes  du  Roi  & fcs  m , & ma- 

„ r J 1 r regis, & uxores  regis, 

eunuques  ; & il  emmena  captife , de  Jerula-  & eunuchos  cjus  : & judîces 

lem  à Babvlone  , les  juges  du  pays.  ‘f",* 

^ J „ , , ‘ deJcriifalcminBabylonem. 

Le  Roi  de  Babylone  emmena  tous  i«.  Et  omîtes  viros  rô- 
les plus  vaillans  de  Juda  au  nombre  de  fept  , lêpiem  miiiu,  & ar- 

mille , les  artilans  & les  lapidaires  au  nom-  omnes  viros  fortes  & beiia- 
bre  de  mille , tous  les  hommes  de  cœur  & =.  <i“xitque  eos  rex  Ba- 

ies gens  de  guerre  ; & il  les  emmena  captifs  nem?**  “ Babyio- 
à Babylone. 

1 7.  Il  établit  Roi , en  la  place  de  Joachiny  '7.  Et  conftituit  Mattha- 
Mathanias  fon  oncle  ; & U l’appeUa  Sede-  riXJSZXs,'!;; 
ciaS.  ciam. 


18.  SedeciaSy  /toit  le  plus  jeune  des  en- 
fans  de  Joftas y avoit  vingt  & un  an  lorfqu’il 
commÿn<;a  à régner;  & il  régna  onze  ans  à 
Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  Amiral  , & 
étoit  fille  de  Jeremie  de  Lobna. 

ip.  Il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur , & 
commit  toUs  les  mêmes  crimes  que  Joakim. 

20.  Car  la  coIere  du  Seigneur  s’augmen- 
toit  toujours  contre  Jerufalem  & contre  Ju- 
da  ; & il  permettoit  qu'ils  rirritajjent  de  plus  en 
plus,  jufqu’à  ce  qu’il  les  rejettât  de  devant  fa 
face.  Et  Sedecias  , dès  la  huitième  année  de 
/?  n régné , fe  retira  de  l’obéiffance  qu'il  ren- 
doit  au  Roi  de  Babylone  par  un  effet  de  cette 
çolere  du  Seigneur, 


18.  VigeCmum  & primunt 
annum  xtatis  habebat  Sede- 
cias cùm  regnare  cœpilTet , 
& undecim  annis  régna  vit  in 
Jerufalem  : nomen  matris 
cjus  erat  Amital , filia  Je- 
remix,  de  Lobna. 

ly.  Et  fcci:  malum  coram 
Domino,  juxta  omnia  qu* 
fecerat  Joakim. 

xo.  Irafcebatur  enim  Do- 
minus  contra  Jerufalem  & 
contra  Judam  , donec  pro- 
jiccret  eos  à facie  fua  : recef- 
fitque  Sedecias  à rege  Baby- 
lonis. 
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CHAPITRE  XXV. 

§.  I.  Nabuckodonofor  vient  de  nouveau  ajpéger  Jerufalem.il  y fait  breche.Sedetias 
s'enfuit.  Il  eft  pris  O emmené  au  Roi  de  Babylont.  qui  fait  mourir  fes  enfant 
devant  lui  ^ Cr  lui  fait  crever  les  yeux. 

L’an  du  monde  Avant!.  C.  ypo. 


I . Fiiflum  eft  auiem  anno 
nono  tegni  cjus , menfcde- 
cimo,  décima  die  menfis, 
venit  Nabuchodonofor  rex 
Jiabylonis  , ipfe  & omnis 
exercitus  cjus,  in  Jerufalem, 
& circunidederunt  eam  : Sc 
cxtruxerunt  in  circuitu  cjus 
luuniiioncs. 

i.  Et  claufa  eft  civitas  at- 
que  vallata  ufque  ad  undc- 
cimum  annum  legis  Sede- 
cit  . 

J.  nona  die  menlîs  : prr- 
valuitquc  famés  in  civitatc  , 
ncc  crat  panis  populo  ietr«. 


4.  Et  interrupta  eft  civi- 
■fas;  & omnesviribcUatores 
roftc  fugerunt  per  viam 
jiottx’  , qua:  eft  inter  du- 
ÿlicem  munim  ad  hortum 
icgis  ( porrù  (ihaldxi  oblï- 
debant  in  circuitu  civitatem) 
fiigit  itnquc  Sedecias  per 
viam  qur  ducit  ad  campcf- 
tria  folitudinis, 

y.  Et  perfccutus  eft  cxer- 
citus  Chaldxorum  regem  , 
comprcbcnditquc  cum  in 
planitic  Jericlio;  & omnes 
bcllatotes,qui  crant  cumco, 
difperfi  funt , & reliquerunt 
cum. 

el.  Apptehenfum  crgo  re- 
gem duxerunt  ad  regem  Ba- 
bt  lonis  in  Reblatha  ; qui  lo- 
tùtus  eft  cum  eo  judicium. 

7,  Filios  autcm  Sed^k 


1 . L A neuvième  année  du  régné  de  Sede- 
cias , le  dixième  jour  du  dixième  mois , No- 
buchodonofor  roi  de  Babylone  marcha  avec 
toute  fon  armée  contre  Jerufalem,  pour  pu- 
nir Sedecias  de  fa  révolte  : Ôc  il  mit  le  liège 
devant  la  ville , Ôc  y fit  des  retranchemens 
tout  au  tour. 

2.  Et  la  ville  demeura  enfermée  par  la  cir- 
convallation qu’il  avoit  faite  , jufqu’à  l’on-; 
zieme  année  du  régné  du  Roi  Sedecias , 

q.  ôc  jufqu’au  neuvième  jour  du  iflois.  La 
ville  fut  extrêmement  prelfée  par  la  famine, 
ôc  il  ne  fe  trouvoit  point  de  pain  , pour  nour- 
rir le  peuple. 

4.  Et  la  breche  ayant  été  faite , tous  les 
gens  de  guerre  s’enfuirent  la  nuit  par  le  che- 
min de  la  porte  qui  eft  entre  les  deux  mu- 
railles près  le  jardin  du  Roi , pendant  que 
les  Chaldéens  étoient  occupés  au  fiége  au- 
tour des  murailles.  Sedecias  s’enfuit  donc 
par  le  chemin  qui  mene  aux  campagnes  du 
déferr. 

y.  Et  l’armée  des  Chaldéens  pourfuivit  le 
Roi,  Ôc  le  prit  dans  la  plaine  de  Jéricho;  ôc 
tous  les  gens  qui  étoient  avec  lui  furent  diffi- 
pés,  ôc  Pabandonnerent. 

d.  Ayant  donc  pris  le  Roi , ils  l’emme- 
nerent  au  Roi  de  Babylone  à Reblatha.  Et 
le  Roi  de  Babylone  lui  pronon<^a  fon  arrêt , 
dr  le  traita  comme  un  rebelle. 

7.  Il  fit  mourir  les  fils  de  Sedecias  aux 
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k oculoi 


yeux  de  leur  pere  ; il  lui  creva  les  yeux , & occidit  coram  «o , 

le  chargea  de  chaînes , & l’emmena  à Baby-  ci“ent!&  àddü^dr  i^Ba'bT 
lone 


loncm. 


§.  II.  Nabuxaràan  général  de  l'armée  de  Nahuchodonofor  achevé  de  piller  le  temple 
&■  la  ville  de  Jerufalem.  Il  y met  le  feu.  Il  en  abbatles  murailles . & en  tranf. 
porte  les  habitans  à Babylone  avec  toutes  les  richejfes. 


L’an  DU  MONDE  54I(Î. 


8.  La  dix-neuvîeme  année  du  régné  Aç  Na- 
buchodonofor  Roi  de  Babylone,  le  feptieme 
jour  du  cinquième  mois  , Nabuzardan  fer- 
viteur  du  Roi  de  Babylone  & général  de  fon 
armée  vint  à Jerufalem. 

ÿ.ll  brûla  la  maifon  du  Seigneur  ôcle  pa- 
lais du  Roi  ; il  confuma  par  le  feu  tout  ce 
flu’il  y avoit  de  maifons  dans  Jerufalem. 

10.  Toute  l’armée  des  Chaldéens , qui 
droit  avec  ce  général,  abattit  les  murailles 
de  Jerufalem. 

11.  Et  Nabuzardan  général  de  l’armée 
tranfporta  à Babylone  tout  le  relie  du  peu- 
ple qui  étoit demeuré  dans  la  ville,  les  tranf- 
fuges  qui  s’étoient  allés  rendre  au  Roi  de 
Babylone , & le  relie  de  la  populace. 

12.  Il  lailTa  feulement  les  plus  pauvres  du 
pays , pour  labourer  les  vignes  & pour  cul- 
tiver les  champs. 

1 ?.  Et  les  Chaldéens  mirent  en  pièces  les 
colomnes  d’airain  qui  étoient  dans  le  temple 
du  Seigneur,  & les  bafes  , & la  mer  d’airain 
qui  étoit  dans  la  maifon  du  Seigneur  ; & ils 
en  tranfporterent  tout  l’airain  à Babylone. 

14.  Ils  emportèrent  aufli  les  chaudières 
d’airain  , les  coupes,  les  fourchettes,  les 
talTes , les  mortiers  & tous  les  vafes  d’airain 
qui  fervoient  au  temple. 

ly.  Le  général  de  l’armée  emporta  aufli 
les  encenfoirs  & les  coupes,  tout  ce  qui  étoit 
ai’or  à part , & tout  ce  qui  étoit  d’argent  à 
part. 


8.  Menfe  quinto , feptima 
die  menfis , ipfe  eft  annus 
nonus  decimus  régis  Baby- 
lonis  ; venir  Nabuzardan 
princeps  exercitus  , fervui 
regis  oabylonis  in  jerufa- 
lem. 

?.  Et  fuccendit  domuni 
Domini , & domum  regis;  Sc 
domos  Jerufalem , omnem- 
que  domum  combuflic  igni. 

10.  Et  inuros  Jerufalem 
in  circuitu  deflruxic  omnis 
exercitus  ChalJarorum , qui 
erat  cum  principe  militum. 

11.  Reliquam  autem  po- 
puli  partera , qui  remanfe- 
rat  in  civitatc , & perfugas 
qui  transfugerant  ad  regem 
Babylonis , & reliquum  vul- 
giis , iranHulit  Nabuzardan 
princeps  militii. 

iz.  Et  de  pauperibus  ter- 
ri rcliquit  vinitores  & agri- 
colas. 


13. Columnas  autem  av 
reas , qui  erant  in  templo 
Du^i , & bafes , & mare 
*r^B , quod  erat  in  doma 
Domini,  confregeru  nt  Chal- 
dii , & tranftulerunt  xs  om- 
ne  in  Babylonem. 

14.  Ollas  qnoque  ireas,' 
S:  trullas,  & tridcntes,&  fey- 
plios , & inorutiola , & om- 
nia  vafa  irea , in  quibus  mi- 
nillrabant , tuietuai. 

If.  Neenon  & thuribula, 
& phialas  ; qui  aurea,  autea: 
& qui  argentea  , argentea, 
tulit  princeps  militii  : 


N iij 
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\6,  id  cH,  columnasduas, 
mare  iinum,  & bafes  quas 
fecerat  Salomon  in  teinplo 
Domini;  non  erat  pondus 
xiii  omnium  vaTorum. 

1 7.  Dccem  8c  oSo  cubi- 
tos  altitudinis  habebat  co- 
lumna  una;  8c  capitellum 
zreum  fupcr  fe  altitudinis 
trium  cubitorum  : 8c  retiacu- 
lum , 8c  malogranata  fuper 
capitellum  columnz  , om- 
nia  xrea  : lïmilem  8c  colum- 
na  fecunda  habebat  oriu- 
tum. 


18.  Tulit  qucxiue  princeps 
militiz  Saraiam  facerdotem 
primum , 8c  Sophoniam  fa- 
cerdotem  fecundum,  8c  très 
janiiorcs  : 

1 9. 8c  de  dvitate  eunuchum 
unum,  qui  erat  prxfedus  fu- 
per  bellacorcs  viros;  8c  quin- 
que  viros  de  his  qui  ftete- 
rant  coram  rege  , quos  rc- 
perit  in  dvitate  ; 8c  Sopher 
principem  cxeTcitus,qui  pro- 
babat  tyrones  de  populo  ter- 
rz  ; 8c  fexaginta  viros  e vul- 
go  qui  inventi  fuerant  in  d- 
vitate. 


1 6.  avec  les  deux  colomnes , la  mer  & les 
bafes  que  Salomon  avoir  faites  pour  le  tem- 
ple du  Seigneur  : & le  poids  de  l’airain  de 
tous  ces  vafes  étoit  infini. 

1 7.  Chacune  de  ces  colomnes  étoit  de  dix- 
huit  coudées  de  haut , & le  chapiteau  de 
delTus  qui  étoit  d’airain  avoir  trois  coudées 
de  haut  ; le  chapiteau  de  la  colomne  étoit 
environné  d’un  rets  qui  enfermait  des  grena- 
des ; & le  tout  étoit  d’airain  : la  fécondé  co- 
lomne avoir  les  mêmes  ornemens  que  la  pre- 
mière. 

18.  Le  général  de  l’armée  emmena  aufli 
Saraïas  grand-prêtre  , & Sophonie  qui  étoit 
le  premier  au-delTous  de  lui,  & les  trois  por- 
tiers , 

ip.  & un  eunuQue  de  la  ville , qui  com- 
mandoit  les  gens  de  guerre  , & cinq  de  ceux 

3ui  étoient  toujours  auprès  de  la  perfonne 
U Roi , qu’il  trouva  dans  la  ville , & Sopher 
l’un  des  principaux  officiers  de  l’armée , qui 
avoir  foin  d’exercer  les  jeunes  foldats  qu’on 
avoir  pris  d’entre  le  peuple , & foixante  des 
premiers  du  peuple  qui  fe  trouvèrent  alors 
dans  la  ville. 


10.  Quos  tollens  Nabu- 
zardan  princeps  militum  , 
duxit  ad  rfgcm  Babylonis  , 
in  Rcblathd. 

11.  Percurtitque  eos  rex 
Babylonis , 8c  interfeqj^os 
in  keblatha  in  terra  E^Rh  : 
& tranllanis  eft  Juda  de  ter- 
ra fua.' 


20.  Nàbuzardan  général  de  l’armée  prit 
toutes  ces  perfonnes , ôc  les  emmena  au  Roi 
de  Babylone  à Reblatha. 

2 1 . Et  le  Roi  de  Babylone  les  fit  tous  mou- 
rir à Reblatha  au  pays  d’Emath,  & Juda  fut 
transféré  hors  de  fon  pays. 


§.  III.  Codolias  tjî  efl  établi  geuvtmeur  du  pays.  Ifmahel  le  tue  : Gr  le  peuple, 
craignant  les  Chaldéens . s’enfuit  en  Egypte.  Evilmerodach  Roi  de  Babylone 
tire  de  prifon  Joachin  . Çy  le  fait  manger  à fa  table  le  rejle  de  fa  vie. 

L’an  du  monde  >541  tf. 


1 1. Populo  autem quire-  22.  Après  cela  Nabuchodonofor  Roi  de 

di mTfoac  ‘ScSoS  Babylone  donna  le  commandement  du  peu- 
tex  Babylonis,  przfetit  Go-  plc  qui  étoit  dcmeuté  au  pays  de  Juda  à 
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Godolias  fils  d’Ahicam  fils  de  Saphan.  doiîam' fiiium  Ahicam  fijii 

2 J.  Et  tous  les  officiers  de  guerre  , & les  Q"°^  cùmaudJfTent 
pus  qui  étoiep  avec  eux  , apnt  appris  que  “q^eircurnTi;/^- 
le  Koi  de  rîabylone  avoir  établi  Godolias  «lelicet  qu6d  confticuinét  rex 
pour  commander  dans  le  pays  , JfmaLel  fils  Godoham;  vene- 

de  Nathanie,  Johanan  fils  de  Carde  & Sa-  p|ia.Vmahe°fiiks'Nidur 
raia  fils  de  Thanehumeth  Netophathites  t filius  Caree,’ 

& Jezonias  fils  de  Maachathi,  le  vinrent  trou-  N«o"ralL™”t?ni« 

ver  à Mafpha  avec  tous  leurs  erens.  Maachathi,  ipfi  & focü 

^ ° eonim, 

24.  Et  Godolias  les  raflura  par  ferment,  m.  Juravit quoqueGodo- 
eux  & ceux  qui  les  accompagnoient  , en  l“''P<’s&/ocmeorum,di- 
' J craignez  pomt  de  fervir  les 

Gnaldéens:  demeurez  dans  le  pays  ;ôc  fer-  & <rniteregiBabyionij,«ç 

vez  le  Roi  de  Babylone  j & vous  vivrez  en 

paix. 

2 y.  Sept  mois  après  Ifmahel  fils  de  Na-  Faôum  eftautem  ia 
thanie , fils  d’Elifama  de  la  race  royale , vint  lîP'"??  > K" 
à Mafpha  accomp^né  de  dix  hommes;  & Sifama drfem7n\“ègiof& 
il  attaqua  Godolias,  & le  tua  ave  les  Juifs  <*«em  viri cum eo : percuf- 
& les  thaldéens  qui  étoient  avec  lui.  iS^rur.ft'r'fedrjutol 

& Chaldaros  ^ qui  erant  cum 
eo  in  ^lafpha. 


L’an  du  monde  5417. 


sS.  Et  tout  le  peuple  , depuis  le  plus 

frand  jufqu’au  plus  petit  , avec  les  officiers 
e guerre  , appréhendant  les  Chaldéens  , 
fortirent  de  Juda  , & s’en  allèrent  en  E- 
gypte. 

27.  La  trente-feptieme  année  de  la  cap- 
tivité de  Joachin  Roi  de  Juda , le  vingt- 
feptieme  jour  du  douzième  mois  , Evilmé- 
rodach  Roi  de  Babylone  tirade  prifon Joa- 
chin , & le  releva  de  l’état  malheureux  où  il 
étoit. 


lé,  Confurgenfque  omnîf 
p^ulus  à parvo  tifque  ad 
n\agnum,  8c  principes  miii- 
tum,  venerunt  in  Ægyptum, 
dmenics  ChalcUeos. 


27.  Faôum  eft  verô  in  an-- 
no  trigefimo  fcptimo  tranf- 
migrauonis  Joachin  regis  Ju- 
da f menfe  duodecimo  , vi- 
gefîma  feptima  die  menfis  ; 

lublevavitEvilmerodach  rex 
fiabylonis , anno  quo  reg-> 
nare  coepcrat,  caput  Joachin 
icgis  Juda  de  carcere. 


L’an  du  monde  3442. 

28.  Il  lui  parla  avec  beaucoup  de  bonté  , . eft  ei  b«- 

& mit  fon  trône  au-delTus  du  trône  des  Rois  rîfrruKronùm 
qui  étoient  auprès  de  lui  a Babylone.  su*  «mu  cum  coin  Babyio- 

ne# 
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1 9.  Et  mutavit  veftes  eju5, 
quat  habucrat  in  carcere , & 
comedebat  panent  fcmper 
in  confpeâu  ejiu  conâis  oie- 
but  vita;  fuz, 

30.  Annonara  quoque 
conilituit  ei  fine  intermiflto- 
ne , qux  & dabatur  ei  à rege 
per  fingtilot  dies 
l^bu;  ïiiÿfM*, 


2p.  Il  lui  fit  quitter  les  vêtemens  qu’il 
avoit  eus  dans  la  prifon  ^ & le  fit  manger  à 
fa  table  tous  les  jours  de  fa  vie. 

50.  Il  luiafligna  même  fa  fubfiftance  pour 
toujours  ; & le  Roi  la  lui  ^ dotmec  chaque 
jour  tant  qu’il  ïêçut. 


^ SERTISSE  MENT 
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X Aralipo MENES  eftuH  mot  grec  qui  fignifie  chofes 
omifes  ou  oubliées.  C’eft  le  nom  qu’on  a donné  à ce  Livre, 
parce  qu’il  contient  plufieurs  chofes  qui  ne  font  point 
dans  les  Livres  des  Rois.  Les  Grecs  & les  Latins  le  di- 
vilent  en  deux  parties;  les  Hébreux  n’en  font  qu’un  lèul 
Livre,  ils  le  nomment  les  Paroles  des  jours,  Verba  die- 
runii  le  regardant  comme  un  extrait,  ou  un  abrégé  des 
mémoires  où  l’on  écrivoit  chaque  jour  ce  qui  arrivoit  de 
plus  remarquable  chez  les  Juifs. 

On  ne  fait  pas  précifément  qui  en  eft  l’auteur.  Plufieurs 
Tattribuent  à Efdras. 

Les  neuf  premiers  chapitres  contiennent  plufieurs  gé- 
néalogies , depuis  Adam  jufqu’à  David,  & depuis  David 
jufqu’à  Zorobabel,  & jufqu’à  Oduia,  qui  eft  le  douzième 
après  lui.  L’Auteur  marque  dans  un  aftcz  grand  détail 
les  villes  que  les  enfâns  d’Efaii  occupèrent  dans  l’Idumée; 
mais  il  s’attache  plus  particulièrement  à décrire  ce  qui 
regarde  la  poftérité  de  Jacob , & les  lieux  différens  où 
elle  hahÿia  devant  «&  après  la  captivité. 

Dans  le  dixième  chapitre,  il  rapporte  en  peu  de  mots 
la  mort  de  Saiil  ; & il  emploie  le  refte  de  ce  premier 
Livre  à décrire  le  régné  de  David. 

On  voit  dans  le  fécond  ce  qui  fe  pafta  fous  celui  de 
Salomon , la  révolte  des  dix  tribus  contre  Roboam  fon 
lîls , & l’hiftoire  abrégée  des  Rois  de  Juda , julqu’à  la  cap- 
tivité où  Dieu  livra  fon  peuple  pour  le  punir  de  les  pé- 
chés , & où  il  le  laifta  jufqu’à  la  première  année  du  régné 
de  Cyrus,  qui  publia  un  édit  pour  le  retour  des  Juifs 
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dans  leur  pays,  & pour  le  rétabliïïement  du  temple  du 

Seigneur. 

C’eft  par  cet  édit  que  finit  cette  hiftoire.  On  a tâché 
d’éclaircir  les  difficultés  qui  s’y  rencontrent , & de  lever 
les  contradiélions  apparentes  qui  s’y  trouvent,  par  des 
courtes  explications  qu’on  a inférées  dans  la  verfion. 

On  fouhaite  qu’ elles  puilTènt  fervir  à donner  aux  fideles^ 
le  goût  de  ces  Livres  que  Saint  Jerome  a cru  fi  néceflâires 
pour  l’intelligence  des  autres  de  l’Ecriture & même  de 
l’Evangile. 
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LES  PARALIPOMENES. 


LIVRE  PREMIER. 


CHAPITRE  PREMIER. 


I.  Généalogie  dAdam  jufqu'à  A'oé . &-  depuis  A'oé  jiifquà  Abraham. 


..A  Dam  , Seth  , Enos  , 

2.  Caïnan,  Malaléel , Jared  , 

5.  Henoch,  Mathufald,  Lamech. 

4.  Noé , qui  eut  pour  fils  Sem , Cham  & 
Japheth.  ' 

f.  Les  fils  de  Japheth  font  Gomer,  & 
Magog  , & Madaïj  ôc  Javan,  Thubal , Mo- 
foch , Thiras. 

6.  Les  fils  de  Gomer  : Aflenez,  & Riphath, 
& Thogorma. 

7.  Les  fils  de  Javan:  Elifa  & Tharfis  , Ce- 
thim  & Dodanim. 

8.  Les  fils  de' Cham:  Chus  , & Mcfraïm, 
& Phut  J & Chanaaii. 

9.  Les  fils  de  Chus  : Saba , & Hdviia , Sa- 
batha , & Regma , & Sabathacha.  Rcgma 
eut  aufii  pour  fils  Saba , ôc  Dadan. 

10.  Mais  Chus  engendra  Nemrod  ; & ce- 
lui-ci commença  à être  puifiant  fur  la  terre, 
CT  à y avoir  t empire  fur  les  autres  hommes. 

1 1 .  Mefraïm  engeifcra  Ludim,  & Anamim, 
& Laabim , & Nephthuim  , 

12.  Phetrufim  , & Calluim,  d’où  font 


» • A Dam , Scili , Enos , 

i.Cainan,  Malaled,  Ja- 

ted, 

3.  Henoch,  Madiufalc, 
Lamech , 

4.  Noe,  Sem,  Cham,  & 
Japheth. 

r.  Filii  Japheth  : Gomer , 
& .Magog,  ic  Aladai,  & Ja- 
van , 'J  hubal  , Mofocli  , 
Ultras. 

0.  Porto  filii  Gomer  :Af- 
cciica , ie  Ki(  hath , & Thc- 
gornia. 

7.  Filii  antem  Javan  : I li- 
fa  & Tharfis , Ccthtm  & Do- 
danim. 

8.  FiliiCh.im:  Chus,  & 
Mt.'raim,  Sc  Phut,  & Cha- 
naan. 

9.  Filii  autem  Chus:  S.iba, 
& HevUa , Sabatha,  & Reg- 
ma , & Sabathacha.  Porto 
filii  Regma  : Saba,  & Dadan. 

10.  Chus  autem  gennit 
Nemrod  t ilte  capitelle  po- 
tens  in  terra. 


II.  Mefraim  verô  genuit 
Ludim , & Anamim,  & Laa- 
bim, & Nephthuim  , 
it.  Htetrufim quoqite 

ü ij 
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Cailuim  : de  quibus  egrcifi  fortis  PhUifthlim  & Caphtorini. 

funt  Pliilirthiim , & Caphto- 


rim. 

IJ,  Channan  verù  genuit 
SiJoncm  priinogenitum  fu- 
uin , Hcthxum  quoque , 

14.  & Jebufium,  & A- 
morrli.rum , & Gergefatnra, 

IJ.  Hevxumquc  & Ara- 
cxuiii , & Siitium  ; 

lé.  Aradium  qiioque  , Sc 
Samarxiim,Sc  Hamathrum. 

1 7.  Filii  Sem  : Ælam , & 
Aüur,  & Arpliixad,  Si  Lud, 
& Arani,  & Hus,  & Hul , 
& Gctlier , & Mùlbcli. 

18.  Arphaxad  autem  ge- 
nuit Sale , qui  & ipfe  genuit 
Hfbcr. 

t ÿ,  Porto  Hcber  nati  funt 
duolilir,  iiomen  uni  Pha- 
Irg  , quia  in  Jicbu5  ejus  di- 
vila  crt  terra  ; Stnomenfrâ- 


1 3.  Chanaan  engendra  Sidon  fon  aînd , & 
elifuite  Hétheus. 

14.  Jebuféus,  Amorrhéus  , ôcGergeféus, 

ly.  Hevdus,  Araedus,  Sindus, 

16.  Aradius , Samardus  , & Hamathdüs. 

17.  Les  fils  de  Sem  font  Elam , AlTur, 
Arpliaxad  , Lud  , Aram.  [.es  fis  à'yJram  font 
Hus  , Hul,  Gether  & Mofoch. 

18.  Arphaxad  engendra  Sald,  qui  fut  pere 
d’Heber. 

1 9.  Heber  eut  deux  fils,  dont  l’un  fut  nom- 
md  Phaieg,  c'efl-à-dire , divifion , parce  que 
la  terre  fut  divifde  de  fon  tems  en  des  nations 


tris  cjiu  Jc^tan» 


10.  Jeânn  aufcm  genuit 
E!modad,&  Salefh,St  Afjr* 
moth  , & Jître  , 

it.  Adoram  qucKjuc,  8c 
Decla, 

11.  Hcbaleiirm,  & Abi- 
lîuol , & Saba  , neenon 

ij.  & Opbir  * & Hevila, 
& Jobab  omnes  \i\i  biii 
jeetan  t 


cr  des  tangues  différentes,  & le  nom  de  fon 
frere  ef  Jecian. 

20.  Jecian  engendra  Elmodad  > Saleph, 
Afarmoth  Ôc  Jard  , 

2 1 . avec  Adoram , Hnzal , & Decla  , 

22.  comme  aufll  Hebal , Abimaël  & Sa- 
ba  , 

23.  & encore  Ophir,  Hevila,  Jobab.  Tous 
ceux-ci  étaient  fils  de  Jedan. 


24.  Sem,  ArphuudjSulr, 

îj.  Htber,  Fhaieg,  Ra- 
gau,  _ 

1 é.Serug,  Nachor.Tliate, 


24.  Sem  engendra  donc  Arphaxad^ Salé ^ 
2j.  Heber,  Phaleg  , Ragau  , 

26.  Serug,  Nachor,  Thard, 


17.  Abram , ifte  efl  Abra- 
bani. 


27.  Abram  : celuLci  eft  le  même  qu’A- 
braham. 


§.  II.  Enfant  d Abraham.  Poférité  dl/maëL  &"  celle  dEfaih 


18.  Filii  autem  Abraham 
lfaa,c  ) 8c  Umahei. 


î9.  Et  ha?  grnoratîonct 
fcrt;m.  Primogenitus  Ifma- 
1. dis,  Nabajorn , & Cedar, 
6c  At^ccl , 6c  Mablam, 


28.  Les  enfans  d’Abraham  font  Ifaac  & 
Ifmaël  ; Ifaac  né  de  Sara  fa  femme , ei^  Ifmaél 
né  d'A^ar  fa  fervante,  qu'il  avait  époufee  âla 
prier e ùe  Sara. 

29.  Et  voici  leur  po^dritd.  Ifmaël  eut  Na- 
bajoth  l’aînd  de  tous,  Gcdar,  Abddel , Alab- 
fam. 
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50.  Mafma,  Duma  , Mafia  j Hadad  & 3°*  & Mafma , & Duma , 

7*hcm3  f ^ MüfTa  J Hadad  , & The* 

31.  Jetur,  Naphis  , (^dma.  Ce  font- là  j?.  Jetur,  Naphû.Ce^. 
les  fils  d’Ifmaël.  ma;  liifum  filü  Ifmalidis. 


32.  Mais  les  enfans  qu’eut  Abraham  de  3î.  FÜü  autem  CcthurJî 
Cethura  fa  concubine , c’ej}-â-dire,  fa  femme  Abraham , quoi 

du  fécond  rang,  furent  Zamrani , jeefan,  Ma-  En,  MaXn,’  ’ 
dan , Madian  , Jelboc  fit  Sud.  Les  fils  de  * ■ 

Jeefan  furent  Saba  fit  Dadan.  Ceux  de  Da-  D^’n^: 
dan , AlTutim,  Latufiim  fit  Laomim.  fim,  &Laomim. 


3 3.  Les  enfans  de  Madian  font  Epha  , E- 

{)her , Hdnoc  , Abiéa , fit  Eldaa  , tous  ceux- 
à étoient  defeendus  de  Cethura. 

34.  Abraham  engendra  Ifaacj  qui  eut  deux 
fils , Efaü  fit  Ifraël. 

3 y.  Les  fils  d’Efaü yôwrEliphaz,  Rahuël, 
Jehus , Ihelom  fit  Cord. 

35.  Ceux  d’Eliphaz:  Thdmam,  Omar, 
Sephi,  Gathan , Cenez,Thamna,  Amalec 
né  de  Thamna  femme  du  fécond  rang  d'Eliphaz. 

37-  Ceux  de  Rahuël,  Nahath,  Zara,  Sam- 
ma,  Meza. 


33.  Filii  autem  Madian  : 
Epha , & Epher , & Henoch, 
& Abida  , & Eidaa  ; omnes 
hi , filii  Cethura?, 

34*  Gcnuit  autem  Abra- 
ham Ifasc  : cujus  fucrum  fi- 
lii  ) Efau  & l(racl* 

3 y.  Filii  JEfaü:  Eliphaz; 
Rahud , Jehus , Ihelom , file 
Corc. 

36.  Filii  Eliphaz  : The- 
mam,  Omar,  Sephi,  Ga- 
than , Cenez  , Thamna  , 
Amalec. 

37.  Filii  Rabuel:  Nahath, 
Zara,  Samma,  Meza. 


38.  Ceux  de  Seïr  prince  des  Horréens  font  38. Filii Scir : Lotan,  So- 
Lotan , Sobal , Sebeon  , Ana  , Difon , Efer,  » 

Difan. 


3P.  Cefix  de  Lotan  : Hori  fit  Homam.  Or 
la  fœur  de  Lotan  dtoit  Thamna. 

40.  Les  enfans  de  Sobal  étoient  Alian , 
Manahath , Ebal , Sephi  fitOnam.  Ceux  de 
Sebeon  ; Aia  fit  Ana.  Ceux  d’Ana:  Difon. 


)9.  Filii  Lotan  r Hori  ; 
Homam.  Soror  autem  Lo- 
tan fuit  Thamna. 

40.  Filii  Sobal;  Alian,  Sc 
Manahath , Si  Ebal , Sephi , 
St  Onam.  Filii  Sebeon;  Aja 
Si  Ana.  Filii  Ana  : Difon, 


41.  Les  fils  de  Difon  étoient  Hamram  ou 
yfmdan , Efeban,  Jethran  fit  Charan. 

42.  Ceux  d’Efer  : Balaan,  Zavan,  Jacan 
ou  Acam.  Ceux  de  Dilan:  H us  fit  Aran. 


4f.  Filii  Difon:  Hamram, 
& Efeban,  & jethrarr,  Sc 
Charan. 

41,  Filii  Efer  : Balaan  , Sc 
Zavan  , & Jacan.  Filii  EH- 
iân  : Hus  & Aran. 


43'  Voici  les  Rois  qui  rdgnerent  au  pays 
d’Edom , avant  qu’il  y eut  un  Roi  dtabli  fut 
les  enfans  d’Ifraël,  Bald  fils  deBdor,  dont 
la  ville  s’appelloit  Denaba. 


43.  Ifti  funt  regel, <^im- 
peraverunt  in  terra  ti!om  , 
antequam  effet  rex  fuf.er  fi- 
lios  Ifrael  : Baie  fihus  Reja: 
Si  iiomen  civiutis  ejus , W- 
naba. 


44.  Bald  dtant  mort,  Jobab  fils  de  Zard 
de  Boira  rdgna  en  fa  place. 


4+*  niortuus  eit  autem 
Baie , St  reen.ir:t  pro  eo  Jc- 
bab  filius  Zirc  Se  Boira. 
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45.Cumquf&Jobjbfmi-.  4^.  Après  la  mortjde  Jobab  , Hufam  , 
fci  mortuus,  pr®  nui  ctoît  du  pavs  de  1 hcman , futcéda  à la 

coHuf.undetcrralhcma-  ^ r j 

nonim.  couroniie.  , 

4é.  übiit  quoque  & Hii-  4<î.  Hufam  étant  mort  auflTi , Adad  fils  de 
f.im,&rcgnavitprocoAJad  Bajad  régna  en  fa  place.  Ce  fut  lui  qui  défit 

Sbn'in^tèn^^Moab”^^  Ics  Madianites  dans  le  pays  de  Moab.  Et  fa 
nümcn  civitaiis  cjus  Avitii.  ydle  s’appelloit  Avith. 

47.  Aprè's  la  mort  d’Adad  , Semla , qui 
étoit  de  Mafreca , lui  fuccéda  au  royaume. 

48.  Semla  étant  mort  aulTi,  Saül  de  Ro- 
hoboth,  vilk  fituée  fur  le  fleuve  Euphrate  y 
régna  en  fa  place.  • 

4P.  Et  après  la  mort  de  Saül , Balanan  fils 
d’Achobor  régna  au  lieu  de  lui. 

yo.  Celui-ci  mourut  aufli , & Adad  régna 
en  fa  place.  Sa  ville  s’appelloit  Phaü , & fa 
femme  fc  nommoit  Méétabel  y fille  de  Ma- 
tred  qui  étoit  fille  de  Mezaab. 

y 1 . Après  la  mort  d’Adad , le  pays  d’Edom 

„ , . , n’eut  plus  de  Rois , mais  des  gouverneurs , 

na.dux  Aiva.duxjciheth,  y^t/oir , le  gouvemeur  1 hamna , le  gouver- 
neur Alva , le  gouverneur  Jetheth  , 

' y 2.  le  gouverneur  Oolibama , le  gouver- 
neur Ela , le  gouverneur  Phinon  , 

y J.  le  gouverneur  Cenez  , le  gouverneur 
Théman , le  gouverneur  Mabfar  , 

y 4.  le  gouverneur  Magdiel , le  gouver- 
neur Hiram.  Ce  furent  là  les  gouverneurs 
du  pays  d’Edom. 


47.  Cumque  S:  Adad  fuir* 
fet  mortuus , rcgnavit  pro 
CO  Scmb  de  Mafreca. 

4S.  Sed  & Semla  mortuus 
cft , & rcgnavit  pro  eo  Saul 
de  Rohoboth  , qui  juxta 
aninem  fita  eft. 

49.  Mortuo  quoque  Saul , 
rcgnavit  pro  eo  Balanan  li- 
lius  Achobor. 

50.  Sed  & hic  mortuus  eft, 
& rcgnavit  pro  eo  Adad  : 
cujus  urbis  nomen  fuit  Phau, 
& appellata  et\  uxor  cjus 
JVIeetabel  filia  Matred  lilix 
]\lc?aab. 

5 1 . Adad  autem  mortuo , 
duces  pro  regibus  in  EJotn 
elfe  errperunt  : dux  Tham- 


41.  dux  Oolibama,  dux 
Ela , dux  Pliinon , 

43.  dux  Cenez , duxThe- 
man , dux  Mabfar , 

44.  dux  Magdiel , dux  Hi- 
ram ; hi  duces  Edom. 


CHAPITRE  II. 

§.  I.  Les  enfans  de  Jacob.  Pojlerité  de  Juda  jufqud  David. 

1,  Filîi  autem  iTrael  : Ru-  i,  O R les  fils  d’Ifraël,  nommé  aujfi  Jacob  y 
Ruben,  Siméon,Levi,  Juda,  Iffachar 
• ficZabulon, 

1.  Dan,  Jofeph,  Eenja-  2.  Dan  , Jofeph  , Benjamin,  Nephthau, 

mm,  Ncpl'thal.,  Cad,  & ^ 

j.FilüJuda:  Hcr,Onan,  Lesfils  de  Juda_/ô«r  Her,  OnanôcSela. 
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II  eut  ces  trois  enfans  d’une  Chanandenne 
fille  de  Sué.  Mais  Her  qui  droit  l’aîné  de  Ju- 
da,  fut  très-méchant  aux  yeux  du  Seigneur, 
& Dieu  le  frappa  de  mort. 

4.  Thamar  belle-fille  de  Juda  eut  auffi  de 
lui  Phares  & Zara.  Juda  n’eut  donc  en  tout 
que  cinq  fils. 

y.  Phares  eut  deux  fils  , Hefron  ôc  Ha- 
mul. 


J.  Chat.  II.  ni 

& Scia  ; hi  très  nati  fimt  ci 
de  filia  Sue  Chananitide. 
Fuit  autem  Her  priniùgcni- 
tusjuda,  malus  coram  Do- 
mino , & occidit  cum. 

4.  Thamar  autem  nurus 
ejus  peperii  ei  Phares  & Za- 
ra ; omnes  crgo  iüii  Juda  , 
quinque. 

t.  Filii  autem  Phares  : 
Hefron  & Hamul. 


tf.  Les  fils  de  Zara/«rfnt  auffi  au  nombre 
de  cinq , favoir , Zamri  ou  Zabdi , Ethan  , 
Eman  , Chalchal  & Data. 

7.  Charmi  n’eut  d’enfans  c^Achan , ap- 
pellé  depuis  AchdiT y c'ejl -à-dire,  trouble, parce 
ente  ce  fut  lui  qui  troubla  Ifraël  au  ficj^e  de 
Haï,  & ^ui  pécha  par  un  larcin  de  l’apiathème 
de  Jéricho. 

8.  Ethan  n’eut  aujft  d’enfans  qu’Azarias. 

9-  Les  fils  qu’eut  Hefron  font  Jeraméel, 

Ram  ou  Aram,  & Calubi  ou  Caleb. 

10.  Ram  engendra  Aminadab.  Aminadab 
engendra  Hahaflbn , prince  des  fils  de  Juda.' 

1 1 . NahalTon  engendra  auffi  Salma  ou  Sal- 
mon  y duquel  efl  venu  Booz. 

12.  Or  Booz  engendra  Obed,  lequel  en- 
gendra Ifaï. 

I y.  Ifaï  eut  pour  fils  aînéfliab,  le  fécond 
fut  Abmadab  , le  troifieme  Simmaa, 

1 4.  le  quatrième  Nathanaël , le  cinquième 
Raddaï , 

I y.  le  fixieme  Afom  , le  feptieme  Eliu , 
mort  fans  enfans  ,&  le  huitième  David. 

1 6.  Leurs  fœurs  étoient  Sarvia  & Abigaïl. 
Les  fils  de  Sarvia /«rfnr  trois  : Abifaï  , Joab 
& Afacl. 

17.  Abigaïl  fut  mere  d’Amafa,  dont  le 
pere  étoit  Jether  Ifmaclite. 


Filii  qiioque  Z.irr  s 
Zamri,  & F.thun,  & Eman, 
t.halchal  quotiue,  & Dara  , 
fimul  quinqce. 

7.  Filii  l harmi  : Achat, 
qui  turbavit  Ifracl , & pccci- 
vit  iu  furlo  anathematis. 


8.  Filii  Ethan  : Azariar. 

St.  Filii  autem  Hefron  qui 
nati  funt  ci  : jeramed  , & 
Ram  , & Calubi. 

1 0.  Porro  Ram  gênait  A- 
minadab.  Amina.^b  autenX 
genuit  NahaObn,  principcm 
nliorum  Juda. 

1 1 . Nahalfon  quoque  ge- 
nuit Salma , de  quo  ortus  cil 
Booz. 

1 1.  Booz  -verô  genuit  O- 
bed , qui  &;  ipfe  genuit  Ifai. 

13.  Ifai  autem  genuit  pri- 
mogenitum  Eliab  , ferun- 
dum  Abinadab,  rertinm  Sim- 
maa , 

14.  quartum  Nathanaël , 
quiotum  Raddai , 

ly.  fextumAfom,  fepti- 
mum  David. 

i<.  Quorum  fororcs  fiie- 
nint , Sarvia  & Abigail.  Fi- 
lii Sarvi*  ! Abifai , Joab , & 
Afacl  très. 

17.  Abigail  autem  genuit 
Amafa  , cujus  pater  fuit  Je- 
thei  Ifmaeiitea. 
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§.II. 


Enfans  de  CiUh  , leur 


uijance  , leurs  rïchejes.  Occupations  des 
echabites» 


1 8.  Calcb  vero fiÜus  Hef- 
ron  accepit  uxorcm  nomine 
A?uba,de  qua  genuit  Jc- 
riorh  : fucruncquc  filii  cju$ 
Jafer&Sobab,  & Ardon. 

19*  Cumquc  mortiia  fuif- 
fet  Azuba,  accepit  uxorcm 
Calcb , Ephrata , qiue  pcpe- 
rit  ci  Hur. 

10.  Porrô  Hur  genuic  Uri: 
& Uri  genuit  Berclecl. 

îi.  Poft  hrc  ingreflûs  eft 
Hefron  ad  filiam  Machir  pa- 
tris  Gnlaad , & acccoit  eam 
cùm  cfTetannorum  fexagin- 
ta  : quar  pepcrit  ci  Scgub. 

11.  Sed  & Segub  genuit 
Jair,  & pofledit  viginci  très 
civitaces  in  terra  Galaad* 

2 J.  Ccpîtque  GcfTur,  8c 
Aram  > oppida  Jair  ; & Ca- 
iiatli , & viculos  cjus  fexa- 

finta  civitatum;  omnes  ifti, 
lii  Machir  puis  Galaad, 


14.  Cùm  autem  m&fttms 
eflêt  Hefron  , îngreiTus  eft 
Caleb  ad  Ej)hrata.  Habuit 
quoque  Hefron  uxorcm  A- 
bia  , qu*  peperit  ci  Ashur 
patrem  Thccuæ, 

2f.  Nari  func  abtem  fîlii 
Jerameel  primogeniti  Hef- 
ron^Ram  primogenitus  ejus, 
êc  Buna,  & Aram , 8c  Afom, 
8c  Achia. 

26.  Duxii  quoque  uxorem 
aîteram  Jerameel , nomine 
Atara , qur  fuit  mater  O- 
nam. 

17.  Sed  & filii  Ram  pri- 
mogeniri  Jerameel,  fucrunt 
M 00s , Jamin , & Achar. 

î8.  Onam  autem  habuit 
fiUos , Semci , Sc  Jada.  Filii 
autem  Semei  ; NaJab , & 
Abil'ur. 


18.  Or  Caleb  fils  d’Hefron  époufa  une 
femme  qui  fe  nommoit  Azuba  , dont  il  eut 
Jerioth;  & fes  fils  furent  Jafer,  Sobab  & 
Ardon. 

ip.  Mais  Caleb , après  la  mort  d’Azuba  , 
époufa  Ephrata^  dont  il  eut  un  fils  nommé 
Hur. 

20.  'Hur  engendra  Uri;  & Uri  engendra 
Befeléel. 

2 1 . Enfuite  Héron  prit  pour  femme  la  fille 
de  Machir  pere  de  Galaad.  Il  avoir  foixante 
ans  quand  il  l’époufa,  & il  eut  d’elle  Segub. 

22.  Segub  eut  aufii  pour  fils  Jaïr  , &il  fut 
Seigneur  de  vingt  - trois  villes  dans  la  terre 
de  Galaad , qu'il  hérita  de  fa  mere. 

23.  Et  il  prit  Geffur  Sx.  Aram,  villes  de  la 
terre  à laquelle  il  donna  le  nom  de  Jaïr  , com- 
me aufii  Canath  , avec  les  foixante  villages 
de  fa  dépendance,  qui  valoient  des  vilres. 
Tous  ces  lieux,  dis -je,  appartenoient  aux 
enfans  de  Machir  pere  de  Galaad. 

24.  Après  la  mort  d’Hefron  , Caleb  fin 
fils  époufa  ^hrata.  Mais  Hefron  avoit  eu 
encore  une  femme  nommée  Abia,  de  la- 
quelle il  eut  un  fils  nommé  Ahur  qui  fut 
pere  de  Thécua. 

2f.  Mais  Jeraméel  premier  né  du  même 
Hefron  eut  pour  fils  aîné  Ram , & enfuite 
Buna,  Aram,  Afom  & Achia. 

26.  Et  Jeraméel  époufa  encore  une  autre 
femme  nommé  Atara  qui  fut  mere  d’Onam. 

27.  Ram  fils  aîné  de  Jerameel  eut  aufii 
pour  fils  Moos  , Jamin  6c  Achar. 

28.  Onam  eut  pour  fils  Semei  6c  Jada.  Les 
fils  de  ÜQmei  font  Nadab  6c  Abifur. 


2p. 


< 


Digitized  by  Google 


LES  PARALIPOMENES.Liv.  I.  Chap.II.  ,,j 

lîpoufa  une  femme  nommde  i».  Nomen  vcrô  «x>i< 
Abihail,  de  laquelle  il  eut  deux  enfans  A-  ■AS’ifuf . Abihaii , qux  pop  - 
hobban  & Molid.  rit  ci  Ahobban,  & AloUd. 


30.  Nadabfutpere  deSaled&d’Apphaïmj 
dont  le  premier  mourut  fans  enfans. 

5 I . Mais  Apphaim  eut  un  fils  nommé  Jefij 
qui  fut  pere  de  Sefan  ; & Sefan  d’Oholaï. 

32.  Les  fils  de  Jada  frere  de  Semeï furent 
Jether  & Jonathan.  Jether  mourut  aulfi  fans 
enfans. 

3 3*  Mais  Jonathan  eut  Phaleth  & Ziza. 
[Voila  quels  ont  été  les  fils  de  Jeraméel. 

34*  Pour  Sefan , il  n’eut  point  de  gartjonSj 
mais  des  filles  ; & il  prit  un  efclaye  Egyp- 
tien nommé  Jeraa , qt^il  affranchit , 

& Z qui  il  donna  fa  fille  Chola'i  en  ma- 
riage ; & elle  accoucha  d’Ethei. 

3(5’.  Ethei  fut  pere  de  Nathan  ; & Nathan 
pere  de  Zabad. 

37-  Zabad  eut  pouf  fils  Ophlal;  ôcOphlal 
engendra  Obed. 

38.  Obed  engendra  Jehu,  & Jehu  Aza- 
rlas. 


JO.  Filii  autem  Nadab  f a- 
rum  SalcJ  , & Appha  m. 
Mortuus  cft  autem  Saicd 
abfquc  libcris. 

J I . Filius  veto  Appliaim , 
Jefi  : qui  Jefi  gcnuit  Sefan. 
Porro  Sefan  genuit  Oholai. 

51.  Filii  autem  Jada  fra- 
tris  Semei  : Jether , & Jona- 
than. Sed  & Jether  mortuus 
cft  abfque  liberis. 

33.  Porto  Jonathan  genuit 
Phaleth  , & Ziaa.  Iftifuc- 
riint  filii  Jerameel. 

^4.  Sefan  autem  non  ha- 
buit  filios,  fed  filias  ; & fêr- 
vum  Ægyptium  noniinc  Je- 
raa. 

3Î.  Deditque  ei  filiam 
fuam  nxorcm:  qua:  peperit 
ci  Ethei. 

36.  Ethei  autem  genuit 
Nathan , & Nathan  genuit 
Zabad. 

37.  Zabad  quoque  genuit 
Oghlal , & Ophlal  genuit 

38.  Obed  genuit  Jehu, 
Jehu  genuit  Azariam , 


3P.  Azarias  engendra  Helles,  & Helles 
Elafa. 

43*  Elafa  engendra  Sifamoï,  & Sifamoï 
engendra  Sellum. 

41  • Sellum  engendra  Icamia  , fie  Icamia 
Elifama. 

42.  Or  les  enfans  de  Caleb  frere  de  Jera- 
méel/«renr  Mefa  fon  aîné  prince  de  Ziph  , 
& les  defeendans  de  Alarela  pere  d’Hebron. 

43.  Les  fils  d’Hebron  furent  Coré,  Tha- 
phua , Recem  fit  Samma. 

44.  Samma  engendra  Raham  pere  de  Jer- 
caam , fit  Recem  engendra  Sammaï. 

43.  Sammaï  eut  un  fils  nommé  Maon;  fit 
Alaon  fut  pere  de  Bethfur. 

45.  Or  Epha  fécondé  femme  de  Caleb  fut 

Tome  IL  Part,  II. 


39.  Azarias  genuit  Hcl- 
Ics,  & Helles  genuit  Elafa, 

40.  Ehfa  genuit  Sifamoi, 
Sifamoi  genuit  Sellum , 

41.  Sellum  genuit  Ica- 
miam , Icamia  autem  genuit 
Elifama. 

41.  Filii  autem  Caleb  fra- 
tris  Jerameel  : Mefa  primo- 

tenitus  cjus,  ipfo  eft  patef 
iiph  1 & filii  Marcla  patris 
Hébron. 

43.  Porto  filii  Hébron, 
Cote , 8t  Taphua,  & Recem, 
& Samma. 

44-  Samma  autem  genuit 
Raham,  patrem  Jercaara  , 
Sr  Recem  genuit  Sammai. 

4Î.  Filius  Sammai , Ma- 
on : & Maon  pater  Rethfur. 

46.  Epha  autem  concubin 

f. 
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na  CalebpcpèritHaram,& 
Mofa , & Ge^e^.  Vozto  Ha- 
ran  genuit  Gczez. 

47.  Filii  autem  Johad Jai , 
Regom,  & Joathan  & Ge- 
fan , & Phalet , & Epha,  & 
Saaph. 

48.  Concubina  Caleb  Ma- 
acha,  pcperic  Saber,  & Tha- 
rana. 

49.  Genuit  autem  Saaph 
pater  Madmcna,  Sue  patrem 
Machbcna,  ^ pr.trem  Ga- 
baa.  Eilia  verô  Calcb , fuit 
Achfa. 

ço.  Hi  erant  filii  Caleb, 
filii  Hur  primogcniii  Ephra- 
ta , Sobal  pater  Cariathia«> 
rim, 


çi.  Salma  pater  Fethle- 
hem,  Hariph  pater  Bethga- 
dcr. 

îi.  Fuerunt  autem  filii 
Sobal  pnths  Cariathiarim  v 
^ui  videbac  dimiJium  re- 
quictionum. 

55.  Et  de  cognatione  Ca- 
ri ithiarim,  jethrci,5:  Aphu- 
tlici,  & Semathei , & MaCc- 
rci.  Ex  his  egrefli  funt  Sa- 
raicx,  & Elihaolitx. 


mere  de  Haran  , de  Mofa  & de  Gezez.  Et 
Haran  eut  un  fils  nommé  auffi  Gezez. 

47.  Les  enfans  de  Jahaddaï/«rfntRegom, 
Joathan , Gefan , Phalet , Epha  , & Saaph. 

48.  Maacha  concubine  de  Caleb  lui  donna 
aujfi  Saber  & Tharana. 

4P.  Mais  Saaph  pere  de  Madmena  en- 
gendra Sué  pere  de  Machbena  & de  Gabaa. 
Caleb  eut  aufii  une  fille  nommée  Achfa. 

yo.  Ceux-ci  furent  encore  de  la  poftéritéde 
Caleb , étant  defeendus  de  Hur  fils  aîné  de 
fa  femme  Ephrata  , favoir,  Sobal  pere  de  Ca- 
riathiarim , 

ji.  Salma  pere  de  Bethléem  , Hariph 
pere  de  Bethgader. 

y 2.  Or  Sobal  pere  de  Cariathiarim , qui 
joiüflbit  de  la  moitié  du  pays  où  il  demeu- 
roit , eut  des  fils. 

n-  Et  des  familles  qu’ils  établirent  dans 
Cariathiarim , font  defeendus  les  Jethréens, 
les  Aphuthéens , les  Semathéens , les  Mafe- 
réens  , defquels  font  aufii  venus  les  Sarai  tes 
& les  Efthaolites. 


Filii  Salmn  , Beihle- 
licm,  tk  Netophathi,  Co- 
roni  domus  Jonb,  & dimi- 
dium  requieùonii  Sarai. 


Î4.  Les  enfàns  de  Salma,  autrement  Sat- 
mon , furent  Bethléem  & Netophathi,  qui 
font  la  gloire  de  la  maifon  de  Joab;  ôc  la 
moitié  du  pays  que  ton  nommoit  le  lieu  du 
repos  J fut  habité  par  les  defeendahs  de  Sa- 
raï. 


tî.  Cojnarioncs  qiioque 
fcrlbanim  habitantium  in  Ja- 
ber  , canentes  atque  refo- 
nantes  , & in  tabccnaculis 
cominoramcs.  Hi  ftintCi- 
nxi,  qui  venfrunt  de  Calore 
fairis  domùs  Reciiab. 


y y.  Il  y faut  joindre  les  familles  des  doc- 
teurs de  la  loi  qui  demeurent  à Jabès  , & 
qui  fe  retirent  fous  des  tentes  , où  ils  chan- 
tent les  loiianges  de  Dieu  avec  la  voix  ôc 
fur  les  inftrumens.  Ce  font  eux  qu’on  nom- 
me Cinéens,  qui  font  defeendus  AeChamathy 
dont  le  nom  jignife  chaleur  , qui  fut  chef 
de  la  maifon  de  Rechab. 


r 


Digitized  by  Google 


LES  PARALIPOMENES.Liv.  I.  Ch^p. /;/. 


iif 


CHAPITRE  J IL 


Rois  de  Juda.  Defcendans  de  David  par  Salomon  ^ jufquà  Sedecias. 


Oici  les  enfans  de  David  qui  lui  font 
nds  pendantqu’il  demeuroit  à Hébron.  L’aî- 
néjut  Amnon  jîA  d’Achinoam  de  Jezrahel; 
le  fécond  Chelial  ou  Daniel  fils  d’Abigail  du 
Carmel  ; 

2.  le  troifieme , Abfalom  fils  de  Maacha 
fille  de  Tholmaï  Roi  de  GelTur  ; le  quà- 
trieme,  Adonias  fils  d’Aggith  ; 

3-  le  cinquième , Saphatias  fils  d’Abital  ; 
le  fixieme  , Jethraham  fils  d’Egla  , fes  légi- 
times époufes. 

4-  Ainfi  David  eut  fix  fils  pendant  qu’il 
demeura  a Hébron  où  il  régna  fept  ans  & de- 
mi. Mais  il  régna  trente  - trois  ans  à Jeru- 
falem. 

y.  Et  les  enfans  au’il  eut  à Jerufalem  fu- 
rent Simmaa,  Sobab,  Nathan  & Salomon 
qui  étoit  C aîné  de  ces  quatre  fils  do  Bethfabée 
fille  d’Ammiel. 

(î.  II  eut  encore  Jebaar,  & Elifama  ou  Elif- 
na , 

7.  Eliphaleth  , Nogé  , Nepheg  & Ja- 
phia  , 

8.  comme  aulli  Elifama,  Eliada  ou  Elioda, 
ôcElipheleth,  c'ejl-à-dire , neuf  enfans  fans 
compter  les  quatre  qu'il  eut  de  Bethfabée. 

p.  Ce  font-Ià  tous  les  enfans  de  David, 
outre  les  enfans  de  fes  concubines  : & ils 
eurent  une  fœur  nommée  Thamar,  fille  de 
Maacha  mere  d' /Ibfalom. 

10.  Salomon  fyt  pere  de  Roboam,  qlii 
eut  pour  fils  Abia , lequel  engendra  Afa  , 
duquel  eft  venu  Jofaphat 

1 1.  pere  de  Joram,  qui  engendra  Ocho- 
fias  ; & de  celui-ci  naquit  Joas, 


I.  David  vero  hos  habuft 
filios,  qui  ci  nati  funt  in  Hé- 
bron; l'rimogenitum  Am- 
non  ex  Athinoam  Jerrahe- 
litide , fecundiim  Daniel  Je 
Abigail  CarmeliiiJc , 


i.  tertium  Abfalom  tilium 
Maacha  fiiix  Tholmai  regis 
Gelfur , quartum  Adoniam 
filium  Aggith , 

quintum  Saphatiam  ex 
Abital,  fextum  Jcchraliam 
de  Egla  uxore  fua. 

4.  Sex  ergo  nati  funt  ci  in 
Hebron  , ubi  regnavit  fep- 
icm  annij,  & fex  menfibus. 
Triginta  autem  Sc  tribus  an- 
nis  regnavit  in  Jerufalem. 

{.  Porrôin  Jerulâlcm  nati 
funt  ci  blii,  Simmaa,  & So- 
bab, & Nathan,  & Salomon, 
quatuor  de  Bcthfabce  filia 
Aramicl , ” < 

6.  Jebaar  quoque,  8c  Eli- 
fama , 

7.  8c  Eliphaleth,  8c  Noge, 
8c  Nepheg,  8c  Japhia, 

8.  neenon  Elifama  , Se 
Eliada , 8c  Elipheleih , no- 
vem  : 

9.  omnes  hi,  filii  David  , 
abfque  fiiiis  concubinarumt 
habueruntquc  fororcra  Tha- 
mar, 


to.  Eiliut  autem  Salomo- 
nis,  Reboam  : cujus  Abia 
filius  genuit  Afa.  De  hoc 
quoque  natus  eft  Jofaphat, 
II.  pater  Joram:  qui  Jo- 
ram gciiuit  Ocho/iam,  ex- 
quo  orius  eft  Joas  : 

P ij  -- 
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i:.  & hujus  AituiIîjs  filius 
genuic  A/ariam.  Porto  Aia- 
hx  filius  Joathan 

13.  procrcavit  Achaa  pa- 
ttern p.7ci.htx , de  4U0  natus 
cil  .Manallès. 

14.  SeJ  & .ManafTesgenuit 
Amon  pairctn  Joiîx. 

13.  Filüantetn  Jofix  fiic- 
nmt , primogenitut  Joha- 
nan,  fecundus  Joakim,  ter- 
tius  Sedccias , (juartus  Sci- 
lum. 

t^.  De  Joakim  natus  cft 
jethonias , & Scdccias. 


12.  Joas  eut  pour  fils  Amafias  pere  d’A" 
zarias  ; & le  fils  d’Azarias  fut  Joathan , 

1 3.  qui  engendra  Achazpere  d’Ezechias, 
qui  eut  pour  fils  Alanaffé. 

i-j.  ManalTc  engendra  Amon  pere  de  Jo- 
fias , 

13.  dont  les  fils  font  Joanan  Paînd,  mort 
avant  fon  pereÿ  le  fécond , Joakim  ou  Eliacim; 
le  troifieme,  ou  Mathanias;  le  qua- 

trième , Selluin  ou  Joachaz, 

16.  De  Joakim  , font  venus  Joachin  ou  Je- 
chonias,  & Sedecias. 


T7.Fi!ii  Jfchoniaf  fueruiu 
Alir , Salathiel , 

18.  Melchiram , Phadaîa  , 
Sennder  y & jeeemîa  , Sa- 
xna , âc  NadaUia* 


1 7.  Les  fils  de  Jechonias  furent  Afir,  Sala- 
tliiel. 

18.  Les  fils  de  Salathiel  furent  Melchiram; 
Phadaîa , Seimefer  , & Jecemia  , Sama  , & 
Nadabia. 


19,  De  Phadaîa  oni-fum 
7!orobabcl  à Semei.  Zoro- 
babclgenuit  Mofollam^Ha- 
naniam  , Sc  Saloxnith  ibro* 
xcm  corum  : 

20.  Hafaban  quoque,  & 
Ohol , & Barachian , & Ha- 
fàdian,  Jofabhcfcd,  quînque. 

2 1 . Filius  autem  Hananiar, 
Phakias  pater  jefeix,  cujus 
£lius  Haphaia  ; hujus  quo- 
que  (îlius.  Aman,  de  quo 
natus  ek  ObJia,  cujus  filius 
fuit  Sechenias. 

2 2.  Filius  Scchciîia?,  Se- 
meia  : cujus  filii , Hamis , 
A Jegjal , & Baria , & Naa- 
rra , & Saphat,  fex  numéro* 


2 J.  Filius  Naarir,Elioë- 
liai , Sc  Kzechias , & Ezri- 
catn,  très. 

24.  Filii Klioenai,  Oduia  , 
éc  Kliafiib,  Ë:  Phdcia , & 
Accub  , Si  Johanan , & Da- 
lai.i , Ëc  Anani , tVpccm» 


ip.  De  Phadaîa , font  venus  Zorobabe/& 
Semei.  Zorobabel  engendra  Mofollaôc  Ha- 
nanie , avec  Salomith  leur  fœur  ; 

20.  & encore  ces  cinq  autres , Hafaban  ; 
Ohol , Barachie  , Hafadias  & Jofabhefed. 

21.  Hananie  eut  pour  fils  Phaltias,  qui 
fut  pere  de  Jefeîas,  dont  le  fils  nommé  Ra- 
phaîa  fut  pere  d’Arnan , duquel  eft  venu  Ob-g 
dia  , qui  eut  pour  fils  Sechenias. 

22.  Le  fils  de  Sechenias  fut  Semeîa  , du- 
quel font  fortis  Hattus  , JegaaJ , Baria, Naa- 
ria,  & Saphath,  qui  font  fix,  en  comptant 
Semeïas  leur  pere. 

23.  Naaria  eut  trois  fils>  Elioénaï,  Eze- 
chias  & Ezricam. 

24.  Elioénaï  en  eut  fept,  Oduia , Eliafub, 
Pheleia,  Accub,  Johanan,  Dalaia  & Ann- 

ni 
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CHAPITRE  IV. 


§.  I.  Defcendans  de  Juda.  Priere  de  'Jabès  exaucée. 

l.HrEs  defcendans  de  Juda  qui  ont  été  les,  '•  Filü  Juda: Phares, Hcf- 
chefs  des  familles  & les  princes  des  villes  de  cette 
tribu  f.font  Pharès  né  de  Thamar , Hefron  fils 
de  Phares , Charmi  petit  -fils  de  Zara  fécond 
fils  de  Thamar,  Hur  & Sobal  defcendans  de 
Hefron. 

2.  Raïa  fils  de  Sobal,  engendra  Jahath 
pere  d’Ahumaï  & de  Laad,  d’où  les  Sara- 
thites  font  fortis. 

3.  Voici  encore  la  poftérité  d’Etam:  Jez- 
rahel , Jefema  & Jedobor  , qui  eurent  «ne 
lœur  nommée  Afalelphuni. 

4.  Phanuël  fut  pere  de  Gedor,  & Ezenpere 
d’Hofa  : ce  font  là  les  defcendans  d’Hur  , 
fils  aîné  d’Ephrata  & pere  de  Bethléem. 

J.  Aflùr  pere  de  Thécua  eut  deux  lèm- 
mes  ,f avoir  y Halaa  & Naara. 

6.  De  Naara,  il  eut  Oozam , & Hepher, 

&les  Themaniens,  & Ahafthariens,  qui  font 
tous  defcendus  de  Naara. 

7.  Les  fils  de  Halaa  font  Sereth  , Ifaar  & 

Ethnan. 

8.  Cos  engendra  Anob  ôcSoboba;  & c’eft 

J t * i'  ® ^ bobaba , & cognaaonem 

ae  lui  que  font  venus  tous  ceux  qui  portent  Aharehelfiiü  ArSiu 

le  nom  d’Aharehel  fils  d’Arum. 

9.  Mais  Jabcs  devint  plus  illuftre  que  fes 
frétés;  & ce  fut  fa  mere  qui  lui  donna  le 
nom  de  Jabès , en  difant  : C’eft  parce  que  je 
Tai  mis  au  monde  avec  beaucoup  de  douleur. 

10.  Or  Jabès  invoqua  le  Dieu  d’Ifracl , en 
difant  : Si  vous  vouliez  bien  , Seigneur , ré- 
pandre fur  moi  vos  bénédidions  , & étendre  &tUlataveristerminosmeoi 

J «r*  1 >/  R’ AiPMt  mnniis  nia  menim 

les  Dornes  de  mes  terres , oc  li  votre  bras  m c- 
toit  favorable,  en  empêchant  que  je  ne  fuc- 
combe  fous  la  malice  des  hommes.  Et  Dieu 
lui  accorda  ce  qu’il  avoit  demandé  ; il  le  rem- 


ron  X & Charmi , Sc  Hur  , 
& Sobal. 


1.  Raia  vero  fillus  Sobal 
genuii  Jahath , de  quo  nari 
fimt  Ahumai  Sc  Laad  ; h* 
cognationcs  Sarachi. 

3.  Ida  quoque  dirpr  E- 
tam  : Jczrahcl , & Jefema  , 
& Jedebor.  Nomen  quoque 
fororis  eorum,  Afalelphuni. 

4.  Phanuel  auccm  patcr 
Gedor , Sr  Eaer  pater  Hofa  ; 
ifli  fimt  filü  Hur  primoge- 
niti  Ephrata  patris  Bethie- 
hem. 

5.  AlTur  Tcrô  patriThe- 
eux  eranc  dux  uxores , Ha- 
laa , & Naara. 

6.  Peperit  autem  ei  Naa- 
ra , Ooram , Sc  Hepher , & 
Themani , Sc  AliaJuari  ; iAi 
funt  lilii  Naara. 

7.  Porrè  lilii  Halaa , Se- 
reih,  Ifaar,  & Ethnan. 

8.  Cos  autem  genuit  Anob. 


f.  Fuit  autem  Jabes  in- 
clytus  prx  fratribus  fuis , & 
mater  eius  vocavir  nomen 
illius  Jabes , dicens  : Quia 
peperi  euiu  in  dolorc, 

10.  Invocavit  verô  Jabei 
Deum  Ifrael , dicens  : Si  be- 
nedicens  benedixeris  mihi. 


Sc  fuerit  manus  tua  mecum  , 
& feceris  me  à malitia  noa 
opprimi.  Et  prxflitit  Deui 
qux  precatus  efl. 


“1 
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ti.  Cr.Ieb  auccm  frater 
Sua  g<*nuit  Mahir,  qui  fuit 
pncer  Klthr-n. 

11.  Forro  Eilhon  gcnuic 
Bahrapha  , & Fhcüc  , & 
Tchimia  patrcm  urbis  Naas: 
hifuncYiri  Kecha* 

13.  Filii  autom  Cône?  , 
Othoniel , & Sai*;jia.  Pono 
^lii  Othonici , Hathaih , & 
JVlaonaihi. 

14.  Maonathi  gcnuit  O- 
phra , Saruia  autcm  gcnuit 
Joab  parrem  Vallis  ariirt- 
cum  : ibi  quippc  artiâccs 
erant. 

ïç.  Filü  verb  Ca!cb  filii 
Jephonc , Hir , & p!la  , bc 
Kaham.  Filii  quoquc  ËJa  : 
Cenez. 

1 6,  Filii  quoquc  Jalcleel  : 
Ziph  , & Zipha»  Thiria,  & 
Alracl. 

17.  Et  filii  E/.ra  , Jcther , 
& Aiered,  & Ephcr  , & Ja- 
lon, genuitquc  Alanam , & 
Sommai , & Jcsba  patrcm 
Erthamo. 

1 8«  Uxor  quoquc  cjus  ju- 
daia  , pcpcrit  Jarcd  patrcm 
Gedor  » 8c  Heber  patrcm 
Socho,  & fcuthie!  patrcm 
Zanoe;  hi  autcm  fili:  Bcthijc 
filix  Fharaonis,  quain  accc- 
pii  Mered. 

19.  Et  filii  uxori»  OJaif 
fororis  Naham  p:;  ,ris  Ceila, 
Garmi,  &:  Efthanio,  qui  luit 
de  Machathi. 

xo.  Filii  quoquc  Simon  , 
Amnon,  8c  Rinna  filius  Ha* 
nan , & Thilon.  Et  filii  jefi, 
Zohetb,  & Benzoheth. 

SI.  Filii  Scia  , filii  Juda: 
Hcr  pater  Lecha , & Laada 
pater  Marcfa,  & cognatio- 
ncs  domus  operantium  byf- 
lum  in  uomo  juramenti. 


pHt  de  force , & lui  donna  F avantage  fur  fis 
ennemis. 

1 1 . Caleb  ftere  de  Sua , engendra  Machir, 
qui  fut  pere  d’Efthon. 

12.  Efthon  engendra  Bethrapha , Pheffd  , 
& 1 ehinna,  qui  fut  le  perc  des  hubitans  de 
la  ville  de  Naas.  Ce  font  ceux-ci  qui  ont 
peuplé  la  ville  de  Recha. 

I J.  Cene/  eut  pour  fils  Othoniel , & Sa- 
raïa.  Othomel  fut  pere  d’Hathath  ôc  de  Mao- 
nathi. 

1 4.  Maonatlii  engendra  Oplira.  Saraïa  en- 
gendra Joab  le  pere  des  babitans  de  la  vallée 
des  ouvriers  ; car  il  y avoir  là  toute  forte 
d’ouvriers. 

,1  7.  Les  enfans  de  Caleb  fils  de  Jephoné 
font  Hir,  Ela,  & Nahan.  Ela  fut  pere  de 
Cenez. 

1*5.  Les  fils  de  Jaleléel  furent  Ziph , ZL- 
pha  , Thiria  & Afracl. 

17.  Ceux  d’Ezra  étaient  Jether,  Mered  , 
Epher  ôc  Jalon.  Il  eut  encore  Alarie , Sam- 
maï,  ôc  Jelba  pere  des  babitans  d’Efthamo. 

1 8.  Sa  femme  fut  Judaïe , qui  enfanta 
Jared  pere  de  Gedor , ôc  Heber  pere  de  So- 
clio,  ôc  Icuthiel  pere  de  Janoé.  Et  tous  ceux- 
là  defeendent  aulfi  de  Bethie  fille  de  Pharaon 
qui  epoufa  Mered. 

19.  Et  les  fils  de  fa  femme  Odaïc  fœur 
de  Naham  pere  de  Ceila  font  Garmi,  ôc  Ef- 
thamo  qui  étoit  de  Machathi. 

20.  Les  fils  de  Simon  font  Amnon  ôc  Rin- 
na qu’il  eut  de  Hanan , 6c  Thilon.  Et  les 
fils  de  Jefi  font  Zolicth  6c  Benzohctii. 

2 1 . Les  fils  de  Sela  troifieme  fils  de  Juda  font 
Her  pere  de  Lecha,  ôc  Laada  pere  de  Ma- 
refa , ôc  les  chefs  des  familles  de  ceux  qui  tra- 
vaillent aux  ouvrages  de  fin  lin  dans  la  mai- 
fon  d'/ljheatb  fc'eji-à-dire i dans  la  maifon  du 
Jurement, 
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22.  6c  Joazim , dont  le  nom  fignifie  celui  qui 
a fait  arrêter  le  foleil , & les  habhans  de  Uio- 
zeboy  c'ejl-à-dire  y les  hommes  demenfonge, 
& Joas  (T  Saraphy  dont  Us  noms  ftgnifient  le 
Certain  & le  Brûlant , qui  commandèrent 
dans  Moab,  & qui,  après  s y être  mariés, K\\n- 
rent  à Lachem  , 'autrement  Bethléem.  Or  c’eft 
ce  que  nous  apprenons  de  l’ancienne  tradi- 
tion. 

25.  Ce  font  laies  peres  des  potiers  qui  de- 
meurent à Atharim  & à Gadira  dans  les  mai- 
fons  du  Roi , où  ils  travaillent  pour  lui , & 
qui  s’y  font  établis. 


II.  Et  qui  ftare  fccit  So- 
ient , virique  Men  Jncii , Sc 
Scciirus,  & Incendrn^  , qui 
principes  fnerum  in  Ai,'  b , 
& qui  reverfi  fcr.t  in  Laiicni; 
hæc  autem  verba  vciera. 


»J.  Hifunt  figuü  habitan- 
tes in  plantationibut  , & 
fepibus , apud  regem  in 
peribus  ejus , commorau- 
que  funt  ibi. 


§.  1 1.  Enfans  de  Simeon.  Filles  qu'ils  pojféderent.  Ils  exterminèrent  quelques... 
uns  de  la  pojlérité  de  Cham  Gr  les  reftes  des  Amalicites^  G s'établirent  dans 
leur  pays. 


24.  Les  fils  de  Simeon  font  Namuël , Ja- 
min , Jarib  , Zara  & Saul , 

2 J.  dont  le  fils/«r  Sellum  pere  de  Alap- 
fam  y lequel  eut  Alafma  pour  fils. 

26.  Le  fils  de  Mafma/wt  Hamuël,  celui 
de  Hamuèl  y«r  Zachur,  fit  celui  de  Zachur 
fut  Semeï. 

27.  Semeï  eut  feize  garçons  & fix  filles: 
mais  fes  freres  n’eurent  pas  beaucoup  d’en- 
fàns  , & toute  leur  poftérité  ne  put  égaler  le 
nombre  des  enfans  de  Juda. 

28.  Ils  s’établirent  dans  Berfabée  , dans 
2V1  olada , dans  Hafarfuhal , 

2p.  dans  Bala,  dans  Afom,  dans  Tholad, 

50.  dans  Bathuël,  dans  Horma,  ôedans 
Siceleg , 

31.  dans  Bethmarchaboth,  dans  Hafarfu- 
fim  y dans  Bethberaï  & dans  Saarim.  Ce  font 
les  villes  qu’ils  pofléderent  f uis  jufqu’au 
régné  de  üavid , qu't  en  réunit  vluÇieurs  à la 
tribu  de  Juda. 

32.  Ils  eurent  encore  des  bourgs  au  nom- 
bre de  cinq  , qui  peuvent  paifer  pour  villes  , 


Î4"  Filii  Simeon  : Na- 
rauel  & Jamin,  Jarib,  Zara  , 
Saul. 

îf.  Sellum  fitius  cjus, 
Mapfam  filius  ejus  , fllafma 
filius  ejus. 

î«.  Filii  MafmatHamuel 
filius  ejus,  Zachur  filius  ejus, 
Semci  filius  ejus. 


17.  Filii  Semei  fedecïm  ,■ 
& filix  fex  : fratres  autem 
ejus  non  habuorunt  filios 
multos , & univerfa  cogna- 
tio  non  potuit  aeixquare. 
fummam  filiorum  Juda. 

z8,  Habitaverunt  autem 
in  Berfabce , & Molada , & 
Hafarruhal , 

19.  & in  Bala, & in  Afom, 
& in  Tholad , 

30.  & in  Bathuel , & in 
Horma , & in  Siceleg  , 

31.  & in  Buhmarcha- 
both,  & in  Hafarfulim,  & in 
Bethberai,  & in  Saarim;  h* 
civiiates  eorum  ufque  ad  re- 
gem David. 


31.  Villxquoquc eorum: 
Etara  , S(  Aen , Remmon , 


•Si-; 
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Sk  Thochen , & ACin , civi- 
uu  s qu:nque. 

35.  Et  univerfi  viculi  eo- 
Tuin  per  cirLuitumcivitatum 
tÂarum  ulquc  ad  Baal  ; hxc 
cft  habit  iiio  corum  » & Tc- 
diuin  diilribucio. 

34.  Mofobab  quoque  6c 
Jciiilech,6(  Jofa  fiîius  Ama- 
fijE  , 

3 & Joël , 8c  Jehu  filius 

Jolabix  hlii  Saraix  fliii  AHel , 

3^.  & Eliocnaî,&  Jacoba, 
& Ifuhaia,  & Afata,  & Adiel , 
& Ifmiel , & Banaia  , 

37.  Zii^a  quoque  filius Se- 
phei  filii  Allon  filii  Idaia  fi- 
lü  Semri  filii  Samaia. 

3S^Iftirunt  nominati  prin- 
CÎpts  in  cognattonibus  fuis, 
8c  in  domo  alfinitatutn  fua- 
rum  multipUcaci  funi  vehe- 
memer. 

39.  Et  profcâi  funt  ut  în- 
grederentur  in  Gador  ufquc 
ad  Orientem  vallis , & ut 
quTrcTcnc  pafeua  gregibus 
luis* 


40.  înveneruntque  paf- 
cuas  uberes , 6c  valJe  bonas, 
8c  terrnm  latifllmam&quic- 
tam  & fcrtilem,  in  qua  ante 
habitaverantdcAirpcCham. 


yâwir,  Etani , Aëüj  Remmon,  Tochen  6c 
Afan. 

53.  Et  avec  cela  tous  les  villages  qui  font 
aux  environs  de  ces  villes , jufqu  a Baal.  Voi- 
là le  pays  que  les  defeendans  ue  Simeon  ont  ■' 
habité , & la  diftribution  de  leurs  demeures  : 

34.  Mofobab,  Jemlech  & Jofia  fils  d’A- 
malias , 

3 y.  Johël  ôc  Jehu  fils  de  Jofabia  qui  fut 
fils  de  Saraïa , fils  d’Afiel , 

35.  Elioenaï,  Jccoba  , Ifuhaïa,  A/àïa  i 
Adiel , IfmJel  & Banaïa  , 

37.  Ziza  fils  de  Zepheï , fils  d’Allon,  fils 
d’Idaïa , fils  de  Semri , fils  de  Samaïa. 

38.  Tous  ceux-là  devinrent  les  chefs  cé- 
lébrés de  plufieurs  maifons  de  la  tribu  de  Si- 
meon, & ils  fe  multiplièrent  extrêmement 
dans  les  familles  qui  fortirent  d’eux. 

39.  Ils  partirent  de  leur  pays,  pourfe  ren- 
dre maîtres  de  Gador , & s’étendre  jufqu ’à 
l’Orient  de  la  vallée , afin  de  chercher  des 
pâturages  à leurs  troupeaux. 

40.  Ils  en  trouvèrent  de  fertiles  & d’ex- 
cellens , & une  terre  très-fpacieufe  , paifible 
ôc  abondante,  ou  quelques  gens  de  la  pot 
térité  de  Cham  s’étoient  établis. 


41.  Hi  ergo  vencnim , 41 , Ccux-ci  que  nous  avons  nommés  plus 

minlr?m-in‘‘dfcbus'’Erech^  vinrent  donc  les  attaquer  Çoüs  le  régné 

régis  Juda  : & perGulferunt  d’Ezechias  Roi  de  Juda  : Us  renverferent 
nbernacula  corum,  & habi-  tentes,  ÔC  tucrent  ccux  qui  y habitoient, 

tatorcs  qui  inventi  fuerant  , ’ , ? ,1  //•  1 

ibi , & deicverunt  cos  ufque  ÔC  ils  en  lont  demeurés  julqu  a prêtent  les 
in  prarfentem  dicm  : habita-  maîtres  , s’v  étant  établis  en  leur  place,  à 

venimque  pro  cjs,  quoniam  /*  j \ »«i  * 

uberrim.is  pafeuas  ibidem  caulc  Qcs  paturagcs  très-gras  qu  US  y trou- 
repererunt.  Verent, 


4£.  De  film  quoque  SU 
meon  abierunt  in  montem 
Seir  viri  quingenti , haben- 
(cs  principes  Phalthiam  6c 
Naariam  & Rapliaiam  6c 
Oael  filios  Jcii  ; 


42.  Quelques  autres  delà  même  tribu  de 
Simeon  s’étant  alTemblés  au  nombre  de  cinq 
cens , s’en  allèrent  à la  montagne  de  Seïr 
fous  la  conduite  de  Phaltias , de  Naarias,  de 
Raphaïas  ôc  d’Oziel  enfans  de  Jefi, 


43; 
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4j.  Et  ayant  défait  les  relies  des  Amalé-  4j.  Et  perculTeruntrcli- 
cites  qui  avoient  pu  échz^cr  jufqu' alors , ils 
le  rendirent  maîtres  du  pays , où  ils  font  de^  biwvcrunt  ibi  pro  eis  ufqus 
nieurés  jufqu’à  ce  jour.  addu-mlunc. 


.CHAPITRE  V. 

5. 1.  Droit  üatnejfe  de  Ruben  transféré  i Jofeph.  Valeur  de  Judas.  Enfans  de 
Ruben.  Ils  taillent  en  pièces  les  Ifmaélites^  &•  s'emparent  de  leur  pays. 

1 . V Oici  les  enfans  de  Ruben  fils  aîné  d’Ifi  '•  E>|i|quoqiicRubcn  prî- 
raël,  ( dont  on  auroit  dû  faire  la  généalogie  avant 
tous  les  autres } car  c’eft  lui  qui  étoit  fon  aîné;  c“.n'  vîolalfet  thonim  pairis 
mais  parce  qu’Ü  déshonora  le  lit  nuptial  de  eji; 
fon  pere  J par  Pincefte  qu'il  commit  avec  Bala  & non  cft  ilic  rqputatus  in 
fervante  de  Rachel  que  Jacob  avoir  époufee,  fon 
droit  d’aînelTe  fut  donné  aux  enfans  de  Jo- 
feph , qui  étoit  auffi  fils  d’ifracl , ôc  Ruben 
ne  fut  plus  confidéré  comme  l’aîné. 

2.  Or  Judas  étoit  le  plus  vaillant  de  tous 
fcs  frétés  ; & des  princes  font  fortis  de  fa 
race , qui  ont  régné  fur  tout  Ifraél.  G ef  auff 
de  lui  que  doit  fortir  le  Chef  du  peuple  du  Sei- 
gneur. Cependant  il  ne  fut  point  confidéré  com-r 
me  P aîné  ; mais  le  droit  d’aînefle  fut  confer.- 
vé  à Jofeph  >djui , en  cette  qualité , eut  une 
double  part  en  la  perfonne  de  fes  deux  enfans.  ) 

5.  Voici  donc^wA  furent  les  fils  de  Ru- 
ben qui  étoit  l’aîné  d’Ifraël:  Enoch,  Phallu, 

Efron  & Carmi. 

4.  Joël  eut  pour  fils  Samaïa  pere  de  Gog, 
dont  le  fils  fut  Seméi. 

y.  Micha/«r  fils  de  Seméi , Reïay«rfils 
de  Micha,  &Baal/«r  fils  de  Reïa. 

6.  Béera  fon  fils , l’un  des  chefs  de  la  tri- 
bu de  Ruben,  fut  emmené  captif  par  Tel- 
gathphalnafar  Roi  des  Aflyriens. 

7.  Ses  fi-eres  ôc  toute  fa  parenté,  dans 
le  dénombrement  qui  en  fut  fait  par  famil- 
les , fe  trouvoient  avoir  pour  chefs  Jehiel  ôc 
Zacharie. 

Tome  II,  Part,  II, 


t.  Porrà  Judas,  qui  erat 
■/ortiniraus  inter  fratres  fuos, 
de  ftirpe  ejus  principes  ger- 
minati  funt  : primogenita 
auiem  reputata  iitni  Jofeph  J 


3.  Fiüi  ergo  Ruben  pri- 
mceeniii  Ifocl  : Enoch , Sc 
Phaliu , Efron , fit  Carmi. 

4.  Fili!  Joel.-Samaia  filins 

p°g.  cjus , So- 

mei  filins  ejus  , 

y Micha  fiiiusejus,  Rcja 
filins  e^us,  Baal^husejus, 

t.  Beera  filius  ejus,  quem 
captivum  duxit  Thelgaih- 
phali^ar  rex  i^yriorum, 
& fuit  princeps  in  tribu  Ru- 
ben. 

7.  Fiatrcs  autem  ejus , & 
univcrfacognatioejus.quan- 

do  numerabamur  per  fami- 
lias  fuas , habuerunt  princi- 
pes, Jehiel  & Zachariam, 
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8.  Porrô  Bab  filius  Az.az , 
filii  Samma , filii  Jocl  , ipfe 
habiiavit  in  Aroer  ufque  ad 
Nebo  & Becimcon. 

9.  Contra  Oricntalcm 
qucque  plagamlubitavit  uf- 
que ad  introitum  eremi , Se 
flumen  Eupliraten.  Multum 
quippe  jumentorum  nume- 
nim  poliidcbantin  terra  Ga- 
laad. 

10.  In  diebus  autem  .Saiil 
prarliari  funt  contra  Aga- 
reos , St  interfecerunt  illos , 
habitaveruntque  pro  cis  m 
tabcrnaculis  eorum,  in  omni 
plaga.quz  refpicit  ad  Oricn- 
icm  Galaad. 


8.  Bala  fils  d’Azaz  qui  étoit  fils  de  Sam- 
ma fils  de  Joël  s’établit  dans  Aroer,  ôc  s’é- 
tendit jufqu’à  Nebo  ôcBéelmeon. 

■p.  Il  poufla  aufli  fes  habitations  jufqu’au 
pays  oriental , jufqu’à  l’entrée  du  défert  fit 
jufqu’au  fleuve  de  l’Euphrate, à caufe  delà 
grande  quantité  de  beftiaux  qu’ils  poffédoient 
dans  la  terre  de  Galaad. 

I o.  Du  tems  de  Saiil , ils  combattirent 
contre  les  Ifmaélites  defeendans  d’Agar  ; & 
les  ayant  taillés  en  pièces , ils  demeurèrent 
dans  leurs  tentes , & s’établirent  dans  tout 
le  pays  qui  eft  à l’orient  de  Galaad. 


5.  II.  Enfans  de  Cad.  Ils  occupent  le  pays  de  Galaad  de  Bafan  Ef  les  villages 

qui  en  dépendent. 


1 1.  Filii  verô  Gad  c re- 
gîone  corum  habitaverunt 
>»  terra  Balân  ufque  Selcha  : 

lî.  Jocl  in  capitc,  & Sa- 
pKm  lêcundus:  Janni  auicm, 
& Saphat,  in  Bafan. 

n.  Fratre»  verô  eorum 
fecumiùm  domot  cognatio- 
num  fiiarum,  Michael,  & 
Mofollnm  , & Sebe,  St  Jo- 
rai , Scjachan,  & Zie,& 
Hcbcr , feptem. 

14.  Hi  nlii  Abihail,  filii 
Huri,  filii  Jara,  filii  Galaad , 
fi.ii  Michaael,  filii  jefefi, 
filii  Jcddo,  filii  Bu/.. 


IJ.  Fratres  quoque  filii 
Abdiel,  filij|Gu''i,  princeps 
domus  in  familüs  fuis. 

I#.  Et  habitaverunt  in 
Galaad  , & in  Bafan , & in 
viculis  ejus , St  in  cunCiis  fu- 
burlainis  Saxon,  ufq^  aJ 
termiiior. 

17.  Omnes  hi  ntimerati 
fum  in  diebus  .loathan  regis 
Juda , & in  diebus  Jéroboam 
régis  IfraC'l. 


1 1 . Les  enfans  de  Gad  s’établirent  vis-à- 
vis  d’eux  dans  le  pays  de  Bafan , jufqu’à  Sel- 
cha. 

. 12.  Joël  étoit  leur  chef,  & Saphan  tenoit 

le  fécond  rang.  Janaï  & Saphat  comman- 
doient  dans  la  ville  de  Bafan. 

15.  Leurs  freres  étaient  Michel,  Mofol- 
lam,  Sebé,  Joraï,  Jachan,  Zié  fit  Heber  , 
qui  font  fept  en  tout , & qui  eurent  cha- 
cun leur  maifon  & leur  poftésité. 

14.  Ceux-ci  furent  fils  d’AbihaïI  qui  étoit 
fils  d’Huri,  fils  de  Jara,  fils  de  Galaad j (Us 
de  Michel,  fils  de  Jehefi,  fils  de  Jeddo  , 
fils  de  Buz. 

1 y.  Leurs  freres  furent  encordes  fils  d’Ab- 
dicl , fils  de  Guni , qui  firent  chacun  une  mai- 
fon & une  branche. 

16.  Ils  s’établirent  dans  le  pays  de  Galaad, 
dans  Bafan  & les  bourgades  qui  en  dépen- 
dent , & dans  tous  les  villages  de  Saron,  de- 
puis un  bout  jufqu’à  l’autre. 

17.  Tous  ceux-ci  fe  trouvent  dans  le  dé- 
nombrement qui  fut  fait  du  tems  de  Joathan 
Roi  de  Juda , & dans  celui  qui  avait  été  fait 
du  tems  de  Jéroboam  Roi  d’IfraëL 
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§.  III.  Les  enfant  de  Ruben  > de  Gad . Cr  la  demi-tribu  de  Mûnafé  invoquent 
le  Seigneur^  Gr  défont  dans  un  combat  fanglant  les  Agariens  avec  leurs  alliés. 
Ils  fe  rendent  maîtres  de  tout  ce  que  pojjédoient  ces  peuples  ^ & J étabUffent 
dans  leur  pays.  Ils  font  tranfportés  en  AJfyrie , en  punition  de  leur  idolâtrie. 


1 8.  Les  enfans  de  Ruben , de  Gad  ôc  de 
la  demi -tribu  de  ManafTd,  flircnt  des  gens 
très  - guerriers  qui  portoient  le  bouclier  6c 
l’dpée  , qui  favoient  fe  fervir  de  l’arc  , 6c 
qui  dtoient  très-expérimentés  au  métier  de 
la  guerre.  Quand  ils  marclioient  en  bataille, 
ils  étoient  au  nombre  de  quarante -quatre 
mille  fept  cens  foixante. 

«tp.  Ils  eurent  guerre  contre  les  Agaréens, 
à qui  les  Ituréens,  avec  ceux  de  Naphis  6c 
de  Nodab , 

20.  donnèrent  du  fecours.  Et  Dieu  leur 
livra  entre  les  mains  les  Agaréens  avec  tous 
les  gens  de  leur  parti,  parce  âu’ils  eurent 
foin  de  l’inv'oquei;  dans  le  comoat  : ainfi  il 
l’exauça , parce  qu’ils  avoient  cru  en  lui. 

21.  Ils  fe  rendirent  donc  maîtres  de  tout 
ce  que  poffédoient  ces  peuples,  c’eft-à-dire, 
de  cinquante  mille  chameaux , de  deux  cens 
cinquante  mille  brebis  , 6t  de  deux  mille 
ânes  , 6c  firent  cent  mille  prifonniers  , 

22.  fans  compter  aulfi  un  grand  nombre 
de  bleflés  qui  périrent  dans  le  combat,  par- 
ce que  la  bataille  fut  furieufe , 6c  ejue  le  Sei- 
gneur y préfidoit  pour  les  enfans  alfrael.  Ils 
demeurèrent  donc  dans  ce  pays  , jufqu’à  ce 
qu’ils  en  furent  transférés  par  Théglatphala- 
Jar  qui  les  emmena  en  AJfyrie. 

2 J.  La  demi -tribu  de  ManalTé  occupa 
aulTi  toutes  les  terres  qui  font  depuis  les  cx-< 
trémités  de  Bafan , jufqu’à  Baai , Hermon  6c 
Sanir , 6c  poffèda  même  la  montagne  d’Her- 
mon  , parce  qu’ils  étoient  en  fort  grand 
nombre. 

2 .f.  Voici  ceux  qui  furent  chefs  de  leurs 


18.  Fiîii  Ruben,  & Gad  , 
& ciimidi*  tribus  ManufTe , 
viri  beiiacores  , feuta  por- 
tantes sSc  gladios , & tenden- 
tes  arcum  , eruditique  ad 
prxlia,  quadragima-quatuor 
ïîiülia  & feptingenti  fexa- 
ginta,  procedentes  ad  pug- 
nanu 


ip.  Dimicaverunt  contra 
Agareos  : Iturxi  vero,  & 
Naphis , Sc  Nodab , 

xo»  pr*buerunt  eis  auxî- 
liuni.  T raditique  funt  in  ma* 
nus  eorum  Agarei , & uni- 
verfi  qui  fuetant  cum  cis , 
quia  Deuni  invocaverunt 
cùm  pnliarcmur  : & exau- 
divit  cos , eo  quod  credidir" 
font  in  cum. 

ai.  Ccperuntque  omnia 
qu*  poflederant , camelo- 
rum  quinquaginta  miilia , Sc 
oviuinduccnta  quinquaginta 
miilia , Sc  alînos  duo  miUia, 
& animas  hominum  centum 
miilia. 

il,  Vulnerati  autem  mulii 
corruerunt  : fuit  enim  bcl- 
lum  Domini.  Habitaverunt- 
que  pro  cis  ufque  ad  tranC- 
migrationem. 


îj,  Filiî  quoque  dimldiac 
tribus  Manalîè , pqncdenini 
temm  à finibus  Bafan  ufque 
Ba-al,  Hermon,  & Sanir, 
& montem  Hermon,  ingeni 
quippc  numerus  erat. 


14.  Et  hi  Riciynt  princi- 
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pes  domus  cognstionis  co-  cUvcrfes  familles  : Epher  , Jeli , Eiiel  j 

riel,Jcremie,Odoïa&Jédiel,tous  gens 
OJoia,  & Jediel,  virifor-  bravesôc  trcs-forts , qui  acquu-ent  beaucoup 

tilfiniiic  potences,  & norai-  rl»>  r<<r>iir3fiein  narmi  ceUX  dc  Icur  maifon 


luti  duces  in  famiîüs  luis 

ly.  'Rcüquenim  autcm 
Dcum  patrura  (uorum,  & 


fornicnti  lunt  poft  deos  po- 
pulorumterr.r,  quosabftu- 
lit  Ocus  coram  eis. 


de  réputation  parmi  ceux  de  leur  maifon 
qu’ils  commandoient. 

2 y.  Cependant  ils  abandonnèrent  le  Dieu 
de  leurs  peres , & commirent  un  adultéré 
/pirituel,  en  fuivant  les  dieux  de  ces  peuples 
que  Dieu  même  avoit  exterminés  en  leur 
préfencc  & par  leurs  propres  mains. 

26*  c,t  iuiciravit  L/CU5  11-  26.  Mais  enfin  le  Dieu  d’Ifraél  fit  marcher 

rad  fpiritum  PIh.1  regis  Af-  contr’eux  Phul  Roi  des  Aflyriens  au  tems  de 
ga'ih^dnafar^rc^s'" AiTur  : Manahem  Roî  d'Ifraël , ôc  Thelgathphalmfat 
& tranliulit  Ruben , & Gad,  aiilfi  Roi  d’AlTur  au  tems  de  Pkacée  qui  r^na 
* àdZdt' ÏOS îll Lahda’  après  Phaceïa  fils  de  Manahem  • & Ü enle- 
ver la  tribu  de  Ruben , avec  la  tribu  de  ijaa, 

& la  demi-tribu  de  Manaffé  ; ôc  les  emmena 
à Lahela , à Habor*,  6t  à Ara  fur  le  fleuve  de 
Gozan  dansVa  Me  die  y où  ils  font  toujours 
demeurés  jufqu’à  ce  jou». 


2^*  Et  rufeiravit  Deus  If* 


& in  Hübor , & Ara , & flu- 
vium  Gozan»  uf<^ue  ad  diem 
banc» 


CHAPITRE  VI. 

§.  I.  Poftérité  de  Lêvi.  Defetndans  d'Aaron, 

. Filii  Levi , Gerfon , ^Les  fils  de  h,é\i  furent  Gcrfon,  Caath 
IP  Merari. 

2.  Les  fils  de  Caath  font  Amram^  Ifaar^ 
Hébron  ôc  Oziel. 

5.  Les  fils  d’Amram  font  Aaron,  Moyfe 
ôc  Marie  leurfœur.hes  fils  d’Aaron  font  Na- 
dab  y Abiu  qui  moururent  dans  le  defert , Elea- 
zar  ôc  Ithamar  qui  fuccéderent  à leur  pere. 

4.  Eleazar  engendra  Phinées,  ôc  Phinées 
engendra  Abifué. 

» y.  Abifué  engendra  Bocci , ôc  Bocci  en- 
gendra Ozi  , après  lequel  le  facerdoce  entra 
dans  la  famille  d' Ithamar  fécond  fils  d'Â aren , 
en  la  perfonne  du  grand-prêtre  Heb. 

6.  Ozi  engendra  Zaraïas , Zaraïas  engeii' 
dra  Merajoth. 


Caath , & Merari. 

i.  Filii  Caath  : Amram  , 
Ifaar , Hébron , & Oaiel. 

J.  Fitii  Amram  : Aaron  , 
Wc)  (es , & Maria  : Filii  Aa- 
ron ; Nadab  & Abiu  , lüea- 
2ar  Se  Itlianur. 

4.  F.lea7argenmtPhinecs, 
4e  Pluneesgenuit  Abifué, 

y.  Abifué  ■verôgenuit  Boc- 
ti,  & Bocci  gcnuii  Ozi. 


f.  Ozi  genuit  Zaraiam, 
& Zaïaia!  ^’nuit  Merajoth. 
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7.  Merajoth  engendra  Amarias , & Ama- 
rias  engendra  Achitob. 

8.  Achitob  engendra  Sadoc,fw  la  perfonne 
duquel  le  facerdoce  rentra  dans  la  famille  d'L- 
leazar  ; & Sadoc  engendra  Achimaas. 

p.  Achimaas  engendra  Azarias , & Azarias 
engendra  Johanan. 

10.  Johanan  engendra  Azarias.  Ce  fut  lui 
qui , en  s'oppofant  à fentreprife  facrilége  du 
Roi  Ozias,  exerça  avec  une  vigueur  digne  de 
fin  caraâere  le  facerdoce  dans  Te  temple  que 
Salomon  avoit  fait  bâtir  dans  Jerufalem. 

1 1.  Or  Azarias  engendra  Amarias , & A- 
niarias  engendra  Achitob. 

12.  Achitob  engendra  Sadoc , & Sadoc 

engendra  Sellum.  . 

IJ.  Sellum  engendra  Helcias , & Helcias 
engendra  Azarias. 

14.  Azarias  engendra  Saraïas  qui  fut  mis 
à mort  par  N abuchodonofor  à Reblatha , & Sa- 
raïas engendra  Jofedec. 

ij.  Or  Jofedec  fortit  du  pays  quand  le 
Seigneur  transféra  en  Babylone  la  tribu  de  Ju- 
da  ôc  le  peuple  de  Jerufalem  par  le  moyen  de 
N abuchodonofor. 

1 5.  Les  fils  de  héyi  furent  donc  Gerfon  , 
Çaath  & Merari. 

17.  Les  fils  de  GcrfonyirrrntLobni  ôc  Se- 
méi. 

18.  Les  fils  de  Caath furent  Amram , Ifaar, 
Hébron  ôc  Oziel. 

ip.  Les  fils  de  Merari  furent  Moholi  ôc 
ATuli.  Mais  voici  quelle  a été  la  poftérité  de 
Lévi  prife  félon  fes  différentes  familles. 

20.  Gerfon  fils  aîné  de  Lévi , eut  pour  fils 
Lobni;  le  fils  de  Lobni/«r  Jahath  ; le  fils 
de  Jahath  /«r  Zammaj' 

21.  Le  fils  de  Zamma  fut  Joab;  le  fils  de 
Joab  fut  Addo;  le  fils  d’Addo/<<f  Zara;  le 
fils  de  Zara  fut  Jethraï. 

22.  Les  fils  de  Caath  fécond  fils  de  Lévi, 


7.  Porto  Merajoth  gqnuit 
Amariam,  & Amarias  gê- 
nait Achitob. 

8.  Achitob gcni'it Sadoc, 
& Sadoc  gcnuit  Achimaas , 


p.  Achimaas  gcnuit  Aia- 
riam,  Azarias  gcnuit  Joha- 
nan , 

10.  Johanan  gcnuit  Afa- 
riam  ; ipfc  cil  qui  facerdo- 
tio  fundus  eft  , in  domo 
quam  zdificavit  Salomon  in 
Jerufalem. 


1 1.  Gcnuit  autem  Azarias 
Amariam,  St  Amarias  genuic 
Achitob , 

1 2.  Achitob  gcnuit  Sadoc, 
& Sadoc  gcnuit  Sellum  , 

13.  Sellum  genuit  Hcl- 
ciam  , St  Hcldas  genuic  A- 
zariam , 

14.  Azarias  genuit  Sa- 
raiam , St  Saraias  genuit  Jo- 
fcdec. 

TJ.  Porrô  Jofedec  egredus 
eft,  quando  tranftuht  Do- 
minus  Judam  St  Jerufalem 
per  raanus  Nabuebodono- 
for. 

1 6.  Filii  ergo  Levi  : Ger* 
fon , Caath  , 8c  Merari. 

17.  Et  harc  nomina  filio- 
rum  Gerfon  : Lobni , St  Sc- 
mei. 

1 8.  Filii  Caath  : Amram  , 
St  lfaar,St  Hebron,  St  Oziel, 

ip.  Filii  Merari:  Meholi 
St  Mufi.  Hr  autem  cogna- 
tioncs  Levi  fecundùm  tami- 
lias  eorum.  ' 

zo.  Gerfom , Lobni  filiut 
ejusjahath  fiiius  ejus,Zam- 
ma  fUius  ejus , 


II.  Joah  Slius  ejus , Addo 
hlius  ejus,  Zara  lUius  ejus, 
jethrai  fiiius  ejus. 

SI.  Filii  Caath,  Amina- 

Qiij 
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dab  filiu?  ejus,  Corc  Biius  JoHt  ceux-ci  : Atniiiadab  fils  de  Caath  , Coré 
fils  d’Aminadab  , Afir  o«  W/èr  fils  de  Coré. 

23.  Elcana  fils  d’Afir,  Abiafaph  fils  d El- 
cana  , Afir  fils  d’Abiafaph, 

24.  Thahath  fils  d’Afir , Uriel.fils  de  Tha- 
hath  , Ozias  fils  d’Uriel,  Saül  fils  d'Ozias. 

23.  Les  fils  d’Elcana  fécond  fils  de  Corc 
furent  Am^aï , Achimoth  & Elcana. 

25.  Les  fils  d’Elcana  fécond  du  nom  furent 
Sophaï  fils  d’Elcana,  Nahath  fils  de  Sophaï, 

27.  Eliab  fils  de  Naliath,  Jeroham  fils 
d’Eliab,  Elcana  troificme  du  nom  fils  de  Je- 
roham & pere  de  Samuel 

2^.  Les  enfans  de  Samuel /«rfwr  Joël  ou 
Vafleni  qui  droit  l’aîné,  & Abia  qui  étoit  le 
fécond. 

2p.  £es  enfàns  de  Merari  troifieme  fils  de 
Lévi , font  Moholi , fon  fils  Lobni , Seméi 
fils  de  Lobni , Oza  fils  de  Semdi , 

30.  Sammaa  fils  d’Oza  , Haggia  fils  de 
Sammaa , Afaïa  fils  d’Oggia. 


ejus , Afir  iilius  ejus , 

ij.  Elcan  filius  ejus,  A- 
biafuph  filius  ejus , Afir  fi- 
liiis  ejus. 

14.  Thahath  filius  ejus, 
Uriel  filius  ejus,  Otias  fi- 
lius ejus,  Saul  films  ejus. 

15.  Filii  Elcana,  Xmafai 
& Achimoth 

i(t.  & Elcana  : Filii  Elca- 
na ; Sophai  filius  ejus,  Na- 
liath  films  ejus, 

î7.  Eliab  filius  ejus , Je- 
roham filius  ejus , Elcana  fi- 
lius ejus. 

i8.  Filii  Samuel,  primo- 
gcnitus  Vallcni,  & Abia. 


19.  Filii  aufcm  Merari, 

Moholi  : Lobni  filius  ejus , 

Semci  filius  ejus , Osa  filius 
ejus, 

30.  Sammaa  filius  ejus , 

Haggia  filius  ejus,  Afaia  fi- 
lius ejus. 

§.  1 1.  Lévites  choifis  par  David  pour  chanter  les  loiianges  de  Dieu  devant  le 

tabernacle. 


L’an  du  m o n d e 2pjp. 


3 1 . ldi  funt , quos  confti- 
tuit  David  fuper  cantores 
domus  Domini , ex  quo  col- 
locata  cil  area  : 

31.  St  miniftrabant  coram 
tabernaculo  teftimonii,  ca- 
nemes  donec  ïdificaret  Sa- 
lomon domum  Domini  in 
Jcrufalem  : fbbant  autem 
juxta  ordinem  luum  in  mi- 
nificrio. 

3 3.  Hi  verà  funt , qui  af- 
fillebant  cum  filiis  (bis , de 
filiis  Caath , Hcmam  cantor 
filius  Johel , filii  Samuel , 


34.  filii  Elcana , filii  Jero- 
ham, filii  Eiiel,  filii  Tholiu, 


5 1 . Ce  font  ceux  - là  à qui  David  donna 
l’intendance  fur  les  chantres'de  la  maifon  du 
Seigneur,  depuis  que  l’arche  eut  été  placée 
à Jerufalem. 

32.  Ils  accomplilToient  leur  miniftere , en 
chantant  devant  le  tabernacle  de  1 alliance  , 
jufqu’à  ce  que  Salomon  eût  bâti  le  temple 
du  Seigneur  dans  Jerufalem;  & ils  entroient 
en  office  chacun  félon  l’ordre  de  leurs  fa- 
milles. 

33.  Or  voici  les  noms  de  ceux  qui  fer- 
Voient  avec  leurs  enfans  : Dans  la  pofterité 
de  Caath  , Heman  faifoit  l’office  de  chantre; 
il  étoit  fils  de  Johel , fils  de  Samuel , 

34.  fils  d’Elcana  , fils  de  Jeroham,  fils 
d’Eliel } fils  de  Thohu  , 
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3 J.  fils  de  Suph  , fils  d’Elcana,  fils  de 
Mahath,  fils  d’Amafaï, 

36.  fils  d’Elcana  , fils  de  Johel,  fils  d’A- 
zarias  , fils  de  Sophonias , 

37.  fils  de  Thahâth , fils  d’Afir  ^ fils  d’A- 
biafaph , fils  de  Coré , 

38.  fils  d’Ifaar,  fils  de  Caath,  fils  de  L(î- 
vij  fils  d’Ifraël.  Les  enfans  de  Caath  étaient 
f lacés  au  milieu  devant  le  tabernacle. 

3p.  Son  firere  Afaph  étoit  â fa  droite;  il 
étoit  fils  de  Barachias  , fils  de  Sammaa  , 

40.  fils  de  Michel , fils  de  Bafaïa , fils  de 
Melchias , 

41.  fils  d’Athanaï,  fils  de  Zara,  fils  d’A- 
daïa , 

42.  fils  d’Ethan,  fils  de  Zamma,  fils  de 

Seméi , • 

43.  fils  de  Jethj  fils  de  Gerfon,  fils  de 
Levi.  . 

44.  Les  enfans  de  Merari  leurs  frétés  te- 
noient  la  gauche  ; favoir , Ethan  fils  de  Cufi, 
fils  d’Abdi,  fils  de  Maloch  , 

4;.  fils  d’HafabiaSj  fils  d’Amafias  ^ fils 
d’Helcias  , 

45.  fils  d’Amafaï , fils  de  Boni , fils  de 
Somer , 

47.  fils  de  Moholi , fils  de  Muli , fils  de 
Merari,  fils  de  Levi. 
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îî.  fini  Siiph,  fini  F.lcnn?, 
fini  M;:hath , fiiii  Amufiji , ' 

fini  Elcana  , fini  Jo- 
hcl , fini  Afariæ,filii  Sopho- 

ni.T, 

57.  fiiii  Tliahalh , fiiii  A- 
fir,  fini  Abiafiiph,  tilii  Corc , 

38.  fini  Ifaar,  fiiii  Caath, 
lilù  Levi , fini  Jfrad. 


3P.  Et  frater  ejiif  Afaph , 
qtii  fhhat  à dextris  ejtts , 
Alâph  filius  Katavliir  , fiiii 
Samaa , 

43.  fini  Michael , fiiii  Ba- 
fajx , fini  Mclchix  , 

41 . fiiii  Athanai,  fiiii  Z.ara, 
fiiii  Adaja , 

42.  fiiii  Ethan , fiiii  Zam- 
ma , filii  Semei , 

43.  fiiii  Jeth,  fini  Gerfon, 
fini  Levi. 

44.  Fini  autem  Merari 
fratres  eorum , ad  finiftram. 
Ethan  filius  Cufi , fiiii  AbdL 
fiUi  Maloch , 

43 . fini  Hafabiz , fiiii  A- 
mafiz , fini  Helciz , 

41;.  fini  Amafai , fiiii  Bo-* 
ni , fiiii  Soracr , 

47.  fini  Moholi,  fiiii  Mu* 
fi , fini  Merari , fiiii  Levi. 


§.  1 1 1.  Lévites  dejhnés  au  fervice  du  tabernacle.  Aaron  &r  fes  enfans  offrent  des 
facrifices  Cr  des  prières  pour  le  peuple. 


48.  Outre  ces  Lévites  dejlinés  â chanter  les 
louanges  de  Dieu , dr  dijlribués  en  trois  bandes 
qui  avaient  chacune  leur  chef  ; favoir , celle  de 
Caath , Hcman  ; celle  de  Gerfon , Afaph  ; dr 
celle  de  Merari , Ethan  : les  autres  Lévites 
leurs  freres  étoient  au(Ii  deflinés  à tout  ce 
qui  étoit  du  fervice  du  tabernacle  de  la  mai- 
Ibn  du  Seigneur. 

4P.  Mais  Aaron  6c  fes  fils  ofïroient  feuls 


48.  Fratres  tjuoqtie  eorurn 
Levitx , qui  ordinnti  funt  in 
cunâum  mimitern  m taber- 
nacub  doraiu  Dommi* 


4P,  Aaron  k 
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ejus  aJolfbantinccnfura  fii- 
pcr  altarc  holooufti,  & fu- 
per  altarc  tliymiamatis , in 
omne  opus  Sanrti  fanfio- 
mni  : & ut  prccarcniur  pro 
Ifracl,  juxia  omnia  qux  prx- 
ccperat  Moyfes  fervus  Dei. 


50.  Hi  fum  autem  filü  A- 
aron  : Elcazar  filius  ejus , 
rhinees  filius  ejus , Abifuc 
filius  ejus , 

5 t.  Bocci  filius  ejus, _Oii 
iiu! 
ejus 


?iu  . 

filius  ejus  9 Zarania  filius 
lus , 

5î,  Merajoth  filius  ejus , 
A marias  filius  ejus,  Achitob 
filius  ejus , 

53.  Sadoc  filius  ejus,  A- 
chitnaas  filius  ejus. 


tout  ce  qui  fe  brûloit  fut  l’autel  des  holo_ 
caudes  & fur  l’autel  des  parfums , pour  tout 
ce  qui  regardoit  les  fon£lions  du  Sanûuaire  • 
6c  ils  prioieiir  pour  la  maifon  d Ifracl , fui- 
vant  en  tout  l’ordre  que  Moyfe  ferviteur  de 
Dieu  leur  avoir  prefcrit. 

JO.  Or  voici  quels  étoient  les  fils  d’ Aaron  : 
Eleazar fon fils , Phinées fils d’Eleazar,  Abi- 
fué  fils  de  Phinées; 

J I . Bocci  fils  d’Abifué  , Ozi  fils  de  Bocci , 
Zarahie  fils  d’Ozi , 

J2.  Merajoth  fils  de  Zarahie  , Amariasfils' 
de  Merajoth,  Achitob  fils  d’A marias  , 

JJ.  Sadoc  fils  d’Achitob,  Achimaas  fils 
de  Sadoc. 


IV.  Lieux  donnés  aux  enfans  dî  Aaron  pour  leurs  demeures,  failles  de  refuge 
qui  leur  font  af[îgnées  par  les  enfans  éClfraël. 


. 54.'Ethicliabitaculaeo- 
nim  per  vicos  atquc  confi- 
itia,  filiorum  fcilicet  Aaron, 
juxia  cognationes  Caathita- 
rum  : ipfis  enim  forte  con- 
tigcrant  : 

5 f.dederunt  igitur  cis  Hé- 
bron in  terra  Juda , & fubur- 
bana  ejus  pet  circuitum  : 

5C.  agros  autem  civitatis, 
& villas, Caleb  filiojephone. 

57.  Porto  filiîs  Aaron  de- 
derunt  civitatcs  ad  confu- 
gicn Jum , Hébron , & Lob- 
na  ü£  fubutbana  ejus , 


58.  Jcther  quoqiie  & Ef- 
tbemo  cum  fuburbanis  fuis  , 
fcd  S:  Helon  s:  Dabir  cum 
fuburbanis  fuis, 

ÎP.  Afan  quoque  & Reth- 
femcs  Si  fiiburbana  earum. 

(o.  De  tribu  autem  Pcn- 
jamin,  Gabce  & fubutbana 
ejus,  & Almath  cum  fuhur- 
banis  fiiis,  Anathoth  quoque 
cum  fuburbanis  luis  ; emnes 


J 4.  Et  voici  les  lieux  où  demeuroient  ces 
enfiins  d’Aaron  ; favoir , les  bourgades  6c  les 
environs  qui  leur  échurent  par  fort , en  com- 
mençant par  les  familles  ae  la  branche  de 
Caath. 

JJ.  On  leur  donna  donc  Hébron  dans  la 
tribu  de  Juda  , ôc  tous  les  fauxbourgs  qui 
l’envitonnent  : 

J 5.  Mais  les  terres  ciui  en  dépendent  > 
avec  les  villages , furent  données  à CaJeb  fils 
de  Jephoné. 

J 7,  On  donna  aufii  aux  enfans  d’Aaron  des 
villes  ; favoir , Hébron  ville  de  refuge  6c 
Lobna  avec  fes  fauxbourgs , 

J 8.  comme  aufii  Jether  ôcEfthemo  avec 
leurs  fauxbourgs,  ôc  même  Helon  6c Dabir 
avec  leurs  fauxbourgs , 

J 9.  6c  encore  Afan  ôc  Bethfemés  avec 
leurs  fauxbourgs. 

60,  On  leur  donna  aufii  de  la  tribu  de 
Benjamin,  Gabée  avec  fes  fauxbourgs,  Al- 
math avec  fes  fauxbourgs  , comme  aulTi 
Anathoth  ayec  fes  fauxbourgs  , Jethra  cÿ* 
' Cabaon 


f 
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Gahaon  avec  leurs  fauxlwurgs  : le  tout  f'aifant 
treize  villes  partagées  entre  leurs  families. 

6 1 . On  donna  aufli  en  partage  aux  autres 
qui  refloient  de  la  poftérité  de  Caath , dix 
villes  de  la  tribu  de  Dan  dr  d'Ephraïm , d’'  de 
la  demi-tribu  de  Manafle. 

62.  Les  defeendans  dé  Gerfon  divifés  en 
plufieurs  branches  eurent  treize  villes  de  la 
tribu  d’Iflachar , de  la  tribu  d’Afer,  de  la 
tribu  de  Nephthali , & de  la  tribu  de  Manaffé 
dans  Bafan.  ' 

5 J.  On  donna  aux  defeendans  de  Merari 
divifés  en  plufieurs  branches  , douze  villes 
q^ui  leur  échurent  par  fort  dans  la  tribu  de 
Ruben , dans  la  tribu  de  Gad  ^ ôc  dans  la 
tribu  de  Zabulon. 

6^.  Les  enfans  d’Ifracl  donnèrent  aulll  aux 
Lévites  diverfes  villes  avec  leurs  fauxbourgs  ; 

Et  ces  villes  leur  furent  données  par 
fort  dans  la  tribu  des  enfans  de  Juda , dans 
la  tribu  des  enfans  de  Simeon , dans  la  tri- 
bu des  enfans  de  Benjamin  ; & ils  les  nom- 
mèrent chacun  de  leurs  noms. 

66.  On  en  donna  de  même  à ceux  qui 
dtoient  de  la  famille  de  Caath;  & il  y eut  quel- 
ques-unes de  leurs  villes  qui  écoient  de  la 
tribu  d’Ephraïm. 

6~t.  On  leur  donna  donc  pour  villes  de 
refuge , Sichem  avec  fes  fauxbourgs  dans  la 
montagne  d'Ephraïm  , ôc  Gazer  avec  fes 
fauxbourgs  , qui  n' était  pas  une  ville  de  refuge  y 

(Ç8.  Jecmaan  ou  Cibfaïm  aufli  avec  les 
fauxbourgs , ôc  de  même  Bethoron , 

6ç.  Helon  ou  Aialon  aufli  avec  fes  fâux- 
bourgs , ôc  encore  Gçthremmon  de  la  même 
forte. 

70.  On  donna  de  plus  dans  la  demi-tribu 
de  ManalTé  Aner  avec  fes  fauxbourgs , ôc 
Balaam  avec  fes  fauxbourgs , à ceux  de  la 
maifon  de  Caath  qui  teftoient  encore  à far- 
tager. 

Tome  II.  part.  II. 


civirutes , tredecim  per  cog- 
nationes  fuas* 

fl*  Fiiiisautem  Caath  ro 
(Iduis  de  cogaatione  fua^  de* 
derunc  ex  dimiJia  tribu  Ma* 
naîic  in  ponèlVioncm  urbes 
decem* 

6i*  Porro  /îiiis  Gerfoa 
per  cognadones  Tuas,  Je  tri* 
bu  liïachar,  & de  tribu  Afer, 
& de  tribu  Nephthali,  & de 
tribu  ManaiTe  in  Bafan , ur* 
bes  tredecim» 

fl*  FUii  antem  Merari 
per  cognadones  fuas , de  tri* 
bu  Ruben , 3c  de  tribu  Gad , 
& de  tribu  Zabulon,  dede* 
nint  forte  civitates  duode? 


^4.  Dederunt  quoque  fîlii 
Ifracl  Levids  ciuitatcs,  âc 
fuburbana  earum  : 

dederuntque  per  for-r 
tem , ex  tribu  filiorum  Si- 
meon, & ex  tribu  filiorum 
Benjamin  , urbes  has  quag 
vocavecunt  nondnibus  luis» 


éf.  & his  qui  crant  de 
cognaiione  filiorum  Caath  , 
fucrumque  civitates  in  tec- 
minis  eorura  de  tribu  E- 
phraim. 

^ 7,  Dederunt  ergo  eis  ur- 
bes ad  confugiendum , Si- 
chem cum  fuburbanis  fuis  in 
monte  Ephraim  , & Gazer 
cum  fuburbanis  fuis, 

fS.Jecmaam  quoque  cum 
fuburbanis  fuis,  & Bethoron 
/îmiliter , 

69.  neenon  & Helon  cutn 
fuburbanis  fui5,&Gethreri\- 
mon  in  cunidem  modum. 

70.  Porro  ex  dimidia  tri- 
bu ManaiTe,  Aner&fubur- 
bana  ejus , Baalam  &;  fubur- 
bana  ejus  : hi$  vidclicet  , 
qui  de  cognatione  filiorum 
Caath  rcliqui  eranu 


R 


Digitized  by  Google 


Ijo  LES  PARALIPO MENES.  Liv.  I.  Chat.  VL 
7,.FllüsautemGcrfom,  7‘--Ceux  de  k branche  de  Gerfoneurent 
de  cognaîione  dimidi.c  tri-  jg  mêmc  dafis  la  demi  - triDU  de  Manallé 
fant7ut;?anfc%^®&‘Gaulon  en  Bafan  avec  fes  fauxbourgs  , & 
Âftaroth  cura  fubuibanii  Aftaioth  autrement  Bojra,  avec  les  taux- 
bourgs. 

72.  Dans  la  tribu  d’Iflachar  , ils  eurent 
Cédés  avec  fes  fauxbourgs , & Dabereth  avec 
fes  fauxbourgs , 

73.  comme  aufli  Ramoth  avec  fes  faux- 
bourgs , ôc  Anem  ouEngannin  avec  fes  faux- 
bourgs. 

74.  Dans  celle  d’Afer , ils  eurent  Mafal 
avec  fes  fauxbourgs  y 6c  Abdon  de  même. 

7y.  Hucac  ouHelcath  aulTi  avec  fes  faux- 
bourgs ; 6c  Rohob  de  même  avec  fes  faux- 
bourgs. 

75.  Dans  la  tribu  deNephthali,  ils  eurent 
Cédés  en  Galilée  6c  fes  fauxbourgs  , Hamon 
ou  Amothdor  avec  fes  fauxbourgs  y Caria- 
thaïm  6c  fes  fauxbourgs. 

77.  Ceux  qui  reftoient  à partager  de  la 
branche  de  Merari , eurent  dans  la  tribu  de 
Zabulon  Remmono  ou  Damna  avec  fes  faux- 
bourgs y Si.  Thabor  avec  fes  fauxbourgs. 

78.  Au-delà  du  Jourdain  y vis-à-vis  .de 
Jéricho , à l’orient  de  ce  fleuve , ils  eurent , 
dans  la  tribu  de  Ruben , Bofor  qui  eft  dans 
le  défert  avec  fes  fauxbourgs  y 6c  Jafla  avec 
fes  fauxbourgs  , 

79.  Cademoth  aulli  avec  fes  fauxbourgs  ^ 
6c  Mephaat  avec  fes  fauxbourgs. 

go.  [secnon  ot  ce  irmu  8o.  Comme  aufli  dans  la  tribu  de  Gad  y 
Cad,  Ramoth  in  GMaad&  R^moth  de  Galaad  6c  fes  fauxbourgs,  ôc 

fuburbana  C)us , & Manara  r r i 

ttra  fuburbanis  fuis , Manaim  avec  les  tauxDourgs  : 

81.  fed  & Hefebon  cum  8i.  6c  de  plus , Hcfebou  avcc  fes  fàux- 
fuburbanis  fuis;  bourgs  , 6c  Jczcr  avec  fcs  tauxbourgs. 


fuis. 

7' . Rc  tribu KTachar,  Cè- 
des S:  fuburbana  cjus,  & Da- 
beroth  cum  fuburbanis  fuis* 

7}.  Ramath  quoque  & fu- 
burbana cjus , & Ancra  cum 
fuburbanis  fuis. 

74.  De  tribu  Tcrô  Afer  : 
ATafal  cum  fuburbanrs  fuis  » 
& Abdon  fimiliter  : 

75.  Hucac  quoque  & fu- 
burbana ejus,  & Rohob  cum 
fuburtsmis  fûts. 

7«.  Porrb  de  tribu  Neph- 
thali , Codes  in  Gablara  4t 
fuburbana  ejus,Hamon  cum 
fuburbanis  fuis  ^ & Caria- 
thaim  & fuburbana  ejus. 

77.  Filiis  autem  Merari 
refiduis  : de  tribu  Zabulon , 
Remmono  & fuburbana  e- 
jus , & Thabor  cum  fubur- 
banis fuis: 

78.  trans  Jordanem  quo- 
que ex  adverfo  Jéricho  con- 
tra Orientera  Jordanis , de 
tribu  Ruben , Bofor  in  foli- 
ludinc  cum  fuburbanis  fuis  , 
& Jalfa  cum  fuburbanis  fuis. 


79.  Cademoth 
*r  fuburbana  ejus , 
phaath  cum  fuburbanis  fuis, 

80.  Neenon  & de  tribu 


quoque 

&Me- 
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CHAPITRE  VII. 


5.  I.  Pojlérité  (£IJfachar  nombreufe  &•  propre  à la  guerre. 


1 ,1  Sfachar  eut  quatre  enfans  : Thola  , 
Phua,  Jafub  ôc  Simeron. 

2.  Thola  eut  pour  fils  Ozi^Raphaïa  , Je- 
riel,  Je^iaïj  Jeufem  & Samuel,  qui  furent 
tous  chefs  de  diverfes  branches  ou  maifons. 
Et  dans  le  dénombrement  qui  fut  fait  fous 
David , il  fe  trouva  vingt-deux  mille  fix  cens 
hommes  de  la  maifon  de  Thola , tous  gens 
braves  & très-forts. 

. 3.  Ozi  eut  pour  fils  Izrahia , duquel  font 
venus  Michel , Obadia  , Johel  & Jefia , tous 
cinq  très-illuftres. 

4.  Ils  eurent  avec  eux , à caufe  de  leurs 
diverfes  branches  ôc  familles , jufqu  a trente- 
fix  mille  hommes , très  braves , ôc  toujours 
prêts  à combattre , parce  qu’ils  avoient  eu 
chacun  plufieurs  femmes  ôc  beaucoup  d’en- 
fans. 

y . Et  les  parens  de  ceux-ci  j en  y compre- 
nant toute  la  maifon  d’Il&char  , fe  trouvè- 
rent monter , dans  le  dénombrement  qui  en 
fut  lait,  jufqu’à  quatre-vingt-fept  mille  hom- 
mes, tous  très-fons  dr*  propres  pour  la  guerre. 


».  Porro  filü  Iflâdiar  : 
Thola,  & Phua,  Jafub,  & 
Simeron , quatuor. 

1.  Filü  Thola:  Ozi  &■  Ra- 
fhaia,  & Jeritl,  & Jemai, 
-&  Jcbfem,  St  Samuel , prin- 
cipes per  domos  cognatio- 
numfuarum.  DeliirpeTho- 
la  viri  fortiflimi  numerati 
funt  in  diebus  David,  viginti 
duo  millia  fexcenii. 


3.  Filü  Ozi:  Izrahia,  de 
quo  nati  funt  Michael , S: 
Obadia , & Johel , St  jelia , 
quinque  omnes  principes. 

4.  Cumque  eis  per  fami- 
lias  St  populos  fuos , accinâi 
ad  pr^lium  , viri  fortilTimi , 
triginta  fex  millia:  multas 
enim  habuerunt  uxores , Sc 
lilios. 


3.  Fratres  quoque  eorum 
per  omnemcognationem  If- 
îaehar , robuüillimi  ad  pug- 
nandum , odoginta  leptem 
millia  numerati  funt. 


§•  1 1*  Enfans  de  Benjamin  leur  nombre , leur  valeur  ^ leur  application 

pour^la  guerre. 


6.  Benjamin  eut  trois  fils  dont  les  familles 
fe  conferverent  jufqu’ au  tems  de  David;  favoir, 
Bêla , Bechor  ôc  Jadiel. 

7.  Bêla  eut  cinq  fils  ; Elbon  , Ozi , Oziel, 
Jerimoth  , ôc  Uraï , qui  furent  chefs  d’autant 
de  familles  remplies  d’hommes  très -forts 
pour  le  combat , dont  le  nombre  fe  trouva 
monter  à vingt-deux  mille  trente-quatre. 

S,  Les  fils  de  Bcchor/wrrw  Zamira,  Joas, 


6.  Filü  Benjamin  ; Bcla  » 
& Bechor,  & Jadiel  très. 


7.  Filii  Bcla  : Esbon , & 
Ozi  & Oziel , & Jerimoth  , 
& Lirai , quinque  principes 
r.uniliarum,  & ad  pugnan^ 
dum  robudilTimi  : numerus 
autem  (orum , viginti  duo 
iniiiu  & triginta  quatuor. 

3,  Forrô  tilii  Bcchor  : Za*- 
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mira,  & Joas , & Eüe/cr,  Eliézer  , EUoënat,  Amri , Jerimoth  , Abia  f 
rlmôir^’Abtrk’ln::  Anathoth  & Almath,  tous  fils  de  Bechor. 

thoth,  & Almath  : omnet 
lii , filii  Bechor, 


ÿ.  Numeraii  funt  autem 
per  familir.s  fuas  principes 
co^nanonnm  luarum  , ad 
bella  fortillimi  viginti  mil- 
lù  & ducenii. 


îo.  Porrô  fiïii  JadihelrB^ 
lan.  Filii  autem  KaJan  ; {Je- 
hu5 , & Benjamin , & Aod , 
& Chnnana,  U Zethan,  & 
Tharlis , & Ahifahar. 

II.  Omncshi  filiijadihel, 
principes  cognationum  fua- 
ruin , viri  fortiflimi , decem 
& feptem  millia  & ducenti , 
■d  pr*Uum  procedentes. 


lî.  Stpham  qiioqae  8c 
Hapham  fÛü  Hir  : & Hafim 
filii  .Ahcc, 


p.  Le  dénombrement  de  ceux-ci , félon 
leurs  diverfes  branches  d’où  font  defeendues 
differentes  familles,  monta  à vingt -devix 
mille  deux  cens,  tous  braves  & propres  à 
la  guerre. 

10.  Les  defeendans  de  Jadihel yôfirBalan, 
qui  eut  pour  fils  Jehus  ,•  Benjamin,  Aod , 
Chanana,  Zethan,  Tharfis  6c  Ahifahar. 

1 1 . Tous  ceux-ci  defeendent  de  Jadihel , 
6c  font  chefs  d’-autant  de  maifons  remplies 
d’hommes  très-braves  , dont  le  dénombre- 
ment monta  à dix-fept  mille  deux  cens  lorf- 
qu’ils  alloient  au  combat. 

12.  Sepham  6c  Hapham  font  les  fils  de  Hir 
nommé  aujfi  Uraï,  6c  Hafim  ou  Hufm  ejl  fils 
d’Aher  ou  de  Dan, 


J.  III.  Defiendam  de  Ntphthaü  Gr  de  ManaJJ?. 

n-F>i“au'«'^Nepiithali.-  ,,  j^es  fils  de  Nephthali  furent  Jafiel, 
& ScUum aiu  Balâ,  Oum  , Jefer,  6c  Sellum , qui  venoient  de  Ba- 
la  fervante  de  Racket , & mere  de  Dan  & de 
Nephthali. 

14.  Porrô  filius  ManalTc , Efriel  fut  fils  de  ManalTé  qui  eut  en- 

Svra  peperic  Machirpatrem  corc  d Une  Syrienne  fa  concubine  , Machir 
Gaiaad.  pcrc  de  Galaad. 

IJ. Mjichir autem accepit  jy,  Machir  eut  pour  fih  Galaad  , dont  un 

uxores  filus  luis  Happhim  8c  j ry  / rr  1 r j o » r j 

Saphan:  8c  habuitiororem . ««  fils  nomme  Hepher  fut  pere  de  Salphaad ; 
iiominc  Maacha.nomen  au-  mais  ayant  pris  des  femmes  pour  fes  fils  Hap- 
sxque  fum  Salptaad  tUi*.  pnim  & Saphan , il  eut  Im-meme  pour  fécondé; 

femme  une  fœur  des  /grands  du  pays,  nommée 
Maacha.  Salphaad  fiit  donc  fon  petit-fils  qui 
n’eut  que  des  filles, 

Maacha  Maacha  fécondé  femme  de  Ma- 

uxor  Alcchir  hlium.vocavit-  , . J , , „ 

ruerom«ncjusPhares:pcir-  chir  accoucha  d un  fils  QU  elle  nomma  rha- 
rô  nomen  fratris  ejus,  Sarcs:  p^S  , qui  CUt  aulÜ  Un  nere  nomUlé  Suès 

* pere  d\lam  ôc  de  Recen. 


/ 
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1 7.  Ulam  fut  pere  de  Badan  : & tous  ceux- 

là  font  petits-iïh  de  Machir , eir  ont  leur  par- 
tage parmi  les  enfant  de  Galaad  fils  de  Ma- 
chir , fils  de  Manaffd.  • 

18.  Sa  fœur  qui  s'appelloit  Reine  eut  un 
fils  nommé  le  Beau  , outre  Abiezer  & Mo- 
hola. 

ip.  Semidafut  pere  d’Ahin,  deSechem^ 
de  Leci  & d’Aniam. 


1.  Ch  A f.  FIL  13  J 

17.  Filius  autcm  Ulam  , 
Badan  ; hi  funt  fiüi  Galaad , 
filii  JhUiir,  fUii  Manalle. 


18.  Soror  autcm  ejus  Re- 
gina  pcpcrit  Viriiin  déco- 
rum , & Abieicr , & Alo- 
hola. 

I».  Frant  auiem  filii  Se- 
mida , Ahin , & Sechem , & 
Leci , âc  Aniam, 


§.  IV.  Enfans  d'Ephraim  &*  dtAfer.  Pays  qu'ils  ont  occupés.  Leurnombre^  leur 
valeur  ^ leur  capacité  pour  la  guerre. 


20.  D’Ephraïm  font  fortis  Suthala,  Ba- 
red  fon  fils , Thahath  fon  fils , Elada  fon  fils, 
Thahath  fon  fils , Zabad  fon  fils  , 

2 1 . Suthala  fils  de  Zabad , Ezer  & Elad 
fils  de  Suthala  : mais  les  habitans  de  Geth 
les  tuerent  tous , parce  qu’ils  étoient  venus 
ravager  leurs  terres. 

22.  C’eft  pourquoi  Ephraïm  leur  pere  les 
'pleura  durant  plufieurs  jours,  & fes  fireres 
vinrent  pour  le  confoler. 

23.  Enfuite  il  s’approcha  de  fa  femme;  ôc 
.elle  conçut,  & eut  un  fils  qu’elle  nomma 
Beria , c'  ejl  -à-  dire , pendant  le  deuil , parce 
qu’il  étoit  né  dans  l’afflitUon  de  fa  famille. 

24.  Ephraïm  eut  aufli  une  fille  nommée 
Sara  , qui , après  Pennée  des  enfans  d'Ifraél 
dans  la  terre  de  Chanaan , rebâtit  la  haute  & 
la  balTe  Bethoron , & Ozenfara. 

2 y . Il  eut  encore  pour  fils  Rafpha , Re- 
feph , & Thalé , duquel  eft  venu  l’haan  , 

26.  qui  fut  pere  de  Laadan,  dont  le  fils 
fût  Ammiud  ,^quel  engendra  Elifama  , 

27.  duquel  fortit  Nun,  qui  fut  pere  de 
Jofué. 

28.  Leurs  pofleffions  & leur  demeure  fu- 
rent Bethel  avec  fes  dépendances , Noran 
du  coté  de  l’orient , & Gazer  avec  ce  qui 
en  releve  du  côté  de  l’occident , comme 


xo.  Filii  autcm  Ephraim  ; 
Suthala,  Barcd  fiiius  ejus  , 
Thahath  filius  ejus,  Elada 
filius  ejus,  Thahath  filius 
ejus , hujus  filius  Zabad  , 

1 1.  & hujus  filius  Suthala, 
& hujus  films  Eaer  & Elad  : 
occidetunt  autem  eos  viri 
Geth  indigent, quia  defeen- 
dc  tant  ut  mvaderent  poflèf- 
fiones  eorum. 

IX.  Luxit  igitur  Ephraïm 
pater  eorum  multis  diebus , 
& |||nerunt  firatres  ejus  ut 
conTolaremur  euiru 

X3.  IngrefTufque  eft  ai 
uxorem  fuam  ; qu*  conce- 
pit , & peperit  filium , & vo- 
cavit  nomen  ejus  Beria  , eà 
qubd  in  malis  domus  ejus 
oitus  effet  : 

X4.  filia  autem  ejus  fuit 
Sara , qui  xdificavit  Betho- 
ron iiiferiorem  & fupetio- 
rcra , fit  Ozenfara. 


X s.  Porrô  filius  ejus , Ra,- 
pha  , & Releph  , & Thalô 
de  quo  natus  eft  Thaan. 

x6.  qui'genuit  Laadan  r 
hujus  quoque  filius  Am- 
miud , qui  genuit  Elizama  , 
x7.  deqiioortus  eftNun  , 
qui  habuit  filium  Jofue,’ 

x8.  PofTeftïo  autem  eorutn 
& habitatio , Bethel  cum  11- 
liabus  fuis,  & contra  Orien- 
tem  Noran  , ac  occidenta- 
lem  plagam  Gazer  & fils* 

R üj 
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«jus , Sichem  quoque  cum 
iilubtis  fuis , ufque  Aiî 
cum  füiabus  ejus. 

ij.  Juxta  filios  quoque 
Manaflc  , Bethfan  8c  filias 
cjuSjTlianach  Sc  filias  ejus, 
Mageddo  & filias  ejus , Dor 
& filias  ejus:  in  his  habita- 
vcrunt  fiiü  Jofeph , fiüi  If- 
rael. 


50.  Filii  Afer  : Jemna , & 
Jcfua , Si  JclTui , Sc  Baria  , 
Sc  Sara  furor  eocum. 

51.  Filii  autem  Baria:  Hc- 
ber , 8c  Mcicliiel  : ipfe  eft 
parer  Barfaith. 

31.  Heber  autem  genuit 
Jephlat , Sc  Somer , Sc  Ho- 
tham  , & Suaa  forocem  eo- 


auflî  Sichem  & fes  dépendances  jufqu’à  A- 
za  , & tout  ce  qui  en  dépend. 

2p.  La  rril’a  d'Lphra'im  fut  aufTi  bornée  par 
celle  de  MjfhafTé  , où  il  y avoit  Bethfan  ôc 
fes  dépendances , Thanach  & fes  dépendan- 
ces , Mageddo  & fes  dépendances , Dor  & 
fes  dépendances  : ce  font  les  lieux  où  de- 
meureront les  en  fans  d'EphraïmGh  de  Jofeph 
fils  d’Ifraël. 

30.  Les  enfans  d’Afer  furent  Jemna,  Je- 
fua , Jeffui  & Baria,  avec  Sata^rd  étoit  leur 
foeur.  * 

5 1 . Les  fils  de  Baria  furent  Heber  & Mel- 
chiel  : c’eft  lui  qui  eft  le  pere  de  Barfaïth. 

32.  Heber  engendra  Jephlat , Somer,  flc 
Hotham  avec  Suaa  leur  fœur. 


rum. 

33.  Filii  Jephlat:  Pho- 
fech , Sc  Chamaal,  Sc  Afoth: 
hi  filii  Jephlat. 

34.  Porto  filii  Somer:  Ahi, 
te  Roaga,8iHaba,&  Ap  m« 

5 5 . Filii  autem  Helem  fra- 
tris  ejus  : Supha , & Jemna» 
& Selles-»  & Amal. 

36»  Filii ‘Supha:  Suc» 
Harnapher»  fie  Suai , fie  Be- 
ri  » fie  jamra  » 

37.  Bofor,  Ôc  Hod  , fie 
Samma  » fie  Salula»  fie  Je- 
thran»  fit  Bcra. 

38.  Filii  Jether:  Jepho- 
ne , Sc  Flialpha , Ôc  Ara. 

3p.  Filii  autem  OHa  : 
Arce , & Haniel , fie  Refia, 

40.  Omnes  hi  filii  Afer» 
principes  cognationum , e- 
ledi  atque  ^rtilTimi  duces 
ducum  : numerus  autem  ea- 
rum  xtads  qux  apta  effet  ad 
bcUum  viginti  fex  miliia. 


33.  Les  fils  de  Jephlat  Jwrrwr  Phofech  , 
Clhamaal  & Afoth  : ce  font  là  les  fils  de 
Jephlat. 

34.  Les  fils  de  Somer  font  AJii  , Roaga  > 
Haba  & Aram. 

3 J.  Ceux  d’Helem  fon  frété  font  Supha  » 
& Jemna , Sellés  & Amal. 

3<î.  Les  fils  de  Supha  font  Sué,  Harna- 
pher , Suai , Beri , & Jamra  , 

37.  Bofor,  Hod,  Samma,  Salufa,  Je- 
thran  & Bera. 

38.  Les  fils  de  Jetheryônr  Jephoné  ,'PhaC- 
pha  & Ara. 

3i>.  Les  fils  d’ÔUa  font  Arée  , Haniel  fie 
Refia. 

40.  Tous  ceux-ci  font  les  defeendans  d’A.- 
fer  6c  chefs  d’autant  de  familles  , fort  diftin- 
gués  & confidérés  comn^e^s  plus  braves 
d’entre'ceux  qui  commandoient  les  armées  : 
le  nombre  de  ceux  qui  étoient  en  âge  de 
-porter  les  armes fous  David  montoit  à vingt- 
fix  mille. 
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CHAPITRE  VIII. 

Defcendans  de  Benjamin  jufquà  SaUl.  Lieux  qu'ils  ont  occupés.  Enfant 

de  Saül. 


I • B Enjçimin  engendra  Bald  ou  Bêla  {on  aîné, 
Asbelo»  Jadiel  le  fécond,  Ahara  ouAhiram 
le  troifieme , 

2.  Nohaa  le  quatrième  , & Rapha  le  cin- 
quième , qui  font  nommés  ailleurs  Becor  dr  Ros. 

3.  Les  fils  de  Balé  furent  Addar,o»>^rfd, 
Géra  & Abiud  , 

4.  Abifué,  Naaman  & Ahoé, 

y.  comme  aufli  Géra,  Sephuphan,  & Hu- 
ram  ou  Hupham. 

6.  Ceux-ci  font  fils  d’Ahod  Juge  d'ifraél, 
& chefs  d’autant  de  familles  qui  demeurè- 
rent d'abord  en  Gabaa  dans  la  tribu  de  Benja- 
min , & qui  furent  enfuite  tranfportées  en  Ma- 
nahath  dans  la  tribu  de  Juda. 

7.  Ce  furent  Naaman  & Achia , & Géra 
lui-même  qui  les  emtçenerent  à Manahath. 
Ce  Géra  étoit  un  homme  puijfant , & il  fut  pere 
d’Oza  & d’Ahiud. 

8.  Or  Saharaïm  ayant  renvoyé  fes  femmes 
Hufim  & Bara , il  eut  des  enfans  d’une  autre 
femme  dans  le  pays  des  Moabites  où  il  s'étoit 
retiré. 

9.  Il  eut  donc  , de  Hodès  fon  époufe  , 
Jobab  , Sebia  , Mofa  & Molchom, 

10.  avec  Jehus,  Sechia,  & Marma  qui 
furent  tous  fes  enfans  , & chefs  d’autant  de 
familles  différentes. 

1 1 . Mehufim  engendra  Abitob  & Elphaal. 

12.  Les  enfans  d’Ebhaal  font,  Heber, 
d\Æilaam,  ôc  Samad  qui  bâtit  Ono  & Lob  avec 
les  lieux  qui  en  dépendent. 

1 3.  Baria  ûc  Sama  furent  chefs  des  bran- 
ches qui  s’établirent  en  Aïalon  , & ce  fu- 


I.  Benjamin  autem  genuit 
Baie  primogeniium  luum, 
Asbel  fecundum  , Alun 
tertium. 

1.  Nohaa  quartum,  & Ra- 
pha  quintura. 

3.  Fuenintque  filii  Baie  ! 
Addai , & Géra , & Abiud  , 

4.  Ahifuequoque,  &Naa- 
man,  & Ahoe, 

3,  fed  & Géra , <(  Sephui 
phan,  Sc  Hucam. 

6,  Hi  funt  filii  Ahod,  prin- 
cipes cognacionum  habitan- 
tium  in  Gabaa , qui  tiauilatâ 
font  in  Manahath. 


• 

7.  Naman  autem  , & A- 
chia , & Géra  ipfe  tranflulit 
eos,  & genuit  Oxa,  & Ahiud. 


8.  Porri)  Saharaim  genuic 
in  rcgione  Moab , poltquam 
dimiiic  Huhn  Si  Sara  uxocei 
fuas. 


9.  Genuit  autem  de  Hoilei 
uxore  Tua  Jobab  , & Sebia, 
& Mofa  , & Molchom, 

16.  Jehus  quoque , Sc  Se- 
chia , & Marma , hi  funt  fi . 
lii  eius , principes  in  fami- 
liis  fuis. 

1 1 . Mehufim  vero  gênait 
Abitob , & Elphael. 

la.  Porrh  filii  Elphaal: 
Heber , 8c  Mifaam  , & Sa- 
mad  : hic  zdificavic  Ono , 
& Lod  , & filias  ejus. 

13.  Baria  autem  & Sama, 
principes  cognationuin  ha- 
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bluntium  in  Aûlùn  : hi  fu-  rcnt  ciix  cjui  chaflcrent  les  habitans  de  Gcth# 

gr.vcrum  babiiatores  Gcth.  ^ ^ t • l 


1^»  Ahio  y Selac  ^ JcrimotH  y 
I s . Zabadia  , Arod  ^ ôc  Heder , 


14.  Et  Ahio,  &Sclac,5c 
Jerimoth, 

I f,  Sc  Zabadb  , &Aroa, 

* “!‘’Mkhacl  quoquc , & I Michel , Jcfpha  ôc  Joha  font  les  en- 
Jefpha  & Joha  , filu  Baria.  jg  Baria.  _ 

17.  Et  Zabadia,  & Mo-  17.  Zabadia , Mofollam , Hezeci  ôc  Hc- 
foliam.  Si  Heaeci , & He- 

& Jefamari, & Jtvüa , 1 8.  Jefamari , Jezlia , ôc  Jobab  font  encart 

les  enfàns  d’Elphaal. 

I p.  Jacim , Zechri , Zabdi , 


& Jobab  filii  Elpliaal , 


IJ.  & Jacim,  & Zechri , 
& ZabJi , 

10.  & Elioenai , & Scle- 
. thaï , & Eliel , 

11.  & Adaia,  & Baraia, 
& Samaratli  filii  Semci. 

11.  Et  Jefpham  , & Hc- 
ber,&  Eliel, 

15. & Abdon,  & Zechri, 
& Hanan. 

14.  & Hanania,  & Ælam, 
& Anathothia  , 

iç.  & Jephdaia,  &Pha- 
Aiel  filii  Sciac. 

z6.  Et  Samfart , & Soho- 
ria , & Otholia , 

17.  ïtjcrfia,  ScElia,  Sc 
Zechri,  filii  Jcroham. 


20.  Eliodnaï  ) Selethaï  } Eliel  f 

21.  Adaïa , Baraïa  y ôc  Samarath  font  les 

enfims  de  Semei. 

22.  Jefpham,  Heber,  Eliel, 

25.  Abdon  , Zechri , Hanan  , 

24.  Hanania , Elam , Anathothia  , 

2y.  Jephdaia  Ôc  Phanuël/onr  les  enfansde 
Sefac. 

26.  Samfari,  Sohoria,  Otholia, 

27.  Jerfia,  Elia  ôc  Zechri /ont  les  enfans 
de  Jeroham. 

28.Hipauiarchar,&cog-  28.  Ce  font  là  Ics  premiers  peres  ôc  les 
chefs  des  familles  qui  s’établirent  à Jerufa- 
Icm  après  le  retour  de  la  captivité.  ^ 
îj.  In  Gabaon  autcmha-  2p.  Mais  Jehiel  Abigabaon , c'efl-a-dire  y 

Ifitaveriint  Abigabaon  & ^ Gabaon , s’établit  dans  Gabaon  -.  fa 

rtbmen  uxoris ejus Maacha : r . 

C ^ M ^ MA  TVAnn/^no. 


^o.  Filiufque  ejus  pvno- 
genicus  Abdon , & Sur,  & 
Cis , & Baai , Sc  Nadab, 

Gedor  quoque,  & 
Ahio , Sc  Zachar , & Ma- 
celloth  : 

11,  8c  Macclloth  genuit 
Samaa:  habitaveruncqüc  ex 
advcrfo  fratrum  Tuorum  in 
Jerulalemcum  fratribus  fuis. 

3^.  Nerautcm  genuit  Cis, 
Ci  Cii  genuit  Saul.  Eorrô 


JO.  Son  fils  aîné  étoit  Abdon , ôc  les  autres. 

Sur , Cis , Baal , ôc  Nadab  cr  A^er, 

J I . comme  auffi  Gedor  , Ahio , Zacher  , 
ôc  Macelloth , 

32.  qui  engendra  Samaa  ; ôc  tous  ceux-ci 
s’établirent  àjerufalem  avec  ceux  de  la  mê- 
me branche  à l’oppofite  de  leurs  freres  qus 
habitaient  à Gabaon  vis-à-vis  de  Jcruftlem. 

JJ.  Ner  engendra  Cis,  ôc  Cis  engendra 
Saül,  Saul  engendra  Jonathas,  Melchifua, 

Abinadab 


. ,2  ^ 

/ 
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Abinadab  nommé  Jeffui , & Efbaal  ou  Ijbofeth. 


34.  Le  fils  de  Jonathas  fut  Meribbaal  ou 
Miphibofeth  : & Meribbaal  fut  pere  de  Mi- 
cha. 

33.  Les  fils  de  MXchz  furent  Phiton,  Me- 
Icch , Tharaa,  & Ahaz. 

35.  Ahaz  engendra  Joada  ou  Jara.  Joada 
engendra  Alamath  , Azmoth  & Zamri.  Zam- 
ri  engendra  Mofa. 

37.  Mofa  engendra  Baana,  dont  le  fils 
fut  Rapha  ou  Raphaïa , duquel  eft  venu  Ela- 
fa  qui  engendra  Afel. 

38.  Afel  eut  lix  fils  dont  voici  les  noms  ; 
Ezricam  y Bocru,  Ifmaël  , Saria,  Obdia  fie 
Hanan , tous  fils  d’Afcl. 

3P.  Les  enfans  d’Efec  fon  frere  étoient 
Ulam  l’aîné  de  tous , Jehus  le  fécond  ^ fie  Eli- 
phalet  le  troifieme. 

40.  Les  enfâns  d’Ulam  furent  des  hommes 
très-robuftes  , fie  qui  avoient  une  grande 
force  pour  tirer  de  l’arc.  Ils  eurent  un  grand 
nombre  de  fils  fie  de  petit-fils , jufqu’à  cent 
cinquante  : tous  ceux-là  font  de  la  poftérité 
de  Benjamin. 


'57 

Saul  genuit  Jonathan  , & 
Mcichilua,  & Abinadab,  Sc 
Etbaal. 

34.  Filiusautem  Jonathan, 
Meribbaal:  fie  Alcribbaal  ge- 
nuit Micha. 

5Ï.  Filii  Micha , Phiton  , 
fit  Mclech , fit  Tharaa , fie 
Ahaz. 

36.  Et  Ahaz  genuit  Joada: 
& Joada  genuit  Alamath,  Je 
Azmoth  , fie  Zamri  : porrà 
Zamri  genuit  Mofa , 

37.  fie  Alofa  genuit  Banaa  , 
eu  jus  filius  fuit  Rapha  , de 
quo  ortus  eft  Elalâ , qui  ge- 
nuit Afel. 

38.  Porrô  Afel  fex  filii 
fuorunt  his  nominibus , Ez- 
ricam, Bocru,  Ifmael,  Saria, 
Obdia  fie  Hanan  ; omnes  hi 
filii  Afel. 

39.  Filii  autem  Efecfra- 
tris  ejus,  Ulam  primogeni- 
tu5  , fie  Jehus  fecundus , fie 
Eliphalct  tertius. 

40.  Fucruntque filiiUlara 
Tiri  robuftiflimi , & magno 
robore  tendentes  arcum  : fie 
multos  habentes  filios  ac  ne- 
potes, ufque  ad  cemum  quin. 
quagima.  Üinnes  hi,  filii 
Benjamin. 


CHAPITRE  IX. 


§.  I.  Qui  font  ceux  des  Ifraélites  qui  habitèrent  les  premiers  dans  Jerufalem. 

« 


I.  Voilà  donc  le  dénombrement  de  tout 
Ifraël , tel  qu'on  Fa  pÛ  recueillir  des  regijhes 
publics  qui  font  refiés  après  fa  ruine.  Et  le  nom-' 
bre  auquel  il  fe  montoit  a été  écrit  dans  le 
livre  des  annales  des  Rois  d’Ifraël  fiede  Juda; 
Mais  ce  nombre  diminua  beaucoup  ; car  ils  fu- 
rent exterminés  par  les  Chaldéens , ôc  ils  furent 
tranfportés  à Babylone  à caufe  de  leurs  pé^ 
chés.  * 

Tome  II,  Part,  1 1, 


I.  Univerfus  ergo  Ifrael 
dinuineratus  eft  : & fumma 
eorum  feripta  eft  in  Libro 
regum  Ifrael,  & Juda:  tranf- 
lauque  funt  in  Babyloncm 
propter  dciiclum  fuum. 
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i.  Qui  autcm  habitave- 
runt  primi  in  j>üilenionibus, 
& in  urbibus  luis  : Ifrael,  & 
Saccrdotes , & Leviw  > & 
Nathinzi, 


J.  Commorati  funt  in  Je< 
rufalem  de  filiis  Juda , & de 
Jiliis  Benjamin, defUiis  quo- 
que  Kpluaim , & Manallc, 


4.  Othei  filius  Ammiud , 
filii  Amri,  BliiOmmi,  fUii 
Bonni , de  filüs  Phares  6iü 
Juda. 


2.  Or  ) après  le  retour  de  cette  captivité» 
ceux  qui  s’établirent  les  premiers  dans  leurs 
biens  ôc  dans  leurs  villes  furent  quatre  fortes 
de  familles , /avoir,  les  Ifraélites,  lesPrêtreSi 
les  Lévites  & les  Nathinéens,  c’eji-à-dire , 
les  Gabaonites , & autres  Chananeens  donnés 
par  David  aux  Prêtres  & aux  Lévites  pour  le 
fervice  du  temple. 

3.  r égard  des  Ifraélites , il  s’en  établit  à 
Jerufalem  plufieurs  de  la  tribu  de  Juda  , de 
la  tribu  de  Benjamin , & même  des  tribus 
d’Ephraïm  & de  Manaflé. 

4.  Ceux  de  la  tVtbu  de  Juda  furent  Otheï 
fils  d’Ammiud , fils  d’Amri , fils  d’Omrai , 
fils  de  Bonni , l’un  des  fils  de  Phares  fils  de 
Juda^ 


5.  Et  de  Silonî  : Afaiapri- 
Ynggenitus  y & filii  ejus. 

6»  De  filiis  autem  Zara  : 
Jehuel,  8c  fratres  eorum, 
fexcenti  nonaginca. 

7.  Porto  de  filiis  Benja- 
min: Salo  filius  Mofollam , 
filii  Oduia  filii  Afana: 

8.  Et  jobania  filius  Jero- 
ham:  & Ela  filius  Ozi,  filü 
Mochori  : & Mofollam  fi- 
lius Snphatiz  « filii  Rahucl  > 
filii  Jd^niz , 

p,  & fratres  eorum  per  fa^ 
sniWns  fuas , nongenti  quin- 
quagima  fc.x.Omncshi  prin- 
cipes cognationum  per  do- 
mos  patruin  fuorunu 


5'.  Afaïa  fils  aîné  de  Siloni , & fes  autres 
fils  , 

6.  Jehuel  l’un  des  enfans  de  Zara,  & les 
autres  de  la  même  maifon , montant  au  nom- 
bre de  fix  cens  quatre-vingts-dix. 

7.  De  b tribu  de  Benjamin  : Salo  fils  de 
Mofollam , fils  d’Oduïa , fils  d’Afana  , 

8.  & Jobania  fils  de  Jeroham  , avec  Ela 
fils  d’Ozi , fils  de  Mochori , & Mofollam  fils 
de  Saphatias  ^ fils  de  Rahucl  , fils  de  Jaba- 
nias  , 

9.  & encore  tous  les  parens  de  ceux-ci  di- 
vifés  en  diverfes  branches , jufou’au  nombre 
de  neuf  cens  cinquante- fix.  'Tous  ceux-ci 
furent  chefs  de  diverfes  branches  dans  les 


maifons  dont  ils  étoient  defetndus. 


§.  n.  Noms  des  Lévites  qui  s’établirent  <1  Jerufalem.  FonBions  qu'ils  y exerçaient. 

10.  De  facerdotibus  au- • iq.  De  la  famille  facerdotale,  il  y eut 
Jacîii’n:'^^^'*’  ojanh  , & Jedaïa , Joïatib  Ôc  Jachin  qui  s'établirent  à 

Jerufalem. 

11.  Azarîas quoqne  filius  il.  Comme  aulü  Azatias  ou  Sarata  fils 

d'Heldas,  (Us  de  Mofolkm  S,!- 

lii  Achitüb , pomifex  domus  lum , fils  de  Sadoc  , fils  de  Merajoth  , fils 
d’Achitob  pontife  ou  chef  des  prêtres  de  la  mai: 
fon  du  feigneur. 
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12.  Adaïa  qui  dtoit  fils  de  Jeroham  petit- 
fUs  de  Phafiur,  fils  de  Melchias,  & Maafaï 
qui  droit  fils  d’Adiel,  fils  de  Jezra,  fils  de  Mo- 
foUam , fils. de  Mofollamith , fils  d’Emmer , 

1 J.  avec  encore  leurs  parens  qui  ont  dté 
chefs  de  plufieurs  autres  oranches  ou  famil- 
Igs  montant  au  nombre  de  mille  fept  cens 
fixante,  tous  hommes  forts  & robuftes  pour 
s’acquitter  de  tout  le  fervice  qu’ils  avoient 
à rendre  dans  la  maifon  de  Dieu. 

14.  Des  Lévitesj  il  y eut  Sémeïa  fils  d’Haf- 
füb , fils  d’Ezricam , fils  d’Hafebia  l’un  des 
fils  de  Merari , 

ly.  Bacbacar  charpentier,  Galal  & Ma- 
thania  fils  de  Micha , fils  de  Zechri , fils 
d’Aafaph , - 

15.  avec  OMia  , fils  de  Semeïas , fils  de 
Galal , fils  d’Idithun,&  Barachia  fils  d’Afa, 
fils  d’Elcana  , qui  avoir  choifi  fa  demeure 
dans  les  fauxbourgs  de  Netophati  dans  la  tri- 
bu de  Juda. 

1 7.  Les  chefs  des  portiers  étaient  Sellum , 
Accub  , Telmon  & Achimam  ; ôcjeur  frere 
Sellum  étoit  le  premier  d'emr'ettx. 

18.  Jufqu’à  ce  tems-là,  des  cnlàns  de  Lé- 
vi  avoient  gardé  chacun  à leur  tour  la  porte 
du  Roi  qui  droit  à l’orient. 

ip.  Sellum  fils  de  Coré,  fils  d’Abiafaph, 
fils  du  vieux  Coré  était  là  avec  fes  freres  & 
toute  la  maifon  de  fon  pere , c’eft-à-dirc,  les 
Corites  établis  fur  les  ouvrages  qui  regar- 
doient  le  miniftere,  ayant  la  garde  des  portes 
du  tabernacle , chacune  de  leurs  familles  gar- 
dant tour  à tour  l’entrée  du  camp  du  Sei- 
gneur. 

20.  Or  Phinées  fils  d’Eleazar  étoit  leur 
chef  dans  ce  miniftere  , dont  il  s’acquittoit 
devant  le  Seigneur. 

2 1.  Zacharie  fils  de  Mofollamia  étoit  par- 
ticulièrement chargé  de  la  porte  du  taber- 
nacle du  témoignage. 


. Ch /I  r.  I X.  Î5P 

1 1.  Porr6  Aiiaias  filius  Je- 
roham , filii  Phallur,  fiiii 
Melchij:  : Sc  Maliafai  liliii, 
Adiel , filii  Zerja,  filii Mo- 
follam,  filij  MofollamiA  » 
filii  Emmer. 

I }.  Fratrcs  quoqiic  eorum 
principes  per  ihmiiias  filas, 
raille  feptineenti  rexaninta  , 
fortifitmi  roDorc  ad  facicn- 
dum  opiuminilleriiindoino 
Del. 


t4.  De  Levitis  autem  ; 
Semeia  filius  Hallèb , filii 
Ezricam  , filii  Hafebia,  de 
filiis  Merari. 

IJ.  Bacbacar qiioquccar- 
pentarius,  Si  Galal,  Sc  Ma- 
thania  filius  Micha , filii  Ze- 
chri , filii  Afaph  : 
r é.  & Obdia  filius  Scmciar, 
filii  Galal , filii  Idiihun  : Sc 
Baracliia  filius  Afa , filii  El- 
cana , qui  habitavic  in  attü« 
Nccophaâ, 


1 7.  Janitores  autem  : Sel- 
lum, St  Accub,  Si  Telmon, 
Si  Ahimam,  Si  fratres  coruni 
Sellum  princeps , 

18.  ufque  ad  illud  tempus, 
in  porta  regis  ad  Oriemcm  , 
oblervabant  per  vices  fiias  de 
filiis  Levi. 

ip.  Sellum  verô  filius  Co- 
re,  filii  Abiafaph,  filii  Cote, 
eu  m fratribus  luis , Si  dorao 
pairis  fui , hi  funt  Corita;  lu- 
per  opéra  miiiifierii , cullo- 
des  vellibulorum  taberna- 
culi;  Si  fâmiliæ  eorum  per 
vices  callrurum  DominicuC; 
todientes  introiciuu. 


10.  Pbinees  autem  filius 
Eleazari , erat  dux  corun 
coram  Domino. 

XI.  Porrô Zacharias filius 
Mofollaraia  , lanitor  portz 
tabcrnaculi  teilimonii. 

S ij 
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22.  Tous  ces  officiers  deftinés  à la  garde 
des  portes  du  temple  étoient  au  nombre  de 
deux  cens  douze,  couchés  chacun  fur  le  rôle 
de  leur  ville.  David,  & avant  lui  le  prophète 
' Samuel , les  avoient  établis  par  un  effet  de 
la  lumière  de  leur  foi , 

25.  tant  eux  que  leurs  enfàns , afin  de 
der  chacun  à leur  tour  les  portes  de  la  rnai- 
fon  du  Seigneur , & celles  de  fon  fanéluaire. 

24.  Les  portiers  dijlribués  en  quatre  com- 
pagnies étoient  logés  félonie  regard  des  qua- 
tre vents,  c’eft-à-dire , à l’orient , à l’occi- 
dent , au  feptcntrion  & au  midi. 

2 y.  Et  leurs  fteres  qui  n'étoient  pas  ac- 
tuellement de  fervice  demeuroient  dans  leurs 
bourgades  : mais  ils  v'enoie^  chacun  à leur 
tour  les  jours  de  fabbat , de^is  le  commen- 
cement de  la  femaine  jufqu’à  la  fin. 

26.  Mais  , pour  ces  quatre  Lévites  Sellum^ 
Accub yTelmon  & Achiman , qui  avoient  l’in- 
tendance fur  tous  les  portiers , ils  étoient  toû- 
jours  atrachés  au  fervice  du  temple  ^ & ils  étoient 
encore  chargés  du  foin  de  toutes  les  cham- 
bres du  tréfor  de  la  maifon  du  Seigneur. 

37,  Oefi  pourquoi  ils  demeuroient  autour 
du  temple  du  oeigneur , chacun  dans  leur 
département  , afin  que , quand  l’heure  étoit 
venue , ils  en  ouvriffent  eux-inêmes  les  por- 
tes dès  le  matin. 

28.  Il  y avoit  auffi  quelques-uns  de  leurs 
freres  qui  avoient  foin  de  toutes  les  chofes 
qui  fervoient  au  miniftere  du  temple;  canr  on 
apportoit  toutes  ces  chofcs  par  compte,  & 
on  les  remettoit  de  même. 

29.  C’étoit  d’entre  ceux  qui  avoient  en 
garde  tout  ce  qui  fervoit  au  fantluaire,  qu’on 
en  prenoit  quelques-uns  pour  avoir  foin  de 
la  farine , du  vin,  de  l’huile , de  l’encens  fie 
des  aromates. 

50.  Mais  ceux  qui  étoient  de  la  famille 
facerdotale  , compofoient  feuls  les  parfums 
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î Z . Omnes  hi  cleâi  in  of* 
tiarios  per  portas , ducemi 
duodtcim:  & deferipti  in  vil- 
lis  propriis  : quos  conftitue- 
tunt  David , St  Samuel  Vi- 
dens , in  fidc  fua , 


15.  tam  ipfosquàm  filios 
eorum  . in  oiliisdomus  Do- 
mini  , Sein  tabtrnaculo,  vi- 
cibus  fuis. 

14.  Per  quatuor  ventes 
étant  oftiarii  : id  eft  , ad 
Orientem  8:  ad  Occiden- 
tnn , Si  ad  Aquilonem , St 
ad  Auflruin. 

15.  Fratres  autem  eorum 
in  viculis  morabantur,  8c  ve- 
niebant  in  fabbatis  fuis  de 
Kmporeufque  ad  tempus. 


id.  His  quatuor  Levitis 
ereditus  crat  omnis  numerus 
janitorum  , 8c  crant  fuper 
exedras , Si  chefauros  domus 
Doraini. 


17.  Per  g)'rum  quoque 
tenipli  Doniiiii  morabantur 
în  cuflodiisluis:  utcùin  tem- 
pus fuillct , ip.'i  mane  aperi- 
rent  fores. 


" -S.Deliorumgcnereerant 
& fuper  vafa  mmifterii  : ad 
numerum  enim  Sc  infereban* 
lur  vafa , & eflerebantur. 


î9.  De  ipfis , Sc  qui  cré- 
dita habebant  utenfiUa  fanc- 
luarii,  prxerant  (imila:,  St 
vino.Sc  oleo,  Stthuti,  Sc 
vomatibus. 


30.  FiÜi  autem  (âcerdo- 
tum  unguenta  exaromaiibus 
ionâciebarut 
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de  plufieurs  aromates  mêlés  enfemble. 

5 1 . Le  Lévite  Mathatias  fils  aîné  de  Sel-  51.  Et  Mathath!?.?  Levites 
, lum  defcendant  de  Coré  avoit  l’intçndance  P^^ogc^tus  Sdium  Cori- 
fur  tout  ce  qu’on  faifoit  frire  dans  la  poele.  qÛxin'ianSnê  fngJanZ 
52.  Quelques-uns  de  la  branche  de  Caath  j».  Porto  de  fiiiis  Caath 
leurs  fteres  avoient  la  charge  des  pains  qu’on  eo™m , fuper  panes 

expofoit  devant  le  beigneur , afin  d en  pré-  per  novos  per  fîngula  fab- 
parer  toujours  de  nouveaux  tous  les  jours  de  pripaiarent. 
fabbat. 

33.  C’étoientles  premiers  d’entre  les  chan-  jp  Hifunt  principes  can- 
tres  des  familles  des  Lévites  qui  demeu- 
' roient  près  du  temple,  ahn  de  pouvoir  plus  bamur,  ut  die  ac  nofleju- 
librement  remplir  jour  & nuit  les  fonctions  numiierio  defetvi- 

de  leur  miniftere. 


34.  Les  chefs  des  Lévites  , qui  étoient 
tomme  les  princes  dans  leurs  familles,  de- 
meurèrent à Jerufalem. 


54.  Capîca  Lcvitaruni,  per 
familias  luas  principes,  man- 
ferum  in  Jerufalem. 


3S*  -Mâis  Jehicl^  de  la  ttïhu  de  Benjaifltny  jy.InGabaonautemconl-' 
demeura  dans  Gabaon,  & il  la  peupla  : fa  T’?"”  pat«Gabaoa 

r • n»  L ^ Jehiel,  & iiomen  uxoriseiuï 

remme  le  nommoit  Maacha.  Maacha. 


36.  Abdon  fon  fils  aîné.  Sur  , Cis,  Baal, 

Ner&JMadab,  • 

37.  comme  auffi  Gedor , Ahio,  Zacharie, 
Macelloth , 

38.  qui  fut  pere  de  Samaan:  tous  ceux-ci 
demeurèrent  à Jerulàlem  , eux  & ceux  de 
leur  maifon , vis-à-vis  de  leurs  autres  freres 
ç«i  demeuroient  à Gabaon. 


Filins  primogenitus 
ejus  Abdon  , St  Sur  : St  Ciî, 
St  Baal,  St  Ner,St  Nadab, 
J7.  Gedor  quoque , & A- 
hio , St  Zacharias,  St  Macel- 
loth. 

38.  Porto  Macelloth  ge- 
nuit  Samaan , illi  habiiave- 
runt  ê regione  fratrum  luo- 
runi  in  Jerufalem,  cura  l'ra- 
tribus  fuu. 


III.  Répétition  de  la  généalogie  de  SaiiL 


39.  Ner  fût  pere  de  Cis , & Cis  pere  de 
Saül  ; Saül  engendra  Jonathas  , Melchifua  , 
Abinadab  & Llbaal. 

40.  Jonathas  eut  pour  fils  Meribbaal,  qui 
fut  pere  de  Micha. 

41.  Les  fils  de  Micha  furent  Phiton,  Me- 
lech  , Thara , fie  Ahaz. 

42.  Ahaz  engendra  Jara , fie  Jara  engen- 
dra Alamath , Azmoth  fie  Zamri.  ^amri  en- 
gendra Mofa. 

43.  Mofa  engendra  Banaa  , dont  le  fils 


3 9.  Ner  autem  genuit  Cit  s 
St  Cit  genuit  Saul , St  Saut 
genuit  Jonathan,  St  Melchi- 
lua , St  Abinadab,  St  Ksbaal» 

40.  Filius  auttm  Jona- 
than , Meribbaal  : St  Merib- 
baal genuit  Miclu. 

41.  Porto  lilii  Micha,  Phi- 
thon,  St  Melcch , St  Thataa» 
St  Aha/. 

41.  Ahaz  autem  genuit 
Jara , St  Jara  genuit  Ala- 
math, St  A?  motii,  St  Zamtü 
Zamri  autem  genuit  Mofa. 

43.  Mofa  veto  genuit  Ba- 

_S  il; 
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nommé  Raphaïa  engendra  Elafa  , duquel  eft 
fort!  Afel. 

44.  Afel  eut  fix  fils , dont  voici  les  noms  ; 
Ezrican,  Bocru  , Ifmahel,  Saria,  Obdiaji 
Hanan.  Ce  font  là  les  fils  d’Afel. 
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naa  : cujus  filius  Raphaia, 
penuic  Ela^à  : de  quo  ortus 
eft  Afel. 

4f.  Porrà  Afel  fex  filiot 
habuic  his  nominibus , Eiri- 
cam , Bocru , Ifmahel , Sa- 
ria , Obdia , Haitan  i hi  fum 
£lii  Afel. 


CHAPITRE  X. 


§.  I.  Mort  de  Saül  Cf  de  fes  enfans.  Les  PhiliJIins  lui  coupent  la  tête . & l4 
mettent  dans  le  temple  de  leur  idole. 


L’an  du  monde  ap4p.  Avant  J.  C.  loyy. 


I.  Philifthiim  autempug- 
nsbant  contra  Ifracl,  fugc- 
runique  viri  Ifrael  Paistthi- 
nos , & cecidcrunt  vuincrati 
in  monte  Gelboe* 


Z»  Cumnue  appropînquaf- 
fent  Philiuhfi  pcrfequentcs 
Saul,  & fiiios  cjus,  percuf- 
ferunt  Jonathan , fie  Abina- 
dab  , fie  Melchifut , Âiios 
Saul. 

Et  aggra\'atum  cft  prae- 
iium  contra  Saul,  invene- 
runtque  eum  fagittarU , fie 
yulncraverunt  jaculis. 

4,-Et  dixit  Sniil  ad  armî- 
gerum  fuum  : Evagina  gla- 
dium  tuum , fie  intcrfice  me; 
ne  forte  veniant  incircuracilî 
'ifU , Si  iiludam  mihi.  Noluit 
autem  armiger  cjus  hoc  fa- 
cere , timorc  perler ritus:  ar- 
ripuic  ergo  Saul  cnlem  , fit 
irruit  in  eum» 


ç.  Quod  cùm  vidifTct  ar- 
tnigereius,  videlicct  mor- 
tuum cliê  Saul,  irruit  ctiam 
ipfe  in  gladium  fuum,  U 
mortuus  eft. 

6»  Intcriit  ergo  Saiil,  5c 
très  6Iii  ejus , fit  omnis  do- 
ruuj  iiiius  parirer  concidii» 


1 .  U R SaiiJ  ayant  attiré  fur  lui  la  colere  du 
Seigneur,  les  Philiftins  lui  déclarèrent  laguerrt; 
& ayant  donné  bataille  contre  Ifracl , les  If- 
raclites  furent  mis  en  fuite  par  les  Philiftins, 
& un  grand  nombre  d’Ifraélites  furent  tués 
fur  la  montagne  de  Gelboé. 

2.  Les  Philiftins  étant  venus  fondre  fur 
Saül  âc  fur  fes  enfans , ils  tuerent  Jonathas, 
Abinadab  & Melchifua , enfans  de  Saül  qui 
étaient  plus  avancés. 

3.  Enfin  tout  le  fort  du  combat  tomba  fuc 
Saül  môme.  Les  archers  le  reconnurent  de 
loin , & le  percerent  de  leurs  flèches. 

4.  Saül  dit  alors  à fon  écuyer  ; Tire  tort 
épée,&tuemoi,  depeurque  ces  incirconcis 
ne  viennentjôc  ne  me  déshonorent, e ? ajoutant 
Pinfulte  à la  violence.  Son  écuyer  épouvanté 
dUtne  telle  propifition , <ir  retenu  par  le  refpetl 
dit  la  majeflé  royale,  ne  le  voulut  point  faire: 
ainfi  Saül  prit  lui-même  fon  épée,  & tournant 
la  pointe  contre  fon  ejlomac,  il  fe  jetta  deflTus. 

y.  Ce  que  fon  écuyer  ayant  vû , & regar- 
dant Saül  comme  mort , il  fe  jetta  aufli  de 
même  fur  fa  propre  épée , & mourut. 

6.  Telle  fut  la  mort  de  Saülôc  de  fes  trois 
fils  -,  & toute  fa  maifon  tomba  avec  lui. 


* 
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7.  Les  Ifraélites  qui  habitoient  la  cam- 
pagne ayant  vû  la  défaite  de  l’armée  , s’en- 
fuirent. Et  comme  Saül  étoit  mort  auffi  bien 

®que  fes  enfans , ils  abandonnèrent  leurs  vil- 
les , fe  difperfanr  de  tous  côtés.  Ainfi  les  Phi- 
liftins  y vinrent , & s’y  établirent. 

8.  Le  jour  d’après  la  défaite , les  Philiftins 
dépouillant  les  morts  , trouvèrent  Saül  Ôefes 
fils  étendus  fur  la  montagne  de  Gelboé. 

9.  Et  l’ayant  aujfi  dépouillé  lui-même  , ils 
lui  coupèrent  la  tête  , prirent  fes  armes , & 
les  envoyèrent  en  leur  pays , pour  les  faire 
voir  de  tous  côtés , & les  expofer  à la  vue  du 
peuple  dans  les  temples  de  leurs  idoles. 

10.  Ils  confacrerent  fes  armes  dans  le 
temple  de  leur  dieu  Âftaroth.  Ils  pendirent  le 
corps  de  Saül  fur  la  muraille  de  Bethfan,  & at- 
tachèrent fa  tête  dans  le  temple  de  Dagon. 
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7.  QuoJ  cùm  vidinent  vi- 
ri  Ifr^el , qui  liabitabanc  in 
campeftribus  , fugerum  : SC 
Sriul  ac  filiis  ejus  munuis, 
dcrcliqucrunt  urbes  fuas , 8c 
hue  illucque  difpcrfi  Amt  : 
vuieruntquc  Philiftliüm,  8c 
habitaverum  in  cù. 

8.  Die  igitur  alrero  detra- 
hemci  Pbililihum  Ipolia  ex- 
forum , invenerunt  Saül , 8c 
filios  ejus  jacenies  in  monte 
Gelboe. 

S.  Cumque  fpolialTent 
eum , 8c  amputafient  caput , 
armifque  nudalTent , mife- 
rum  in  terram  fuam  , ut  eir- 
euraferretur , & ollendcre- 
nir  idolorum  teniplis  , 8c 
populis  : 

10.  arma  autem  ejus  con- 
feeraverum  in  fano  dei  fui  , 
8c  capuiaffixeruntioiemplo 
Dagon. 


§.  1 1.  Les  habitant  de  Jabis  enlevent  le  corps  de  Saül  de  fes  enfans.  Ils 
les  enterrent  6*  les  pleurent' pendant  fept  jours. 


1 1.  Quand  les  habitans  de  Jabès  de  Ga- 
laad  eurent  appris  le  traitement  A indigne  que 
les  Philiftins  avoient  fait  à Saül , 

12.  les  plus  courageux  d’entr’eux  s.’étant 
affemblés , s’en  allèrent , ôc  enlevèrent  les 
corps  de  Saül  & de  fes  enfens  , & les  ap- 
portèrent à Jabès  ois  ils  les  brûlèrent.  Ils  en- 
terrèrent enfuite  leurs  os  fous  le  chêne  qui 
étoit  à Jabès  , .&  jeûnerent  pendant  fept 
jours. 

I j.  Ainfi  mourut  Saül  à caufe  de  fes  ini- 
quités , parce  qu’au  lieu  de  garder  le  com- 
mandement que  le  Seigneur  lui  avoir  fait 
d’exterminer  entièrement  les  Amalécites , il  l’a- 
voit  violé  fans  fe  mettre  en  peine  de  le  gar- 
der; car  il  avoit  confervé  Agag  leur  avec 
ce  qu'ils  avoient  de  meilleur  parmi  les  brebis  er 
les  bœufs  ; 6c  de  plus , il  avoit  confulté  une 
py  thonilTe  ; 


1 1 • Hoc  cùm  audifTent  vîrî 
Jabes  Galaad  , omnia  fcili- 
cet  qu»  PhiUfUiiim  fecerunt 
fuper  Saul , 

II,  confurrexcnint  finguli 
VJroniin  fortium,*&  nilerunt 
cadavera  Saul  & üliorum 
ejus  y attulerumquc  ea  in 
Jabcs  , & Tepclierunt  olîa 
corum  fubter  qucrcum,  qu* 
erat  in  Jabes , & jcjunavc- 
runt  feptem  diebus. 


1 3 . Moftuus  eft  ergo  Saül 
propter  iniquitates  Tuas , eà 
quùd  prxvaricatus  lit  man- 
dacum  Domini  quod  pra?cc- 
perat,  & non  cilfiodierii  il- 
lud:  fed  infuper  etiam  py* 
thonil&m  comuluerit  > 


ï 
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14.  & il  n’avoit  point  mis  fon  efpérance 
au  Seigneur:  c’eft  pour  cela  que  Dieu  le  fit 
mourir , & qu’il  transféra  fon  royaume  à Da-_ 
v'id  fils  d’Ifaï. 


CHAPITRE  XL 

§.  I.  David  efl  facré  Roi  £lfratl.  Il  marche  contre  Jerufalem.  Joab  monte  le 
premier  à Vajfaut  ^ ùr  mérite  ainji  éC être  fait  général  de  l’armée  de  David. 
Ce  Prince  loge  dans  la  citadelle  &•  lui  donne  fon  nom.  Le  Seigneur  des  ar- 
mées efl  avec  lui. 

L'an  du  monde  apytf.  Avant  J.  C.  1047. 


14.  ncc  fperaverit  in  Domi- 
no: propter  quod  interfecit 
eum , & tranftulit  regnum 
cjus  ad  David  fiüum 


1.  Congregatus  eft  igitur 
bmnis  Ifrael  ad  David  in 
Hébron , dicen«  : Os  tuum 
Tumus , & caro  ma. 


.î.  Heri  quoque,  & nu- 
diuftcriiui  cùm  adhuc  rcgna- 
rt‘t  Saiil , tu  era*  qui  educe- 
bas , & introduccbas  Ifracl  : 
tibi  enim  dixit  Dominai 
Dciis  tuus  ; Tu  pafces  po- 
pulum  mcum  Ilrael , & tu 
cris  princcps  fupcr  eum. 

3*  Vcnerunt  crgo  omnes 
majores  natu  Ifracl  ad  regem 
in  Hebrôn , & inüt  David 
cum  eisfœdus  coram  Domi- 
no: unxeruntquecum  rcgcm 
fupcr  i(raci,juxta  lcrmonem 
Domini,  quem  locutus  efl 
in  manu  Samuel, 

^ 4.  AbÜt  quoque  David , S< 

omnis  Ifracl,  in  Jerufalem  ; 
hafc  eft  jebus , ubi  erant  Je- 
buf»  habitatorcsierr*. 


I.  ^ Aül  étant  mort^  David  fut  facré  à Hé- 
bron , afin  qu’il  régnât  fur  la  tribu  \de  Juda. 
Ifbofeth  fils  de  Saul  régna  en  même-tems  fur  les 
autres  tribus , mais  il  fut  tué  fept  ans  après. 
Tout  le  peuple  d’Ifraël  vint  donc  alors  trou- 
ver David  à Hébron,  & lui  dit:  Nousfom' 
mes  vos  os  & votre  chair. 

2.  Et  ci-devant  même , lorfque  Saul  rd-  • 
gnoit  encore , c’dtoit  vous  qui  meniez  Is- 
raël au  combat  & le  rameniez  ; car  c’e/1  à 
vous  que  le  Seigneur  votre  Dieu  a dit;  Vous 
ferez  le  pafteur  de  mon  peuple  d’Ifraël,  & 
vous  en  ferez  le  prince. 

3.  Tous  les  anciens  d’Ifraël  vinrent  donc 
trouver  le  Roi  à Hébron  , & le  Roi  fit  al- 
liance avec  eux  devant  le  Seigneur  : & ils  le 
facrerent  Roi  fur  tout  Ifraël  comme  il  C avait 
été  fur  Juda , fuivant  la  parole  que  le  même 
Seigneur  avoir  dite  par  la  bouche  de  Samuel. 

4.  David  accompagné  de  tout  Ifraël  mar- 
cha enfuite  vers  Jerufalem  nommée  autre- 
ment Jebus  , dont  les  Jebuféens  s’dtoient 
rendus  maîtres. 


L’an  d» Monde  apyy. 

î.  Dixerontque qui haH-  y.  Ceux  qui  demeuroient  dans  Jebus, 
Non  ii^grcdierû  buc«  Porrô  ^t^oyant  cette  %tllc  iwj’rcnablc y dirent  alors 

David  : 


/ 
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David  : Vous  n’entrerez  point  ici.  Néan- 
moins David  prit  la  forterefle  de  Sion  , qui 
depuis  fut  appelJée  la  Cité  de  David. 

d.  Car,  pour  encourager  les  troupes  , il  fit 

{)ublier  que  quiconque  battroit  le  premier 
es  Jébuléens , feroit  fait  chef  & général  de 
l'armée.  Ainfi  Joab  fils  de  Sarvia  monta  le 
premier  à lajUaut , ficfiit  fait  général. 

7.  David  prit  fon  logement  dans  la  cita- 
delle ; & c’eft  ce  qui  la  fit  appeller  la  ville 
de  David. 

8.  Il  fit  enfuite  bâtir  un  mur  tout  au  tour 
de  la  ville,  depuis  jMello  , & d’un  bout 
jufqu  à l’autre  ; & Joab  fit  réparer  le  relie 
de  la  ville. 

L’an  du  monde  apyS 
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David  ccpit  arcem  Sion,  qux 
eli  Civitas  David , 


6,  dixitqiie  ; Omnis  qui 
perculTcrii  JcbuOfi'm  in  pri- 
mi» , erit  princeps  & dux. 
Afcendit  igitur  primus  Joab 
filius  Sarvuc,  Si  faduj  eft 
princeps. 

7.  Habitavit  autem  David 
in  arce , & idcircô  appcUata 
eft  Civicas  David. 

8.  Ædificavitque  urbcm  in 
circuitud  .Melloufque  adgy- 
rum , Joab  amcnj  teliuiia 
urbis  cxtruxit. 


9-  David  faifoit  tous  les  jours  de  nou- 
veaux progrès , s’avançant  & s’affermifiant 
déplus  en  plus;  ôcle  Seigneur  des  armées 
étoit  avec  lui. 


P.  Proficiebatque  David 
vadens  & crefee.»  , & Do- 
minus  excrcituum  eraî  cun» 

CO. 


§.  1 1.  A'oms  des  plus  vaillans  hommes  qui  étaient  avec  David.  Ce  Prince  refuje 
de  boire  de  l'eau  que  trois  de  ces  braves  lui  avaient  apportée  au  péril  de  leur  vu’., 
&"  il  aima  mieu.v  en  faire  un  facrijice  au  Seigneur. 


10.  Voici  les  premiers  d’entre  les  braves 
de^  David  , qui  l’ont  aidé  à fe  faire  recon- 
noître  Roi  fur  toutjfraël,  fuivant  la  décla- 
ration que  Dieu  en  avoit  faite  lui-méme  au 
peuple  d’ifraël. 

11.  Et  voici  le  dénombrement  des  plus 
vaillans  hommes  de  David  : Jesbaam  fils 
d’Achamoni  prince  ou  chef  de  trente  autres. 
C’eft  lui  qui  ayant  pris  fa  lance  contre  les 
Philijiins , en  blefia  trois  cens  tout  en  une 
fois , dr  en  tua  huit  cens  fans  fe  repofèr. 

1 2.  Après  lui  Eleazar  Âhohites  fils  de  Do- 
di , étoit  le  premier  entre  les  trois  plus  vail- 
lans. 

I J.  C’eft  lui  qui  fe  trouva  avec  David  à 
Phefdomira , quand  les  Philiftins  s’y  alfcm- 

Tome  II,  Part.  II, 


10.  Hi  principes  virorum 
fortium  David,  qui  ndjuve- 
riint  cum  ut  rex  (ierct  fuper 
omnem  Ifrad  , jrxta  ver- 
bumDomini,  quodlocutus 
eft  ad  ll'rael. 

7 1.  Et  ifte  numerus  robuT- 
torum  David:  Jcsbaam  li- 
liusAchamoni  princeps  in- 
ter triginta  : ifte  levavitliai- 
tam  luam  fuper  trcccntos 
vuineratos  una  vice. 


Tî.  Et  poft  eum  Eleazar 
filius  patrui  ejus  Ahohites , 
qui  er.it  inter  très  poternes, 

I J.  Ifte  fuit  çum  David  in 
Pheldomim,  quqndoPhüiC, 

T • 
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ihiim  congrcgati  funt  at!  lo- 
cum  ilium  in  prxlium  : & 
ernt  agcr  regionis  illtusple' 
nushordco,  fugtnîque  po- 
pulus  à facic  Phuiflhinonim* 

14.  Hi  fleeerunt  in  medio 
agri , Ôc  defenderum  eum  : 
ciimque  perculfilîcnt  Philif- 
thros,  cedit  Dominus  falu- 
tcm  magnnm  populo  fuo* 


ly.  Dcftenderunt  autcm 
très  de  triginta  priiicipibus 
ad  pctram , in  qua  erut  Da- 
vid , ad  fpcUmcam  Odol- 
lam,  quandoPhilillhiîm  fue- 
ranr  caArameuci  in  valle 
Rjphainu 


blerent  pour  donner  bataille  ; dr  ^emma  fil! 
d'ylge  d'Ârariétoit  avec  lui.  La  campagne  dtoit 
en  ce  lieu  toute  femce  d’orge.  Et  le  peuple 
effraie  s’dtoit  enfui  devant  les  Philiftins. 

14.  Mais  ceux-ci  J c'eji-à-dire , Eleazar  ù" 
Semma f firent  ferme  au  milieu  du  champ, 
& le  défendirent  pénéreufement  ; & après 
qu’ils  eurent  battu  les  Philiftins  , Dieu  don- 
na une  grande  profpcrité  à fon  peuple. 

ly.  Ce  furent  ces  trois  d’entre  les  trente, 
favoir,  Jejhaam , Eleazar  & Semma , qui  vin- 
rent trouver  David  fur  cette  roche  où  il  étoit 
près  de  la  caverne  d’Odollam , quand  , après 
la  prife  de  Jerufalem , les  Philiftins  , craignant 
ejuil  ne  devînt  trop  puiffiant  ,\\ntent  camper 
dans  la  vallée  de  Raphaïm,  à dejjein  de  le 
combattre. 


Porro  David  crat  în 
prxfidio  , & ftatio  Philifthi- 
norum  in  Beclüchem« 


17.  Dc/îderavit  îgitur  Da- 
vid , & dixic  ; O H quis  daret 
mihi  aquam  de  ciAcrna  Be- 
ihlehcm , quæ  cft  in  porta  î 

18.  Trei  crgo  ifti  per 
media  caftra  Philifthinorum 
perrexerunt  , & hauferunt 
aquam  de  cifterna  Bethle- 
hem , qu*  crat  in  porta , Sc 
attulcrunt  ad  David  ut  bibe- 
ret  ; qui  noluit , fed  mngis 
libuvit  illam  Domino  y 

ip,  dicens:  Abfit  ut* in 
conipeâu  Dei  mei  hoc  fa- 
ciam , & languinem  iliorum 
virorum  bibam  ; quia  in  pe- 
ricuio  animarum  fuarumat- 
tuleruni  mihi  aquam.  ob 
banc  caufam  nolim  biberc  ; 
h*c  fecerunt  très  robulüffi- 
mi* 

io.  Abifji  quoque  frater 
Jcabipfceratprinceps  trium, 
& ipfe  levavit  hailam  fuam 
conra  trecentos  vulneratos, 
A.'  ipfe  crjt  inter  très  nomi- 
Batillimus  y 


ï6.  David  étant  donc  ainfi  dans  fon  fort, 
& les  Philiftins  ayant  mis  des  gens  dans  Beth- 
léem ; 

1 7.  il  fe  trouva  preffé  de  la  foif,  & il  dit  ; 
O!  fi  quelqu’un  me  pouvoit  donner  de  l’eau 
de  la  citerne  de  Bethléem  qui  eft  près  de  la 
porte  ! 

1 8.  A l’heure  même  ces  trois  hommes  tra- 
verferent  le  camp  des  Philiftins,  puiferent 
de  l’eau  dans  la  citerne  qui  étoit  à la  porte 
de  Bethléem  ; & ils  l’aj^porterent  à David  , 
afin  qu’il  en  bût:  mais  il  ne  voulut  jamais  en 
boire , ôc  il  aima  nûeux  l’off^rir  au  Seigneur, 

ip.  en  difant  : A Dieu  ne  pla’ife  que  je 
fâTe  cette  faute  en  fa  préfence,  ôc  que  je  boive 
le  fang  de  ces  hommes , qui  m’ont  apporté 
cette  eau  au  péril  de  leur  vie.  Ainli  cette 
raifon  l’empêcha  d’en  boire.  Voilà  ce  que 
firent  ces  trois  vaillans  hommes. 

20.  Abifaï  frere  de  Joab  étoit  le  premier 
des  trois  braves  du  fécond  rang:  ce  fut  lui  qui 
combattit  avec  une  lance  contre  trois  cens 
hommes  qu’il  tuaj  Ôc  il  étoit  fort  renommé 
entre  les  trois. 
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2 1 . On  le  regardoit  comme  le  plus  illulire 
d’entre  les  trois  feconds  , & comme  leur 
chef  cr  leur  prince  : néanmoins  il  n’égaloit 
pas  encore  la  valeur  des  trois  premiers. 

22.  Banaïas  de  Cabfcél  fils  de  Joïada,  qui 
fut  un  homme  trè?- vaillant , fe  fignala  par 
plufieurs  grandes  aélions.  Il  tua  les  deux  A- 
riel  de  AÎoab  ; & étant  defcendu  dans  une 
citerne  en  un  tems  de  neige , il  y tua  un  lion. 

2 J.  Ce  fut  lui  aufli  qui  tua  un  Egyptien 
haut  de  cinq  coudées,  qui  portoit  une  lance 
forte  comme  ces  grands  bois  de  tilTerans  : il 
l’attaqua  n’ayant  qu’une  baguette  à la  main; 
& lui  ayant  arraché  la  lance  qu’il  avoir  en 
fa  main  , il  le  tua  de  cette  lance  même. 


SI.  S:  inter  très  fteumios 
inclytus , St  princeps  eorum  : 
vcrunitsmcn  ufque  ad  très 
primos  non  pcrvencrat. 


SS.  Bnnaias  filius  Joiads; 
viri  robuftinîmi , qui  milita 
opéra  perpetrarat , de  Cab- 
Teel  : ipfe  perculTit  duosariel 
Moeb:  & ipfe  defeendit,  & 
intcrfccit  leonem  in  media 
eifterna  tempore  nivis. 

SJ.  Et  ipfe  pereuflit  virum 
Ægyptium,ciijus  ftatura  crat 
quinque  cubitorum , & ha- 
bebatlanceam  ut  liciatorium 
texentium  : defeendit  igitiir 
ad  eum  cum  virga , St  rapuit 
haftam  , quam  tenebat  ma- 
nu , St  interfccit  eum  haiU 
fui. 


24.  "Voilà  ce  que  fit  Banaïas  fils  de  Jo’ïada: 
il  étoit  aulli  très  - illuftre  entre  les  trois  fe- 
conds , 

2j.  <ir  le  premier  entre  les  trente;  néan- 
moins il  n’égaloit  pas  encore  les  trois  pre- 
miers, David  l’admit  dans  fon  confeil  fecret. 

26.  Mais  les  plus  braves  de  ceux  qui  étoient 
dans  le  relie  de  l’armée , étoient  Ahhel  frere 
de  Joab  , & Elchanan  de  Bethléem  fils  de 
l’oncle  paternel  d’Afahel. 

27.  Sammoth  ou  Semma  d’Arori,  & H el- 
les de  Phaloni , 

28.  Ira  de  Thecua  fils  d’Acccs,  Abiezer 
d’Anathoth , 

2ÿ.  Sobbochaï  d’Hufathi , Haï  d’Ahoh , 

30.  Maharaï de  Netophath , Heled  fils  de 
Baana^  auffi  de  Netophath, 

?i.  Èthaï  fils  de  Ribaï  de  Gabaath  de  la 
tribu  de  Benjamin , Banaïa  de  Pharaton  , 

52.  Huraï  cwHft/dtJïdu  torrent  de  G.-ias, 
Abiel  d’Arbath  , Azmoth  de  Baurami , Elia- 
ba  de  Salaboni. 

5 J.  Delà  maifon  d’AlTem  Gefonite , il  y 


S4.Hic  fccit  Banaïa;  filiul 
Joiadx , qui  erat  inter  très 
robufios  norainatiflimus , 

SJ.  inter  trigema  primus, 
verumtamen  atj  très  ufque 
non  pervenerat  : pofuit  au- 
tem  eum  David  ad  uuricu- 
lam  fuam. 

s6.  Porto  forti-Timi  viri  iti 
cxerciiu,  .\fahcl  iratct  jeab, 
St  P.klianan  tiiius  puuui  ejus 
de  Bctiilebem. 


î7.  Sammoth  Arorites  i 
Helles  Phalonites , 

î8.  Ira  filius  Accès  The- 
cuites , Abiezer  Anathotht- 
tes, 

19.  ScbbochaiHufathites, 
liai  Aliohites , 

30.  Maharai  Netophathi- 
tes , Keled  filius  Baana  Nc- 
t.aphatitcs , 

J I . Ethai  filius  Ribai  de 
Gabaath  filiorum  Benjamin, 
Eanaia  ph  rath  mites , 

jî.  Hurai  de  Torrente 
Gaas,  Abiel  Arbathites,  Ai- 
moth  Bauramites  , Eliaba 
Salabonites, 

JJ.  filiiAircmGeionites, 

T ij 
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JonatlisnfiliusS.igeArariief,  - avoit  Jonathan  fils  de  Sagé  d’Arari , 

34.  Ahium  filius  Sacliax  34,  Ahîam  fils  de  Sacliar  auffi  d’Arari , 

ArantCi , . jj  ■' 

3J.  Eliphal  filius  Ur,  3 J.  Eliphal  fils  d’Ur  , 

}(.  Hepher  Mcchcrathi-  36.  Epher  de  Mécherath , Ahia  de  Phe- 
t£s , Ahia  Plielonitei , lonî  j 

37.  Hefro  Carmélites , 3 7.  Hefro  du  Carmel  ,’Naaraï  fils  d’Afbaï, 

Naarai  Asbai , 

38.  Joël  frater  -Vathan , 38.  Joël  frété  de  Nathan  , Mibahar  fils 

lUibûhar  filius  Azarai.  r>  a 

* Q Agarai  , 

39.  Seiec  Ammonites,  35).  Selec  d’Ammoni , Naaraï  de  Beroth 

yoTfiiifs"riiï“  dcuycr  de  Joabfilsde  Sarvia, 

40.  Ira  Jcthrxus,  Gareb  40,  Ira  de  Jethri,  Gared  aujfi  de  Jethri , 

Jethratus,  ^ 

41. triasHetii*us,Zabaa  41.  Uric  Hethëen , Zabad  fils  d’Oholi, 

filius  üholi, 

4a.  Adina  filius  Siza  Ru-  42.  Adîiia  fils  de  Siza  de  la  tribu  de  Ro- 

iumT&  cüm er.rS!î^"r'  ^ ^ 

encore  trente  avec  lui  : 


43.  Hanan  filius  Maacha  , 
& Jofaphat  Marlianites. 

44.  Oria  Aftarothites  , 
Samma  Si  Jehiel  filii  Ho- 
tham  Arorites, 

43 • Jedihel  filius  Samri , 
& Joha  frater  ejus  Thofai- 
tcs , 

4d.  Elicl  Mahumitcs,  & 
Jeribai  & Jolaia  filii  El- 
nacm , & Jethma  Moabites , 
Eliel , & Obed  , St  JaCel  de 
iUafubta. 


43.  Hanan  fils  de  Maacha  ^ & Jofaphat  de 
Mathani , 

44.  Ozia  d’Aftaroth,  Semma  & Jehiel  fils 
d’Hotam  d’Arori , 

4j.  Jedihel  de  Samri,  & Joha  fon  frere 
qui  dtoient  de  Thofa  , 

4^.  Eliel  de  Mahumi , avec  Jeribaï  & Jo- 
faïa  enfans  d’Elnaëm,  & Jethma  de  Moab, 
Elicl  J & Obed  , & Jafiel  de  Alafobia. 


CHAPITRE  XII. 

5.  I.  Noms  des  braves  qui  fe  joignirent  <i  David  lorf qu'il  etoit  perfècuié 

par  Saiil. 

L’an  du  monde  2P48.  Avant  J.  C.  ioy5. 


I . Hi  quoquc  vcnerunt  ad 
David  in  Siceleg,  cumnd- 
huc  fugeret  Sarilfilium  Cis, 
qui  CT.int  furtillimi  St  cgregii 
piignatares , 

1.  tendentcs  arctim , & 
utraque  iimnu  funslis  faxa  ja- 
cicntci , & dirinentes  lagit- 
tas  : de  frauribus  Saul  ex 
BcnjamiiiA 


1.  ^ Eux-ci  vinrent  auffi  trouver  Pavid 
Siceleg , lorfqu’il  étoit  encore  obligé  de  fuir 
Saül  fils  de  Cis  ; c’étoient  des  hommes  très- 
forts  ôttrès-braves  dans  la  guerre  , 

2.  qui  tiroient  de  l’arc , & qui  fe  fervoient 
également  des  deux  mains  pour  jetter  des 
pierres  avec  la  fronde,  ou  pour  tiret  des 
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fieches.  Ils  étoient  parens  de  Saül  ôc  de  la 
tribu  de  Benjamin  ; mais  U mérite  de  David 
t emporta  fur  la  confidération  de  la  parenté. 

3.  Le  premier  déentr'eux  était  Ahiezer,  & 
enfuite  Joas,  tous  deux  fils  de  Gabaath , Jaziel 
&Phallet  fils  d’Azmoth,  Baracha  & Jehu 
dAnathoth, 

4.  Samaïas  de  Gabaon  le  plus  brave  d’en- 
tre les  trente , & celui  qui  les  commandoit, 
Jeremie  , Jeheziel  , Joanan  & Jefabab  de 
Gaderoth  ; 

J . Eluzaï , Jerimuth , Baalia  , Samaria  , & 
Sapharia  d’Harupith; 

Elcana,  Jezia  , Azarcel  , Joezer,  & 
Jelbaam  de  Carehim  ; 

7.  Joela  & Zabadia  fils  de  Jeroham  qui 
droit  de  Gedor. 

8.  Il  y eut  auflî  des  hommes  très-forts  cr 
très-braves  de  la  ville  de  Gaddi , qui  vinrent 
fe  retirer  près  de  David , lorfqu’U  étoit  ca- 
ché dans  le  défert.  Ils  étoient  très-vaillans 
dans  le  combat , fe  fervant  du  bouclier  & de 
ia  lance;  ils  avoient  un  vifage  de  lion,  & ils 
égaloient  à la  courfe  les  chevres  des  mon- 
tagnes. 

$.  Le  premier  d' entr'eux  étoit  Ezer , le 
fécond  Obdias , le  troifieme  Eliab , 

10.  le  quatrième  Mafmana,  le  cinquième 
Jeremie , 

1 1 . le  fixieme  Ethi , le  feptieme  Eliel , 

12.  le  huitième  Joanan,  le  neuvième  El- 
aébad  , 

1 3.  le  dixième  Jeremie , l’onzieme  Mach- 
banaï. 

14.  Tous  ceux-ci  étoient  de  la  tribu  de 
Gad  ; ôc  lorfque  David  fut  monté  fur  le  trône , 
ils  avoient  commandement  dans  l’armée  : le 
moindre  commandoit  cent  foldats  , ôc  le 
plus  grand  en  avoir  mille  fous  fa  conduite. 

ly.  Ce  furent  eux  qui  paflerent  le  Jour- 


l.CuAt.XIl.  I4P 


3.  Princ-ps  Ahiezer,  H 
Jo3$  filji  S;îfnaa  Gabaathi- 
& Jaziel,  & Phaliet 
nlu  Aïmoth , Sc  Baracha 
& Jehu  Anatliotites.  * 

4.  Sarnaias  quoque  Gabao- 

nites  türtifllmus  inter  tri- 
gima  & fuper  triginta.  jere- 
niias , & Jehez.icl , & Joha- 
nan , & Jezabad  Gadcrociii- 
tes. 

Eluzai  & Jerimuth , 
& Baalia , & Samaria , & Sa- 
phatia  Haruphites. 

<!.  Elcana  , & Jefa , & 
Azareel , & Joezer,  & Jef- 
b^am  df  Carcliim  : 

7.  Joela  qno(]ue,  & 2a- 
badia  , fiiü  Jeroham  de  Ge- 
dor. 

8,  Sed  5c  de  Gaddi  rranf- 
fugerunt  ad  David  , cùm  la- 
terenn  deferto,  viri  robuf- 
ulniiii , & pugnutores  opti- 
mi  tenemes  cJypcum  & hdC- 
tam  : faciès  eorum  qua^  fa- 
cicslcoms,  & vcloces  quali 
caprcjt  in  raontibui  ; 


9.  Ezerpn’nceps,  ObJîq» 
fecunJus,  Ehab  tertius, 

10.  Slalmana  quartus,  Je- 
reniiat  quintus , 

M.  Ethi fexius,  Eliel fep- 

timus , 

1 1.  Johanan  oflavus,  El- 
zebad  nonus , 

> ?.  Jeremias  decimuj  j 
Machbanai  undecimus. 

*4.  Hi  de  fîliis  Gad  prin- 
cipes exercitus  : noviflimoâ-  ' 
centum  miütibus  prierat,^ 
maximus,  mille.  ^ 


If.  Ifli  fimt  qui  tranfc- 
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runt  Jordancm  menfe  pri-  Jai,,  au  premier  mois  j lorfqu’il  a accoutumé 
de  fe  déborder  & d’inonder  la  campagne, 
omiiesfugaven.ntqiiimora-  & qui  mirent  eii  fuite  tous  ceux  qui  demeu- 

dmsto  vallte,  Hntàrorimqu-à 
l’occident- 


Venerimt  autem  & de 
rcp  . n^in.  Si  de  Juda , ad 
pr.vfîdinni  in  quo  raorabatur 
David. 

t?,  EgrefTufquecft  David 
obvia  m cis , de  au  : Si  paci- 
ficc  veniftis  ad  me  mî  aiixi- 
liemini  mihi,cor  meum  jun- 
garur  vt)bis:  H autem  iniidia- 
mini  mihi  pro  adverfarüs 
mcis , cùni  ega  iniquitatem 
in  manibus  non  habeam , vi- 
deac  Deus  patrum  nollro- 
rum , & judicet. 

i8.  Spiritus  verb  induit 
Amafai  pnncipcm  inter  tri- 
ginra  , & ait  : Tui  fumus  6 
David  , & tccum  fili  Ifai  ; 
pax,  pax  tibi,  & paxadjuto- 
ribus  tuis  \ te  enim  ad]uvat 
Deus  tuus.  Sufcepit  ergo  eos 
David  , de  confUtuit  princi- 
pes turme. 


1 P . Forrb  de  Ma  naiTe  tra n f- 
fugerunt  ad  David  , quando 
vcniebatcum  Pliiiiflhiim  ad- 
vertus  Saiil , ut  pugnaret  : 
Sc  non  dimicavit  cum  cis; 
quia  inito  con/tUo  remife- 
rum  eum  Principes  PhiliÜhi- 
norum  , dicemes  : Pe^culo 
capitis  noftri  revertetur  ad 
dominumfuum  Saul» 

10.  Quando  igitur  rever- 
fus  cft  in  Siceieg,  transfu- 
ccrunt  ad  cum  efe  ManafTe  , 
tdnas  , & Jozabad , Si  Je- 
dîhcl , iMicli::rl , & EJnas, 
ti  .To7ub'd  , & Kiiu  , & Sa- 
li'thi , principes  miUiiuu  in 


16.  Plufieurs  aufTi  de  la  tribu  de  Benjamin 
& de  la  tribu  de  Juda  vinrent  trouver  David 
dans  la  forterelTe  de  Aïafmayau  payf  de  Moab^ 
où  ils  s’etoit  retiré. 

17.  Et  lui  étant  forti  au-devant  d’eux  I 
leur  dit  : Si  vous  venez  avec  un  efprit  de  paix 
pour  me  feçourir , je  ne  veux  avoir  qu’un 
même  cœur  avec  vous  ; mais  fi  vous  venez 
de  la  part  de  mes  ennemis  pour  me  furpren- 
dre  , quoique  je  n’aie  fait  aucun  mal , que 
le  Dieu  de  nos  peres  en  foit  le  témoin  ôt  le 
juge. 

1 8.  Alors  Amafa'i , qui  étoit  le  premier 
entre  trente  autres,  tout  tranfporté  en  lui- 
même  , lui  répondit  ; Nous  fommes  à vous , 
ô David  , & nous  ne  nous  féparerons  jamais 
de  vous , ô fils  d’Ifaï  : Que  la  paix  foit  avec 
vous , & qu’elle  foit  aufii  avec  ceux  qui  pren- 
nent votre  défenfe  ; car  il  eft  vifible  que  votre 
Dieu  vous  a pris  en  fa  proteêlion.  David  les 
reçut  donc  avec  joie  , 6c  leur  donna  com- 
mandement dans  fes  troupes. 

ip.  Il  y en  eut  de  même  de  la  tribu  de 
AîanafiTé  qui  fe  retirèrent  aufft  vers  David  , 
lorfqu’il  marchoit  avec  les  Philiftins  contre 
Saiil , quoiou’il  ne  combattît  pas  avec  eux  ; 
parce  que  les  princes  des  Philiftins  ayant 
tenu  confeil , le  renvoyèrent , en  difant  : Il 
fera  fa  paix  à nos  dépens , 6c  s’en  retournera 
vers  Saiil fon  maître , en  nous  trahiflant. 

20.  Ce  fut  donc  lorfqu’il  revint  à Siceieg 
que  quelques-uns  de  la  tribu  de  AlanaflTé  fc 
retirèrent  vers  lui;  favoir,  Ednas,  Joza- 
bad  , Jedihel , Michel , Ednas  , Jofabad  , 
Eiiu  ôc  Salathij  qui  avoient  mille  hommes 
de  cette  tribu  fous  leur  conduite. 
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2 1.  Et  ce  furent  eux  qui  donnèrent  du 
fecours  à David  pour  arrêter  les  voleurs 
lécites  (jui  avaient  pillé  Sicelej^  en  fan  abfence  ; 
car  ils  êtoient  tous  des  hommes  très-braves , 
& David  leur  donna  commandement  dans 
fon  armée. 

22.  Enfin  il  venoit  tous  les  jours  un  fi  grand 
nombre  de  perfonnes  fe  joindre  à fes  trou- 
pes , que  fon  armée  devint  très-puilTante. 


il.  Hi  prafbummt  auxî- 
lium  David  advcrfu^  Utrun>- 
culos  : omncs  enim  crint 
vin  furtiifimi , & Kiüi  iunc 
principes  in  exercùu* 


îi.  Sccî  & per  fingulot 
dles  Tcniebant  ad  David  ad 
auxiiiandum  ci , ulqiie  dum 
lîcrct  grandis  numcrus><^ua{i 
cxercKus  Dci* 


§.  IL  Nombre  des  Princes  des  troupes  de  chaque  tnlu  qui  vinrent  trouver 
David  à Hébron  pour  rétablir  Roi  d'JfraéL  ^ félon  Cordre  du  Seigneur. 


L’an  du  monde  2py5. 


23.  Les  braves  dont  on  vient  de  parler  fe 
joignirent  à David  avant  la  mort  de  Saiil,  ou 
pendant  le  régné  d'I(hofèth  fon  fils.  Mais  voici 
maintenant  le  nombre  des  chefs  de  l’armée 
qui  vinrent  trouver  David  à Hébron  après  la 
mort  d'ifbofeth.,  pour  lui  transférer  la  cou- 
ronne de  Saül , fuivant  la  parole  du  Sei- 
gneur. 

24.  Ceux  de  la  tribu  d#  Juda  portant  le  bou- 
clier & la  lance  montoient  au  nombre  de  fix 
mille  huit  cens,  tous  gens  prêts  à combattre. 

2 y.  Ceux  de  la  tribu  deSimeon,qui  étoient 
aujft  très-braves  dans  le  combat , montoient 
à fept  mille  cent. 

26.  De  la  tribu  de  Lévi,  il  y en  avoir  qua- 
tre mille  fix  cens. 

27.  Joïada,  prince  & chef  de  la  race  d’Aa- 
ron,  amena  avec  lui  trois  mille  fêpt  cens 
hommes. 

28.  Sadoc  jeune  homme  d’un  naturel  ex- 
cellent y vint  avec  toute  la  maifon  de  fon 
pere , où  il  y avoir  vingt-deux  chefs  de  fa- 
mille. 

2p.  Il  v vint  auin  trois  mille  hommes  de  la 
tribu  de  Benjamin,  d’où  étoit  Saül  lui- même; 


15.  Iftc  quoque  cft  nume- 
rus  frincipuin  cxercitus,  qui 
vencrunt  aJ  David , cùm 
eiri't  in  Hi'bron,  ui  irans- 
ferrent  ri  gmmi  Saul  ad  euni, 
juxta  veibum  Doinini. 


24.  Filii  Juda  portante! 
clypeum  & hallam,  fex  mil- 
lia  oclingenti  expcdiii  ad 
prilium. 

i î . De  filiis  Si  meon,  viro- 
rum  fortillimorum  ad  pug- 
na  ndum , fepeem  milita  cen- 
tum. 

ifi.  De  filiis  Levî,  quatuor 
miilia  léxcenti. 

27.  Joiada  quoque  princep» 
de  (lirpe  Aaron  , ii  cum  eo 
ma  millia  leptingenti. 

iS.  Sadoc  etiam  puer 
egregiat  indolis , St  domus 
f ams  ejus , principes  viginii 
duo. 


2p.  De  filiis  autem  Benja- 
min frairilus  Saul , tria  nul- 
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liü  : magna  cnim  pars  eo- 
Ti!tn  ailhuc  fe<jut:batur  do- 
mum  Saul* 


JO. Porto  de  filüs  Kphraîm 
vigmci  millia  odin^enti  , 
forufljmi  robt  rc,  vjri  no- 
nunati  in  cognationibus  fuis. 

jr.  Et  ex  dimidia  tribu 
WanaiTc,  dcccm  & oÔo  mil- 
lia , linguii  per  nomina  fua 
venerunt  ut  condituerent  rc- 
gem  David. 

ji.  De  filus  quoque  liTa- 
char  vin  erudio , qui  nove- 
rant  lingula  tempora  ad  prt- 
cipiendum  qiiid  faccre  debc- 
rct  Ifracl , principes  ducenti: 
omnis  autem  reliqua  tribus, 
corum  confiliu  m fequebatur. 


JJ.  Porrè  de  Zabulon  qui 
egrediebantur  ad  prxHum , 
& ftabant  in  acie  indrudi  ar- 
mis  beUicis  , quinqunginta 
millia  venerunt  in  auxihum , 
non  in  corde  dupiiei. 

j4.  Et  de  Ncphthali,  prin- 
cipes mille  : &c  cum  eis  inf- 
trudi  elypeo  5:  hafta , tri- 
ginta  & leptcm  millia. 


jç.  De  Dan  ciiam  pré- 
parât! ad  préiium,  vigimi 
odo  millia  rcxccnti. 

j6.  Et  dcAferegrediemes 
ad  pugnam,  & in  acie  pro- 
vocantes , quadraginta  rail- 
lia. 

j7.  Trans  Jordanem  au- 
tem de  iUiis  Uuben,  & de 
Gad , 2c  dimidia  parte  tribus 
Manalîc,  îndri'di  armU  bfl- 
licis , centum  viginti  mil- 
lia. 

j8.  Omnes  tdi  viri  bclla- 
tores  expediti  ad  pugnan- 
dum,  corde  perfedo  vene- 
runt in  Hébron  , ut  condi- 
ijiereni  regem  David  fuper 
univerfum  ifracl  : fed  & om- 
nes  reiiqui  ex  Ifruel , uno 


il  en  était  déjà  venu  plujieurs  avant  la  mort 
d'ifbofeth,  quoique  la  plupart  des 

autres  fuivilfent  encore  lamaifonde  ceprince- 

30.  De  la  tribu  d’Hephraim,  il  y en  eut 
vingt  mille  huit  cens , tous  gens  très-robuf- 
tes , qui  s’étoient  acquis  beaucoup  de  répu- 
tation dans  leur  tribu. 

' 31.  Il  y en  eut  dix-huit  mille  de  la  demi- 
tribu  de  Manafle  en-deçà  du  Jourdain  , qui 
vinrent  en  fe  joignant  chacun  avec  ceux  de 
leur  maifon , afin  d’établir  David  fur  le  trône. 

32.  Il  en  vint  aufli  de  la  tribu d’Iflacliar, 
qui  étoient  des  hommes  fages  e?*  expérimen- 
tés , capables  de  difeerner  & de  remarquer 
tous  les  tems , afin  d’ordonner  à Ifraël  ce 
qu’il  devoir  faire.  Les  principaux  de  ceux- 
ci  étoient  au  nombre  de  deux  cens , & tout 
le  refte  de  cette  tribu  fuivoit  leur  confeil. 

' 33.  Ceux  de  Zabulon,  qui  étoient  gens 
aguerris , ôt  qui  étoient  toujours  bien  armés 
6c  prêts  à combattre  , vinrent  au  nombre  de 
cinquante  mille  offrir  leur  fervice  à David  , 
fans  aucune  duplicité  de  cœur. 

34.  Mille  officiers  de  la  tribu  de  Neph- 
thali , fuivis  de  trAte-fept  mille  hommes 
armés  de  lances  ôc  de  boucliers,  y vinrent 
de  même  ; 

33.  comme  auffi  vingt-huit  mille  fix  cens 
de  la  tribu  de  Dan  , tous  gens  guerriers  j 

36^.  ôc  quarante  mille  de  celle  d’Afcr  , 
marchant  en  bataille  , ôc  toujours  prêts  à 
aller  attaquer  l’ennemi. 

37.  Il  en  vint  encore  fix  vlngts  mille  d’au- 
delà  du  Jourdain  , tant  des  deux  tribus  de 
Ruben  ôc  de  Gad , que  de  la  demi-tribu  de 
Manaffé  , qui  étoient  tous  bien  armés. 

38.  Tous  ces  braves  guerriers , qui  fe  mon- 
taient à près  de  quatre  cens  mille  hommes  , Cf 
qui  ne  demandoient  qu’à  combattre , vin- 
rent avec  un  cœur  parfait  trouver  David  à 
Hébron  , pour  l’établir  Roi  fur  tout  Ifracl. 

Enfin 
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Enfi^^out  le  refte  d’Ifraël  confbrroit  d’un 
même  cœur  à faire  déclarer  David  pour  leur 
Roi. 

îP.  Ils  demeureront  là  trois  jours  durant 
près  de  David , mangeant  & buvant  ce  que 
leurs  freres  qui  étoient  déjà  avec  lui  leur 
avoient  préparé. 

40.  Mais  de  plus,  tous  les  peuples  des 
environs  jufqu’aux  tribus  les  plus  éloignées  ^ 
comme  celles  d’iffachar,  de  Zabulon  & de 
Ncphthali , apportoient  des  vivres  fur  des 
ânes,  des  chameaux,  des  mulets,  & des 
boeufs  pour  les  nourrir  : ils  apportoient  de 
la  farine , des  figues , des  raifins  fecs , du 
vin  & de  1 huile  ; & ils  amenoient  aufii  des 
bœufs  & des  moutons , afin  qu’ils  eufient 
toutes  choies  en  abondance.  Car  c’étoit  une 
réjoüilTance  générale  en  Ifracl. 


Ch  A P.  XII.  lyj 

corde  erant , ut  rex  heret 
David. 


3?.  Fiierumque  ibi  apud 
David  tribus  diebus  comc- 
dentes  & bibentes  ; prxpm- 
verant  enim  eis  firatres  fui. 

40.  Sed  & qui Juxta  eos 
erant,  ufque  ad  Machar,  & 
Z;ibulon , & Nephthali , qf. 
ferebant  panes  in  afinis , U 
camelis  & roulis,  Stbobus, 
ad  vefeendum  : farinant, pa- 
latltas,  uvaro  palTam,  vinuin, 
oleuro , boves , arietes , ad 
omnero  copiant  ; gaudium 
quippe  erat  in  Ifraef, 


CHAPITRE  XIII. 

§.  I.  David  veut  faire  apporter  l'arche  à Jerufalem.  Tout  Ifraël  approuve  ce 
dejfein  ^ (jy  va  avec  ce  Prince  pour  la  faire  venir. 

1.  C Ependanr  David  ayant  affermi  fon  re^ne  '•  Inüt  amem  confiJium 
far  la  prife  de  Jerufalem,  & par  deux  vi  flaires  '"tunis , & cen- 

remponées  fur  les  Pliilffms,  tint  confeU  avec  "pibû?^’  “"‘verfisprin- 
les  tribuns , les  centeniers  & tous  les  princi- 
paux de  fa  cour  ; 

2.  Et  il  parla  ainfi  à toute  l’afiembldc  d’If-  2.  & ait  ad  omnero  cnttum 

rael:i»  VOUS  êtes  de  l’avis  que  je  vais  propofer,  ' vobis,  & â 

& qu  il  vienne  du  Seigneur  notre  Êieï , en-  «ur  TeTl  ,lu"e“X^:ï‘: 
voyons  a nos  autres  freres  dans  tout  le  oavs  f«'tcs  noftros 

d’Ifraël , aux  Prêtres , & aux  Lévites  qui  de-  retelT 
meurent  dans  les  rauxbourgs  des  villes , afin  ? Levitas , qui  habitant  in 
qu  Üs  s’alfemblent  près  de  nous , gr™r^“dl^^^ ’ 

3.  & que  nous  ramenions  l’arche  de  notre  3.  & reducaro’us  arcam 

ineu  chez  nous,  parce  que  nous  ne  nous  ad  nos  ; non  enim 

fommes  point  allez  mis  en  peine  de  fhono-  3'^''*'"“’ 

rer  pendant  le  régné  de  Saiil. 

mnlnnTTl^^J'r  '’^POldit  , en  té-  4.  Et  rcfpondit  univerfa 

pioignant  le  defir  qu  ils  en  avoient;  car  cette  >"“*“t>»do  ut  ita  fierct  : pia- 
Tome  II.  Part.  II,  y 
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propoOtion  avoit  fort  plû  à tout  le  pffple. 

J.  David  fit  donc  aflembler  tout  Ifraël  de- 
puis le  fleuve  Sihor  d’Egypte,  ^ui  ejl  le  bras  du 
Nil  le  plus  proche  de  la  taleftine,  jufqu’à  l’en- 
trée d’Emath  , ville  fituée  au  pied  du  mont  Li- 
ban , afin  que  l’on  ramenât  l’arche  de  Caria- 


cuerat  enim  fermo  omni  po- 
pulo. 

Congrcgavit  erço  Da- 
▼id  cunAum  Ifrael  a Sihor 
Ægypti , ufque  dum  ingre- 
diaris  Emath , ut  adducerec 
arcam  Dei  de  Caiiathiarim. 


. > que 

thiarim  d Jerufalem. 


é.  Et  afcendit  David,  éfc 
otnnis  viri  IfTael, adcolleni 
Cariathiarim , qui  cft  in  Ju- 
Üa,  ut  affcrret  inde  arcam 
Domini  Dei  fedentis  fupcr 
cherubim  , ubi  invocanun 
eil  nomcn  ejus* 

7.  ImporucTuntquc  arcam 
Dei  fuper  plauftrum  novum, 
de  domo  Abinadab  : Oia 
autem,  & fratercjus,  nü- 
nabant  plauftrum. 


6.  Et  David  fuivi  de  tout  Ifraël  prit  le  che- 
min de  la  colline  de  Cariathiarim  , qui  eft 
dans  la  tribu  de  Juda,  pour  aller  quérir  l’ar- 
che du  Seigneur  Dieu  aflis  fur  les  cherubinSj, 
où  l’on  a invoqué  fon  nom. 

7.  On  mit  donc  l’arche  de  Dieu  fur  un 
chariot  neuf,po«r  P amener  de  la  maifon  d’A- 
binadab.  Oza  fie  fon  firere  conduifoient  ce 
chariot. 


8.  Porr6  David , & uni- 
vrrfus  Ifrael , ludcbatit  co- 
fam  Deo  omni  virtute  in 
canticis , & in  citharis , & 
pfalteriis , St  tympanis  , & 
cymbalù)  St  tubis. 


8.  Or  David  fie  tout  Ifraël  témoignoient 
leur  joie  devant  l’arche,  en  chantant  de 
toute  leur  force  des  cantiques  , fit  joüant  de 
la  harpe , de  la  lyre , du  tainbour,  de  la  tym- 
bale  fit  des  trompettes. 


5.  II.  éttni  la  main  four  foutenir  V arche.  Il  efl  frappé  de  mort  par  le  Sei- 
gneur. David  effrayé  . nofe faire  venir  l'arche  che^  lui.  Il  la  fait  porter  dont 
la  maifon  d’Obededom.  fur  laquelle  le  Seigneur  répand  fet  bénédiüions. 


9.  Cùm  autem  perrenif-  p.  Mais  lorfqu’on  fut  arrivé  près  de  l’aire 
Aieam  chidon,  te-  jg  Chidon  OU  de  Nachon  , Oza  qui  vit  qu’un 
ot  fuftentaret  artam  : bos  des  bœufs  avoit  fait  un  pcu  panchcr  1 arche 
quip^e  lafciviens  paululum  gn  regimbant , étendit  la  main  pour  la  fou- 

intUnaverai  eara.  . i 

tenir. 


10.  Iratus  cft  itaque  Do- 
siinus  contra  üzam,  St  per- 
culTit  euin , eo  quôd  teiigif- 
fet  arcam  : & murcuus  eft 
îbi  cotant  Domino. 

I i.Contriftatufque  eftDa- 
TÎd  • eo  quôd  divilîirct  Do- 
mines Ozam  : vocavitque 
locum  ilium  t Divifio  Oz*, 
«fque  in  prxfentem  diem. 

,1.  Et  tûmnt  Deum  mne 
temperù , diceiu  ; Quo  mo- 


10.  Alors  le  Seigneur  irrité  contre  Oza  le 
frappa  pour  avoir  touché  l’arcfie  , n'étant 
point  prêtre,  ni  de  la  famille  de  Caathj  ôc  il 
tomba  mort  devant  le  Seigneur. 

11.  David  fut  affligé  de  ce  que  le  Sei- 
gneur avoit  frappé  Oza,  fit  il  appella  ce  lieu  r 
La  mort  d’Oza , comme  on  le  nomme  en- 
core aujourd’hui. 

12.  Il  eut  donc  alors  une  grande  crainte 
du  Seigneur  ^ fie  il  dit  : Consent  poi^îû.- 


( 
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je  entreprendre  de  faire  venir  l’arche  de 
Dieu  chez  moi  ? 

1 J.  C’eft  la  raifon  pour  laquelle  il  ne  vou- 
lut point  la  faire  venir  chez  lui , c’eft-à-dire, 
dans  la  ville  de  David  : mais  il  1 fit  détour- 
ner & conduire  en  la  mailbn  d’Obededom 
de  Getli. 


Chap.  XIII.  ijj* 

do  poflum  ad  me  introdu- 
cere  arcam  Dci  ? 

t ) .Et  ob  banc  caufâm  non 
adduxjt  eam  ad  le , hoc  eft , 
in  civitaiem  David,  fed  aver- 
tit in  domum  übededora 
Gcthxi, 


' 14.  L arche  de  Dieu  demeura  donc  dans 
la  maifon  d’Obededom  pendant  trois  mois; 
& le  Seigneur  bénit  là  maifon,  & tout  ce 
qui  lui  appartenoit. 


14.  ManfitergoarcaDci 

in  domo  Obecei'om  tribu» 
menfibus:  & bencdi.xi:  Do- 
mimis  domuiejus , & omni- 
bus que  habebat. 


CHAPITRE  XIV. 

5. 1.  Hiram  Roi  de  Tyr  envoie  à David  du  bois  de  cedre  €r  des  ouvriers  pour  lui 

bâtir  une  maifon.  David  époufe  d' autres  femmes . ü"  en  a des  fils  £r  des  filles. 

Hiram  Roi  de  Tyr  envoya aulü  des  am- 
baiïàdeurs  à David , & de  plus  du  bois  de 
cedre , des  maflbns  & des  charpentiers,  pour 
lui  bâtir  une  maifon. 

2.  David  reconnut  donc,  par  ces  heureux 
fuccès  y que  Dieu  l’avoit  confirmé  Roi  fur 
Ifraël , & qu’il  l’avoit  élevé  en  autorité  fur 
fon  peuple  d’Ifraël. 

3.  Et  il  époufa  encore  d’autres  femmes  à 
Jerufalem  , dont  il  eut  des  fils  & des  filles 
qui  fervirent  d affermir  fa  puiffance. 

4.  Voici  les  noms  des  enfans  qu’il  eut  à 
Jerufalem:  Samua,  Sobad,  Nathan  & Sa- 
lomon , 

J.  Jebahar  , Elifua  , & Eliphalet , 

6.  Noga , Napheg  , & Japhia  , 

7.  Elimafa  , Baaliada  , & Eliphalet.  * 


I . Mifit  quoque  Hiram  rex 
Tyri  nuntios  ad  David , & 
ligna  cedrina  , 8t  artifices 
parietum , lignorumque , ut 
jrtilîcarent  et  domum. 

i.  Ctwnovitque  David 
quôd  confirmairet  eum  Do- 
minus  in  regem  lupcr  Ifrael, 
& fublevatum  elTet  regnunî 
fuum  fuper  populum  eius  If- 
rael.  ' 

}.  Accepit  quoque  David 

alias  uxores  in  Jerufalem  , 
gcnuitquc  filios,  Stfibas. 

4.  Et  hxc  nomina  eonim  ; 
qui  nati  fum  ei  in  Jcnifa- 
lem  ! Samua  , & Sobad  , 
Nathan,  8c  Salomon, 

ï.  Jebahar,  & Elifua,* 
Eliphalet , 

6.  Noga  quoque,  & Na- 
pheg, Japhia, 

7.  Elilama,  & Baaliada.’ 
& Eliphalet. 


\ 
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§.  I.  Les  Philijlins  viennent  attaquer  David  deux  fois  ^ ùr  le  Seigneur  les  lui 
livre  toutes  les  deux  fois  entre  les  mains  ^ & rend  fin  nom  redoutable  à toutes 
les  nations. 

L’an  du  monde  22J7. 


8.  Audientes  autem  Phi- 
liftliiim  cô  r,uàd  unflus  elTet 
David  in  rcgem  fuper  uni- 
Teriîim  IlVacl,  afcendcnint 
omncs  ut  quïrerent  eum  : 
quod  cùm  auüllêt  David  ^ 
egreflui  cft  obviant  cù. 


* 

9.  Porto  Philifthîint  ve- 
Itientes , diflùfi  Itintin  varlle 
Raphaim. 

10.  Confuluiiquc  Davitf 
Dominuin  , diccns  ; Si  af- 
ccndam  ad  Plûlifthxot,  & fi 
tradcs  covin  manu  mea  l Et 
dixit  ci  Dominus  : Alccnde , 
& tradam  eos  in  manu  tua. 

11.  CumqueilUafcendit- 
fent  in  Baalpharafim,  per- 
cuflic  eos  ibi  David,  & dixit: 
Divilit  Deus  inimicos  mcos 
per  manum  mcam , Ccut  di- 
viduntur  aqux  r & idcircb 
▼ocatum.  cft  nomea  üiius 
loà  Baalphaiafim. 


is.  Dereliqnertint^e  ibi 
deos  fuos , quos  David  )uf- 
£t  cxuri. 

15.  Alla  ctiamvicc  Phi- 
lifthiim  irruerunt , & diftufi 
funt  in  valle. 

14.  Cotifuluitque  rurfum 
David  Dcum  , & dixit  ci 
Deus  : Non  afcendas  poft 
eos , rtccdc  ab  cif , & vcnies 
contra  illos  ex  advcrfo  py- 
loruni. 

iç,  Cumque  audicris  fi>- 
»Uum  gradientis  in  cacunu- 


8.  Or  quelque  tems  auparavant  les  Philii^ 
tins  ayant  appris  que  David  avoir  été  facré 
Roi  fur  tout  Ifraël,  s’affemblerent  tous  pour 
le  venir  attaquer;  Ce  que  David  ayant  lu  , 
U marcha  au-devant  d'eux  jufqu' à la  caverne 
d'Odollam  qui  était  un  lieu  tr'es-fort , où  il  Je 
renferma  pour  voir  de  quel  coté  ils  tourneraient 
leurs  armes. 

p.  Cependant  les  PhililHns  s’avan<;ant , fe 
répandirent  dans  la  vallée  de  Raphaïm. 

10.  David  confulta  alors  le  Seigneur,  en 
lui  difant:  Irai-je  contre  les  Philiftins  ? & 
me  les  livrerez-vous  entre  les  mains  ? & le 
Seigneur  lui  dit  : Allez,  & je  les  livrerai  entre 
vos  mains. 

11.  Les  ennemis  étant  donc  venus  à Baal- 

pharafim  , David  les  y attaqua , & les  défit; 
& il  dit;  Le  Seigneur  s’efl  lerv'i  de  moi  pour 
dilTiper  mes  ennemis  , comme  les  eaux  fe 
répandent  & fe  dilTipcnt  en  un  moment.  Et 
c’eft  pour  cette  raifon  que  ce  lieu  fut  ap- 
pellé  Baalpharafim,  /a  pleine  dedi- 

vifton,  ou  la  difperfton  des  idoles. 

12.  En  effet , les  Philiftins  ayant  lailTé  là 
leurs  dieux , David  commanda  qu’on  les  brû- 
lât,/r/cw  l'ordonnance  de  la  toi. 

13.  Mais  les  Philiftins  revinrent  encore 
une  autre  fois  pour  l’attaquer  , ôc  fe  répan- 
dirent dans  la  même  vallée. 

« 14.  David  confulta  donc  Dieu  de  nou- 
veau ; ôc  Dieu  lui  dit  ; N’allez  pas  direéle- 
ment  les  attaquer  ; éloignez-vous  d’eux  plu- 
tôt, ôc  vous  tournerez  contr’eux  quand  vous 
ferez  vis-à-vis  des  poiriers. 

I y.  Arnfidès  que  vous  entendrez  au  haut 
de  ces  poiriers  comme  le  bruit  de  quelqu’uri 


/ 
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qui  marche , vous  ferez  aufll-tôt  avancer  vos 
troupes  pour  combattre.  Car  alors  le  Sei- 
gneur aura  commencé  à marcher  devant 
vous  pour  défaire  l’armée  des  FhilifHns. 

\6.  David  fit  donc  ce  que  Dieu  lui  avoit 
commandé , & il  battit  les  l'hiliftins  depuis 
Gabaon  jufqu’à  Gazer. 

17.  Ainfi  la  réputation  de  David  fe  ré- 
pandit parmi  tous  les  peuples  , & le  Sei- 
gneur rendit  fon  nom  redoutable  à toutes 
les  nations  voijines. 


CuAF.XIP^.  IJ7 

ne  pyrorum  , tune  egreJie- 
ris  ad  bellum.  Egrcilus  cft 
eniin  Deus  ante  te , ut  per- 
cutiat  cailra  PhiliAhüin. 


li,  Fecit  ergo  David  ficue 
prTcepcr  ü ei  Drus , & per- 
cufTit  cadra  riiilifthinorunt , 
de  Gabaon  ufque  Gazera. 

17.  Diïulgatumque  eft 
nomen  David  in  univerfis 
ri  gionibus,  StDominus  dé- 
dit pavorem  ejus  fuper  om- 
nes  gemes. 


CHAPITRE  XV. 


§.  I.  David  fe  bâtit  des  palais  dans  la  ville  de  Jentfalmli  11  y prépare  un  lieu 
pour  y placer  l'arche  du  Seigneur,  h ajfemble  tout  ifraél  pour  cette  cérémonie,. 
Cy  fait  venir  tous  les  enfans  d'Aaron. 


i.D  Avid  fe  trouvant  en  repos  après  les  Jeux 
vUlo  '.res  remportées  fur  les  PhiUfins,  ne  fe  con- 
tenta pas  d'avoir  relevé  les  murs  ér  augmenté  Pen- 
' ceinte  de  JerufalemtWk  bâtit  aufii  des  maifons 
dans  cette  ville  qui  portoit  fon  nom.  Et  com- 
me on  lui  dit  que  le  Seigneur  avoit  béni  la  mai- 
fon  ePObededom  à caufe  de  P arche  qui  étoit  dans 
fa  maifon , il  penfa  à la  faire  venir  dans  Sion, 
Il  prépara  donc  un  lieu  pour  y placer  l’arche 
du  Seigneur,  & lui  drefla  un  nouveau  taber- 
nacle , P ancien  qui  avoit  été  drejfé  par  Aloyfe 
dans  le  défert  étant  refé  à Gabaon. 

2.  Alors  David  fè  fouvenant  de  ce  qui  étoit 
arrivé  à Oza , dit  : Il  n’eft  pas  permis  à per- 
fonne  de  porter  l’arche  de  Dieu , finon  aux 
Lévites  de  la  famille  de  Caatlt  que  le  Seigneur 
a choifis  pour  la  porter , ôc  pour  les  rendre 
fes  miniftres  à jamais. 

3.  Et  il  afiembla  tout  Ifraël  à Jerufalem  , 
afin  de  faire  apporter  l’arche  de  Dieu  au  lieu 
qu’il  lui  avoicjpréparé. 

4.  11  fit  aulh  venir  Tes  enfans  d’Aaron  & 
les  Lévites  , favoir  , 

m 


I . Fccît  quoque  fibî  cîomoi 
in  civitate  David  : & zdifica^ 
vit  locum  arex  Dei  > teceiy^ 
dit<^ue  ei  caberoacuiuim 


1 


1.  Tnrrc  dîxît  DavïJ  : TTH- 
citum  eft  nt  à quocumque 
portctur  ma  Dri  nifi  à Le- 
vitis , quûs  elcgit  Dominus 
ad  ponandum  eam  , 8c  ad 
minirtrrndum  (ibi  ulque  ia 
xternum. 


5.  Congnfgavitqutf  unw 
vcrftmi  linel  111  Jeruralem  9 
ui  rlforrcmr  area  Dei  in  lo- 
cunr*  fuuni  | qucmprxpara* 
verat  ei. 

4.  Neenon^  filiosAaroiib 
le  Levitas. 

y ii; 
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5.  De  fiiiis  Caatli , Uriel 
pri'KCps  fuit  ; & fratres  ejus 
centum  viginti. 

6.  De  tüiis  Merari  , AOia 
princep»  ; & fratres  ejus  du- 
ccnti 

7.  De  filiisGcrfom,  Joël 
princeps  i & fratres  ejus  cen- 
tuin  irigima* 

8.  De  filiis  Klifaphan , Se- 
tneias  princeps  > & iratres 
ejus  ducenti. 

5».  De  fUits  Hebron  , KUel 
princeps;  & frattes  ejus  oc- 
toginta» 

10.  De  filiis  O/jel,  A^i- 
jiadab  princeps  ; & fraucs 
«jus  ccniura  duodecim. 

11.  Vocavitque David Sa- 
ioc,  & Abiatliar  Sacerdotes, 
atLevitai,  Uriel,  Alaiam, 
Joël,  Semeiam,  Eiiel , & 
Aminadab  : 


y.  Uriel , <7»i  «itoit  chef  des  defeendans  de 
Caath,  & avoir  fous  lut  fix  vingts  de  fes  fteres  ; 

6.  Afaïa,  qui  éroit  chef  des  defeendans 
de  Merari , & avoir  fous  lui  deux  cens  vingt 
de  fes  freres  ; 

7.  Joél  , qui  était  chef  des  defeendans 
de  Gerfon , & avoir  fous  lui  cenr  trente  de 
fes  freres  ; 

8.  Seméias  qui  était  chef  des  defeendans 
d’Eliphafan  petit-fls  de  Caath,  & avoir yô«l 
lui  deux  cens  de  fes  freres  ; 

9.  Eliel  qui  était  chef  des  defeendans  d’He- 
bron  auffi  fils  de  Caath,  & avoir  fous  lui  quaue- 
vingts  de  fes  fr  eres  ; 

10.  Aminadab  qui  était  chef  des  defeen- 
dans d’Oziel  fils  de  Caath,  & avoir /o«r  lui 
cent  douze  de  fes  freres. 

1 1 . David  appella  donc  Sadoc  ôc  Abiathar 
prêtres,  avec  les  Lévites,  Uriel,  Afaïa,  Joël  ^ 
Sdméia  , Eiiel  ôc  Aminadab  : 


5.  II.  David  ordonne  aux  Lévites  de  Je  purifier  Gr  de  porter  V arche  dam  le  lieu 
gu  U lui  avoir  préparé  ; ce  gu  ils  font  avec  une  grande  folemnité. 

12.  Et  il  leur  dit;  Vous  qui  êtes  les  chefs 
des  familles  de  Lévi,  purifiez-vous  avec  vos 
freres , ôc  portez  vous-mêmes  l’arche  du  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifraël  au  lieu  qui  lui  a été 
préparé , 

1 5.  de  peur  que,  comme  le  Seigneur  nous 
frappa  d’anord , parce  que  vous  n’étiez  pas 
préfens , il  ne  nous  arrive  un  même  mal- 
heur , fi  nous  faifions  quelque  chofe  de  con- 
traire à fes  lois. 

14.  Les  prêtres  fe  purifièrent  donc  avec 
les  Lévites  , afin  de  porter  l’arche  du  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifraël. 

if.  Et  les  enfans  de  Lévi  prirent  en  fuite 
l’arche  de  Dieu  fur  leurs  épaules  avec  des 


II.  & dixit  ad  eos  : Vos 
CuiefiU  principes  fàmiliarum 
Leviticarum,  fanftificamini 
cum  fratribus  vcftris  & af- 
ferte  arcam  Domini  Dei  If- 
rael , ad  locum  qui  ei  pr*- 
paratus  efi; 

1 3 . ne  ut  d principio , quia 
non  eratis  prrfemes  , pei- 
euflit  nos  Dominus  -,  lie  & 
nunc  fiat , iUicitutn  quid  no- 
bis  agencibus. 

>4.  Sanflificati  funt  ergo 
Sacerdotes , & Levitx  , ut 
portarent  arcam  Domini 
Dei  Ilracl. 

i;.  Et  tulerunt  filii  Levi 
arcam  Dei , fient  pticepc- 
rat  Moyfcs  juxta  verbum 
Domini , humeris  fuis  , in 
vcâibi4, 


* MXWIXW  AV..  U JL  U a.  AV-VCAC»  W ^ — • — ■ — — ~ 

bâtons,  félon  l’ordre'que  Moyfe  en  avoir 
donné  après  l’avoir  reçu  du  Seigneur. 
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itf.  David  dit  auffi  aux  mîmes  chefs  des 
Lévites  d’établir  quelques-uns  de  leurs  freres 
pour  faire  la  fonction  de  chantres , & pour 
joiier  de  toutes  fortes  d’infkumens  de  mu- 
que , comme  de  la  lyre , de  la  guitare  & des 
tymbales , afin  de  faire  retentir  bien  haut  le 
bruit  de  leur  joie. 

1 7.  Ils  choifirent  donc  plufieurs  Lévites,  fa- 
voir,  Heman  fils  de  Joél  de  ta  famille  de 
Caath;  fie  entre  fes  freres  de  la  famille  de  Ger- 
fon , Afaph  fils  de  Barachias  : entre  les  fils  de 
Merari  & leurs  freres , Etlian  fils  de  Cafaïa , 


ChaP,  X I y P 

1 Dîxitque  David  prin- 
cipibus  Leviiarum , ut  conIC 
tituerent  de  fra  tribus  fui» 
cantores  in  organis  mufico- 
runt , nabüs  videlicet  , & 
lyris  & cymbalis , ut  refo- 
naret  in  excellis  fonitus  Ix- 
titiz. 


17.  Conftituenmtque  Le- 
vitas:  Hcmam  filium  Joël , 
& de  fratnbus  eju»,  Afaph 
fiJium  Barachiz:  defiliisve- 
ro Merari,  fratnbus  eorum, 
Ethan  fUmm  Cafaix, 


18.  fie  leurs  freres  avec  eux  ; fie  au  fécond 
rang , Zacharie , Ben  , J^iel,  Semiramoth, 
Jahiel , Ani , Eliab , Banaïa , Maafia  , Ma- 
thathias  , Eliphalu , Macenias  , Obededom 
& Jehiel  qui  étoient  portiers. 


19.  Or  les  chantres  Heman , Afaph  fie  E- 
than , joüoient  des  tymbales  d’airain. 

20.  Mais  Zacharie , Oziel , Semiramoth  , 
Jahiel,  Ani,  Eiiab,  Maafias  fit  Banaïas  chan- 
toient  fur  un  autre  irtftrument  des  airs  facrés 
df  myftérieux. 

21.  Mathathias,  Eliphalu , Macenias , O- 
bededom  , Jehiel  fie  Ozaziu  chantoient  des 
chants  de  victoires  & d’aéüons  de  grâces  fur 
des  guitares  à huit  cordes. 

22.  Chonenias  chef  des  Lévites  préfidoit 
à toute  cette  mufique , pour  commencer  le 
premier  cette  fainte  fymphonie  , parce  qu  il 
étoit  très-fage  & tris -habile  dans  Fart  de 
chanter. 

2 J.  Barachias  fit  EIcana  faifoient  la  fonc- 
tion d’huiffiers  à l’égard  de  l’arche. 

24.  Sebenias  , Jofaphat,  Nathanaël,  A- 
mafaï  , Zacharie , Banaïas  , fie  Eliézer  , qui 
étoient  prêtres  , fonnoient  des  trompettes 
devantl’arche  de  Dieu.  Obededom  fie  Jelûas 


1 8.  Et  cum  eis  fratres  eo- 
rum  î in  fecundo  ordine  ^ 
^chariam  , & Ben , & ja- 
liel , & Semiramoth , & Ja- 
hiel , St  Ani,  Eliab,  & Ba- 
naiam,  & Maaliam  , & Ma- 
thathiam,&  Eliphalu,S(  Ma- 
ceniam,  & Obededom,  St 
Jehiel , janitore». 

19.  Porro  cantores , He- 
niam  , Afaph  , & Ethan  , 
in  cymbalis  zneis  concre- 
pâmes. 

»o.  Zacharias  autem , ® 
Orml , & Semiramoth , Sc 
Jahiel , & Ani , & Eliab , & 
Maalîas,  SiBanaias,  in  na- 
blis  arcana  cantabant. 

II.  Potrà MaJiatliia»,  8t 
Eliphalu,  St  Macenias,  St 
Obededom,  & Jehiel,  8c 
Ozanu , in  citharis  pro  oc- 
tava  canebant  epinicion. 

a:.  Chonenias  autem  prin- 
ceps  Levitarum  , prophetix 
prrerat  , ad  pca:cinendani 
melodiam  : erat  qujppe  y^l— 
de  fapiens.  , 


1 3 . Et  Barachias , 8t  Elcx- 
na , jamtores  arex. 

14.  Porrà  Sebenias,  St  Jo- 
lâphat  , 8c  Nathanaël , 8c 
Amafai , 8t  Zacharias  , 8c 
Banaïas,  8t  Eliezer,  facer- 
dotes , clangeliani  nibis  co- 
lam  MOL  Des  : & Obede- 
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dom , sc  jchUs , erant  Ja-  faifoient  encore  la  fonction  d’huiflîers  à l’d-, 


niioret  arc*. 

15.  Igitur  David , & om- 
nes  majores  natu  ll'racl , & 
tribuni , ieruiu  ad  deportan- 
dam  arcain  fœderis  Doinini 
de  domo  Obededom  , cum 
l.ctitia. 


Cumque  adjuvifl'et 
Dtvs  Levitus , qui  porubant 
arcam  fuederis  Dümmi.  im- 
molabantur  feptem  aiittes. 


gard  de  l’arche. 

2 J.  Ainli  David,  & tous  les  anciens  d’If- 
raël , & les  officiers  de  l’armée  s’en  allèrent 
pour  tranfporter  l’arche  de  l’alliance  du  Sei- 
gneur , de  la  maifon  d’Obededom  à Jert^a~ 
lem , dans  de  faims  tranfports  de  joie. 

25.  Et  comme  on  vit  que  Dieu  avoit  affilié 
les  Lévites  qui  portoient  l’arche  de  l’alliance 
du  Seigneur , & qu'il  ne  leur  (toit  arrive  au- 
cun mal  y on  immola  pour  eux  fept  taureaux 
& fept  béliers  , en  atTwns  de  grâces , outre  les 
viclimes  que  le  Roi  offrait  cr  qu'on  immolait  de 
Jix  pas  en  fix  pas. 


§.  III.  David  revêtu  dêunerobeele  fin  Un  comme  les  Lévites , Gr  d'un  éphod, 
chante  £r  danfe  devant  l’arche.  Michel  le  mèprife  dans  fisn  cœur. 


17.  PoiTo  David  erat  in- 
dutus  ftoB  byïïinâ,  & uni- 
verfi  LevitJt  qui  pori.ibant 
arcam,  cantorefquc  & Cho- 
fienias  princeps  proph<?ti* 
imer  cantores , David  autem 
etiam  indutus  erat  ephod  li- 
neo. 

18.  Univerfufque  Ifrael 
deduccbant  arcam  foederis 
Dominî  in  jubiloy  & fonitu 
buccinx , & lubis  , ôf  cymba- 
lis  , & nablis , & cytharis 
concrepanter. 

jp.  Cumque  pervenifTet 
area  foederis  Domini  ufque 
ad  civitatem  David , Michol 
filia  Saul  profpiciens  per  fc- 
rcftmm , vidit  regem  David 
ûitamem  atque  ludentera, 
dcfpexiteum  la  corde  fuo* 


27.  Or  David  étoit  revêtu  d’une  robe  de 
fin  lin  , auffi-bien  que  tous  les  Lévites  qui 
portoient  l’arche , &.  les  chantres  & Choner 
nias  qui  étoit  le  maître  de  la  mufique  & du 
chœur  des  chantres  : mais  David  avoit  de 
plus  un  éphod  de  fin  lin. 

28.  Tout  Ifraël  conduifoit  donc  l’arche  de 
l’alliance  du  Seigneur  avec  de  grandes  ac- 
clamations , au  fon  des  trompettes , des 
hauts-bois , des  tymbales , des  guitares  , & 
des  autres  inftrumens  de  mufique. 

2p.  Et  l’arche  de  l’alliance  du  Seigneur 
étant  arrivée  jufqu’à  la  ville  de  David , Mi- 
chol fille  de  Saül  regardant  par  la  fenêtre  ^ 
vit  le  Roi  David  qui  fautoit  & qui  danfoit 
devant  P arche  ^ ôc  elle  le  méprila  dans  fon 
cœur. 


chapitre 

. / 
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CHAPITRE  XVI. 


5. 1.  L’arche  eft  mife  dans  le  tabernacle  que  David  lui  avait  préparé.  Ce  prince ^ 
après  avoir  offert  des  holocaujles  Gr  des  facrijîces  ^ bénit  le  peuple  ^ lui  fait  dif- 
tribuer  des  vivres  ^ Gr  établit  des  Lévites  pour  fervir  devant  l'arche. 


L’an  dü  monde  2j>jp.  Avant  J.  C.  104.J. 


I.  L’Arche  de  J)ieu  fut  donc  apportée  ôc 

f>lacée  au  milieu  du  tabernacle  ^ue  David 
ui  avoir  fait  dreffer , où  l’on  offrit  des  ho- 
locauftes  & des  facrifices  d’aâions  de  grâces 
en  la  prdfence  de  Dieu. 

2.  Quand  David  eut  achevé  d’offrir  les 
holocauftes  & les  facrifices  d’aûions  de  grâ- 
ces , il  bénit  le  peuple  au  nom  du  Seigneur. 

3.  Il  diftribua  à chacun  en  particulier  , 
tant  aux  hommes  qu’aux  femmes , une  por- 
tion de  pain  & un  morceau  de  bœuf  rôti  , 
avec  de  la  farine  frite  à l’huile. 


I . Attulcrum  igicur  arcam 
Dei>  &conftiiuerunccaniiii 
medio  tabernaculi , qiiod  te- 
tenderat  ei  David  : & obni- 
lenint  holocaufta,  & pacitîca 
c^ram  Deo. 

1.  Cumque  compleiïet 
David  ofTerens  bolocaufia, 
& pacifica,  benedixit  populo 
îji  nomine  Domini. 

3.  Et  divifit  univerfis  per 
(îngulos , à viro  ufque  ad 
mulierem , tortam  panis , & 
partem  aflàc  carnis  bubalar , 
& frixam  oleo  limiiam. 


4.  Il  établit  des  Lévites  pour  fervir  devant 
l’arche  du  Seigneur,  pour  le  glorifier  & lui 
rendre  de  continuelles  aélions  de  grâces  de 
toutes  fes  merveilles  , & pour  chanter  les 
louanges  du  Seigneur,  le  Dieu  d’Ifraël. 

J.  Afaph  fut  le  premier  de  tous  ; Zacha- 
rie le  fécond  , & enfuite  Jahiel , Semira- 
moth,  Jehiel,  Mathathias,  Eliab,  Banaïa 
ôc  Obededom.  Jehiel  fut  chargé  de  l’orgue  , 
du  pfalterion  ôc  de  la  lyre  ; 6c  Afaph  de  joüer 
des  cymbales. 

6.  Mais  Bana'ias  ôc  Jaziel  qui  étoient  prê- 
tres dévoient  fonner  continuellement  de  la 
trompette  devant  l’arche  de  l’alliance  du 
Seigneur. 

7.  Ce  fut  donc  en  ce  jour-là  que  David 
établit  Afaph  premier  chantre  , ôc  tous  ceux 
defamaifon  fous  lui,  pour  chanter  les  louan- 
ges du  Seigneur , en  difant  : 


4.  Cooftituitque  coram 
area  Domini  de  Levitls , qui 
miniftrarcnc , & recordaren- 
tur  operitm  ejus,  &:  glorifi- 
carent,  atquehudarcnt  Do- 
minum  Deum  Kracl  : 

î*  Afapli  principem;  & 
fecvndum  eius  Zeenariam  : 
PorriS  Jahiel  , & Scmira- 
moth  > & 'Jehiel  : & Matha- 
thiao>«&  Eliab  « & Banaiam, 
& 06edêdom  : Jehiel  fuper 
organa  pfaltecü  « & lyras  : 
Auph  autem  ut  cymbalis 
perlonaret. 

6,  Banaiam  vero  Sc  J)7iet 
facerdotes,  canerc  rubâ  ju^ 

ficcr  coram  area  forderis 
>omini. 


7.  In  illo  die  fecit  David 
principem  ad  confitendum 
Domino  ATaph,  fraercs 
ejiu.  ■ 


Tome  IL  Part,  IL 
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§.  IL  Cantique  que  David  cmpofa  pour  itre  chanté  à la  louange  du  Seigneur. 


8.  Confitemini  Domino,' 
& invocatc  nomen  ejus  : no- 
tas fncitc  in  populis  :rànven- 
tioncs  ejus. 


9.  Cantate  ei,  & prallice 
ci , & narrate  omnia  mira- 
bilia  ejus. 

I o.  Landate  nomen  fanc- 
tum  ejus  : Ixtctur  cor  quar> 
rentium  Dominum. 

TI.  Qualité  Dominunui 
ft  virtutem  ejus  : quxrite 
faciem  ejus  fempcr. 

II.  Recordamini  mirabi- 
liuin  ejus , qux  fecit  : fîgno- 
runi  iUius  , & judiciorum 
oris  ejus. 

13.  Scmen  Ifrael  ferti 
ejus  ; Hlii  Jacob  eleâi  ejus. 


14.  Ipfe  Dominus  Deus 
nofter , in  univerià  terra  ju- 
dicin  ejus. 

13.  Recordamini  in  fem- 
pitcrnum  paâi  ejus  ; fermo- 
nis,  quem  prxcepitin  mille 
generationes  i 

16.  .quem  pepigit  cum 
Abrabam;  & juramentiiUius 
cum  ITaac  ; 

17.  8c  conAituit  illud  Ja- 
cob in  prxceptum , 8r  lAael 
in  paâum  fempiternum, 

18.  dicens  : Tibi  dabo  ter- 
rain Chanaan  , funlculum 
herediiatis  veArx. 

1 9.  Cùm  eflènt  pauci  nu- 
méro, parvi & coloni  ejus. 


îo.  Et  tranfierunt  de  gen- 
re in  gemem , & de  rcgno  ad 
populum  alteriun. 

as.  K on  dimiAt  quem- 


8.  Loiiez  le  Seigneur,  & invoquez  fon 
nom  ; publiez  fes  oeuvres  parmi  tous  les 
peuples  , vous  qui  avez  rejfenti  les  effets  de  fa 
Donté. 

9.  Chantez  fes  louanges  ; chantez-les  fur 
les  inftrumens;  annoncez  toutes  fes  mer- 
veilles. 

10.  Glorifiez  fon  faint  nohi.  Que  le  cœur 
de  ceux  qui  cherchent  le  Seigneur  foitdans 
la  joie. 

1 1.  Cherchez  le  Seigneur  & la  force  qui 
vient  de  lui  ; cherchez  a vous  préfenter  fans 
celTe  devant  fa  face. 

12.  Souvenez-vous  des  merveilles  qu’il  a 
faites , de  fes  prodiges  & des  jugemens  qui 
font  fortis  de  fa  bouche  , 

I J.  vous  qui  êtes  les  defeendans  d’Ifraël 
fon  ferviteur  , & les  enfens  de  Jacob  fon 
élu. 

14.  Il  eft  le  Seigneur  notre  Dieu  ; il 
exerce  fes  jugemens  dans  toute  la  terre. 

1 y.  Souvenez-vous  à jamais  de  fon  allian- 
ce , & de  la  loi  qu’il  a preferite  pour  être 
ohfervée  dans  tous  les  âges  à venir, 

1 6.  de  l’accord  qu’il  a fait  avec  Abraham,'  • 
& du  ferment  par  lequel  il  s’eft  obligé  en- 
vers Ifaac , 

17.  qu’il  a confirmé  à Jacob  comme  une 
loi  inviolable , & à Ifraël  comme  une  al- 
liance éternelle  , 

18.  en  difant  : Je  vous  donnerai  la  terre 
de  Chanaan  pour  votre  héritage. 

ip.  Et  le  difant  lorfqu’ils  étoient  en  petit 
nombre , peu  confidérables  & étrangers  dans 
cette  terre  eju'il  leur  promettait. 

20.  Et  meme  ils  paflerent  fouvent  d’une  na- 
tion à une  autre  , & d’un  royaume  à un  au- 
tre peuple. 

2 I . Mais  il  ne  permit  pas  que  qui  que  ce 
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foit  leur  fit  du  mal  ; & il  châtia  même  des 
Rois  à caufe  d’eux, 

22.  en  leur  difant  : Gardez-vous  bien  de 
toucher  à mes  oints  , & ne  faites  point  de 
mal  à mes  prophètes.  Cefi  ainft  que  Dieu  a 
protégé  nos  peres. 

25.  Chantez  donc  maintenant  des  hymnes 
au  Seigneur  , vous  tous  qui  habitez  fur  la 
terre  qu'il  vous  avoit  promije.  Annoncez  tous 
les  jours  le  falut  qu’il  vous  a donné. 

24.  Publiez  fa  gloire  parmi  les  nations,  & 
fes  merveilles  parmi  tous  les  peuples. 

2 y.  Car  le  Seigneur  eft  grand,  & mérite 
des  louanges  infinies.  Il  eft  fans  comparaifon 
plus  redoutable  que  tous  les  dieux  des  na- 
tions. 

26.  En  effet,  tous  les  dieux  des  peuples 
ne  font  que  des  idoles  muettes  & impuiffantes; 
mais  c’eft  le  Seigneur  qui  a feit  les  deux. 

27.  Il  eft  tout  environné  de  gloire  & de 
majefté.  La  force  & la  joie  fe  trouvent  dans 
le  lieu.où  il  fe  rend  préfent. 

28.  Peuples  d'IJraél,  venez  donc  avec  tou- 
tes vos  familles  offrir  vos  dons  au  Seigneur. 
Offrez  au  Seigneur  la  gloire  & la  puiffance. 

2p.  Offrez  au  Seigneur  la  gloire  qui  eft  düe 
à fon  nom  ; apportez  des  hofties , & préfen- 
tez-vous  devant  lui.  Adorez  le  Seigneur  dans 
un  faint  refpeâ. 

50.  Que  toute  la  terre  tremble  devant  fa 
face  ; car  c’eft  lui  qui  l’a  affermie  fur  fes  fon- 
demens. 

3 1 . Que  les  deux  fe  réjoiiiffent , que  la 
terre  treffaiile  de  joie,  & que  l’on  publie 
dans  les  nations  : Le  Seigneur  eft  entré  dans 
fon  royaume , & a mis  fon  peuple  en  poffef- 
Jion  de  la  terre  qu'il  lui  avoit  promife. 

32.  Que  la  mer  & tout  ce  qu’elle  renfer- 
me faffe  retentir  fon  allégreffe.  Que  les  cam- 
pagnes & tout  ce  qu'elles  coutienneiu  foient 
dans  la  joie. 
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quam  calumniari  eo$%  fed 
increpavit  pro  eis  regcs. 

îi.  Nolite  UngerecIiriP- 
tOï  meos , & in  prophctis 
ineis  nolite  malignari. 


îj.  Cantate  Domino  om- 
nis  terra  : annuniiate  ex  die 
in  diem  falutare  ejur. 


14.  Narrate  in  gentibus 
gloriam  ejus  : in  cundlis  po- 
pulù  mirabilia  ejus. 

t S . Quia  magnus  Domi- 
nus,  & laudabilit  nimis:  & 
horribilû  fuper  omnes  deos. 


id.  Omnes  enim  diipo- 
putorum , idola  : Dominus 
autem  cixlos  fecit. 

X7.  Conreflio  & magniH- 
centia  coram  eo  : forntudo^ 
& gaudium  in  loco  ejus. 

18,  Affêrte  Domino  fa- 
milùe  populorum  : afiertc 
Domino  gloriam  & impe- 
rium. 

19.  Date  Domino  glo- 
riam, nomini  ejus  : levate 
lâcrificiuro,  & venite  in  conC- 
peAu  ejus  : & adorate  Do- 
minum  in  décoré  Tanâo. 

50.  Commoveatur  i facie 
ejus  omnis  terra  : ipreenim 
fundavit  orbem  immobilcm. 

3 1 . Lsrtentur  cot-li  & exiil- 
tet  terra  : & dicant  in  natio- 
nibus,  Dominus  régna  rit. 


_ 51.  Tenet  marc,  & plé- 
nitude ejus  : exultent  agri , 
& omnia  quxin  eis  funt. 
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^5.  Tune  buebbunt  ligna 
faltus  coram  Domino  : ^uia 
vcnic  judicare  terrain. 

34.  Confitemim  Domino, 
quoniam  bonus:  quoniamin 
zternum  mifericordia  ejus* 


5 5.  Les  arbres  des  forêts  chanteront  alors 
les  louanges  du  Seigneur  en  fa  pré/ence , 
parce  qu’il  eft  venu  pour  juger  la  terre. 

34.  Rendez  gloire  au  Seigneur,  parce  qu’U 
eft  bon,  parce  que  fa  miféricorde  eft  éter- 
nelle. 


jr.  EtdiciteiSalvanosDeuj 
falvator  nofter  ; & congrega 
nos , & enie  de  gentibus , ut 
confiteamur  noinini  fanôo 
tuo , & exultemus  in  carmi- 
nibus  tuis. 


jC.  Bencdifliis  Dominui 
Deus  Ifracl  ab  xterno  urque 
in  xternum.&  dicat  omnis 
populus  ; Amen  , Sc  hyra- 
num  Domino. 


3 J.  Et  dites -lui  : Sauvez-nous,  ô Dieu, 
êtes  notre  Sauveur  ; raffemblez-nous , 6c 
retirez-nous  du  milieu  des  nations  , aün  que 
nous  rendions  gloire  à votre  faint  nom,  6c 
que  nous  témoignions  notre  joie  par  de  falnts 
cantiques. 

35.  Que  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  foit 
béni  dans  tous  les  fiecles  , ôc  que  tout  le 
peuple  dife  : Amen  , ôc  chante  les  louanges 
du  Seigneur. 


III.  David  t après  avoir  réglé  tout  ce  qui  regardoit  U fervice  du  Seigneur  ^ 
congédie  le  peuple  , (y  fe  retire  dans  fa  maifon.  • 


57,  Rcliquit  itaqoe  ibi  co- 
nm  area  iœderis  Domini, 
•Alaph  & fratris  ejus , ut  mi- 
niftrarent  in  confpeCiuarc* 
jugiter  , per  üngulos  dics , 
& vices  Tuas. 


38.  Porto  Obededom , 8c 
fratres  ejus  Texoginta  0^  3 
& Obededom  filium  Idithun, 
& Hofa  conftituit  janitores. 

39.  Sadoc  autem  (àcer- 
dotem , & fratres  ejus  (âcer- 
dotes , coram  tabernaculo 
Domini  in  excelfo,  quod 
état  in  Gabaon , 


40.  ut  ofFcrrent  holocauita 
Domino  fuperaltare  holo- 
cautomads  jugiter , mane& 
vefpere , juxta  omnia  qux 
lcripia  funi  in  Icge  Domini, 
quam  prxcepit  Ilraeli. 

4 1 , Et  poA  eum  Meman , 


37.  David  laifla  donc  en  ce  lieu  , devant 
l’arche  de  l’alliance  du  Seigneur , Àfaph  ôc 
fes  fteres , afin  qu’ils  ferviflênt  continuelle- 
meiit  enpréfence  de  l’arche , en  s’acquittant 
tous  les  ;ours  de  leur  miniftere  chacun  à leut 
tour.- 

38.  Il  établit  Obededom  ôc  fes  freres,  qui 
étoient  au  nombre  de  foixante  6c  huit,  ôc  Obe- 
dedom fils  d’Idithun  avec  Hofa  pour  por- 
tiers. 

3P.  Ety  après  avoir  établi  Ahiathar  pour  faire 
les  fonctions  de  grand-prêtre  devant  P arche  à Je- 
rujalem , il  établit  auffi  Sadoc  ôc  ceux  de  fa 
maifon  pour  faire  les  fondions  de  prêtres 
devant  le  tabernacle  du  Seigneur  fur  le  lieu 
élevé  de  Gabaon , 

40.  afin  d’y  offrir  continuellement  des 
holocauftes  au  Seigneur  fur  l’autel  deftiné  à 
ces  fortes  de  facrifices , tant  le  matin  que  le 
foir , fuivant  tout  ce  qui  eft  ordonné  dans  la 
loi  que  le  Seigneur  a preferite  à Ifraël. 

4 1 . Après  Sadoc,  étoit  H eman  ôc  Idithun, 
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avec  les  autres  choifis  pour  le  fervice  du  ta-  * idithun , & reliquo!  eleo 
I I J I t ' r I ’-l  J ■ tos,unumquemquevocabu- 
i>ernac/edeGabaon,chicunleionq\i  ilsétoient  jo  fuo  ad  confitendum  Do- 

marqués  pour  chanter  les  loiianges  du  Sei-  mino  iQuoniaminjEtermun 

gneur , en  difant  : Que  fa  miféricorde  eft  éter- 

nelle. 


42.  Heman  6c  Idithun  joüoient  aufll  de 
la  trompette  , touchoient  les  timbales  6c 
tous  les  autres  inftrumens  de  mufique , pour 
chanter  les  loiianges  de  Dieu.  Mais  , pour 
les  fils  d’Idithun , le  Roi  les  établit  portiers 
d Gabaon , comme  Obededom  Ho/d  l’étoient 
d Jerufalem. 

4J.  Eufuite  chacun  s’en  retourna  en  fa 
maifon.  Et  David  fe  retira  au(ft  pour  faire 
part  à fa  famille  de  la  bénédiûion  de  ce  jour. 


41.  ncmanqooquescldi- 
thun  canentes  tubâ , & qua- 
cicntes  cymbalâ  , & omnia 
muficonim  organa  , ad  ca- 
nendum  Deo  : filios  autcm 
Idichun  fecii  efTe  porcarios. 


43.  Reverfufque  eft  omnis 
populus  in  domum  fuam  ; 
& David  , ut  bencdicercc 
etiam  domui  fuar. 


T - 

CHAPITRE  XVII. 


§.  I.  David  a dejfein  de  bâtir  un  temple  au  Seigneur  .•  mais  Dieu  envoie  Nathan 
lui  dire  que  cet  honneur  ejl  réfervé  à fin  fils. 


L’an  du  monde  25160.  Avant  J.  C.  1044. 


11.  L^Avid  étant  établi  dans  fon  palais , dit 
au  prophète  Nathan  : Me  voici  logé  dans  une 
maifon  de  cedre , 6c  l’arche  de  l’alliance  du 
Seigneur  eft  encore  fous  des  tentes  de  peaux 
de  bêtes. 

2.  Nathan  répondit  à David:  Faites  tout 
ce  que  vous  avez  dans  le  cœur  ; car  Dieu  eft 
avec  vous. 

5.  Mais  la  nuit  fuivante  Dieu  parla  à Na- 
than , 6c  lui  dit  : 

4.  Allez- vous -en  trouver  mqn  ferviteur 
David  f 6c  dites-lui:  Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur : Vous  ne  me  bâtirez  point  de  maifon 
pour  y faire  ma  demeure  : & je  tfen^ai point 
ce  foin  y 

y.  car  je  n’ai  point  eu  de  maifon,  ni  de 
demeure , depuis  le  rems  que  j’ai  tiré  Ifraël 
de  l’Egypte  jufqu’à  préfent  : mais  j’ai  été  fous 


I.  Cum  autem  habiurec 
David  in  domo  fua , dixit  ad 
Nathan  prophetam  ; Ecce 
ego  habitoin  domo  cedrina; 
area  autem  fotderis  Domint 
fub  pellibus  eft.  ' 

i.  Et  ait  Nathan  ad  Da- 
vid : Omnia , qua:  in  (orde 
tuo  funt , iàc  : Deut  enim 
tecum  eft. 

3.  Igitur  noâe  ilia  fâéhif 
eft  fermo  Dei  ad  Nathan  , 
dicens  : 

4.  Vade , & loquere  Da- 
vid fervo  meo  ; Hatc  dkit 
Dominus  : Non  atdificabis  tu 
mihidomumad  habitandum. 


3.  Nequeenim  maiift  in 
domo  ex  eo  tempore  quo 
eduxi  ITrael , ufque  ad  diem 
hanc;  fed  fui  femper  muuw  s 

Xüj  . 
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loca  tabetnaculi,  Si  in  ten-  dgg  tentes  , changeant  toûjouTS  de  lieux  où 
l’on  drelToit  mon  pavillon  ; & je  ne  m'en  fuis 
jamais  plaint.  • 

6.  En  effet,  quand  je  demeurols  avec  tout 

judic^'ïfràëu  ie  peuple  d’Ifraël  , ai-ie  jam:^  parlé  à au- 
eperam  ut  paf-  cun  dcs  Jugcs  d’Ifraël , à qui  j’avois  com- 
. ..  d’avoir  foin  de  mon  peuple  ? ôc  lui 

ai-je  dit  : D’où  vient  que  vous  ne  m’ayez 
point  bâti  de  maifon  de  cedre  ? 

7.  Vous  direz  donc  maintenant  à mon  fer- 
viteur  David:  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur 
des  armées  : Je  vous  ai  choifi  lorfque  vous 
meniez  paître  des  troupeaux  de  moutons , 
pour  vous  établir  chef  de  mon  peuple  d’If- 
raël; 

8.  & j’ai  été  avec  vous  pat-tout  où  vous 
marchiez  ; j’ai  exterminé  tous  vos  ennemis 
devant  vous , & fai  rendu  votre  nom  aulfi 


(,  manens  cnm  omni  If- 
tael.  Numquid  locutus  fum 
faltem  uni  ' " 
quibus  pnteeperam 
cerenc  populum  meum  , & 
dixi  : Quare  non  atdificaûu 
niihi  domum  cedrinam  i 


7.  Nunc  itaque  (ïc  loquérk 
ad  fervum  meum  David  : 
H»c  dicit  Dorainus  exerci- 
tuum  ; Ego  tuli  te , cùm  in 
paTcuis  fequererit  gregem  , 
ut  elTes  dux  populi  mei  If- 
lael. 


8.  Et  fui  tecum  quocum- 
que  perrexilti  ; & interfeci 
omnes  inimicos  tuos  coram 
te , fecique  tibi  nomen  quafi 

unius  magnorum,  qui  ccle-  üluilte  quc  Celui  des  grands  hommes  qui 
branturin  terra.  font  cél^res  dans  le  monde. 

9.  Et  dedi  locum  populo  p.  J’ai  donné  un  lieu  à mon  peuple 

SKATÆC  « . «C  ily  demeurtn. 

commovebitur:  necfiliiini-  fans  être  ébranlé  a 1 avemr  ; ôc  les  enranvd’i- 
qukam  altèrent  eor,  ficut  à niquité  ne  l’humilieront  plus,  comme  Us  ont 
|irmapio«  auparavant , 

10.  ex  diebns  quibus  dedi  i O.  depuis  le  tems  quc  j’ai  donné  des  Ju- 

» ■"»"  d-Ifael,  & que  i’»i  homi- 

itiicos  tuos.  Annuntio  ergo  lié  tous  VOS  ennemis  devant  vous.  Je  voug 
déclare  donc  que  le  Seigneur  doit  établir 
votre  maifoit. 

1 1.  Et  lorfque  vos  jours  feront  accomplis' 
pour  aller  avec  vos  peres  , j’éleverai  fur  le 
trône  après  vous  , dit  le  Seigneur,  un  de  votre 
race  & de  vos  enfans,  & j’affermirai  fou 
régné. 

12.  Ce  lèra  lui  qui  bâtira  une  maifon  à 
mon  nom  ; & j’établirai  fon  trône  pour  ja- 
mais. 

I J.  Je  ferai  fon  pere , 6c  il  fera  mon  fils  : 
6c  je  ne  retirerai  point  ma  miféricorde  de  def- 
auferam  ab  eo,  ficut  abftuli  lus  lui , Comme  JC  l’ai  retirée  de  deffus  votre 
abeo  qui  ante  te  fuit.  prédéceffcUr.  * 


' ergo 

tibi , quàd  ïdificaturus  fit  ti- 
bi Dominât  domum. 

II.  Cumque  implercris 
dies  tuos  ut  vadas  ad  patres 
tuos , fufeitabo  femen  tuum 
poil  te  , quod  erit  de  filiis 
tuis  : 3c  llabiltam  legnum 
cjut. 

11.  Ipfe  zdificabit  milii 
domum  , & firmabo  folium 
ejus  ufque  in  zternum. 

1 3.  Ego  ero  ei  in  patrem, 
Sê  ipfe  erit  mihi  in  filium;  & 
jnifericordiam  meam  non 
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1 4.  Mais  je  l’établirai  dans  ma  maifon  & 
dans  mon  royaume  pour  jamais  ; & fon  trône 
fera  très-ferme  pour  toujours. 

ly.  Nathan  parla  donc  dans  ces  mêmes 
termes  à David  , & lui  rapporta  tout  ce  que 
Dieu  lui  avoitfait  entendre  dans  cette  vifion. 


- 14.  Et  ftatuam  eumindo- 
mo  mea , & in  regno  meo 
ufque  in  fcmpitcrnum  : & 
thronus  ejtis  erit  iirmiflîmut 
in  ptrpetuum. 

15.  Juxta  omnia  verba 
hxc , & iuxta  univcrfam  vi- 
(ioncm  iuatn , lie  locucut  eft 
Nathan  ad  David. 


II.  David  vi»nt  devant  le  Seigneur.  Il  lui  témoigne  fa  reconnoijfance  de  fes 
bienfaits  ^ &"  lui  offre  fa  priere  avec  beaucoup  de  ferveur. 


iS.  Enfuite  le  Roi  David  étant  venu 
devant  le  Seigneur , & s’y  étant  arrêté , il  lui 
dit  .-Qui  fuis-;e,  ô Seigneur  mon  Dieu  ? & 
quelle  eft  ma  maifon , pour  mériter  que  vous 
me  fàlliez  de  fi  grandes  grâces  ? 

1 7.  Mais  eda  vous  a encore  paru  peu  de 
chofe  : deft  pourquoi  vous  avez  voulu  affu- 
rer  votte  ferviteur  de  l’établifTement  de  fa 
maifon , même  pour  les  fiecles  à venir  ; ôc 
vous  m’avez  rendu  plus  confidérable  que 
tous  les  autres  hommes  ^ ô Seigneur  mon 
Dieu. 

18.  Après  celd  , que  peut  faire  David , en 

voyant  jufqu’où  vous  avez  élevé  votre  fervi- 
teur , & comment  vous  vous  êtes  fouvenu 
de  lui?  ^ • 

i.p.  Oui,  Seigneur,  c’eft  pour  l’amour  de 
votre  ferviteur  que , félon  vos  defleins , vous 
en  avez  ufé  envers  lui  d’une  maniéré  fi  ma- 
gnifique , & que  vous  avez  voulu  faire  con- 
noître  tant  de  grandes  chofes. 

20.  Seigneur , nul  n’eft  femblable  à vous  ; 
fie  il  n’y  a point  d’autre  Dieu  que  vous , en- 
tre tous  ceux  dont  nous  avons  entendu  par- 
ler. 

2 1 . En  effet , y a-t-il  encore  un  autre  />?»- 
pie  femblable  à votre  peuple  d’Ifracl , cette 
nation  unique  fur  la  terre,  dont  Dieu  ait 
daigné  s’approcher  pour  la  délivrer  de  capti- 
vité, & en  faire  un  peuple  qui  lui  fut  parti- 
culièrement confacré , & pour  chaffer,  par 


id.  Cumque  veniflèt  rex 
David,  & fedilTet  coram  Do- 
mino , dixit  : Quis  ego  fum. 
Domine  Deus , & qui  do- 
mus  mea , ut  przftares  milii 
talia? 

17.  Sed  & hoc  parumvi- 
Tum  eft  in  confpeân  tuo, 
ideoque  locutus  es  fuper  do- 
mum  fervi  cui  etiam  in  fu- 
turum  ; & fecifti  me  fpeâa- 
bilem  fuper  omnes  homines, 
D ominDeus. 


18.  Quid  ultrdaddere  po-- 
teft  David , cùm  in  glorifi- 
caveris  fervum  tuutn , & co- 
gnovecis  eum  i 


ip.  Domine,  propterfa- 
mulum  tuumjuxta  cor  tuum 
fecifti  omnem  magnificen- 
tiam  hane , nota  elfe  vo- 
luifti  univerfâ  magnalia. 


xo.  Domine , non  eft  (ï- 
milis  tui  : & non  eft  aliu, 
Deus  abfque  te,  ex  omnibus, 
quos  audivimus  auribus  nof- 
crls. 

II.  Quis  enim  eft  alius , 
ut  populus  tuus  Ifrael,  gens 
una  in  terra  , ad  quam  per- 
rexit  Deus , ut  liberaret , & 
faceret  populum  ftbi,  & ma- 

fniiudinc  fua  atque  terrori- 
us  ejiceret  nationes  à fàcie 
ejus , quem  de  Ægypco  lib»; 
rarat  ! 
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fa  paiflance  & par  la  terreur  de  fin  «oot,  tou- 
tes les  nations  de  devant  ce  peuple  qu’il 
avoit  tird  de  l’Egypte  ? 

aa.Ainfi,  Seigneur,  vous  avez  établi  vo- 
tre peuple  d’Ifraël  pour  être  à jamais  votre 
peuple  ; & vous  avez  bien  voulu  être  fon 
Dieu. 

2 J.  Confirmez  donc  maintenant  pour  ja- 
mais , Seigneur  , la  promelTe  que  vous  avez 
faite  à votre  ferviteur  pour  lui  & pour  fa 
maifon , & accomplilTez-la  félon  votre  pa- 
role. 

24.  Que  votre  nom  demeure  dans  Ifra'él , 
& y foit  glorifié  éternellement.  Qu'on  dife 
par-tout  ; Le  Seigneur  des  armées  eft  le  Dieu 
d’Ifraël  ;■  & la  maifon  de  David  fon  ferviteur 
fubfille  toujours  devant  lui. 

2 J.  Car c’eft vous.  Seigneur  mon  Dieu, 
qui  avez  révélé  à votre  ferviteur  que  vous 
vouliez  lui  établir  fa  maifon  ; & c eft  pour 
cela  que  votre  ferviteur  eft  rempli  de  con- 
fiance pour  vous  offrir  fa  priere. 

26.  Je  reconnois  donc  Maintenant,  Sei- 
gneur , ^ue  vous  êtes  Dieu.  Et  c’eft  à votre 
ferviteur  que  vous  avez  fait  ces  graines  pro- 
meffes.  yJccomp/iJfez-les , Seigneur. 

27.  Vous  avez  déjà  commencé  à bénir  la 
maifon  de  votre  ferviteur  ; béntjfez-la  de  plus 
en  plus , afin  qu’elle  fubfifte  éternellement 
devant  vous.  CPeJi  ce  que  fai  lieu  â'efpérer  ; 
car  puifque  vous  la  béniffez.  Seigneur,  elle 
fera  bénie  pour  jamais. 


11.  Et  pofuifti  populum 
tuum  Ifnel  tibi  in  populum 
ufque  in  xternum,  & tu  Do- 
mine faâut  es  Deus  ejus. 

SJ.  Nunc igitur Domine , 
fermo , quem  locutus  es  fa- 
mulo  tuo , & fuper  domum 
ejus , confirmetur  in  perpe- 
tuum , & £k  ficut  locutus  es. 


14.  Permaneatque  & ma- 
gnificetur  nomen  tuum  uf- 
que  in  (ëmpiternum  ; 8c  di- 
catur  : Dominus  exercituum 
Deus  Hrael,  & domus  David 
fervi  ejus  permanens  coram 
eo. 

lî.  Tu  cnim  Domine 
Deus  meus  revelafti  auricu> 
lam  (ervi  tiii , ut  zdi^ares 
ei  domum  : & idcircà  invc>* 
siit  Tenais  tuus  fidudam , ut 
oret  coram  te» 

fttf.  Nunc  ergo  Domine, 
tu  es  Deus  : & locutus  es  ad 
fervumtuum  tanta  benefida. 


27.  Et  cœpîfti  benedicere 
domui  fervi  mi , ut  fit  fem- 
per  coram  te  : te  cnim , Do- 
n^e , benedicente , benc- 
diâa  Cfitiw  perpetuum. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XVIII. 


§.  I.  David  bat  Us  Pkiliftins  ^ défait  Us  Moahites  U Roi  deSaha.  Il  s'ajfujettit 
la  Syrie  ^ enUve  Us  richejfes  des  villes  de  Thebatk  ù"  de  Chun^  reçoit  des  com-^ 
plànens  du  Roi  £ Hemath  qui  lui  demande  fin  alliance. 


L’an  du  monde 


I.  A Près  cela , David  battit  les  Philiftins  ; 
il  les  humilia,  & retira  Geth  avec  fes  dé- 
pendances d’entre  leurs  mains. 

2.  Il  défit  aufii  les  Moabites , & fe  les 
alTujettit , & les  obligea  de  lui  payer  tribut. 

5.  En  ce  mêmetems,  David  Dattit  encore 
Adarezer  Roi  de  Soba  dans  le  pays  d’He- 
math  , lorfqu’il  marcha  pour  étendre  fon 
empire  jufqu’au  fleuve  de  l’Euphrye  , félon 
les  ordres  du  Seigneur, 

4.  David  lui  prit  donc  mille  chariots  & 
fept  mille  hommes  de  cheval , avec  vingt 
mille  hommes  d’infanterie.  Il  coupa  les  nerfs 
des  jambes  à tous  les  chevaux  des  chariots , 
hormis  cent  attelages  qu’il  réferva  pour  fon 
fervice. 


t.  Faâum  ell  autem  poil 
h*c  , at  pcrcuteret  DaviJ 
Plülillhüm,&  humiliaret  cos, 
& tollerec  Geth  , & Alias 
ejus , de  manu  Philifthiim , 
i.  percutcretque  Moab, 
& fièrent  Moabitr  fervi  Da- 
vid , orterentes  ei  muncra. 

3.  Eo  tempore  perculfit 
David  ctiam  Adarezer  re- 
gem  Soba  regionis  Hemath 
quando  perrexit  ut  4ilalarcc 
imperium  fuum  ufque  ad  Au- 
men  Euphraten. 

4.  Cepit  ergo  David  mille 
quadrigas  ejus , & fepteni 
millia  equiium , ac  viginti 
millia  virorum  pcdiiuiii , 
fubnervavitque  omnes  equos 
curruum  , exceptis  centuin 
quadrigis  , quas  refervavit 
fibi. 


J.  Les  Syriens  de  Damas  vinrent  au  fe- 
cours  d’Adarezer  Roi  de  Soba:  mais  David 
en  défit  vingt-deux  mille. 

6.  Il  mit  garnifon  dans  Damas  pour  tenir 
la  Syrie  foumife , & fe  la  rendre  tributaire. 
Et  le  Seigneur  l’afTifta  dans  toutes  les  guer- 
res qu’il  eiureprenoit. 

7.  David  prit  aufii  les  carquois  d’or  des 
foldats  d’Adarezer , ôc  les  porta  à Jerufalem. 

8.  Il  enleva  encore  une  grande  quantité 
d’airain  des  villes  de  Thebath  & de  Chun , 
fujettes  au  Roi  d’Adarezer  , dont  Salomon 
fit  faire  cette  grande  mer  d’airain , avec  les 
colomnes  & les  vafes  de  môme  métal. 

p,  Thoü , Roi  d’Hemath  , ayant  appris 
Tome  n.  part.  Il, 


Supervenit  autenv&  Sy- 
rus  DamafeenuSf  ut  auxi- 
liumjjrxbcret  Adarezer  régi 
Soba:  Ted  & hujus  percuOic 
David  viginti  duo  millia  vi- 
rorum. 

6.  Et  pofuit  milites  in  D.^« 
mafeo , UC  Syria  quoque  fer- 
viret  libi,  & od'erret  munera» 
Adjuvitque  eum  Dominus 
in  cunâis^d  qux  perrexerat* 

7.  TuUc  quoque  David 
pharctras  aurcas , quas  ha- 
buerani  fervi  Adarezer»  & 
actulic  cas  in  Jerufalem. 

8.  Neenon  de  Thebath  3c 
Chun  , urbibus  Adarezer  » 
xris  plurimum  » de  quo  fecit 
Salomon  marc  xncum  » Sç 
columnas , 3c  vafa  arnea» 


Quod  c4m  audLTet 

y 
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Thoü  rex  Hcmatli , p«rcuf-  que  David  avoit  défait  toute  l’armée  d’Ada* 

lîfle  videlicet  David  omncm  n • Cf,ha 

exercitum  Adare^r  regis  rCZCr  KOl  de  OODa  , 

mific  Adoram  filium  ,0.  envoya  Adoram  ou  Joram  fon  fils  au 

fuum  ad  regem  David,  ut  P3vi(J  pour  lui  demander  fon  alliance  , 

poftiilarct  ab  CO  pacetn,  ^ A4 

coP£iratularctitrci,quôd  per-  ÔC  lui  tcmoigna  fa  Joic  QC  Ce  (jU  11  aVOlt  dC* 

ciuriiiei  & expugnailét  Ada-  ^ vaincu  entièrement  Adarezer 

• My4«rorltir>t*K  nnmn^  . .. 


rezer:  adverlanus  quippe  e- 
rac  Tbou  Adarezer. 


car 


1 hoü  éioit  ennemi  d’Adarezer. 


§.  II.  David  confaert  au  Seigneur  toictes  Us  rickejfes  qu'il  avoit  prifis  fur  fis  oi- 
neinis.  Ses  gineraux  lui  ajjujettijjint  l’Iditmée.  l^oms  de  fis  principaux  ofiieierst 


1 1 . Sed  & emma  vafa  au- 
tca  , & argenea , & *nea  , 
confecravit  Davi-j  rex  Do- 
mino , cum  argent©  au- 
ro  t <)uo<i  tuierat  ex  univer£s 
gemibt&9  t.im  de  Idumaea  y 
te  Moab,  & fUiis  Ammon, 
quam  àt  b'hüilÜuim  & A- 
inaicc. 

lî.  Abifai  veto  filius  Sar- 
TÎaf  pert^ufTii  Kdom  in  va. le 
$;:!  narum  > dccem  & oâo 
ituiiia  : 

13,  & conllin  itin  Ev’om 
prziSdium  , ut  fervirct  Idu- 
mza  David:  (alvavitque  Do- 
minus  David  in  cuncb«,  ad 
quz  perrexerat» 


14.  Regnavit  ergo  David 
ftiper  umverfum  llrael,  fie 
{ai.iebat  judicium  atque  jul^ 
titiam  cucâo  populo  fuo. 

15,  Porro  Joab  filius  Sar- 
viz  crat  fuper  exercîtuni , fie 
Jofaphat  fuius  Ahiludà  coin* 
snencariis. 

i^.  Sadoc  autem  filivs  A- 
(hitob  f fie  Achimelec  filius 
Al  iatbar , facerdotes  : fit  Su- 
fu  , ilriba, 

17.  Panaias  qnoque  filius 
Joindz  fuper  legiones  Cere- 
thi,  ficFheietbjî  porro  fil >i 
David  sprimiadmanum  ré- 
gi*. 


11.  Le  Roi  David  confacra  au  Seigneur 
tous  les  vafes  d’or , d'ar^nt  & d’airain  qu//~ 
doram  lui  avo  t apportés , avec  ce  qu’il  avoit 
pris  d’or  & d’argent  fur  tous  æs  peuples  y 
tant  fur  les  Idumcens  , les  Moatites  & les 
Ammonites,  que  fur  les  Philifiins  fit  les 
Amalécites , fans  en  rien  réferver  pour  lui. 

12.  Abifaï  fils  de  Sarvia  défit  aufli  dix- 
huit  mille  Iduméens  dans  la  vallée  des  Sa- 
lines. 

I J.  Il  mitgamifon  dans  les  villes  de  l’Idu- 
mée  , pour  tenir  cette  province  dans  l'obéif- 
fance  de  David.  Et  le  Seigneur  conferva 
toujours  Dav'id  dans  toutes  les  expéditions 
qu’il  entreprit. 

14.  David  régna  donc  fur  tout  Ifraël;  & 
dans  les  jugemens  qu’il  rendoit , il  faifoic 
juftice  à tout  fon  peuple.  * 

I y.  Joab  fils  de  Sarvia  étoit  général  de  fes 
armées;  ôc  Jofaphat  fils  d’AhÜud  avoit  la 
charge  des  requêtes. 

15.  Sadoc  fils  d’Achitob  & Achimelech 
fils  d’Abiathar  , étoient  grands  prêtres.  Sufa 
ou  Saratas  étoit  fecrétaire. 

17.  Banaïasfils  de  Joïadacommandoitles 
Cerethiens  & les  Phelethiens.  Mais  les  fils 
de  David  étoient  les  premiers  auprès  du  Roi. 


f 
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CHAPITRE  XIX. 


§.  I.  David  envoie  des  Atnbajfaieurs  à Hanon  Roi  des  Ammonites  ^ pour  le  eon- 
foler  de  la  mort  de  Naas  fin  pere.  Ce  Prince  mal  confiilld  outrage  lej  ambufi 
fadeurs  de  David  ^ (ir  fi  prépare  à lui  faire  la  guerre. 

■ L’an  du  monde  2967.  Avant  J.  C.  1037. 


I.  iN  Aas  Roi  des  Ammonites  dtant  mort, 
fon  fils  régna  en  fa  place. 

2.  Alors  David  dit:  Je  veux  témoigner  de 
rafFe£üon  à Hanon  fils  de  Naas , parce  que 
fon  pere  m’a  obligé  lorfque  je  fuyais  la  colere 
de  Saul.  Il  envoya  donc  des  ambaffadeurs 

Sour  le  confoler  de  la  mort  de  fon  pere. 

lais  quand  ils  furent  arrivés  fur  les  terres 
des  Ammonites  pour  confoler  Hanon  , 

3.  les  principaux  du  pays  dire0|à  ce  Prince: 
(Vous  croyez  peut-être  que  ce  foit  pour 
rendre  quclqu 'honneur  à la  mémoire  de  vo- 
tre pere  que  David  a envoyé  ici  des  ambaf- 
fadeurs pour  vous  confoler:  & vous  ne  voyez 
pas  qu’ils  n’y  font  venus  que  pour  recon- 
noître  votre  pays , pour  y découvrir  tout,  & 
pour  remarquer  jufqu’aux  moindres  chofes. 

4.  Hanon  qui  les  crut  fit  donc  rafer  la  tête 
& la  barbe  aux  ferviteurs  de  David , leur  fit 
couper  leurs  robes  depuis  le  haut  des  cuifles 
jufqu’aux  pieds , ôc  les  renvoya  enfuite  après' 
les  avoir  ainft  outrages. 

y.  Lorfqu’ils  s’en  furent  allés,  & qu’ils 
eurent  fait  favoir  à David  ce  c^ui  étoit  arri- 
vé , il  envoya  au-devant  d’eux  a caufe  de  ce 
grand  outrage  qu’ils  avoient  ret;û  , & leur 
ordonna  de  demeurer  dans  quelques  maifbns 
qu'on  avoit  rebâties  à Jéricho  jufqu’à  ce  que 
leur  barbe  fut  crue , & de  revenir  enfuite. 

‘ 6.  Mais  les  Ammonites  voyant  bien  qu’ils 
avoiciit  offimfé  David,  envoyèrent,  tant  de 


I . Accidit  autem  uc  more- 
retur  Naas  rex  filiorum  Am- 
mon , & regnaret  Etius  cjut 
pro  CO. 

1.  Dixitque  D3vid:Faciam 
mircricordiam  cum  Hanon 
filio  Naas  : prxditit  enint 
mthipaterejusgraôam.  Mi- 
fitque  David  nuntios  ad  con- 
folandum  eum  fuper  morte 
patris  fui.  Qui  cùm  perve- 
nilTent  in  terram  filiorum 
Ammon,  ut  confolarentur 
Hanon , 

3 . dixerunt  principes  filio- 
rum Ammon  ad  Hanon  : Tu 
forfitan  putas,qu6d  David  ho- 
noris  causa  in  patrem  tuum 
miferit  qui  confolentur  ter 
ncc  animadvertis , quôd  ut 
explorent , & invefiigent,  Sc 
fcruientur  terrartyuam , ve- 
nerinc  ad  te  fervi  ejus. 


4.  Igitur  Hanon  pucroi 
David  decalvavit , & rafit , 
& prxcidit  tunicas  corubi  à 
naiibus  ufquc  ad  pedes , & 
ditnifit  eos. 


S.  Qui  cùm  ab;i(Tent,  St 
hoc  mandafient  David , mi- 
fît  in  occurfum  eorum  (gran- 
demenim  contnmeliam  fuf- 
tinuerant)  & prxccpit  ut  ma- 
nerent  in  Jéricho , doncc 
crcfcerct  barba  eorum , St 
tune  revcrtereaiur. 


e.  Videntes  autem  filH 
Aduboii  , quôd  injuriam  fe- 


> 
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citTentDaviJ,  tamHanon,  la  part  d’Hanoii , que  de  celle  de  tout  le 
qudmrcUquusi^pulus,^  peuple,  mille  talens  d’argent  pour  acheter 

utconducercmfibideMefo-  dcs  chariots  de  gucrre  f & lever  de  la  cava- 
potamia , & de  Syria  Maa-  j ^ j jvidlopotamie  , dans  la  Syrie  de 

cha,  & de  Soba,  currusSc  i „ j 

equiie».  Maacha  6c  dans  Soba. 

7.  Conduxeruntque  tri-  jjj  aflemblercnt  donc  trente-deux  mille 

g"e\t%bacha”:  hommes  marnés  fur  des  chariots,  ôc  engage- 
puio  ejus.  Qui  cùm  venif-  rgnt  Ig  Roi  de  Maacha  avec  fes  fujets  dans 
îo'n’e  Med^bt'nia  qùtju;  leur  parti.  Tous  ces  gens  s’étant  mis  en  mar- 
Ammon congregaiideurbi-  chc , vinrent  campet  vis-a-vis  de  Medaba 
busfuis,venetumadbellum.  p Et  les  Ammonites  s’étant  auflfi 
aflemblés  de  toutes  leurs  villes  j fe  prépa- 
rèrent à la  guerre. 

§.  1 1.  David  envoie  Joah  avec  fes  meilleures  troupes  contre  les  Ammonites  Gr 
leurs  Aillés.  Joab  Us  défait  ^ Ér  revient  à Jerufalem. 


*.  Quod  cùm  audiffet  Da- 
TÎd,  mifit  Jorb,  & omnem 
excrcitum  vironim  fottium  : 


y.egreHiquefilii  Ammon, 
dircxeriim  acicm  juxta  por- 
lam  civiiatis:  reges  autem  , 
qui  ad  auxilium  ejus  véné- 
rant , fepaiatùn  in  agro  Ae- 
tetunu 

V 

10.  Igitur  Joab,intelligens 
bellum  ex  adverfo  & poA 
lergum  contra  le  fieri , ele- 
git  viros  fortiflimos  de  uni- 
verfo  Ifrael,  & perrexit  con- 
tra Syrum. 

1 1.  Reliquam  autem  par- 
tem  populi  dédit  fub  manu 
Abifai  fratris  fui;  & perrexe- 
runt  contra  filios  Ammon. 

ta.  Dixitque  : Si  vicerit 
me  Syrus,  auxilio  eris  mi- 
hi  : fi  autem  (uperaverint  te 
filii  Ammon,  ero  tibiinpra:- 
fidium. 

1 3.  Confortare,  & agaimis 
y^riliter  pro  populo  noAro, 

pro  uibibus  Dei  noAri: 
Pominus  autem , quod  in 
copCpeflu  fuo  bonum  eA, 
faciet. 

14.  Penntit  ergo  Joab , & 


8.  Lorfque  David  eut  été  informé  de  tous 
ces  préparatifs,  il  envoya  Joab  avec  toutes 
fes  meilleur^  troupes. 

9.  Les  Ammonites  s’étant  avancés  pour 
le  combattre , rangèrent  leur  armée  en  ba- 
taillé près  de  la  ville  de  Medaba.  Et  les  Rois 
qui  étoient  venus  à leurs  fecours  campèrent 
leparément  dans  la  plaine. 

10.  Ainli  Joab  ayant  remarqué  qu’on  fe 
préparoit  à le  combattre  , ôc  de  front  & par 
derrière , prit  l’élite  de  toutes  les  troupes 
d’Ifraël , & marcha  contre  les  Syriens. 

1 1.  Il  donna  le  relie  de  l’armée  à Abifaï 
fon  firere  pour  marcher  contre  les  Ammo- 
nites ; 

12.  ôc  lui  dit  : Si  les  Syriens  ont  de  l’avan- 
tage fur  moi , vous  viendrez  à mon  fecours  ; 
ôc  fi  les  Ammonites  en  ont  fur  vous  , j’irai 
aujfi  pour  vous  fecourir. 

I J.  AgilTez  en  homme  de  cœur , ôc  com- 
battons généreufement  pour  notre  peuple  > 
ôc  pour  les  villes  de  notre  Dieu  : ôc  le  Sei- 
gneur ordonnera  de  tout  comme  il  lui  plaira. 

1^.  Joab  marcha  donc  contre  les  Syriens 
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avec  les  troupes  qu’il  commandoit , les  bat- 
tit & les  mit  en  fuite. 

ly.  Les  Ammonites  voyant  la  fuite  des 
Syriens,  s’enfuirent aulli  eux-mêmes  de  de- 
vant fon  frere  Abifaï , & fe  retirèrent  dans 
la  ville.  Et  Joab  s’en  retourna  à Jerufalem. 


populus  qui  cum  eo  erat  » 
contra  Syrum  ad  praslium  : 
& fugavit  cos. 

15.  Porrè  fiiii  Ammon  vi- 
dcntes  quod  fugilfct  Syrus  ^ 
ipfî  quoque  fugerunt  Abifaï 
fratrem  ejus,  & ingreflî  funt 
civitatem  : revcrlufque  eft 
etiam  Joab  in  Jerufalem, 

5.  III.  Lts  Syriens  arment  de  nouveau.  David  marche  contreux  ^ les  défait 

fir  les  ajfujettit. 


i(î.  Lôrfque  les  Syriens  eurent  vû  que 
leur  armée  n’avoit  pû  fe  foûtenir  devant  If 
raël , ils  envoyèrent  folliciter  les  autres  Sy- 
riens qui  étoient  au-delà  du  fleuve  de  r Eu- 
phrate, ôcles  engagèrent  à venir  à leur  fe- 
cours.  Sophac  général  de  l’armée  d’Adare- 
zer  les  commandoit. 

1 7.  David  en  ayant  reçu  nouvelle , a/Tem- 
bla  toutes  les  troupes  d’ifraël , pafla  le  Jour- 
dain , âc  vint  fondre  tout  d’un  coup  fur  eux, 
en  les  attaquant  de  front  avec  Ion  armée 
rangée  en  bataille , & eux  de  leur  côté  foii- 
tenant  ce  rude  choc  avec  beaucoup*de  valeur. 

18.  Mais  enfin  les  Syriens  ne  pouvant  ré- 
Jifter  aux  efforts  des  troupes  de  David , prirent 
la  fuite  devant  Ifraël:  & David  tailla  en  piè- 
ces fept  mille  hommes  montés  fur  fept  cens 
chariots,*  & quarante  mille  hommes  de  pied, 
avec  Sophac  général  de  cette  armée. 

ip.  Alors  tous  les  fujets  & Alliés  d’Ada- 
rezer  fe  voyant  vaincus  par  les  Ifraélites  , 
s'enfuirent;  puis  ayant  fait  la  paix  avec  eux  y 
ils  paflerent  dans  le  parti  de  David  , & lui 
furent  aflujettis.  Et  depuis  ce  tems-là  , les 
Syriens  ne  voulurent  plus  donner  de  fecours 
aux  Ammonites. 


i<.  ViJens  autem  Syru» 
quôd  cccidilTet  coram  Ifrael, 
mifît  nuntios , & adduxit  Sy-  ■ 
nim,  qui  erat  trans  fluvium  r 
Sophach  autem  princeps  mi- 
litix  Adaiezer , erat  dut  eo- 
rum. 


17.  Quod  cùm  nnntiarain 
elTet  David,congregavit  uni- 
verfum  Ifrael , & tranfîvic 
Jordanem , irruitque  in  eos, 
Sc  direxit  ex  adverfo  aciem  , 
Ulù  contra  pugnantibus. 


18.  Fugit  autem  Synis  Is- 
raël : & imerfecit  David  de 
Syris  fcptem  millia  curruum, 
& quadtaginta  millia  pcdi- 
tum,  & Sophach  exercitua 
principem. 


rj.  Videnter  autem  fërvi 
Adarezerfc  ab  Ifrael  eflc  fii- 
peratos  , transfugcrunt  ad 
David , & fervierunt  ei  ; no- 
luitque  ultra  Syria  auxilium 
prxbere  filiii  Ammon. 


L’a  N DU.  MONDE 


♦ 


* 
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ddbuxit  eam. 


CHAPITRE  XX. 

§.  I.  Joab  marche  contre  les  AmaUcites.  Il  ajfîége  la  ville  de  Rabba.  David  la 
fait  détruire  ^ Gr  fait  pajfer  des  chariots  armés  de  fer  fur  les  habitans  de  cette 
capitale  & de  toutes  les  autres  villes  des  Ammonites. 

L’an  du  m onde  Avant  J.  C.  lojj. 

I.  Faâum  efl  autem  poil  U N an  aprè^  cette  bataille , au  tems  que 
quo  rege?S‘'£ua  Rois  Ont  accoutumé  d’aller  à la  guerre, 
procedere,  congregavit  Joab  Joah,por  l'ordre  de  David  qui  ne  trotevoit  pas 
rvX“\t;arr‘roî  Ammonites  afez  punis  de  rinfultequUls 
Ammon , perrexitquc  & ob-  avoUnt faite  à fes  ambajfadeurs  y afrembla  une 
armée  compoféc  de  l’élite  de  toutes  les  trou- 
do  Joab  percuDit  Rabba , 8c  pes  d lfràel , & ravagea  le  pays  des  Ammo- 
nites. Puis  s’avançant , il  mit  le  fiége  devant 
Rabba , qui  en  était  la  capitale.  Pour  David,  il 
demeura  à Jerufalem  pendant  que  Joab  fit 
battre  Rabba.  Et  lorfqu'ily  eut  fa  it  brechcy  H 
en  fit  avertir  David  y qui,  y étant  allé  , la  prit  y 
6c  la  fit  c^truire. 

2.  Alors  David  prit  la  couronne  de  delTus 
la  tête  de  Melchom  , 6c  il  y trouva  un  ta- 
lent d’or  pefant , ôc  des  pierreries  très-pré- 

cieufes  , dont  il  fe  fit  un  diadème  , fans  par- 

quoque  urbii  plurimes  tulit  : 1er  de  pluficurs  autres  dépouUles  qu’il  rem- 
porta (le  cette  ville. 

3.  Il  en  fit  fortir  auflî  tout  le  peuple  quî 
y étoit , ôc  il  fit  paffer  fur  eux  des  traîneaux 
6c  des  chariots  armés  de  fer  6c  de  tranchans, 
pour  les  brifer  ôc  les  mettre  en  pièces.  11  en 
ufa  de  la  même  forte  dans  toutes  les  villes 
des  Ammonites  ; ôc  il  s’en  revint  enfuite  à 
Jerufalem  avec  tout  fon  peuple. 

§.11.  ViSoires  remportées  fur  les  Philijiins.  Les  braves  iflfraél  leur  tuent 

phifiewrs  géans. 

Jumrn°l'’'rirerrm  ^ 1?  f 

llllh*o^  in  quo  percufTit  So-  contre  Jes  Philiftins  , ou  Sobochai  de  Hu- 
bocjjai  Huiathitcs,  Saphai  ûtlii  tua  Saphaï  qui  étoit  de  la  race  des 


i.  Tulit  autem  David  eo- 
tonam  Mclchom  de  capite 
ejus , & invenit  in  eà  auri 
pondo  talcntum , 8c  pretio- 
filTimas  gemmas  , fecitque 
fibi  inde  di  jdema , manubias 


;.  populum  autem  , qui 
erat  in  ea , eduxit  : 8c  fecit 
fuper  eostribulas,  8c  trahas, 
& ferrata  carpcnia  tranfire, 
ita  ut  dil.ecarentur,  8c  con- 
tererentur  : fie  fecit  David 
eundis  urbibui  filiorum  Am- 
mon ! Sc  reverlus  eft  cum 
Omni  populo  fuo  in  Jerufa- 
lem. 
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géanS}  & les  humilia  extrêmement.  ae  gencre  Raphaim,  & hu- 

miliavic  eos. 


y.  On  fit  encore  une  autre  guerre  contre 
les  Philiftins  , où  Adeodat  fils  de  la  forêt , 
qui  étoit  de  Bethlehem  , tua  un  frere  de 
Goliath  de  Geth , dont  la  hampe  de  la  lance 
étoit  comme  le  grand  bois  des  tifierans. 

6.  Il  y eut  encore  une  autre  guerre  que 
l’oH  fit  à Geth , où  il  fe  trouva  un  homme 
extrêmement  grand , qui  avoir  fix  doigts  aux 
pieds  & aux  mains , c’eft-à-dire , vingt-quatre 
en  tout,  & qui  droit  aufli  lui -même  de  la 
race  des  géans. 

7.  Celui-ci  outrageoit  infolemment  les 
Ifraëlites.  Et  Jonathan  fils  de  Samaa  frere  de 
David  le  tua.  Ce  font  là  les  enfans  des  géans 
qui  fe  trouvèrent  à Geth , ôc  qui  furent  tuds 
par  David  & par  fes  gens. 


î.  Aliud  <juoque  bellum 
geftum  eft  adverfus  Philil% 
thïos,in  quo  percuflît  Adeo- 
datus  ülius  fahus  Bcthlehe- 
mites  fratrem  Goliath  Gc- 
thri,  cujus  haft;e  lignum  erac 
^a/t  liciatorium  texcntiura» 
6.  Sed  &?liud  bellum  SC- 
cidit  in  Geth,  in  quo  fuit 
homo  longiiTimus,  fcnos  ha- 
bens  digitos,  id  eft,  Hmul 
viginti  quatuor  : qui  & ipfo 
de  RaphÂ  fuerac  ftirpe  gene^ 
ratust 


7.  Hic  blafphemavjt  Ifrael: 
& percufljt  eum  Jonathan  fi- 
lius  Samaa  fratris  David.  Hî 
funt  iîlii  Raph;!  in  Ge»h , 41  i 
cecideriint  .n  manu  Dcvid 
fie  Icrvorum  f jt.s. 


CHAPITRE  XXI. 


5*  I.  Satan  excite  David  à faire  le  dénombrement  de  fon  peuple.  Joab  lui  repré- 
fente que  cela  déplaira  au  Sei^rneur.  David  ne  laijfe  pas  de  U faire  faire  s ièr  â la 
Jin  il  s'en  repent  en  demande  pardon  à Dieu. 


, L’an  du  monde  2P87.  Avant 

I.  C Ependant  Satan , jaloux  de  la  gloire  de 
David  & du  bonheur  de  'fon  peuple  , s’éleva 
contre  Ifraël , & excita  David  à faire  le  dé- 
nombrement d’Ifraël  par  un  mouvement  d'or- 
gueil. 

2.  David  dit  donc  à Joab  Seaux  premiers 
d’entre  le  peuple  : Allez  ôc  faites  le  dénom- 
brement ae  tout  Ifraël , depuis  Berfabéejuf- 
qu’à  Dan  ; ôc  afin  que  j en  fâche  le  nom- 
bre , apportez-m’en  le  rôle. 

J.  Joab  lui  répondit  : Que  le  Seigneur 
daigne  multiplier  fon  peuple  au  centuple  de 
ce  qu  il  eft  maintenant.  Mon  Seigneur  ôc 
mon  Roi , tous  ne  font-ils  pas  vos  ferviteurs  ? 
Pourquoi  recherchez-vous  une  chofe  qui  fe- 


J.  C.  1017. 

I.  C n^urrexitautfm  Sa- 
tan Contre  Ifrarl  : & conci- 
tavit  David  utAumerarec 
raeU 


Z.  Dixjtque  David  ai 
Joab,  fit  ad  principes  populi: 
Icc,fit  namerate  llrael  à 6er- 
labee  uique  Dan  : fit  ctfertC 
mihi  numerum  ut  feiam. 


3*  Rerponditqof  Joab  ; 
Augeat  Domines  populun 
fuum  cenniplum,  quàm  fuBt: 
nonne  domine  mi  rex  ^ om- 
res  fervi  tui  lunt  i quare  hoc 
quatrït  dojzuBUS  meui , quoi 
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in  peccatum  reputetur  If- 

rawli  î 

4.  Sed  fermo  regis  magii 
prjcvaluit  : egreliufque  ert 
Joab,  & circuivit  univerfum 
Ifrael , & reverfus  eft  Jeru- 
fulem  : 

5.  dedieque  Davidi  nume- 
rum  corum,  quos  circuierat: 
& tnvcncus  el\  omnis  nume- 
rus  irrael,mille  milüa&  cen* 
tuir  iTiillia  viroruin  educen- 
tium  giadium  : de  juda  au- 
fem  quadiingintafeptuagin- 
ta  millia  beliacorum. 

é.  Nam  Levi,  8c  Benjamin 
non  numeraviceù  quôd  Joab 
invicus  exequeretur  regis  im- 
perium* 


7.  Difplicuit  autem  Deo 
quod  julTum  erat  ; & percuT- 
Ut  Ifrael* 

8.  Dixicque  David  ad 
Deum:  Peccavi  nimis  ut  hoc 
facerem  : obfecro,  aufer  ini- 
quitatem  (êrvi  tui , quia  mü-' 
pienter  egt* 


ra  imputée  à péché  à mon  Roi?  & dont  la 
peine  retombera  fur  tout  Ifrael  ? 

4.  Néanmoins  le  commandement  du  Rot 
l’emporta.  Joab  partit  donc , & fit  tour  le 
tour  des  terres  d’Ifraël  ; & il  s’en  revint  à 
Jerufalem. 

J.  Il  donna  à David  le  dénombrement  de 
tous  ceux  qu’il  avoir  comptés;  &il  fe  trou- 
va  onze  cens  mille  hommes  d’Ifraèl  , tous 
gens  capables  de  porter  les  armes  ; & quatre 
cens  foixante  & dix  mille  hommes  de  guerre 
do  la  feule  tribu  de  Juda. 

6.  Joab  ne  (ît  point  le  dénombrement  de 
la  tribu  de  Levi , ni  de  celle  de  Benjam'm  , 
parce  qu’il  n’exécutoit  qu’à  regret  l’ordre  du 
Roi. 

7.  En  effet,  ce  commandement  déplut  à 
Dieu , & il  fut  caufe  de  la  plaie  dont  Dieu 
frappa  Ifraël. 

8.  Mais  David  dit  à Dieu  : J’ai  commis 
une  grande  faute  d’avoir  fait  faire  ce  dénom- 
brement. Je  vous  prie , Seigneur  , de  pardon- 
ner cette  iniquité  à votre  ferviteur,  parce 
que  j’ai  fait  une  folie. 


§.  II.  Le  Seigneur  envoie  le  prophète  Cad  propofer  à David  trois  fléaux  ^ afin 
^il  choifijfe  celui  dont  il  veut  que  Dieu  le  frappe  , pour  le  punir  de  fon  péché, 
David  choijît  la  pefle  J qui  emporte  foixante,  (y  dix  mille  hommes  de  fon 
peuple. 

9.  Alors  le  Seigneur  parla  à Gad  prop\\ete 
de  David , & lui  dit  : 

I o.  Allez  trouver  David,  & dites-lui  : Voi- 
ci ce  que  dit  le  Seigneur:  Je  vous  donne- le 
choix  de  trois  chofes  ; choififfez  celle  que 
vous  voudrez,  & je  fuivrai  votre  choix. 

1 1.  Lors  donc  que  Gad  fut  venu  trouver 
David , il  lui  dit:  Voici  ce  que  dit  le  Sei- 
gneur ; Choififfez  celui  que  vous  voudrez  ; 

12.  ou  de  fouffrir  la  famine  durant  trois 
ans  ; ou  de  fuir  devant  vos  ennemis  durant 
trois  mois  , fans  pouvoir  éviter  leur  épée  ; ou 

d’être 


p.  Et  locutus  eft  Dominus 
ad  Gad  Videntem  Davidis  , 
dicens  : 

10*  Vade,  & loquere  ad 
David , & die  ei  : Hatc  dicit 
Dominus:  Triumtibi  optio- 
nem  dov  unum  quod  volue- 
ns,  elige,  & faciam  tibi. 

1 1 . Cumque  veniflet  Gad 
ad  David , dixic  ci  : Hxc  di- 
cit Dominus  : Elige  quod 
volucris. 

12.  Aut  tribus  annis  fa- 
jnem  :,aut  tribus  menHbus  te 
fugere  hoftes  mos , & gla- 
diujn  corum  non  pofle  eva- 
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d’étre  fous  le  glaive  du  Seigneur  durant  trois 
jours,  la  pelle  étant  dans  vos  états,  & l’ange 
du  Seigneur  tuant  les  peuples  dans  toutes  les 
terres  d’Ifraél.  V'oyez  donc  ce  que  vous  vou- 
lez que  je  réponde  à celui  qui  m’a  envoyé. 

1 5.  David  répondit  à Gad  ; De  quel  côté 
que  je  me  tourne , je  me  vois  prellé  par  de 
grandes  extrémités.  Cependant  il  m’ell  plus 
avantageux  de  tomber  entre  les  mains  du 
Seigneur , fachant  qu’il  e(l  plein  de  milcri- 
corde , que  non  pas  en  celles  des  hommes. 

14.  Le  Seigneur  envoya  donc  la  pelle  en 
Ifraël  : & U y mourut  foixante  & dix  mille 
Ilraélites. 

ly.  Il  envoya  aulfi  fonange  à Jerufalem 
pour  la  ravager.  Et  comme  la  ville  étoit  toute 
pleine  de  morts , le  Seigneur  la  regarda , & 
fut  touché  de  compalTion  d’une  plaie  fi  ter- 
rible. Il  dit  donc  à l’ange  exterminateur: 
C’cll  alTez:que  votre  main  en  demeure -là. 
Or  l’ange  du  Seigneur  étoit  alors  près  de 
l’aire  d’Ürnan,  Jebuféen  de  naiffance ^ mais 
Ifraélïte  de  religion. 


I.Chai'.XKî.  177 

dcrc  : aut  tribus  diobus  g!a- 
diiim  Dûmini , & pciliicn- 
tiim  vcrfiri  in  terra,  & an- 
gcluni  D jmiui  imcrficcrc  in 
univerfis  Snibus  Ifracltnunc 
igitur  vide  qiùd  relpondcum 
l'i , qui  milit  me. 

I }.  Et  dinit  David  ad  G.id: 
Ex  Omni  parte  me  anguftia: 
prémuni  : (ed  mcüus  milii 
rid , ut  incidam  in  manus 
Domini  , quia  mijltJe  funt 
miferationcs  ejus,  quim  in 
luanus  hominiim. 


14.  Mifit  ergo  Dcmimis 
ptaiiemiara  in  llrael  : &ce- 
ciJerunt  de  Ifrael  feptua- 
ginra  mitlia  virorum. 

1 5 . fllifit  qjtoque  angelunt 
in  Jerufalem , ut  percuteret 
eam  : cumque'pen.utereiur, 
vidit  Domines , St  milerius 
eit  feper  magnitudine  mali  : 
St  imperavit  angelo,  qui  per- 
cutiebat:  Suflîcit,  jam  cefî- 
fet  mamis  tua.  Porto  angélus 
Domini  ftabat  juxta  areai» 
Oman  Jcbufjei, 


§.  III.  David  voit  l'ange  du  Seigneur  ayant  uns  épée  nue  tournée  contre  Jera~ 
falem.  Jl  prie  Dieu  de  le  frapper,  lui  qui  ejl  coupabit.  Gr  d'épargner fon  peuple 
qui  efl  innocent.  L'ange  lui  fait  dire  de  drefer  un  autel  au  Seigneur  dans  Caire 
d'Oman.  David  obéit.  Il  ojfre  à Dieu  des  hglocauftes  ; &"  Dieu  ordonne  à 
l'ange  de  remettre  fon  cpee  dans  le  fourreau. 


iS.  Et  David  levant  les  yeux , vit  l’ange 
du  Seigneurqui  étoit  entre  le  ciel  & la  terre, 
&qui  avoir  ila  main  une  épée  nue  & toür- 
née  contre  Jerufalem , comme  pour  la  frapper 
de  nouveau.  A l’heure  même , lui  & les  an- 
ciens qui  étaient  avec  lui  couverts  de  cilices, 
fe  proiîernerent  en  terre. 

1 7.  Et  David  dit  à Dieu  : N’eft-ce  pas  moi 

3ui  ai  commandé  de  faire  ce  dénombrement 
U peuple  ? C’eû  moi  qui  ai  péché  ; c’eft  moi 
qui  ai  commis  tout  le  mal  : mais  pour  ce 
troupeau,  qu’a-t-il  mérité  ? Tournez  donc, 
Tome  II.  Part.  II. 


I é.  Levanlque  David  ocii. 
losfuos,  vidit  angclum  Do- 
mini ftantem  inter  cœliim  & 
terram,  & evaginatum  gla- 
Jium  in  manu  cjus , S ver- 
fum  contra  Jerufalem  : 8c 
ccciderunt , tara  iplè  quàm 
majores  natu  vefliti  cilttiis, 
proniin  terram. 

17.  Dixitque  David  ad 
Deum  î Nonne  ego  lum , 
qui  juin  ut  numeraretur  po- 
pulus  ? Ego,  qui  peccavi  ; 
ego,  qui  inalura  fecd  : irte 
grex  quid  commeruit  ? Do- 
mine Deus  meus,  vettatur 
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obfecro  manus  rua  in  me,  & 
în  domum  patrts  met  : popu* 
lus  autem  tuiu  non  percu^ 
ciatur. 

Angélus  autem  Do 
mini  prxtepit  Gad , ut  di- 
ceret  Davii^i,  ut  afcenderet, 
exrrucrccqucaltare  Domino 
Deo  in  area  Oman  JebuTsn. 


je  vous  fupplie , Seigneur  mon  Dieu , votre 
main  contre  moi  ôTcontrelamaifon  de  moa 
pere , mais  épargnez  votre  peuple. 

i8.  Alors  l’Ange  du  Seigneur  commanda 
à Gad  de  dire  à David  de  venir  , & de  dret 
fer  un  autel  au  Seigneur  le  Dieu  d'Ifràel , 
dans  l’aire  d’Oman  Jcbuféen  , qui  était  fituée 


1 9,  Afcendit  f rgo  David 
îuxta  fermoncm  Gad,  quem 
iocutus  ei  fuerac  ex  nomiae 
Domini. 

ao.  Porrà  Oman  ciim  fuC- 
pexilTet,  & vidilTct  angelum, 
quatuorque  filü  ejus  cum  eo, 
abreonderunt  fe  : nam  eo 
eempore  terebat  in  atea  tri- 
ticum. 


Jur  le  Mont  Maria. 

ip.  David  s’y  tranfporta  'donc  , fuivant 
l’ordre  que  Gad  lui,  en  avoir  lignifié  de  la 
part  de  Dieu. 

20.  Cependant  Oman  ayant  levé  les  yeux 
& vû  l’ange , qui  fut  aulfi  vû  de  fes  quatre 
fils , ( car  c’étoit  le  tems  où  ils  battoient  leurs 
grains  dans  leur  aire  ) ils  furent  efrayés  , e!^  fe 
cachèrent  d'abord  : mais  ils  revinrent  enfuite  à 


leur  travail. 


1 1 . Imnir  cùm  venirct  Da- 
^îd  ad  OrnaftjConfpexit  eum 
Oman,  & proceflît  ei  ob- 
viam  de  area,&  adoravit  euxn 
pronus  in  cerram. 

il»  Dixitque  ei  David  : Da 
snihi  locum  arez  tuât,  ut 
tlificem  in  ea  aicare  Domi* 
jio  : ira  ut  quantum  valet  ar> 
genti  accipias , & ccllec  pia- 
ga  â populo. 

13.  Dixit  autem  Oman  ad 
David;  Toile,  & faciatdo- 
sninus  meus  rex  quodeum- 
que  ei  placet:  fed  & boves  do 
in  holocauOum , & tribulas 
în  ligna , & triticum  in  fa- 
cri  ficiuEu  : omnia  libeiis  prat- 
bebo. 


^ 14»  Dixîtquc  eî  rejt  Da- 
vid: Nequnquam  ira  fier,  fed 
argemum  dabo  quanrum  va- 
let t neque  enim  tibi  auferre 
debeo , & lie  otierre  Domi- 
Bo  holocauAa  gratuica. 

15.  Dédit  ergo  tfevid  Or- 
nan  ro  loco  nclos  auri  iuf- 
liifimi  ponderû  fexceatos. 


21.  Lors  donc  que  David  approchoft 
Oman  l’apperçut  ; & fortant  de  fon  aire  pour 
aller  au-devant  de  lui , il  lui  fit  une  profonde 
révérence , en  fe  baiffant  jufqu’en  terre. 

22.  David  lui  dit  : Donnez-moi  la  place 
qu’occupe  votre  aire , afin  que  j’y  dre/ie  un 
autel  au  Seigneur,  & que  je  faffe  ceffer  cette 

f)laie  de  demis  le  peuple  : & je  vous  payerai 
e prix  qu’elle  vaut. 

2 J.  Oman  répondit  à David  : Le  Roi 
mon  Seigneur  n’a  qu’à  la  prendre,  & en 
faire  ce  qu’il  lui  plaira.  Je  lui  donnerai  aufli 
les  bœufs  pour  l’holocaufte  , des  traînoirs  au 
lieu  de  bois,&  le  bled  qui  eft  nécefTaire  pour 
le  facrifice  : Je  lui  donnerai  toutes  ces  choies 
avec  joie. 

24.  Le  Roi  David  lui  répondit  : Je  ne  puis 
pas  en  ufer  ainfi  : mais  je  vous  en  payerai  le 
prix  ; car  je  ne  dois  pas  vous  ôter  ce  qui  vous 
appartient , pour  offrir  au  Seigneur  des  ho- 
locauftcs  qui  ne  me  coûtent  rien. 

2 y.  David  donna  donc  à Oman  pour  la 
place  fix  cens  ficles  d’or  à bon  poids  , avec 
cinquante  fuies  d’argent  four  les  boeufs. 
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2d.  Et  il  drelTa  là  un  autel  au  Seigneur^ 
fit  y offrit  des  holocaufles  ôc  des  pacifiaues.  Il 
invoqua  le  Seigneur;  & le  Seigneur  l’exau- 
ça , en  &ifant  defcendre  le  feu  du  ciel  fur 
l’autel  de  l’holocaufte.. 

27.  Alors  le  Seigneur  commanda  à l’ange 
de  remettre  fon  épée  dans  le  fourreau  ; ce 
qu’il  fît. 

2 S.  Et  à l’heure  même , David  voyant  que 
le  Seigneur  l’avoit  exaucé  dasv  l’aire  d’Or- 
nan  Jebufcen,  lui  immola  de  nouveau  des 
viûimes  en  aSiions  de  grâces. 

2p.  Le  tabernacle  du  Seigneur  que  Moyfe 
ivoit  fait  dans  le  défert,  & l’autel  des  ho- 
locaufieSj  étoit  alors  au  haut  lieu  de  Ga- 
baon. 

30.  Et  David  n’eut  pas  la  force  d'aller  jiif- 
ques-là , pour  y otïrir  fa  priere  à Uieu  , par- 
ce qu’il  avoir  été  frappé  d’une  trop  grande 
frayeur,  en  voyant  l’épée  de  l’ange  du  Sei- 
gneur. 


1 6.  Et  zdificavit  ibi  akare 
Domino  : obtuütque  holo- 
C3uHa,  & jracifica , & invo- 
cavit  Dominum , te  cxauiii- 
vit  cum  in  igné  Je  cœlo  (U- 
per  altarc  holocaufti. 

17.  Ppxepitque  Dominos 
angela?&  convertit  gladiuns 
fuum  m vaginam. 


18.  Protinus  ergo  David  , 
vident  quôd  exaudiilet  ceia 
Dominos  in  area  Orn|p  Jc- 
bufxi , immolavit  ibi  viâi- 

mas. 

19.  Tabcrnaculum  autem 
Domini,qitod  fcceratMoy- 
fes  in  dclërto,  St  altarc  bo- 
iocautlorum , ea  lempcSate 
erat  in  excelfo  Gabaon. 

}3.  Et  non  ] rxva'.i  it  Da- 
vid ire  ad  aitare , ut  ibi  ob- 
fecraret  Deum  : nimio  enim 
fuerat  timoré  pcrterriti-s,  vi- 
dent gladium  Angeli  Do- 
niini. 


I.  Dixitque  David  : Hxc 
ell  domut  Dei , & hoc  altarc 
in  bolocauftum  Krael. 


CHAPITRE  XXII. 

% I.  David  prépare  toutes  les  chofes  nècejfaires  pour  bâtir  le  temple  du  Seigneur, 
L’an  DU  MONDE  2p88.  Avant  J.  C.  1016. 

i.C Ependant  David  connut  par  Fefprit  de 
Dieu  que  le  lieu  où  le  Seigneur  lui  avoir  ordonné 
de  lui  offrir  un  facrifice , étoit  celui  qu'il  avoir 
choifi  pour  y établir  fon  culte  ; dr  il  dit  enfuite  : 

C’eft  ici  le  lieu  où  la  maifon  de  Dieu  fera  bâtie; 
t6c  c’eft  là  que  fera  placé  l’autel  où  Ifraël  lui 
offrira  fes  holocauftes. 

2.  En  même  tems , il  commanda  qu’on  aC- 
femblât  tous  les  profélytes  qui  fe  trouve- 
roient  dans  la  terre  d’Ifraël  : & il  en  prit  pour 
tirer  les  pierres  & les  marbres  des  carrières, 

four  les  tailler  & pour  les  polir , afin  que 
on  commençât  à difpofer  les  chofes  pour 
la  conftruûion  du  temple, 


1.  Et  preoepit  ut  congre* 
garentur  omnes  profelyu  de 
terra  Ifrael , & conftiruit  ex 
eit  latomos  ad  czdendot  la- 
pides & poliendos , ut  xdit 
ncarctur  domus  Des. 


Zij 
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Ferrum  quoque  plwri- 
ïnumad  davos  januanim,  & 
ad  commîfTuras  arque  junc- 
turas  prrparavit  David  : & 
xris  pondus  innumerabüe. 


4«  Ligna  quoque  cedrloa 
non  poterant  xAimari,  qu* 
Sidonii  & Tvrii  deportave- 
rant  ad  David. 

î.  Et  dîxit  David  : Salo- 
mon fiiius  meus  puerparvu- 
!us  4 $:  delicattis;  domus 
amem , quain  xdificah  volo 
Domino,  taiis effe debet ut 
in  cundis  regionibus  nonii- 
nciur  : prxparabo  ergo  ci 
neceffaria.  Éc  ob  hanc  eau- 
iâm  ante  moncm  fuam  om- 
»cs  prxparavit  impenfas. 


3.  David  fit  aufli  provlfionde  fer  pour  les 
doux  ôc  les  penturcs  des  portes , & pour 
joindre  les  ais  & les  pierres  enfemble.  Il  fit 
même  amalTer  quantité  d’airain  , dont  le 
poids  étoit  innombrable. 

4.  Ceux  de  Tyr  ôc  de  Sidon  bi  appor- 
toient  aufii  des  bois  de  cedre  qu’on  ne  pou-, 
voit  dlimer. 

y.  Et  David  dit:  Mon  fils  Salomon  e(î 
encore  jeune  êc.  foible  ) fans  expérience  & peu 
capable  de  grandes  entreprifes.  Cependant  la 
maifon  que  je  délire  que  l’on  bâtiffe  au  Sei-* 

f;neur  doit  être  telle  qu’on  en  parle  dans  tous 
es  pays  du  monde.  Je  veux  donc  lui  préprer 
toutes  les  chofes  néceflaires.  Et  c’eft  pour 
cette  raifon , qu’avant  fa  mort , il  voulut  dif 
pofer  tout  ce  qui  pouvoit  contribuer  à Pexé- 
cution  d’un  fi  grand  dellein. 


S*  II.  David  ordonne  à Salomon  de  s'employer  à bîtir  un  temple  au  Seigneur, 
Il  exhorte  aujji  tous  les  Princes  d'ifraél  de  l’ajjijler  dans  eette  entreprise. 


(.  V ocavitquc  Saloinonem 
Milium  fuum  : & prxccpit  ci 
ut  xdîficarct  domum  Domi- 
no Dco  Ifracl. 

7-  Disiiquc  David  ad  Sa- 
Éomonem  : Fili  mi , volun- 
tatis  mei  fuit  ut  xdificarem 
domum  noniini  DominiDci 
mei , 

8.  fed  faflus  cft  fermo  Do- 
ininiad  me, dicent:  Muhum 
l'anguinemeSfùdilb,  & piuri- 
ma  bella  bellafti:  non  pote- 
ris  idificare  domum  nomini 
ineo  , tamo  efùifo  fanguine 
toram  mer 

9.  fiiius . qui  tiafceturtibi, 
eritvirquietinimus:  faciam 
eiiim  cum  requiefeere  ab 
omnibus  inimicis  luis  per  cif. 
cuitum:  & ob  hanccaulam 
,1'acificis  vocabnunS:  paeem 
!k  otiuni  dabo  iii  ilrael  cunc- 
us  diebu^ejus. 


ic,  Ipfc  xdificabit  domum 

f 


6.  Enfuite  il  appella  Salomon  , ôc  lui  or- 
donna de  s’employer  à bâtir  un  temple  au 
Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël. 

7.  Il  lui  dit  donc  : Mon  fils , j’avois  con<;û 
le  delTcin  de  bâtir  un  temple  au  nom  du  Sei- 
gneur mon  Dieu. 

8.  Mais  Dieu  me  parla  ôc  me  dit;  Vous 
avez  répandu  beaucoup  defang,  ôc  vous  vous 
êtes  trouvé  en  quantité  de  batailles.  Ainfi 
vous  ne  pourrez  point  bâtir  un  temple  à mon 
nom , après  tant  de  fang  répandu  en  ma  pré- 
fence. 

p.  Mais  vous  aurez  un  fils  dont  la  vie  fera 
tout-à-fait  tranquille  ; car  je  le  maintiendrai 
en  paix , fans  qu’il  foit  inquiété  par  aucun 
des  ennemis  qui  vous  environnent.  C’eft  pour 
cette  raifon  qu’il  fera  appelié  Pacifique.  Je 
le  ferai  vivre  en  repos , ôc  lui  donnerai  la 
paix  durant  tout  fon  régné. 

10.  Ce  fera  lui  qui  bâtira  un  temple  à nion 
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Ilom.  Il  fera  mon  fils,  & moi  je  ferai  fon  pere; 
& j’affermirai  pour  jamais  le  trône  de  fon 
régné  fur  tout  Ifraël. 

1 1.  Que  le  Seigneur  foit  donc  maintenant 
avec  vous , mon  fils;  qu’il  vous  rende  heu- 
reux. Et  édifiez  une  maifon  au  Seigneur  vo- 
tre Dieu , comme  il  a prédit  que  vous  de- 
viez faire. 

12.  Qu’il  vous  donne  auffi  la  fageffe  & le 
bon  fens , afin  que  vous  puiffiez  conduire  If- 
racl , & garder  fidèlement  la  loi  du  Seigneur 
votre  Dieu. 

I J.  Car  vous  ne  pourrez  être  heureux  qu’en 
fuiyant  fes  ordres , & en  obfervant  les  lois 

Su  il  a commandé  à Moyfe  d’enfeigner  à tout 
l:aël.  Armez  vous  de  force  ; agiffêz  en  hom- 
me de  cœur;  ne  craignez  rien,  ne  vous  é- 
tonnez  de  rien. 

14.  Vous  voyez  que , dans  ma  pauvreté , 
j’ai  préparé  de  quoi  fournir  à la  dépenfe  du 
bâtiment  de  la  maifon  du  Seigneur  ;/2iî;o(V, 
cent  mille  talens  d’or  & un  miUion  de  talens 
d’argent , avec  une  quantité  d’airain  & de  fer 
dont  on  ne  peut  dire  le  poids  ni  le  nombre, 
fans  parler  du  bois  & des  pierres  que  j’ai  pré- 
parées pour  les  employer  à tout  ce  qui  fera 
nécelTaire. 

ly.  Vous  avez  aulTi  Quantité  d’ouvriers, 
des  tailleurs  de  pierre,  clés  maffbns,  des  ou- 
vriers qui  font  habiles  dans  les  ouvrages  de 
bois  , & des  gens  qui  excellent  dans  toutes 
fortes  d’autres  ouvrages , 

16.  foit  en  or  ou  en  argent,  en  cuivre  ou 
en  fer,  dont  on  ne  peut  dire  le  nombre. 
Mettez-vous  donc  en  état  de  travailler  ; & 
le  beigneur  fera  avec  vous. 

17.  David  commanda  en  même-tems  à 
tous  les  cheft  d’Ifraël  d’affifter  fon  fils  Salo- 
mon dans  cette  entreprife. 

^18.  Vous  voyez , leur  dit-il , que  le  Sei* 


Ch  AP.  XXII.  i8r 

nomini  meo,  & jp(e  erit  mi“ 
hi  in  filium  , & egocroiil* 
in  patrem  : firmaboque  fo- 
lium regni  ejus  fuper  Ifrael 
in  itcrmim. 

II.  Nunc  ergo,  fill  mi, 
fit  Doin  •■nus  tfeum  , & prof- 
perare  , & «iifica  Donium 
Domino  Dco  tuo  , ficus  lo- 
cutus  efl  de  te. 


II.  Det  quooue  tibi  Do- 
minus  prudentiam  & fen- 
fum , ut  regere  poffis  Ifrael , 
& euftodire  legens  Domini 
Dei  lui. 

IJ.  Tune  cnim  proficere 
poteris  , fi  cuftodjcris  man- 
data & judicia,  quar  prxccpit 
Dominas  Moyfi  ut  docerec 
Iliaei  : confortare , & virili- 
ter  age,  ne  timeas , ' ncquè 
paveas. 

14.  Ecce  ego  in  pauper- 
tate  mea  pexparaviimpenfiis 
domus Domini,  auri  talcnta 
centum  miilia , & aigcnti 
milje  millia  ralcntoium  j 
ïris  veto  & ferri  non  eft 
pondus,  vincitur  enim  nu- 
merus  magnitudine  : ligna 
& lapides  prarparavi  ad  uni- 
verfa  impendia. 


I î.  Habes  quoque  pluri- 
mos artifices,  latomos  & cx- 
mentarios  , artifîcelque  li- 
gnorum , & omnium  artiun» 
ad  faciendum  opus  pruden-^ 
tilfimos , 


16.  in  auro  & argento  & 
*re , & ferro , cujus  non  cft 
numerus.  Surge  igitur,  8c 
fac , Sc  erit  Dominus  tecum, 

17"  Prareepit  quoque  Da- 
vidcunàis  ptincipibus  Ifrael, 
^juvarent  Salomonein 
nbum  fuum. 

iS.  Cernitis,  inquiens 

Z iij 
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gneur  votre  Dieu  eft  avec  vous , & qu’il  vous 
a établis  dans  une  profonde  paix  de  tous  cô- 
tés , en  livrant  tous  vos  ennemis  entre  vos 
mains;  & que  la  terre  eft  affujettie  devant  le 
Seigneur , 6c  devant  fon  peuple. 

ip.  Difpofez  donc  vos  cœurs  6c  vos  âmes 
po-r  chercher  le  Seigneur  votre  Dieu.  Le- 
veftrum  : & GQnfurgite , & vcz-vous  > & batiffcz  un  faticxuaire  au  oei- 
" gneur  votre  Dieu , afin  que  l’arche  de  l’al- 
liance du  Seigneur  6c  les  vafes  qui  font  corn 
làcrés  au  Seigneur  foient  tranfportés  dans 
cette  maifon  qu’on  va  bâtir  à foq  nom. 


qubd  Dominus  DeuiTefter 
Tobifciim  fit , & dederit  vo- 
bis  re^iem  per  circuitum , 
& tradideric  omnes  inimicot 
vefirot  in  ma  mu  refirai , Sc 
fubjeâa  fit  terra  coram  Do- 
inino,  & coram  populo  ejut. 

tp.  Pratbete  igitur  corda 
Tcdra  Bc  animas  veftrat , ut 


acdificate  fanâuarium  Domi- 
no Deo , ut  introducatur  ar- 
ea faderis  Domini,  6c  vafa 
Domino  confecrata , in  do- 
mum  , quz  zdificatur  no- 
mini  Domini. 


CHAPITRE  XXIII. 


§.  L David  étant  fort  âsi  étab’it  Roi  fon  fils  Sa’.omon.  Il  dijlribue  Us  LévitH 
dans  Us  divers  ojfices  de  la  maifon  du  Seigneur. 

^ L’an  DU  MONDE  2p88.  Avant  J.  C.  loi^. 


I . leitur  David  lènex  & pie 
nus  dierum.regem  conftituit 
Salomonem  fiiiumruum  Tu- 
per  Iliael. 

1.  Et  congregavitoninei 
principes  Krael , 8c  Sacerdo- 
tet  aique  Levitas. 

3.  Numeratique  funt  Le- 
vitz  â tciginia  annis , & fu- 
pra;  & inventa  funt  triginta 
oâo  miliia  virorum. 

4.  Ex  his  eleâi  funt,  & dif- 
tributi  in  minifierium  domut 
Domini  , viginti  - quatuor 
miliia  : pratpolîiorumautem 
6c  judicum  fex  miliia. 


f.  Porrô  quatuor  miliia 
janitores  : & totidem  pfaltz 
canentet  Domino  in  orga- 
|iit , quz  iecetat  ad  canen- 
dum. 

6.  Et  dillribnit  eos  David 
per  vices  filiorum  Levi,Ger- 
icn  videlicet,  6c  CaaA,  8c 
Merari. 


1.  L/Avid  étant  donc  fort  âgé  6c  plein  de 
jours , établit  fon  fils.  Salomon  Roi  fur  lf< 
raél. 

2.  Et  il  alTembla  tous  les  Princes  d’Ifraël, 
avec  les  Prêtres  6c  les  Lévites. 

3.  Le  rôle  des  Lévites  qui  avoient  trente 
ans  6c  au-de..us,  monta  à trente-huit  mille 
hommes , 

4.  defquels  on  choifit  vingt-quatre  mille 
hommes,  qui  furent  diftribués  dans  les  divers 
offices  de  la  maifon  du  Seigneur.  Et  ceux 
qui  faifoient  la  fonêtion  de  chefs  6c  de  juges> 
montoient  encore  au  nombre  de  fix  mille. 

y.  11  y avoir  quatre  mille  portiers  , 6c  au- 
tant de  chantres  quichantoient  les  louanges 
du  Seigneur  fur  les  inftrumens  que  David 
avoir  fait  faire  pour  ce  fujet. 

6.  David  les  diftribua  tous , pour  fervit 
chacun  à fon  tour , félon  les  diverfes  mai- 
fons  de  la  tribu  de  Lévi  ; favoir  , celles  de 
Gerfon  j de  Caath,  6c  de  Merari. 
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7.  Les  enfans  de  Gerfon  ëtoient  Léedan 
& Semeï. 

8.  Lëedan  avoit  trois  enfàns  : Jahiel  qui 
droit  l’ain'i , Zethan  Joël. 

p.  Semei  eut  aujft  trois  enfàns  : Salomith  : 
Hofiel  & Aran.  >..e  font  là  les  chefs  des  famil- 
les qui  defcendent  de  Léedan. 

1 ü.  Les  enfans  de  Serneï  fei  ond fils  de  Ger- 
fon font  Leheth , Ziza,  jaüs  & Baria.  Ce 
font  là  les  quatre  enfans  de  iemeï. 

1 1 . l.eheth  étoit  donc  l'ainé  , Ziza  le  fé- 
cond. Or  Jaüs  & Baria  n’eurent  pas  beau- 
coup d’enfans  ; c eft  pourquoi  on  les  com- 
prit fous  une  feule  famille  & une  feule  mai- 
Ibn.  0. 

I a.  Les  ^ de  Caath  font  au  nombre  de 

2uatre;  favotr  , Amram,  Ifaar,  Hébron  & 
>ziel. 

I 9.  Ceux  d’Amram  y premier  fils  de  Caath 
furent  Aaron  & Moyfe.  Aaron  fut  choifi  dr 
féparé  pour  fcrvir  à jamais  , lui  ôc  fes  enfans , 
dans  lefanâuaire , pour  offrir  l’encens  au  Sei- 
gneur félon  les  cérémonies  qu’il  avoit  ordon- 
nées , & pour  bénir  éternellement  fon faint 
nom. 

14.  Les  enfans  de  Moyfe,  qui  étoit  l’hom- 
me de  Dieu  , furent  aufli  compris  dans  la 
tribu  de  Lévi  ; mais  ils  ne  furent  point  mis  au 
rang  des  Prêtres, 

1 y.  Les  enfàns  de  Moyfe  furent  Gerfon 
& Eliezer. 

1 5.  Gerfon  eut  pour  fils  Subuel  qui  étoit 
l’aîné. 

17.  Eliezer  eut  pour  fils  Rohobia  qui  fut 
un  chef  de  famille.  Et  Eliezer  n’eut  point 
d’autres  fils  : mais  Rohobia  eut  un  fort  grand 
nombre  d enfans. 

1 8.  Ifaar  fécond  fils  de  Cactth  , eut  pour  fils 
Salomith  qui  étoit  l’ainé. 

ip.  l es  enfans  d’Hebron,  troifiemefils  de 
Caath  furent  Jeriaü  l’ainé,  Amaiias  le  fécond. 


7.  Fiiii  Gerron  : Leedan  , 
& Semei. 

8.  Fiiii  Lcedan  : princepf 
Jahiel , & Zetlnn , & Joël, 
très. 

ÿ.  Fiiii  Semei  : Salomith, 
& Holîel , & Aran , très  : liU 
principes  faimijaruin  Lee- 
dan, 

I O.  Porrè  fiiii  Semei  : Lc- 
heth  , & Ziza , & Jaus  , te 
Bana  : ilb  fini  Semei , qua- 
tuor. 

II.  Erat  autem  Leheth 
prior , Ziza  fecundus  ; porr6 
Jaus  & Baria  non  habuerunt 
pluriinos  filios , & ideireô  in 
una  familia,  unaque  domo» 
computati  funt. 

II.  Fiiii  Caath:  Amram, 
8c  iraar,  Hébron , tk  Oziel, 
quatuor. 

13.  Fiiii  Amram:  Aaron, 
8c  Moyfes.  Separacurque  eli 
Aaron  ut  miniibaret  in  Sanc- 
to  lanâorum , iple  te  fiiii 
ejus  m rempicemum,  8c  ado- 
leret  incenfum  Domino  le- 
cundùm  ritum  fuum , ac  be- 
nediceret  nornini  ejus  in  per. 
petuum. 

14,  Moyfi  quoque  hominh 
Dei  fiiii  annumerati  funt  ii 
tnbu  LevL 


14.  Fiiii  Moyfi  : Geiron  , 
Si  Eliezer. 

I d.  Fiiii  Gerfom  : Subuel 
primus. 

17.  Fuerunt  autem  filS 
Eliezer  : Rohobia  primus: 
8c  non  erant  Eliezer  fiiii  alü. 
Porrb  fiiii  Rohobia  multipli- 
caci  funt  nimis. 

• 

18.  Fiiii  Uâar  : Salomith 
primus. 

17.  Fiiii  Hébron;  Jeriaü 
primus , Araarias  fecundus  , 
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Jjhsziel  tertius  » Jecmaan 
quai'tus. 

JO.  Filii  Ozicl:  Michaprî- 
mus , Jciîa  fecundus. 

1!.  Filii  Mcrari:  Moholi, 
& Mufi.  Filii  Moholi  : Eiea- 
ur , 6c  Cis. 

iz,  Mortuus  eft  autem 
Eleazar,  &non  habuithiios, 
ied  fiiias  : acccpenintque  cas 
£lii  Cis  fratres  earum. 

î^,  Filii  Muû:  Moholi, 
& Edcr,  & Jcrimoth,  très. 

14.  Hi  hlii  Levi  in  cogna- 
tionibus  & familiis  luis,  prin- 
cipes per  vices,  & numerum 
capicum  lîngulorum,  quifa- 
ciebant  opéra  miniilerii  Ho- 
suu»  Domiiii,  àvigintian- 
tài  6crupri« 


lŸ.  Dixitcnim David: Rc- 

?uiem  dcdit  Dominus  Deus 
Iraci  populo  fuo,  Sc  habi- 
tationcm  Jerulalem  ulquein 
*ccrnum. 

j6.  Nec  crû  officii  Levita- 
rum  ut  ultra  portent  taber- 
naculum,  & omnia  vafa  ejus 
ad  jniniûrandum» 


17.  Juxta  pnccepta  quo- 
que  David  novilhma  fuppu- 
labitur  numerus  filiorum  Le- 
.vi  à viginti  annis  6c  fupri,  . 


î8.  Et  Cfunt  fub  manu  fi- 
liorum Aaron  in  cultum  do- 
inu>  Domini , in  vcfiibuiis , 
6;  in  cxedris , & in  loco  pu- 
rificationis,  & in  fan^luario , 
& in  univerfis  operilws  mi- 
mÜerii  texnpU  Domini, 


f 


Jahaziel  le  troifieme,  Jecmaan  le  quatrième, 

20.  Les  fils  d’Oziel  quatrième  jih  de  Caath  , 
ëtoienc  Micha  l’aîné , & Jefia  le  fécond. 

21.  Les  fils  de  Merari  étoient  Moholi  ôc 
Mufi.  Les  fils  de  Moholi  étoient  Eleazar  & 
Cis.  • 

22.  Eleazar  mourut  fans  avoir  de  fils,  ôc 
il  ne  laifla  que  des  filles  , qui  furent  mariées 
aux  fils  de  Cis  leurs  coufins  germains. 

23.  Les  fils  de  Mufi  furent  trois  : Moholi , 
Eder , & Jerimoth. 

24.  Voilà  les  fils  de  Lévi  félon  leurs  bran- 
ches & leurs  familles,  qui,  comme  les  chefs, 
fervoient  à leur  tour  avec  un  certain  nombre 
de  particuliers  qui  s’acquitt(É®nt  des  diffé- 
rciis  minifteres  dans  la  maifon  du  Seigneur , 

qui  y étoient  employci , non  depuis  l'âge  de 
trente  ans , comme  Moyfe  Pavait  ordonné ^ mais 
depuis  l’âge  de  vingt  ans  & au-deffus. 

2 y.  Car  David  dit;  Le  Seigneurie  Dieu 
d’Ifracl  a donné  la  paix  à fon  peuple,  ôcl’a 
établi  dans  Jérufalem  pour  jamais. 

26.  Etainfiles  Lévites  ne  feront  plus  obli- 
gés de  tranfporter  en  différens  lieux  le  taber- 
nacle avec  tous  les  vafes  deftinés  pour  fon 
miniftere;  ce  qui  demandait  beaucoup  de  force. 

27.  Auflî  on  n'attendra  plus  aies  employer 
qu'ils  ayent  atteint  Page  de  trente  ans  ; mais  on 
comptera  à l’avenir  le  nombre  des  enfans  de 
Lévi , en  les  prenant  depuis  l’âge  de  vingt 
ans  & au-deflus , fuivant  les  dernieres  or- 
donnances de  David. 

28.  Et  ils  feront  fournis  aux  fils  d’Aaroti 
pour  tout  ce  qui  regarde  le  fervice  de  la  mai- 
fon du  Seigneur,  foit  dans  les  veftibules  ou 
dans  les  chambres  du  temple,  foit  dans  le 
lieu  de  la  purification  ou  dans  le  fantluaire, 
foit  enfin  dans  toutes  les  différentes  fonc- 
tions qui  regardent  le  mitûftere  du  temple 
du  Seigneur. 
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§.  1 1.  FonBions  £r  droits  des  Prîtres.  Les  Lévites  leur  feront  fournis. 


2j>.  Mais  les  prêtres  auront  l’intendance 
fur  les  pains  expofcs  devant  le  Seigneur,  fur 
le  facrifîce  qui  fe  fait  de  la  fleur  de  iàrinc, 
fur  les  beignets  de  pâte  fans  levain , fur  et 
tju'on  frit  dans  les  poêles,  fur  les  prémices  des 
épis  que  l’on  rôtit  fur  le  feu  , & fur  tous  les 
poids  & toutes  les  inefures. 

JO.  Les  Lévites  feront  aufli  obligés  de 
trouver  dès  le  matin  pour  ahanter  les  loüÉP 
ges  du  Seigneur  ; & ils  le  feront  aufli  le  foir, 
J 1 . tant  aux  facrifices  desho'ocauftes  qu’on 
offre  au  Seigneur,  qu’aux  jolirs  de  fabbat, 
aux  premiers  jours  des  mois , & aux  autres 
folemnités , en  obfervant  toujours  le  nombre 
c^uileureft  preferit,  & les  cérémonies  que 
1 on  doit  garder  en  chaque  chofe , fe  tenant 
continuellement  en  la  préfence  du  Seigneur. 

J2.  Et  ils  obferveront  avec  foin  les  ordon- 
nances qui  font  preferiteé  touchant  le  taber- 
nacle de  l’alliance  & le  culte  du  fancluaire, 
& rendront  une  refpeSueufe  obéiflTance  aux 
frittes  enfans  d’Aaron  qui  font  leurs  freres  , 
pour  s’acquitter  comme  ils  doivent  de  leur 
miniftere  dans  la  maifon  du  Seigneur. 


ip.  Sacerdotes  autf  m > fu- 
per  panes  propofîtionis  , 
ad  Hmiix  facrihcitim  ^ & ad 
lagana  azyma,&  Cartaginem, 
& ad  torren-iura , tic  fuper 
omne  pondus  atque  menfu- 
ram. 


JO.  Levitaîvcro,  ut  Hcnt 
manc  ad  confitencum  tic  ca- 
nendum  Domino , limiiiter- 
que  ad  velperam , 

JT.  tam  in oblatione  ho- 
locauHoriun  Domini , quüm 
în  fabbaiis  & calcndis  , Sc 
fvdcmnitaübus  rcliquis  juKta 
numorum  , & ceremonias 
umuùimtrt  uc  jugiter 
coram  Ooimno» 


J 2.  Et  euftodiant  obferva* 
ciones  tabcrnaculi  feederis  » 
& ritum  fanâuarii , & obicr- 
vatîonemfiliorumAaron  fra- 
trum  fuorum , uc  mimltrcAt 
in  domoDomini» 


CHAPITRE  XXIV. 


Les  Prêtres  enfans  dHAaron  dijlréués  en  diverfes  dajfes. 


I.  V Oici  en  quelles  clafles  fut  partagée 
la  poftérité  d’Aaron.  Les  fils  d’Aaron  font 
Nadab , Abiu,  Eleazar  ôc  Ithamar.  • 
a.  Mais  Nadab  ôc  Abiu  moururent  ?yant 
leur  pere  fans  laiffer  d’enfans.  Ainfi  Eleazar 
& Ithamar  firent  toutes  les  fondions  facer- 
dotales. 

J.  David  divifa  donc  la  famille  de  Sadoc 
qui  venoit  d’Eleazar , Ôc  celle  d’Abimelèch 
Tome  II.  Part.  II, 


I.  Porri  finis  Aaron  h* 
partiriones  erani;  FilüAa- 
ron  : Nadab , & Abiu , Sc 
Eleazar , sTliIiamar. 

a.  Aiortui  funt  autem  Na- 
dab&  Abiu  amepatrem  fijum 
abfquc  liberis  : ucerdodoque 
ftinflus  cft  Eleazar,  Sc  Itha- 

ntâf* 

J.  Ec  divi/ît  eos  David , id 
efi , Sadoc  de  filiii  Eleazaci , 

A a 
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& Ahimeiecde  6iiislthamar,  quj  defccndoit  d’Ithamat  ) afin  qu  elles  fer- 
fccundùm  vices  fuas  & nu-  alternativement  , &.  s’acquittaflent 

niftenum.  chacune  de  leur  miniftere  dans  la  maijon  du 


4.  Inrentique  funt  multo 
plures  filü  Eleazar  in  prin- 
dpibus  viris,  quina  filü 
roar.  Divifitautem  ci*  > Hoc 
eft  filiis  Eleazar,  principes 
per  familias  fedccim:  & nliis 
Ichnmar  per  familial  & do- 
jDos  fuas  0^0» 

ç,  Porrô  divifit  utrafque 
înicr  fe  familias  fortibus  : 
erant  enim  principes  fandua- 
rii,  & principes  Dei , tam  de 
filüs  Eleazar  , qüim  de  filiis 
Ithamar. 


6,  IDcfcripfitque  cos  ^ 
meias  61ius  Nathanaël  feriba 
Lévites,  coram  rege  & prin- 
cipibus , & Sadoc  facerdotc , 
& Ahimelech  filio  Abiathar, 
principibus  quoque  familia- 
rum  facerdotalium  & Leviti- 
canim  : unam  domum , qux 
Atcrifi  prxerat , Eleazar  : & 
alteram  domum , qu*  fub  fe 
habebat  c*teros , Iihamar. 


Seigneur, 

4.  Mais  il  fe  trouva  beaucoup  plus  de  chefs 
de  familles  defeendus  d’Eleazar  que  d Itha- 
mar  : ôc  ainji  il  diftribua  les  defeendans  d E- 
leazar  en  feize  familles,  chaque  famille  ayant 
fon  prince  ; ôc  ceux  d’Ithamat  en  huit  feu- 
lement. 

Il  diftribua  encore  les  diverfes  fondions 
de  l’une  ôc  l’autre  famille  par  le  fort  : c»r  les 
enfans  d’Eleazar  ôc  ceux  d’Ithamar  étoient 
les  princes  du  fanûuaire  ôc  les  princes  de 
Dieu,  comme  ayant  les  fonêlions  les  plus  Jointes f 
tr  qui  approchoient  le  plus  du  Seigneur . 

6.  Seméias  fils  de  Nathanaël  de  la  tribu  de 
Ldvi  en  drefta  le  rôle  , comme  fecrétaire  , 
en  préfence  du  Roi  ôc  des  princes , de  Sa- 
doc prêtre , ôc  d’ Ahimelech  fils  d’Abiathar, 
ôc  devant  tous  les  chefs  des  familles  facer- 
dotales  ôc  Lévitiques , prenant  d’une  part  la 
maifon  d’Eleazar  qui  étoit  comme  la  fouche 
de  plufieurs  branches , ôc  d’autre  part  celle 
d’Ithamar  qui  en  avoir  plufieurs  autres  fous 


7.  Exivit  autem  fort  prima 
Joiarib , Iccunda  Jedei , 

8.  tertia  Harim,  quarta 
Seorim , 

9.  quinta  Melchia,  fexta 
Mairoan, 

1 0.  feptlma  Accot , ofia- 
va  Abia, 

1 1 . nona  Jefiia , dechna 
Sechenia , 

1 1.  undccima  EliaCb,  dua- 
t’ecina  Jacim , 

rj.  tertia  décima  Hop- 
pha , decima-quarta  Itbaad , 


elle. 

7.  Ainfi  le  premier  fort  échut  à Joiarib, 
le  fécond  à Jédeï  , 

8.  le  troifieme  à Harim , le  quatrième  à 
Seorim  , 

p.  le  cinquième  à Melehia,  le  fixienie  à 
Maïman , 

10.  le  feptieme  à Accos  , le  huitième  à 
Abia, 

1 1 r le  neuvième  à Jefua , le  dixième  a Se- 
chenia , 

12.  l’onzieme  à Eliafib  , le  douzième  à 
Jacim , 

I le  treizième  à Hopha,  le  quatorzième 
à Ilbaad  , 
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14.  le  quinzième  à Belga,  le  feizieme  à 
Emmer, 

£ y.  le  dix-feptieme  à Hezir,  le  dix-huitie- 
me  à Aphsès , 

1 6.  le  dix-neuvieme  à Phetéïa , le  vingtiè- 
me à Ezechiel , 

1 7.  le  vingt  - unième  à Jachin , le  vingt- 
deuxieme  à Gamul , 

1 8.  le  vingt-troifieme  à Dalaïaü , le  vingt- 
quatrieme  à Maaziaü. 

ip.  Voilà  quel  fut  leur  partage , félon  les 
différentes  fondions  de  leur  miniftere , afin 
qu’ils  puffent  chacun  à leur  tour  être  em- 
ployés dans  le  temple , en  gardant  les  céré- 
monies accoutumées , fous  le  nom  & l’auto- 
rité d’Aaron  leur  pere  commun , comme  le 
Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  l’avoit  commandé. 

20.  Or  les  autres  enfans  de  Levi , dont  on 
n’a  point  parlé,font  Subaëldefcendant  d’Am- 
mm  par  Gerfon  fort  pere  fils  aîné  de  Moyfe , & 
i||^edeïa  defcendant  de  Subaël. 

^21.  Entre  les  enfans  de  Rohobia  fils  d'E- 
liezer  fécond  fils  de  Moyfe  j le  chef  étoit  Je- 
fias. 

22.  Salemoth  ou  Salomhh  étoit  fils  d’Ifaar; 
& Jahath  étoit  fils  de  Salemoth. 

2 J.  Le  fils  aîné  de  Jahath  ou  d’Hébron  fut 
JeriaCi,  le  fécond  Amarias  , le  troifieme  Ja- 
hazicl , le  quatrième  Jecmaan. 

24.  Le  fils  d’Oziel  fut  Micha;  le  fils  de 
Alicha^fut  Samir. 

27.  Jefia  étoit  fi:ere  de  Micha  ; & Zacha- 
rie étoit  fils  de  Jefia. 

26.  Les  enfans  de  Merari  font  Moholi  & 
Mufi.  Oziaü  eut  un  fils  nommé  Benno. 

27.  Mais  Merari  eut  encore  depuis  Oziau^ 
Soam , Zachur  & Hebri. 

28.  Moholi  eut  un  fils  nommé  Eleazar , 
qui  n’eut  point  d’enfàns. 

2p.  Jeraméel  étoit  fils  de  Cis, 
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14.  dccima  ^uima  Belga, 
decinu-léxu  bmmcr, 

I J.  decima-feptinia  Hezir, 
decima-odtava  Aphtes. 

decima-nona  Phctcü, 
Tigeliina  Hczeth.cl , 

I /.vigetima  prima  Jachin, 
vigctîma  fecunda  Gamul , 

18.  vigetima  tertia  Dala- 
jaii , vigetima-qiurta  Alaa- 
uau. 

19.  H*  vices  eorum  fc- 
cundàm  rainifteria  fua  , «t 
ingredùintiir  donium  Domi- 
ni,  & juxca  ricum  fuum lub 
manu  Âaron  patris  eorum  ; 
lîcut  pricepcrat  Dominus 
Deus  IlVacl, 


10.  Porrô  filiorum  Levi , 
qui  reliqui  fuerani , de  filiis 
Amram  eratSubael,  & de 
filiis  Subacl , Jchedeia. 

2 1 . De  filiis  quoquc  Ro- 
hobix  princcps  Jelîas. 


il.  Ifaari  ycrô  filius  Sale- 
moih , filiulque  Salcmuth  , 
Jahath  : 

23.  filiufijue  cjus  Jeriaii 

5rlmus,  Amarias  fecundus, 
ahaziçl  tercius,  Jecmaan 
quarrus. 

24.  Filius  Oziel , Micha  s 
filius  Micha , Samir. 

24.  Fratcr Micha,  Jefia  1 
fiiiuique  J^^  1 Zacharias. 

i6.  Filii  Merari  : Moholi 
8c  Mufi.Filius  Oziaü, Benno. 

27.  Filius  quoque  Merari: 
Ozi au  8c  Soam , & Sachur  8c 
HcbrL 

28.  Porrh  Moholi  filius 
Eleazar  , qui  non  habebat 
liberos , 

29.  filius  veto  Cis , Jera- 
muel, 
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JO.  Filii  Mufi  : Moholî , 
Edcr,  & Jerimoth;  ifti  HUi 
Levi  fccundùm  domos  fa- 
jnüiarum  fuarum. 

J 1 . Miferumque  & ipfi  for- 
tes comra  fratres  fuos  filiot 
Aaron , coram  David  rege, 
& Sadoc , & Ahimclcch , & 
pnncipibus  familianim  Sa- 
cerdotalium  & Leviticarum, 
tam  majores , quim  mino- 
res ; omnes  fors  zqualiter 
dividebat. 


30.  Les  fils  de  Mufi  font  MohoJi , Eder 
& Jerimoth.  Ce  font  laies  enfans  de  Levi> 
comptés  félon  leurs  diverfes  familles. 

3 1 . Et  ceux-ci  jetterent  aufli  au  fort  avec 
leurs  freres  enfans  d’Aaron  en  la  préfence  du 
Roi  David , de  Sadoc , d’Ahimelech  & des 
chefs  des  familles  facerdotales  & Lévitiques. 
Ainfi  tout  fe  jettoit  au  fort  , pour  divifet 
également  les  offices,  foit .entre  les  anciens 
ou  les  plus  jeunes. 


CHAPITRE  XXV. 


Oràrt  des  Chantres  Cr  des  Mufidens , dont  les  chefs  font  Afaph  > Hetnan  ^ Gf 
■ Idithun  appelU  ainfi  Etharu 


I.  Igitur  David  & magif- 
trants  cxcrcitus , fegregave- 
niîu  in  niiniftcriunrfiHos  A- 
faph , & Heman , & Idiihun: 
qui  prophenrent  in  titharis , 
& pCaltmis , & cymbalis , 
iccundùm  numurum  fuum 
dedicaco  fibi  officio  (ërvien- 
tes. 


1,  De  filîif  Afàph  ^Zac- 
ehur,  & Jofcpli,  & Naiha- 
nia , & Afarela , filii  Afaph  : 
fub  manu  Afaph  prophetan- 
tis  juxta  regem. 

3.  Porro  Idithun  : filii  Idi- 
thun, Godolias,  Sori,  Je- 
feias,  & Hafabias,  & Ma- 
thathias,  fex,  fub  manupa- 
»is  fiii  Idithun , qui  in  cy- 
thara  prophecabqt  fuper  con- 
fidentes & laud^Pes  Domi- 
num. 


4.  Heman  qttoque:  filii 
Heman,  Bocciail,  Mathr.- 
niau , Oaiel , Subuel  & Je- 
rimoth, Hananias , Hanani , 
Eliatba , Geddelthi , & Ro- 
niemthleier,  & Jesbacaflà , 
Mellothi,  Oth.r,  Mahazioth: 
J.  oaiaei  üli  filii  Heman 


..U  Avid,  avec  les  principaux  officiers  de 
l’armée , choifirent  donc  , pour  remplir  les 
fonâions  de  chantres,  les  enfans  d’Afaph, 
d’Heman  & d’Idithun  ou  d'Ethan  , afin  qu’ifa 
touchaffent  les  guitares  , les  harpes  & 
tymbales , s’employant  chacun  à leur  toinv 
remplir  les  offices  qui  leur  étoient  deüinés 
à proportion  de  leur  nombre. 

2.  Des  enfans  d’Afaph , il  y avoir  Zacchur, 
Jofeph , Nathania  & Afarela,  tous  fils  d’A- 
faph , qui  les  conduifoit  & les  faifoit  chan- 
ter , fuivant  ce  que  le  Roi  ordonnoit. 

5.  Pour  ce  qui  eft  d’Idithun,  fes  enfans 
étoient  Idithun , Godolias , Sori , Jefeias  , 
Hafabias  , Alathathias , qui  font  fix.  Le  perc 
conduifoit  fes  enfans  , & chantoit  fur  la  har- 
pe , ayant  la  dire£Hon  des  chantres , lors- 
qu’ils faifoient  retentir  les  louanges  du  Sei- 
gneur. 

4.  Quant  à Heman , fes  fils  foijt  Bocciaü, 
Mathaniaü,  Oziel,  Subuel,  Jerimoth,  Ha- 
nanias , Hanani,  Eliatha,  Geddelthi,  Ro-. 
memthiezer  , JefbacalTa  , Mellothi , Othir  , 
Mahazioth. 

5.  Tous  ceux-là  étoient  fils  d’Heman, 
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lequel  étoit  muficien  du  Roi , pour  chanter 
les  louanges  de  Dieu , & relever  fa  puilfance; 
Dieu  ayant  donné  quatorze  fils  à Heman  avec 
trois  iiUes. 

6.  Ces  enfâns  d’Afaph,  d’Idithun,  & d’He- 
man  , au  nombre  de  vm^t-ijuatre,  avoient  donc 
été  tous  dillribués  en  vingt-quatre  clajfes,  fous 
la  conduite  de  leur  pere , pour  chanter  avec 
leurs  freres  dans  le  temple  du  Seigneur-,  en 
jouant  des  tymbalcs , des  harpes  & des  gui- 
tares , & pour  remplir  les  divers  minifteres 
de  la  mailbn  du  beigneur,  félon  l’ordre  pref' 
crit  par  le  Roi. 

7.  Ot  le  nombre  de  ceux-  ci  avec  leurs 
freres  qui  étoient  habiles  dans  l’art,  & qui 
montroient  aux  autres  à chanter  les  loiianges 
du  Seigneur,alloit  à deux  cens  quatre-vingts- 
huit. 

8.  Et  ils  jetterent  au  fort  dans  chaque 
claffe , fans  faire  acception  de  perfonnes  , 
foit  jeunes  ou  vieux  , loit  habiles  , ou  moins 
habiles. 

p.  Le  premier  fort  échut  à Jofeph  , qui 
étoit  de  la  maifon  d’Afaph.  Le  fécond  à Go- 
dolias  de  la  maifon  d’Idithun , tant  pour  lui 
que  pour  fes  fils  &fes  freres,  qui  étoient  au 
nomiore  de  douze. 

10.  Le  troifieme  à Zachur  de  la  maifon 
d’ ylfiph , pour  lui , fes  fils  & fes  freres  , qui 
étoient  au  nombre  de  douze. 

1 1 . Le  quatrième  à Ifari  ou  Sori  dfla  mai- 
fon d’Idithun  J à fes  fils  & à fes  freres,  qui 
étoient  au  nombre  de  douze. 

1 2.  Le  cinquième  à Nathanks  jî/j  à'Afaph , 
à fes  fils  & à fes  freres,  qui  étoient  âu nom- 
bre de  douze. 

I J.  Le  fixieme  à Bocciaü^/r  d’Idithun , à 
fes  fils  & à fes  freres  , qui  étoient  au  nombre 
de  douze. 

14.  Lefeptiemeà  Ifrééla  omOzid fils  d’ He- 
man , à fes  fils  & à fes  freres  , au  nombre  de 
douze. 


Chap.  XXK  i8p 

V'identit  régit  in  fcrmonibut 
Dci , ut  cxjltaretcornu:  dc- 
ditque  Dcus  Heman  filiu, 
quatuordecim.  Si  filiaj  très. 

6.  Univerfi  fub  manupa- 
tris  fui  ad  caniandum  in  tein- 
plo  Domini  diiïributi  erant , 
in  cyrabalii , & pfalteriis , & 
citharitf  in  miniiteria  domus 
Domini juxta  regem;Afaph 
videlicct , & ldt£un , & 


7.  Fuit  autem  numerua 
Comm  cnm  fratribus  fuis, 
qui  erudiebantcanticum  Do- 
mini  , cunfti  doftores , du-^ 
centi  odioginta-odio. 


S.^iferuntque  fortes  per 
vices  fuai , ex  *quo  tam  ma- 
jor quàm  minor,  doâutpa- 
riter  y Si  indoâus. 

P.  EgreiTaque  eft  fort  pri- 
ma Joieph , qui  erat  de  A- 
faph.  Secunda  Godblise , ipü 
& filiis  ejus , Scfmribus  eju« 
duodecim. 


I O.  Tertia  Zachur , filüt 
Si  fratribus  ejus  duodecim. 


II.  Qu,yta  Ifiiri,  filiis  * 
fratribus  ejus  duodecim. 


II.  Quinta Nathaniac , fi- 
liis & fratribus  ejus  duode- 
cim. 


13.  Sexta  Bocciaii,  filiis 
& fiûtribus  ejus  duodecim. 


14.  Scptima  Ifrccla,  filiis 
& fratribus  ejus  duodecim.  ' 
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I y.  Le  huitième  à Jefaïa  fils  d'Idithun , à 
fes  fils  ôc  à fes  frétés  , au  nombre  de  douze. 

16.  Le  neuvième  à Mathanias  fils  d'He- 
man , à fes  fils  & à fes  freres  , au  nombre  de 
douze. 

17.  Le  dixième  à Seméia_/î/r  d’Jdithun  , à 
fes  fils  & à fes  freres , au  nombre  de  douze. 

18.  L’onzieme  à Azaréel  fils  d’idithun 
fes  fils*&  à fes  freres , au  nombre  de  douze. 

ip.  Le  douzième  à Afabias]/î/r  d'Idithun, 
à fes  fils  & à fes  freres , au  nombre  de  douze. 

20.  Le  treizième  à Subaël  fils  d'Hcman^ 
à fes  fils  & à fes  freres  , au  nombre  de  douze. 

21.  Le  quatorzième  à Mathatliias  fils  d' A- 
tiur  ,'iuiis  & fratribus  ejus  r^pf^  ' à fes  fils  & à fes  frercs  . au  nombre  de 

(iuoilcum.  ^ 

douze. 

11.  Quinta-dfdma’Jeri-  22.  Le  quinzième  à Jerimoth  fils  d'He- 

moth , fiiiis  & fratnbui  cjus  , à fes  fils  & à fes  frcres  , au  nombre  de 
puoiiecioi.  m ^ ' 

douxe. 


. iç.  Odava  Jefai*,  filüsÔc 
fratribus  ejus  duCKiecim. 

1 6,  Nona  Mathanix , ftlüs 
& fratribus  ejus  duodecim. 


1 7.  Décima  Semeix,  filiîs 
& fratribus  ejus  duodecim. 

18.  Undecima  Azareel, 
üliis  & fratribus  ejus  duode- 
cim. 

tp.  Duodccima  HaTabtx, 
filiis  & fratribus  ejus  duode- 
cim. 

10.  Tcrtia-dtcima  Subael, 
fUiis  & fratribus  ejus  duode- 
cim. 

, Quarta-dccima  Matha- 


13,  Scxta-decima  Hana- 
nix,  61As  & fratr.bLS  ejus 
duoJccim. 

24.  Seprima-decima  jesba- 
callx,  filiis  & fratribus  ejus 
duoiiccim.  * 

15,  ÜAava-decima  Hana- 
tii,  filiis  & fratribus  ejus  duo- 
decim. ** 

x6,  Nona-decima  Mcllo- 
thi , 61iis  de  fratribus  ejus 
duodecim. 

27.  Vigefima  EUath?,  filiis 
& fratribus  ejus  duodecim. 

28.  Vigefima-prima  Othir, 
filiis  & iratribus  ejus  duode- 
cim. 

19.  Vigefima  - fecunda 
Geddehhi , filiis  de  fratribus 
ejus  duodecim. 

50.  Vigelîma-tertia  Ma- 
li.i^ioth  , filiis  de  fratribus 
ejus  duodecim. 

;)i.  Vigefima-quarta  Ro- 
mcipthic/er,  filiis  de  fratri- 
bus  ejus  duodecim. 


23.  Lefeizieine  à Hananias,  fes  fils  ôefes 
freres  , au  nombre  de  douze. 

24.  Le  ciix-feptieme  à Jefbacafla , fes  fils 
& fes  freres , au  nombre  de 'douze. 

23.  Le  dix-huitieme  à Hanani,  fes  fils  6c 
fes  freres , au  nombre  de  douze. 

2<S.  Le  dix-neuvieme  à MeIlothi,fes  fils 
& fes  freres , au  nombre  de  douze. 

27.  Le  vingtième  à Eliatha  , fes  Bis  & fes 
freres  , au  nombre  de  douze. 

28.  Le  vingt -unième  à Othir,  fes  fils  ôc 
fes  freres , au  nombre  de  douze. 

2p.  Le  vingt-deuxieme  à Geddelthi , fes 
fils  & fes  freres  , au  nombre  de  douze. 

30.  Le  vingt-troifiemc  à Alahazioth  , fes 
fils  & fes  freres  , au  nombre  de  douze. 

3 1 . Le  vingt  - quatrième  à RGmemthie- 
zer , fes  fils  & fes  freres  , au  nombre  de 
douze. 


J 
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CHAPITRE  XXVI. 


I.  Ordre  des  Portiers  du  Temple. 


Eux  qui  gardoient  les  portes  furent 
ainfi  diftribués.  ün  choiftt  dans  la  maifon  de 
Coré  , Mefelemia  fils  ott  plutôt  defcendant 
de  Coré , étant  l'un  des  enfans  d’Àfaph  ou 
d'Ahiafaph  de  la  famille  de  Caath. 

2.  Les  enfans  de  Mefelemia  furent'Lzchz- 
rie  le  premier,  Jadiel  le  fécond,  Zabadiasle 
troifieme , Jathanacl  le  quatrième , 

3.  Elam  le  cinquième  , Johanan  le  fixie- 
me  , Elioënaï  le  feptieme. 

4.  Les  enfans  d’Obededom  furent  Seméias 
l’aîné,  Jofabad  le  lecond,  Joaha  le  troifieme, 
Sachar  le  quatrième  , Nathanaël  le  cinquiè- 
me , 

J.  Ammiel  le  fixieme,  Iffachar  le  feptie- 
me & PhoUathi  le  huitième.  Il  eut  ce  nombre 
et  enfans , parce  que  le  Seigneur  le  bénit  à 
caufe  de  F arche  qu'il  avoit  repue  dans  fa  mafun. 

6.  Seméi  fon  fils  eut  aufft  plufieurs  enfans 
qui  furent  tous  chefs  d’autant  de  familles , 
parce  qu’ils  étoient  des  hommes  forts  & ro- 
buftes. 


I.  Dîvifîonw  autem  janî- 
tonim  : de  Coritîs  Mefelc- 
mla  , fiiius  Cure , de  fiUis 
A(âph« 


1.  Fîlü  Metélemue:  Za- 
chartas  primogcnitus,  Jadi-* 
hel  fecundus  « Zabadias  ter- 
dus , Jadianael  quartus , 

3.  >£lamquinnis,  Johnnaa 
fcxtus,  Elioenai  fcpiimus. 

4.  Filii  autem  Obcdcdom: 
Semeias  primogenitus , Jo- 
zabad  fecundus  ^ Joaha  ter- 
dus , Sachar  quartus  > Na- 
thanaël quincus  > 

Ammiel  fcxtus,  IlTa- 
char  fepdmus,  PhoUathi  oc- 
ta  vus  : quia  benedixit  ilii 
Dominus» 


6.  Semei  autem  fîHo  cjus 
nad  funt  filii,  pr^fe^ifa- 
miliarum  fuarum  : erant 
enim  viri  fordHlmû 


7.  Les  fils  de  Seméi  furent  donc  Othni , 
Raphaël,  Obed,  Elzabad,  & fes  freres  qui 
étoient  des  hommes  très-forts  , comme  en- 
core Eliu  & Samachias. 

8.  Ils  étoient  tous  de  la  maifon  d’Obede- 
dom , eux , leurs  fils  & leurs  freres  , ayant 
tous  beaucoup  de  force  pour  s’acquitter  de 
leur  emploi.  Us  étoient  donc  foixante  & deux 
de  la  maifon  d’Obededom. 

9.  Les  enfans  de  Mefelemia  ôc  leurs  fre- 
res , qui  faifoient  le  nombre  de  dix  - huit , 
étoient  auffi  très-robuftes. 

10.  Mais  d’Hofa  qui  defcendoit  de  Mera- 
ri,  font  venus  Semri  qui  étoit  le  chef;  car 


7.  Filii  ereo  Semcie  : O- 
thni , Sc  Ra^cl , & Obed  , 
Elzabad  , fratres  ejus  viti 
fortiflimi  : Eliu  quoque,Sc 
Samachiat. 

8.  Omucs  bî , de  fîliit  O- 
bededom  : ipfi,  & filii,  St 
fratres  eorum  fortiflimi  ad 
minillrandum  , fcxaginta- 
duo  de  Obededom. 


9.  Porté  Mefelemi*  filii , 
& fratres eorumrobuAiiluni, 
deccm  & oâo. 

10.  De  Hofa  autem, id  efi, 
de  filiis  Mctari  : Seuii  prin- 
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ccps  ( non  enim  habuerat  jl  n’y  avoit  Doifit  d’aîné  capable  de  cet  emploi} 
& fon  pere  lui  av  oit  donné  le  premier  lieu. 


primogenitum  . & idcircè 
pofticrat  cum  patcr  ejus  in 
principem  ). 

II.  Helcias  fecundus  , 
Tabelias  tertius , Zacharias 
quartus  . omncs  hi  filii . 5c 
fratres  Hofa,  ucdcdm, 

II.  Hi  divifi  funtin  jani- 
tores,  ut  lemper  principes 
cuftodiarum , (tcut  & fratres 
corum , miniftrarcnt  in  do- 
mo  Domini. 


tj.  MüTjcfunt  ergo  fortes 
ex  rquo,  St  parvis, & magnis 
per  familias  fuas , in  unam- 
quamque  portarum. 

t4.  CeciJitergofors  orien- 
falis , Selcmiac.  Porto  Za- 
charia:  filio  ejus , vito  pru- 
dentiffimo,  5c  erudito,  for- 
titô  obtigit  plaga  fcpteni- 
«rionalis. 

iç.  Obededom  vcro  5c 
filiis  ejus  ad  Auftrum  : in  qua 
parte  domus  crat  feniorum 
conciüum. 

I S.  Sephim  & Hofa  ad  Oc- 
cidentem,  juxta  portant  qua: 
ducit  ad  viam  afeenfionis  : 
euftodia  contra  cudodiam. 


ir.  Ad  Orientera  verbLe- 
ritx  fex  : St  ad  Aquilonem 
quatuor  per  diem  : aique  ad 
IVleridiem  fimiliter  in  die 
quatuor  : 5c  ubi  erat  conci- 
Isum , bini  5t  bini. 


I*.  In  ccUuUs  quoque  ja- 
nitoruinadOccidentem  qua- 
tuor in  via,  binique  per  cel- 
lulas. 


19,  H*  fiint  divilïones 
janitorum,  filioruin  Cote  ôc 
Alctari, 


/■ 


1 1.  Helcias  étoit  le  fécond,  Tabelias  le 
troifieme , Zacharie  le  quatrième.  Ces  en- 
fans  d’Hofa  joints  avec  les  frétés  faifoient  le 
nombre  de  treize. 

12.  Voilà  quelle  étoit  la  diftribution  des 
portiers  ; enforte  que  les  capitaines  des  gar- 
des fer^'oient  toujours  dans  la  maifon  du  Sei- 
gneur , de  même  que  leurs  freres  qui  étoient 
maîtres  des  chantres. 

I J.  L’on  jetra  donc  au  fort  avec  une  éga- 
lité entière  chaque  famille , foit  grands  ou 
petits,  pour  connoître  ceux  qui  feroientdc 
garde  à chaque  porte. 

14.  Celle  d’orient  échut  à Selemias  ou 
AJefe/emia.  Zacharie  fon  fils  , qui  étoit  un 
homme  tres-fage  & fort  habile  , eut  celle 
du  feptentrion. 

I J.  Obededom  avec  fes  fils  fut  chargé  de 
celle  du  midi,  où  étoit  aulli  le  confeU  des 
anciens. 

16.  Sephim  & Hofa  furent  placés  à l’oc- 
cident , près  de  la  porte  qui  conduit  au  che- 
min par  où  l’on  monte  au  palais  du  Roi  cm 
temple  du  Seigneur.  Et  ces  corps  de  garde  fc 
répondoient  l’un  à l’autre. 

17.  La  porte  d’orient  étoit  gardée  par  /îx 

Lévites , & celle  du  feptentrion  par  quatre  , 
que  l’on  changeoit  tous  les  jours.  IJ  y en 
avoit  aullî  quatre  par  jour  pour  celle  du  mi- 
di ; & là  où  fe  tenoit  le  çonfeil , ils  fen-oient 
deux  à deux.  , 

18.  Il  y en  avoit  audi  quatre  au  logis  des 
portiers  à l’occident , fur  le  chemin  con- 
duit du  palais  du  Roi  â la  maifon  du  Seigneur , 
deux  à chaque  chambre. 

ip.  Voilà  de  quelle  maniéré  on,  partagea 
les  fonctions  des  portiers  , qui  étoient  tous 
defeendus  de  Coré  & de  Merari. 

§.  II. 


Diyiiiztrü  î . - 


LES  PARALIPOMENES.Liv.  LChap.  XXFI.  ipj 

\ » 


20.  Achias  avoit  la  garde  des'trdfors  de 
la  maifon  de  Dieu  & des  vafes  facrés. 

2 1.  yoià  maintenant  les  fils  de  Ledan  fils 
de  Gerfonni  ou  de  Gerfon  F un  des  fils  de  Levi. 
De  Ledan  vinrent  ces  chefs  de  famille , 
Lédan , Gerfonni  & Jehieli. 

22.  Les  fils  de  Jehieli , Zathan,  & Joël 
fon  frere , gardoient  les  tréfors  de  la  maifon 
du  Seigneur  , 

2 J.  avec  ceux  de  la  famille  d’Amram , 
d’Ifaar , d’Hebron  & d’Ozihel , tous  quatre 
jils  de  Caath. 

24..  Subaël  , qui  defcendoit  de  Gcrfom 
fils  de  Moyfe , droit  un  des  trdforiers. 

27.  Eliezer  fon  frere  eut  pour  fils  Rahabia 
qui^t  pere  d’Ifaïe , & Ifaïe  le  fut  de  Joram, 
Joram  de  Zechri,  ôc  Zechri  de  Selemith. 

2.6.  Selemith  & fes  frétés  ëtoient  encore 
officiers  du  tréfor  des  chofes  faintes , que 
le  Roi  David , les  princes  des  familles , les 
tribuns  , les  centeniers  & les  chefs  de  l’ar- 
mée avoient  confacrées  à Dieu  ; 

27.  c’ejl-â-dire , des  dépouilles  rempor- 
tées dans  les  guerres  ôc  dans  les  combats  , 
qu’ils  avoient  confacrées  pour  la  conftruc-, 
tion  du  temple  , ôc  pour  faire  tous  les  vaif- 
feaux  ôc  les  autres  chofès  qui  fervoient  à fon 
nfage. 

28.  La  plupart  de  toutes  ces  chofes  avoient 
été  confacrées  par  le  prophète  Samuel , par 
Saül  fils  de  Cis,  par  Abner  fils  de  Ner , ôc 
par  Joab  fils  de  Sarvia.  Or  tous  ceux  qui 
offroient  quelques  préfens  les  mettoient 
entre  les  mains  de  Selemith  ôc  de  fes  frè- 
res. 


xo.  Porro  Achîas  enit  fu- 
per  tlicfauros  domus  Dei,  8c 
va(â  fanôonmi. 

11.  Filii  Ledan,  filüGer- 
fonni:  de  Ledan  principei 
famiUanim,  Ledan , & Gct- 
fünni , Jehieli. 

IX.  Filii  Jehieli:i^ihan , 
& Joël  fratrcs  ejus,  fuper 
thefauros  domus  Domini, 

X5.  Amramitisi&iraariiiSf 
& Hebronids , & Ozihclitis* 


x4.  Subael  autem  filius 
Gerfom,  filii  Moyfi  , prae- 
pofitus  therauris. 

x^.  Fratres  qooque  ejus 
Elie/.er,  cujus  filius  Raha- 
bia, & hujus  filius  Ilâias,  & 
hujus  filius  Joram , hujus 
quoque  filius  Zechri  y 8c  hu> 
jus  filius  Selcmidi. 

2^.  Ipfe  Selemith , & fra- 
très  ejus , fuper  thefauros 
fandorum,  qux  fanâificavit 
David  rex , & principes  fa* 
miliarum,  8c  tribuni,  & cen- 
turiones,  & duces  exercitus* 

27.  debellis,  & manubüs 
prxliorum , qu*  confecra- 
veranc  ad  infiaurationem,  & 
fupelleAileiu  templi  Do- 
mini» 


x8.  Hxc  autem  utiiverfâ 
fanâificavic  Samuel  ViJens, 
Sc  Saul  filius  Cis , & Abner 
filius  Ner,  & Joab  filius  Sar- 
vir:  omnes,  qui  fandifica- 
verant  ea  per  manum  Sele- 
mith , & iratrum  ejus» 
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III.  Lévites  dtfltnés  à inflruire  les  IMélites , O à juger  leurs  différends.  Ait^ 
très  Lévites  chargés  du  gouvernement  des  tribus  de  l'iuben  , de  Cad  &'  de  /j 
demi-tribu  de  Manujfé  qui  étaient  au-delà  du  Jourdain. 

..9.  iftaritis  verô  prierai  2Ç.  Ceux  de  la  famille  d’Ifaar , qui  avo’ienr 
Chonenias,  & iiiiiejus  , ad  ^ Clioncnias  & fcs  cnfàns  , étaient 

opéra  forinlecBsiuper  llracl,  i / ^ r j • -n  -i 

aJ  clocendlun  & judicandufu  CTi'lploycS  à UTtC  üUÎTC  jOTtC  dc  IfltHljiCTC  . US 

avoient  foin  des  chofes  dc  dehors  qui  regar- 
doient  Ifraël , c’eft-à-dire  , de  les  inftruire  , 
ôc  de  juger  leurs  différends. 

;o.  Porrà  dc  Hebronitis  jo.  Hafabias  de  la  famille  d’Hebron , Pun 
feSri"  des  fils  de  Caath , & fcs  frcres  qui  étoient  tous 
prxerant  ifr^ii  çans  Jorda-  dcs  hommcs  ttès-forts  , au  nombre  dc  mille 
fept  cens  , gouvernoient  les  Ifraélites  qui 
étoient  au-delà  du  Jourdain  dans  la  partie 
de  cette  contrée  qui  efi  plus  vers  l’occident , 
#it  dans  les  chofes  qui  regardoient  le  fet- 
vice  du  Seigneur  , ou  dans  celles  qjji  re- 
gardoient le  fervice  du  Roi.  W 

31.  £t  danSjffi  partie  qui  efi  plus  à Paient 
vers  les  montagnes  de  Galaad , les  Ifraélites 
étoient  gouvernes  par  les  enfans  de  Jeria  qui  fiiC 
aujfi  un  des  chefs  de  la  poftérité  d’Hebron 
divifée  félon  fes  diverfes  familles  en  diverfes 
branches.  La  quarantième  année  du  régné 
de  David,  on  en  fit  le  dénombrement  à Ja- 
zer  de  Galaad  ; & l’on  trouva 

32.  qu’eux  & leurs  freres  , qui  étoient 
tous  gens  de  cœur  , & dans  la  force  de  leur 
âge  , faifoient  le  nombre  de  deux  mille  fept 
cens  chefs  de  familles.  Or  David  les  éta- 

naiTe , in  omne  minifterium  Dut  lur  la  ttibu  de  Ruben , lur  Celle  de  Gadj 
Dei,  l^icgis. 


/ 


& fur  la  demi-tribu  de  Manaffé  , pour  pré- 
lider  dans  toutes  les  chofes  qui  regardoient 
le  culte  de  Dieu  ôc  le  fervice  du  Roi. 


nein  contra  Occidentem,  m 
canâU  operibus  Domini , tc 
in  minifterium  regù. 


J I . Hebronitarum  autem 
princeps  fuit  Jeria,  fecun- 
dùm  (àmilias  & coenationei 
eorum.  Quadiagebmo  anno 
regni  David  rccenlïti  funt , 
& inventi  font  viri  fortiftiiBi 
in  Jazer  Galaad , 


_ Jt.  ftatrelque  eju!  robuf- 
noris  ziatU , duo  millia  fep- 
tingenti  principei  familia- 
rum.  Pripofuit  autem  eoi 
David  rex  Rubenitit,&  Gad- 

xllMC  - Jtr 
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CHAPITRE  XXVII. 


I.  Divijion  du  peuple  ilfraël  en  douje  bandes  ^ de  chacune  vingt-quatre  mille 
_ hommes  ^ pour  fervir  tour  à tour  auprès  du  Roi  chaque  mois  de  Vannée, 


’jj  Outre  ce  nombre  de  Lévites  dejlinés  pour 
fervice  & pour  la  garde  du  tempe , David 
^i>oiftt  aujfi  un  certain  nombre  tPIJraélites  pour 

garde  de  fa  perfonne.  Or  le  nombre  des  en- 
fens  d’Ifraël  qui  entroient  en  fervice  par  bri- 
gades pour  la  garde  du  Roi , & qu’on  rele- 
Voit  tous  les  mois  de  l’année , fuivant  le  par- 
tage qu’on  en  avoir  fait , étoit  de  vingt-qua- 
tre mille  hommes  à chaque  fois  y chaque 
brigade  ayant  fes  chefs  de  familles  , fes  tri- 
buns , fes  centeniers  ôc  fes  préfets. 

2.  La  première  troupe  qui  entroit  en  fet- 
vice  au  premier  mois  étoit  commandée  par 
Jelboam  ou  Jejhaam  fils  de  Zabdiel  ou  d'A- 
ehamoni , qui  avoir  vingt-quatre  mille  hom- 
mes fous  lui. 

3.  Il  étoit  de  la  maifon  de  Pharès^  & le 
premier  entre  tous  les  autres  princes  ou  géné- 
raux y commandant  au  premier  mois. 

4.  Dudia  qui  étoit  d’Ahohi  commandoit 
les  troupes  du  fécond  mois;  & il  avoit  fous 
lui  Macelloth , qui  commandoit  une  panie 
de  cette  armée , qui  étoit  encore  de  vingt- 
quatre  mille  hommes. 

J.  Le  chef  de  la  troifieme  troupe  étoit 
Banaïas  prêtre  y fils  de  Joïada  ; & il  avoir 
aujfi  fous  lui  vingt-quatre  mille  hommes. 


6.  C’eft  ce  même  Banaïas  qui  étoit  le  plus 
courageux  d’etjtre  les  trente , & qui  les  fur- 
pafToit  tous.  Son  fils  Amizabad  commandoit 
aujft  l’armée  fous  lui. 

7.  Le  quatrième  général  pour  les  troupes 
4u  quatrième  mois  étoit  Azahel  frere  de 
Joab  ; âc  Zabadias  fon  Hls  commandoit  après 


I.  Fini  autem  irrael  fe- 
cundùm  numenim  ruuin, 
principes  familiarum , tri- 
Duni,  & cemuriones,  & prx- 
fefti , qui-  minifirabant  régi 
juxta  curmas  fuas,ingrc(lien- 
tei  3t  egredientes  per  fingu- 
los  menfes  in  anno,  vi^inti- 
quatuoc  minibus  linguJiprz. 
eram. 


! 


X.  Frimz  nirmz  in  primo 
menfe  Jesboam  przerat  fi-* 
lius  Zabdiel , & fub  eo  ts- 
ginti-quatuor  miUia. 


3.  De  finis  Phares , prin- 
ceps  cunâorum  principum 
in  exercitu  menfe  primo. 

4.  Secundi  menfii  habe- 
bat  turmam  Dudia  Ahohi- 
tes , & poft  fe  aller  nomine 
Macelloth , qui  regebat  par- 
tent exercitus  viginii-qua- 
nior  millium. 

} . Dux  quoque  turmz  ter- 
tiz  in  menle  tertio,  erat  Ba- 
naias  fibus  Joiadz  facerdos  : 
Sc  in  divifîone  fua  viginti- 
^atuor  millia. 

f,  Ipfe  eA  Banaias  fortifi- 
fimus  inter  triginta , & fuper 
triginta  ; przerat  autem  tur- 
mz ipfius  Amizabad  fiiius 
ejus. 

7.  Quartus , menfe  quar- 
to, Afahel  frater  Joab,  & 
Zabadias  filiuiejus  poA  ci'tn: 
& in  turma  ejus  viginti-^ua- 
tuor  millia. 

B b ij 


ip(î  LES  PARALIPOMENES.  Liv.LÇH^f.A'Xr/A 

lui.  Le  nombre  oe  Tes  troupes  étoit  aujfi  de 
vingt-quatre  tnille  hommes. 

8.  Le  cinquième  clicf  pour  le  cinquième 
mois  étoit  Samaoth  de  Jezer;  ôcfon  armde 
étoit  de  même  de  vingt-quatre  mille  hommes, 
p.  Le  fixiemc  pour  le  lixicme  mois  droit 
Hira  fils  d’Accès  , de  la  ville  de  Tecua  ; Ôc 
il  avoir  au^i  vingt-quatre  mille  hommes  dans 
fes  troupes. 

10.  Le  feptieme  pour  le  feptieme  mois  d- 
toit  Hellès  de  Phalloni , de  la  tribu  d'E- 
phraïm.  Son  armée  étoit  au^i  de  vingt-qua- 
tre mille  hommes. 

11.  Le  huitième  pour  le  huitième  mois 
étoit  Sobocliaï  de  Hufathi,  de  la  race  de 
Zarahi , qui  avoir  de  mime  vingt-quatre  mille 
hommes  fous  lui.  v 

12.  Le  neuvième  pour  le  neuvième  mois 
étoit  Abiezer  d’Anathoth,  des  enfansdeje- 
mini , qui  commandoit  encore  vingt  - quatre 
mille  hommes. 

1 J.  Le  dixième  pour  le  dixième  mois  étoit 
Maraï  de  Netophath,  qui  defeendoit  de  Za- 
raï.  Il  avoir  de  même  vingt-quatre  mille  hom- 
mes fous  lui. 

14  L’onziemc  pour  l’onzieme  mois  étoit 
Banaïas  de  Pharathon,  de  la  tribu  d’EphraTm, 
dont  les  troupes  fàifoicnt  encore  vingt-quatre 
mille  hommes. 

i J.  Le  douzième  pour  le  douzième  mors 
étoit  Holdaï  ou  Heled  fils  de  Baana , qui  étoit 
de  Netophath,  qui  defeendoit  de  Gothonie/i 
& fes  troupes  étoient  encore  de  vingt-quatre 
mille  hommes. 


8.  Qfiimiis,  menfe  qtiinto, 
princeps  Samaoth  jczerites: 
& in  turma  ejus  viginti-qua- 
iQor  mîliia, 

p,  Scxnis  ) menfe  fexfOy 
Hira  filius  Accc#  Thecuitfs: 
& in  lurma  ejui  vigiiui-qua- 
tuor  miiliao 

10.  Septimus , menfe  fep- 
timo , Hcllcs  Phailonhcs  de 
iîliis  Fphraim:  & in  turma 
ejus  viginti  quatuor  miilia* 

it.  O^avus , trfenfe  oc- 
tavo>  Sobocliai  Hufîtthites 
de  furpe  Zarutû  : Si  in  turnia 
ejus  viginû'quatuor  luillia* 

11.  Nom» , menfe  nono, 
AUier.er  Anathothiics  de  fi- 
liis  jcmini  : & in  turma  ejus 
viginci^quatuor  millia. 

1 5,  Decimus , menfe  de- 
cimo,  Rlarai,  & ipfe  Ne- 
tophathites  de  ftirpe  Zarai  ; 
fit  in  turma  ejus  viginü-qua- 
tuor  millia» 

14.  Undecimu* , menfe 
undecimO)  Banaïas  Phara- 
thonites  de  ôliis  Ephraim  : 
& in  turma  ejus  viginti  qua- 
tuor millia. 

15.  Dtiodccimus , menfe 
duodeamoy  Holdai  Neto- 
pbathiics,  de  ftirpe  Gotho- 
niel  : & in  turma  ejus  vi- 
gimi-quatuor  millia. 


S-ii.  A^omj  des  chefs  de  chaque  tribu  dÜîfraüL 


Porro  trîbubus  prr- 
erant  Ifracl , RulK’nitis  > dux 
Eliczcr  fi!. us  Zechri  : Si- 
jrieonitis,  eux  Saphatias  fi- 
lms Maacha  : 


1 6.  Or  les  premiers  de  chaque  tribu  d’If- 
racl , lorfque  David  en  fit  faire  le  dénombre^ 
twrwr,  étoient  ceux-ci;  Dans  celle  de  Ruben, 
Eliezer  fils  de  Zechri.  Dans  celle  de  Simeon^ 
5.^phatias  fils  de  Alaacha. 
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i7-  Dans  celle  de  Levij  Hafabias  fils  de 
Camuel.  Dans  la  branche  d’Aaron , Sadoc. 

i8.  Dans  celle  dejuda,  Eliu  frere  de  Da- 
vid. Dans  celle  d’Ilfachar , Amri  fils  de  Mi- 
chel. 


n.  Levitis,  Hafzliiat  fi- 
lins Camuel:  Aaroniti',  Sa- 
doc : 

i8.  Juda,  Eliu  frr.ter  Da- 
vid ! in.ichar,  Ainri  filius 
Michael. 


ip.  Dans  celle  de  Zabulon,  Jefmaïas  fils 
d’ Abdias.  Dans  celle  de  Ncphtliali,  Jerimoth 
fils  d’Ozriel. 

20.  Dans  celle  d’Ephraïm , Ofée  fils  d’O- 
zaziu.  Dans  la  demi-tribu  de  Manaffé  , Joël 
fils  de  Phadaïa. 

2 1.  Et  dans  l’autre  moitié  de  la  tribu  de 
ManafTé  en  Galaad , Jaddo  fils  de  Zacharie. 
Dans  la  tribu  dfc  Benjamin, Jafiel  fils  d’Abner. 

22.  Dans  celle  de  Dan,  Ezrihel  fils  de 
Jeroham.  Voilà  ceux  qui  étoient  les  premies 
parmi  les  enfans  d’Ifraël , excepté  les  tribus 
a A fer  de  G ad , dont  on  ne  parle  point  ici. 

2 J.  Or  David  ne  voulut  point  compter 
ceux  qui  étoient  au-deflbus  de  vingt  ans , par- 
ce que  fauroit  été  agir  contre  ce  que  le  Sei- 

tneur  avoir  dit , qu’il  multiplieroit  les  en- 
ins  d’Ifraël  comme  les  étoiles  du  ciel  & du 
firmament  qui  font  innombrables. 

24.  Joab  fils  de  Sarvia  avoir  commencé  à 
faire  le  dénombrement  de  ceux  qui  étoient  au- 
dejfus  de  vingt  ans  ; mais  il  ne  l’acheva  pa^ 

f)arce  que  cette  entreprife  avoir  attiré  la  co- 
ere  de  Dieu  fur  Ifraël.  Et  c ’eft  pour  cela  que 
le  nombre  de  ceux  qu’on  avoir  déjà  comptés, 
n’eft  pas  écrit  dans  les  fàftes  du  Roi  David. 


19.  Zjbulonirij,  Jetmaias 
füius  Abiliz  : Ncphthaliti 
bus,  Jerimoih  filius  Ocricl 


so.  Eiliis  Ephraim  , Ofce 
fijius  Oz.aziu  ; dimidix  tri- 
bui  Manalle,  Joël  filius  Pha- 
daùc  : 

if.  fit  dîmldix  (ribui  Ma- 
nafie  in  Galaad,  Jaddo  filius 
Zacharix;  Benjamin  autem, 
Jafiel  filius  Abner. 

1».  Dan  vero,  Ezrihel 
filius  Jeroham  : hi  principes 
filiorum  Ifiracl. 


ij.  Noluit  autem  David 
numerare  eos  à viginli  annis 
inferiùs  ; quia  dixerai  Domi- 
nus  ut  multiplicaret  liracl 
quafi  ftcllas  coeli. 

s 


14.  Joab  filius  Sarviz  coe- 
perat  numerare , nec  com- 
plevit  : quia  fuper  hoc  ira 
imierat  in  Ifrael  : & idcircô 
numerus  eorum  qui  fuerant 
recenfiti , non  eft  relatus  in 
iaftos  regis  David. 


L’a nx>u  monde  zpSy. 


§.  III.  Officiers  d*  la  maifon  de  David  qui  avaient  foin  de  fes finances^  de  fes 
biens  Cr  de  fes  troupeaux.  Noms  defes  confeiUers  ^ des  gouverneurs  de  fes  en- 
fans  ^ G de  fes  favoris. 


2^.  ^uant  aux  officiers  de  David,  en  voici 
le  dénombrement.  Le  furintendant  des  finances 
du  Roi  étoit  Azmoth  fils  d’Adiel  ; mais  l’in- 
«endant  des  revenus  particuliers  des  villes  , 


zf.  Super  thelâuroi  autem 
régis  fuit  Azmoth  filius  A- 
dicl;  his  autem  thcfauris, 
qui  crant  in  urbibus , «St  in 
Vitis , & in  tutnbus , prxfi- 
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des  villages  ôc  des  châteaux , étoit  Jonathan 
fils  d’Ozias. 

26.  Ezri  fils  de  Chelud  avoit  la  conduite 
du  travail  de  la  campagne  , & des  laboureurs 
qui  cultivoient  la  terre. 

27.  Seméias  de  Romathi  avoit  l’autorité 
fur  ceux  qui  travailloient  aux  vignes  ; Zab- 
dias  d’Aphoni  fur  les  caves  Ôc  lur  Tes  cel- 
liers: 

28.  Balanan  de  Geder  fur  les  oliviers  ôc 
les  figuiers  de  la  campagne  : ÔC  Joas  fur  les 
magafms  d’huile. 

29.  Les  troupeaux  que  l'on  faifoit  paître 
fur  la  montagne  de  Saron  étoient  fous  la 
charge  de  Setraï  le  Saronite  ; ôc  Saphat  fils 
d’A^  étoit  prépofé  fur  les  bœufs  qu’on  nour* 
rilToit  dans  les  vallées. 

30.  Mais  Ubil  Ifmahélite  avoit  la  charge 
des  chameaux  : Jadias  de  Meronath , ceUe 
des  ânes; 

31.  Et  Jaziz  Agaréen  , celle  des  brebis. 
Tous  ceux-là  avoient  l’intendance  fur  les 
biens  du  Roi  David. 


débat  Jonadian  filiiu  Ouz. 


i6.  Operi  autem  ruftico  , 
& agricolis  qui  exercebant 
terram  , przerat  Ezri  fiiiut 
Chelub  : 

>7.  Tinearumque  cultori- 
bus , Semeias  Romacbites  ; 
cellis  autem  vinariii , Zab- 
diat  Aphonites. 


z8.  Nam  fupcr  oliveta  & 
ficeta , qux  étant  in  campef- 
cribus . Balanan  Gederices  : 
fuper  apoiiiecai  autem  olei , 
Joai. 

29.  Porrô  armentii , qu* 
pafcebaniur  in  Saron , prz- 
poGtutfuit  Setrai  Saromtes  : 
& fuper  bovet  in  valiibus , 
Saphat  filiua  Adli  : 


30.  fuper  camelos  ver6 , 
Ubil  Ifmahelites:  & fuper 
aGnos,  Jadiaj  Meronatbites. 


J t. Super  ovci quoque  Ja- 
ïiz  Agareus',  omnet  hi.prin- 
cipes  fubUantiz  régit  David. 


31.  Jonathan  autem  pa- 
tratu  David  , conGliarius , 
vit  prudent  & Utteratut  : 
îpfe  8c  Jahiel  filius  Hacha- 
rooni  étant  cum  Gliit  régit. 

33.  Achitophel  etiam  con> 
£liarius  regis,&  ChufaiAra- 
chitet  amicus  regis. 

34.  Poil  Achitophelfuit  Jo- 
iada  Glius  Banaiz , 8c  Abia- 
thar.  Princeps  autem  excr- 
citiu  régit  état  Joab. 


32.  Mais  Jonathan  oncle  de  David , qui 
étoit  un  homme  fage  ôc  favant , étoit  un  de 
fes  confeillers  : lui  ôc  Jahiel  fils  d’Achamon  , 
étoient  près  des  enfans  du  Roi. 

33.  Achitophel  étoh  auflî  du  con/êil  du 
Roi  : ôc  Chufaï  Arachite  étoit  fon  favori. 

34..  Joïada  fils  de  Banaïas  , ôc  Abiathar 
étoient  après  Achitophel  dans  le  confeil.  Mais 
Joab  étoit  le  généralillime  de  toute  l’armée 
du  Roi. 
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CHAPITRE  XX,VIII. 

§.  I.  David  ajfemble  à JerufaUm  fis  officiers  .fes  enfans  &■  les  principaux  S IfrjïU 
Il  leur  déclare  qu'il  avait  eu  deffiein  de  bâtir  un  temple  au  Seigneur  j mats  que 
Dieu  en  a réfervé  l'exécution  à fon  Jils  Salomon.  Exhortation  qu'il  fait  À 
te  Prince, 


L’an  dü  monde  2p8p.  Avant  J.  C.  loiy. 


I.  UAvid  ayant  établi  un  Ji  bel  ordre  dans 
fon  royaume  & dans  fa  maifon  ^ &fe  trouvant 
accablé  de  vieillejfe  & de  travaux,  ne  penfa  plus 
tju'à  fe  préparer  à la  mort.  Il  afTembla  donc 
tous  les  princes  d’Ifraël , les  chefs  des  tribus  > 
& les  généraux  des  troupes  qui  étoient  à fon 
fervice^Ies  tribuns  & les  centeniers>&  tous  les 
officiers  du  domaine  du  Roi  : 11  fit  venir  aulfi 
fes  enfans  ) les  pr>''cipaux  Officiers  de  fon  pa- 
lais , avec  les  plus  puiffans  & les  plus  braves 
de  l’armée , ôcles  afTembla  tous  à Jerufalem. 

2.  Et  s’étant  levé , il  leur  dit , demeurant 
debout:  Ecoutez -moi  j vous  qui  êtes  mes 
freres  & mon  peuple  : J’avois  eu  la  penfée 
de  bâtir  un  temple  pour  y fiiire  repofer  l’ar- 
che de  l’alliance  du  Seigneur , qui  eft  comme 
le  marche-pied  de  notre  Dieu  ; & j’ai  tout 
préparé  pour  la  conflruêUon  de  cet  édifice. 

3.  Mais  Dieu  m’a  dit:  Vous  ne  bâtirez 
point  & ne  confacrerez  point  une  maifon  à mon 
nom,  parce  que  vous  êtes  un  homme  de 
guerre  , & que  vous  avez  répandu  le  fang. 

4.  Cependant  le  Seigneur , le  Dieu  d’If- 
raël a bien  voulu  me  choifir  dans  toute  la 
maifon  de  mon  pere  pour  me  faire  Roi  à ja- 
mais fur  Ifraël  ; car  c’eft  de  la  tribu  de  Juda 
qu’il  a déterminé  de  tirer  vos  princes.  Il  a 
choifi  la  maifon  de  mon  pere  dans  cette  tri- 
bu ; ôc  entre  tous  les  enfans  de  mon  pere , il 
lui  a plû  de  jetter  les  yeux  fur  moi  pour  me 
faire  Roi  de  tout  liraël. 


I.  Convocavit  iginir  Da- 
vid omncs  principes  Ifrael , 
duces  tribuum,  & przpofitos 
turmarum  .qui  miniftrabanc 
regii  tribunes  quoque  & cen- 
turiones,  It  qui  pra:erant 
fubliamiz  & pofrelTionibus 
regis,  filiofque  fuoscum  eu- 
nuchis , & potentes , & ro- 
bufiiflimos  quofque  in  exet- 
dtu  Jetuüdem. 


• 

t.  CumquefurrcxilTetrex, 
& ftétiiret , ait  : Audite  me  , 
fratres  mei,  S:  populus  meus: 
Cogitavi , ut  zdiücarem  do- 
mum , in  qua  requiefeeret 
area  foederis  Domini,  & fea- 
beilum  pedum  Dei  noilri  : 
& ad  zdificandum  omsâ 
przparavi. 

3.  Deus  autem  dixit  mihi  : 
Non  zdificabis  domum  nc^ 
mini  meo , eô  qubd  fis  vi^ 
bellator , & fanguinem  iu- 
deris. 

4.  Sed  elegit  Domimii 
Deus  Ifrael  me  de  univerfa 
domo  patris  mei , ut  ciTcm 
tex  fuper  Ifrael  in  fempiter- 
num  ! de  Juda  enim  elegit 

Srincipes  : porro  de  domo 
uda , domum  patris  mei  : 3c 
de  filiis  patris  mei , placuit 
ei  ut  me  eligeret  regera  fu- 
per cunâum  lliael. 
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Scd  & de  filas  meis(  fi- 
lios  enim  mihi  multos  dédit 
Dominus  ) elegit  Salomo- 
fiem  filium  mcum , ut  fcde- 
ret  in  throno  regni  Domim 
fuper  Urael  > 

6.  dbcitque  mihi  t Salomon 
filiustuusxdificabit  domum 
roeam  > & atria  mea  : ipfum 
enim  elegi  mihi  in  filium,  & 
ego  ero  ei  in  patrcm. 

7.  Etfirmaboregnumejus 
ufque  in  atternum , fi  perfe- 
veraverit  facere  prxcepta 
mea , & judida , ficut  ôc  ho- 
die» 

8.  Muncergocoram  uni' 
verfo  cceru  Ifracl , audience 
Deo  noftro,cuftodite  & per- 
quirite  cunâa  mandata  Do- 
mini  Dci  noftri:  ut  pofTidea- 
tis  terram  bonam , & rclin- 
quatis  eam  filiis  veflris  poft 
Tos  ufque  in  fempiternum* 

• 


Tu  autem  Salomon  fiü 
mi,  fcito  Deum  patris  cui^ 
& fcrvito  ci  corde  perfcâo , 
& animo  vohmtario  : omnia 
enim  corda  fcrutatur  Domi- 
nus , & univerfas  mentium 
cogitationes  intclliglt.  Si 
quxfieris  eum  , invenies  : 
n autem  dereliqueris  eum, 
|>rojiciet  te  in  xternum. 


• 10.  Nunc  ergo  quia  ele- 

git te  Dominus  ut  xdificares 
qomum  Sanftuarii , confor- 
tare , & perfice. 


y.  De  plus  , comme  le  Seigneur  m’a  don- 
né beaucoup  d’enfans , il  a aufii  choifi  entre 
mes  enfàns  Salomon  mon  fils , pour  le  faire 
feoir  fur  le  trône  du  royaume  du  Seigneur  , 
en  l’établiflant  fur  Ifraël. 

6.  Et  il  m’a  dit  : Ce  fera  Salomon  votre 
fils  qui  me  bâtira  une  maifon  avec  fes  par- 
vis ; car  je  l’ai  choifi  pour  mon  fils  ^ & je  lui 
tiendrai  lieu  de  pere. 

7.  Et  j’affermirai  fon  régné  à jamais , pour- 
vu qu’il  perfévere  dans  l’obfervance  de  mes 
préceptes  & de  mes  jugemens , comme  U 
fait  préfentement. 

8.  Je  vous  conjure  donc  maintenant  en  pré- 
fence  de  toute  l’affemblée  du  peuple  d’Ifraël, 
& devant  notre*  Dieu  qui  nous  entend  , de 
garder  avec  exaftitude  tous  les  commande- 
mens  du  Seigneur  notre  Dieu , ôc  de  recher- 
cher à le  connoître  , afin  que  vous  poffédiez 
cette  terre  quiefi  remplie  de  biens  > 6c  que 
vous  la  laUIiez  pour  jamais  à vos  en^s  après 
vous. 

p.  Et  vous , mon  fils  Salomon , appliquez- 
vous  à reconnoître  le  Dieu  de  votre  pere  , 
ôc  le  fervez  avec  un  cœur  parfait  ôc  une  pleine 
volonté  : car  le  Seigneur  fonde  les  cœurs  , 
ôc  il  pénétré  toutes  les  penfées  des  efprits. 
Si  vous  le  cherchez , vous  le  trouverez  : mais 
fl  vous  l’abandonnez,  il  vous  rejettera  pour 
jamais. 

10.  Puis  donc  que  le  Seigneur  vous  a 
choifi  pour  bâtir  la  maifon  de  fon  fanûuaire  , 
armez-vous  de  force  , accompliflez  fon  çu~ 


§.  1 1.  David  donne  à Salomon  le  dejfein  du  temple  Gr  de  toutes  les  chofes  dejlin  ées 
à fin  ifige  J telles  qu’il  les  avait  reçues  écrites  de  la  main  de  Dieu.  Il  l'exhorte 
a exécuter  ce  grand  ouvrage.  Il  l'ajjare  de  laproteilion  du  Seigneur  ^ Gr  du 
fecours  des  Pritres  &■  des  Lévites. 


II.  Dcdit  juiem  David 
Sdlomoni  filio  fuo  dclcrip- 
tioncm  pouicûs , & templi , 


1 1.  Or  David  donna  à fon  fils  Salomon  le 
deffein  du  veftibule  , celui  du  temple  , des 

gardes- 
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gardes-meubles,  des  chambres  hautes  def-  &celiaf'oram.&c(ï-nac\iH, 
tmdcspoury  manger,  des  chambres  fecre-  domùs propitiadonis , 
tes , & du  propitiatoire. 

12.  Et  il  ajouta  celui  de  tous  les  parvis  '»•  necnon  & omnmm 
qu’il  vouloir  faire , & des  logemens  qui  de- 

voient  6tre  tout  autour  pour  ffWA:  qui  devaient  in  thefhuros  domûs  Domini, 
garder  les  trdfors  de  la  maifon  du  Seigneur,  * ^ fanaorum, 

& toutes  les  chofes  confacrdes  au  temple. 


I J.  Il  lui  donna  aufTi  l’ordre  ôc  la  diftribu- 
tion  des  Prêtres  6c  des'  Lévites  , pour  rem- 
plir toutes  les  fondions  de  la  mailon  du  Sei- 
gneur : ôc  il  lui  marqua  tous  les  vaiffeaux  qui 
dévoient  être  employés  dans  le  temple  du 
Seigneur. 

14.  Il  lui  fpécifia  le  poids  que  devoierrt 
avoir  tous  les  différens  vafes  d’or , ôc  le  poids 
que  dévoient  avoir  aullî  ceux  d’argent , fé- 
lon les  divers  emplois  où  ils  étoient  deftinés. 

I y.  Il  donna  encore  l’or  qu’il  falloir  pour 
les  chandeliers  d’or  avec  leurs  lampes,  ôc 
l’argent  qu’il  falloir  pour  les  chandeliers  d’ar- 
gent avec  leurs  lampes,  à proportion  de  leurs 
differentes  grandeurs, 


13.  divifio'numque  Sacer- 
doulium  & Lcvicicarum  : in 
omnia  opéra  domus  Domi- 
ni , & in  univerfa  vafa  mi. 
niileiii  rempli  Domini. 


14.  Aurum  in  pondère  pet 
fingula  vafa  minillcrii.  Âr- 
genti  quoque  pondus  pro  va- 
lorum  Sc  operum  diverûtate< 

1 3.  Sed  & in  candelabra 
aurca,  & ad  lucernas  eorum, 
aurum  pro  menrurâuniufcu» 
jufque  candelabri  St  lucerna-* 
rum.  Similiter  St  in  candc- 
labra  argentea,&  in  lucernas 
eorum,  pro  diverfltate  men- 
furi , pondus  argenti  tradi- 
dit.  . 


itT.  Il  donna  de  même  de  l’or  pour  filre 
les  tables  qui  fervoient  à expofer  les  pains  , 
félon  les  mefures  qu’elles  dévoient  avoir:  ôc 
donna  aufli  de  l’argent  pour  en  faire  d'autres 
tables  d’argent. 

1 7*  Il  donna  encore  pour  faire  les  four- 
chettes , les  coupes  ôc  les  encenfoirs  d’un 
or  très-pur , ôc  pour  les  petits  lions  d’or , pro- 
portionnant le  poids  de  l’or  à la  grandeur 
que  chacun  de  ces  petits  lions  devoit  av'oir; 
en  donnant  aufli  de  l’argent  pour  les  lions 

3ui  dévoient  être  d’argent , félon  la  mefure 
e chacun  d’eux. 


16.  Aurum  quoque  dédit 
in  menfai  propolitionis  pro 
divcrlitate  meniarum  : fimi- 
litcr  8t  argentum  in  alias 
menfas  argenieas. 


17.  Ad  fufcinulasquoqut, 
& phialas , St  tburibula  ex 
auro  puriflimo , St  icuncu- 
los  aureos , pro  qualicate 
menfura:  pondus  diftribuit  in 
Icunculum  St  leunculum. 
Similiter  St  in  Icônes  argen- 
tées diverfum  argenti  pon. 
dus  leparayit. 


1 8.  Il  donna  du  plus  pur  or  pour  faire  l’aur 
tel  des  parfums,  ôc  ces  chérubins  qui  for- 
moient  la  reffemblance  d’un  char , ôc  qui , 
Tome  II,  Part.  Il, 


1 s.  Altarî  autem , in  quo 
aJoteiur  incenfum  , aurum 
puriilinium  dédit  tut  ex  ipfo 
béret  limilitudo  quadrigas 

Ce 
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cherubîm,  eMtcndeiuium  a- 
las , &c  vclantium  arcam  fct- 
dcris  Domini. 

19.  Omnia,  inqult,ve- 
neruni  fchpta  manu  Domi- 
ni ad  me,  ut  intclligercm 
univerla  opéra  cxcmplaris. 


10.  DIxit  quoque  David 
Salomoni  Viriliter 

âge , & confortare , & fac  * 
ne  limeas , & ne  paveas  : 
Domines  enim  Deus  meus 
tecum  erit , & non  Jimittet 
te , nec  dereHnquet , donec 
pcrficbs  omne  opus  miniT- 
tcrii  domus  Domini, 


1 ï . Ecce  divîfîoncs  Saccr- 
dotum  & Levirarum,in  om- 
re  minifterium  domus  Do- 
mini adiftunt  tibi , &:  parati 
lunt,  & noverunt  tam  prin- 
cipes quam  populus  facere 
omnia  prxccpra  tua. 


étendant  leurs  ailes , couvroient  l’arche  de 
l’alliance  du  Seigneur. 

ijj.  "l'outes  ces  chofes,  leur  dit  le  Roi> 
m’ont  été  données  écrites  de  la  main  deDieu, 
afin  que  j’eufle  l’intelligence  de  tous  les  ou- 
vrages que  le  Seigneur  veut  faire  faire  fuivant 
ce  modèle. 

20.  David  dit  encore  à fon  fils  Salomon: 
Agifiez  en  homme  de  cœur  ; prenez  une 
forte  réfolution,&  zccomf[\{[ez Pouvrage de 
Dieu,  Ne  craignez  rien  , & ne  vous  étonnez 
de  rien  : car  le  Seigneur  mon  Dieu  fera  avec 
vous.  Il  ne  vous  abandonnera  point  que  vous 
n’ayez  achevé  tout  ce  qui  eft  néceflaire  pour 
le  fervice  de  la  maifon  du  Seigneur. 

21.  Voilà  les  Prêtres  &les  Lévites  divi- 
fés  par  bandes , lefquels  feront  toûjours  avec 
vous  dans  tout  ce  qui  regarde  le  fervice  de 
la  maifon  du  Seigneur  ; les  voilà  tous  prêts  : 
& les  princes  , aufii-bien  que  le  peuple , font 
tous  aifpofés  à exécuter  tous  vos  ordres. 


CHAPITRE  XXIX. 


§.  I.  Difcours  de  David  à toute  l'ajfemblée  lïlfraël.  Dons  quil  fait  pour  la  conf 
truBion  du  temple.  Offrandes  des  principaux  dlfraël  pour  le  même  deffein. 


L’a n du  monde  ap8p.  A v a nt  J.  C.  10 i y. 


1.  Locutufque  cft  David 
rex  ad  omnem  ecdefiam  : 
Saiomonem  filium  mcum 
unum  eicgit  Deus,  adhuc 
puetum  & tenellum  : opus 
namijue  grande  eft,  ncque 
fnimhomini  prxparatur  ha- 
bisatio , fed  Deo. 


1,  Fgo  antem  totis  viri- 
bus  ipcis  pr.Tparaviimpenfas 
demis  Dci  mei.  Aurum  ad 
Tafa  aurea  , & argentum  in 
argentea , xs  in  xnea  , fer- 
lum  in  fiurea , ligna  ad  li- 


I.  ü Nfuite  le  Roiadrefia  la  parole  à toute 
cette  afiemblée  , & leur  dit  ; Dieu  a bien 
voulu  choifir  mon  fils  Salomon  entre  tous 
les  autres  , quoiqu’il  foit  encore  jeune  ôc 
délicat , & que  l’entreprife  dont  U s’agit  foit 
grande , puilque  ce  n’eft  pas  pour  un  hom- 
me, mais  pour  Dieu  même  y que  nous  vou- 
lons préparer  une  maifon. 

2.  Pour  moi , je  me  fuis  employé  de  tou- 
tes mes  forces  à amaffer  ce  qui  étoit  nécef- 
faire  pour  fournir  à la  dépenle  de  la  maifon 
de  mon  Dieu  ; de  l’or  pour  les  vafes  d’or  ^ 
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& de  l’argent  pour  ceux  d’argent , du  cuivre 
pour  les  ouvrages  de  cuivre,  du  fer  pour  ceux 
W fer  , & du  bois  pour  ceux  de  bois.  J’ai 
aufïï  pre'pard  des  pierres  d’onyx,  des  pierres 
blanches  comme  l’albâtre  , du  jafpe  de  di- 
verfes  couleurs , toutes  fortes  de  pierres  pré- 
cieufes , & du  marbre  de  Paros  en  quantité. 

3.  Outre  toutes  ces  chofes  que  j’ai  of- 
fertes pour  la  maifon  de  mon  Dieu , j’ai  en- 
core ménagé  de  mon  propre  bien  de  l’or  ôc 
de  l’argent  que  je  donne  pour  le  temple  de 
mon  Dieu , fans  parler  de  ce  que  j’ai  prépa- 
ré pour,  bâtir  fon  fanéluaire. 

4.  J’ai  donc  amaflé  trois  mille  talens  d’or 
d’Ophir , & fept  mille  talens  d’argent  très- 
fin  & très-pur  pour  en  revêtir  les  murailles 
du  temple  ; 

y.  en  forte  que,partoutoùilen  fera  befoin, 
les  ouvriers  puiflènt  faire  d’or  pur  les  ou- 
vrages d’or } & d’argent  ceux  qui  doivent 
être  d’argent.  Mais  fi  quelqu’un  veut  encore 
offrir  quelque  chofe  de  lui-même  au  Sei- 
gneur, qu’il  remplifie  aujourd’hui  fes  mains, 
éc  qu’U  offre  au  Seigneur  ce  qu’il  lui  plaira. 

6.  Les  chefs  des  maifons  & les  plus  confi- 
dérables  de  chaque  tribu  promirent  donc 
d’offrir  leurs  préfens,  auffi-bien  que  leurs 
tribuns , les  centeniers  & les  intendans  du 
domaine  du  Roi. 

• 7.  Et  ils  donnèrent  pour  les  ouvrages  de 
la  maifon  de  Dieu  cinq  mille  talens  d’or  & 
dix  mille  folides,  dix  mille  talens  d’argent , 
dix-huit  mille  talens,de  cuivre  & cent  mille 
talens  de  fer. 

8.  Tous  ceux  qui  avoient  quelques  pierres 
précieufès  les  donnèrent  aufii  pour  être  mifes 
au  tréfor  de  la  maifon  du  Seigneur , fous  la 
charge  de  Jahicl  de  la  famille  de  Gerfon. 

ÿ.  Et  tout  le  monde  témoigna  une  grande 
joie,  en  faifant  ces  offrandes  volontaires,  par- 
ce qu’ils  les  offroient  de  tout  leur  cœur  au 


gnen  ; & lapides  onychinos , 
& quafi  flibinos , & diverfo- 
ruin  colorum  , omnemque 
pretiüfum  lapidem,  & mar- 
mot Pariumabu  ndatuilllmè  : 


5.  & fuper  hrc  , quæ  ob- 
tuli  in  domum  Deimcidc 
pcculio  meo  aurum  & ar- 
gentum,  do  in  templum  Dei 
moi , exceptis  bis , qux  pré- 
para vi  in  idem  (andam. 


4.  Tria  millia  talenta  aurî 
de  auro  Opbir  : & feptem 
millia  talemorum  argenti 
probatilTimi , •ddeaurandos 
patietes  rempli. 

y. Et , ubicumque  opus cft 
aurumdcauro,  & ubicum- 
que opus  cftargentumdear- 
gento , opéra  tant  per  ma- 
nus  artificum  : & fi  quis  fpon- 
te  ollcrt , implcat  mamim 
fuam  hodie,  & oB'erat  quod 
Toluerit  Domino. 


f.  Polliciti  fune  itaqutf 
principes  fa  milia  rum,  & pro- 
cercs  tribuum  Ifracl,  tribuni 
quoque , Sc  centuriones , & 
principes  pollcinonum  regis. 


7.  Deruntque  in  opéra  de- 
mis Dei  auri  talenta  quin- 
que  millia,  St  folidos  decem 
millia  : argenti  talenta  de- 
cem millia , Sc  iris  talenta 
decem  & oflo  millia  : fetri 
quoque  Centura  millia  ta- 
leatorum. 

8.  Et  apud  qucnicumque 
inventi  fitnt  lapides , dedcp 
runtin  thefauros  domus  Do- 
mini  , per  manum  Jahicl 
Gerfonitiî. 

9.  Litatufque  cft  populus, 
cùm  vota  fponte  promitte- 
rent  : quia  corde  toto  oll'erc- 
bant  ea  Domino:  fed  & Dsr 

C c ij 
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vid  rex  iiuius  cft  g.iudio  Seigneur:  Ôc  le  Roi  David  étoit  au/ÏÏ  tout 
tranfporté  de  joie.  ^ 

§.  1 1.  David  loue  Dieu  devant  tout  fin  peuple . Gr  lui  rend  grâces  de  fis  bien- 
faits . (jr  fur-tout  de  la  bonté  avec  laquelle  il  veut  bien  recevoir  leurs  dons. 
Priere  qu'il  fait  pour  fin  peuple  &■  pour  fin  fils. 


10.  Et  benedixît  Domino 
foramunivcrlâ  multitudine, 
&ait:  Benedidus  CS  Domi- 
ne Dcus  Ifracl  patris  noftri 
ab  arterno  in  iternum.  . 

I T . Tua  eft  Domine  ma- 
gniücentia  , ic  potentia , 8c 
gloria  , atque  vidorla , ôc 
tibi  laus  : cunda  cnim  qux 
in  ccrlo  funt,  & in  terra , 
tuafunt:  tuum  Domine  re- 
gnum , & tu  es  fuper  omnes 
principes.  * 


10.  C’eft  pourquoi  il  commen<;a  à louer 
Dieu  devant  toute  cette  multitude,  & il  dit  : 
Seigneur,  qui  êtes  le  Dieu  d’Jfraël  notre  perej 
vous  êtes  béni  dans  tous  les  liecles. 

1 1 .  C’eft  à vous,  Seigneur,  qu’appartient  la 
grandeur,  la  puiftance,  la  gloire  & la  victoire: 
& c’eft  à vous  que  font  dues  les  louanges;  car 
tout  ce  qui  eft  dans  le  ciel  & fur  la  terre  eft 
à vous  : c’eft  à vous  qu’il  appartient  de  régner  ; 
& vous  êtes  élevé  au-delfus  de  tous  les 


II.  Tu*«  divitix  & tua 
eA  gloria  : tu  dominaris 
omnium,  in  manu  tua  vir- 
tus  & potentia  ; in  manu  tua 
magmtudo , & imperium 
omnium. 


princes. 

1 2.  Les  richeftes  & la  gloire  font  à vous. 
C’eft  vous  qui  avez  la  fouveraine  puiftance 
fur  toutes  les  créatures:  la  force  & l’autorité 
font  entre  vos  mains  ; vous  poflTédez  la  gran- 
deur  ôcle  commandement  lur  tous  les  hom- 


mes. 


I }.  Nunc  igitur  Dcus  noC- 
ter  contiiemur  tibi , tk  lau- 
damus  nomen  tuum  indy- 
lum. 

T 4.  Quisego,  Sequis  po- 
pulus  meus,  ut  pofllmus  harc 
tibi  uriverfa  promittere?  tua 
iunt  omnia  ; & quxdc  manu 
tua  accepimui,clcdimus  ubi. 


I J.  C’eft  pourquoi  nous  vous  rendons 
maintenant  nos  hommages , à vous  qui  êtes 
notre  Dieu  ; & nous  donnons  à votre  faint 
nom  les  loiianges' qui  lui  font  dues. 

14.  Mais  qui  fuis-je  moi  ? & qui  eft  mon 
peuple , pour  ofer  vous  offrir  toutes  ces  cho- 
fes  ? Tout  eft  à vous  ; & nous  ne  vous  avons 
préferité  que  ce  que  nous  avons  ret;û  de  vo- 
tre main. 


14.  Peregrini  cnim  fumus 
coram  te,  & adven*  , (îciit 
omnes  patres  noftri,  Dies 
noftri  quafi  umbra  fuper  ter- 
lam  , & nuila  eft  mora. 


!(;.  Domine  Dcus  nofter, 
omnis  harc  copia , quant  pa- 
ravimus  ut  ardificaretur  do- 
mus  nomini  fanfio  tuo , de 
manu  tua  cft  , & tua  funt 
crania. 


I J.  Car  nous  fommescowwe  des  étrangers 
& des  voyageurs  devant  vous , ainfi  que  l’ont 
été  tous  nos  peres.  Nos  jours  paftTent  com- 
me l’ombre  fur  la  terre  ; & nous  n’y  demeu- 
rons qu’un  moment. 

1 5.  Semneur  notre  Dieu , toutes  les  gran- 
des richeftfes  que  nous  avons  amaflées  pour 
bâtir  une  maifon  à la  gloire  de  votre  faint  nom^ 
font  venues  de  yotrç  main;  & toutes  choies 
font  à vous.  ‘ 
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17.  Je  fai , mon  Dieu,  que  c’eft  vous  qui 
fondez  les  coeurs , & que  vous  aimez  la  (im- 
plicitd  : c’eft  pourquoi  je  vous  ai  aufli  offert 
toutes  ces  chofes  dans  la  limplicité  de  mon 
cœur  & avec  joie , & j’ai  dté  ravi  de  voir  aulTi 
tout  ce  peuple  raffemblé  en  ce  lieu  vous  of- 
frir de  même  fes  préfens. 

18.  Seigneur,  qui  êtes  le  Dieu  de  nos  pe- 
res  Abraham , ifaac  & Ifraël , confervez  éter- 
nellement cette  volonté  dans  leur  cœur , ôc 

Jiiites  qu’ils  demeurent  toujours  fermes  dans 
cette  réfolution  de  vous  rendre. la  vénération 
le  culte  qu’ils  vous  doivent, 
ijj.  Donnez  aufli  à mon  fils  Salomon  un 
cœur  parfait , afin  qu’il  garde  vos  comman- 
demens  & vos  paroles  , & qu’il  obferve  vos 
cérémonies,  6t  accompliffe  tous  vos  ordres, 
qu  il  batifle  votre  maifon  pour  laquelle  j’ai 
préparé  toutes  lc3  chofes  néceffaires. 

20.  David  dit  enfuite  à toute  l’affemblée  : 
Béniffez  le  Seigneur  notre  Dieu.  Et  toute 
l’affemblée  bénit  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël: 
& fe  profternant , ils  adorèrent  Dieu  , & ren- 
dirent enfuite  leur  hommage  au  Roi. 


Ch  A P.  XXIX.  20? 

1 7.  Scio  Deus  mfus  quod 
probes  corda , & iJmpIicita- 
«em  dijigas , unde  & ego  in 
fimplicitate  cordis  mei  Ix- 
tus  obtuli  univerfa  hxc  : & 
pcpulum  tuum , qui  hic  re- 
pertus  cft , vidi  cum  ingend 
gaudio  tibi  oflérre  donaria. 


1 8.  Domine  Deus  Abra- 
ham , & Ifaac,  & Ifrael, pa- 
trum  noflrorum , cudodi  in 
xternum  banc  volumatcm 
cordis  eorimi , & femper  in 
venerationem  tui  mens  ifta 
pecmancac. 


IJ  Salomoni  quoquefilio 
mco  da  cor  pcrfeftum , ut 
cuÜodiat  mandata  tua,  ceOi- 
inonia  tua , & ceremonias 
tuas,  & faciat  fttiverfa  : St 
xdificet  i'dem,cujusimpen- 
fas  paravi. 

10.  Prxcepit  autem  Da\  ij 
univerfx  ecclefix  : fitnedi- 
cite  Domino  Dcû  noftro.  Kt 
benedixit  omnis  ecclefia  Do- 
mino Dco  patrum  fuorum  ; 
& inclinaverunt  fe,  & ado- 
raverunt  Deum,  & deindo 
regem. 


§.  III.  Tout  Jfiael  immole  dis  viSlimes  au  Seigneur  . fs"  fe  réjouit  en  fa  prcfince. 
Ils  furent  de  nouveau  Salomon  . Cr  le  font  monter  fur  le  trône  de  David.  Ce 
Prince  meurt . &•  Salomon  fon  fis  régné  en  fa  place. 


2 1 . Ils  immolèrent  en  niême-tems  des  vic- 
times au  Seigneur  ; & le  lendemain  ils  lui  of- 
frirent en  holocaufte  mille  taureaux , mille 
béliers  & mille  agneaux , avec  leurs  offran- 
des de  liqueurs,  & tout  ce  qui  étoit  preferit; 
cequifuttrès-fufiifantpour«fl«rn'r  toutlfraël. 

22.  Ainfi  il  mangèrent  & burent  ce  jour-là 
en  la  préfence  du  Seigneur  avec  de  grandes 
réjoüiffances.  Et  quand  David  fut  mort,  ils  fa- 
crerent  une  fécondé  fois  Salomon  fils  de  Da- 
vid. Ils  le  facrerent  par  l’ordre  du  Seigneur 
pour  être  Roi , ôcSadoepour  être  pontife. 

23.  Ainfi  Salomon  fut  mis  fur  le  trône  du 


îi.  ImmolaverimtqueWc- 
limas  Domino:  & obtule- 
nmi  holocauftadiercqucnti, 
taures  mille,  arietes  mille, 
agnos  mille,  cum libamint- 
bus  fuis,  & univerlo  ritu 
abundantinimc  in  omnem  * 
Ilracl.  # 

ii.  Et  comeJerunt,  Sc 
biberunt  coram  Domino  in 
die  iilo  cum  grandi  Ixtitia. 
Et  un.vemnt  (ccund6  Salo-- 
monem  fiiium  David. Unxe- 
runt  autem  eum  Domino  in 
pnneipem , & Sadoc  in  pon<> 
tilicem. 

} ^ * Scditque  Salomon  A;* 

Ce  iij 
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per  folium  Domini  in  regem  Scigiieur , pour  régner  au  lieu  de  David  fori 
ptoDaviapatre  fuo,&cunc-  jj  £ agréable  à tous  i ôc  tout  Ifraël  lui 

tisplacuitr&paruuühom-  & 

fiis  ifrael.  rendit  obéillance. 

Î4.  Sed  & univerfi  princi-  24.  Tous  les  princcs-mêmes , les  grands 
pcs>  & poternes.  S:  cundi  rovaume  & Ics  iîls  du  Roi  David  vinrent 
i!!ununtV^f;foaffu«™m  rendre  leurs  hommages , & fe  foumettre  au 

Salomoni  régi.  Roi  Salonion.  ^ 

15.  Magnificavit  ergo  2 J.  Dieu  éleva  donc  Salomon  fur  toutlf- 
Dominus  Saiomoncm  fuper  j . jj  combla  fon  régné  d’une  telle  gloire, 

gl^î^mK^ni/quaicmnui-  Que  nul  Roi  d’Ifraël  n’en  avoit  eu  avant  lui 

lus  habuit  ante  cum  rex  If-  Jg  femblablc. 
i6.  igitur  David  filius  ifai  26.  David  fils  d’Ifaï  régna  donc  fur  tout  le 

regnavtt fuper  univerfumlf-  pggplg  d’Ifraël. 

Et  aies , quibus  régna-  , 27.  Et  la  durée  de  fon  régné  fur  Ifraël  fut 
vitfupcr  Ifraël, fucruntqua-  Je  quarante  ans  : Il  régna  fept  ans  à Hébron, 

iirapinta  anm  î in  nebron  i •tri  * 

regnavit  f^em  annis,  & in  & ticnte-trois  a Jerufalem. 

Jcrufalcm  annis  triginia  ui- 

bus*  ® ^ 

18.  Et  mortuuseft  in  fc-  Il  mourut  dans  une  Keureufe  viellleue, 

& gloria^  Comblé  d’annécs , de  biens  & de  gloire.  Et 
& regnavit  Salomon  filius  Salomon  fon  fils  régna  en  fa  place. 

*jus  pro  eo. 

L’an  du  m otjDE  appo.  Av  ant  J.  C.  1014. 

2p.  Or  toutes  les  aélions  du  Roi  David  , 
tant  les  premières  que  les  dernieres  , font 
écrites , les  premières , dans  le  livre  du  pro- 
phète Samuël , & les  dernieres  dans  le  livre  du 
prophète  Nathan^  & dans  celui  du  prophète 
Gad, 

30.  avec  tout  ce  qui  s’eft  paffé  fous  fori 
régné  , & les  grands*  évenemens  que  l’on  vit 
alors,  foit  dans  le  royaume  d’Ifraël,  foit  dans 
tous  les  autres  royaumes  de  la  terre. 


19.  Gcfta  autem  David 
regis  priera , & novilTima , 
feripta  finit  in  Libro  Samuc- 
Jis  Videntis,  & in  Libro  Na- 
than propbetar,  atque  in  vo- 
lumine  Oad  Videntis  : 


JO.  univerfique  regni  ejus, 
& fortitudinis,îi  temporum, 
qux  iranfierunt  fub  eo , five 
in  Ifraël,  five  in  cuntti» re- 
' gnis  ic^rum.-# 


fe® 
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LES  PARALIPOMENES. 

LIVRE  SECOND, 

CHAPITRE  PREMIER, 

§.  I.  Salomon  va  avec  les  principaux  £ Ifra'èl  à Gabaon  , où  était  l'ancien  taber~ 
nacle  que  Moyfe  avait  drejfé  dans  le  défert,  il  immole  mille  viSimes. 

L’an  du  monde  appo.  Av  ant  J.  C.  1014. 

i.S^4lomon  s'étant  ajjts  fur  le  trâne  de  fonpere,  ..Confomtu.  eft  ergo 
commença  par  exécu^r  Us  ordres  tju'il  lui  avoir  Salomon  fiiius  David  in  re- 
donnés  avant  de  mourir.  Il  rélépua  U grand-  ’ * Dominus  Dcu» 

pretre  Abtathar.  Il  fit  mourir  J oab , & punit  £ca¥iteuminc*t«lfum. 
Seméi.  Il  prévint  par  la  mort  d'Âdor^as  y les 
troubles  qu'il  vouloir  exciter  dans  P état  ; & ré- 
compenfa  les  fervices  que  Sadoc  & Banaïas  a- 
voient  rendus  à David.  Le  régné  dp  Salomon 
fils  de  David  fut  donc  affermi  au-dedans  par 
ces  aÛions  de  jufiice  ; & il  P affermit  au-dehors 
par  Palliance  qu'il  contraria  avec  le  Roi  d'E- 
gypte , dont  il  époufa  la  fille.  Et  le  Seigneur 
fon  Dieu  étoit  avec  lui  ^ & il  l’éleva  à un  très- 
haut  degré  de  puiffance. 

2.  Ce  Prince , voulant  lui  en  témoigner  fa  ».  Przcepitqne  Salomon 

reconnoiffance , donna  fes  ordres  à tout  Ifraël , » 

' . . r Siccmunonibus,  Stduabus, 

aux  colonels  , aux  capitaines , & aux  autres  & judiabi’s  omnis  Ifracl  » ÔC  ^ 
officiers , aux  magiftrats  & aux  autres  chefs  Ciniilianiai  ; 

de  toutes  les  familles  > de  s'affembUr  auprès 
de  lui.  • 

3.  Et  il  s’en  alla  avec  toute  cette  multitude  î*  * «niverfa 

au  haut  üeu  de  Gabaon,  où  étoit  le  taber- 
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nacle  de  l’alliance  de  Dieu  que  Moyfe  fon 
ferviteur  lui  avoit  dreffd  dans  le  défère. 

4.  Or  David  avoit  déjà  fait  venir  l’arche  de 
Dieu  , de  Cariathiarini , au  lieu  qu  il  lui  avoit 
préparé,  &où  il  lui  avoit  élevé  un  taberna- 
cle, c’ell-à-dire,  à Jerufalem. 

J.  Alais  l’autel  d’airain  qu’avoit  fait  Bé-* 
felcel  fils  d’Uri,  fils  deHur,  étoit  rejié  la 
devant  le  tabernacle  du  Seigneur  qui  avoit  été 
dreffe  par  Moyfe.  Et  Salomon  accompagné 
de  toute  cette  multitude  l’y  alla  chercher  f 
pour  y offrir  des  fatrifices  au  Seigneur. 

6.  Il  monta  donc  à cet  autel  d’airain  qui 
étoit  devant  le  tabernacle  de  l’alhance  , & 
il  immola  delTus  mille  viélimes. 
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fccJcris  Dei.quod  fecit  Moy- 
fes  fjmulus  Dei  in  folitu- 
dine. 

4.  Arcam  autem  Dei  ad- 
duxerat  David  de  Cariathia- 
rim , in  locum  quem  prxpa- 
ravemt  ci , & ubi  fixerai  illi 
tabcrnaculum , hoc  cil , in 
Jerufalem. 

y.  Altare  quoque  xneum , 
quod  fabricatus  fucrat  Befe- 
leel  nlius  Uri  lilii  Hur,  ibi 
état  coram  tabernaculo  Do- 
mini  : quod  & requilîvit  Sa- 
lomon , & omnis  ecclelia. 


(.  Afcenditque  Salomon 
ad  altare  xneum , cornm  ta- 
bernaculo fœderis  Domini, 
& obtulit  in  co  mille  hoftias. 


I 


§.  IL  Dieu  apparoir  à Salomon  , Gr  lui  ordonne  de  lui  demander  ce  qu'il  voudra- 
Ce  Prince  demande  la  fagejfe  qui  lui  ejl  nécejfaire  pour  gouverner  fon  peuple- 
Dieu  la  lui  accorde  ^ & y ajoute  encore  les  rickejjes  Gr  la  gloire. 


7,  Ecce  autem  în  ipfa  tioc- 
tç  apparuic  ci  Deus , dkens  : 
Poftuia  quod  vis , ut  dem 

8.  Dixitque  Salomon  Dco: 
Tu  fccifh  cum  David  pâtre 
jneo  mifeticordiam  ma- 
gnam  ; & conftiluÿli  me  rc- 
gem  pTÛ  €0* 

9*  Nunc  ergo.  Domine 
Deusyimp'eatur  lerino  tuuSy 
quem  pollicims  es  David  pa- 
tri  meo  ; tu  enim  me  fecifti 
regem  fupcrpopulumtuum 
multum  , qui  tam  innume- 
rabilis  eft  , quàm  pulvis 
icrrÆ* 


To.  Da  mlhi  fapicntlam 
ifuelligentiam , m ingrediar 
egrediar  coram  populo 
tuo  î qu-is  enim  poteft  hune 
populum  tuum  digne , nui 
tam  grandis  eft , judicare  : 

JT.  Dixît autem  Deus  ad 
^alomoncm  : Quia  hoc  ma- 


7.  Cette  nuit-là  môme.  Dieu  lui  apparut, 

& lui  dit:  Demandez-nfci  ce  que  vous  vou- 
lez que  je  vous  donne.  . 

8.  Alors  Salomon  dit  à Dieu  ; Vous  aviez 
fait  éclater  la  grandeur  de  votre  miféricorde 
envers  David  mon  pere , & vous  avez  bien 
voulu  m’établir  Roi  en  fa  place. 

p.  Makje  ne  fuis  encore  qu'un  jeune  enfant , 
& je  ne  fai  point  de  quelle  maniéré  je  dois  me 
conduire,  ^u'ilvotis piaifi donc , Seigneur  rwow 
Dieu , d’accomplir  maintenant  votre  parole 
ôc  la  promefie  que  vous  avez  faite  à David 
mon  pere.  Puifque  vous  m’avez  établi  Roi 
fur  votre  grand  peu|jle,  qui  eft  aulli  innom- 
brable que  la  pouftiere  de  la  terre  , 

I o.  donnez-moi  la  fagefle  &rintelligenc>e> 
afin  que  je  fâche  comment  je  me  dois  con- 
duire à l’égard  de  votre  peuple  : car  qui  pour- 
roit , fans  le  fecours  de  votre  fagejfe  , gouver- 
ner dignement  un  fi  grand  peilblc  ? 

1 1 . Alors  Dieu  répondit  a Salomon  : Puif 
que  votre  cœur  a préféré  ces  chofes  d toutes 

les 
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Us  autres , que  vous  ne  m’avez  point  demande 
des  richeiîes , ni  de  grands  biens , ni  de  la 
gloire , ni  la  vie  de  ceux  qui  vous  haïlTcnt , 
ni  m6me  une  vie  longue  > 6c  que  vous  m’a- 
vez demandé  la  fagelTe  ôc  la  fcience , afin 
que  vous  puifliez  gouverner  mon  peuple  fur 
lequel  je  vous  ai  établi  Roi , 

12.  la  fageffe  ôc  la  fcience  vous  font  ac- 
cordées ; ôc  de  plus , je  vous  donnerai  tant 
de  biens  , tant  de  richeffes  ôc  tant  de  gloire, 
que  nul  Roi  ni  devant  vous,  ni  après  vous, 
ne  vous  aura  été  égal. 

1 5.  Salomon  defcendit  donc  de  ce  lieu 
haut  de  Gabaon , ôc  s’en  revint  de  devant  le 
tabernacle  de  l’alliance  à Jerufalem.  Et  il 
régna  fur  Ifraël  avec  beaucoup  de  fageJJ'e  & de 
bonheur. 


gii  placuit  cor^î  tuo,  & non 
poltubdi  divitiat,&  Aibftan' 
tiani,  Sc  gloriam,  ncouc  ani* 
ïnas  corum  qui  te  otierant  « 
fed  ncc  dies  vicx  plurimos  : 
peiiili  aucem  lapicntiam  & 
fcientiam , ut  judicarc  poHii 
popuUunmeumffupcr  qucm 
conibtui  te  regem. 

II.  Sapienria  & feienua 
data  funtttbitdivitissautem 
Sc  riibnanti?mâ(gloriam  da< 
bo  tibi , ita  ut  nullu$  in  rc- 
gibi’s  nec  ame  te  ncc  poft  te 
tucrit  fîmilis  tui. 

13.  Venit  ergo  Salomon 
ab  cxccno  Gabion  in  jeru- 
falem  coram  tabcrnaculo 
fccdcris , 6c  rcgnavit  luper 
Ifracl. 


14.  Il  amafla  un  grand  nombre  de  cha-  m.  Congrcgavûque  fibi 
riots  de  guerre  & de  cavalerie  : il  eutmiUe  f“refmXTu^dringt1î 

Quatre  cent  chariots  ôc  douze  mille  hommes  currus,  & duodecim  miilia 

e cavalerie.  Il  en  fit  mettre  une  partie  dans  f 

, -Il  1 /!■  / X I IJ*-  O urbibusquadrigaruni.&cum 

les  villes  deflinees  a loger  les  équipages,  6c  rege in jerufaiem. 

le  refte  à Jerufalem  près  de  fa  perfonne. 

ir.  Il  rendit  l’or  ôc  l’argent  auffi  commun  ij.Pnbuitquercxargcn- 
que  les  pierres  dans  Jerulalem,  & lescedres  quafihpidcx.&ccdrosquafi 
aulTi  communs  que  ce  grand  nombre  de  fy-  fycomoros , qui  nafeumur 
comores  qui  nailTent  dans  la  campagne.  !,"agTar““' 

t6.  Les  marchands  qui  trafiquoient  pour  lé.  Adduccbamuramem 
ce  Prince  faifoient  des  voyages  en  Egypte  & ^ fegf.! 
a Loa , ôc  lui  amenoient  des  chevaux  de  prix  qui  ibam,  & cmebam  pre- 
qu’ils  y achetoient. 

17.  L’attelage  de  quatre  chevaux  reve-  17.  quadrîgam  equorum 
noit  à fix  cens  ficles  d’argent,  ôc  un  che-  f£*ccnt.^ntcis,&  cqui- 
val  a cent  cinquante  : ôcl  on  çn  achetoit  ainfi  fimilitcr  de  univerfis  regnis 
de  tous  les  Rois  des  Héthéens  , ôc  de  ceux  Hethrorum  , & à regibns 

de  Syrie  ^ Synx,  empuo  cclcbrsbatur. 


Tome  IL  part.  II, 
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CHAPITRE  II. 


§.  I.  Salomon  ayant  r^olu 
à Hiram  Roi  de  Tyr^ 
ouvrage. 

I.  Dccrevit  antem  Salo- 
mon  xdificnre  domum  no- 
mini  Domini , & paiatium 
iibi. 


1.  Et  numcravit  fêptua- 
gima  miilia  virorum  por- 
tanttum  humcris,  & odo- 
ginca  miilia  qui  cxderent  la- 
pides in  montibus  « prxpo- 
ucoCque  eorum  tria  milUa 
ic;xcento$« 


3.  Mifit  qnoque  ad  Hiram 
rcçem  Tyri,  dicens  : Sicuc 
cgiili  cum  David  pâtre  mco, 
& miiîAi  ci  ligna  cedrina  ut 
xdi6carct  lîbi  doiimm,mqua 
& habitavit  : 


4.  fie  fac  mccum,  ut  xdi- 
£cem  domum  nomini  Do- 
mini  Dci  mei,  utconfecrera 
cam  ad  adolcndum  incen- 
fum  coram  illo,  & fumigan- 
da  aroinata,  & ad  propofirio- 
nem  panum  fempiternam, 
& ad  bolocamomaca  manc , 
& vefpere , fabbatis  quoque, 
Sc  neomeniis,  & foleinnita- 
tibus  Domini  Dei  noflri  in 
fempiternum,  qux  mandata 
funt  Ifraeli. 

5.  Domus  cnim,  quam 
ardilicarc  cupio,  magna  efir 
xna^nus  eft  enim  Deus  nof- 
ter  luper  omnesdeos. 

6.  (^uis  trgo  poterit  prx- 
Talere,utxdincec  ci  dignam 
demum  i ficaium,  & corli 
cadorum  capere  eum  ne- 
quM-.nt:  qiiantus  ego  fum,  ut 
poflim  xJificare  ei  domum? 
led  ad  hoc  tantum  , ut  ado- 
leatur  incenfum  Cviam  iJio. 


de  bâtir  un  temple  au  Seigneur,  communique  ce  dejfeln 
ùr  lui  demande  un  homme  habile  pour  conduire  cet 

1 . S Alomon  fe  voyant  donc  dans  une  figrande 
abondance  de  biens , réfolut  de  bâtir  un  temple 
au  nom  du  Seigneur  , & un  palais  pour  lui- 
même. 

2.  Il  ordonna  des  portes -faix  au  nombre 
de  foixante  ôc  dix  mille  hommes  > ôc  quatre- 
vingts  mille  pour  tailler  les  pierres  dans  les 
montagnes  j & trois  mille  fix  cens  pour  être 
infpedeurs,  & les  faire  apporter  à JerufaUm 
toutes  taillées,  prêtes  à pofer. 

3.  Salomon  envoya  aufli  vers  Hiram  Roi 
de  Tyr , & donna  ordre  qu’on  lui  dit  de  fa 
part;  Faites-moi  la  même  grâce  que  vous 
avez  faite  à David  mon  pere , lui  ayant  en- 
voyé des  bois  de  cedre  pour  bâtir  le  palais 
où  il  a demeuré  depuis  ; 

4.  afin  que  je  puifle  bâtir  un  temple  au 
nom  du  Seigneur  mon  Dieu , & le  lui  dé- 
dier pour  y brûler  de  l’encens  en  fa  préfence, 
y confumer  des  parfums , & y expofer  toû- 
jours  des  pains  devant  lui,  comme  au/ÏÏ  pour 
offrir  des  holocauftes  le  matin  & le  foir,  ainli 
qu’il  a été  ordonné  pour  toujours  à Ifraël  les 
jours  de  Sabbat , les  premiers  jours  des  mois 
& dans  les  autres  folemnités  du  Seigneur. 

y.  Carie  temple  que  j’ai  deffein  de  bâtir 
doit  être  grand , parce  que  notre  Dieu  eft 
grand  au-deffus  de  tous  les  dieux. 

6.  Qui  pourra  donc  fe  croire  capable  de 
lui  bâtir  une  maifon  digne  de  lui  ? Si  le  ciel 
ôcles  cieux  descieux  ne  peuvent  le  contenir, 
qui  fuis -je  moi , pour  entreprendre  de  lui 
bâtir  une  maifon  f Mais  aufli  ce  n’eft  feule- 
ment que  pour  faire  brûler  de  l’encens  en  la 
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préfence,  <ù"  non  four  lui  f réparer  une  de- 
meure où  il  puiij'e  habiter. 

7.  Envoyez-moi  donc  un  homme  habile , 
qui  fâche  travailler  en  or , en  argent , en 
cuivre , en  fer  , en  ouvrages  de  pourpre  , 
d ecarlatte  & d’hyacinthe  , 6c  qui  fâche  faire 
toutes  fortes  de  fculptures  & cifelures  , 
pour  l’employer  avec  les  ouvriers  que  j ai 
auprès  de  moi  dans  la  Judée  & à Jerufalem, 
ôc  que  David  mon  pere  avoir  choilis. 

§.  1 1.  Salomon  prie  le  Roi  H:r.im  de  lui  envoyer  des  bois  de  cedre.  de  fapin  , &" 
de  pin  pour  le  bâtiment  du  temple.  Nombre  des  ouvriers  employés  à cet  ouvrage. 


7.  Mitte  crgo  mihi  v'iruitt 
erudin:m,  qui  novcrit  ope- 
rari  in  auro,  & argemo,  *te, 
& ferro,  purpura, coccino , 
& hyatimlio  , & qui  fciat 
fculpere  cælaturas,  cumliis 
artihtibm,  quos  mccum  ha- 
beoin  Judxa,  Sc  jLrufalcm, 
quos  prépara  vit  David  patct 
meus. 


8.  Envoyez-moi  aufïï  des  bois  de  cedrc  , 
de  fapin , & des  pins  du  I .iban  , tjue  je  vous 
prie  de  fa  ire  couper  par  vos  gens  ; car  je  fai  que 
vos  fujets  font  adroits  à couper  les  arbres  du 
Liban.  Et  les  miens  qui  ne  font  pas  fi  habiles 
travailleront  avec  les  vôtres  , & s'injlruiront 
fous  eux , 

p.  afin  que  l’on  me  prépare  quantité  de 
bois , parce  que  la  maifon  que  je  defire  de 
bâtir  doit  être  très  - grande  & très  - magnifi- 
que. 

I O.  Je  donnerai  pour  la  nourriture  de  vos 
gens  , qui  feront  occupés  à la  coupe  de  ces 
Bois , vingt  mille  facs  de  froment  & autant 
d’orge  , avec  huit  mille  barils  de  vin , vingt 
mille  bariques  d’huile. 

1 1.  Hiram  Roi  de  Tyr  ayant  entendu  ces 
paroles  de  Salomon , fut  comblé  de  joie , & en 
rendit  grâces  au  Seigneur.  11  écrivit  aujfi  à Sa- 
lomon , & lui  manda:  Parce  que  le  Seigneur 
a aimé  fon  peuple  , il  vous  a établi  Roi  fur 
lui. 

12.  Et  il  ajouta:  Que  le  Seigneur,  le  Dieu 
d’Ifraël , qui  a fait  le  ciel  6c  la  terre , foir- 
béni  d’avoir  donné  au  Roi  David  un  fils  fi 
fage , fl  habile  , fi  plein  d’efprit  ôc  de  pru- 
dence, pour  bâtir  un  templfe  au  Seigneur  Ôc 
un  palais  pour  foi.  T accepte  vos  oijres , & 


8.  Sed  8c  ligna  cedrina 
mitto  mihi , 8c  arceutina , 8c 
pinça,  de  L;bjnv>;  fcio  enim 
qubd  lervi  tui  noverim  cx- 
dere  ligna  de  Libano  , & 
erunt  lervi  mei  cum  fervis 
tuis> 


9.  ut  parentur  mihi  ligna 
plurima.  Domu$enim,quam 
cupio,  ardiheare,  magna  ell 
niniis , & inclyu* 


10.  Praetereà  operariis 
qui  csfiiri  funt  ligna , fervis 
tuis  dabo  in  cibaria  tritici  c . - 
ros  viglnii  milUa,  & hordei 
corcs  totidem , Sc  vini  vi- 
ginti  milita  metretas,  olci 
queque  fata  vigintimillia. 

1 1.  DixitautcmHiram  rex 
Tyri  per  îitteras,  quas  milo- 
rat  Salomoni  : Quia  dilexit 
Dominuspopulumfuum,id- 

circo  te  regnare  fecit  luper 
cum* 


Tî.  Et  addidit,  dicens  ; 
Dcpediâus  Dominas  Deus 
Ifracl,  qui  fccit  cœlum  8c 
terram , qui  «ledit  David  ré- 
gi filium  rapientem  & crudi- 
tiim  & fenfaium  atquc  pru- 
dentem  , ut  ïdificarct  do- 
imim  Domino , & palatiuiu 

ùiu 
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IJ.  Mifi  ergo  tibi  virum 
prudcntem  & Icientiffimura 
Hiram,  patrem  mcum, 


14»  filium  mulieris  de  fi- 
Hnbiis  D.in , cuju$  pater  fuit 
Tyrius , qui  novit  operari  in 
auro,  & argento,  xre,  & 
ferro,  & marmore,  & lignis, 
in  purpura  quoquc,  & hya- 
cintlio , & byifo,  & coccino  : 
& qui  fcit  cxlare  omncm 
fciilpturam  , & adinvcnire 
prudemer  quodcumquc  in 
opéré  neceffarium  eft,  cum 
artificibus  tuis,  &cumani- 
£cibus  domini  mci  David  pa- 
tris  tui. 

lî.Trincum  crgo,  & hor- 
deum , & oleum,  & vinum , 
qux-pollicituses  domine  mi> 
initie  fervis  tuis. 

i6.  Nos  autemexdemus 
ligna  de  Libano,quot  ncccf- 
iana  habueris , & applicabi- 
Jnus  ca  ratibus  per  marc  in 
Joppe  : tuum  autem  crit 
iransferre  ea  in  Jerufalcm, 

i7«  Numcravlt  igitur  Sa- 
lomon omnes  viros  prolcJy- 
tos,  qui  cram  in  terra  Ifrael , 
port  dinumentionem,  quam 
dinumeravit  David  pater  e- 
jus , 6i  inventi  funt  centum 
quinquaginta  milüa , & tria 
millia  fcxcenti. 


je  ferai  ce  que  vous  me  demandez. 

1 J.  Je  vous  envoie  donc  Hiram,  homme 
habile  & intelligent , que  j'honore  comme  mon 
pere  , à caufe  de  fon  grand  âge  dr  de  fon  ex- 
trème  capacité.  , 

1 4.  Sa  mere  eft  de  la  ville  de  Dan , & fon 
pere  eft  Tyrien.  Il  fait  travailler  en  or,  en 
argent , en  cuiv^re , en  fer  , en  marbre  , en 
bois , & môme  en  pourpre , en  hyacinthe  , 
en  fin  lin  & en  écarlatte.  Il  fait  encore  gra- 
ver toutes  fortes  de  figures;  & il  a un  génie 
merveilleux  pour  inventer  tout  ce  qui  eft 
nécefiaire  pour  toutes  fortes  d’ouvrages.  IJ 
travaillera  avec  vos  ouvriers  & avec  ceux  de 
David  mon  feigneur  votre  pere. 

I y.  Envoyez  donc,  mon  feigneur  , à vos 
ferviteurs  le  blé  , l’orge  , l’huile  , & le  vin 
que  vous  leur  avez  promis. 

16.  Nous  ferons  couper  dans  le  Liban 
tout  le  bois  dont  vous  aurez  befoin , & nous 
le  ferons  charger  fur  des  barques  pour' le 
conduire  par  mer  à Joppé , d’où  vous  don- 
nerez ordre  qu’on  le  tranfporte  àjcru/àiem. 

1 7.  Salomon  fit  faire  un  dénombrement 
de  tous  les  profelytes  qui  étoient  dans  la 
terre  d’Ifraël  depuis  le  dénombrement  qu’en 
avoir  fait  faire  David  fon  pere  ; & il  s’en 
trouva  cent  cinquante- trois  mille  fix  cens. 


1 8.  Feciiquccxeis  fcptixa- 
glma  millia  , qui  humeris 
oncra  portarent,  & o,Sogin- 
13  milha.qui  lapidesin  mon- 
tibus  cïderem  : tria  autem 
millia  & fexcentos  prxpoli- 
lüs  operum  pepuli. 


1 8.  Il  en  choifit  foixante  & dix  mille  pour 
porter  les  fardeaux  fur  leurs  épaules , & qua- 
tre-vingts mille  pour  tailler  les  pierres  aans 
les  montagnes  , & trois  nulle  fix  cens  pour 
conduire  les  ouvrages. 
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CHAPITRE  III. 


§.  I.  Salomon  commence  à b.itir  le  temple  fur  le  mont  de  Moria^  dans  l’aire 
d'Oman  Jébufêen.  Plan  que  fu'tvit  Salomon. 


L’an  du  monde  2^52.  Avant  J.  C.  1012. 


I .  ô Alomon  commença  donc  à bâtir  le 
temple  du  Seigneur  à Jerufalem  fur  la  mon- 
tagne de  Aloria  , qui  avoir  été  montrée  à 
David  fon  pere  , & au  lieu  même  que  Da- 
vid avoir  difpofé  dans  l’aire  d’Oman  Jebu- 
féen. 

2.  Il  commença  cet  édifice  le  fécond  jour 
de  la  quatrième  année  de  fon  régné. 

3.  Et  voici  le  plan  que  fuivit  ce  Prince 

Îour  conftruire  cette  maifon  du  Seigneur  : 
-a  longueur  étoit  de  foixante  coudées  , fui- 
Vant  la  première  & f ancienne  mefure , telle 

Îju'elle  avait  été  en  ufage  du  tems  de  Moyfej  la 
argeur  de  vingt  coudées. 

4.  Le  veftibule  qui  étoit  devant,  dont  la 
longueur  répondoit  à la  largeur  du  temple  , 
étoit  aufii  de  vingt  coudées  : mais  fa  hauteur 
étoit  de  fix  vingts.  Et  Salomon  le  fit  tout 
dorer  par  dedans  d’un  or  très -fin  & très- 
pur. 

y.  Il  fit  aulll  planchéier  la  partie  la  plus 
grande  du  temple  , appellée  le  Saint , de  bois 
de  fapin  ; & fit  appliquer  fur  tout  ce  plancher 
des  lames  de  l’or  le  plus  pur  ; & il  y fit  graver 
des  palmes  , & comme  de  petites  chaînes 
qui  étoient  enlacées  les  unes  dans  les  au- 
tres. 

6.  Il  fit  paver  le  refte  du  temple  d’un 
marbre  très  - précieux  , dont  les  comparti- 
mens  faifoient  un  très-grand  ornement. 

7.  L’or  des  lames  dont  il  fit  couvrir  le 
lambris  de  cet  édifice  , les  poutres , les  pi- 
laftres  , les  murailles  6c les  portes,  étoit  très- 


I.  Et  cotpit  SaJomon  ar4'-' 
ficareiiomumDomim  in  Je- 
nifalcm  in  monte  Moria  , 
qui  demonftratus  fuerat  Da- 
vid patri  eiuj,  in  loco,  quem 
pamverat  David  in  area  Or- 
nan  Jebulü. 

i.  Ccepit  autem  xdificare 
menfe  fecundo,  anno  quarto 
regni  fui. 

3.  Et  hic  funt  fundamen- 
ta , qui  jccit  Salomon  , ut 
xdifîcaret  domum  Dei , ton- 
gitudinis  cubiios  in  menfura 
prima  fexaginta , latitudinis 
cubitos  vigimi. 


4.  Porticum  verà  ante 
frontem , qux  tendebatur  in 
longum  juxta  menfuram  la- 
titudinis  domus,  cubitorum 
viginti  ; porrô  altirudo  cen- 
tum  viginti  cubitorum  crat  : 
& deauravit  eam  intrinfccuj 
auro  mundinimo. 

5.  Domum  quoquemajo- 
rem  texit  tabulis  ligneis  abie- 
gnis  , & laminas  auri  obriai 
alfixit  per  totum  : fculpfit- 
que  in  ea  palmas,  & quafi 
catcnulas  le  invieem  com- 
plectcntcs. 


(.  Stravit  quoque  pavi- 

memumtemplipretiofilTimo 

raarmore , décoré  multo. 


7.  Porrô  aurum  crat  pro- 
batilTimum , de  cujus  lami- 
nis  texit  domum , & trabei 
cjus,  & portes,  Bt  parietet, 
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&oflia:&cj;iavitcherubim  fin  : & il  fit  aufii  repréfentet  des  chérubin» 
iaparietibus.  fur  les  murailles. 


8.  Fecit  quoque  domum 
SanfH  ûnôoram:  longitu- 
dincm  juxta  latitudinem  do- 
miis  : cubitorum  vigtnti  : & 
latitudinem  fimUiter  viginii 
cubitorum:  & hmintsauceU 
texit  cam,  qualî  talentii  fex- 


8.  Il  fit  encore  le  fanûuaire.  Sa  longueur,' 

3ui  répondoit  à la  largeur  du  temple,  droit 
e vingt  coudées  ; fa  largeur  avoir  pareille- 
ment vingt  coudées.  Il  le  couvrit  tout  de 
lames  d’or,  qui  pouvoient  monter  à fix cens 


ccntis. 

5».  SetJ  & davos  fecit  au- 
rcoSÿ  ita  ut  lingulidavin,* 
clos  quinquagenosappendc- 
rent  : cænacula  quoque  texû 
auro. 


talens. 

p.  Il  fit  aulfi  tous  les  doux  d’or  mafllf, 
dont  chacun  pefoit  cinquante  ficles.  Les 
chambres  des  étages  d’enhaut  dtoient  aulli 
revêtues  d’or. 


§.  1 1.  Defiription  des  chenéins  qui  étoient  dans  le  fanSuaire.  Du  voile, 

Des  colomnes. 


10.  Fecit  etiam  in  domo 
Sancli  fanâorum  cherv.bim 
duos , opéré  ftatuario  : & 
texit  eos  auro. 

1 1.  Al  JE  cherubim  viginti 
cubitis  extendebantur , iu 
ut  una  ala  haberet  cubitos 
quinque,  & langcret  paric- 
tem  domus  : S;  altéra  quin- 
que cubitos  babens , atam 
langeret  aiterius  cherub. 


10.  Outre  cela , il  fit  faire  dans  le  fanc- 
tuaire  deux  ftatues  de  chérubins  de  hois  d'oli~ 
vier,  q^u’il  couvrit  d’or. 

1 1.  L’étendue  des  ailes  de  ces  deux  ché- 
rubins étoit  de  vingt  coudées  ; de  forte  qu’u- 
ne des  ailes  du  premier  chérubin  avoir  cinq 
coudées , & rouchoir  la  muraille  du  remple; 
& que  l’aurre  asle  du  même  chérubin,  qui  avoir 
encore  cinq  coudées , rouchoir  l’aile  du  fé- 
cond chérubin. 


II. Similiter  cherub alte- 
rius  aU  • quinque  hubebat 
cubitos,  & tangebat  parie- 
tem  ; & ab  ejus  altcra  quin- 
que cubitorum , alam  che- 
rub aiterius  contingebac. 

13,  Igitur  air  utriurque 
eherubim  expanfx  erant , fc 
extendebantur  per  cubitos 
viginti  : ipfi  autem  ftabant 
credis  pcdibus , & faciès  eo- 
rum  erant  verfz  ad  exterio- 
rem  domum. 

14.  Fecit  quoque  vélum 
ex  h}Mcintho,  purpura,  coc- 
co , & bylfo  : & intcxuit  ei 
eherubim. 

T^.  Ante  fores  etiam  tem- 
pH  duas  columnas , qur  tri- 
ginta  & quinque  cubitos  ha- 
bal'cnt  aititudmis  : porrù  ca- 


12.  De  même  une  des  ailes  de  ce  fécond 
chérubin , qui  avoir  cinq  coudées  d’étendue, 
rouchoir  la  muraille j & fon  autre  aile, qui 
étoit  aufli  de  cinq  coudées  , venoit  joindre 
l’aile  du  premier. 

I J.  Les  ailes  de  ces  deux  chérubins  étoient 
déployées , & avoient  vingt  coudées  d’éten- 
due : & ces  chérubins  étoient  rcprélèntés 
droits  fur  leurs  pieds,  ôc  leurs  faces  tournées 
vers  le  temple  extérieur. 

14.  Il  fit  aulfi  un  voile  d’hyacinthe,  de 
pourpre , d’ccarlate  & de  fin  lin , fur  lequel 
il  fit  repréfenter  des  chérubins. 

1 y.  Il  fit  de  plus  deux  colomnes  devant  la 
porte  du  temple  de  trente  - cinq  coudées  de 
long  les  deux , ayant  chacune  dix-Jept  coudtes 
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'&  démit  de  haut,  & dix'kuit  coudées  avec  leurs 
focles  ÿ & leurs  chapiteaux  étoient  de  cinq 
coudées. 

\6.  Il  fit  aufii  des  chaînes  en  forme  de  rets, 
comme  il  y en  avoit  dans  le  fancluaire  ; ôc 
il  les  mit  fur  les  chapiteaux  des  colomnes  ; 
ôc  cent  grenades  qui  étoient  entrelacées  dans 
ces  chaînes. 


pita  earum , quinque  cubi- 
torum. 


Nccnon  & quafi  cate- 
nulas  inorac.ulo,  & fuper- 
pofuic  cas  capitibus  coluin- 
narum  ; malogranata  etiam 
ccntum  , qux  cacenulis  in> 
tcrpofuit. 


1 7.  Il  fit  mettre  ces  colomnes  dans  le  vef- 
tibule  du  temple;  l une  à droite , l’autre  à 
gauche  ; il  appella  celle  qui  étoit  du  côté 
droit  Jachin , & celle  qui  étoit  du  côté  gau- 
che Booz  ; marquant  par  ces  deux  mots  , qui 
figniftent  Sagejfe  & f orce  , que  la  Sagejfe  de 
Dieu  avait  élevé  cet  édifice  , dr  que  ja  fouve^ 
raine  puijjance^auroit  foin  de  le  conferver. 


17.  Ipfas  quoque  colum- 
nas  pofuit  in  vcftibulo  tem- 
pli , unam  à dextris,  & al- 
teram  â (îniflris  : enm  , qujc 
à dextris  crat,  vocavic  Ja- 
cKin  : & qux  ad  Ixvam  ^ 
Boûï» 


CHAPITRE  IV. 


Defcription  de  l'autel  d'airain^  de  la  mer  de  fonte  ^ des  bajfins  ^ des  chandeliers^ 
des  tables  Gr  des  autres  vaijfeaux  £r  ouvrages  du  temple. 


I.  O Alomon  fit  enfuite  un  autel  d’airain  de 
vingt  coudées  de  long , de  vingt  de  large , 
(ôc  de  dix  de  haut  ; 

2.  ôc  une  mer  ou  une  cuve  de  fonte  qui 
avoit  dix  coudées  d’un  bord  à l’autre , ôc  qui 
étoit  toute  ronde  : elle  avoit  cinq  coudées 
de  haut  ; ôc  un  cordon  de  trente  coudées 
entouroit  fa  circonférence. 

3.  Au-dcffus  du  bord  de  cette  mer,  il  y 
avoit  des  figures  de  bœufs  en  forme  de  con- 
foles  ; ôc  elle  étoit  environnée  au  dehors  de 
deux  rangs  de  confoles , y en  ayant  dix  dans 
l’efpace  de  chaque  coudée.  Or  ces  bœufs 
avoient  été  jettés  en  fonte. 

4.  Cette  mer  étoit  pofée  fur  douze  bœufs, 
trois  defquds  regardoient  le  feptentrion  , 
trois  l’occident  , trois  le  midi , ôc  les  trois 
autres  l’orient.  Cette  mer  étoit  pofée  fur  ces 


I.  Fecit  quoquc  altare 
ineum  vigimi  cubitorum. 
longituciinis , & viginri  cü- 
bitorum  laticudinis,  & de- 
cem  cubitorum  altitudmis. 

ï.  Mare  etiam  fufile  dc- 
cem  cubitis  à labio  ufque  ad 
labium,  rocundum  per  cir- 
cuitum:  quinque cubitos ha- 
bebat  altitudinis,  & funicu- 
lus  triginra  cubitorum  am- 
biebat  gynim  ejus. 

3.  Similitudoquoque  boum 
erac  fubter  iiiud , & decem 
cubitis  quxdam  extrinfecus 
cæiarurx , quair  duobus  ver- 
lîbusalvum  maris  circuibancr 
Boves  autem  erant  fuiîies* 


4.  Ec  ipfum  mare  fuper 
duodecim  boves  impolitum 
erat , quorum  très  refpicie- 
banc  ad  Aquilonem , & alil 
très  ad  Occidencem  :■  porc6 


Digitized  by  Coogle 


2i(î  LES  PARÂLIPOMENES.  Liv.  ILCh^p.  7/"'. 

,rc-s  alit  Meridicm , & très  bœufs  ; & le  derrière  du  corps  de  ces  bœufs 

quireliquierant.Oricntem,  , ■ mer. 

habc-ntesmarcfu(>erpofitum: 

poftcriora  autcm  boum  e- 

L'^paiffeur  de  ce  vailTeau  étoic  dW 

bcbat  menfuram  palmi,  Sc  ,jme . & fon  bord  étoit  comme  celui  d une 
Isbiiini  îllius  Cftit  ^uulî  lü“  I If*  *I1a  l\/c 

bium  calicis , vel  repandi  li-  coupe  OU  Comme  la  feuillc  d un  ly  s tournée 
lii  : capicbatque  tria  iivUia  dchors  ; ôc  il  coiuenoit  trois  mille  melu- 
res  qui  faifoient  plus  de  trois  cens  muids. 

6.  Fecitquoque  conciias  6.  Il  fit  aufii  dix  balTms;  6c  il  en  mit  cinq 
deccm:  & pofuit  quinquç  à ^ droite  ÔC  cino  à eauchc  J pour  y laver  tout 
«qm  devoir  êlre  offert  en  holocaelle,  au 
qui-  in  hoiocauAum  obia-  [Jeu  quc  les  prÊtres-  fe  lavoient  dans  d autres 

i#». „ 

y.Fedtauiem&candela-  7.  Il  fit  ciicore  dix  chandeliers  d or  J 1^*°” 
bra  aurca  Jcccm , fecundùm  forme  en  laquelle  U avoit  étd  ordonne 
qu’on  les  fit:  & il  les  mit  dans  le  temple, 
jue  à dextris , & quinquc  a d'un  côté  ÔC  cinq  de  1 autre. 

8.  Necnon  & mcnfas  Je-  g.  H fit  auffi  dix  tables , ÔC  les  mit  dans  le 
temple,  cinq  à droite  & cinq  à gauche , & 

quinque  à fîniftris  : phialas  CCnt  phiolcS  U Or* 
quoque  aurcas  centum* 

5.  Il  fit  auffi  le  parvis  des  prêrres,  & une 
grande  bafilique  où  il  y avoit  des  portes  qui 
dtoient  couvertes  de  cuivre  cette  grande 
bajtltque  était  le  parvis  du  peuple  & It  H^tt  ou 
il  s'ajjembloit. 

I O.  Il  mit  la  mer  d’airain  dans  ce  parvis  au 
côté  droit  du  temple , vis-à-vis  1 orient , vers 
le  midi. 

11.  Hiram  fit  auffi  des  chaudières  , des 
marmites , des  bajfins , des  fourchettes  6c  des 

Ïhioles  ; ôc  il  acheva  tout  l’ouvrage  que  le 
Loi  avoit  entrepris  de  faire  dans  le  temple 
de  Dieu; 

li.  hoc  eft,  columnas  1 2.  c’eft- à-dire , les  deux  colomnes  j Icuts 
t%'i.11qS’rc.Sa:  épyftiles  ou  cordons  doubles , en  forme  de  col- 
qiix  capita  tcgercm  fuper  /lerSj  (jui  étolent  au-dcjfotts  des  colomnes  y cC  ejui 
fnwo«wc/f«t  leurs  chapiteaux  J avec  une  ef- 
pece  de  rets  qui  couvroit  les  chapiteaux  par 
dcflùs  les  épyftiles. 


p.  Fccit  ctiam  airium  fa- 
cerdotum,  & bafilicani  gran» 
dem  : & ollia  in  bafiUca,  (jux 
icxit  xrc» 


10.  Porto  mare  pofuit  iti 
latcie  dcxtro  conua  üncn- 
tcra  ad  McriJiem# 

11.  Fccit  autcm  Hiram 
îcbctes,  & creagra-s  & phia- 
las : & complevu  omne  opus 
régis  in  domo  Dei: 
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13.  Il  fit  encore  quatre  cens  grenades  & 
deux  rets  pour  les  deux  colonnes  ; de  forte  qu’il 
y avoir  deux  rangs  de  ces  grenades  à chaque 
rets,  jointes  enfemble  par  autant  de  petites 
chaînes  faites  en  forme  de  rets  , qui  cou- 
vroient  les  épiftyles  & les  chapiteaux  des 
colonnes. 


Tj.  Malogranata  quoque 
Quadringenra , & retbcuïa 
duo , ita  ut  bini  orJines  ma- 
logranatorum  fînguiis  retia- 
cuTis  jungeremur , qux  pro- 
tégèrent epiftylia , & capiu 
columnarum. 


14.  Il  fit  aufiî  les  focles  d'airain,  & les 
bafiins  qu’il  mit  delTus  , 

1 J.  la  mer  & les  bœufs  qui  la  foutenoient, 

I S.  les  chaudières , les  fourchettes  & les 
phioles.  Enfin  Hiram  fit  à Salomon  eju'il  ai- 
moit  comme  fon  fils  toutes  fortes  de  vafes 
pour  la  maifon  du  Seigneur, de  l’airain  le  plus 
pur. 

1 7.  Le  Roi  les  fit  jetter  en  fonte  dans  de 
la  terre  d’argile , en  une  plaine  proche  du 
Jourdain  , entre  Sochoth  ou  Saredatha  ou 
Sarthan. 


14»  Ba fes  etiam  fecît,  8c 
conchas , quas  Tuperpofuit 
bafibus  ; 

If.  mare  unum,  boves 
quoque  duodecim  fub  mari» 
1 6»  Et  lebetes , & créa- 
ffras,  & phialas.  Omnia  vafa 
fccit  Salomoni  Hiram  pater 
ejusindomo  Dominiex  xre 
mundtiTimo. 


17»  In  regione  Jordanî® 
fudit  ea  rex  in  argillofa  ter- 
ra, inter  Sochoth  8c  Sareda^* 
tha. 


1 8.  La  multitude  de  ces  vafes  dtoit  innom- 
btable  ; 6c  l’on  ne  peut  favoir  le  poids  du 
métal  qui  y entra. 

19.  Àiiifi  Salomon  fit  faire  tous  les  vaif- 
feaux  du  temple  du  Seigneur  ave  l’autel  d’or, 
& les  tables  fur  lefquelles  on  mettoit  les 
pains  qu’on  expofoit  devant  le  Seigneur. 

20. 11  fit  encore  d’un  or  très-pur  les  chan- 
deliers avec  leurs  lampes , pour  les  faire  brû- 
ler devant  l’oracle,  félon  la  coutume. 

2 1.  Il  fit  auffi  les  fleurons  qui  fervoient  d'or- 
nement à ces  chandeliers,  les  lampes  6c  les  pin- 
cettes d’un  or  très-pur. 

22.  Les  caflblettes  , les  encenfoirs , les 
coupes , les  mortiers  étoient  de  même  d’un 
or  très-pur.  Les  portes  du  temple  intérieur 
étoient  toutes  cilelées  ; ôcles  portes  du  tem- 
ple étoient  d’or  par  le  dehors.  Et  ainfi  Salo- 
mon acheva  tous  les  ouvrages  qu’il  avoir 
entrepris  de  faire  pour  la  maifon  du  Sei- 
gneur. 


1 8.  Erat  autem  muhittido 
vaforum  innumerabilis , iu 
ut  ignoraretur  pondus  xris. 

îp.FecitqucSalomonom* 

nia  vafa  domus  Dei , & al- 
tare  aureum , & menfas , & 
fgper  cas  panes  propofîtio-. 
nis  ; 

10.  candclabra  quoquecum 
lucernis  fuis,  ut  lucerentan- 
te  oraculum  juxta  ritum,  ex 
auro  puriflimo  : 

II.  & florentia  qiixdam, 
& lucernas,  & forcipes  au- 
reos  : omnia  de  aurouum- 
diiTuno  faâa  funt. 

1 î . Thy miateria  quoque , 
& thuribula,  & phbias,  & 
mortariola , ex  auro  purif^ 
lîmo.  Et  oiba  cxlavit  tem- 
p)i  interioris,id  efl,  tn  Sanc- 
ta  fanâorum  : & oftia  tem- 
pli  forinfecus  aurca.  Sicque 
complecum  cft  omne  opus» 
quod  fecic  Salomon  in  domo 
Domini. 
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CHAPITRE  V. 

§.  I.  Salomon  fait  apporter  foltmnellement  l’arche  d'alliance  dans  le  temple.  Elit 
ejl  placée  dans  le  isaint  des  Saints  fous  Us  ailes  des  chérubins. 


1.  Intulit  igitur  Salomon 
omnh  , qui  voverat  Da- 
vid pater  Cuus , argcntum , 
& aurum , & imivertâ  vafa 
pofuic  in  thcfauris  domùs 

l)ci. 

2.  Poft  qui  congregavit 
majores  natu  Ifracl,  8c  tune 
cos  principes  tributm,  8c  ca- 
pita  famiuarum  de  filüs  If- 
racl  in  Jenifalem  , ut  addu- 
cerent  arcam  foederis  Domi- 
ni  de  civ.tate  David,  qui  cft 
Sion» 


I . S Alomon  fit  donc  apporter  dans  le  tem- 
ple tout  ce  que  David  Ion  pere  y avoit  voüé, 
& mit  l’or , l’argent  & tous  les  vafes  dans  les 
trdlbrs  de  la  maifon  de  Dieu. 

2 . A près  cela , il  affembla  à Jerufialem  tous 
les  anciens  d’ilraël , tous  les  princes  des  tri-> 
bus  & les  chefs  des  familles  oes  enfans  d IP 
raël , pour  porter  l’arche  de  l’alliance  du  Sei- 
gneur de  la  ville  de  David , c’eft-à-dire  de 
Sion. 


L’an  du  monde  3001. 


3.  Venmint  itaque  ad  rc-  3.  Ainfi  tout  Ifraël  fe  rendit  auprès  du  Roi 
gem  omnes  y'm  llrad  in  die  Jg  folemnel  du  fepticme  mois. 

4.  Cumque  vcnilicnt  cunc-  4-  Et  tous  Ics  anciens  d llrael  étant  venus, 
tifenioriimliraei,portavc-  Prêtrcs  & les  Ldvites  prirent  l’arche  i 
'"T.^r'imuTe^nt’eam , & f . & ils  la  portèrent  dans  le  temple , arec 
omnemparaturam  taberna-  toutes  Ics  fuitcs  ôc  dépendances  uu  tabema- 
clc.  Or  les  Prêtres  & les  Lévites  portèrent 
çortayerum  Sacetdotes  cum  tous  les  vafes  du  fanttuaire  qui  étoient  dans 
le  tabernacle. 


6.  Rex  aurcm  Salomon , 6.  Le  Roi  Salomon  & tout  le  peuple  d’TT 

& nniverfus  cœtus  ifraci,  8c  généralement  tous  ceux  qui  s’étoient 

g^"  antrarcam^immoîL  aflcmblés , marchoient  devant  l’arche  \ fie  ils 
tant  arietes , Si  boves  abf-  immolèrent  des  moutons  fie  des  brebis  fans 
«a^mX^do  vSÎ’.ÎLÎÏm.  nombre , tant  étoit  grande  la  multitude  des 
victimes. 


7.  Et  inttilerunt  Sacerdo- 
tes  arcam  foederis  Domini 
in  locum  fuum,  ided,  ad 
oraculum  templi,  in  Sanfla 
fanftorum  fubicr  alas  che- 
rubim  : 

8.  iia  ut  cherubim  expan- 
derent  alas  fuas  fuper  lo- 
cum  , in  quo  pofita  crat  ar- 
ea , & ipfam  arcam  tegerent 
(um  veâibtu  fuit. 


7.  Les  Prêtres  portèrent  l’arche  du  Sei- 
gneur au  lieu  qui  lui  avoit  été  deftiné  y c’eft- 
a-dire, dans  l’oracle  du  temple  , dans  le  Saint 
des  Saints  , fous  les  ailes  des  chérubins  ; 

8.  de  forte  que  les  chérubins  étendoient 
leurs  ailes  fur  le  lieu  où  l’arche  avoit  été  mife, 
& la  couvroient  toute  entière  avec  les  bâtons 
qui  y tenoient. 
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p.  Et  parce  que  ces  bâtons  avec  lefquels 
on  portoit  l’arche  étoient  un  peu  longs , on 
en  voyoit  l’extrcmitd  de  devant  lefancluaire  : 
mais  fi  l’on  étoit  un  pe«  dehors , on  ne  pou- 
voir plus  les  voir.  Et  l’arche  a toujours  été 
là  jufqu’à  préfent. 

10.  Il  n’y  avoi.r  alors  dans  l’arche  que  les 
deux  tables  de  pierres  qui  y furent  mifes  par 
Moyfe  à Horeb  ^ lorfque  le  Seigneur  donna 
fa  loi  aux  enfâns  d’Ifracl  à leur  fortie  d’E- 
gypte , le  rejle  ayant  été  mis  à coté. 


9.  Vfâium auicm,  qui- 
bus  portabatur  area , quia 
paululum  longiorcs  mne , 
capita  parebanc  ante  oracu- 
lum:  lï  verù  quU  paululum 
fiiillet  extiinfecÙ!,coi  viJere 
nonpoierat.  Fuit  iiaque  ar- 
ea ibi  ufque  in  przientem 
diem. 

10.  Nihilquc  erat  aliud  in 
area,  nifi  duztabulx,  quas 
pofucrat  Moyfcs  in  Horeb  , 
quando  Icgem  dedit  Domi- 
nât filiis  rfrael  egrediemi- 
bus  ex  Ægypto. 


II.  Tous  les  Lévites  Cr  les  Chantres  font  retentir  leurs  voix  Gr  leurs  inftrumens 
de  mujique  . pour  chanter  les  louanges  de  Dieu.  En  même-tems  j la  maifon 
du  Seigneur  ejl  remplie  de  fa  gloire. 


1 1 . Lors  donc  que  les  Prêtres  furent  for- 
tis  du  fanêluaire , ( car  tous  les  Prêtres  qui  fe 
purent  trobver  là  furent  fandifiés  , afin  qu'ils 
pûjfent  tous  entrer  dans  le  fantluaire , fans  dif 
tinÛion  des  différentes  claffes , dans  lesquelles 
David  les  avait  dijlribués  / car  ce  réglement  de 
David  n'^voit  pas  encore  été  exécute:  les  fonc- 
tions & l’ordre  des  minifteres  n’avoient  pas 
étd  diftribudes  entr’eux  jufqu’à  ce  tems-là  , ) 

12.  tant  les  Lévites  que  les  chantres , c’eft- 
à-dire , ceux  qui  étoient  fous  Afaph  , fous 
Eman , fous  Idithun , avec  leurs  enfans  & 
leurs  parens  revêtus  de  lin , faifoient  reten- 
tir leur  tymbales , leurs  pfalterions  , & leurs 
guitares , & étoient  à l’orient  de  l’autel , avec 
fix  vingts  Prêtres  qui  fonnoient  de  leurs  trom- 
pettes. 

13.  Tous  chantant  donc  en  même-tems 
avec  des  trompettes  , des  voix , des  t)  mba- 
les , des  orgues , & divers  autres  fortes  d’inf- 
trumens  de  mufique , & faifant  retentir  leur 
voix  fort  haut , ce  bruit  s’entendoit  de  bien 
loin.  Et  quand  ils  eurent  commencé  à louer 
le  Seigneur , & à entonner  ce  Cantique:  Ren- 
dez gloire  au  Seigneur,  parce  qu’il eft bon, 
&.  parce  que  fa  miiéricorde  efi  éternelle  ; la 


1 1.  Eereffis  autem  Sacer- 
dotibus  de  Tandluario  ( om- 
nes  enim  Sacerdotes , qui  ibi 
potueram  inveniri , fandiifi- 
caà  Tum  ; nec  adhuc  in  illo 
tempore  vices , & miniHe- 
riorum  orJoùucrcos  divifus 
crac) 


ii.tam  Levit.Tqiijm  can- 
tores,  id  eft,  & qui  fub  Afaph 
erant , & qui  fub  Emam , & 
qui  fub  Idithun,  filii,  5:  fra- 
ircs  corum , veftiti  byflinis , 
cvmbalis  & pfaltcrits  & ci- 
lfi.:ris  concrepabant,  ftan- 
tes  ad  oricntalcmplagamal- 
taris , & cum  eis  Sacerdotes 
cenium  vigimi  canemes  tu- 
bis. 

l J.  Igitur Cunâis  pariter, 
& tubis , & voce , & cymba- 
Iis,  & organis,  & 'diverfi 
generis  mcficorum  conci- 
nentibus,  & vocem  in  fu- 
blimc  tollentibui;  longe  fo- 
nitus  audiebatur,  ita  ut  ciim 
Dorninum  laudare  cccpiftent 
& dicerc  : Confitemini  Do- 
mino quoniam  bonus , quo- 
nia m in  iternum  miftricor- 
dia  ejus  ; implcrctur  doicus 
Dci  nj.he , 
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maifon  de  Dieu  fut  remplie  d’une  nuée; 

1 4.  en  forte  que  les  Prêtres  ne  pouvoient 
y demeurer,  ni  faire  les  fondions  de  leur 
miiiiftere , à caufe  de  la  nuée  , la  gloire  di» 
Seigneur  ayant  rempli  la  maifon  de  Dieu. 


1 4.  nec  poflèm  Sacerdotes 
ftare  & miniftrare  propter 
caliginem.  Compieverai  e- 
nim  gloria  Doinini  domum 
Dei. 


CHAPITRE  VI. 

C l.  Salomon  bénie  U peuple  £Jfraét  ^ & rend  grâces  à Dieu  Savoir  accompli 
la  promjcjfe  qu’il  avait  faite  à David  jon  pere. 

L’an  du  monde  3001. 


r . Tune  Salomon  ail  : Do- 
minus  paliicitus  eïl  ut  liabi- 
fiiri.'i  in  caiig.nc  : 

X.  Ego  aueem  idjficavi 
dlomum  noniinî  cjus,  ut  ha- 
bituel ibi  in  perpeiuum. 


J.  Et  convertit  rex  facicm 
fuam,&  benedixit  univerfac 
multicudini  Ifrael  (nam  orn- 
ais turba  ftabat  intenta  ) & 
ait  : 

4.  Penediâus  Dominuj 
Deus  Ifrael , quiquod  locu- 
lus  cft  David  patri  meo.opc- 
sccomplevitj  dicens  : 

5.  A die,  quaeduxi  popu- 
lummeumde  rerra  Ægypti, 
non  eleei  civitaieindeeunc- 
sis  tribubus  Ifrael , ut  xdifi-- 
carctur  in  ea  domus  nomini 
mco  : neque  elegi  quem- 
quam  alium  virum,  ut  eflet 
dux  in  populo  mco  Ifrael  : 


6.  fed  elegi  Jcrufalem  , 
m fit  nomen  meum  in  ea , & 
«legi  David, ut  conftituerem 
eum  fuper  populummeum 
Ifrael. 

7.  Cumque  fiiilTervolun- 
r.iris  David  patris  mei , ut 
ardific.iret  domum  nomini 
Dorainr  Dei  llrael: 

g.  dûùiDominuaad  euffir 


I.  A Lors  Salomon  dit:  Le  Seigneur a\'oît 
promis  qu’il  habiteroit  dans  une  nuée  ; 
voUà  qu'tl  accomplit  fa  proinejfe. 

2.  Car  moi  j’ai  élevé  une  maifon  àfon  nomj 
afin  qu’il  y pût  demeurer  à jama^  ; & 
comblé  de  joie  y en  voyant  qu'il  honore  cette  mai-^ 
fin  de  fa  divine  prefince. 

3.  Enfuite  le  Roi  fe  tournant  vers  toute 
l’afiemblée  d’Ifracl , la  bénit  ( car  toute  cette 
multitude  étoitde  bout  attentive  )j»6c  il  dif. 

4.  Béni  foit  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifracl  , 

Îui  a accompli  ce  qu’il  avoir  fait  entendre  a 
)avid  mon  pere , lorfqu’il  lui  dit  : 
y.  Depuis  le  jour  que  j’ai  fair  fortir  mon 
peuple  de  la  terre  d’Egypte , je  n’ai  point 
choifi  de  ville  dans  toutes  les  tribus  d’I/raèl 
pour  y élever  une  maifon  à mon  nom , je 
n’ai  point  non  plus  choifi  d’autre  homme 
pour  lui  donner  la  conduite  de  mon  peuple 
d’Ifraëlr 

5.  mais  j’ai  choifi  Jerufalem  pour  être  le 
lieu  où  mon  nom  foit  honoré,  & j’ai  élu  Da- 
vid pour  l’établir  Roi  fur  mon  peuple  d’If- 
raël. 

7.  Et  lorfque  mon  pere  eut  formé  le def 
fein  d’élever  une  maifon  au  nom  du  Seigneur 
le  Dieu  d’Ifraël , 

8.  le  Seigneur  lui  dit  : Quand  vous  ayei 
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eu  la  volonté  d’élever  une  maifon  à mon 
nom , vous  avez  bien  fait  de  prendre  cette 
réfolution  : 


Quia  hrc  fuit  voliintas  tua  , 
UC  zdiHcares  domum  nomi- 
ni  meo,bene  quidem  fedrti, 
hujufcemodi  haberc  volun« 
tatem  : 


S>.  Mais  ce  ne  fera  pas  vous  néanmoins  c^ui 
bâtirez  cette  .maifon.  Votre  fils  qui  forma 
de  vous  fera  celui  qui  élevera  une  maifon  à 
mon  nom. 

10.  Ainfi  le  Seigneur  a accompli  la  pa- 
role qu’il  avoir  dite.  C’eft  moi  qui  ai  fuccé- 
dé  à David  mon  pere  ; je  fuis  afiis  fur  le  trô- 
ne d’Ifracl  comme  le  Seigneur  l’avoit  dit  :& 
j’ai  bâti  une  maifon  au  /àinf  nom  du  Sei- 
gneur le  Dieu  d’Ifracl. 

1 1.  J’y  ai  fait  apporter  l’arche  où  eft  l’al- 
liance que  le  Seigneur  a faite  avec  les  en- 
fans  d’Ifracl. 

12.  Salomon  fe  tint  donc  debout,  durant 
tout  te  difiours , devant  l’autel  du  Seigneur, 
à la  vue  de  toute  l’affemblée  dlfracl,  & il 
étendit  fes  mains  vers  le  ciel  â la  vie  du  peu- 
ple. 

1 J.  Car  il  avoir  fait  faire  une  efpece  d’ef- 
trade  d’airain  de  cinq  coudées  de  long,  d’au- 
tant de  large , & de  trois  de  haut , qu  il  avoir 
fait  mettre  au  milieu  du  temple  : il  s’y  tînt 
quelque  tems  debout  ; puis  il  fe  mit  à genoux, 
tourné  vers  toute  cette  multitude  , & les 
^ains  élevées  au  ciel  i 

,14.  & il  dit;  Seigneur  Dieu  d’Ifracl , il  n’y 
a point  de  Dieu  femblable  à vous , ni  dans 
le  ciel,  ni  fur  la  terre  ; vous  qui  confervez 
l’alliance  & la  miféricorde  que  vous  avez 
promife  à vos  ferviteurs  qui  marchent  devant 
vous  de  tout  leur  coeur , 

I J . Qui  avez  exécuté  la  promelfc  que  vous 
aviez  faite  à David  mon  pere  votre  ferviteur, 
& qui  avez  mis  en  effet  la  parole  que  vous 
lui  aviez  donnée  , ainfi  que  nous  le  yoyojis 
aujourd'hui. 


9-  fed  non  tu  ïdificabi* 
domum , veriim  filius  tuus , 
qui  egredieturdc  lumbis  tuis , 
iplè  atdificabit  domum  no- 
mini  meo. 

1 8.  Complevit  ergo  Domî- 
nus  fermoncmfuum,  quem 
locutus  fucrai:  & ego  furrexi 
pro  David  pâtre  meo , St  fe- 
di  fuper  thronum  Ifrael , R- 
cut  locutus  cil  Dorainus  : & 
xdificavi  domum  noinini 
Domini  Dci  Uraei. 

1 1 . Et  pofui  in  ea  nrcam  , 
in  qua  eft  padum  D m.ni  , 
quod  pepigii  cum  filLs  ll- 
rael. 

I Z.  Stetit  ergo  coram  al- 
tari  Domini  ex  adveifouni- 
verfx  multitffin's  ll'r.el,  Sc 
extendit  manus  l'uas. 


ij.Siquidem  fecerat  Sa- 
lomon bafim  zneam , & po- 
fiierat  eam  in  medio  baiili- 
cx . habentem  quinque  cu- 
bitos  longitudims,  & quin- 
que cubitos  latitudinis , & 
très  cubitos  altitudinis  : fte- 
titque  fiiper  cam  : & dein- 
ceps  flexis  gembus  contra 
nniverfam  multitudincm  Is- 
raël , & paltnis  in  orluin 
levât» , 

14.  ait  : Domine  Deus  If- 
rael,  non  eft  lïmilis  tui  Deus 
in  cœlo  St  in  terra  : qui  euft- 
todij  paflum  St  mifericor- 
diam  cum  fervis  tuis  , qui 
ambulant  coram  te  in  toto 
corde  ftio  r 


if.quiprxftiiifti  fervotu» 
David  patri  meo  quxeum— 
que  locutus  fueras  et  : St  quz 
ore  promiferas , opéré  com- 
piciii , (icut  Sc  prxlcns  tetur 
pus  probat. 

E e II  j 
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Nunc  crgo  Domine  i5,  AccomplifTez  doTic  maintenant , Sei- 
Deusiiraeijimpiefervotuo  d’ifraël , en  faveur  de  David 

que  locutuses,  dicens:  Non  mon  pcre  votre  lerviteur , tout  ce  que  vous 
dclicict  ex  te  vit  coram  me,  promis , cn  /tii  difant  : V ous  ne  man- 

nèhïuîam'lfn  quetcz  poiiit  d’hériticrs  qui  feront  afTis  de- 

rint  filii  tui  viasfuas,  Scain-  fm-  Jg  tféne  d'Ifraël , pOUrvîl  tOUtC- 

cü^k^tu'àmbTaiU  fois  que  vos  enfans  veillent  fur  leurs  voies  , 

me,  en  forte  qu’ils  marchént  dans  l’obfervance 

de  ma  loi  y comme  vous  avez  marché  en  ma 
préfence. 

17.  Faites  voir  préfentement , Seigneur 
Dieu  d’ifraël , la  vérité  & l’effet  de  la  parole 
que  vous  avez  donnée  à David  votre  fer- 
viteur. 


1 7.  Et  nunc  Domine  Dcut 
Iftael , fitmetut  fctmotuus, 
qucm  locutus  es  fcrvo  tuo 
David, 


§.  II.  Salomon  prie  Dieu  £ exécuter  toutet  les  prières  qui  lui  feront  faites  dans 

fon  temple. 


18.  Etgone  ctediblle  eft 
ut  habiter  Deus  cum  homi- 
uibus  fuper  tettam  ? Si  c<r- 
lum  & cali  coelorum  non  te 
capiunt , quanto  magis  do- 
jnus  iJU  , quam  zdmeavi  ! 

ij.  Sed  ad  hoc  tantum 
fafla  eft,  ut  rcfpicias  ota- 
tionem  fervi  tui,  & obfecta- 
lionem  ejits , Domine  Deus 
meus:  & audias  prcces,  quas 
fundit  famulus  tuus  coram 
ic: 

10.  ut  aperias  oculos  tuos 
fupet  domum  iilam  diebus 
ac  noftibus , fupet  locum , 
in  quo  polücitus  es  ut  invo- 
caretui  nomen  tuum , 

11.  & rxaudires  oratio- 
nem , quam  fervus  tuus  orat 
in  eo  : & exaudias  prcces  fa- 
jiiuli  tui,  & populi  tui  Ifrael. 
Quicumque  oraverit  in  loco 
iito  , exr.udi  de  habitaculo 
tuo,idtft, de ctrlis,  &pro- 
pitiate. 

zi.  Sipeccaveritquifpiam 
in  proximum  fuuin  , & ju- 
rare  contra  eum  p:iratus  vc- 
nerit,  feqec  malecido  conf- 
trinxcrit  curam  altari  in  do- 
ino  ifia  : 


avec 


18.  Eft-il  donc  croyable  que  Dieu  habite 
2c  les  hommes  fur  la  terre  ? Car  fi  le  cief 


& les  deux  des  deux  ne  peuvent  vous  con- 
tenir , combien  moins  cette  maifon  que  ;’ai 
bâtie  ? 

ip.  Audi,  n’a- 1- elle  été  faite  que  pour 
vous  porter , Seigneur  mon  Dieu  j à regar- 
der favorablement  l’oraifon  de  votre  fervi- 
teur  & fes  humbles  demandes , & à exaucei 
les  prières  qu’il  fera  en  votre  préfence  ; 

20.  afin  que  jour  & nuit  vous  ayez  les 
yeux  ouverts  fur  cette  maifon  , en  laquelle 
vous  avez  promis  qu’on  invoqueroit  votre 
nom  , 

2 1.  que  vous  écouteriez  l’oraifon  qu’y  fe- 
roit  votre  ferviteur,  & exauceriez  fes  prières, 
& celles  de  votre  peuple  d’ifraël.  Écoutez 
donc  , Seigneur,  ae  votre  demeure  qui  eft 
dans  le  ciel,  tous  ceux  qui  feront  ici  leurs 
prières  , & fiites-leur  miléricorde. 

22.  Lorfque  quelqu’un  aura  péché  contre 
fon  prochain,  & qu’il  fe  préfentera  pour  prê- 
ter ferment  contre  lui,  & qu’il  fe  fera  dcvoiié 
à la  malédidion , en  jurant  dans  cette  maifon 
devant  votre  autel , 


Digilized  by  Google 


LES  PARALIPOMENES.Liv.il. Ch^p.  yi.  22? 


23.  vous  écouterez;  du  ciel,  & vous  ferez 
juftice  à vos  ferviteurs  , vous  ferez  retomber 
la  perfidie  du  coupable  fur  fa  tête , & vous 
vangerez  le  jufte , & le  traiterez  favorable- 
ment félon  fa  juftice. 

24.  Lorfque  le  peuple  d'Ifracl  ( après  avoir 
péché  contre  vous  ) fera  vaincu  par  fes  en- 
nemis , & que,  rentraht  en  lui-même,  il  fera 
pénitence  , invoquera  votre  nom , & vien- 
dra en  efprit  faire  fes  prières  en  ce  lieu-ci , 

2 y.  vous  l’exaucerez  du  ciel , vous  pardon- 
nerez à votre  peuple  d’Ifraél  fon  péché , & 
le  ramonerez  dans  la  terre  que  vous  leur 
avez  donnée  , à eux  & à leurs  peres. 

25.  Lorfque  le  ciel  fera  fermé , 6c  qu’il  ne 
tombera  point  de  pluie  à caufe  des  péchés 
de  votre  peuple  , 6c  que,  venant  faire  fes 
prières  dans  ce  licu-ci , il  rendra  gloire  à vo- 
tre nom,  fe  convertifiant  & faifant  péni- 
tence de  fes  péchés , à caufe  de  l’afflidion 
où  vous  l’aurez  réduit, 

27.  exaucez-le  du  ciel , Seigneur  , 6c  par- 
donnez les  péchés  de  vos  ferviteurs  6c  de 
votre  peuple  d’ifraël  ; enfeignez-leur  une 
voie  droite  par  laquelle  ils  marchent  , 6c  ré- 
pandez la  pluie  fur  la  terre  que  vous  avez 
donnée  à votre  peuple  pour  le  pofTéder. 

28.  Lorfqu’il  arrivera  fur  la  terre  une  fa- 
mine , une  pefte , de  la  nielle  , ou  quelque 
corruption  de  l’air  , des  fauterelles  6c  des 
chenilles  ; ou  que  l’ennemi , après  avoir  ra- 
vagé tout  le  pays , viendra  afiiéger  la  ville > 
6c  que  le  peuple  fe  trouvera  preffé  de  toutes 
fortes  de  maux  6c  de  maladies  : 


t;.  tu  auilies  de  coclo, 
& faciès  judiciitm  fervorum 
tuorura  , iia  ut  reddas  ini- 
que viam  fuam  in  caput  pro- 
prium  , & ulcifearis  juftuin, 
retribuens  ei  fecundum  jut 
titiain  fuam. 

14.  Si  fuperanis  fuerit  po- 
pulus  tuus  Kncl  ab  inimicis 
( pcccabum  cnim  tibi  ) & 
converfi  egerint  p<rnitcn- 
tiam , & obfccraverint  no- 
men  tuum,  & fucrint  depre- 
cati  in  loco  iflo , 
ip.  tu  exaudies  de  cœlo  , 
propitiarc  peccato  populi 
tui  Ifracl,  &c  reJuc  eos  in 
terram , quant  dediûi  cis,  SC 
patribus  eorum. 

ad.  Si  claufo  cœlo  pluvia 
non  fluxerit  propter  peccata 
pepuli , & ocprccati  te  fue- 
rint  in  loco  ifto , & conriflî 
nomini  tuo,  & coinerfî  à 
peccatis  l'uU,cum  eosailuxe* 
ris. 


a?,  exaudi de ctxlo  Domi- 
ne, & dimitte  peccata  lerni 
tuU  & populi  tuilfrail,  « 
doce  eos  viam  bonam  . par 
quam  ingrediantur  : dv  da 
pluviam  terr* , quant  dedifti 
populo  tuo  ad  poüidenduiu. 


18.  Famés  (î  orta  fuerit  in 
terra , & peftilentia , & aru- 
go , & aurugo , & ioculla  , 
& bruchus  ; tx  holles , vaAa- 
tis  regionibus , portas  obfe- 
derint  civitatis  , ontnil'que 
plaga  & iit£rmitas  prelierit  : 


2p.  fi  quelqu’un  de  votre  peuple  d’ifraël, 
confidérant  fes  plaies  6c  fes  maladies  , vient 
à lever  fes  mains  vers  vous  en  cette  maifon. 


îÿ.  (i  quis  de  populo  tua 
Ifrael  fuerit  deprecatus,  co- 
gnofeens  plagam  8:  inlirmi- 
tatem  fuam , & expanderic 
iitanus  fuas  in  domo  hac  , 


30.  vous  l’exaucerez  du  ciel , ce  lieu  éle- 
vé de  votre  demeure , 6c  vous  lui  ferez  fa- 
vorable : 6<  vous  rendrez  à chacun  félon  fes 


^o.  tu  exauciies  de  ccrlOy 
de  fublimi  fcilicet  habiracu* 
lo  tuo,  & propitiarc , & red- 
de  uni9ui(^ue  fecuudain  \‘uiS 
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fuas,  quas  nofti  eum  habere 
Vn  cor.ie  fiio  : ( tu  enim  fo- 
lus  nofli  corda  filionim  ho- 
xnijium.  ) 


51.  Ut  timeantte,  &am 
bulen  t in  viis  tuis  cundis  die- 
bus , quibus  vivunt  fuper  fa- 


kUVLWJ  J - - I 

voyez  dans  fon  coeur,  puiiqu  il  n y a que  vous 
feul  qui  connoillicz  les  cœurs  des  enlans  des 
hommes , 

31.  afin  qu'ils  vous  craignent  , & qu  vis 

ba, , qmbus  vivunt  fupet  U-  marchent  dans  v.os  voies , 
cicin  terri , quant  dedifti  fur  la  terre  quc  VOUS  avez  donnée  a nos 

pacribus  noftrts.  pCfCS  • 

p.  Externum  quoque , 32.  Si  même  un  étranger  qui  ne  fera  point 

qui  non  eft  de  populo  tuo  yQ^xç  peuple  vient  d'un  pays  dloignc,  at- 

IL^nqirpTol^efnomen  tiré  par  la  vîie  de  la  grandeur  de  votre  nom, 
tuum  magnum , St  propter  jg  forcc  de  vottc  main,  & de  la  puillaivce 

manum  tuam  robuftam , & , ^ .jj  JanS  CC 

brachium  tuiim  extentum  , OL  vucic  utas  , ws. 

& adora  verit  in  locoifto,  temple, 

33.  tu  exaudics  de  cœlo  3 3.  VOUS  l’exauccrez  du  ciel , qui  eft  votre 
firmiiTimo  habitaculo  tuo , demeure  ferme  dr  inébranlable  ; ôc  vous  ac- 
£.Srf.^i,rÆ‘  corderez  à cct  é»ang«  tout  ce  qu’il  vous 
nus  : ut  luant  omnes  populi  demandé  daiis  fes  prières  ; afin  que  tous 
;^;;mTe“p",'us^r«‘;:  les  peuples  de  la  terre  apprennent  à con- 
Ifrael  ; & tognofeant , quia  uoitte  votre  nom , ÔC  qu  ils  vous  craignent 
comme  fait  votre  peuple  d Ifraél , ôc  qu  ils 
reconnoilfent  que  votre  nom  a été  invoqud 
fur  cette  maifon  que  j’ai  bâtie. 

34.  Si  votre  peuple  fe  met  en  campagne 
pour  faire  la  guerre  à fes  ennemis  , ôc  que  , 

Cf  inr  i i i _ _ 

qita  miferis  c 3,*  adorabum  marchant  par  Ic  chcmin  par  lequel  vous  les 
te  coiirrr  viain,  mqua  ci-  3ui-e2  envoyés  , il  VOUS  adotc  la  face  tout- 

viras  hic  cl!,  cuam  eiCgifti , , , •'  Rr 

& domus,  quam  idifitavi  née  vcrs  la  ville  que  VOUS  ayez  choilie,  oc 

— ' ' vers  la  maifon  que  j’ai  bâtie  à votre  nom  , 

5y.  vous  exaucerez  du  ciel  leurs  oraifons 
ôc  leurs  prières  , ôc  vous  les  vengerez  de  leurs, 
ennemis. 

3<).  Que  s’ils  viennent  à pécher  contre 
vous  ( car  il  n’y  a point  d’homme  qui  ne 
peche)  , ôc  qu’étant  en  colere  contr  eux  , 
vous  les  livriez  à leurs  ennemis  ; ôc  que  ces 
ennemis  les  emmenent  captifs,  foitdans  un 
pays  éloigné , ou  dans  un  autre  plus  proche  , 

37.  & convcrii  in  corde  37.  ÔC  qu’étant  Convertis  du  fond  clu  cœur, 
fjio,  m terni,  ad quam cap-  Üg  faflfent  pénitence  dans  le  pays  où  ils  au- 

tivi  duCli  fuerant,  egcrint  , , • , .o  « j 

Si.  deprccau  ront  été  emmenés  captifs  , ôc  que  dans  cette 

captivité 


O.  'a 

nomen  tuum  invocatum  eft 
fuper  doiiiLm  hanc>  quam 
ardiitcaYJ. 


];4.  Si  (’':»rc îTus  fuerît  po«- 
puius  tmi5  aJ  hS  cum  Cviura 
adverfarios  .JOi.  per  vi::m  in 


noa'iiim  tuu  : 

5Ç,  tu  exaudirs  de  cœlo 
procès  eoruin,  & obfecra- 
Oünem , & ulcifcaris. 

Si  .utem  peccaverînt 
libi  ( neque  .*nim  eft  homo , 
qui  non  pcciet  ) & iratus 
iucris  cis  « & trndideris  hofti- 
Injs , & captives  duxerint 
eos  in  terram  longinquam, 
vel  certc  qux  juxta  eft , 

37»  & convcrfi  in  corde 


pœnitenuam  ; 
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feaptivité  ils  ayent  recours  à vous , & vous 
difent  : Nous  avons  péché; nous  avons  com- 
mis l’iniquité  J ôc  nous  avons  fait  des  actions 
injuftes  : 

58.  s’ils  reviennent  à vous  de  tout  leur 
cœur  & de  toute  leur  amc  dans  le  lieu  de 
leur  captivité  où  ils  ont  été  emmenés,  & qu’ils 
vous  adorent  la  face  tournée  vers  la  terre 
que  vous  avez  donnée  à leurs  peres , vers  la 
ville  que  vous  avez  choifie,  ôc  le  temple 
que  j’ai  bâti  à voçre  nom  , 

3Î>.  vous  exaucerez  du  ciel , c’eft-à-dire , 
de  votre  demeure  ftable,  leurs  prières;  vous 
ferez  juftice  de  leun  ennemis , & vous  ferez 
grâce  à votre  peuplé,  quoiqu’il  ait  péché  : 

40.  car  vous  êtes  mon  Dieu.  Que  vos  yeux 
foient  ouverts  , je  vous  en  conjure , Ôc  vos 
oreilles  attentives  aux  prières  qui  fe  feront 
en  ce  lieu-ci. 

41 . Levez-vous  donc  maintenant , 6 Sei- 
gneur, mon  Dieu  , pour  établir  ici  votre  rc- 

f)os,  vous  6c  l’arche  par  laquelle  vous  ligna- 
ez  votre  puilTance.  Que  vos  prêtres , ô Sei- 
gneur mon  Dieu , foient  fecourus  6c  proté- 
gés par  vous  ; 6c  que  vos  faints  joüilTent  de 
■VOS  biens  âvec  joie. 

42.  Seigneur  won  Dieu , ne  rejettez  point 
la  priere  de  votre  chrift  : fouvenez-vous  de 
toutes  les  bontés  que  vous  avez  eues  pour 
David  votre  ferviteur. 


te  fiicrim  in  terra  captivité - 
tis  fu* , dicentcs  : Peccavi- 
miis , inique  fecimus,  in- 
juftè  egimus  : 

38.  & reverfi  fiierint  ad  te 
in  toto  corde  fuo , & in  tota 
anima  fua  , in  terra  capcivi- 
tatisfuCiad  quam  funt, 
adorabunc  te  contra  viam 
terri  fur , quam  dedifti  pa- 
tribuj  eorum , & urbis  quam 
elegifti , & domus  quam  x- 
dificavi  numini  cuo  : 

39.  tu  exaudies  de  corlo, 
hoc  e(l , de  firmo  habitaculo 
tuo , preces  eorum , & fa- 
cias  judicium  , & dimittat 
populo  tuo,  qtiamvis  pecca- 
tori  : 

40.  tu  es  cnim  Deus  meus: 
aperiaiitur,  quifo,  oculi  tui, 
& aures  tux  intentz  fint  ad 
orationem  qui  fit  in  loco 
ifto. 

41.  hfuncigiturconfurge. 
Domine  Deus , in  requiem 
tuam , tu  & area  fortitudi- 
nistuz:  facerdotes  tui  Do- 
mine Deus  induantur  làlu- 
tetn , & fanâi  tui  Iztentuf 
in  bonis. 


41.  DomineDeus,ne  arer. 
teris  facicm  chrifii  tui  : mé- 
mento mifericordiarum  Da- 
vid fervi  tui. 


CHAPITRE'VII. 


§.  I.  La  priere  de  Salomon  étant  achevée  ^ le  feu  defeend  dueieLconfume  les  vic- 
times^ £?■  la  majefté  de  Dieu  remplit  le  temple ^ dont  la  dédicace  dure  fept  jours. 

L’an  DU  MONDE  3001. 


1.  î>Alomon  ayant  achevé  fa  priere , le  feu 
defeendit  du  ciel,  6c  confuma  les  holocauftes 
6c  les  vidimes  ; 6c  la  majefté  de  Dieu  remplit 
toute  la  maifon  ; 

Tome  II,  Part.  IJ, 


I.  Cumque  compIefTet 
Salomon  fundens  preces  « 
ignis  defeendit  de  cctlo , Sc 
devoravit  holocauAa  & vie- 
timas:  & tnajeftas  Domtiû 
implevitdomum» 

F f 
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2.  de  forte  que  les  prêtres-mémes  ne  pou* 
voient  entrer  dans  le  temple  du  Seigneur , 
parce  que  fa  majefté  avoit  rempli  fon  temple. 

J.  Tous  les  enfans  d’Jfracl  virent  defcen* 
dre  le  feu  & la  gloire  du  Seigneur 'fut  ce 
temple.  Ils  fe  prollernerent  la  face  contre 
terre  fur  le  pavé  qui  étoit  de  pierre  ; ils  ado- 
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: . N'ec  poterant  ficerdoics 
ingreJ)  templuin  Domini , 
eo  quôd  implelfet  majeAas 
Donûni  templum  Domini, 

3.  Sed  & omnes  filii  If- 
rael  videbant  dcfcendcmcm 
ignem  , & gloriam  Domini 
iuperdomum:  & corruemes 
proni  in  terrain  fuper  pavi- 

mentum  ftratum  lapide , a-  ' , „ J ' o 1 1 ‘ ' j'/~ 

doraverunt , & laudavenmt  terent  le  Seigneur , OC  le  louèrent,  en  dijant: 
Dominum:  Quonia m bo-  Que  le  SeiencuT  cft  boiî  ! fa  ixiiféricordc  eft 

nus,  quomam  in  fîcculum  > *.  ® 

mifericordia  ejus. 

4.  Rexautem,  & omnis 
populus , immolabanc  vic- 
iimas  coram  Domino. 

J.  Maflavitigirarrex  Sa- 
lomon lioftias , boum  vi- 
gimi-duo  miüia , arietum 
cemum  viginti  millia  : & de> 
dicavit  demum  Del  rex , & 
univerfu!  populus. 

Sacerdoces  autem  fla- 
bant  in  oAîiiis  fuis  : & Levi- 
IX  in  organis  carminum  Do- 
mini, qux  fccic  David  rex 
ad  laudandum  Dominum  : 

(Juoiiiam  in  xternum  mife- 
ricordia  cjui , hymnos  Da- 
vid canemes  per  manus  Tuas: 
porrô  Sacerdoces  canebant 
lubis  ante  cos,  cunâulque 
lirael  Rabat. 


T.  Sandlificavit  quoque 
Salomon  medium  acrii  aiue 
templum  Domini  : obtule- 
rat  cnini  ibi  holocaufla  & 
adipes  pncilicorum  : quia  al- 
tarc  xneum  quod  fecerat', 
non  poterat  fuRincre  holo- 
cauRa  & facrificia  & adipes. 


8.  Fecit  ergo  Salomon 
folemnitatcm  in  tempore 
illo  feptem  diebus , & omnis 
Ifrael  cum  eo , cccicfia  ma- 
gna valde,  ab  introitu  E- 
matli  ufquc  ad  toiientem 
Ægypti. 


éternelle. 

4.  Le  Roi  ôc  tout  le  peuple  immoloient 
donc  des  viéümes  devant  le  Seigneur. 

y.  Le  Roi  Salomon  facrifia  vingt -deur 
mille  boeufs  & fix  vingts  mille  moutons.  Et  le 
Roi  avec  tout  le  peuple  fit  ainfi  la  dédicace 
de  la  maifon  du  Seigneur. 

6.  Les  prêtres  étoient  appliqués  chacun  à 
leurs  fonctions  : ôc  les  Lévites  touchoient  les 
inftrumens , ôc  faifoient  retentir  les  hymnes 
du  Seigneur  qde  le  Roi  David  a compofées 
pour  loiier  le  Seigneur,  te//es  que  celles -ci: 
Qu’il  eft  vrai  que  fa  miféricorde  eft  éternelle. 
Ils  chantoient  ainfi  les  hymnes  de  David  fur 
les  inftrumens  qu’ils  touchoient.  Pour  ce  qui 
eft  des  prêtres,  ils  fonnoient  devant  eux  de 
la  trompette.  Et  tout  le  peuple  étoit  préfent 
& debout. 

7.  Le  Roi  confacra  aulli  le  milieu  du  par-, 
vis  qui  étoit  devant  le  temple  du  Seigneur; 
car  il  avoit  offert  là  les  holocauftes  , ôc  la 
graiffe  des  viûimes  pacifiques  fur  un  autel 
qu'il  avait  fait  drejfer , parce  que  l’autel  d’ai- 
rain qu’il  avoit  fait  ne  pouvoir  fuffire  pour 
les  holocauftes  , les  facrifices  ôc  les  graiffea 
des  hoJHes  pacifiques. 

8.  -^ptès  les  fe^t  jours  de  la  dédicace  du 
temple.  Salomon  ht  dans  le  même-tems  une 
autre  fête  folemnelle  qui  dura  pendant  fept 
autres  jours  ; ôc  tout  Ifraël  la  fit  avec  lui.  Cette 
affemblée  fut  fort  grande , parce  que  l’on  y 
vint  en  foule , depuis  l’entrée  d’Eniath  juA 
qu’au  torrent  de  l’Egypte, 
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9.  Le  huitième  jour  de  cette  fécondé  fête,  il 
(célébra /a  fête  de  l’afTemblée  folemnelle , à 
caufe  qu’il  avoit  employé  fept  jours  à la  dé- 
dicace de  l’autel , & fept  jours  à la  fête  des 
tabernacles. 


^•Fccitquedie  oôavocol- 
le^^m  , quod  dcJicaflct 
altare  feptem  diebus , & fo« 
Icmnitatem  cdebrailci  die- 
bus  feptem. 


10.  Ainfi  le  vingt-troifieme  jour  du  pre- 
mier mois , il  renvo)ü  le  peuple  à fes  tentes. 
Tout  le  monde  étoit  rempli  de  joie  & de  re- 
connoilTance  des  grâces  que  le  Seigneur  a- 
voit  faites  à David  y à Salomon  & à fon  peu- 
ple d’Ifraël. 

n.  Salomon  acheva  donc  la  maifon  du 
Seigneur  & le  palais  du  Roi  ; & il  réufllt  dans 
tout  ce  qu’il  s’étoit  propofé  de  faire  , tant 
dans  la  maifon  du  Seigneur,  que  dans  fon 
propre  palais. 


10.  Igitur  in  die  vigefimo- 
tertio  menfi;  fepdmidimifit 
populos  ad  tabernacula  Tua , 
if  tantes  atqucgaudcmes  fu- 
per  bono , quod  feccrat  Do- 
minus  Davidi , & Salomo- 
ni , & IfraCli  populo  Aïo. 


1 1 . Compicvitquc  Salo- 
mon domumDomini,&  do- 
mum  regis,  St  omnia  quz 
difporuerat  in  corde  fuo , ut 
faceret  in  domo  Domini , Sc 
in  domo  fua , & profperatus 
eft. 


II.  Le  Seigneur  s'apparoit  à Salomon  durant  la  nuit.  Il  l'ajfure  qu'il  a exaucé 
fa  prierez  &•  lui  promet  iT affermir  le  trône  cTIfraël  dans  fa  maifon  ^ s'il  ejl 
fidele  à garder  fes  commandemens. 


^ 12.  Après  cela , le  Seigneur  lui  apparut  une 
fécondé  fois  la  nuit,  comme  U avoit  fait  à Ga- 
baon , & il  lui  dit  : J’ai  exaucé  votre  priere  , 
& j’ai  choifi  pour  moi  ce  lieu  , pour  en  faire 
une  maifon  de  facrifice  & d^oraifon. 

. J 3.  S’il  arrive  ejue  je  ferme  le  ciel , & qu’il 
lie  tombe  point  de  pluie , ou  que  j’ordonne 
& que  je  commande  aux  fauterelles  de  rava- 
ger la  terre  , & que  j’envoie  la  pelle  parmi 
mon  peuple  ; 

14.  ôt  que  mon  peuple  , fur  qui  mon 
nom  a été  invoqué  , le  convertilTe,  qu’il  me 
vienne  prier,  qu’il  recherche  mon  viiage , 6c 
Cju’jl  falTe  pénitence  de  fa  mauvaife  vie , je 
J1  exaucerai  du  ciel , 6c  je  lui  pardonnerai  fes 
péchés , 6c  je  purifierai  la  terre  où  il  fait  fa 
demeure. 

ly.  Mes  yeux  feront  ouverts,  6c  mes  o- 
reilles  attentives  à la  priere  de  celui  qui  m’in- 
yoquera  en  ce  lieu  , 

1 6 . parce  que  j’ai  choifi  ce  lieu  , 6c  que  je 


1 1 . Appaniit  autem  ei  Do- 
minusnoâe,  &ait:Audivi 
orationem  tuam,  St  clegi 
locum  iftum  mihi  in  domum 
tâcrificü. 


1 3.  Si  clauTero  coelum , St 
pluvia  nonâuxerit,  St  man- 
davero  St  pnccepeto  locar- 
t* , ut  devoret  terram , St 
mifero  peftiientiam  in  po-, 
pulum  meum  : 

. 14.  converfus  autem  po- 
pulns  meus , fuper  quos  in- 
vocatttm  cft  nomen meum, 
deprecatus  me  fuerit  ex- 
quifierit  fàcicm  meam,  & 
egerit  ptrnitentiamàviis  fuis 
peffimis  : St  ego  exaudiam 
de  cœlo , St  propitius  ero 
]>eccatis  eorum,  St  fanabo 
terram  eorum. 

M.Oeuli  quoque  mei  e- 
runt  aperti,  St  aures  me* 
ereâz  ad  orationem  ejus  , 
qui  in  loco  iüo  oraverit. 

1 6.  Elegi  cnim , St  ianc« 

Ffîj 


i 
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•iPcavi  iocumiftum,  «U  lit  l’ai  fanÊUfié , almoue  mon  nom  y foit  à ia- 

ternum,s:perman«ntocuii  inais , & que  iTies  yeux  & moii  cœuf  y foient 
iriei , Sc cor meum » ibi cunc-  tOÛjOUrS  attachés, 
tis  diebui. 

17-  Tu  quoquefî  ambu-  ly.  Eç  VOUS -même  , fi  VOUS  matchez  en 
laveriscoram  me,  lîcutam-  //•  • r *j  ^ ^ 

bukvit  David  patJrtuua,  & préfcncc  ainH  que  David  votre  pere  y a 
fcceris  juxtaomnia  quacprjc-  marché  , fi  VOUS  aglfiez  en  tout  felon  les  or- 

"dLi  LLtérir:  je  vous  ai  don'nds , & oue  vous  gar- 

diez mes  préceptes  6c  mes  ordonnances , 
i8.  fufeitabo  thronum  1 8.  je  confervcrai  le  trône  de  votre  rcgnc 
fZbaL’pftrilûÆ^^^  ^ je  l’ai  promis  à David 

Non  auferetur  de  ftirpe  tua  votre  pere,  lorfquc  je  lui  dis  : Vous  aurez 
vir.qmfitptincepsiniûaei.  toujours  des  fuccefleurs  de  votre  race,  qui 
feront  princes  en  Ifrael. 

lÿ.  Si  autem  averfi  fueri-  i Âlais  fl , VOUS  VOS  enfans , vous  vous 

de  moi , & que  vous  abandouuiee 
propofuivobis,  stabeumet  les  lois  6c  Ics  Ordonnances  que  je  vous  ai 
fervicnm  dits  aiienis,*  ado-  propofécs  ; fi  VOUS  courez  après  les  dieux 

étrangers  , ôc  que  vous  les  lerviez  6c  les  ado- 
riez , 

20.  je  vous  exterminerai  de  la  terre  qui 
eft  à moi , Ôc  que  je  vous  ai  donnée  ; je  re- 
ficavi  noraini  meo,  proji-  jetterai  loin  dc  moi  cc  temple  que  j’ai  con- 
‘■“'d  » mon  nom,  6tjele  rendrai  h fiite 

exemplum  cuiiâis  popiUii. 


lo.  evellam  vos  de  terra 
ffica,  quam  dedi  vobis:  & 
domtimhanc,  quam  fanôi- 


u.  Et  domut  ifta  erit  tn 
proverbium  univerfis  tran- 
jeuntibus , & dicent  fhipen- 
«es:Qua 


cerrx  iiuic , 


du  monde , ôc  je  ferai  en  forte  qu’il  ferve 
d’exemple  à tous  les  peuples  de  la  terre 
2 1 . ôc  cette  maifon  fera  tournée  en  pro- 
_ _ verbe  par  tous  ceux  qui  pafferont  devant ^ 

larèfecitboniinusüc  ÔC  qui  ftappés  d’étonncment , diront;  Pour- 
uic , & domui  hluc  t jg  Seigneur  a-t-il  traité  ainfi  cette  terre. 
& cette  maifon  f 

_ “• , Rçfpondebumque  : 22.  Et  on  répondra:  C’eft  qu’ils  ont  aban- 

Quia  dcrcliquerunt  Domi-  j / i o • ^ t v^*  r i -, 

num  Deumpatrumfuorum,  QOnné  Ic  OClgnCUr  Ic  DicU  uC  IcUfS  pCfCS  j 

qui  çduxii  eos  de  terra  Æ-  qui  les  avoit  retirés  de  la  terre  d’Egypte  , 
abe^ot^aTafowe™”!  qu’üs  ont  pris  dcs  dieux  étrangers  , ôc  qa’ils 
eos,  & coiueriun:  idcircô  les  Ont  adorés  ÔC  révétés.  Voilà  ce  qui  aat- 
vent^  fupereosuniverû  çgj 


*% 
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CHAPITRE  VIII. 


§.  I.  Salomon  bâtit  Cy  fortifie  plujîeurs  villes. 

L’an  du  monde  5012.  Avant  J.  C.  ppa. 


1.  A Près  vingt  années  que  Salomon  em- 
ploya à bâtir  Je  temple  du  Seigneur  & fon 
propre  palais , 

2.  il  ht  bâtir  cr  fortifier  les  villes  que  Hi- 
ram  lui  avoit  données  , ou  plutôt  lui  avait  ren- 
dues , n’étant  pas  content  du  don  (jtte  Salomon 
lui  en  avoit  fait  : ôc  Salomon  y établit  les  en- 
fans  d’Ifraël , au  lieu  des  Chananéent , fur  qui 
elles  avaient  été  conquifes  ,•&  qui  les  babitoient 
auparavant. 

J . Il  s’en  alla  auflî  à Emath  de  Suba , c’eft- 
' à-dire , à Emefe  dans  la  Syrie  de  Soha  , & il  en 
prit  pofleffion. 

4.  Il  fit  bâtit  & bien  fortifier  Palmire  dans 
ie  défert,  & encore  plufieurs  autres  villes 
d'ans  le  pays  d’Emath  , pour  ajfurer  fes  fron- 
tières. 

y.  Il  bâtit  auin  Bethoron  y tant  la  haute 
que  la  baffe  , qui  étoient  des  villes  murées  y 
& qui  avoient  de  botuies  portes  garnies  de 
barres  & de  ferrures. 

6.  Il  en  fit  de  même,  à Balaath  ^ & à tou- 
tes les  meilleures  places  qui  étoient  à lui  ^ & 
à toutes  les  villes  dejlinées  à la  garde  des  cha- 
riots , & au  féjour  de  la  cavalerie.  Enfin  Sa- 
lomon fk  & bâtit  tout  ce  qu’il  lui  plût , tant 
dans  Jerufalem  que  fur  le  Liban  y ôc.  dans 
toute  l’étendue  de  fes  états. 


I.  Expletïs  autem  vigintï 
annij , poftquam  zdificavic 
Salomon  domum  Domini 
& domum  fuam  ; 

i.civitates,  quas  dederat 
Hiram  Salomoni,  zdiHca- 
vit,  & habitareibi  ftcit  fi- 
lios  Ifrael. 


J.  Abüt  quoquein  Cmatti 
Suba  y Sc  obtinuic  eam. 


4.  Et  xdillcavit  Palmiram 
in  delCTto , & alias  ciyitaics 
munitifTimas  ardificarit  in 
Enuth. 

f.  Exinuât^e  Bethoron 
fuperiorem,  & Bethoron  in- 
feriorem  , ciritates  muratas 
habentes  portas  & veâes  8c 
feras  ; 

6.  Balaath  etiamStomnet 
urbes  firmilEcnas , quz  fue- 
runt  Salomonis , cunâalque 
urbes  quadrigarum , & urbe* 
equitum  ; omnia  quatcum- 
que  voluit  Salomon  atqua 
dilpofuic  , zdi&cavit  in  Je- 
rulalem , 8c  in  Libono , 8c 
in  univerlâ  terra  potclhtis 
fui. 


5. 1 L Salomon  fe  foâmet  tout  ce  qui  refloit  des  anciens  habitans  de  la  terre  de 
Chanaan . (y  fe  les  rend  tributaires.  R n’emploie  les  Ifraelites  à aucun  ou~ 
vrage  . £r  neféfert  deux  que  pour  la  guerre, 

7.  Il  fournit  aufli  à fon  empire  tous  les  peu-  7.  Omnem  popuium , qui 
pies  qui  étoient  reliés  des  HdtWens  > des  '•««Jj^“‘f'‘eratdcHeth*is, 
• ‘ Ffüj! 
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& Amorrhxis»  & Plicrczris, 
Sc  Hcvxii , & Jebufaris , qui 
non  cranc  de  ftirpe  Ifracl  ; 

a.  de  fUüs  eorum , & de 
pofteris , quos  non  interfe- 
ccrnmfiiii  Ifrael,  Tubjuga- 
vit  Salomon  in  tribucarios , 
ufque  in  dicm  hanc« 


9.  Porro  de  filiis  Ifracl  non 
pofuit  ut  fervirent  operibus 
regis:  ipH  enim  eranc  viri 
bcllatorcs , & duces  primi , 
& principes  quadrigamm  & 
cquitum  c)us«  t 


Amorrhdens , des  Phéréféens , des  Hévéens 
& des  Jébuféens , qui  n’étoieiit  point  de  la 
race  d’Ifraël  ; 

8.  mais  qui  étoient  les  enfâns  ou  les  def- 
cendans  de  ceux  d'entre  les  Chanancens  que 
les  Ifradlites  n’avoient  point  fait  mourir.  Sa- 
lomon fe  les  rendit  tributaires  , comme  ils 
le  font  encore  aujourd’hui. 

p.  Il  ne  voulut  point  que  les  enfans  d’If- 
raël fuHent  aflujettis  à travailler  à fes  ou- 
vrages : mais  il  s’en  fervit  pour  la  guerre , & 
leur  donna  le  commandement  de  fes  armées, 
de  fa  cavalerie  & de  fes  chariots. 


lo.  Omnes  autem  princi-  | q.  Or  tous  les  principaux  officiers  de  1 ar- 

pes  exercitus  reps  Salomo-  / j -n  • o i ^ ^ • I. 

ris  fuerum  ducenti  quinqua-  «icc  du  Roi  Salomon  montoient  au  nombre 
pma , qui  crudiebam  popu-  de  deux  cens  cinquante , qui  avoient  le  com- 
mandement  & le  gouvernement  du  peuple, 
fans  parler  de  cinq  cens  cinquante  autres  qui 
avoient  Pintendance  fur  fa  maifon,fes  domaines 
• dr  fes  équipages. 


S.  III.  Salomon  ne  veut  pas  que  la  file  de  Pharaon  demeure  dans  la  ville  de 
David  ^ qui  a été ftnSifiée  par  le  féjour  de  l'arche.  Il  ordonne  les  offices  des 
Prêtres  Gr  des  Lévites  félon  l'inftruBion  de  David.  D fait  venir  tCOphir  quatre 
cens  cinquante  talent  a or. 


1 1 . Filiam  veto  Pharaonis 
tranftulit  de  civitate  David , 
in  domum  quam  xdifîcave* 
rat  ci«  Dixit  cnim  rex  : Non 
habitalnt  uxor  mea  in  domo 
David  regis  Ifracl , cb  quod 
fani^ificaci  Ht  : quiaingrefla 
in  eam  orca  Dominj , 


T i . T une  obtuUt  Salomon 
bolocauda  Domino  fuper 
altare  Domini,  quod  cx> 
iruxcrat  ante  porticum , 

13.  m perlingulcsdicsor* 
ferretur  in  eo  juxta  praccep- 
tum  Moyfi  in  fabbatis  & in 
calcndis , & in  fcAis  diebus , 
ter  pcrannum,ideft,  in  fo- 
Jemnitatc  azymorum  » & 
in  Iblemnltate  hebdomada- 
rum,  & :n  folemnitate  ta> 
ber;iaculorum. 


11.  Enfuiteil  fitpafrerla  fille  de  Pharaon, 
de  la  ville  de  David , dans  la  maifon  qu’il  lui 
avoir  bâtie; car  il  dit:  Il  ne  faut  pas  que  ma 
femme  demeure  dans  la  maifon  de  David 
Roi  d’Ifracl , parce  qu’elle  a été  fanélifiéc 
par  le  féjour  que  l’arche  du  Seigneur  y a fait. 
Elle  y demeura  en  effet  jïifqu' à ce  que  le  temple 
fût  bâti. 

12.  Alors  Salomon  offirit  des  holocauftes 
au  Seigneur  fur  l’autel  qu’il  lui  avoir  élevé 
devant  le  veftibule  du  temple , 

13.  pour  y offrir  chaque  jour  des  facrifi- 
ces , félon  l’ordonnance  de  Moyfe  , les  jours 
du  fabbat , les  premiers  jours  du  mois , les 
trois  grandes  fêtes  de  l’année  ; favoir , celle 
des  azymes , celle  des  femaines  , ôc  celle  des 
tabernacles, 
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I.}..  Il  ordonna  auHi  que  les  prêtres  s’ac- 
^ quittaflcnt  de  leurs  devoirs  dans  leur  minif- 
tere  , félon  l’ordre  prcfcrit  par  David  à 
fon  pere  ; & que  les  Lévites  gardaflent  leur 
rang  pour  chanter  les  loiianges  de  Dieu , & 
pour  fervir  devant  les  prêtres , obfcrvant  les 
cérémonies  propres  à chaque  Jour  ; & que 
les  portiers  fiflent  aulli  leur  devoir  aux  por- 
tes dont  la  garde  leur  avoir  été  donnée , fé- 
lon la  diftribution  (jue  David  l’homme  de 
Dieu  en  avoir  faite  a chacun  d’eux. 

IJ".  Les  Prêtres  ni  les  Lévites  n’omirent 
rien , & ne  firent  rien  au-delà  de  tout  ce  que 
le  Roi  avoit  ordonné  ^ & de  ce  qui  regardoit 
la  garde  du  tréfor. 


14.  Etconftituit  juxta  dip. 
pofitioncm  David  patritfui, 
■ officia  racerdomm  in  niiniC- 
teriis  fuis  : & Levitasin  or- 
dine  fuo , ut  hudarent , Sc 
miniftrarent  coram  Sacer- 
dotibus,  juxta  ritum  uniuf- 
cnjufque  diei  ; & janitorct 
in  divilîonibus  fuis  per  por- 
tam  & portait»  : fie  cnim  pra:. 
ceperai  David  bomo  Oei. 


if.  Nec  prattergrefii  funt 
de  mandatis  regis , tam  Sa- 
cerdotes  quàm  Lcvitar , ex 
omnibus  quæ  prarceperat  , 
& in  cullodiis  thefaurorum. 


i5.  Salomon  avoit  trouvé  toutes  chofes 
préjjarées  pour  fournir  à.la  dépenfe , depuis 
le  jour  qu’il  commença  à Jetter  les  fonde- 
mens  du  temple  , jufqu’au  jour  qu’il  y mit 
la  derniere  pierre. 


t6»  Omnes  impenfaspn- 
paratas  habuit  Solûmon , ex 
eo  die  ^uo  fundavit  domuin 
Domim , ufquc  in  diem  quo 
perfecit  eam. 


1 7.  Enfuite  il  alla  à Afiongaber  & à Aï- 
lath  J qui  font  fur  le  bord  de  la  mer  rouge, 
qui  eft  dans  la  terre  d’Edom  , pour  -jifiter  la 
flotte  qu’il  y avoit  fait  équiper,  & qui  devait 
fè  joindre  à celle  d’Hiram. 

18.  Car  Hiram  lui  avoit  envoyé  par  fes 
fujets  des  vaifleaux  , & des  matelots  expé- 
rimentés & bons  hommes  de  mer  , qui  s’en 
aUerent  avec  des  gens  de  Salomon  à Ophir, 
d’où  ils  rapportèrent  au  Roi  Salomon  qua- 
tre cens  cinquante  talens  d’or , dont  il  eut 
quatre  cens  vingt  talens  de  profit,  en  ayant  em- 
ployé trente  pour  les  frais. 


ï7«  Tune  abiie  Salomofl 
în  Afion^ber , & in  ÂilatJi 
ad  oram  Maris  rubri,  qujc  cil 
în  terra  £doixu 


18.  Mi/îtautem  ei  Hiram 
per  manus  fervorum  fuorum 
naves , & nautas  gnaros  ma- 
ris, & abienim  cum  fervis 
Salomonis  in  Ophir , ru- 
leruntquc  indequadrlnginta 
quinquaginta  talcnia  auri , 
èc  attulerujit  ad  regem  Sa-; 
lomonem» 
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CHAPITRE  IX. 


§.  I.  La  Reine  de  Saba  ^ excitée  par  la  haute  réputation  de  Salomon  ^ le  vient 
trouver  , £r  elle  avoue  que  fon  mérite  ejî  au-dejfus  de  fa  réputatwn.  Elle  UU 
fait  de  grands  préfens  ^ (x  en  reçoit  de  lui  encore  de  plus  grands. 


1.  Résina  quoque  Saba, 
cùm  audiiTet  famam  Salo- 
monis  , venic  ut  tencaret 
eum  in  xnigmacibus  in  Je- 
rufaiem,  cum  magnis  opi- 
bus,  & camelis  qui  porta- 
bant  aromata , & auri  pluri- 
xnum,  gcmmafque  pretio- 
fas.  CumquevenilTetadSa- 
lomonem,  locuta  eft  ci  qux- 
cumque  eranc  in  corde  fuo« 


1.  Et  expofuitei  Salomon 
omnia  qux  proporuerat;  nec 
^uidquam  fuit , quod  non 
perfpicuum  ci  feceric. 

3.  Qux  poflquam  viditi 
- fapientiam  IciÜcctSalomo- 
nis , & domum  quam  xdiâ- 
cayerat , 

4.  necnon  & dbaria  men£e 
xjus,&  habîtaculafervorum, 
& oÂda  miniftrorum  ejus , 
& vcftimenta  eorum,  pin- 
cernas  quoque  & veftes  co- 
rum,  & vi^imas  quas  im- 
tnolabat  in  domo  domini  : 
non  erat  prx  ilupore  ultra  in 
ea  rpiritus* 

Dixitque  ad  regcm: 
Verus  dl  fermo  , quemau- 
dieram  in  terra  mea  de  vir- 
tutibus  & fapientia  tua. 

6*  Non  credebam  narran- 
tlbus,  donec  ipfa  veniflem , 
& vidtifent  oculi  mei,8t  pro- 
bafl'em  vix  medietatem  fa- 
pientix  tux  mihi  fuliTe  nar- 
ratam  : vieilli  famam  vir- 
tutibus  tuis. 


7.  Beari  viri  tut , & beatt 


I .  L A Reine  de  Saba  ayant  entendu  parler 
de  la  CTande  réputation  de  Salomon  ^ vint  à 
Jerufalem  pour  en  faire  expérience  par  des 
énigmes.  Elle  avoir  avec  elle  de  grandes  ri- 
chefles  , & des  chameaux  qui  portoient  des 
aromates , ôc  une  grande  quantité  d’or  & de 
pierres  précieufes.  Elle  vint  trouver  Salo- 
mon , & lui  expofa  tout  ce  qu’elle  avoir  dans 
le  cœur. 

2.  Et  Salomon  lui  expliqua  tout  ce  qu’elle 
lui  avoir  propofé  ; & il  n’y  eut  rien  qu’il  ne 
lui  éçlaircît  entièrement. 

3.  Après  que  cette  Reine  eut  vû  les  mar- 
aues  éclatantes  de  la  fagelTe  de  Salomon  dans 
U temple  & dans  la  maifon  qu’il  avoir  bâtie  y 

4.  la  maniéré  dont  fa  table  étoit  fervie , 
les  appartemçns  de  fes  officiers , les  diverfes 
clalTes  de  ceux  qui  le  fervoient  j la  magnifi-, 
cence  de  leurs  habits,  fes  échanfons,  les 
vièlimes  qu’il  immoloit  dans  la  maifon  du 
Seigneur , elle  en  fut  tellement  étonnée , 
qu’elle  paroiflbit  toute  hors  d’elle-même. 

y.  Elle  dit  au  Roi  ; Ce  qu’on  m’avoit  dit 
dans  mon  royaume  de  votre  mérite  & de 
votre  fagefle  , eft  bien  véritable. 

6.  Je  ne  voulois  point  croire  néanmoii^ 
ce  qu’on  m’en  rapportoit , jufqu’à  ce  que  je 
fois  venue  moi-même , que  j’aye  tout  vû  de 
mes  propres  yeux,  ôc  que  j’aye  reconnu  qu’on 
ne  m’avoit  pas  dit  la  moitié  de  ce  que  je 
vois  de  votre  fagefle.  Votre  mérite  & votre 
vertu  va  au-dela  de  tout  ce  que  publie  la 
renommée. 

?•  Heureux  ceux  qui  font  à vous  ! heureux 
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vos  ferviteurs  qui  font  fans  cefTe  devant  vous, 
& qui  écoutent  votre  fagefle! 

8.  Béni  foit  le  Seigneur  votre  Dieu , qui 
a voulu  vous  faire  feoir  fur  fon  trône  , & 
vous  établir  Roi , pour  tenir  la  place  du  Sei- 
gneur votre  Dieu.  Comme  Dieu  aime  Ifracl, 
& qu’il  veut  le  conferver  à jamais , aulli  il 
vous  a établi  Roi  pour  le  gouverner  & pour 
rendre  la  juftice  avec  toute  forte  d’équité. 

p.  Enfuite  la  Reine  de  Saba  prélenta  au 
Roi  fix-vingts  talens  d’or , & une  quantité 
prodigieufe  de  parfums  ôc  de  pierres  pré- 
cieufes.  On  n’a  jamais  vû  depuis  à Jerufa- 
lem  des  parfums  li  excellens  que  ceux  dont 
la  Reine  de  Saba  fit  préfent  à Salomon. 

10.  Les  fujets  d’Hiram  avec  les  fujets  de 
Salomon  apportèrent  auffi  de  l’or  d’Ophir 
& d’une  efpece  de  bois  très-rare,  ôc  des  pier- 
res très-précieufes. 

1 1.  Et  le  Roi  fit  faire  de  ces  bois  les  éa- 
iuftres  des  degrés  de  la  maifon  du  Seigneur, 
ôc  ceux  de  la  maifon  du  Roi , les  harpes  ôc 
les  lyres  des  muficiens.  On  n’avoit  jamais  vû 
jufqu’alors  de  ces  fortes  de  bois  dans  la  terre 
de  Juda. 

1 2.  Le  Roi  Salomon  de  fon  côté  donna  à 
la  Reine  de  Saba  tout  ce  qu’elle  put  défirer, 
ôc  ce  qu’elle  demanda , ôc  beaucoup  plus 
qu’elle  ne  lui  avoit  apporté.  Et  la  Reine  s’en 
retourna  dans  fon  royaume  avec  toute  fa 
fuite. 


lervi  lui , qui  aiTiftunt  co- 
ram te  Omni  icmporc , k 
audiunt  (apicntiam  luam. 

8.  Sit  Dominus  Dcui  tuus 
bcnedicius , qui  voluit  te  oc- 
Jinarelupertiiroiu'm  luiim, 
regem  Domitii  Dci  lui.Quia 
diligit  Otus  Ifrjel , & vulc 
lérvare  cum  in  aaernum , 
ideircô  pofiiit  te  fuper  cum 
regem , ut  facias  judicia  at- 
que  julÛtiam. 

9.  Dédit  autem  régi  cen- 
tum  viginci  lalenta  auri , S: 
aromata  multa  niiiiii , Sc 
gemmas  pretioitilimas  : non 
lueruni  aromaia  lalia  ut  iiatc, 
qiijc  dédit  cegina  Saba  régi 
Solomoni. 


10.  Sed  & fervi  Hirameum 
fervis  Salomonis  attulerum 
aiirum  de  Ophir  , & ligna 
thyina , St  gemmas  predo- 
filiîmas  : 

II.  de  quibus  fecii  rex  , 
dclignis  fcilicet  ihyinis, gra- 
des tn  domo  Domini,  & in 
domu  regia , citharas  quo- 
que  St  plaltcria  cantoribus  : 
numquam  vifa  funt  in  terra 
Juda  ligna  lalia. 


I a.  Rex  autem  Salomon 
dédit  reginz  Saba  cundla 
qur  voluit , St  ou*  poftula- 
vit,  8:  multo  plura  quàm 
attulerat  ad  eum  : qu*  re- 
verfa , abiit  in  terram  fuant 
cum  fervis  fuis. 


§.  II.  Richcjff'a  de  Salomon.  Il  fait  faire  deux  cens  piques  (Tor^  trois  cens  boucliers 
coitverts  d'or.  Tous  les  vafes  de  fa  maifon  étaient  d or.  Il  furpajje  tous  les  Rois 
du  monde  en  richejj'es  &*  en  gloire. 


IJ.  Le  poids  de  l’or  qu’on  apportoit  tous 
les  ans  à Salomon  des  revenus  de  fon  domaine, 
étoit  de  lix  cens  foixante  ôc  dix  talens  d’or , 
14.  fans  compter  ce  qu’avoient  accoutu- 
mé de  lui  apporter  les  députés  de  diverfes 
nations , les  marchands , tous  les  Rois  de 
Tome  II.  Part.  II. 


13.  Erat  autem  pondus 
auri , quod  arferebatur  Sa- 
lomoni  per  (ingulos  annos , 
fcxcenta  fexaginta  - fex  ta- 
lenta  auri  ; 

14.  excepta  eâ  fummi, 
quam  legad  diverfarum  gen- 
tiuro,  & negotiatores  anerre 
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confue^’Crant,  omnefque  rc* 
ges  Arabiæ,  & fatrapïierra- 
rum , qui  comportabam  au- 
rum  Sc  argcntum  Salomoni. 

1 5.  Fccit  igitur  rcx  Salo- 
mon ducentns  haflas  aureas 
de  fumma  foxcentorum  au- 
reoruin  , qui  in  fingulis  haf- 
ti$  cxpendebantur  : 


l’Arabie , & tous  les  gouverneurs  des  pro- 
vinces , qui  apportoient  tous  de  l’or  & de 
l’argent  à Salomon. 

13.  Le  Roi  Salomon  fit  donc  faire  deux 
cens  piques  CT"  deux  cens  boucliers  d’or,  du 
poids  de  llx  cens  ficles  qu’il  donnoit  pour 
chacune. 


\6,  trccenta  quoquefcuta 
aurca  trccentorum  aurco- 
rum  , quibus  icgebantur  lîn- 
gula  (cuta  : poluitque  ea  rex 
in  armimcntario , quod  crat 
conlîtum  ncmoret 


17.  Fecît  quoquc  rcx  fo- 
lium cburneum  grande,  & 
Tedivit  illud  auro  mundif- 

£mo. 

18.  Sex  quoque  gradus, 
quibus  afccndebacur  ad  fo- 
lium , & feabeUum  aureum, 
& brachiola  duo  althfifecùs , 
& duos  ieones  liantes  juxta 
brachiola , 

\9,  fed  & alios  duodecim 
leunculos  Dames  fuper  fex 
gradus  ex  utraque  parte:  non 
fuit  talc  folium  in  univerlîs 
regnis. 


a.  Omnia  quoque  rala 
fonvivii  regis  erant  aurea , 
& vafa  doinus  faltus  Libani 
ex  auro  puriliimo.  Argcn- 
tum  enim  in  dicbusiliüpro 
luhiLo  reputabatur. 

21.  Siqnidcm  naves  régis 
îbant  in  Tharlîs  cum  fervis 
Hiratn  , femel  in  annis  tri- 
bus : & deferebant  inde  au- 
rum  5c  argentum , 5c  ebur , 
& limias , & pavos* 

22.  Matînificaïus  eftîgîtur 
Saiomon  fuper  oranesreges 
terra*  prx  dTvitiis  & glvna. 


16.  Il  fit  faire  aulTi  trois  cens  autres  bou- 
cliers , chacun  de  trois  cens  mines , valant 
dix-huit  mille  ficles  d’or  que  l’on  employoit 
à les  couvrir  : 6c  le  Roi  les  mit  dans  fa  mai- 
fon  du  bois  du  Liban , dans  fon  arfenal  qui 
t'toit  planté  d’arbres. 

17.  Le  Roi  fit  de  plus  un  grand  trône 
d’yvoire , qu’il  revêtit  d’or  très-pur. 

1 8.  Les  fix  degrés  par  lefquels  on  mon- 
toit  au  trône  6t  le  marche-pied  étoient  d’or, 
avec  deux  bras  qui  le  tenoient  de  chaque 
côté , 6c  deux  lions  près  de  ces  deux  bras  , 

1 9.  6c  douze  autres  petits  lions  pofés  fur 
les  degrés  de  côté  6c  d’autre  ; de  forte  qu”J 
n’y  a jamais  eu  de  trône  femblable  dans  tous 
les  royaumes  du  monde  pour  fa  magnificence 
àr  fa  beauté. 

20.  Tous  les  vafes  de  la  table  du  Roi  é- 
toient  d’or , Ôc  toute  la  vaiffelle  de  la  maifon 
du  bois  du  Liban  étoit  auHi  d’un  or  très- 
pur.  Car  l’argent  étoit  alors  regardé  comme 
rien, 

2 1 . parce  que  la  flotte  du  Roi  faifoit  voile 
de  trois  ans  en  trois  ans,  ôc  alloit  avec  celle 
d’Hiram  en  Tharfis  : ôc  elles  apportoient  de-là 
de  r or , de  l’argent , de  l’yvoire  , des  finges 
6c  des  paons. 

22.  Ainfi  le  Roi  Salomon  furpaflâ  tous  les 
Rois  du  monde  en  richefle  ôc  en  gloire. 
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§.111.  Tous  les  Rois  de  la  terre  défirent  entendre  la  fageffe  de  Salomon.  Ils  lus 
font  des  préfens  magnifiques.  Nombre  de  fes  chevaux,  il  meurt  en  la  quarantième 
année  defon  régnés  laijfe  le  royaume  à Roboam  fin  fils. 


2 J.  De  forte  que  tous  les  Rois  de  la  terre 
déiiroient  de  voir  le  vifage  de  Salomon , & 
d entendre  la  fagelTe  que  Dieu  avoit  répan- 
due dans  fon  cœur. 

24.  Et  chacun  lui  faifoit  préfent  tous  les 
ans  de  vafes  d’or  & d'argent , d’étoffes  pré- 
cieufes , d’armesj  de  parfums , de  chevaux  ôc 
de  mulets. 

2 y.  Salomon  eut  audî  quarante  mille  che- 
vaux dans  fes  écuries , douze  mille  chariots 
& douze  mille  hommes  de  cheval  ; & il  les 
diftribua  dans  les  villes  qui  étoient  deflinées 
a les  loger  , & dans  Jerufalem  auprès  de  fa 
perfonne. 

26.  Sa  puiffance  s’étendit  même  fur  tous 
les  Rois  qui  étoient  depuis  l’Euphrate  juC- 
qu’à  la  terre  des  Philiftins , & jufqu’aux  fron- 
tières de  l’Egypte. 

27.  Et  il  fît  que  s de  fon  tems , l’argent 
devint  aufli  commun  à Jerufalem  que  les 
pierres,  & qu’on  y vit  autant  de  cedres  qu’il 
y a de  fycomores  qui  naiffent  dans  la  cam- 
pagne. 

28.  On  lui  amenoit  auffi  des  chevaux  d’E- 
gypte & de  tous  les  autres  pays. 

2S>.  Pour  le  refte  des  actions  de  Salomon, 
tant  les  premières  que  les  dernieres , elles 
font  écrites  dans  les  livres  du  prophète  Na- 
than , dans  ceux  du  prophète  Ahias  qui  étoit 
de  Silo , & dans  les  prédictions  du  prophète 
Addon  contre  Jéroboam  fils  de  Nabath. 

30.  Salomon  régna  quarante  ans  à Jerufa- 
lem & fur  tout  Ifraël  : 

3 1 . Et  il  s’endormit  avec  fes  peres , & fut 
enfeveli  en  la  ville  de  David.  £t  Roboam 
fon  fils  régna  en  fa  place. 


Z}.  Omncrquc  rfgeî  ter- 
rarum  dcfiiierabant  viJere 
facieni  Salomonis , ut  audi- 
tent rapieniiam  , quam  dc- 
dcrat  Deui  iti  corde  cjus  : 

14.  & dcfercbant  ei  mu- 
ncra,  vatâ  argentea  , &au- 
rca , & velk'i , St  ar:na , Sc 
aromata,  cquos  & mulos, 
per  üngulos  annos. 

tç.  H'buit  qticquc  Sa- 
lomon quadraginta  miüia 
cquoruin  in  iiabulis , S:  tur- 
rm:m  cquitumqueduodcciin 
niillia , confliiuitquc  eos  in 
urLjbiisquadrigarum , 6c  ubi 
crat  rcx  in  Jerufalem. 


îS.  Exercuit  etiam  potef- 
tatem  fuper  uinflos  tiges , 
à Huminc  Euphrate  ufqt'.e  ad 
terram  Fhiiiriliinorum  , & 
ufque  ad  tetminos  Ægypti, 

17.  Tantamque  copiam 
pribuit  argemi  in  Jerjfà- 
lem  qualî  îapidum  ; & cc- 
drorum  taniam  mult  tudi- 
nem  yclut  fycomoro  um  , 
qui  gignuntutincaïup  -Itri- 
bur. 

î8.  Adducebantur  aatem 
ei  cqui  de  Ægypto , cimfiil- 
que  tegicnibus. 

zp.  Reliqua  autem  ope- 
rum  Salomonis . priorum  St 
novifiimorum , ftripta  funt 
in  verbis  Nathan  prophetat, 
Sc  in  libris  Ahix  Siloiiitir , 
in  vifione  quoque  Addo  Vi- 
denii:»  , contra  Jéroboam 
hlium  Nabat. 

JO.  Régna  vit  autem  Sa- 
lomon in  Jerufalem  fuper 
omnem  Ifracl , qiiadraginta 
annis. 

31.  Dormivitque  cum  pa- 
tribus  fuis , & ftpeiierunc 
cum  in  tivitate  David  :reg- 
navitque  Roboam  fijius  cjua 
pro  CO. 
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CHAPITRE  X. 


Les  Ifiaélites  demantknt  une  diminution  d'impôts  à Roboam.  Ce  Prince  préférant 
le  confed  des  jeunes  gens  à celui  des  vieillards  ^ répond  durement  â ce  peuple. 
Dix  tribus  fe  retirent  de  fon  obéijfance. 

L’an  du  m onde  302p.  Avant  J.  C. 


1.  Profe^^us  eftauiemRo- 
bo-am  in  Sichem  : illuc  cnim 
cuniSus  Ifrael  convencrat  ut 
conftitucrcnt  euin  regeni. 

i.  Quod  ciira  audillet  Jé- 
roboam fiüus  Nabat  ^ qui 
erat  in  Ægypto  ( fugerat 
quippe  illuc  ante  Salomo- 
ncm  ) ftatim  revcrliis  eft. 

J.  Vocaverumquc  cum  , 
fc  venir  cum  univerTo  If- 
rael  > & locuti  Cunt  ad  Ro- 
boam , dicemes  : 


4.  Pater  tuus  durilTimo  ju- 
go  nos  prclfit  , tu  leviora 
impcra  pâtre  tuo , qui  nobis 
impofuit  gravem  fcrviiu- 
tem , & paululùm  de  onere 
fubleva , ut  lerviamus  tibi. 


Qui  ait!  Poft  très  dies 

reveriiinini  ad  me,  Cumquc 
abiilVet  populus , 

g,  inüt  confiUum  cum  fe- 
nibiis,  qui  ftctcrant  coram 
paire  ejus  Salomone  dum 
adhucviverct.dicens:  Quid 
daiis  confilii  ut  refpondeam 
populo  l 

7.  Qui  dixcrunt  ei  : Si  pla- 
cueris  populo  huic , & Icni- 
vcriseos  verbis  clementibus, 
fervicnt  tibi  omni  tempore. 


3.  At  ille  reliquit  confi- 
lium  fenum , & cum  juveni- 
bus  traâarc  cœpit , qui  cum 
«O  mitriîi  fucram,  & erant 
jn  comiutuilliuî. 


I.  rvOboam  vint  alors  à Sichem  , parce 
que  tout  Ifrael  s’y  ctoit  aflemblé  pour  l’dta- 
blir  Roi. 

2.  Mais  Jéroboam  fils  de  Nabath , qui 
s’étoit  enfui  en  Egypte  par  la  crainte  de  Sa- 
lomon, ayant  appris  cette  nouvelle,  rev'mt 
auffi-tôt. 

3.  Le  peuple  d’Ifraël  députa  vers  lui  pour 
le  faire  venir.  Ilfe  rendit  au  lieu  où  ils  étoient 
tous  alfemblés  ; & il  vint  avec  tout  ce  peu- 
ple trouver  Roboam , & ils  lui  dirent  : 

4.  Votre  pere  nous  a tenus  opprimés  fous 
un  joug  très-dur.  Traitez-nous  plus  favora- 
blement que  votre  pere , qui  nous  avoir  te- 
nus dans  une  fi  onéreufe  fervitude  ; & dimi- 
nuez quelque  chofe  de  ce  poids  , afin  que 
nous  puilGons  vous  fervir. 

y.  Il  leur  dit:  Revenez  me  trouver  dans 
trois  jours.  Et  après  que  le  peuple  fe  fut 
retiré  , 

6.  Roboam  tînt  confeil  avec  les  vieillards 
qui  avoient  été  du  confeil  de  Salomon  fon 
pere  pendant  fa  vie  , & leur  dit  : Quelle  ré- 
ponfe  me  confeillez-vous  de  faire  à ce  peu- 
ple ? 

7.  Ils  lui  dirent  : Si  vous  témoignez  de  la 
bonté  à ce  peuple , 6c  que  vous  Tappaifiez 
par  des  paroles  douces , ils  s’attacheront  pour 
toujours  à votre  fervice. 

8.  Mais  Roboam  n’approuva  point  le  con- 
feil des  vieillards , ôc  confulta  les  jeunes  gens 
qui  avoient  été  nourris  avec  lui , ôc  qui  l’act 
compagnoient  toujours. 
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J>-  Et  il  leur  dit  : Que  vous  en  femble  ? 
que  dois-je  répo^ndre  à ce  peuple  qui  m’eft 
venu  dire  ; Adouciffez  le  joug  dont  votre 
perc  nous  a chargés  ? 

I O.  Ils  lui  répondirent  comme  de  jeunes 
gens  qui  avoient  été  nourris  avec  lui  dans  les 
délices , & lui  dirent  : Voici  la  réponfe  que 
vous  devez  taire  à ce  peuple  qui  vous  eft 
venu  dire:  Votre  pere  a rendu  notre  joug 
très-pefant , nous  vous  fupplions  de  le  rendre 
leger  dr  fupportable  ; & vous  lui  parlerez  en 
ces  termes  : Le  plus  petit  de  mes  doigts  elt 
plus  gros  que  n croit  le  dos  de  mon  pere.  • 

1 1.  Mon  pere  vous  a impofé  un  joug  pe- 
fant  ; & moi  j’y  ajouterai  un  poids  encore  plus 
pefant  : mon  pere  vous  a frappés  avec  des 
verges  y & moi , je  vous  frapperai  avec  des 
verges  de  fer. 

12.  Jéroboam  & tout  le  peuple  vint  doné 
trouver  Roboam  le  troilieme  jour,  félon 
l’ordre  qu’il  leur  avoir  donné. 

1 3.  Et  le  Roi  ne  fit  point  de  cas  du  con- 
feil  des  vieillards , & fit  une  réponfe  dure. 

1 4.  Il  leur  parla  félon  le  confeil  des  jeunes 
gens  : Alon  pere , leur  dit-il,  vous  a impofé 
un  joug  très-péfant  ; & moi  je  l’appefantirai 
encore  davantage  : mon  pere  vous  a fouettés 
avec  des  verges  ; & moi  je  vous  fouetterai 
avec  des  verges  de  fer. 

1 y.  Ainfi  il  ne  fe  rendit  point  aux  prières 
du  peuple , parce  que  Dieu  avoir  réfolu  d ac- 
complir la  parole  qu’il  avoir  dite  à Jéroboam 
filsdeNabath,  par  le  miniftere  d’AJiias  bi- 
lonite. 

1 5.  Mais  tout  le  peuple  fe  voyant  traité  fi 
durement  par  le  Roi,  lui  répondit:  Nous 
n’avons  que  faire  de  la  miifon  de  David  , ni 
de  bien  à efpcrer  du  fils  d’Ifaï.  Ifraél , retirez- 
vous  dans  vos  tentes.  Et  vous , lioboam  petit- 
fils  David , prenez  foin  de  votre  maifon. 
Et  ainfi  Ifracl  fe  retira  dans  fes  temesr 
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9.  Dixitque  ad  eot  : Quid 
vobis  videtur  ! vel  refjHjn- 
dercquid  deb<*o  populo  huic. 
qui  dixit  mihi  : Subleva  ju- 
gum  quod  impol'uit  nobù 
pater  tuus  ! 

10.  At  ilü  rerpondeninc 
ut  juvenes , & nutriii  cum 
eo  in  deliciis,  atquc  dixe- 
runt:  Sic  loqueris  populo  , 
qui  dixit  tibi  : Pater  tuus  ag- 
gravavitjugum  noilrum,  tu 
lublcva  : & fie  refpondebis 
ei  : îMinimus  digitus  meus 
grolGor  eft  lumbis  patris 
mei. 


II.  Pater  meus  impofuit 
vobis  grave  jugum,  & ego 
majus  pondus  apponam: pa- 
ter meus  ceciviit  vos  flagcl- 
lis,  ego  verô  cjtdam  vos 
Icorpionibus. 

II.  Venit  ergo  Jéroboam, 
& univerftis  populus,  ad  Ro- 
boam die  tertio , lîcut  prx- 
ceperat  cis. 

1 3 . Rclponditque  rex  du- 
ra , derelicto  conlilio  fenio- 
rum  : 

14.  locutufque  eft  juxta 
juvenum  voluntatem  : Pater 
meus  grave  vobis  impofuit 
jugum  , quod  ego  gravius 
fauam  : pater  meus  cccidic 
vos  flagellis , ego  veto  ca- 
damvos  feorpiombus. 

I î.  Et  non  acquievit  po- 
puli  precibus  ! crat  enim  vo- 
iuntatis  Dei , ut  complere- 
tur  fermo  ejus,  quem  locu- 
tus  fuerat  per  manum  Ahiat 
SUonitis  ad  Jéroboam  ftlium 
Nabat. 

i<.  Populus  autem  nni- 
verlùs , rege  duriora  dicen— 
te , lie  locutus  eft  ad  cum  ; 
Non  cil  nobis  pars  in  David, 
ncque  hcreditas  jn  filio  liai. 
Revertere  in  tabetnacuia  tua 
Ifrael , tu  autem  pafee  do- 
mum  tuant  David.  Et  ab.it 
Ilïacl  in  tabernacula  l'ua. 

Gg  ii; 
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17.  Super  filios  autem  If-  , Roboam  régna  donc  dans  les  villes  de 

Ro-  Juda , eJr  fur  tous  les  entan^’Ifracl  qui  y de- 
boam.  meurerent  par  rattachement  qu  i/j  eurent  pour 

la  maifon  de  David. 

1 8.  Le  Roi  Roboam  envoya  cnfuite  Adura 
furintendant  de  fes  tributs  pour  les  lever  à l'or- 
dinaire : mais  les  enfans  d’Ifracl  le  lapidèrent, 
& il  mourut.  Roboam  monta  aufli-tôt  fur  fon 
char,  & s’enfuit  à Jcrufalem. 

19.  Ainfi  Ifraël  fe  fépara  de  la  maifon  de 
David  , comme  il  l’eft  encore  aujourd’hui. 


i8.  Mifitque  rcx  Roboam 
Adura  m,  qui  prxcrat  tri- 
butis , & lapidaverunt  eum 
filii  Ifrael , S:  mortuus  eft  : 
porro  rcx  Roboam  currum 
felîinavitafcendere,  & fugit 
in  Jcrufalem. 

ip.  Rcccflitque  Krae!  a 
domo  David,  ufque  âd  diem 
hanc. 


CHAPITRE  XI. 

C.  I.  Roboam  ajfemble  cent  quatre-vingts  mille  hommes  de  la  tribu  de  Juda  Gr  de 
^ celle  de  Benjamin . pour  remettre  Ifiaël  dans  fon  obcijfance.  Le  prophète  Se- 
méias  s'oppofe  à ce  dejfein  de  la  part  de  Dieu.  Roboam  retourne  à Jerufalem. 
Il  bâtit  &■  fortifie  plufieurs  villes  dans  la  tribu  de  Juda. 

L’an  du  monde  3030.  Avant  J.  C. 974. 


I,  Venit  autem  Roboam  i,  R Oboam  étant  arrivé  à Jerufalem , af- 
in Jcrufalem,  scconvocavit  fe,^-,bla  toute  la  tribu  de  Juda  ôc  la  tribu  de 

Bcnjainin,ccntum  o<^^ogima  Scilj^ttun  ^ ÔC  ItlSrchcl  â la  têtC  QC  CCIlt  qUR- 

müiia  clcdorum  atque  bel-  tre_yingts  mille  hommcs  de  guerre  choifis  , 
lmi;va"cl\&crnl“  pout  combattre  contre  Ifraël,  ôcpourlere- 
fc  regnum  fuum.  mettre  fous  fon  obéilTance. 

a.  Faaufquc  cR  fermo  2.  Mais  le  Seigneur  adrefla  fa  parole  à Sé- 
Doinini  ad  Semciam  iiomi-  nRtjas  homme  de  Dieu  , ôc  lui  dit  : 
TS^^^eTd  Roboam  fi-  3-  Allez  dire  à Roboam  fils  de  Salomon 
lium  Salomonis  regem  Ju-  Rq!  de  Juda  , ÔC  à tOUt  le  peuple  d*lfraël  CjUl 
if'jl’ÆjS.  cil  ,'«Wi  dans  la  tribu  de  juda  St  de  Ben, a- 
min  : 

4.  Hrc  dicit  Dominus:  4.  Voici  ce  que  dit  le  Seigneur  : Vous  ne 

Nonafcendctis,ncqucpug-  mettrez  point  en  campagne  , ôc  vous 

nabitis  contra  traire»  vcltroK  , * . Onr» 

revertatur  unufquifque  in  ne  Combattrez  point  contre  vos  Itérés. 

domum  fuam,  quia  mea  hoc  chacun  s’eii  retourne  en  fa  maifon  ; car  cela 
nes’eO  faic  que  par  ma  volontd.  Aprèsqurb 
noinini,  reverfî  fum,  ncc  eurent  entendu  la  parole  du  Seigneur  , ils 

pirrcxerimt  contra  jero-  s’eu  retoumercnt , ÔC  n’avanccrent  pas  davan- 

tage  contre  Jéroboam. 
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y.  Ainfi  Roboam  établit  fa  demeure  à Je- 
rulalem , & {ortiüzplujieurs  villes  dans  la  tri- 
bu de  Juda,  qui  ét oient  devenues  frontières  de- 
puis la  fevaration  des  autres  tribus. 

6.  Il  DÛtit  aulll  Béthléhem  , & Etam , & 
.Thecué , 

7.  comme  encore  Bethfur,  Socho,Odolla, 

8.  avec  Geth , Marefa  , & Ziph  , 

p.  & même  Adura,  Lacliis  & Azeca, 

10.  Saraa,  Aïalon,  Hébron , qui  étoient 
dans  Juda  6c  Benjamin^  & dont  il  fit  des 
places  très-fortes. 

1 1 . Ht  quand  il  les  eut  fermées  de  murail- 
les J il  y mit  des  gouverneurs , & y fit  des 
magazins  de  vivres,  c’eft-à-dire , d’huile  & 
de  vin. 

12.  Il.établit  dans  chaque  ville  un  arfenal 
qu’il  fit  remplir  de  boucliers  & de  piques , 
& fit  fortifier  ces  places  avec  grand  foin. 
Ainfi  il  régna  fur  la  tribu  de  Juda  & de  Ben- 
jamin. 


1I.CHAP.XI,  2J7 

5.  Habitavit  autem  Ro- 
boam in  Jcrufalcm , & rdi- 
ficavit  civitatc»  mutatat  in 
Juda. 


6.  Extruxitriie  Bethlc- 
liem , 8c  Eiara , 8c  Tliecuc  , 

7.  Bcrhfiir  quoque , i So- 
cho , 8c  OJoljam  , 

S.  necnon  8c  Gcth  , St 
Matcfà , 8c  Zipli , 

9.  (cd  8c  Aduram  , 8c  La- 
chis,  8c  A/fc-a, 

10.  Saraa  quociuc , Sc  A- 
ialon , 8;  Hébron,  cjua:  crant 
in  Juda  8c  Benjamin,  civi- 
tatcs  muninnimas. 

1 1 . Cuinque  claufifl'et  cas 
mûris , poluit  in  cis  princi- 
pes , ciborumquc  horrea  ^ 
hoc  eft , olei , 8c  vini. 


I s.  Scd  8c  in  fingiilis  urbî- 
bus  fccit  armamcmarium 
fcatorum  Sc  hait!rum,firma- 
vitque  eas  fumma  diligcntia. 
Si  imperavit  fuper  Judam  St 
Benjamin, 


§.  II.  Les  Prêtres  Cr  les  Lévites  &■  tous  ceui  qui  craignent  Dieu  fe  féparent  de 
Jéroboam  ^ &•  viennent  vers  Roboam.  Ils  fouttennent  le  Prince  durant  trois  ans. 
Femmes  de  Roloam.  Nombre  de  fies  enfans. 


1 5.  Les  Prêtres  & les  Lévites  qui  étoient 
dans  tout  Ifraël , quittèrent  leurs  demeures , 
& vinrent  fe  rendre  auprès  de  fa  perfonne. 

14.  Ils  abandonnèrent  les  fauxbourgs  ôc 
les  biens  qui  leur  avoient  été  donnés , fe 
retirèrent  dans  Juda  & à Jerufalem  , parce 
que  Jéroboam  & fes  enfans  les  avoient  chal- 
fës , afin  qu’ils  n’exerçalTent  aucune  fonclion 
du  facerdoce  du  Seigneur. 

I y.  Jéroboam  fe  fit  lui-même  des  prêtres 
pour  les  hauts -lieux,  pour  les  démons  6c 
pour  les  veaux  d'or  qu’il  avoit  fait  fiiire,  & 
atsxquels  il  facrifioit. 

16.  Tous  ceux  aufll  qui,  dans  toutes  les 


13.  Sacerdotfs  autem  tt 
Le  vit*,  qui  erant  in  uni- 
vcrfo  Ifrael,  venerunt  ad 
eum  de  cunftis  fedibus  fuis  , 

14.  relinqucntes  fuburba- 
na  8c  pollefTiones  fuas , 8c 
tranfeuntes  ad  Judam  8t  Je- 
ruiàicm  : eo  quod  abjccilTet 
eos  Jéroboam  , 8t  pofteri 
ejus,  ne  (acordotio  Ùomt- 
ni  fungercntm. 


IJ.  Qui  conftituit  (îbifâ- 
cerdotoexcclforum,  Sc  d*- 
moniorum  , vitulorumque 
quos  feccrat. 


i8.  Sed  Ss  de  cunâis  tri- 
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bi’bfs  Ifrael  , quicumque 
dedennt  cor  fuum  ui  qujc- 
rcrcnt  Dûinimim  Dcura  10- 
rael , vencrunt  in  Jerufalem 
ai)  immolaniium  vidimas 
fuas  coram  Domino  Dco 
painim  luorum. 

17.  Et  roboravcnim  reg- 
num  JuJa , & confirmave- 
runt  Roboam  tïlium  Saio' 
monii  per  très  annos  : am- 
bulaverunt  enitn  in  viis  Da- 
vid & Salonionis,  annis  taiv- 
tùm  tribus. 


T 8.  Diixit  autem  Roboam 
uxorcm  Mahalath,  filiam 
Jerimoth,  lilii  David  : Abi- 
hail  quoque  filiam  Eliab  b- 
lii  Kâi, 

19.  qui  peperit  ei  filios , 
Jehus  , & Somoriam  , Sc 
Zoom. 

10.  Poli  banc  quoque  ac- 
cepit  Maacha  filiam  Abfa- 
lom , qui  peperit  ei  Abia , 
& Etliai , & Zita , & Salo- 
mith. 

îi.  Amavit  autem  Ro- 
boam Maacha  filiam  Abfa- 
lom , fuper  omnes  uxores 
fuas , & concubinas  : nam 
uxores  decem  & odo  duxe- 
rat , concubinas  autem  fexa- 
ginta  : & genuit  vigintiodo 
filios,  & lexaginta  filias. 

11.  Conftituit  veto  in  ca- 
pite , Abiarn  filium  Maacha, 
dueem  fuper  omnes  fratres 
fuos  : ipfum  enim  rcgera 
facerc  cogliabat , 

ij.  quia  fapientior  fuit , 
& potentior  fuper  omnes  fi- 
lios ejus , & in  cundis  fini- 
bus  Juda  & Ber.p  min , & in 
univerlïs  civitatibus  muratis: 
pribuiiquc  eis  eftas  pluri- 
snas , & mulus  petivit  uxo- 
res. 


tribus  d’Ifraël , s’étoient  appliqués  de  tout 
leur  cœur  à chercher  le  Seigneur  le  Dieu 
d’ifracl , vinrent  à Jerufalem , pour  immoler 
leurs  vidimes  en  la  préfence  clu  Seigneur  le 
Dieu  de  leurs  peres. 

17.  Ainfi  ils  affermirent  le  royaume  de 
Juda , & ils  foutinrent  Roboam  fils  de  Sa- 
lomon durant  trois  ans  : car  ils  ne  marchè- 
rent dans  les  voies  de  David  & de  Salomon 
que  durant  ces  trois  premières  années  ; après 
quoi , ils  abandonnèrent  le  Seigneur. 

18.  Cependant  Roboam  époufa  Mahalath 
fille  de  Jerimoth , fils  de  David,  6c  encore 
Abihail  fille  d’Eliab,  fils  d’Ifaï, 

15.  de  laquelle  il  eut  Jehus  6c  Somoria  6c 
Zoom.  • 

20.  Après  celle-ci , il  époufa  encore  Maa- 
cha petire-dllc  d'Abfalon  , dont  il  eut  Abia, 
Ethaï , Ziza  6c  Salomidi. 

21.  Or  Roboam  aima  Maacha  fille  d’Ab- 
falon  plus  que  toutes  fes  autres  femmes  ôc 
que  toutes  fes  concubines  : car  il  eut  dix- 
huit  femmes  , 6c  foixante  concubines  ; 6c  il 
eut  vingt-huit  fils  6c  foixante  filles. 

22. 11  éleva  Abia  fils  de  Maacha  au-deffus 
de  tous  fes  frétés , dans  le  deffein  qu'il  avoit 
de  le  faire  régner  après  lui , 

2 J.  parce  qu’il étoit  plus  fage  Sx.  qu'il  s' était 
rendu  plus  puiffant  que  tous  fes  autres  en- 
fans  , qu'il  avoit  difperfés  dans  toute  l’étendue 
de  Juda  6c  de  Benjamin,  ôc  dans  toutes  les 
villes  murées , où , les  tenant  éloignés  de  la 
Cour  &■  difperfés  les  uns  des  autres , Ü leur  don- 
noit  de  quoi  vivre  en  abondance,  ôc  leur 
faifoit  époufer  pluficurs  femmes. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XI  L 


5. 1.  Roboam  affermi  dans  fm  royaume . abandonne  le  Seigneur.  C?  tout  le  peu- 
ple fuit  fon  exemple.  Le  Roi  d Egypte  fient  rayager  fin  pays . (r  met  le  jiège 
devant  Jerufalem. 

L’an  du  monde  joj2. 


i.  JL>  E royaume  de  Roboam  ayant  été  for-  . '•  Comque  rohoratom 
tifié  & affermi , il  abandonna  la  loi  du  Sei-  ^„^or  "tum^d^eSk  1^^ 
gneur  des  la  troifieme  année  de  fon  régné  g ôc  gem  Domini , & omnis  If- 
tout  Ifraël  fuivit  fon  exemple  , & adora 
comme  lux  les  idoles. 

2.  Mais  la  cincmieme  année  du  régné  de  i.  Anno  autem  au!ma 
Roboam , Sefac  Roi  d’Egypte  marcha  con- 
tre  J erulalem  (parce  que  les  Ifraélites  avoient  ( quia  peccaveram  Dominoj 
péché  contre  le  Seigneur.  ) 


L’an  du  monde  3035. 


3.  II  avoît  avec  lui  douze  cens  chariots  de 
guerre , & foixante  mille  hommes  de  cava- 
lerie ; & le  petit  peuple  qui  étojt  venu  d’E- 
gypte avec  lui  ne  fe  pouvoit  compter.  Ils 
étoient  tous  Lybiens  j Troglodites  & Ethio- 
piens. 

4.  Et  il  fe  rendit  maître  des  plus  fortes 
places  du  royaume  de  Juda , & s’avança  juf- 
ques  devant  Jerufalem. 


5.  cum  mille  ducentiç  cur- 
ribus,  & fexagima  millibus 
cquitura  : ncc  cral  numerus 
vulei  quod  venerat  cum  co 
ex  Ægypto , Libycs  fcilicet , 
& Troglody  ta;,  & Æthiopes, 


4.  Cepitque  civitatcs  mu- 
nidlTimas  in  Juda , & venit 
ufque  in  Jerufalem. 


S-  II.  Le  prophète  Seméias  reproche  à Roboam  d'avoir  abandonné  le  Seigneur.  Ce 
' Prince  (r  tous  ceux  de  fa  Cour  s'humilient  ; & le  Seigneur  s'appaife. 


y . Alors  le  prophète  Seméias  vint  trouver 
le  Roi  & les  princes  de  Juda  qui  s’étoient 
retirés  à Jerufalem  pour  ne  pas  tomber  entre 
les  mains  de  Sefac , ôc  il  leur  dit  : Voici  ce 
que  dit  le  Seigneur:  Vous  m’avez  abandonné; 
& je  vous  ai  aulfi  abandonnés  au  pouvoir 
de  Sefac. 

6.  Alors  les  princes  d’Ifraël  Ôc  le  Roi  fort 
confternés  , dirent;  Le  Seigneur  eft  jufte. 
Tome  IL  Part.  II. 


s.  Semcias  autem  pro- 
pheu  ingrdfus  eft  ad  Ro- 
boam , & principes  Juda, 

3ui  congregati  fucrant  in 
erufalem , fugientes  Scfâc, 
dixitque  ad  eost  Ha;c  dicit 
Dominus  : Vos  reliquiflis 
me  , & ego  reliqui  vos  in 
manu  Sefac. 

6.  Confternatiqne  princi- 
pes Ifrael  & rex  dixerunt  j 
Julius  eft  Dominus. 

H h 
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7.  Cumque  vidifTct  Do- 
niincSy  qiuxl  humilisti  cf" 
icm  , fadus  cft  fcrmo  Du- 
mini  ad  Semciam,  diccns  : 
Quia  humiltati  funt,  non 
dirpcrdam  cos , daboque  eis 
pauxitium  auxilii,  & non 
uUlabit  furor  meus  fuper  Je* 
rufalem  per  manum  befac» 

8.  Verumtamen  fervient 
ei , ut  feiant  diftamiam  fer- 
vitutis  mer  , & ferviaicû 
regni  cerrarum. 


line  ncui  traite  que  comtrte  nom  Pavons  mérité. 

7.  Et  lorfque  le  Seigneur  les  vit  humiiids, 
il  fit  entendre  fa  parole  à Scinéias , 6c  lui  dit  : 
Puifqu’ils  fe  font  humiliés , je  ne  les  exter- 
minerai point  ; je  leur  donnerai  quelque  fc- 
cours,  6c  je  ne  ferai  point  tomber  ma  fureur 
fur  Jcrufalem  par  les  armes  de  Sefac. 

8.  Mais  ils  lui  feront  alTujettis , afin  qu'ils 
apprenent  par-là  quelle  différence  il  y a en- 
tre m’être  affujetti,  6c  être  affujetti  aux  Rois 
de  la  terre. 


§.  III.  Le  Roi  ^ Egypte  fe  retire  après  avoir  enlevé  les  thréfors  du  temple  Cr  du 
palais  du  Roi.  Roboam  perfevere  dans  fin  péché  . meurt.  &•  laijfe  fon  royaume 
à Abia  fin  fils. 


0.  Receflit  itaque  Sefac 
rex  Ægypti  ab  Jerufalem , 
fublatis  thefauris  domus  Do- 
niini,  & domui  regis,  om- 
nbque  fecujn  tulit , & cly- 
feos  a U reus,  quos  feccrac 
Salomon , 


10.  pro  qiiibui  fccit  rex 
xncos , & tradidit  iilos  prïn- 
itipibus  feutariorum,  qui  euf- 
todiebanc  vellibuium  palatü. 


ri.  Cumque  introiret  rex 
domum  Domini , veniebant 
fcucarii,  & tollcbant  eos, 
iterumque  referebant  eos  ad 
acmamenurium  fuum. 

lî.  Verumtamen  quia  hu- 
jniliati  fun: , averlâ  elf  ab 
eis  ira  Domini , nec  deleti 
fune  penitus  : Gquidem  & 
in  Juda  inventa  lunt  opéra 
bona. 


1 3 . Confortatus  eft  ergo 
rex  Roboam  in  Jerufalem , 
arque  regnavit  : quadraginn 
autom  & uniui  anni  erat  cùm 
regnarc  cerpilTct , & decem 
a l'eptem  annis  regnavit  in 
Jeruljlem,urbe,  quam  ele- 
gii  Dominus,  ut  confirma- 


p.  Sefac  Roi  d’Egypte  fe  retira  donc  d& 
Jerufalem  après  avoir  enlevé  les  thréfors  de 
la  maifon  du  Seigneur  6c  ceux  du  palais  du 
Roi  ; 6c  il  emporta  tout  avec  lui , & même 
les  boucliers  d’or  que  Salomon  avoir  fair 
faire  ; 

I O.  au  lieu  defquels  le  Roi  en  fit  faire  d’au* 
très  d’airain  , 6c  les  donna  aux  officiers  de 
ceux  qui  les  portoient,  6c  qui  gardoient  la 
porte  du  palais. 

11 . Et  lorfque  le  Roi  entroit  dans  la  mai- 
fon du  Seigneur , ceux  qui  portoient  les  bou- 
cliers venoient  prendre  ceux-ci  ^ 6c  les  rc- 
portoient  eiffiiite  dans  le  magafin. 

12.  Et  parce  qu’ils  s’étoient  humiliés  ^ 
Dieu  détourna  fa  colere  de  deffus  eux  ; 6c  ils 
ne  furent  pàs~ëntierement  exterminés,  par- 
ce qu’il  trouva  encore  quelques  bonnes  œu- 
vres dans  Juda. 

1 3.  Ainfi  le  Roi  Roboam  fe  fortifia  dans 
Jerufalem,  ôc  y régna.  11  avoir  quarante 6c un 
ans  quand  il  commença  à régner , ôc  il  régna 
dix  fept  ans  à Jcrufalem , cette  ville  que  le 
Seigneur  avoir  choifie  entre  toutes  celles  des 
tribus  d’Ifhiël , pour  y établir  la  gloire  de  ^ot^ 
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nom.  Sa  mere  s’appelloit  Naama,  & elle 
^toit  Ammonite. 

14.  Ce  Prince  , importé  par  les  mauvais 
eonfeils  & les  mauvais  exemples  de  cette femme 
idolâtre , fit  le  mal,  & ne  prépara  point  fon 
cœur  pour  chercher  le  Seigneur. 

1 y.  Quant  aux  autres  atlions  de  Roboam, 
foit  les  premières  ou  les  dernieres , elles  font 
écrites  dans  les  livres  du  prophète  Seméias 
& du  prophète  Addon,  où  elles  font  rappor- 
tées avec  foin.  Roboam  & Jéroboam  fe  firent 
la  guerre  durant  toute  leur  vie , & furent 
toujours  ennemis. 

1 6.  Et  Roboam  s’endormit  avec  fesperes; 
il  fut  enfeveli  dans  la  ville  de  David.  Ét  fon 
£ls  Abia  régna  en  fa  place. 


rct  nomcti  fuum  ibi  , Je 
cunflis  iribubus  Ifr^cl  : no- 
men  aiicem  matris ejusNaa- 
ma  Ammanitis. 

14.  Fccit  autem  matum , 
i!  non  prarparavit  cor  fucra 
ut  quzrcret  Dominvm. 


14.  Opéra  vero  Roboam 
prinu  & novilfiina , feripta 
funt  in  Libris  Semciar  pro- 
phetx , & AJJo  ViJemis , 
&diligcnterexpo(îta  :|itigna- 
vcruntque  adverl'um  le  Ro- 
boam  8c  Jeioboam  cuntiis 
diebus. 


j6.  Et  dormivit  Roboam 
cum  patribuî  fuis , fepultuf- 
que  eR  in  civitace  David.  Et 
regnavit  Abia  iUius  ejus  pro 

to. 


CHAPITRE  XIII. 


Ç.  I.  Guerre  entre  Abia  & Jéroboam.  L'armée  JAbia  étoit  compofée  de  quatre 
cens  mille  hommes  choifis  celle  de  Jéroboam  de  huit  cens  mille.  Les  deux  art 
mées  étant  en  préfence  . Abia  harangue  les  ennemis. 

L’an  du  monde  304(5’.  Avant  J.  C.  py8. 


i.LA  dix-huitieme  année  du  régné  de  Je- 
toboam , Abia  régna  en  Juda. 

2.  U régna  trois  ans  dans  Jetufalem.  Et  fà 
Inere  s’appelloit  Michaïa  ou  Maàcha  ; elle 
étoit  fille  d’Uriel  nommé  auffi  Abejfalon  de 
Gabaa.  Et  il  y eut  guerre  entre  Abia  ôc  Jéro- 
boam. 

3.  Abia  fc  mit  en  éut  de  donner  combat. 
Il  avoir  de  très-braves  gens  , & quatre  cens 
mille  hommes  choifis.  Jéroboam  mit  auffi 
fon  armée  en  bataille  ; elle  étoit  de  huit  cens 
mille  hommes  , tous  gens  choifis  & très- 
yaillans. 


I.  Anno  oôavo-decimo 
régis  Jéroboam , regnavit 
Abia  fuper  Judam. 

I.  Tribus  annis  regnavit 
in  Jcrufalem  , nomenquo 
matris  ejus  Michab,  hlia 
Uricl  de  Gabaa  : & erat  liel- 
lum  inter  Abiam  St  Jéro- 
boam. 

J.  Cuinque  iniilTet  Abia 
certamen,  8t  habetet  bt  ili- 
coRfîimos  viros,  St  elcAo- 
rum  quadringinta  milüa  : 
Jéroboam  inltruxit  c coniri 
aciem  oâingenta  millia  vi- 
rorum  > qui  8c  ipfi  elefti  e- 
rant,  St  ad  bella  fortilbmi. 


(. 

H h i) 
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L’an  du  monde  3047. 


4-  SîCtit  crpo  Abia  fupcr 
frontem  Scmeron , qui  crat 
Ui  Ephraim,  & ait  : Audi  Jé- 
roboam , Sc  omnis  Ifrael. 


ï.  Num  ignoratis  quàd 
Dominus  Deus  Ifrael  dede- 
tit  regnum  David  fupcr  If- 
raclin  fempiiernura  , iplïSc 
£liù  ejus  in  paâum  lalù  ! 

f.  Et  furrexit  Jéroboam 
£lius  Nabat,  fervus  Salomo- 
nis  filii  David  : Sc  rebellavit 
contra  dominum  fuum. 

7.  Congregatique  funt  ad 
eum  viri  vanilBini , & filii 
Eelial  : St  pratvaluerum  con- 
tra Roboara  filium  Sa  1 orno- 
ns : porrù  Roboam  erat  ru- 
dis , Sc  corde  pavàdo,  ncc  po- 
tuit  refillere  cis« 

8.  NjKergo  vos  dicitis 
qu€>d  rcnlrcrc  pofliiis  tegno 
Domini,  quod  poflidet  per  fi- 
Isos  Davidihabetifquegran- 
dem  populi  multitudinem  , 
aique  vitulos  aureos , quos 
fecit  vobis  Jéroboam  in 
deos. 


4.  Abia  s’en  alla  camper  fur  la  montagne 
de  Scmeron  qui  droit  dans  la  tribu  d’Ephraïm, 
&il  dit:  Ecoutez,  Jéroboam;  ôc  que  tour 
Ifrael  écoute. 

J.  Ignorez-vous  que  le  Seigneur  le  Dieu» 
d’Ifraël  a donné  pour  toujours  à David  ôc  à 
fes  defcendans  la  fouveraineté  fur  Ifrael,  par 
un  paâc  inviolable  ? 

6.  Que  Jéroboam  fils  de  Nabath , fujet  de 
Salomon  fils  de  David , s’eft  élevé  ôc  révolté 
contre  Ibn  Seigneur  ? 

7.  ôc  qu’une  multitude  de  gens  du  néantÿ 

vrais  errfims  de  Bélial , fe  font  joints  à lui , 
ôc  fe  font  rendus  plus  forts  que  Roboam  fils 
de  Salomon , parce  qu’il  étoit  homme  fans 
expérience  ôc  lans  cœur,  ôc  incapable  de  leur 
réfifter?  > 

8.  Et  vous  ofez  dire  aujourd’hui  que  vous 
ferez  allez  forts  pour  réfifter  au  royaume 
du  Seigneur  , qu’il  polTede  par  les  def* 
cendans  de  David  ; ôc  que  vous  avez  une 
grande  multitude  de  peuple,  ôc  de  veaux 
d’or  que  Jéroboam  vous  a faits  pour  vos 
dieux  ? 


9.  Et  ejeùfli  Sacardotes 
Domini , nlioy  Aaron , ar- 
que Levitas  : 8e  feciftis  vobit 
Sacerdotet  fïeut  omnes  pc- 
puli  lerrarum  : quicumqce 
vencrit,  St  iniriaverit  ma- 
niim  fuam  in  tauro  de  bo- 
bus , Sc  iii  arietibus  feptem  , 
fit  facerdot  eorum  qui  non 
funt  dii. 

to.  Nofler  autem  Domi- 
nus, Deuseft,  quem  non 
relinmiimus , Saccrdotefquc 
miniitrant  Dommo  de  biiis 
Aaaron  , 8c  Levitx  funt  in 
ordine  fuo  : 


1 1 . bolocaufla  quoque  of- 


9.  Vous  avez  chaffé  les  Prêtres  du  Sei- 
gneur , qui  font  en6ns  d* Aaron , ôc  les  Lé"- 
vites  ; ôc  vous  vous  êtes  feît  vous  - même^ 
des  Prêtres  , comme  font  les  autres  peuples 
de  la  terre.  Quiconque  vient , ôc  confacre  fa 
main  par  l’immolation  d’un  jeune  taureau  ôc 
de  fepr  bcliers  , ell  fait  prêtre  de  ceux  qui 
ne  font  point  Dieu. 

10.  Mais  notre  Seigneur  eft  véritablement 
Dieu;  ôc  nous  ne  l’avons  point  abandonné. 
Les  Prêtres  qui  le  fervent  parmi  nous  font  de 
la  raccd’Aaron,  cjuil  a lux-mime  cho'ifie ; ôc 
les  Lévites  fervent  chacun  à leur  rang,  félon 
qu’il  r a ordonne'. 

it.  On  offre  chaque  jour  foir  ôc  matia 
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des  holocauftes  au  Seigneur,  & des  parfums 
compofés|felon  que  la  loi  l’ordonne.  On  ex- 
pofe  auflî  les  pains  fur  une  table  très-nette. 
Nous  avons  le  chandelier  d’or  garni  defept 
lampes  qu’on  doit  toujours  allumer  au  foir: 
car  nous  gardons  fidellement  les  ordonnan- 
ces du  Seigneur  notre  Dieu  , que  vous  avez 
abandonné. 

1 2 . Ainfi  le  chef  de  notre  armée  c’eft  Dieu 
même;  & fes  Prêtres  fonnent  des  trompet- 
tes , dont  le  fon  retentit  contre  vous.  Pre- 
nez donc  garde , enfans  d’Ifraël , de  ne  pas 
combattre  contre  le  Seigneur  le  Dieu  de  vos 
peres  , de  crainte  qu’il  ne  vous  en  arrivé 
du  mal. 


Ch  AV.  XIII.  3^^ 

ferunt  Domino  per  (ingulos 
dies  manèSi  vcfperé,  Si  ih)  - 
miama  juxta  legis  prxcepta 
confeiSum , & proponunmr 
panes  in  menfa  mundilTima, 
eftque  apud  nos  candela- 
brum  aurcum,  & lucernar 
ejus , ut  accendantur  femper 
ad  vefpcram  r nos  quippe 
euftodimus  prxcepta  Demi- 
ni  Dei  iioftri , qaem  vos  rc- 
liquillis. 

I î.  Ewo  in  exercitu  noCs 
tro  dux  Deus  eft , & Sacer- 
dotes  ejus  ^ qui  clangunt  tu- 
bis.  Si  refonanr contra  vos; 
filii  Ifrael  nolite  pugnare 
contra  Dominum  Deum  pa- 
trum  vcftrorum , quia  non 
vobis  expedit. 


§.  II.  Pendant  quAbia  harangue  les  Ifraélites  , Jéroboam  tâche  de  le  furprendre^ 
en  l'enfermant  de  tous  cités.  Ceux  de  Juda  s'en  of perçoivent.  lis  crient  au 
Se^neur  , qui  jette  l'épouvante  parmi  les  Ifraélites  , dont  il  y a cinq  cens  mille 
hommes  tués  ou  blejfés.- 


tj.  Comme  il  parloir  ainfi.  Jéroboam  tâ- 
choit  de  le  furprendre  par  derrière  : & étant 
campé  vis-à  - vis  des  ennemis , il  enfermoit 
Juda  fans  qu’il  s’en  apperçut. 

14.  Mais  Juda  ayant  tourné  la  tête,  recon- 
nut qu’on  alloit  fondre  fur  lui  pardevant  & 
par  derrière.  Il  cria  en  même-tems  au  Sei- 
gneur ; les  Prêtres  commencerern  à fonner 
ce  la  trompette. 

I J.  Toute  l’armée  de  Juda  fît  de  grands 
cris.  Et  comme  Us  crioient  ainfi , Dieu  jetta 
l’épouvante  dans  l’efprit  de  Jéroboam  & dans 
toute  l’armée  d’Ifraël,  qui  étoit  vis-à-vis 
d’Abia  & de  Juda. 

1 5.  Ainfi  les  enfens  d’Ifraël  prirent  la  fuite 
devant  Juda  ; & Dieu  les  leur  livra  entre  les 
mains. 

1 7,  Abia  & fes  gens  en  défirent  donc  une 
^nde  partie  ; & il  y eut  cinq  cens  mille 
hommes  des  plus  braves  tués  ou  blelTés  du 
icôté  d’Ifraël  ; 


13.  Hxc  illo  loquente; 
Jcroboam  rétro  moîiebatur 
mfidias.  Cumqiie  ex  adverfo 
noftium  ftaret  ignorantena 
Judam  fuo  ambjcbat  exer- 
citu. 

14.  Refpicienfque  Juda» 
vidit  inftare  bellum  ex  ad- 
verio  & poft  tergum , & cla- 
mavit  ad  Dominum  : ac  Sa.- 
cerdoies  tubis  canere  corpe. 
rune. 


it.  Omnefque  viri  Juda 
vociférât»  fum  ; & ecce  iUis 
clamaniibut,  perterruii  Deus 
Jéroboam , Sc  omnem  Ifrael 
qui  flabat  ex  adverfo  Abiu 
& Juda. 

U.  Fugeruntque  filii  lf_ 
rael  Judam , & tradidit  eo« 
Deus  in  manu  eorum.. 


t7.  Pereuffire^  eorA- 
bia , & populus  ejus , plagS 
magn.î  1 & corruerunt  vul- 
nerart-  ex  Ifrael  quingenta 
mîUia  virorum  fortium» 

H h ii  j 
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,8.HumiHar:q«efun.fiiii  i8.  de  forte  que  dans  cette  occafion  IP 
Ifr-iei  in  tempore  iilo , sc  ^3^!  fût  fort  humilié;  & Juda  reprit  denou- 
velles  forces  c^  un  nouveau  courage , parce 
in  Donxino  Deo patruin fuo'  cjU*ll  âVOlC  mîs  13  COHilânCC  Q3.nS  Ic  ^CÏgncur 

le  Dieu  de  fes  peres. 

19,  Perfccutuï  cft  autem  ï p,  Abiéi  pourfuivit  Jcroboâni  dsHS  IsFuîtc^ 

Abiafugiemcm  Jéroboam,  ^ ^ prit  plufieurs  de  fcs  vüles,  comme  Be- 
thel  & toutes  fes  dépendances,  Jefana  & fes 
filiabusfuis.Ephronijucxlue  dépendances,  avec  Ephron  ôc  fes  dépen- 

le  filial  ejus  : , ^ 

* dânees 

zo.  nec  yaluit  ultrà  refif-  20.  Et  depuis  cela , Jeroboam  ne  fut  plus 

tere  Jeroboam  in  diebus  A-  en  état  de  faire  aucune  réfiftance  durant  tout 
le  régné  d;Abia.  Enfin ,^près  que  Jeroboam 
eut  régné  vingt-deux  ansy  Dieu  le  happa  oc  u 
mourut , laiffant fin  royaume  à N adab fin  fils, 
ri.  igitut  Abia , coBfor-  21.  Abia  voyant  donc  fon  royaume  affer- 
tato  imperio  fuo  , accepit  vibloire  qu'il  ovoit  remportée  fur  Je- 

oxores  quatuordcam  : pTO-  r / r ^ ^r»ni*  il 

creavitque  viginti  duot  fi-  roboam , époufa  quatorze  lemmes  , uont 
lios,  & fedccun  filias.  gyj  vingt-deux  fils  ÔC  feize  filles. 


10.  nec  yaluit  ultra  refif- 
tere  Jeroboam  in  diebus  A- 
bia  : quem  pereuflit  Domi- 
nus,&  mortuuscll. 


ri.  Igitur  Abia , cotifor- 
tato  imperio  fuo  , accepit 
nxores  quatuordecim  : pro- 
creavitque  viginti  duot  fi- 
lios,  & fedccun  filias. 


Il,  Reliqua  autem  fer-  22.  Pour  le  refte  des  paroles  , des  mœurs 
monum  Abia , viarumque  & ^ aûions  d’Abia,  U a été  uès-exaftemenç 

Ugemiîrrmè\“îjb^^  éctit  dans  le  livre  du  Prophète  Addon. 

Prophette. 


CHAPITREXIV. 

5. 1.  Abia  meurt.  Son  fils  Afa.  lui  fiiccede.  Il  fait  ce  qui  ejl  jufle  devant  le  Sei-> 
gneur  ^ Cr  Je  Seigneur  le  fait  joiiir  d'une  grande  paix  durant  dix  aru.  U pro^ 
fite  de  ce  tems  pour  réparer  les  villes  de  Juda  . &”  pour  les  fortifier. 

L’an  dü  monde  304p.  Avant  J.  C.  pyy. 

1.  Dormivit  autem  Abia  i.^^Près  Cela,  Abia  s’endormit  avec  fcs 
cum  pambus  fuis,  & fe^--  - l’enfevclit  dans  la  ville  de  Da- 

Tid  : regnavUque  Afa  filius  vid.  Et  fon  fUs  Afa  régna  €t\  fa  placc  : OC  IDUS 

années. 

s =•  Aft  fie  ce  qui  étoit  julie  & agréable  au« 

confpeau  pei  fui,  &fub-  ycux  de  foii  Dicu.  Il  détruillt  les  autels  des 
cultes  fuperftitieux  Ôcles  hauts  lieux  conjd- 
’ Cl  és  aux  idoles , 
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3.  brifa  les  ftatues , abattit  les  bois  des 
faux  dieux , 

' 4.  ôc  commanda  à Juda  de  chercher  tmi- 

(jifemcm  le  Seigneur  le  Dieu  de  leurs  peres , 
& d’obferver  exaBanrtn  fa  loi , ôc  tout  ce 
qui  étoit  ordonne  par  le  Seigneur. 

y.  Il  ôta  aulTi  les  autels  vrophanes  ôc  les 
temples  àei  idoles  de  toutes  les  villes  de  Ju- 
da ; ôc  il  riigna  en  paix. 

6.  Il  fit  réparer  les  murailles  des  villes 
dans  Juda  , parce  qu’il  étoit  tranquile  , qu’il 
n’avoit  point  alors  de  guerre  , ôc  que  le  Sei- 
j;neur  lui  donnoit  la  paix. 

7.  C’eft  pourquoi  il  dit  au  peuple  de  Juda  : 
'Travailloi^à  réparer  ces  villes  ; rbrtifions-les 
•de  murailles;  & ajoûtorts-y  des  tours  avec 
des  portes  ôc  des  ferrures , pendant  que  nous 
n’avons  point  de  guerre , parce  que  nous  a- 
vons  cherché  le  Seigneur  le  Dieu  de  nos 
,peres , ôc  qu’il  nous  a donné  la  paix  avec  tous 
nos  voifins.  Ils  le  mirent  donc  à bâtir  ér  à 
fortifier  les  places  , ôc  perfonne  ne  les  en 
empêcha. 


].  Sc  confregit  fiatuas, 
locofque  fuccidit  : 

4.  & prircegic  Jud*  ut  qii*. 
reret  Ùominum  Deum  pa- 
trum  fuurum , & faceret  le- 
gem.  Si  univcrl'a  mandata  ; 

S-  & abftulit  de  cundHs  ur- 
bibus  Juda  aras , & fana,  8c 
regnavit  in  pace. 


<.  Ædificavit  quoque  ur- 
bes  munitas  in  Juda , quia 
quietus  erat , Si  nulla  tem- 
poribus  ejus  bella  rurrcxc- 
rant,  paeem  Domino  lar- 
gieme. 

7.  Dixit  aotem  Judi  : Æ- 
dificemus  civitates  iftas , 8c 
vallemu-  mûris , Si  robore- 
mus  turribus , Si  porcis , Sc 
rerisjdonec  à bcllis  quicta 
fum  omnia , eô  qubd  qux- 
fierimus  Dominum  Deuna 
patrum  noftrorum,  8c  de- 
derit  nobit  paeem  per  gy- 
rum.  Ædi6cavenint  igitur . 
8c  nullum  in  extruendo  im- 
pedimentum  fuit. 


$.  1 1.  Æk  leve  cinq  cens  quatre-vingts  snille  hommes  dans  Us  deux  tribus  de  Juda 
& de  Benjamin.  Zara  Roi  d'Ethiopie  vient  l'attaquer  avec  un  million  d'hommes 
€r  trois  cens  chariots  de  guerre.  Afa  marche  au-devant  de  lui  j invoque  U Sei- 
gneur^ remporte  la  viüoire^  6*  fait  un  grand  butin. 


8.  Or  Afa  leva  dans  Juda  une  armée  de 
brois  cens  mille  hommes  qui  portoient  des 
boucliers  ôc  des  piques  ; & dans  Benjamin 
deux  cens  quatre-vingts  mille  hommes  qui 
■portoient  aulfi  des  boucliers  ôc  qui  tiroient 
des  fléchés  j tous  gens  de  coeur  & d’exécu- 
tion, comme  il  parut  dam  la  fuite. 

p.  Car  Zara  Roi  d’Ethiopie  vint  les  atta- 
quer avec  une  armée  d’un  million  d’hom- 
mes , ôc  trois  cens  chariots  de  guerre,  Sx.  s' 
vança  jufqu’à  Marefe. 

I O.  Afa  marcha  au-devant  de  lui , ôc  ran- 
gea Ton  armée  en  bataille  dans  la  yallée  de 


8.  Habuit  autem  Afâ  in 
exercitu  fuo  poriantium  feu- 
ta  8c  haftas  de  Juda  trecenta 
millia , de  Benjamin  verci 
feutariorum  8c  fagittariorum 
ducenta  oâoginta  millia, 
omnei  ifti  viri  forcillimi. 


9.  EgrelTus  eft  autem  con- 
tra eos  Zara  Æthiops  cum 
exercitu  fuo , decies  centena 
millia , 8c  curribus  trecentis;  * 
8c  venit  ufque  Marelâ. 

I O.  Porrô  A(â  perrexit  ob- 
viam  ci , 8c  inlliuxic  acieai 
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aii  bellumin  Valle  Scphata, 
qiix  cft  juxta  Marefa  : 

1 1 . & invocavit  Dominum 
Deum , & ait  î Domine  non 
apud  te  ulla  didamia , 
utrum  in  paucis  auxilieris  y 
an  in  plunbus  ; adjuva  nos 
Domine  Dcus  nofter  : in  te 
onim  » & in  tuo  nomtne  ha- 
bentes  fldudam  , venimus 
contra  hanc  rouldtudinem* 
Domine  y Deus  nofter  tu  es, 
non  prxvaleat  contra  te  ho- 
mo» 


tt.  Excerruit  icaque  Do- 
minas Æthiopes  coram  Ala 
&Juda  : fugeruntque  Æthio- 
pes* 


ij.  Et  perfecutus  cft  cos 
Afa,  & populus  qui  euro  co 
crat , ufquc  Gcrara  : fit  rue- 
ront Ætiopes  uf^e  ad  inter- 
necionem,  quia  Domino  cx- 
dentecontritifunt,  &exer- 
çitu  iUius  prxliantc.  Tuie- 
runt  ergo  (polia  muita , 


f4*  A percuftenintcivica- 
tes  omnes  perctreuitumGe- 
rarx  ; grandis  quippe  cunAos 
terror  iDva^erat:  &diripue- 
runturbes  , & multam  prx- 
dasn  arportaverunt* 


Séphate,  près  de  Marefe  vi//e  de  Juda. 

1 1 . Et  il  invoqua  le  Seigneur  fon  Dieu  i 
Sf.  dit:  Seigneur,  quand  vous  voulez  fecou- 
rir , le  petit  nombre  & le  grand  nombre  font 
la  même  chofe  devant  vous  : Secourez-nous 
donc,  Seigneur,  vous  qui  êtes  notre  Dieu; 
par  c’eft  parce  que  nous  nous  confions  en 
vous  ôc  en  votre  nom  que  nous  fommes  ve- 
nus contre  cette  multitude.  Seigneur  , vous 
.êtes  notre  Dieu  : ne  permettez  pas  que  l’hom- 
me l’emporte  fur  vous. 

12.  Ainfi  le  Seigneur  jetta  l’éponvante 

parmi  les  Ethiopiens  qui  étoient  en  préfence 
d’Afa  fie  de  Juda  ; fie  les  Ethiopiens  prirent 
la  fuite.  . • 

15.  Afa  fie  toutlepeuple  qui étoit  avec  lui 
les  pourfuivit  jufqu’a  Gérare  ; fie  les  Ethio- 
piens furent  défaits  fans  qu’il  en  reliât  un  feul 
qui  pût  tenir  ferme  contre  le  vainqueur  , parce 
que  c’étoit  le  Seigneur  qui  les  tailloir  en 
pièces  pendant  que  fon  armée  combattoir. 
Ainfi  les  Juifs  remportèrent  de  grandes  dé- 
pouilles. 

1 4.  Ils  ravagèrent  toutes  les  villes  qui  é- 
toient  aux  environs  de  Gérare  , fans  trouver 
aucune  réfiftance,  parce  que  l’épouvante  avoit 
faifi  tout  le  monde  ; de  forte  qu’ils  pillèrent 
les  villes , fie  en  emportèrent  un  grand  bui 
tin. 


I r.  Sed  & caulai  ovium 
deftruemes , tulcrunt  pcco- 
rum  infînitam  multitudi- 
-Tïcm . & cameiorum  : rever- 
/î<Hre  funt  in  Jerulàlem. 


I y.  Ils  ravagèrent  encore  les  bergeries  fit 
les  étables  des  troupeaux  ; ôc  ils  emmenerent 
une  grande  multitude  de  moutons  fie  de  cha- 
meaux , ôc  s’en  revinrent  ainfi  à Jerufalcm. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XV. 

Wf  * we,/«r  du  Seigneur  eji  la  récompenfe  de  fa  /délité.  H l'ajfure  lu' il 
^‘^drauntenu^ 

toi  ^ parce  qu  ils  auront  abandonné  le  Seigneur.  ^ 

L’an  du- monde  jo5j. 

I.  A Lors  Azarias  fils  d’Obéd  fur  rempli  de 
1 efprit  de  Dieu. 

2.  II  alla  au-devant  d’Afa , & lui  dit  : Ecou- 
^z-moi , Afa , & vous  tous  , peuples  de  Juda 
& de  Benjamin  : Le  Seigneur  vous  a aHiftés , 
prce  que  vous  vous  êtes  tenus  attachés  à 
lui.  Si  vous  le  cherchez , vous  le  trouverez; 
mais  fi  vous  le  quittez  , il  vous  abandon- 
nera. 

beaucoup  de  tems  pendant 

OUPI  Ilr3f*l  /* A 


ï.  Azarias  autcm  filîrs 
Obcd  y faâo  in  fe  fpiriiu 
Dei, 

I.  egrefliisellin  occiirfuni 
Ala  , &dixic  ei:  Audite  me 
Afa  & omnis  Juda  Si  Benja- 
min ! Dominus  vobifeum , 
quia  feülis  cum  eo.  Si  qui- 
fiefitis  eum , invenietis  : fi 
autcm  dcreliqucritis  eum , 
derelinquec  vos. 


i fr  icms  penaant  ^.J.Tranfibumamem  muiti 

lequel  J Irael  fera  fans  vrai  Dieu,  fans  prêtre  •'‘«'"l'raelabfqucDeovc- 
fans  dodeur  & fans  loi.  ^ 


1 » *• 

fans  dodeur  & fans  loi. 

4-  Que  fi  dans  leur  afflidion  Us  reviennent 
au  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  , & qu’ils  le 
cherchent , ils  le  trouveront. 

y.  Dans  ce  tems-là , Us  ne  pourront  point 
aller  & venir  lürement  : la  terreur  fera  de 
tontes  parts  parmi  les  habitans  de  la  terre 
de  Juda. 

6.  Une  nation  fe  foulevçra  contre  une  na-  e.  pugnamt  emm  gens 
non  , fie  une  ville  contre  une  viUe  parce  . & civitas 

que  le  Seigneur  jettera  le  trouble  parmi  eux'  Tnu^  “ZXbi.’tf 
OC  les  réduira  a la  denvere  extrémité.  Mats  anguftia. 
ce  ne  fera  pas  de  votre  tems  qu'arriveront  ces  * 
grands  maux. 

donc  courage;  que  vos  mains  r.  Voser^oconfortami- 
ne  s affoibliflent  point.  6c  votre  perfévérance  <i‘iioivantur  ma- 

ferarécompenfée.  ^ 


tore,  &ablque  lege. 

4.  Cumque  rcverfi  fue- 
nnt  in  anguftia  fua  ad  Do- 
minum  Deumlfrael,&  quæ- 
fiennteum,  reperient  eum. 

J.  In  tempore  illo  non 
erit  pax  egredienti,  & in- 
gredienti . (êd  terrores  un- 
dique  in  cunitis  habitatori- 
bus  terrarum  : 

(.  pugnabit  enim  gens 


Tome  II.  Part,  II. 
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§.  animé  d' un  nouifeau  ^elc  parles  paroles  du  prophète  Avarias  ^ ex- 

termine  les  idoles^  rétablit  l'autel  du  Seigneur.,  ù"  ôte  à fa  mere  toute  Tau- 
torité ^ parce  quelle  avait  élevé  une  idole. 


S.  Quod  cùm  audiffet  A(â, 
Yerba  fdlicet  & prophetiam 
Azarir  filii  Obed  prophetx, 
confortarus  eA,  & abAulit 
itiola  de  omni  terra  Juda , & 
de  Benjamin  , de  ex  urbibus 
quas  ceperat , montis  E- 
piiraim,  & dedkavit  alcare 
boniini  quod  cnit  ante  por- 
ticuiu  Domini» 


9.  CongregaTÎtqne  «ni- 
Tcrfum  Judam  & Benja- 
min , de  advenas  cum  cis  de 
Kphraim  , & de  ManaAc , Sc 
de  Simeon  ; plurcs  enim 
ad  cum  confugerant  ex  If- 
rxel,  videmes  qiiôd  Domi- 
nus  Deus  illiuseÜèt  cum  eo« 

lo»  Cumque  veniAentin 
Jerufalem  menfe  tertio  > 
an  no  decixno  - quinro  regiû 
Ala , 

I i.jmmolaverunt  Domi- 
no in  die  iUa  , de  manubiis 
& prrda  quam  adduxcranc , 
bovcf  feptingentos,  &arie- 
te»  feptem  miilia. 

i2«  Etintravitex  more  ad 
corroborandum  ferdus , ut 
quarrercncDominum  Deum 
patrum  fitorum  in  coro  cor- 
de, & in  tota  anima  fua# 


13.  S»  qnis  autem,  în- 
quit,  non  qu»fierit  Domi- 
num  Deum  Ifrael , moria- 
tur , à minime  ufque  ad 
maximum , à viro  ulque  ad 
fnuiierrm. 

M-  Jurav-cruntque  Doitii- 

ro  voce  mrgna  in  jubilo , & 
jr  clangcre  tubae , & Çq, 
citu  bucvtnatum, 


8.  Afa  ayant  entendu  ce  difeours  & ces 
prédiûions  du  prophète  Azarias  fils  d’Obed, 
lentit  en  lui  de  nouvelles  forces.  Il  extermi- 
na les  idoles  de  toute  la  terre  de  Juda  & de 
Benjamin , & des  villes  du  mont  Ephraïm 
qu’il  avoit  prifes.  Et  comme  il  avait  un  grand 
nombre  de  viÛimes  à immoler,  il  rétablit  û" 
dédia  de  nouveau  l’autel  du  Seigneur  tjui  a- 
voit  été  érigé  par  Salomon  pour  fuppléer  à P au- 
tel d’airain,  & qui  étoit  dans  le  parvis  devant 
le  portique  du  Seigneur. 

p.  Enfuite  il  aflembla  tous  fes  fujets  de  la 
tribu  de  Juda  & de  Benjamin  , & avec  eux 
plufieurs  étrangers  des  tribus  d’Ephraïm,  de 
ManalTé  & de  Simeon  ; car  beaucoup  d’If- 
raélites  s’étoient  venus  rendre  à lui , voyant 
que  le  Seigneur  fon  Dieu  étoit  avec  lui. 

10.  Et  lorfqu’ils  fe  furent  rendus  à Jeru- 
falemle  troifieme  mois  & l’an  quinzième  du 
régné  d’Afa,po«r^  célébrer  la  fête  delà  Pen- 
tecôte , 

1 1 . ils  immolèrent  au  Seigneur  en  ce  jour- 
là  fept  cens  bœufs  & fept  mille  moutons  , 
des  dépouilles  & du  butin  qu’ils  avoient  em- 
mené du  pays  ennemi.  « 

12.  Et  le  Roi  entra  dans  le  temple,  félon 
la  coutume,  pour  confirmer  l’alliance,  er ^ 

ftromettre  de  nouveau  de  chercher  le  Dieu  de 
eurs  peres  de  tout  leur  coeur  & de  toute 
leur  ame. 

IJ.  Et  fi  quelqu’un,  ajouta-t-il , ne  cher- 
che pas  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifracl , qu’il 
foit  puni  de  mort,  grands  ou  petits,  hommes^ 
ou  femmes , fans  exception. 

J 4.  Ils  firent  donc  ferment  au  Seigneur 
avec  de  grandes  exclamations  & des  cris  de 
joie,  au  fon  des  trompettes  & des  hauts-bois. 
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IJ.  Tous  ceux  oui  étoient  dans  la  Judée 
accompagnèrent  d’exécration  ce  ferment  : 
car  ils  jurèrent  de  tout  leur  cœur,  & cher- 
chèrent Dieu  de  toute  la  plénitude  de  leur 
volonté.  AuflTi  ils  le  trouvèrent;  & le  Sei- 
gneur leur  donna  le  repos  & la  paix  avec 
tous  leurs  voifins. 

1 6.  Il  ôta  aulTi  l’autorité  fouveraine  à Maa- 
cha  fa  mere,  parce  qu’elle  avoir  élevé  dans 
un  bois  une  idole  à Priape,  laquelle  il  dé- 
truifit  entièrement , la  mit  en  pièces  , & la 
brûla  dans  le  torrent  de  Cedron. 

17.  Cependant  il  y eut  encore  quelques 
hauts  lieux  dans  Ifraël  : mais  Us  étoient  confa- 
crés  au  Seigneur  ; & ainfi , ^uoiau'i/s  fujjent 
défendus  par  la  loi , le  cœur  d’Ala  fut  néan- 
moins parfait  tous  les  jours  de  fa  vie,  étant 
toujours  demeuré  ferme  dans  le  culte  du  vrai 
Dieu. 

18.  Et  il  en  donna  me  marque,  lorfju'il 
porta  dans  la  maifon  du  Seigfieut  ce  que  fon 
pere  ôc  lui  avoient  fait  vœu  d’y  donner , l’ar- 
gent, l’or  & les  vafes  de  différentes  Ibrtes 
qu’ils  avoient  remportés  des  dépouilles  de  leurs 
ennemis. 


I (.  omner  qui  cram  in  Ju- 
da  cumcxccraiionc:  i.n  Om- 
ni enim  corde  fuo  jurave- 
rui.t , & in  rota  volumatc 
quarlicrunt  eum , & invcnc- 
rum:  præAitiique  ei?  Ponii- 
nui  requiem  per  circuitum. 


id.  Sed  & Maacham  ma- 
trem  Afa  regis  ex  auguAo 
depofuit  imperio , eô  quod 
fcciiïct  m luco  (i:nulactum 
Priapi  ; quod  omne  coniri- 
vit , & in  fhilb  commini^na 
combunît  in  torrente  Ce— 
dron. 

17.  Excclfa  auiem  derc- 
liAa  funt  in  irrael  : atiamen 
cor  Afa  erat  perfedlumcunc.. 
trj  diebus  ejus. 


1 8.  Eaque  qu*  vorerat  pa- 
rer fuui , & ipl'e , iniulic  in 
doinum  Doinini,  argentum» 
& aurum  , vaforumque  dit 
verfam  fupelicâUem. 


ip.  Et  il  n’y  eut  point  de  guerre  Jufqu’à 
la  trente-cinquieme  année  depuis  la  feparation 
des  royaumes  d'Ifraél  & de  Juda , qui  étoit  la 
quinzième  du  régné  d’Afa. 


19,  Bellum  verô  non  fuit 
ufque  ad  trigefimuni-quin- 
tum  annum  regni  Afa. 


CHAPITRE  XVI. 

§.  I.  Afa  appelle  à fon  fecours  le  Roi  de  Syrie  contre  Baafa  Roi  tTlfraël.  Le 
prophète  Hanani  l’en  reprend  ^ & Afa  le  fait  meure  en  prifon. 

L’a n du  monde  5054* A v a n t J.  G.  p^o. 

i.MaIsI'  'an  trente-fix  drpw/î  cette  fepara-  i.Annoaetemirigefîmo- 

tion , qui  étoit  la  feizieme  de  fon  régné , Baafa  regm  ejui , afeendit 
D - Jrr  t ■ TJ  0 c n Baafa  rex  Ifrael  in  Judam , 

i\oi  û llrael  vint  en  Juda , oc  y fortiha  Kama  & murocircumdabat  Rama, 

d'une  muraille  toutau  tour,  afin  que  nul  du 

’liij 
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& ingredi  de  regno  A(k.  Royaume  d’Afa  ne  put  fûrement , ni  entrer^' 
ni  fortir. 


I.  Protulit  crgo  Afa  ar- 
gcntum  &aurum<!cihcûu- 
ris  domûs  Domini, ficdc  fhe- 
fauris  regis,  millîquc  ad  Bc- 
njdnJ  re-rm  Syrir , qui  ha- 
bitaba:  in  Damaico , dicem  : 

3,  Fredusintcr  me  & te  eft, 
pitcr  quoquc  ineui  & parer 
tuus  habuere  concordiam  : 
quam  ob  rem  mifi  tibi  ar- 
gcntum  & aurum,  ut  rupto 
f^cJVre , quod  habes  cum 
Baafa  rege  Ifrael  , facias 
eum  à me  rccedcre. 


4.  Quo  comperto , Bena- 
dad  niîfit  principes  exerci- 
tuumfuorumad  urbesïfrael; 
qui  pcrcufTcrunt  Ahion , & 
Dan , de  Abclimim , Sc  uni- 
verfas  urbes  Nephthaii  mu- 
ratas« 

y . Quod  cùm  audîiîct  Baa- 
£) , deiiic  xiiiicare  Rama  , 
& intermlGc  opus  fuum. 

6,  PoTTO  AHi  rex  alTump- 
fît  umverfum  JuJam , & tu- 
lerunt  lapides  de  Rama , & 
ligna  quar  xdificarioni  prr- 
paraverat  Raafa,  ardificavit- 
que  ex  cis  Gabaa,&  Malpha, 

7.  In  tempore  ülo  venit 
Hnnani  propheta  ad  Afa  rc- 
gem  juda,  & dixit  ei  : Quia 
nabuifU  fiduciam  in  rege  oy- 
rix  , 8c  non  in  Domino  Deo 
fuOy  idcircbevaGi  Syrix  ré- 
gis cxorcitus  de  manu  tua* 


8.  Nonne  Æthiopes  & Li- 
byen raultb  piures.  erant, 
quadrigis  & equitibus  , & 
snulriiudine  nimia  ; quos, 
cùm  Domino  credtdilTcs  , 
tradidic  in  manu  tua  î 


$,  Oculi  cnim  Dominî 


2.  Alors  Afa  prit  l’or  & l’argent  qui  dtoit 
dans  les  tréfors  de  la  maifon  du  Seigneur  & 
dans  les  trdfors  du  Roi , 6c  les  envoya  à Be- 
nadad  Roi  de  Syrie  qui  demeuroit  à Damas^ 
&L  lui  fit  dire  de  fa  part: 

3.  Il  y a une  alliance  entre  vous  6c  moi, 
conformifment  à la  bonne  intelligence  qui  a 
toujours  été  entre  mon  pere  6c  le  votre  : c’eft 
pourquoi  je  vous  ai  envoyé  de  l'argent  6c  de 
l’or,  afin  que  vous  rompiez  l’alliance  que 
vous  avez  faite  avec  Baafa  Roi  d’ifraël , 6c 
que  vous  l’obligiez  de  fe  retirer  de  mes  états. 

4.  Bcnadad  n’eut  pas  plutôt  reijû  cette 
nouvelle  , qu’il  envoya  fes  généraux  d’armée 
contre  les  villes  d’Jfraël,  qui  prirent  Ahion, 
Dan , Abelmaim , 6c  toutes  les  villes  murées 
de  Nephthaii. 

y.  Ce  que  Baafa  ayant  appris,  il  cefia  de 
bâtir  Rama,  6c  laifla  fon  ouvrage  imparfait. 

6.  Alors  le  Roi  Afa  prit  ce  qu’il  avoir  de 
monde  dans  Juda , 6c  fit  enlever  de  Rama 
toutes  les  pierres  6c  tout  le  bois  que  Baafa 
avoir  préparé  pour  la  bâtir  ; 6c  il  les  employa 
à bâtir  Gabaa  6c  Mafpha. 

7.  En  ce  même-tems  le  prcfphete  Hanani 
vint  trouver  le  Roi  Afa,  ôc  lui  dit  : Parce 
que  vous  avez  mis  votre  confiance  dans  le 
Roi  de  Syrie,  6c  non  pas  dans  le  Seigneur 
votre  Dieu , pour  cette  raifon , l’armée  du 
Roi  de  Syrie  que  vous  auriez  pâ  vaincre  aujji- 
bicn  que  celle  a'ifraél  y s’eft  échappée  de  vos 
mains. 

8.  Les  Ethiopiens  6c  les  Libyens  n’avoient' 
ils  poin#une  armée  plus  nombreufe  en  cha- 
riots , en  cavalerie  , 6c  en  une  multitude  pro- 
digieufe  ? Et  parce  que  vous  mîtes  votre 
confiance  en  Dieu  , Dieu  vous  les  livra 
entre  les  mains. 

p.  Car  les  yeux  du  Seigneur  font  ouverts 
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fur  toute  la  terre , & ils  infpirent  de  la  force 
à ceux  qui  fe  conlîent  en  lui  d’un  cœur  par- 
fait. Vous  avez  donc  agi  follement  : ôcpour 
cela  même,  il  va  s’allumer  des  guerres  con- 
tre vous. 

10.  Afa  en  colere  contre  le  prophète, 
commanda  qu’on  le  mit  en  prifon  : car  la  re- 
montrance de  ce  prophète  l’avoit  irrité  au 
dernier  point  : ôc  dans  ce  même  tems , il  en 
fit  mourir  plufieurs  d’entre  le  peuple. 

1 1.  Quant  aux  aâions  d’Ala,  dt^iis  les 
premières  jufqu’aux  dernieres,  elles  font 
écrites  dans  le  livre  des  Rois  de  Juda&d’If- 
racl. 


contcmplantur  univerfam 
terra  m,  & prxbcnt  fortitu- 
(iinem  his , qui  corde  per- 
fcâo  credunt  in  eum.  Stultè 
igitur  pgifti , & propter  hoc 
ex  pr*rcnti  tempore  adver- 
fum  te  belle  confurgent. 

10.  Iraturquc  Afa  adver- 
fus  Videntem,  juflTic  eum 
rnitd  in  nervumrvaldequip- 
pe  fuper  hoc  fuerat  indi- 
gnatus  : & interfecit  de  po- 
pulo in  tempore  illo  pluri- 
mos. 

1 1.  Opéra  autera  Afa  pri- 
mtj  & noviflima,  feripta  lunt 
in  Libro  regum  Juda  & II- 
racl» 


§.  II.  Afa  fomhc  malade  ^ ù'  met  fa  confiance  aux  médecins  ^ &'  non  pas  en  DieUm 
U meurt,  ejî  enfeydt  avec  beaucoup  d'appareil  ^ de  pompe. 


12.  Afa  tomba  aulTi  malade  la  trente-neu- 
vieme  année  de  fon  régné  d’une  très-violente 
douleur  aux  pieds  : & cependant  il  n’eut  point 
recours  au  Seigneur  dans  fon  mal  : mais  il  mit 
plutôt  fa  confiance  dans  la  fcience  des  méde- 
cins: aufji  le  Seigneur  fen  punit. 

1 5.  Et  il  s’endormit  avec  fes  peres , & 
mourut  la  quarante  ôc  unième  année  de  fon 
régné.  • 


11.  Ægrouvit  etiara  Afa 
anno  trigefimo-nono  regni 
fui , dolurc  pedum  vehe- 
mennlTimp , flt  nec  in  in- 
hrmitate  fua  quxlîvit  Do- 
minum  , fed  magis  in  me- 
dicorum  arte  cotmfus  eli. 


1 3.  Dormîvitque  cum  pa- 
tribus  fuis  : & mortuu^  eft 
anno  quadrageümo-primc» 
regni  fui* 
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14.  Il  fut  enterré  dans  le  fépulcre  qu’il 
s’étoit  fait  faite  en  la  ville  de  David  ; ôc  on 
le  mit  fur  fon  lit  tout  rempli  d’odeurs  ôc  de 
parfums  les  plus  excellens,  où  les  parfumeurs 
avoient  employé  toute  leur  fcience  ; 6c  ils 
les  brûlèrent  fur  lui , avec  beaucoup  d’ap- 
pareil ôc  de  pompe. 


14.  Et  fepelîeninc  eum  in 
tépulchro  uio  quod  fotîcrat 
fibi  in  civitate  David  : pofue- 
rumque  eum  fuper  leftiim 
foum  , plénum  aromatibu» 
& unguencis  meretrkiis  , 
qur  étant  pigmentariorura 
arte  confeib , & combulle- 
nint  fuper  eum  ambitione 
mjiûa. 
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CHAPITRE  XVII. 

5. 1.  Miphat  fuccede  à Afafon  ptre.  Le  Seigneur  eft  avec  lui  , parce  qu'il  imite 
la  piété  de  David.  Il  envoie  les  premiers  Jeigneurs  de  fa  cour  dans  toutes  les 
villes  de  fin  royaume.,  pour  y infiruire  les  peuples  de  la  loi  du  Seigneur. 

L’an  du  monde  30^0.  Avant  J.  €.914. 


I.  Rcgnaiôt  autcm  Joû- 
phac  (iliui  ejus  pro  eo , & 
invaluit  contra  Ifracl. 

î.  ConfUtuiique  militnm 
ntiracros  in  cunâis  urbibus 
JuJa,  qua'  crant  vallacx 
mûris.  Prxfi-'iaque  difpofuit 
in  terra  Juda , & in  civitati- 
bus  Ephraim , quas  ceperat 
Afa  pater  ejus. 

3.  Et  fuit  Dominus  cum 
Joiarhat,  quia  ambulavit  in 
viis  David  pairis  lui  primis  : 
& non  fpetavit  in  Baalim  , 


4.  fed  in  Deo  patris  fui.  S: 
perrexit  in  prarceptis  illius , 
& non  juxta  peccata  ifrael. 


I.  ‘Jofaphat  fon  fils  régna  en  fa  place  ; ôc 
il  eut  toujours  l’avantage  fur  Ifrael. 

2.IWnitgarnifon  dans  toutes  les  villes  de 
Juda  fermées  de  murailles  ; & il  diflribua  fes 
troupes  dans  les  villes  de  Juda  ôc  dans  la 
terre  d’Ephraïm  , qu’Afa  fon  pere  avoir 
prifes. 

3.  Le  Seigneur  fut  avec  Jofaphat , parce 
qu’il  marcha  dans  les  premières  voies  de  Da- 
vid fon  ayeul  J ôc  qu’il  ne  mit  point  fa  con- 
fiance dans  les  idoles , 

4.  mais  dans  le  Dieu  de  fon  pere.  Et  il 
marcha  fidèlement  dans  la  voie  de  fes  pré- 
ceptes j ôc  ne  fuivit  point  les  déreglemens 
d’ifraël. 


Confirrnavît^e  Domî- 
fius  rugnum  in  manu  cjus^dc 
dcdic  omnis  Juda  muncra 
Jofaphat  : faÔxque  funt  ei 
infinité  divitix  , 6c  muita 
gloria. 

é,  Cumque  fumpfiffet  cor 
çji’s  audaciam  propter  via* 
Domini , ctiam  exceifa  & 
lucosde  Juda  abAulit. 


7,  Tertio  autem  anno  re- 
oni  fiîi , mifit  de  principibus 
luis  Benhail , & Obdiam^ 
& iZachtriam,  8c  Nathanaël, 
& Michxam,  ut  docerent 
in  civitatibus  Juda  : 


y.  Ainfi  Dieu  affermit  le  royaume  dans  fa 
main  ;ôc  tous  ceux  de  Juda  vinrent  lui  faire 
des  préfens  ; de  forte  qti’il  fe  trouva  comblé 
d’une  infinité  de  richeffes  ôc  d’une  très- 
grande  gloire. 

6.  Comme  fon  cœur  étoit  plein  de  force 
& de  zele  pour  l’obfervation  des  préceptes 
du  Seigneur,  il  fit  abattre  dans  Juda  les  hauts 
lieux  ôc  les  bois  confacrés  aux  idoles. 

7.  La  troifieme  année  de  fon  regne , il 
envoya  des  premiers  feigneurs  de  fa  cour , 
favoir,  Benhaïl,  Obdias,  Zacharie , Natha- 
naël ôc  Michée , pour  inftruire  dans  les  villes 
de  Juda. 


L’a  n d u 
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8.  «c  crm  eis  Levitas , Se- 
niciam , & Nathaniam , & 


8.  Il  joignit  à eux  les  Lévites  Seméias  i 
Nathanias , ôc  Zabadias  , Afacl  , Seniira- 
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inoth , & Jonathan , Adonias , Thobias , & 
Thobadonias , tous  Lévites  , & les  prêtres 
Elifama  & Joram. 

p.  Et  ils  inftruifoient  tout  le  peuple  de  Ju- 
da , & portoient  avec  eux  le  livre  de  la  loi 
du  Seigneur;  & ils  alloient  dans  toutes  les 
villes  de  Juda,  & y enfeignoient  le  peuple. 


Zziaiiam,  Afael  quoque, 
& Scminimoth , &•  Jona- 
than,  Adoniamque,  & Tho- 
biam,  te  Tliobadontam,  Lc- 
viias , S:  cum  eit  Elifama  St 
Joram  faicrdotcs, 
y.  doccbannjue  pcpulum 
in  Juda  , habentc»  libmra 
Icgis  Dominl , 3c  circuibant 
cunâas  urbrs  Juda  , atqus 
erudiebant  populum. 


§.11.  La  termur  du  nom  de  Dieu  fe  répand  dans  tous  les  royaumes  voifins  de 
Juda.  Les  Pkilijlins  êr  les  Arabes  payent  tribut  à Jofaphat.  Il  devient  grand. 
&•  puijfant.  Noms  des  généraux  de  fes  armées. 


1 0.  Ainfi  la  terreur  du  nom  de  Dieu  fe 
répandit  dans  tous  les  royaumes  qui  étoient 
aux  environs  de  Juda,  de  forte  qu’ils  n’o- 
foient  prendre  les  armes  contre  Jof^hat. 

1 1 . Les  Fhiliftins-mêmes  venoient  faire  des 
préfens  à Jofaphat  6c  lui  payoient  un  tribut 
d’argent.  Les  Arabes  luiamenoientdes  trou- 
peaux , fept  mille  fept  cens  moutons  , 6c  au- 
tant de  boucs  ; 

12.  de  forte  que  Jofaphat  devint  puifTant, 
& s’éleva  jufqu’a  un  très-haut  point  de  gran- 
deur >6c  il  bâtit  des  forterefles  dans  Juda  en 
forme  de  tours , ôc  des  villes  fermées  de  mu- 
railles. 

1 5.  Et  il  fit  de  grandes  chofes  dans  toutes 
les  villes  de  Juda  : 6c  il  y avoir  auflî  des  gens 
aguerris  ôc  vaillans  dans  Jerufalem , 

14.  dont  voici  le  dénombrement,  félon 
les  maifons  ôc  les  familles  de  chacun.  Dans 
Juda  , les  principaux  officiers  de  l’armée  é- 
toient  Ednas  qui  en  étoit  le  général , ôc  c^ui 
avoir  avec  lui  trois  cens  mille  hommes  tres- 
vaillans. 

Après  lui , le  premier  étoit  Jqfianan 
qui  avoit  avec  lui  deux  cens  quatre-vingts 
mille  hommes. 

16.  Après  celui-ci,  étoit  Amafias  fils  de 
Zechri , confacré  au  Seigneur , ôc  avec  lui 
deux  cens  mille  hommes  fort  braves. 


10.  Icaque  fââus  efl  pavot 
Domini  fuper  omnia  rtgna 
terrarum , qui  étant  per  gy- 
nim  Juda  , ncc  audebant 
bellare  contra  Jofaphat. 

II.  Sed  & Philifthxi  Jo- 
faphat muncra  deferekant, 
& vcfligal  argent!  ; Arabe» 
quoque  adduccbant  pecora  , 
arietum  feptem  millia  fep- 
tingenta . 8i  hircorum  toti- 
dcin. 

lî.  Crevit  ergo  Jofaphat^ 
& magnificatus  eft  ulque  in 
fublime  : atque  idihcavit  in 
Juda  domos  ad  inllar  tur- 
rium,  urbefque  muratas. 


I }.  Et  multa  opéra  para- 
vit  in  urbibui  Juda  : viri  quo- 
que bellatotes , te  robulU 
erant  in  Jenifalem , 

14.  quorum  iAe  numeruf 
per  domos  atque  familias 
iïngulorum  : In  Juda  prin- 
cipes exercitns , Ednas  dux  , 
& cum  eo  robuAiAimi  viri 
trecenta  iiullsa. 


it.  PoA  hune  Johanan 
princeps,  & cum  eoducenta 
oetogima  millia. 

id.  PoA  iAum  quoque  A- 
maAas  filius  Zechri , confe- 
cratus  Domino . & cum  eo 
ducema  millia  virorum  fot- 
tivni. 
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17.  Hune  fequebatur  ro- 
buAus  ad  prxlia  Eliada  « 8e 
cum  eo  tenentium  arcum  & 
clypeuin  ducenu  miltia. 

18.  Poft  iftum  etiam  Jo- 
zabad , & cum  eo  centum 
o^oginta  miiiia  expedico- 
rum  iniiimm. 

19.  Hi  omnes  erant  ad 
manum  regis  «cxccpm  altis, 
quos  pofuerac  in  urbibus  mu< 
raiis,  in  univerfo  Juda, 


1 7.  Il  droit  fuivi  d’Eliada  redoutable  dans 
les  combats  , qui  commandoit  deux  cens 
mille  hommes  armes  d’arcs  6c  de  boucliers. 

1 8.  Après  lui , droit  aufli  Jozabad  qui  droit 
à la  tête  de  cent  quatre-vingts  mille  hommes, 
tous  gens  prêts  à combattre. 

ip.  Toutes  ces  troupes  dtoient  toujours 
difpofées  à fe  rendre  at'près  de  la  perfonne  du 
Roi  au  premier  ordre  ; dr  elles  étoient  au  nombre 
d’onze  cens foixante  mille  hommes,  fans  compter 
les  autres  qu’il  avoir  mifes  dans  les  villes 
niurdes  pat  tout  le  royaume  de  Juda. 


CHAPITRE  XVII  I. 

§.  I.  Jofaphat  fait  alliance  avec  l’impie  Ackab  ^ (x  lui  promet  Saller  avec  lui  à 
Ramoth  de  Galaad.  Il  engage  Ackab  à confulter  la  volonté  du  Seigneur  far 
cette  emreprife.  Quatre  cens  faux  prophètes  en  promettent  un  heureux  fuccis. 
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I.  Fuit  ergo  Jofaphat  di- 
Vfs  & incl)xus  multum , & 
afhtiitaie  lonjunâus  cil  A- 
cliab. 


I.  Dctccnditque  poR  an- 
nos  ad  eum  in  Samariam  : 
ad  cujus  aJventum  maâa- 
vit  Achab  arietes  8f  boves 
plurimos . ipfî  , & populo 
qui  vencrat  cum  eo  : perl’ua- 
fitquc  illi  ut  afeenderet  in 
Kamoih  Galaad. 

5.  Dixitquc  Achab  rex 
Ifrael  ad  Jofaphat  renem 
Juda  : V'eni  mecum  in  Ra- 
moih  Galaad.  Cui  ille  tef- 
pondit  : Ut  ego  , & tu  : fi- 
cut  populus  tuus , lie  & po- 
pulus  meus  : tecumque  eri- 
muu  in  bcUo. 

4.  Dixitque  Jofaphat  ad 
regein  Ifrael  : Confule  ob- 
frero  invti'fentiarum  fer- 
nionem  Domini. 

5.  Corgregavit  igitur  rex 


i .  J Ofaphat  fut  donc  très-riche , & acquit 
beaucoup  de  gloire  ; & il  contradla  alliance 
avec  Aciiab , en  faifant  ipoufer  Athalte  fille 
d' Achab  à Joram  fonfils. 

2.  Quelques  années  après,  il  l’alla  voir 
à Samarie  : 6c  Achab  à fon  arrivée  fit  immo- 
ler beaucoup  de  boeufs  ôc  de  moutons  en  fa 
confidération , 6c  en  confidération  du  monde 
qui  étoit  venu  aVec  lui  ; 6c  lui  perfuada  de 
marcher  avec  lui  contre  Ramotli  de  Galaad. 

3.  Achab  Roi  d’Ifracl  dit  donc  à Jofaphat 

Roi  de  Juda:  Venez  avec  moi  à Ramoth  de 
Galaad.  Et  Jofaphat  lui  répondit:  Vous  pou- 
vez difpofer  de  moi  comme  de  vous;  mon 
peuple  eft  votre  peuple  ; 6c  nous  vous  ac- 
compagnerons à cette  guerre.  ♦ 

4.  Et  Jofaphat  dit  au  Roi  d Ifrael  : Con- 
fuirez , je  vous  prie  , aujourd’hui  la  volonté 
du  beigneur. 

5.  Le  Roi  d’Ifracl  aflembla  donc  quatre 

cens 


♦ 
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tens  prophètes,  & il  leur  dit  : Devons-nous 
aller  attaquer  Ramotli  de  Galaad  , ou  de- 
meurer en  paix  ? Allez,  dirent-ils , Dieu  li- 
vrera la  ville  entre  les  mains  du  Roi. 

6.  Jofaphat  luidit  : N’y  a-t-il  point  ici  quel- 
que  prophète  du  Seigneur,  afin  que  nous  le 
conlultions  aulli? 

7.  Et  le  Roi  d’Ifraël  dit  à Jofaphat:  Il  y a 
bien  ici  un  homme  par  qui  nous  pouvons 
confulterk  volonté  du  Seigneur:  mais  je  le 
hais  , parce  qu’il  ne  me  prophétife  jamais 
rien  de  bon  , & me  prédit  toujours  du  mal  : 
c’eft  Michée  fils  de  Jemla.  Jofaphat  lui  dit  : 
O Roi , ne  parlez  pas  aînfi. 

8.  Le  Roi  d’ICracl  fit  donc  venir  un  de  fes 
eunuques , & lui  dit:  Faites-moi  venir  tout 
préfentement  Michée  fils  de  Jemla. 

9.  Cependant  le  Roi  d’Ifraël  & Jofaphat 
Roi  de  Juda  étoient  aflis  chacun  fur  un  trô- 
ne , vêtus  avec  une  magnificence  royale , & 
ils  étoient  affis  dans  la  place  qui  eft  près  de 
la  porte  de  Samarie  ; & tous  les  prophètes 
pxophétifoient  devant  eux. 

1 0.  Alors  Sedecias  fils  de  Chanaana , fe 
fit  des  cornes  de  fer,  & dit:  Voici  ce  que 
dit  le  Seigneur:  Vous  fecouerez,  ù"  vous 
frapperez  avec  ces  cornes  la  Syrie , jufqu’à 
ce  que  vous  l’ayez  détruite. 

1 J . Les  autres  prophètes  prophétifoient 
tous  la  même  chofe  , & difoient  au  Roi  : 
Marchez  contre  Ramoth  de  Galaad.  Vous 
aurez  un  fucccs  heureux  ; & le  Seigneur  la 
livrera  entre  les  mains  du  RoL 


CuAf.  XriII.2',7 

Ifrnci  prophetanim  quidrm- 
gemoi  viros , Sc  dixit  ad  cos: 
in  Ramotii  Galaad  ad  bel- 
landum  ire  deliemus  , an 
guiefcerc  > At  illi , Afccndc, 
inquiunt , & trader  Deus  ia 
manu  regis. 

6.  Uixitque  Jofaphat  : 
Numquid  non  eft  hic  pro- 
phètes Oomini , ut  ab  ilia 
^ ctiam  requiramus  ? 

7.  Etait  rex  Ifracl  ad  Jo- 
faphat : Eft  vir  unus , i quo 
poftumus  quarrere  Domini 
volunutem  : fed  ego  odi 
eum_,  quia  non  Jirophetat 
milii  bonum , led  malum 
Omni  tempore  : eft  autem 
Michjtas  filius  Jemla.  Dixit- 
que  Jofaphat:  Ncloquaris, 
rex , hoc  modo. 

8.  Vocavit  ergo  rex  Ifrael 
unum  de  eunuenis  , Sc  dixit 
ei  : Voca  citô  Michaani  11- 
Ijum  Jemla. 

ÿ.  Porto  rex  Ifrael , Sc 
Jofaphat  rex  Juda , uterqua 
fedebam  iif  folio  fuo , veP- 
titi  cultu  regio;  fedebant 
autem  in  area  juxta  portant 
Samarijf  , omnefque  pro* 
phetat  vaticinabantur  coram 
cis. 

10.  Sedecias  veto  filius 
Chanaana  fecit  fibi  cornua 
ferrea,  & ait:  Ha:c  dicit  Do- 
minus  : His  ventilabis  Sy- 
riam , donec  conteras  eam. 

11.  Omnefque  prophet* 
finuliter  prophetabant , at- 
que’dicebant  : Afccnde  in 
Ramoth  Galaad , & prolpe- 
raberis,  & trader  eos  Do- 
minus  in  manu  regis. 


5"  prophet^Michée^  qùAchab  avait  fait  venir  à la  prière  de  Jofaphat  . 

prophètes  ne  parlent  que  par  l'efprit  du  démon . Gr  pottr 
fduire  Achat.  Sedecias  faux  prophète  lui^nnc  ûn  fouffletj  Gr  Achat  fait 
mettre  Michée  en  prifn.  ' ^ 

C eft  pourquoi  celui  quiavoit  été  en-  n.  Nunrius  autem , qui 
yoy^our  faire  venir  Michée, lui  dit;  Voilà  vocandum  Mj- 
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chxam,  ait  üli:  En  vcrba 
ontnium  prophcMt-um  uno 
orc  bona  régi  annunmnt  : 
quxfo  ergo  te  ut  & fcrmo 
tuu$  ab  eis  non  diHentiac, 
loquariTque  profpera. 


que  tous  les  prophètes  prédifent  tous  d’unô 
voix  un  bon  fuccès  au  Roi.  Je  vous  prie  donc 
que  vos  paroles  ne  foient  point  différentes 
des  leurs,  &que  votre  préditlion  foit  favo- 
rable. 


Cui  refpondit  Mh 
clifas  : Vivit  Dominus,  quia 
quodcumque  dixerit  milii 
Deu$meus>  hoc  loquar. 

14.  Venitergoad  rcgcm, 
Cui  rcx  ait  : Michxa , ire 
debemus  in  Ramoch  Galaad 
ad  bellandumyanquiefceref 
Cui  iüe  refpondit  : Afccn- 
dite  : cunèta  enim  profpera 
evenienr,  fit  tradentur  hof- 
tes  in  manus  Teûras* 


1 î,  Dixitque  rex:  Iterum 
atque  iteruin  te  adjuro,  ut 
mihi  non  loquaris,  nifi  quod 
verum  dt  > in  nomine  Do- 
mini. 

lé.  Atillc  ait  : Vidi  uni- 
▼erfum  Ifrael  difperfum  in 
momibus,  (icutovesabfque 
paRon*  ; & dixit  Dominus  r 
Kon  habeiu  ifti  dominos  : 
revertarur  unufquifque  in 
domum  fuam  in  pacc. 

17.  Et  ait  rcx  Ifrael  ad  Jo- 
faphat  : Nonne  dixi  tibi  , 
quôd  non  prophetaret  iûe 
mihi  quidquam  boni,  led  ea 
qu2  mala  funt  î 


1 3.  Michée  lui  répondit  : Vive  le  Seigneur, 
je  dirai  tout  ce  que  mon  Dieu  m’aura  ordon- 
•né  de  dire. 

14.  Michée  vint  donc  fe  préfenter  au  Roi. 
Et  le  R6i  dit  : Michée , devons-nous  marcher 
contre  Ramoth  de  Galaad  pour  l’affiéger  ? 
ou  demeurer  ici  en  paix  ? Michée  lui  ré- 
pondit , en  raillant  , Allez;  toutes  chofes 
vous  réufliront  heureufement  , & les  enne- 
mis vous  feront  livrés  entre  les  mains  , com-^ 
me  vos  prophètes  vous  Pajfurent. 

ly.  Le  Roi  ajouta:  Je  vous  conjure  inf- 
tamment  de  ne  me  parler  que  félon  la  véri- 
té, au  nom  du  Seigneur. 

1 6.  Michée  alors  lui  dit  : J’ai  vû  tout  If. 
raël  difperfé  dans  les  montagnes  comme  des 
brebis  fans  pafteur  ; ôc  le  Seigneur  a dit  : Ces 
gens-là  n’ont  point  de  chef.  Que  chacun  re- 
tourne en  paix  dans  fa  maifon. 

1 7.  Aullî-tôt  le  Roi  dit  à Jofaphat  : Ne 
vous  ai-je  pas  bien  dit  que  cet  homme  ne 
me  prophétife  jamais  rien  de  bon,  mais  feu- 
lement des  malheurs  ? 


18.  Atillc;  Idcirco,  ait, 
audite  verbura  Domini  : Vi- 
di Dominum  fedentem  in 
folio  fuo , & omnem  exerci- 
tum  cœli  afliflemem  ci  i 
dextris  & à (Iniftris. 


18.  Et  Michée  répliqua  r Ecoutez  donc 
la  parole  du  Seigneur  : J’ai  vû  le  Seigneur 
affis  fur  fon  trône , & toute  l’armée  du  ciel 
autour  de  lui  à droit  & à gauche. 


- Et. dixit  Dominus:  ly).  Et  le  Seigneur  a dit.*  Qui  féduira  A-^ 

ife'èi  ,‘^rafcendà°  chab  Roi  d’Ifracl , afin  qu’il  marche  contre 

ruât  in  Ramoth  Galaad  ? RamothdeGalaad,&qu’ilypériffe?Com- 

répondoit  d’une  fai^on  , & l’autre 
d’une  autre. 


*0.  proceffit  fpiritus,  Sc 
âctû  coram  Domino:  & ait  : 


ao.  l’efprit  ntalin  s’avança  & fe  préfenta 
devant  le  Seigneur , & lui  dit  : C’eft  moi  qui 


Digitized  by  Google 


LES  PARALIPO  MENE  S.  Li  v.II.  Chap.  XFIII,  2fj> 


le  réduirai.  Le  Seigneur  ajouta  : Comment 
le  féduiras-tu  f 

2 1.  J’irai , répondit  cetefprit,  & je  ferai 
Un  efprit  menteur  en  la  bouche  de  tous  fes 
prophètes.  Le  Seigneur  dit:  Tu  le  féduiras, 
tu  en  viendras  à bout.  Va,  & fais  ce  que  tu 
dis  ; je  te  le  permets. 

22.  C’eft  donc  maintenant  que  le  Sei- 

fneur  a mis  un  efprit  de  menfonge  en  la 
ouche  de  tous  vos  prophètes;  & le  Seigneur 
a prononcé  des  malheurs  contre  vous. 


Ego  decipiam  eum,  Cui  Do- 
minus , In  quo , inquic , de- 
cipies  ? 

1 1.  At  illc  refpondit  : E- 
grediar , & ero  (piritiis  men- 
dax  in  ore  omnium  prophe- 
Urum  ejuî.  DLxitque  Do- 
minus  : Decipies  , & prat- 
valebis : egredere,  Sc  fec  ita. 

Z t . Nunc  iginir  ; «ce  Do- 
minus  dédit  fpiriium  men- 
dacii  in  ore  omnium  pro- 
phetarum  tuorum  , Sc  Do- 
minus  loculus  ell  de  te  mala. 


23.  Or  Sedecias  fils  de  Chanaana  s’appro- 
cha de  Michée  , ôc  le  frappa  fur  la  joue , âc 
dit  : Par  où  l’efprit  du  Seigneur  a-t-il  palTé, 
& s’en  eft-il  allé  de  moi  pour  te  parler  f 
24.  Michée  répondit  ; Vous  le  verrez  vous- 
même  le  jour  que  vous  pafferez  de  chambre 
en  chambre  pour  vous  cacher , •vous  dé- 
rober â la  fureur  de  ceux  qui  vous  chercheront 


î}.  Accellit  autera  Sede- 
cias filius  Chanaana , & p«- 
euflit  Michxz  maxillam  : * 
ait:  Perimam  viam  tranfivit 
Spiritus  Domini  i me,  ut 
loqueretur  tibi  i 

S4.  Dixitque  Michzas  : 
T U ipfe  videbis  in  die  illo , 
quando  ingrelîûs  fueris  cubi- 
culum  de  cubiculo  ut  abf-, 
condaris. 


four  vous  tuer. 

2 J.  Le  Roi  d’Ifraël  donna  fes  ordres,  6c 
idit  : Prenez  Michée  , ôc  le  menez  à Amon 
gouverneur  de  la  ville , 6c  à Joas  fils  d’Ame- 
lech; 

26.  6c  dites-leur:  Voici  ce  que  le  Roi  a 
«rdonné  : Mettez  cet  homme  dans  la  pri- 
fon  ; 6c  qu’on  ne  lui  donne  qu’un  peu  de  pain 
6c  un  peu  d’eau,  jufqu’à  ce  que  je  revienne 


If.  Przeepit  autem  rex 
Ifrael , dicens  : Tollite  Mi- 
chzam,  & ducite  eum  ad 
Amon  principcm  civitatis  , 
& ad  Joas  filium  Ameleclu 

i<.  Et  dicetis  : HA dicit 
rex  : Mine  hune  in  carce- 
rem , & date  ei  panis  modi- 
cum,  & aquac  pauxillum, 
donec  revertar  in  pace. 


en  paix. 

27.  Michée  répondit:  Si  vous  revenez  en 
paix  , le  Seigneur  n’a  point  parlé  par  ma  bou- 
che. Et  il  ajouta  : Peuples , tous  tant  que 
vous  êtes  , foyez-cn  témoins. 


27.  Dixîtque  Mlch^as: 
Si  reverfus  fueris  in  pace , 
non  eft  locurus  Dominus  in 
me.  Et  ail  : Audite  omnes 
populi. 


§.111.  Achat  &•  Jofaphat  marchent  corure  Ramoth  de  Calaad.  Achat  quitte 
fes  habits  royaux  j £r  Jofaphat  qui  les  avait  confervés  fe  troilve  en  grand  dan- 
ger. Achat  efl  percé  et  une  fieche  cirée  au  hafard , 6"  meurt  au  coucher  du 
foleil. 


28.  Le  Roi  d’Ifracl  6c  Jofaphat  Roi  de  Ju- 
•da  marchèrent  donc  contre  Ramoth  de  Ga- 
laad. 


18.  Igitur  afeenderunt  rex 
Ifrael  & Jofaphai  rex  Juda 
in  Ramoth  Galaad. 

Kkij 
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19.  DixitquerexifraeUd  2j).  Et  le  Roî  d’Iftaël  dit  à Jofaphat:  J’i- 
3ofapliat:Mutabohabitum,  combat  aptès  avoit  changé  d’habir* 

autem  induire  veftibus  tuis.  Mais  Dour  VOUS , prenez  VOS  habits  ordtmtres. 
Mutatoque  rex  Ifrael  habi-  Ainfi  le  Roi  d’Ifracl  changea  d’habit , & vint 

tu  * venit  ad  boUum*  r 

’ an  rnnih;ir. 


30.  Rex  autera Syrix  prx- 
tcperaiducibus  cquitatus  fui, 
dicens:  Ne  pugnetis  contra 
minimum,  aut  contra  maxi- 
mum , nifi  contra  folum  re- 
gem  Ifirael. 

31.  itaque  cùm  vidifTent 
principcsequiiatus  Jof^bat, 
dixerum  : Rex  Ifrael  eltiûe. 
Et  circumdederunt  cura  di- 
micantes  : at  ille  clamavit 
ad  Dominum , & auxiliatus 
eft  ei , atque  avertit  eos  ab 
iUo. 

31.  Cùm  enim  vidilTcnt 
duces  equiiatus,  quùd  non 
elTet  rex  Ifrael , reliquerunt 
eum. 

33.  Accidit  autem  ut  unus 
« populo  fagittam  in  incer- 
tum jaectet , & percuterct 
rtgem  Ifrael  inter  cervieem 
& (capulas;  at  ille  aurigx 
fuo  ait  : Converte  manura 
luam , Sc  educ  me  de  acic , 
quia  diilneratus  fum. 

34.  Et  finita  ell  pugna  in 
diciilo.  Porrù  rex  Ifrael  fta- 
bat  in  curru  fuo  contra  Sy- 
los  ufquc  ad  vefperam , Sc 
mortuus  cR  occidente  foie. 


JO.  Mais  le  Roi  de  Syrie  donna  fes  ordres 
aux  olliciers  qui  commandoient  la  cavalerie  , 
& leur  dit:  Ne  vous  attachez  dans  le  com- 
bat à aucun , ni  petit , ni  grand , mais  feule- 
ment au  Roi  d’ifraël. 

J 1.  Ainfi  lorfque  ceux  qui  commandoient 
ta  cavalerie  apper^urent  Jofaphat , ils  dirent  : 
C’eft  le  Roi  d’ifraël.  Ils  l’environnerent  de 
tous  côtés , ôc  commencèrent  à le  charger  : 
mais  ce  prince  poufla  des  cris  au  Seigneur  ^ 
qui  le  fecourut , & les  écarta  tous  de  lui. 

J 2.  Car  comme  ces  chefs  de  la  cavalerie 
virent  que  ce  n’étoit  point  le  Roi  d’Ifraël^ 
ils  le  lailTerenr. 

3 3.  Mais  il  arriva  qu’un  homme  du  peuple 
tira  une  fléché  au  halard  , & qu’il  en  frappa 
le  Roi  d’ifraël  entre  le  cou  ôc  les  épaules.  H 
dit  aufli-tôt  à fon  cocher:  Tourne Wide,  ÔC 
tire-moi  du  combat  ; car  je  fuis  blelTé. 

34..  Ainfi  la  guerre  fut  terminée  en  ce  jouci 
Cependant  le,  Roi  d’Ifraël  demeura  dans  foi» 
chariot  Jufqu’au  foir  ,faifant  ferme  contre  les 
Syriens  ; ôc  il  mourut  au  coucher  du  foleiL 


CHAPITRE.  XIX.. 


r.  Jofaphat  tjî  repris  par  le  prophète  Jehu  d! avoir  fait  alliance  avec  Achah 
ennemi  du  Seigneur.  Il  vijîte  lui-méme  fon  peuple  ^(3"  le  fait  rentrer  dans  le 
tulle  du  Dieu  de  leurs  peres. 

L’an  du  monde  3107.. 


1.  Reverfus  eft  autem  Jo- 
fap'nat  rex  Juda  in  domum 
fuam  pacificc  in  Jerufalcm. 

1.  Cuioccurrit  Jehu  filius 
Uanani  Videns,  8c  ait  ad 


I . J Ofaphat  s’en  revint  en  paix  dans  fon  pa» 
lais  à Jerufalem. 

2.  Le  prophète  Jehu  fils  d’Hanani  vint 
au-devant  de  lui , ôc  lui  dit:  Vousdoip* 
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nez  du  fecours  à un  impie , ôc  vous  faites  al- 
liance avec  ceux  qui  haïffent  le  Seigneur. 
.Vous  vous  étiez  rendu  digne  pour  ce  fujet 
de  la  colere  de  Dieu. 

5.  Mais  il  s’eft  trouvé  de  bonnes  œuvres 
en  vous , parce  que  vous  avez  exterminé  de 
la  terre  de  Juda  les  bois  confacrés  aux  iduks  , 
& que  vous  avez  porté  votre  cœur  à chercher 
le  Seigneur  le  Dieu  de  vos  peres  : C eft pour- 
quoi le  Seigneur  vous  a confervé  dr  vous  a ra- 
mené en  paix. 

4.  Jofaphat  demeura  donc  à Jerufalem  ; 
& il  fit  encore  la  vifite  de  fon  peuple  depuis 
Berfabée  jufqu’aux  montagnes  d’Ephraïm  ; 
& il  les  fit  rentrer  dans  le  culte  du  Seigneur 
le  Dieu  de  leurs  peres. 


eum  : Impio  przbes  auxi- 
Hum,  & his  qui  oderuni  Do- 
minum  amicitià  jungeris , & 
idcircô  iram  quidem  Domini 
merebaris  ; 

J.  fed  boha  opéra  inventa 
runtime,  eô  quùd  abilule- 
ris  lucos  de  terra  Juda  , & 
przparavcris  cor  tuum  ut  re- 
quirercs  Dominum  Deuia 
patrum  tuorum. 


4.  Habitavit  ergo  Jo(a- 
phat  in  Jerufalem  : rurfum- 
que  cgrelfus  eft  ad  populuin 
de  Eerfabee  ufque  ad  mon- 
tcm  Ephraim,  3c  revocavît 
eos  ad  Dominum  Deum  pa- 
trum fuorum. 


§.  1 1.  Jofaphat  établit  des  Ju^es  dans  toutes  les  places  de  Juda  ^ &■  les  fait  fou- 
venir  que  ce  nejl  pas  la  jujlice  des  hommes  qu'ils  exercent,  mais  celle  de  Dieu. 


Il  établit  auffi  des  Juges  dans  toutes  les 
places  fortes  de  Juda  , & dans  chaque  lieu 
particulier. 

6.  Et  il  donna  fes  ordres  à ces  Juges , & 
leur  dit  : Prenez  bien  garde  à tout  ce  que 
vous  ferez  : car  ce  n’eft  pas  la  juftice  des 
hommes  que  vous  exercez , c’eft  celle  du 
Seigneur.  Et  tout  ce  que  vous  aurez  jugé 
retombera  fur  vous  , ft  vous  ne  favezfait  félon 
4es  réglés  de  fa  divine  jujlice. 

7.  Que  la  crainte  du  Seigneur  foit  donc 
avec  vous  ; & apportez  tous  les  foins  imagi- 
nables à vous  bien  acquitter  de  votre  devoir  : 
car  il  n y a point  d’injulHce  dans  le  Seigneur 
notre  Dieu  , ni  d’acception  de  perfonnes  , ni 
aucun  défit  depréfens;  ainft  il  vous  jugera 
félon  fa  jujlice , fans  fe  laijfer  fléchir , ni  par  vos 
dons  J ni  par  vos  larmes. 

Jofaphat  établit  aulïï  dans  Jerufalem 
<des  Lévites  , des  Prêtres  & dès  chefs  pour 
les  familles  d’Ifraël , afin  qu’ils  y rendiflént 
la  juflice  à.  ceux  qui  y dexi^uroient  ; dans 


î.  Conftituicque  judiccs 
terrz  in  cunâis  civiiatibus 
Juda  munitis  per  ftngula  lo- 
ca, 

6.  & przctpiens  judicibur., 
Videte , ait , quid  faciaiit  : 
jion  enim  hominis  exercctis 
judicium,  fed  Domini:  3c 
quodcumque  judicaveritis  , 
invoscedundauu  . 


7.  Sit  timor  Domini 
bifciun  , & cum  diligentia 
cunâa  facitc  : non  eft  enim 
apud  Dominum  Deum  nof- 
truminiquitas  .neepetfona- 
rum  acceptio,  nec  cupida 
munetum. 


8.  In  Jerufalem  quoque 
conftituit  Jofaphat  Levitaa, 
& Sacerdotes,  & principes 
familiarum  e.\  Ifrael , ut  jii- 
dicium  Si  caufam  Domini  ju- 
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dicarent  habiiatoribus cjus.  les  affaires  qui  regardoient  le  Seigneur,  6c 
dans  celles  qui  regardoient  les  particuliers. 


9,  Prrccpuqueeis,  dicens: 
Sic  agctis  in  timoré  Domini 
fideluei  Si  corde  perfeâo. 


10.  Omnem  caufatn , qu* 
venericad  vos , fratrum  vef- 
irorum . qui  habitant  in  ur- 
bibus  fuis  inter  cognationem 
Si  cognationem,  ubicumque 
quzfUo  eft  de  lege , de  man- 
date , de  ceremoniis,  de  juf- 
tificationibus  j oflendiie  eis , 
ut  non  peccent  in  Domi- 
num , & ne  veniat  ira  fuper 
vos  & fuper  fratres  veftros  : 
fie  ergo  agentes  non  peccar 
bitis. 


II.  Amarias  autem  facer- 
dos  & pontifex  vefter,  in  his , 
quz  ad  Deum  pertinent , 
przlîdebit  ; poriô  Zabadias 
nlius  Ifmabel , qui  eft  dux  in 
domo  Juda  , fuper  ea  opéra 
erie , qux  ad  regis  oftiuuffl 
pertinent  : habeüfque  ma- 
giftros  Levitas  coram  vobis. 
Confortamini , & agite  dili- 
genter, &eriiDominusvo- 
Bifeum  in  bonis. 


ÿ.  Il  leur  donna  fes  ordres , 6c  leur  dit; 
Vous  ferez  toutes  chofes  dans  la  crainte  du 
Seigneur  avec  fidélité  ôc  avec  un  coeur  par- 
fait. 

1 0.  Quand  quelque  af^ire  de  vos  freres 
qui  font  dans  leurs  villes  particulières  viendra 
à vous,  foit  qu’il  s agiffe  de  quelque  intérêt 
de  famille , ou  de  quelque  quellion  de  la  loi, 
des  commandemens  , des  cérémonies  ôc  des 
préceptes  ; inftruifez-les , de  peur  qu’ils  ne 
pechent  contre  le  Seigneur,  6c  que  fa  colere 
ne  totübe  fur  vous  6c  fur  vos  freres  : 6c  fi  vous 
vous  cônduifez  de  la  forte , vous  ne  pecherez 
point. 

1 1.  Amarias  votre  pontife  préfidera  dans 
les  chofes  qui  regardent  Dieu  ; 6c  Zabadias 
fils  d’Ifmahel,  chef  de  la  maifbn  de  Juda, 
préfidera  dans  les  affaires  qui  regardent  le 
Roi.  Vous  avez  auffi  les  Lévites  parmi  vous  , 
qui  vous  ferviront  de  maîtres  pour  vous  inj^ 
truire.  Soyez  pleins  de  force  , ôc  acquittez- 
vous  avec  foin  de  vos  devoirs  ; 6c  le  Seigneui; 
vous  traitera  favorablement. 


CHAPITRE  XX. 


§.  I.  Les  Ammonites  , les  Moabites  Gr  leurs  alliés  marchent  contre  Jofaphat.  Il 
ordonne  un  jeâne  Cr  des  prières  dans  tout  fin  royaume.  Tout  fin  peuple  s'afi 
fimble  pour  offrir  fes  voeux  au  Seigneur. 

L’an  du  monde  jio8.  Avant.  J.  C. 


I.  Poft  hzc  congregati 
funt  filii  Moab , & filii  Am- 
mon,  &cumeisdcAmmo- 
nitis , ad  Jofaphat , ut  pug- 
narent  contra  eum. 

Venerumque  nuntii , 
& indicaverunt  Jofaphat , 
diccmes  ! Venit  contra  te 
multitude  magna  , de  hU 
iocif  qu*  tiaiu  mare  funt , Sc 


1.  A Près  ceci,  les  Moabites  ôcles  Ammcn 
nites  avec  leurs  alliés  s’affemblerent  contre 
Jofaphat , pour  lui  faire  la  guerre. 

2.  Des  couriers  en  vinrent  apporter  la 
nouvelle  à Jofaphat,  6c  lui  dirent:  Voici  une 
grande  multitude  qui  vient  contre  vous , des 
üeux  qui  font  au-delà  de  la  mer  morte , </< 


Digitized  by  Googl 


LES  PARALIPOMENES.  Liv.ILCH^P.;irX 

tldumée  & de  la  Syrie  ; & ils  font  campés  à Syria,  &ecceconfiftunt 
Afafonthamar  qui  eft  Engaddi. 

3.  Alors  Jofaphat  faifi  de  craipte , s’appli-  3.  Jofâphatautcm timoré 

qua  entièrement  à prier  le  Seigneur  , & fit  fe  con- 

ubher  un  jeune  dans  tout  le  royaume  de  rum,stprxdicavitjejunium 
uda.  univerfo  Juda. 

4.  Tout  Juda  s’afiembla  pour  implorer  4.Congregatufquecftju- 
l’alliftance  du  Seigneur;  & tout  le  monde 

meme  lortit  de  les  villes , pour  venir  lui  of-  bus  fuis  vencrum  ad  obfer 
frit  leurs  prières  à JerufaUm.  crandum  eum. 


§.  II.  Priere  que  J(faphat  fait  à Dieu,  au  milieu  de  tout  fin  peigile. 


y.  Après  que  Jofaphat  fe  fut  levé  au  mi- 
lieu de  cette  multitude  dans  la  maifon  du 
Seigneur  devant  le  nouveau  vefiibule  , 

6.  il  dit:  Seigneur,  qui  êtes  le  Dieu  de 
nos  peres  , vous  êtes  le  Dieu  du  ciel , & vous 
dominez  fur  tous  les  royaumes  des  nations  ; 
vous  avez  la  force  & la  puilTance  entre  vos 
mains  ; & nul  ne  peut  vous  réfifter, 

7»  N’eft-ce  pas  vous  , mon  Dieu  , qui  avez 
fait  mourir  tous  les  habitans  de  cette  terre, 
en  préfence  de  votre  peuple  d’Ifraël  f & qui 
1 avez  donné  à la  poftérité  d’Abraham  votre 
ami , pour  la  polfeder  à jamais  f 

8.  Ils  y ont  établi  leur  demeure,  & y ont 
établi  un  fanQuaire  à votre  nom  ; & ils  ont 
dit: 


y.  Cumque  fletilTet  Jofa- 

5hat  in  medio  C47tu  Juda 
erufâlem,  in  domo  Domini 
atue  atrium  novum« 

6e  ait  : Domine  Deus  pa- 
trum  noftforum , tu  es  Deus 
in  c<rlo , & dominaris  cunc- 
tis  regnis  Genrium;  in  manu 
tua  eft  fortitudo  & potenda  » 
nec  quifquam  tibipoteftre- 
fiflere. 

^ 7*  Nonne  tu  Dens  noflar 
interfecifti  omnes  habiuco- 
res  terr*  hujus  coram  popu- 
lo tuolfrael,  &dcdilH  eam 
femini  Abraham  amici  tui 
in  fempiternum  f 


8.  Habitaveruntque  in  ca,’ 
& exmixerum  in  ilia  fanc- 
tuarium  nomini  tno , dicen- 
tes  : 


9’  Si  les  maux  viennent  fondre  fur  nous  , 
l’épée  de  votre  jugement , la  pefte  , la  fami- 
ne , nous  nous  préfenterons  dans  cette  mai- 
fon , ou  votre  nom  a été  invoqué,  & nous 
poulTerons  nos  cris  vers  vous  dans  nos  afflic- 
tions ; vous  nous  exaucerez , & vous  nous 
délivrerez. 


J.  Si  irruerint  fuper  nos 
mala  , gladitit  judidi/peP. 
tilentia  te  Tames,  ftabimus 
coram  domo  bac  in  conP- 
pedlu  cuo,  in  qua  invocatum 
eft  nomen  tuum  : & clama- 
bimus  ad  te  in  cribulationi- 
bus  noftrit , & exaudies , fal- 
vofque  &des. 


io.  Voici  donc  maintenant  que  les  enfans  i°.  Nunc  igimr  ecce  fiiii 
d’Ammon  ôc  de  Moab  , & ceux  qui  habitent  ^mmon, st  Moab,  &Moni 
la  montagne  de  Seïr,  fur  les  terres  defquelles  fiwVfi^l  m trLfir"mJu?i!^ 
vous  ne  voulûtes  pas  permettre  à votre  peu-  «grediebantur  de  Ægyp- 
pled^MdejuÆr.forfqu-ilsfottoUmiï-  ïÆSSSte' 
gypte,  les  obligeant  de  prendre  une  autre 


I 

1 

I 
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route  , ôc  de  ne  les  point  détruire  : 

1 1 , c contrario  agunt,  & II*  voici  y dis^jf  y cju  ils  tiennent  une 
nit'jntur  ejicerc  nos  de  pof-  (Juite  bien  différente  , faifant  tous  leurs  ef- 
femone.quaratiaaidiftino-  chafTcr  dcs  tcrres  que  vous 

“■  nous  avez  données  , fie  dont  vous  nous  ave» 

mis  en  polTefTion. 

, î.  Deus  notler.ergo  non  1 2 . V ous  qui  êtes  notre  Dieu , ne  ferez- 

jndicabis  eos  ? In  nobis  qui-  yous  donc  point  jufüce  de  ces  gcns-la  ? Nous 
«;oZu^^u^mSinî  reconnoifTons  que  nous  n’avons  point  aflez 

re(iilere,quiiiTuitfupernos.  Je  fotcc  pour  rélifter  a toute  cette  multitude 
Sed  cùin  ignoremus  quid  a-  j fondre  fur  nous.  Mais  comme  nous 

£crc  debeamus  > hoc  loium  t • 

Lbemus  refidui , ut  oculos  ne  favons  pas  même  ce  que  nous  avons  a tai- 
noftros  dirigamus  ad  te.  JJ  nous  refte  autre  chofe  que  de  tour- 

ner les  yeux  vers  vous. 

I3.0ronisverô  judafta-  Ij.  Or  tout  le  peuple  de  Juda  étoit  dé- 
bat coram  Domino,  cum  yant  le  Seigneur  j avec  leurs  femmes,  leurs 
TerU enfans,  & ceux-mêmes  qui  étoient  encoreà 
la  mamelle. 


C.  III.  Jaha^iel  rempli  de  tefprk  du  Seigneur  affure  Jofaphat  ^ue  Dieu  müme 
combattra  pour  lui  contre  fes  ennemis,  Jofaphat  Gr  fon  peuple  je  projlernent  en 
• terre,  adorent  le  Seigneurs  Er  les  Lévites  chantent  fes  louanges. 


1 4.  Erat  autem  Jahaziel 
filins  Zacharix; filii  Banaix, 
filii  Jehicl , filii  Mathanix  , 
Levites  de  filiis  Afaph.fuper 
quem  faâus  eft  Spiritus  Do- 
isuni  in  medioiurbx , 

1 f.  & ait  : Attendite  om- 
tiis  Juda , & qui  habitmis  Je- 
rufalem , & tu rex  Jofaphat: 
Hxc  dicit  Dominus  vobis  : 
Nolitc  timerc , neepaveatis 
banc  multitudinem  ; non  eft 
cnim  vcftra  pugna , fed  Dei. 


s(.  Ctas  defeendetis con- 
tra cos  ! afeenfuri  enim  funt 
jiar  clivum  nominc  Sis  , & 
învenictis  illos  in  fummitate 
torremis , qui  eft  contra  fo- 
litudinem  Jerucl. 

1 7.  Non  critis  vos , qui  j;_ 
micabitis  : fed  tantummodo 


1 4.  Là  fe  trouva  auffi  Jahaziel  fils  de  Za- 
charie , fils  de  Banaïas , fils  de  Jehiel , fils 
de  Mathanias , Lévite  de  la  famille  d’Afaph; 

& l’efprit  de  Dieu  defeendit  fur  lui  au  mi- 
lieu de  cette  multitude  ; 

1 J.  & il  dit  : Ecoutez  , vous  tous  , peuple 
de  Juda,  & vous  autres  qui  demeurez  a Je- 
rufalem,  ôc  vous  ajifli  Roi  Jofaphat;  Voici 
ce  que  le  Seigneur  vous  dit  ; Ne  craignez 
rien , ôc  n’appréhendez  point  cette  multi- 
tude. Ce  ne  fera  pas  vous  qui  combattrez  ^ 
mais  Dieu. 

\6.  Demain  vous  irez  au-devant  deux; 
car  ils  monteront  par  le  coteau  du  mont  ap- 
pellé  Sis , ôc  vous  les  rencontrerez  a 1 extré- 
mité du  torrent  qui  regarde  le  défert  de  Je- 
ruel. 

1 7.  Ce  ne  fera  pas  vous  qui  combattrez, 
Demeurez  feulement  fermes;  ôevous  verrez 

le 
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confidentcr  Aate , & vidcbi- 
tis  auxiiium  Domini  fupet 
vos , ô Juda , & Jcrufalcm  i 
nolite  timcre , ncc  paveatis  : 
cras  cgrcdiemini  contra  cos, 
& Dominus  crlt  vobifcum. 

1 8.  Jofaphat  ergo , St  Ju- 
da,  St  omncs  habitatores  Jc- 
rufalcm  , ceciderunt  proni 
in  terram  coram  Domino, 
& adoraverunt  eum. 

ip.  Porto  Levitxde  filiig 
Caath , & de  6liis  Cote,  lau- 
dabant  OominumDeum  II- 
raci  voce  magna , in  excel- 
fum. 

voix. 

§.  IV.  Jofaphat  marche  au-devant  des  ennemis.  Il  exhorte  fin  peuple  à mettre 
toute  fa  confiance  au  Seigneur.  Il  établit  des  chantres . qui  marchaient  à la  tête 
de  l'  'armée  ^ en  chantant  les  louanges  de  Dieu.  Le  Seigneur  renverfe  les  dejfeins 
des  ennemis.  Ils  tournent  leurs  armes  contre  eux-mêmes^  ùr  fe  tuent  les  uns  les 
autres. 

20.  Et  le  lendemain  au  matin , ils  fe  le- 
vèrent, & marchèrent  au  travers  du  défert 
de  Thecué  ; & comme  ils  étoient  en  che- 
min , Jofaphat  fe  tint  debout  au  milieu  d’eux, 

& leur  dit  : Ecoutez-moi , hommes  de  Juda, 

& vous  tous  qui  demeurez  à Jerufalem  : 

Mettez  votre  confiance  dans  le  Seigneur 
votre  Dieu  ; & vous  n’aurez  rien  à craindre  : 
croyez  à fes  prophètes  ; & tout  vous  réuf- 
lira. 

21.  Après  avoir  donnd  fes  avis  au  peuple, 
il  établit  par  troupes  des  chantres  pour  louer 
le  Seigneur:  ils  marchoient  devant  l’armée  ; 

& tous  ne  faifant  qu’un  cœur , ils  chantoient 
ce  cantique.  Louez  le  Seigneur,  parce  que 
fa  miféricorde  eft  éternelle. 

22.  Et  dans  le  même  tems  qu’ils  eurent 
commencé  à chanter  ces  paroles,  le  Seigneur 
tourna  tous  les  deflTeins  des  ennemis  contre 
eux-mêmes,  c’eft-à-dire  , des  enfans  d’Am- 
mon  , & de  Moab  , & des  habitans  du  mont 
Séir , qui , s’étant  mis  en  marche  dans  le 

Tome  II.  Part.  II. 


20.  Cumque  mine  fur- 
rexiHcnt , egreflî  funt  per 
dcfcrturnThccue  : profeâif:. 
que  eis,  dans  Jofaphat  in 
medio  eorum , dixit  : Audite 
me  viri  Juda , St  omncs  ha- 
bitatorcs  Jcrufalcm  ; crédité 
in  Domino  Deo  veftro , & 
fecuri  critis  : crédite  prophe- 
tis  ejus , & cunâa  evenient 
proipcra. 


21.  Dcditque  conliiium 

Eopulo,  8c  ilatuit  cantorcf 
>omini , ut  laudarent  eum 
in  turmis  fuis,  St  antecede- 
rent  excrcitum,ac  voce  con- 
fona  diccrent  : Confitemini 
Domino,  quoniam  in  xter- 
num  mifericordia  cjus. 

12.  Cumquecœpiflcnt  lau- 
des cancre,  vertit  Dominus 
infidiaîcorumin  femetipfos, 
filiorum  fcilicct  Ammon,  8t 
Moab , & montis  Seir , qui 
egreffi  fucrant  ut  pugnarent 
contra  Judam,  St  pereuflî 
funt. 

L 1 


le  fecours  du  Seigneur  fur  vous.  O Juda  & 
Jerulklem , ne  craignez  point  , & ne  vous 
effrayez  point;  vous  marcherez  demain  con- 
tre eux , 6c  le  Seigneur  fera  avec  vous. 

1 8.  Alors  Jofaphat  âc  le  peuple  dc>  Juda,  6c 
tous  ceux  qui  demeuroient  à Jerufalem  , fe 
profternerent  en  terre  devant  le  Seigneur  , 
& l’adorerent. 

19.  Et  en  même-tems  les  Lévites  de  la 
famille  de  Caath  6c  de  celle  de  Coré  chan- 
toient hautement  les  louanges  du  Seigneur 
le  Dieu  d’Ifraël,  ôc  de  toute  la  force  de  leur 
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»3.Namque  fUiiAmmon, 
& Moali,confurrexerum  aii- 
vcrfum  hnbieatores  monus 
Scir,  ut  imcrficercnt  & dele- 
rent  eos  : cumque  hoc  opcre 
pcrpetrafl'ent , etiam  in  fe- 
nietiplbsverfi,  muiuiscon- 
cidcrc  vuincrihus. 

H.  Porrù  Juila  cùm  vc- 
nifiet  ad  fpcculam  , qtia: 
rci'picit  foliniJincm  , vidit 
procul  omnem  late  rrgio- 
ncm  plenam  cadavenbus , 
ncc  (upereire  quemquam , 
qui  necem  potuilTec  evaderc. 


defl'ein  de  battre  Juda , furent  tous  défaits. 

2 J.  Car  les  enfans  d’Ammon  & de  Aloab 
fe  mirent  à combattre  ceux  du  mont  Séir , 
les  tuerent , & les  défirent.  Et  après  cette 
a£lion,ils  tournèrent  leurs  armes  contre  eux- 
mêmes  , & ils  fe  tuerent  les  uns  les  autres. 

24.  L’armée  de  Juda  étant  donc  arrivée 
fur  ce  lieu  élevé , d’où  l’on  découvre  le  dé- 
fert,  elle  vit  de  loin  toute  la  plaine  cou- 
verte de  corps  morts , fans  qu’il  fût  relié  un 
feul  homme  qui  eût  pu  le  fauvcr. 


§.  V.  Joftiphat  &•  fin  peuple , après  avoir  fait  un  riche  butin , s'en  retournent  à /c- 
rufalem  pleins  de  joie  & de  reconnoijfance  de  la  proteflion  du  Seigneur.  Jnfaphac 
fait  alliance  avec  Ochojias  Roi  d Ifraèl  ^ ür  en  ejl  repris  par  un  prophète  du 
Seigneur, 


îî.  Venir  ego  Jofapliat , 
& omnis  populus  ciim  eo,  ad 
dctrahenda  fpolia  momio* 
rum  : invcneruntquc  inter 
cadavcra  variam  fupclleâi- 
1cm , veflcs  quoquc , Sc  vafa 
prctiofinlma,  & diripuerunt, 
■ta  ut  omnia  portare  non 
poiTent,  nec  per  très  dies 
fpolia  au  ferre  prz  przdx 
magnitudine. 


î6.  Die  autem  quarto con- 
Çregati  fum  in  vallc  Bcne- 
diâionis  : etenim  quoniam 
ibi  benedixerant  Domino, 
Tocaverunt  locum  ilium 
vallis  Benediaionis  uTque 
in  pr^fcmein  dicm. 


17.  Rererfufque  cil  om- 
nis vir  Juda  , te  habitatores 
jerulâlem,  ât  Jofaphat  ante 
eos , in  Jcrufalem  cum  Ixti- 
tia  magna  , eô  quod  dedidet 
jds  Dominus  gaudium  de 
ïnimicis  fuis. 


i8.  IngrelTique  fum  in 
Jcrufalem  cum  p&lteriis , & 
cirliaris,  & rubis  > in  doxnuin 
Dominie 

J9.  Irruit  autem  pavor 
jQomini  Atper  inivcrfa  rc- 


2 y.  Jofaphat  s’avança  donc  avec  tout  fort 
monde  pour  prendre  les  dépouilles  des  morts. 
Ils  trouvèrent  parmi  les  corps  morts  diver- 
fes  fortes  de  meubles,  des  habits  & des  vafes 
très-précieux,  qu’ils  prirent; de  forte  qu’ils 
ne  purent  emporter  tout,  ni  enlever  pen- 
dant trois  jours  ces  dépouilles,  tant  le  butin 
fut  grand. 

26.  Le  quatrième  jour , ils  s’aflemblerent 
dans  la  vallée  tjui  fut  appellée  depuis  la  vallée 
de  la  Bénédidion  ; car  comme  ils  y avoient 
béni  le  Seigneur , ils  nommèrent  ce  lieu  la 
vallée  de  la  Bénédidion  , fie  ce  nom  lui  eft 
demeuré  julqu’à  préfenr. 

27.  Enfuite  tout  Juda,  & ceux  qui  habî- 
toient  dans  Jcrufalem , s’en  retournèrent  à 
Jcrufalem.  Jofaphat  marchoit  devant  eux; 
& ils  étoient  tous  comblés  de  joie  , de  ce 
que  le  Seigneur  les  avoir  fait  triompher  de 
leurs  ennemis. 

28.  Ils  entrèrent  donc  à Jcrufalem  dedans 
le  temple , au  fon  des  harpes , des  guitares 
& des  trompettes. 

25.  Et  la  terreur  du  Seigneur  fe  répandît 
fur  tous  les  royaumes  voiJinSf  lorfqu’ils  eurent 
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appris  que  le  Seigneur  avoir  lui-même  com- 
battu contre  les  ennemis  d’Ifraël. 

50.  Ainfi  le  royaume  de  Jofaphat  demeu- 
ra tranquille  , & Dieu  lui  donna  la  paix  avec 
fes  voilins. 

3 I • Jofaphat  régna  donc  de  la  forte  fur  Ju- 
da.  Il  commença  à régner  à l’âge  de  trente- 
cinq  ans  à Jcrufalem.  Sa  mere  fe  nommoit 
Azuba  ) & droit  fille  de  Selahi. 

32.  Il  marcha  dans  les  voies  de  fon  pere: 
il  ne  s’en  détourna  point  : mais  il  fit  ce  qui 
étoit  agréable  aux  yeux  de  Dieu. 

3 3.  Néanmoins  il  ne  détruifit  pas  les  hauts 
lieux  confacrés  au  Seigneur;  & le  peuple  n’a- 
voit  pas  encore  tourné  fon  cœur  ajfez  parfai- 
tement vers  le  Seigneur  le  Dieu  de  fes  peres, 
pour  ne  lui  facrifier  que  dans  le  temple  de  Jeru- 
falem, 

34.  Pour  le  refte  des  adions  de  Jofaphat, 
tant  les  premières  q^ue  les  dernieres  , elles 
font  écrites  dans  l’hiftoire  de  Jehu  fils  d’Ha- 
nani , qui  a été  inférée  dans  les  livres  des 
Rois  d’Ifraël , ou  plutôt  de  Juda. 

35’.  Cependant  Achab  mourut.  Après  cela, 
Jofaphat  Roi  de  Juda  fit  amitié  avec  fon  fils 
Ochozias  Roi  d’Ifraël , dont  les  actions  fu- 
rent très-impies. 
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gna  terrarum,  cùm  audiflent 
quùd  pngnafTct  Dominas 
contra  inimicos  Ifraei. 

30.  Quicvitque  regnum 
Jotàphat,  St  prxbuit  ei  Deus 
pacem  per  circuitum. 

5 1 . Regnayit  igitur  Jofa- 
phat  fuper  Judam  , & crat 
tiiginta  qiiinque  annorum 
cùm  rcgnarc  ctipiflèt  : vi- 
ginti  aucem  & quinque  annis 
regnavit  in  Jerufalcm , & 
nomen  matris  eius  Azuba 
filiaSelnlù. 

3 a.  Et  ambulavit  in  via 
patris  (ui  Afa , nec  declina- 
vit  ab  ea , faciens  quz  pla- 
cila  cram  coram  Domino. 

3j.  Veruimamcn  cxccl(â 
non  abAulit , Sc  adhuc  po- 
pnliis  nondirexeratcor  (uum 
ad  Dominum  Deum  patruni 
fuorum. 


34.  Reliqua  autem  gefto- 
rum  Jofapiiai , priorum  SC 
novinimorum  , ferinta  fum 
in  verbis  Jehu  filii  Hanani , 
quz  digeAit  in  Libros  rcgum 
Itracl. 

5 î . Poft  hxc  iniit  amicitias 
Jolapliat  rex  juda  cum  O- 
choria  rege  Ifrarl,  cujns 
opéra  fuerunt  impiiflîma. 


L’an  DU  MONDE  3108. 


35.  Et  il  convint  avec  lui  qu’ils  équipe- 
toient  une  flotte  pour  aller  à 1 harfis  : ils  fi- 
rent donc  bâtir  des  vaifleaux  à Afiongaber; 

37.  mais  ils  y furent  brijes  par  une  violente 
Tempête.  Et  Eliézer  fils  de  Dodaü  de  Marcfa 
prophétifa  à Jofaphat , & lui  dit  ; Parce  que 
vous  avez  fait  alliance  avec  Ochozias  , Dieu 
a renverfé  vos  delfeins , & vos  vailTeaux  ont 
été  brifés.  De  forte  qu’ils  ne  purent  aller  à 
Tharfis. 


3^.  Ef  paniceps  fuit  ut  fa- 
ccrcm  naves  , qu*  ircm  in 
Tharfis:  feccruiuqueclaflem 
in  Afiongaber. 

37.  Prophetavit  autem 
Eliczcr  filius  Do^aû  de  Ma- 
refa  ad  Jofaphat  v dicens  : 
Quia  lîabuifti  fa-dus  cuni  O- 
chozia  y pcrcufTit  Dominus 
opera  tua , concritzque  func 
naves , nec  potucrun:  ire  in 
Tiiarits* 


L1  ij 
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CHAPITRE  XXL 

I.  Jofaphat  meurt.  Il  laijji  foi  royaume  à Joram  Jbn  fils,  Joram  fait  mourir  fit 
f reres  ^ & imite  l'impiété  des  liois  d Ifraêl.  Dieu  neanmoins  ne  voulut  pas  I* 
perdre  > en  conftdération  de  David. 

L’a  N DU  MONDE  suj.  AvantJ.  C.  88p. 


I.  Dormivit  autem  Jofa- 
phat  cum  patribus  fuis , & 
fepultus  efl  cum  eis  in  civi- 
tatc  David:  rcgnavitquc  Jo- 
ram fiiiui  cjus  pro  eo. 

î.  Qui  habuit  fratres , fi- 
lios  Jofaphat  Azariam,  & 
Jaliicl , Si  Zachariam , & A- 
zaricm,  & Michael , & Sa- 
phariam  j omnes  hi,  61ii  Jo- 
iaphat  regii  Juda. 

3.  Deditquc  eis  parer  fuus 
milita  munera  argent! , & 
auri,  & penfitationes,  cum 
civitatibus  munitifiimis  in 
Juda  : regnum  autern  tradi- 
dit  Joram,  côquod  efiet  pri- 
mogenitus. 

4.  Surrexit  ergo  Joram 
fuper  rcenum  partis  fui  : 
cumque  Æconfirmallet,  oc- 
cidit  omnes  fratres  fuos  gla- 
dio , & quofdam  de  princi- 
pibus  Ifrael. 

5.  Triginta  duorum  an- 
norum  erat  Joram  cùm  re- 
gnarc  cmpiflet  : & octo  an- 
nis  regnavii  in  Jerufalem. 

6.  Ambularitque  in  vus 
regum  Ifrael , (îcut  egerat 
domus  Achab  : hlia  quippe 
Achab  erat  uxor  ejus , & fe- 
cit  malum  inconfpedu  Do- 
mini. 

7.  Noluit  autem  Dominas 
difperdere  domum  David  , 
propter  padum  quod  inicrat 
cum  CO  : & quia  promiferat 
ut  daret  ei  lui  ernam,  & filüi 
( jus  Omni  temporc. 


I.  J Ofaphat  s’endormit  avec  fes  peres  , ÔC 
il  fut  enfeveli  avec  eux  dans  la  ville  de  Da- 
vid. Et  Ibn  fils  Joram , ^ui  avoir  déjà  régné, 
quatre  ans  av.  c lui , régna  en  fa  place. 

2.  Joram  eut  pour  freres  Azarie  , Jahiel  % 
Zacharie , Azarie , Michel  6c  Saphatie  -,  tous 
fils  de  Jofaphat  Roi  de  Juda. 

5.  Leur  pere  leur  donna  de  grandes  fom- 
mes  d’or  6c  d’argent,  avec  des  penfions  6c 
des  villes  très-fortes  dans  le  royaume  de  Ju- 
da : mais  il  donna  le  royaume  à Joram , par- 
ce qu’il  étoit  l'aîné. 

4.  Joram  prit  donc  poflelfion  du  royaume 
de  fon  pere  ; 6c  lorfqu’il  s’y  fut  bien  affermi, 
il  fit  mourir  par  l’épée  tous  fes  freres  6c  queL 
ques-uns  des  principaux  d’Ifraël. 

y.  Joram  avoir  trente -deux  ans  lorfqu’il 
commenta  à régner  ; 6c  il  régna  huit  ans  à 
Jerufalem  , quatre  ans  avec fon  pere,  dr  quatre 
ans  feul. 

6.  Il  marcha  dans  les  voies  des  Rois  d’If- 
raël , comme  avoir  fait  la  maifon  d’Achab  ; 
car  fa  femme  étoit  fille  d’Achab  ; 6c  il  fit  le 
mal  en  la  préfence  du  Seigneur. 

7.  Cependant  le  Seigneur  ne  voulut  point 
perdre  la  maifon  de  David  , à caufe  de  l’al- 
liance qu’il  avoir  faite  avec  lui , 6c  parce  qu’il 
lui  avoir  promis  qu’il  lui  donneroit  toujours 
une  lampe , à lui  6c  à fes  enfans. 
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§.  1 1.  LeJ  Iduméens  fe  révoltent  contre  Joram  ^ &■  font  défaits.  Il  réçoit  des  let- 
tres du  prophète  EUe  ^ qui  lut  reproche fes  impiétés  ,(sf  Lui  en  prédit  la  punition. 


8.  Edomfe  révolta  alors  pour  n’être  plus 
affujetti  à Juda,  & fe  fit  un  Roi  indépendant 
des  princes  de  cette  tribu. 

ÿ.  Joram , pour  h fhumettre  de  nouveau  à 
fon  obéijfance , fe  mit  en  campagne  avec  fes 
principaux  officiers  6c  toute  là  cavalerie  qui 
le  fuivoit  ; ôc  s’étant  levé  la  nuit , il  attaqua 
& défit  Edom  qui  l’avoit  environné , 6c  tous 
ceux  qui  commandoient  fa  cavalerie. 

I O.  Edom  a continué  néanmoins  de  fe  ré- 
volter Jùfqu’aujourd  hui , afin  de  n’être  plus 
fous  la  puilTance  des  Rois  de  Juda.  En  ce  mê- 
me-tems  , Lobna  fe  retira  auffi  de  l’obéif- 
fance  de  Joram  , Dieu  le  permettant  ainji , 
parce  , qu’il  avoir  abandonné  le  Seigneur  le 
Dieu  de  fes  peres.  - 

1 1. 11  fit  faire , outre  cela,  des  hauts  lieux 
dans  les  villes  de  Juda;  ôc  il  engagea  les  ha- 
bitans  de  Jerufalem  dans  la  fornication  & 
r idolâtrie , 6c  rendit  ainft  Juda  prévaricateur. 

12.  Or  pendant  qu'il  fe  livroit  ainft  à fim- 
f iété , on  lui  apporta  des  lettres  du  prophète 
Elie , où  U étoit  écrit  : Voici  ce  que  dit  le 
Seigneur  le  Dieu  de  votre  ayeul  David  : 
Parce  que  vous  n’avez  point  marché  dans  les 
voies  de  votre  pere  Jofaphat , ni  dans  celles 
d’Afa  Roi  de  Juda^ 

1 5.  mais  que  vous  avez  fuivi  l’exemple  des 
Rois  d’Ifraël , ôc  que  vous  avez  fait  tomber 
Juda  6c  les  habitans  de  Jerufalem  dans  la 
fornication , imitant  la  fornication  de  la  mai- 
fon  d’Achab,  ôc  que  de  plus  vous  avez  fait 
tuer  vos  fireres , qui  étoient  de  la  maifon  de 
votre  pere  , ôc  meilleurs  que  vous  ; 

1 4.  le  Seigneur  s’en  va  auffi  vous  frapper 
d’une  grande  plaie , vous  6c  votre  peuple  , 
vos  enfans  , vos  femmes  , ôc  tout  ce  qui  vous 
appartient. 


8.  In  diebus  ill'is  rebellavit 
Edom,  nceiret  lubditus Ju- 
dz , & confiituic  lîbi  regem. 

p.  Cumque  tranlîiïêt  Jo- 
ram cum  princip.busfuir,  & 
cundlo  equiiatu  qui  erat  fe- 
cum , furtexic  noCic , & per- 
cuflit  Edom  qui  Te  circum- 
dedcrai,S:  omnes  duces  cqui- 
tacus  ejus. 


10.  Attamen  rebellacàt 
Edom,  ne  eflet  fub  dinone 
Juda,  ufque  ad  banc  dicm: 
eo  tempore  & Lobna  recelé 
lit  ne  ellet  fub  manu  illiur. 
Dereliquerat  enim  Domi- 
num  Deum  pauum  fuorum  ; 


II.  infupcr& excclfâ  fa- 
brîcatus  cft  in  urbibus  Juda  , 
S:  fornicari  fccit  bcbicatores 
Jerufalem  , & prxvaricari 
Judam. 

II.  Allât*  funt  autem  ei 
litter*  ab  Eiia  propheia , in 
quibus  feriptum  cnn  : Hzc 
dicic  Donunus  Deus  David 
patris  tui:  Quoniam  non  ara- 
bulafii  in  viis  Jofapbat  patris 
lui,  & in  viis  Afa  regis  J uda  , 


13.  fed  incedilU  per  lier 
regum  Ifrael , 8c  fornicari 
fecilli  Judam , 8c  liabiiatores 
Jerufalem,  imitatus  forni- 
cationemdomusAchab,  in- 
fuper  St  fraires  nios,  domura 
patris  tui , meliores  te,  oc-; 
cidiili  : 


14.  ccce  Dominus  percu- 
tict  te  plagà  magni , cum 
populo  tuo , 8t  filiis , 8c  uxo- 
ribus  tuii , univerfaque  fubC- 
uniia  tua. 

L 1 iij 
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H.  Tu  autem  argrotabis 
pf  ll'imo  languotc  uteri  lui , 
doncccgrcJianturvitalia  tua 
puulaiùn  per  üngulos  <lies. 


I y.  Vous  ferez  frappii  dans  le  ventre  d’une 
maladie  très-mali{'ne , qui  vous  fera  jetter 
tous  les  jours  peu  a peu  vos  entrailles. 


L’an  du  monde  3115. 


§.  III.  Les  Phdijîins  Gr  Les  Arabes  encrent  dans  la  terre  de  Juda  ^ la  ravagent . 
pillent  le  Palais  du  Roi  ^ emmènent  fes  fils  ùf  fes  femmes.  Dieu  le  frappe  lui- 
mlme  d'une  plaie  horrible  ^ doiu  il  meurt.  U ejl  enterré  fans  honneur. 


1 6.  Sufeitavit  ergo  Domi- 
nus  contra  Joram  fpiritum 
Philifthinorum , S;  Arabum, 
tjui  confines  funt  Æthiopi- 
bus. 

1 7.  Et  arcendentnt  in  ter- 
ram  Juiia  , & vaftaverunt 
cain,  diripucnintque  cunc- 
tam  fubfiantiam,  qux  in- 
venta eft  in  domo  regis , in- 
fuper  Si  filios  ejus , & uxo- 
res  : nec  rc.-nanfit  ei  filius , 
nifi  Joachac,  qui  minimus 
nam  erat. 

18.  Et  fupet  fixe  omnia 
perculTit  cu:n  Dominus  alvi 
ianguore  infanabili. 

tj.  Cu.mque  diei  fuccede- 
ret  dics , & temporum  f|»- 
tia  volverentur,  duorum  an- 
norum  expfi  itis  ell  circulus: 
& fie  longa  confumptusta- 
be , ita  ut  egererei  etiam 
vifi  era  f’ua,  Ianguore  pariter 
& vita  cariiit.  Mortuufque 
cil  in  infirmitate  pefiima , Sc 
non  fecit  ei  populus  fecun- 
dùm  morein  combullionis . 
exequias , ficut  fecerat  ma- 
joriNu  ejus. 


1 6.  Le  Seigneur  excita  donc  contre  Joram 
l’efprit  des  Pliiliftins  & des  Arabes  voifins  des 
Ethiopiens. 

1 7.  Ils  entrèrent  dans  la  terre  de  Juda  , la 
ravagèrent,  & emportèrent  tout  ce  qu’ils 
trouvèrent  dans  le  palais  du  Roi , emmene- 
rent  fes  fils  , & fes  femmes  ; de  forte  qu’il  ne 
lui  refta  d’enfans  que  Joachaz  le  plus  jeune 
de  tous  , qui  fut  nommé  Ochozias. 

1 8.  Et  par  delTus  tout  cela , Dieu  le  frappa 
d’une  maladie  incurable  dans  les  entrailles. 

15.  Ainfi  les  jours  ôc  les  tems  fe  fuccédant 
les  uns  aux  autres  , deux  ans  fe  pafTcrent  ; de 
forte  qu’étant  tout  confumé  & pourri  par  la 
longueur  de  ce  mal , il  jettoit  même  fes  en- 
trailles ; & il  ne  trouva  la  fin  de  fon  mal , que 
dans  celle  de  fa  vie.  Il  mourut  donc  d’une 
très  - horrible  maladie.  Et  le  peuple  ne  lui 
rendit  point  dans  fa  fépulture  les  honneurs 
qu’on  avoir  rendus  à fes  ancêtres , en  brillant 
pour  lui  des  parfums  , félon  la  coutume. 


L’an  du  monde  311p. 


xo.  Trîgînta-duorum  an- 
Dorum  fuit  , cùm  rcgnarc 
cci-pillct,  Sc  annis  regna- 
yit  in  Jcrufîlcm.  Ambulavit- 
que  non  rede,  bc  fepelierunt 
cum  in  civitate  Dei  : verum- 
tamen  non  in  fepuichro  rc> 
gum. 


20.  Joram  avoir  trente-deux  ans  quand  il 
commentja  à régner  ; & il  régna  huit  ans  à 
Jerufalem.  Mais  il  ne  marcha  pas  avec  un 
cœur  droit.  On  l’enterra  dans  la  ville  de  Da- 
vid ; mais  on  ne  le  mit  point  dans  le  fépulcre 
des  Rois. 
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CHAPITRE  XXII. 

§.  I.  Ochoi'tat  tfl  établi  Roi  tn  la  place  de  Joram  fon  pere.  Il  imite  les  impiétés 

d'Âchab. 


L’an  du  monde  311p.  Avant  J.  C.  SS;. 


1 .  LfEs  habitags  de  Jerufalem  établirent  Roi 
en  fa  place  Joachaz , qu'ils  nommèrent  Ocho- 
zias  y le  plus  jeune  de  fes  fils  , parce  qu’une 
troupe  de  voleurs  Arabes,  qui  avoient  fait 
une  irruption  dans  le  camp , avoient  tué  tous 
fes  frétés  qui  étoient  plus  âgés  que  lui  ; ainfi 
Ochozias  fils  de  Joram  Roi  de  Juda  prit  pof- 
fefiion  du  royaume. 

2.  Il  avoir  quarante-deux  ans , ou  pour  mieux 
dire  vingt -deux  ans , quand  il  commença  à 
régner;  & il  ne  régna  qu’un  an  à Jerufalem. 
Sa  mere  fe  nommoit  Athalie , fille  d'Achab , 
jils  d’Amri. 

3.  Ce  prince  fuivit  aufli  les  voies  de  la  mai- 
fon  d’Achab  ; car  fa  mere  le  porta  à l’impiété. 

4.  Il  fit  donc  le  mal  en  la  préfence  du  Sei- 
gneur , comme  la  maifon  a’Achab , qui  lui 
lervit  de  confeil*  après  la  mort  de  fon  pere  ; 
& ce  fut  là  la  caufe  de  fa  perte. 


I,  Confiîtucnint  autcmha* 
bitatores  Jerufalem  Ocho- 
ziain  fîlium  e)us  minimum  , 
regem  pro  co  : omnes  cnim 
majores  natu , qui  ante  evm 
fuerant , imerfcccrant  latro- 
nes  Arabum,  qui  trruerant 
in  caftra:  regnavitque  Otho 
zias  Âiius  Joram  regis  Juda» 


i.  Quadragtnra  duorum 
annorum  crat  Ücho/ias  cùm 
regnare  coepilîct , & uno  an- 
no  regnavit  in  Jerufalem , & 
nomen  macris  ejus  Athalia 
filia  Amri« 

3.  Sed  & iprcingrciTuieft 
per  vias  domus  Achab  > 

ter  eiiim  eius  impuUt  eum  uc 
impie  ^eret. 

4.  ï^cit  igitur  malum  in 
confpeâu  Domini,  fiait  do* 
mus  Achab  : ipfi  enim  fue- 
nint  ei  confiUarii  poft  mor- 
tem  patris  fui , in  incchcum 
ejus. 


IL  Ochozias  marche  avec  Joram  Roi  Jlfraïl  contre  Us  Syriens,  Joram  ejl 
hltjfé , Gr  fe  retire  à Je^rakel  pour  fe  faire  traiter,  Ochozias  fy  vient  vif  ter  ^ 
Gr  marche  avec  lui  contre  Jehu  ^ qui  les  tue  tous  deux. 


L’an  du  monde  3120. 


;.  Il  marcha  félon  leur  confeil , & il  alla 
à Ramoth  de  Galaad,  avec  Joram  fils  d’A- 
chab Roi  d’Ifraël , faire  la  guerre  à Hazacl 
Roi  de  Syrie.  Et  Joram  fut  bleffé  par  les  Sy- 
riens. 

6.  Comme  il  avoir  reçu  beaucoup  de  bief 
fûtes  dans  cette  bataille , il  s’en  revint  à Jez- 
rahel , pour  s’y  faire  traiter.  Ochozias  fils  de 


J.  Ambulavicque  in  conJ 
liliiseorum.  Etpcrrexitcunt 
Joram  fîlio  Achab  rege  IP- 
racl , in  bf  llum  contra  Ha- 
zael  regem  S . rir  in  Ramoth 
Galaan  : vulncravcruntque 
Syti  Joram. 

6.  Quireverfus  eft  utcu- 
rareturin  Jezrahel  : nmita» 
enim  plagat  acceperat  in  fu- 
praùiûo  ccrtamice.  Igitur 
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O.:ho7i2$  61ius  Joram  rex 
Juda,  delccndiiutinviferet 
Joram  filium  Achab  in  Jei- 
rjhcl  igrotanicm. 

7.  Voluntaris  quippe  fiiit 
Dci  adverfus  Ochoziam , ut 
veniret  ad  Joram  : & cùm 
veniiiet , & egrederetur  cum 
CO  advcrl'um  Jehu  filium 
Namfi,  qucm  unxit  Domi- 
nus  ut  delcret  domum  A- 
chab. 


Joram  Roi  de  Juda  vint  donc  à Jezraheli 
pour  voir  Joram  qui  y droit  malade. 

7.  Et  ce  fut  par  la  volonté  de  Dieu  , qui 
vouloir  punir  Ochozias  , qu’il  vint  rendre 
vifite  à Joram  ; & qu’y  étant  venu , il  marcha 
avec  lui  contre  Jehu  fils  de  Namfi , que  le 
Seigneur  avoit  oint  pour  exterminer  ia  mai- 
fon  d’Achab. 


8.  Cùm  ergo  cvcttcrct  Je- 
bu  domum  A.hab , invcnit 
primipcs  Juda,  Afiliosfra- 
trum  Ocliotix,  qui  minif- 
irabant  ei , & interfetit  illos. 

9.  Ipfum  quoque  perqui- 
rcns  üchoziam , comprc- 
hcndit  latitantem  in  Sama- 
ria ! adductumquc  ad  fe , oc- 
cidit,  &fepeJieruntcum;eà 
quod  ellét  61ius  Jofaphat, 
qui  quxficrai  Dominum  in 
toto  corde  fuo  ; nec  crai  ul- 
tra fpea  aliqua , ut  de  ftirpe 
quû  rcgnaret  Ochozix. 


8.  Comme  donc  Jehu  s’en  alloit  pour  rui- 
ner la  maifon  d’Achab , il  trouva  les  princes 
de  Juda,  & les  fils  des  freres  d’Ochozias, 
qui  le  fervoient , & il  les  tua  tous. 

p.  Et  cherchant  aufii  Ochozias , il  le  fur- 

f>rit  caché  dans  Samarie  ; de  après  qu’on  le 
ui  eut  amené , il  le  fit  mourir.  On  U porta 
enfuite  à JerufaUm , où  on  lui  rendit  l’honneur 
de  la  fépulture  , parce  qu’il  droit  fils  de  Jo- 
faphat  qui  avoit  cherche  le  Seigneur  de  tout 
fon  cœur:  mais  il  n’y  avoit  plus  d’efpérance 
qu’aucun  de  la  race  d’Ochozias  pût  régner  ; 


§.  III.  AthaUe  mere  £Ocho\ias  fait  mourir  tous  les  enfans  de  ce  Prince.  Jofabeth 
fa feeur  fauve  Joas  de  ce  carnage  , Cr  le  fait  élever  dans  la  maifon  du  Seigteur. 


10.  SiquiJcm  Athalin  ma- 
ter ejus>  viJens  quod  mor- 
tuus  ciict  fiiius  fuus , furre- 
xit  & intcrfecit  omncmftir- 
pem  rcgiam  domus  Joram. 

11.  Porri>  Jolabeih  filia 
regû  tulit  Josi  6Uum  Ocho- 
■jjxy  & furata  cft  eum  de  me* 
(îio  fiiiorum  regis,  cùm  in- 
terfîcerentur  : abfconditque 
cum  cum  nutricc  fua  în  cu- 
biculo  leduloTum  : Jofa- 
beihautcm,quxabfcondcrat 
Cum , er3t  fiUa  regis  Joram , 
exor  Jo.ady  pomificis , fo- 
rer Ochorir  & idcircoAtha- 
lia  non  interfetit  cum, 

li.  Fuit  ergo  cum  «$  in 
domo  Dei  abfcondirus  fex 
annis,  quibus  regnavit  Atha< 
lia  fuper  terrain* 


10.  parce  qu’Athalie  fa  mere , voyant  que 
fon  fils  étoit  mort , fit  tuer  tout  ce  qui  ref- 
toit  de  la  maifon  royale  de  Joram  , afin  de 
régner  elle-même  fur  Juda. 

1 1.  Néanmoins  Jofabeth  fille  du  Roi  prit 
Joas  fils  d’Ochozias , & le  déroba  du  milieu 
des  autres  enfans  du  Roi  lorfqu’on  les  mafia- 
cra  ; & elle  le  cacha , lui  & fa  nourrice  , dans 
la  chambre  des  lits  : & Jofabeth  qui  l’avoit 
ainfi  caché  étoit  fille  de  Joram , femme  du 
pontife  Joïada  & fœur  d’Ochozias;  c’eft  pour- 
quoi Athalie  ne  put  point  le  faire  mourir. 

12.  Joas  fut  donc  caché  avec  les  prêtres 
dans  la  maifon  de  Dieu  durant  les  fix  années 
que  régna  Athalie  fur  le  pays. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XXIII. 


s L Le  grand-prjire  Jotada  fait  reconnaître  pour  Roi  fur  Juda  Joas , âgé  de 

fept  ans. 


L’an  du  monde  ^i2(S.  Avant  J.  C.  878. 


1.  L»  Orfque  Joas  fut  entré  dans  la  feptieme 
annde  de  fin  âge,  Joïada,  anim-J  d'un  nou- 
veau courage,  choifit  les  centeniers  Azarias 
fils  de  Jeroham,  Ifmahel  fils  de  Joanam, 
Azarie  fils  d’Obed,  Mahafie  fils  d’Adaï,  & 
Elifaphat  fils  de  Zechri,  & fit  un  traité  avec 
eux  J pour  les  encourager  à foutenir  le  dejj'cin 
qu'il  avoit  de  rétablir  Joas  fur  le  thrône  de  fis 


I.  Anno  autem  fcprimo 
confortatus  Jojada , aliùmp* 
fit  tenturioncs  , Azariim 
vitielicer  filitim  Jeroham,  3c 
Ifmahei  fiuum  johr.nan.  A* 
zariam  quoque 
&:  Maafiam  tilium  Aunir,  3c 
Elihphat  fiiium  2^clui:  3c 
iniic  cum  eù  fœdiu* 


ayeux. 

2.  Et  comme  ils  parcburoient  toute  la  Ju- 
dée , afin  de  difpofer  toutes  chofes  p'iur  F exécu- 
tion de  ce  dejfein , ils  aflèmblerent  les  Lévites 
de  toutes  les  villes  de  Juda,  ôc  les  chefs  de 
toutes  les  familles  d’Ifraël  qui  fe  rendirent  à 
Jerufalem. 

3.  Toute  cette  multitude  fit  donc  un  traité 
dans  le  temple  avec  le  Roi;  & Jo'iada  leur 
dit:  Voilà  le  fils  du  Roi;  c’eft  lui  qui  doit 
régner , félon  que  le  Seigneur  a prononcé 
en  faveur  de  tous  les  defeendans  de  David. 


1.  Qui  cifcumeuntcs  Ju* 
dam  , congregaverunr  Le- 
vitas  de  cunciu  urbibus  Judr^ 
& prinupes  famiiiarum  ii- 
rael , vencruniquc  in  Jcru« 
faiem* 


3 . Tniît  ergo  omnû  multi^ 
tudo  paâum  in  aoms>  Dei 
cum  rege  : dÎKicque  nd  eos 
Joiada  : Ecee  filius  regis  reg- 
n ^it,  fivut  locutus  ell  Do- 
minus  fuper  fiüos  David. 


4-.  V oici  ce  que  vous  devez  faire  : 

3.  La  troifieme  partie  de  vous  tous , Prê- 
tres , Lévites  fit  Portiers , qui  venez  pour 
faire  votre  femaine  dans  le  temple , gardera 
les  portes , l’autre  troifieme  partie  fe  place- 
ra vers  le  palais  du  Roi  ; & la  troifieme  à la 
porte  que  l’on  nomme  du  Fondement:  le 
refte  du  peuple  fe  tiendra  dans  le  parvis  de 
la  maifon  du  Seigneur. 

6.  Que  qui  que  ce  foit  n’entre  dans  la 
maifon  du  Seigneur,  que  les  Prêtres  & les 
Lévites  qui  font  en  fonction  ; il  n’y  entrera 
que  ceux-là,  parce  qu’ils  font  fanctifiés.  Le 
Tome  II.  Part.  II. 


4.  Ifte  eft  ergo  fermo 
qunm  facieris  : 
ç.  Tertia  pars  vcftrûm  qui 
veniunc  ad  Sabbacum  « Sa- 
cerdocum  )3c  Levitarum , 3c 
janitorum  « eric  in  perds  : 
tertia  vcfô  pars  ad  domum 
fcgis  : 3c  tertia  ad  porram , 
qur  appellaiiir  Fundamcnii; 
omne  vero  rcüquum  vulgus 
fit  in  atriis  domus  Dominu 


6.  Nec  quifquam  alius  in- 
grediatur  domum  Domini  « 
n.fi  Sacerdotes , 5c  qui  minif- 
trant  de  Levitis:  ipit  tr.n;um* 
modo  ingredümur  > quia 

M m 


274  les  PARALIPOMENES.Liv.il.  Chap.  XXIIIi 


fanâificati  funt  : & omne 
leliquum  vulgus  obfervct 
cuAodias  Domink 

7,  Lcvitx  autcm  circum- 
dcnt  rcgem  , habemes  fin- 
guli  arma  (ua  : ( & fî  quîs 
alius  ingrelTus  fuerit  tem- 
plum , inierficiatur)  firuque 
cum  rcgc  & intrame  8c  egre> 
dieme* 


Feccrunt  ergo  Lcvît* , 
te  univerfus  Juda , juxta  om* 
nia  <jur  prxceperac  Jojada 
pomifex:&  affumprerumfin- 
guli  viros  qui  fub  fe  erant  ^ 
8c  veniebant  per  ordincm 
fabbatiy  cum  his  qui  impie- 
veram  fiibbatum  , & egref- 
furi  erant  ; fîquidem  Jojada 
pomifex  non  dimiferat  abire 
turmas , quar  fibi  per  fingu- 
las  hebdomadas  iuccedere 
confueverant. 

9*  Deditque  Jojada  facer- 
dos  cencurionibus  lanceas , 
clypeofque  & peltas  régis 
David  y quas  confecraverat 
in  domo  Uomini. 

10.  Conftituitcjuc  omnem 
.|K>pulum  tencntium  pugio- 
nés , à parte  tcmpli  dextra  > 
vrque  ad  partem  templi  H- 
nifbram  , coram  alran  , 8c 
icmplo  per  circuitum  régis. 

11.  Et  cduxenint  filium 
regis,  & impofueruntei  dia« 
dema,  8^  telUmonium,  de- 
dcninrque  in  manu  cjus  te- 
nendam  legem,  8c  confti- 
iucnint  cum  regem  : unxit 

Îjuoquc  ilium  Jo)ada  pond- 
ex,  & tiliiejus:  iniprecati- 
que  fum  ci,  atque  dixerum  : 
Vivat  rex* 


refte  du  peuple  fera  garde  à la  maifon  du 
Seigneur. 

7.  Que  les  Lévites  ^ui  fortiront  de  femaine 
fi  joignent  à ceux  qui  les  viennent  relever  ; û" 
qu'ils  demeurent  tous  auprès  de  la  perfonne 
du  Roi  avec  leurs  armes  : & fi  quelqu’autre 
entroit  dans  le  temple,  qu’on  le  tue.  Qu’ils 
accompagnent  toujours  le  Roi , foit  qu’it 
entre  ou  qu’il  forte. 

8.  Les  Lc'vites  & tout  Juda  exécutèrent 
tout  ce  que  le  pontife  Joïada  leur  avoir  or- 
donné : tous  prirent  les  gens  qui  étoient  fous 
eux , tant  ceux  qui  venoient  à leur  rang  faire 
leur  femaine , que  ceux  qui  l’avoient  faite 
& qui  fortoient  de  fervicc , parce  que  le  pon- 
tife Joïada  n’avoit  point  permis  aux  troupes 
qui  dévoient  fe  fuccéder  chaque  femaine  de 
fe  retirer. 

p.  Le  grand  - prêtre  Joïada  donna  à tous 
les  centeniers  les  lances  & les  boucliers 
grands  & petits  du  Roi  David , qu’il  avoic 
confacrés  dans  la  maifon  du  Seigneur. 

10.  Et  il  rangea  tout  le  peuple  qui  avoit 
l’épée  à la  main  devant  l’autel  , depuis  le 
côté  droit  du  temple , jufqu’au  côté  gauche, 
tout-au-tour  du  Roi. 

1 1 . Enfuite  ils  amenèrent  le  fils  du  Roi, 
& lui  mirent  la  couronne  fur  la  tête..  Ils  le 
revêtirent  des  omemens  de  fa  dignité , lui 
mirent  dans  la  main  le  livre  de  la  loi , & le 
déclarerem  Roi.  Le  grand-prêtre  Joïada  af- 
fiifté  de  fes  enfans  l’oignit  & le  facta  ; & tous 
lui  fouhaitant  un  heureux  régné , fe  mirent 
à crier  ; Vive  le  Roi. 


§.  II.  Athalie  vient  au  temple,  &■  regarde  filévatioh  de  Joas  comme  unetrah  ’foru 
e gran  -prare  la  fait  fortir  du  temple  ^ ù"  la  fait  tuer.  Il  engage  tout  lepeu- 
‘J  “Idance  avec  Le  Seigneur.  Us  détruifent  le  temple  de  Baal  ^ Çr 

tt-ern  le  pretre  de  cette  idole.  J r 


it.  Quoi  cim  audilTet 
Athalù,  vocem  feilicet  cut- 


1 2.  Lorfqu’Athalie  eut  entendu  la  voix  du 
peuple  qui  couroit  & qui  béniffoit  le  Roi 
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elle  vint  vers  ce  peuple  dans  le  temple  du 
Seigneur. 

1 3.  Et  dès  quelle  eut  vû,  de  l’entrée  du 
temple,  le  Roi  fur  une  eftrade,  les  princes 
& des  troupes  autour  de  lui , Ôc  tout  le  peu- 
ple , qui , dans  la  joie , fonnoit  de  la  trom- 
pette, & joiioit  de  toutes  fortes  d’inftrumens, 
& qu’elle  eut  entendu  les  voix  de  ceux  qui 
chantoieiit  les  louanges  du  Roi , elle  déchi- 
ra fes  vêtemens,  & s’écria:  Trahifon,  trahi- 
fon. 

14.  Or  le  pontife  Joïada  s’avan<;ant  vers 
les  centeniers  & les  chefs  de  l’armée  , leur 
dit:Titez-la  hors  de  l’enceinte  du  temple; 
& lorfqu’elle  fera  dehors  , petcez-la  de  vos 
épées.  Mais  il  leur  commanda  fur  tout  de 
iie  la  pas  tuer  dans  la  maifon  du  Seigneur. 

I J.  Ils  la  prirent  donc  par  le  cou  ; ôc  lorf- 
qu’elle fut  entrée  dans  la  porte  des  chevaux 
de  la  maifon  du'  Roi , ils  la  tuerent  en  cet 
endroit. 

16.  Joïada  fit  une  alliance  entre  lui , com- 
me tenant  la  place  du  Seii^neur,  tout  le  peuple 
ôc  le  Roi , afin  qu’ils  fulfent  à l’avenir  le  peu- 
ple du  Seigneur. 

17.  C’eft  pourquoi  tout  le  peuple  voulant 
à C heure  même  donner  une  preuve  éclatante  de 
fon  zele  pour  le  Seigneur , entra  dans  le  tem- 
ple de  Baal , dont  Athalie  avait  rétabli  le  culte 
impie , Ôc  le  détruifit.  Il  brifa  toutes  fes  ima- 
ges ôc  fes  autels , ôc  tua  Mathan  prêtre  de 
Baal  devant  l’autel. 

18.  Joïada  établit  aufiî  des  ofiîciers  pour 
la  garde  du  temple  du  Seigneur , qui  dépen- 
droient  des  Prêtres  ôc  des  Lévites,  félon  la 
diftribution  que  David  en  avoir  faire , afin 
que  l’on  offrit  des  holocauftes  au  Seigneur , 
comme  il  eft  écrit  dans  la  loi  de  Moyfe,  avec 
joie  ôc  avec  des  cantiques  , ainfi  que  David 
i’avoit  ordonné. 

19.  H mit  encore  des  portiers  aux  portes 


Chav.  XXIJI.  27f 

renrium  atque  laudantUim 
regcm  , ingreiîà  eft  ad  po- 
piuum  in  templum  Donuni* 

13.  Cumque  vidifTci  re- 
gem  ftinrem  fupcrgraJum 
in  imrouUf  Sc  pr;ntipes,  tur- 
m:irque  circa  eum,  omncm- 
que  pop’iIv,m  tcrrje  g^iuJcn- 
tem,  arque  cl^ng  n.’cm  tu- 
bis , U diverfi  gvm tjs  orga- 
nii:  continçntein,  vt^srirque 
laudanrium,  fücu  vtuiim  n- 
ta  fua,  Sc  »it  : InfiJja: , infi- 
(Uz. 

14.  Ee'c(Tus  aiitcm  Jaja- 
da  P int:îc.\  ad  ccmiirioncj  , 
& printipes  excrcitus , dixit 
ci»  : EJucite  ilkm  extra  fep- 
ta  tcmpli»&  interficiatur  fo- 
ris  sladio.  Pntcepitque  fa- 
Cf  rd  JS  ne  octiJerctur  in  do- 
mo  Domini. 

1 Et  impofucrunt  cervî- 
cibus  cjus  manus  : cumque 
intraiîet  ponam  cquorum 
do  mus  regis  > intcrtcccriin| 
camibi. 

16.  Pcpîgitautem  Jmad» 
fordiis  inter  fe , umveruim- 
que  populum , & regem , uC 
eilet  populus  Domini* 

17,  itaque  îngreiTùs  eft 
omnis  popuiut  domum  Baal, 
fie  deftfuxcrunt  eam  : fie  al- 
raria  ac  fitnuladira  illiui  con» 
fregerunt  : Mathan  quoquo 
Caccrdotem  Baal  imcrfecc- 
runi  ante  aras* 


i3.  Conftituit  aatem  Jo- 
jada  prarpolîtos  in  domo  Do- 
mi.^ii , fut)  manîbus  Satcrdo- 
tum , & Levitarum,  quos 
diftribuitDavid  in  domo  Do- 
minizut  offerrem  holocaufi» 
Domino , ficut  Icriptum  eft 
io  loge  Moyfî,  in  gaudio,  & 
cantuis,  juxta  dirpofidonen^ 
David. 


lÿ.  Conftituit  quoque  janî- 
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torci  m portis  domus  Domi- 
ni , ut  non  ingrcdcrcïur  eam 
iuimundus  in  omni  rc. 


de  la  maifon  du  Seigneur  , afin  que  nul  } 
fouilld  d’aucune  impureté  que  ce  fût , n’y  pûc 


îo.  Anumpfîfquccenrurio* 
nés , & fortirtimos  viros  ac 
principes  poj  uii,  & omne 
Tulgus  terr*,  & fecerunt 
deliendere  rcgcm  de  domo 
Domini , & mtroire  per  me 
dium  port*  ruperioris  in  do 
nuim  regîs,  & coUo\.a%erunc 
euin  inioüoregaii» 

zi«  Lxtatufque  e{l  omnis 
j)opulus  cerr* , & urbs  quie- 
■yit  : porrô  Athalia  intericâa 
eA  gladio. 


entrer.  • 

20.  Enfuite  U prit  les  centeniers  , fie  les 
plus  braves  fit  les  premiers  du  peuple  , avec 
tout  le  refte  de  b multitude:  fit  ils  firent  def- 
cendre  le  Roi  de  la  maifon  du  Seigneur , le 
conduilirent  dans  fon  palais , le  firent  pafiec 
par  la  grande  porte,6c  le  mirent  fur  le  throne 
royab 

2 1.  Tout  le  peuple  fut  dans  la  joie , fit  b 
ville  en  paix  , après  que  l’on  eut  fait  mourir 
Athalie  par  l’épée. 


CHAPITRE  XXIV. 

5-  I.  Joas  demeure  fidele  au  Seigneur  . tant  que  vit  le  grand- prltre  Jo'iada.  R 
repare  la  maifon  que  l'impie  Athalie  avait  détruite^ 


t»  Septem  annorum  erat 
Joas  cùm  regnare  coppillet , 
& quadrrginta  annis  regna- 
vil  in  Jerufalem  rnomen  ma- 
ths ejus  Sebia  de  Berlabce. 

2,  Fecitque  quod  bonura 
eft  coram  Domino  cundlis 
diebus  Jojad*  làcerdotis. 

5.  Accepit  autem  ei  Joja- 
da  uxores  dt  as,  è qmbus  gc* 
nuit  filios  & fUiss. 

4.  Poft  qu*  placuic  Joat 
«t  inflaurarct  domum  Do- 
snini. 


ï.  J Oas  n’avoît  que  fept  ans  quand  il  com- 
meneja  à régner , fit  il  régna  quarante  ans  à 
Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  Sebie , fit  elle 
étoit  de  Berfabée. 

2.  Et  il  fit  ce  qui  étoit  bon  en  la  préfence 
du  Seigneur,  tant  que  vécut  le  pontife  Joia- 
da. 

3.  Joïada  lui  fit  époufer  deux  femmes  , 
dont  il  eut  des  fils  fit  des  filles. 

4.  Après  cela,  Joas  con(jut  le  deflein  de 
réparer  la  maifon  de  Dieu. 


L’an  du  monde  3147. 

ï.ConfregaTitqueSaoer.  y.  Ainfi  il  fit  aflTembler  les  Prêtres  & les 
l^rVd.mmrad  c Lévitcs  , & il  leur  dit  : Allez  par  toutes  les 

da , & coliig;ie  de  univerfo  vîlles  dejuda,  fit  ramaflez  de  tout  ifraël 
l’argent  qu’il  doit  fournir  tous  les  ans  pour 
los  annos,  rcnin;:i6que  fioc  Ics  réparations  du  temple  ; fit  faites  cela  avec 
ae^'.tg’enurs?  toute  la  diligence  poHible.  Mais  les  L évites 

" exécutèrent  cet  ordre  avec  affez  de  négli- 

gence. 

d.  v<>cavaque  rex  joja-  Le  Roi  fit  .donc  appeller  le  pontifç 
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Joïada , ôc  lui  dit  ; Pourquoi  n’avez  - vous 
point  eu  foin  d’obliger  les  Lévites  d'appor- 
ter tout  l’arpent  qui  fe  leve  fur  Juda  & fur 
Jerufalem,  lelon  l’ordonnance  que  fit  Moyfe 
ferviteur  de  Dieu  , lorfqu’il  engagea  tout 
Ifraél  à la  conrtrudion  du  tabern  icle  de  1 al- 
liance f 


dam  ) principcm,  8c  dixit  ei  : 
Quare  cibi  non  fuie  curz  , ut 
cogérés  Leviras  inferre  de 
Juda  Sc  de  Jerufalem  pecu- 
ni'jm^  quf  conflicura  ell  i 
Moyfc  fervo  Domini,  ut  in« 
ferret  eam  omnis  mulricudo 
Ifrael  in  tabcraacuium  leûi- 
monii  ï 


L’an  du  monde  Î14S. 


7.  Car  la  très-impie  A thalle  & Tes  enfans 
avoient  ruiné  la  niaifon  de  1.  leu  , & avoient 
orné  le  temple  de  Baalim  de  tout  ce  qui  a- 
voit  été  offert  conlacré  au  teniple  du  Sei- 
gneur. 

. 8.  Et  comme  les  Prêtres  étaient  très-negFigens 
à faire  les  réparations  du  temple  du  i^tgneur , 
le  Roi  les  déchargea  de  ce  Join,  leur  défendit 
de  recevoir  à F avenir  Us  deniers  ejut  devaient  y 
être  employés , & leur  commanda  de  faire  un 
tronc  pour  recevoir'  les  off  randes  au  peuple.  Ils 
le  firent , & ils  mirent  ce  tronc  auprès  de  la 
porte  de  la  maifon  du  Seigneur  en-dehors. 

p.  Puis  on  fit  publier  en  Juda  & à Jerufa- 
lem  que  chacun  vint  apporter  au  Seigneur 
l’argent  q^ie  Moyfe  fon  ferviteur  avoit  im- 
pofé  fur  tout  Ifracl  dans  le  défert. 

10.  Tous  les  officiers  & le  peuple  eurent 
une  grande  joie  : ils  entrèrent  & mirent  dans 
le  tronc  du  Seigneur  l’argent  quils  devaient 
donner  ; & ils  y en  jetterent  tant , qu  il  en 
fut  rempli. 

1 1 . Lorfqu’il  étoit  rems  de  faire  porter  ce 
tronc  devant  le  Roi  par  les  mains  des  1 é- 
vites , ( parce  qu’iis  voyoient  qu  il  y avoit 
beaucoup  d’argent  1 le  fecrétaire  du  Roi  ve- 
noit  avec  celui  que  le  grand-prétre  avoit  choi- 
fi  ; ôt  ils  vuidoient  tout  l’argent  de  ce  tronc  ; 
puis  ils  reportoient  le  tronc  à fa  place;  ce 
qu'ils  faifoient  tous  les  jours.  Et  ainii  ils  amal- 
ferent  une  fomme  immenfe  d argent , 

12.  que  le  Roi  & le  pontife  mirent 


7.  Athsita  enim  impiilTi- 
ma,  & fLii  ejiis,  dellruxc- 
nintdomrm  Dci,  & deuni- 
verfis , quz  lanflifiiata  fue- 
runi  in  tcniplo  Domini , or- 
naverunt  fanum  Baalim. 

8.  Pr*ccpit  ergo  rpx , & 
fccerum  arcam  : poîuerunt* 
que  eam  juxta  portam  do- 
mus  Domini  Ibanfcous. 


9.  Et  przdicaflim  eft  in 
Juda  Sc  Jerufalem  , ut  dé- 
ferrent (inguli  pretium  Do- 
mino, quoi  tonÛiniitiWoy- 
fes  leryus  Dei  luperomnem 
Ilrael  in  deferto. 

10.  Lattatiquc  func  cunâi 
principes,  St  omnis  populur: 
St  ingreili  tomulcruntm  ar- 
cam Doimni , arque  mile- 
nint  ita  ut  implereur. 


11.  Ciimque  tempos edée 
ut  deferrent  arcam  coram 
rege  per  manus  Levirarum 
( videbant  cnim  muitam  pe* 
cuniam  ) ingrcdiebitut  Icri- 
ba  regis , Sc  tÿicm  primus  fa- 
cerdosconftitiierat  : etiunde- 
tamque  pecumam  qu*  erat 
in  area  : porr6  arcam  repor- 
tabant  ad  locum  fuum  : lic- 
que  faciebanc  per  lînguloa 
dies,  & Ccngregaca  eUinb- 
niia  pecunia. 

1 2,  Quani  dederunt  rex  St 
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Jojrciahu  qui  prieram  qpe-  compte  entre  Ics  mains  des  officiers  qui  con- 
duiloient  les  ouvrages  de  la  maifon  du  Sei- 
lapidum,  & artifices  opcnim  gneur  : cesofficiers  I employoïent  a payer  les 
(ïnguiün^ , ut  intburarcm  taiUeurs  de  pierres  j & tous  les  autres  ou- 
vriers qu’ils  t'ailbienr  travailler  aux  répara- 
tions de  la  maifon  du  Seigneur:  ils  en  payoient 
auffi  des  artifans  qui  travailloient  en  fer  & en 
cuivre  , afin  qu’ils  rétablilTent  ce  qui  mena- 
çoit  ruine. 

I ?.  Ces  ouvriers  habiles  travaillèrent  aveo 
beaucoup  de  foin  & d’induftrie  , & ils  répa- 
rèrent toutes  les  fentes  & ouvertures  des 
murs:  Us  rétablirent  la  maifon  du  Seigneur 
dans  fon  premier  état , 6t  l’affermirent  lur  fes 
fondemens. 

I fi  près  avoir  fait  faire  entièrement  tous 
CCS  üu\  rages , ils  portèrent  au  Roi  & au  pon- 
tife Jo'iada  I argent  qui  reiioit/ & Ion  en  fit 
U fum  vafa  tcmpli  in  mimf-  |gj  yafes  néceffaires  pour  le  minillere  du  tem- 
pie  & pour  les  holocaufles , des  ta  liés  & tous 
les  autres  vaiffeaux  d'or  & d’argent;  & l’on 
offroit  continuellement  des  holocaufles  dans 
le  temple  du  iieigneur  durant  toute  la  vie  de 
Joïada. 

I y.  Jo’iada  vécut  jufqu’à  une  grande  vieil- 
leffe  ; & étant  plein  de  jours  , il  mourut  âgé 
de  cent  trente  ans. 

ï6.  On  l'enfevelit  avec  les  Rois  dans  la 
ville  de  David,  parce  qu’il  avoir  fait  beau, 
cum  liVacl,  &;  cum  ilomo  coup  de  bien  à Il'raël  & à fa  maifon. 

cjus. 

§.  IL  Joas  ^ après  la  mort  de  Joiada  , abandonne  le  culte  du  Seigneur.  Ilfaif 
lapider  Zacharie  fils  de  Joiada  qui  le  reptenoit  j & il  ejl  lui-mïme  ajfajfiné^ 
en  punition  de  ce  crime. 

T7.  Pofiquam  autem  obiit  1 7.  Après  quc  Jo’iada  fût  mort,  les  princes 
-le  Jud.  trouver  Ic  Roi , & lui  reudi- 

gcm;quidelinitusobrcqui«  rent  de  profonds  refpetls.  Ce  prince  gagné 
eorum , acquievu cii.  foùmiffions-,  fe  rendit  fort  com- 

plaifant  à leur  égard.  Us  profitèrent  di  cetie 
difpcfition  du  Roi, 

iS.  Et  aerehqtcrùm  tera-  jg.  Ils  abandonnèrent  le  temple  du  Sei- 


domum  Dominiifabros  quo 
que  ferri  & rris . m quod  ca- 
dere  cœpcrat,  fiulcirctur. 


13.  Egeruntquc  hi  quicqie- 
rabantui  lu-îulttic,  & obdu- 
cebaturparu  iumuc.itrixper 
111  ;’ius eoruiit , ac  Culot. -t  c- 
rent  ’omum  U 'mini  in  ft.i- 
tum  p'  !>iiium,  & firmiter 
eara  itatc  iccerunt. 

14.  Cumque  complcfent 
omnia  opéra,  detulerumço- 
ram  rege  & JojaJa  rcliquâm 
partem  pccunii  : de  qua  fac- 


l'a  aurea  S;  argentca  : & otfe- 
rfbamurh.'locauftaindomo 
Djmini  il  giter  cunâis  «iie- 
bus  Jojadx. 

14.  Senait  autem  Jojada 
plcnu*  dicrtim , fit  mortuus 
ell  cùm  filet  cemumtriginta 
annurum. 

ifi.  Sepelieruntqiic  cum 
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gneur  le  Dieu  de  leurs  peres , & s’attachè- 
rent au  culte  des  idoles  & des  bois  conlacrés 
aux  faux  dieux  , pour  lefqucls  ils  avaient  toû- 
jours  beaucoup  d' inclination.  Et  ce  péché  attira 
la  colere  du  Seigneur  fur  Juda  & fur  Jerufa- 
lem. 

I s>.  Il  leur  envoyoit  des  prophe1:es  pour 
les  ramener  au  Seigneur  ; mais  ils  ne  vou- 
loient  point  les  écouter  , quelques  protef- 
tations  qu’ils  leur  Hflent. 

20.  L’efprit  de  Dieu  remplit  donc  Icgrand- 
prétre  Zacharie  fils  de  Joiada,  & il  vintfe 
préfenter  devant  le  peuple  , & leur  dit  : Voici 
ce  que  dit  le  Seigneur  votre  Dieu;  Pourquoi 
violez-vous  les  préceptes  du  Seigneur  ? Cela 
ne  vous  fera  pas  avantageux,  lit  pourquoi 
avez-vous  abandonné  le  Seigneur  , pour  le 
porter  aufli  à vous  abandonner  ? 


plum  Domini  Dei  patrum 
liiorum  , fervierunrijue  la- 
cis Sc  fcuiptilibus,  & f.  da  eA 
ira  contra  JuJam  & Jerufa- 
1cm  propicr  boc  pcctatum. 


15.  Mittebatquc  cis  pro- 
phet;‘s  ut  revcrteremur  ad 
lOoininum,  quos protcAan. 
tes  , Ali  audire  noicbaat. 


io.  Spiritûa  itaque  Dci  in- 
duit Zachariam  6tium  Joja- 
dx  facerJotem  , & Aeiit  ijs 
confpeâu  populi.&dixiteisr 
Hxc  dicit  Domintis  Dcus  : 
Quare  tranlgrtdimini  prr- 
c<  ptum  Domini , quod  vo- 
his  non  prodenc,  & dcreli- 
qui  Ais  Dom.num  ui  dcicUn- 
queret  vos  i 


L’a  N DU  M O N D E 3 1 <S’4. 


2 1 . Ces  gens  s’unirent  enfemble  contre  lui, 
& le  lapidèrent  dans  le  vcfiibule  du  temple, 
félon  l’ordre  qu’ils  en  avoient  ret^ù  du  Koi. 

22.  Ainfi  Joas  ne  fe  fouvint  point  des  ex- 
trêmes obligations  qu’il  avoir  a Jo’iada  pere 
de  Zacharie  ; mais  il  fit  tuer  fon  fils  , qui , 
furie  point  d’expirer,  dit:  Dieu  voit  le  trai- 
tement que  vous  me  faites  ; & il  vengera  ma 
mort.  Il  la  vengea  en  effet  peu  de  jours  après. 

2 5 . Car  l’année  finie , l’armée  de  Syrie  vint 
contre  Joas.  Elle  entra  dans  Juda  6c  dans  Je- 
rufalem , ôc  fit  mourir  tous  le:»  princes  du 
peuple  ; ôc  elle  envoya  au  Koi  de  Damas 
tout  le  butiiî  qu’elle  fit. 


1 1 . Qui  congregati  adver- 
fus  eum , niilcTunt  lapides 
juxta  regis  imperium  in  atrio 
domus  Domini. 

11.  Et  non  cA  recordatus 
Joas  rex  mifericordix , quam 
feccrat  Joiada  parer  illius  Ce- 
cum,  fed  inierfecit  filium 
cjus.  cum  moreretur  , 
au  ; Viaeat  Dominus,  & te. 
quirac. 


i j.CuroqueevoIotui  effet 
annus , alcendit  contra  eum 
exercitus  Syrix  : vcnitquein 
Judam  & jerufalem,  & in- 
terfecit  cunâos  principes  po. 
puli,  atque  univerfam  prx- 
dam  milerunt  régi  in  Da- 
mafeum. 


L’an  du  monde  316^. 


24.  Et  il  eft  remarquable  que  ces  Syriens  14.  Et  cenc  cùm  permev 
étoient  venus  en  fort  petit  nombre  , ôc  que  vemiiet  numerus  Sy- 
i/ieu  leur  livra  entre  les  mams  une  multi-  eomm  în6nitim» 

tude  infinie , parce  qu’ils  ayoieot  abandoa-  , «o  quod 
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dereliquinenc  Dominum 
Dcum  patrum  fuorum  : in 
Joas  quoque  ignomimola 
cxercuere  judicia. 

if.  Et  abeunres  dimife' 
runt  euminianguoribuà  ma- 
gmsrrurrexi’runtaufem  con- 
tra eum  fervi  fut , in  ultio- 
nom  fanguinis  6iii  Jojudar 
facerdous  , àc  occiderunc 
eum  in  ieôulo  fuo  « & mor- 
tuui  cil:  fcpolicruntque  eum 
in  civttate  David  , fed  non 
in  {epukhrii  rcgum. 

* z6.  InHiliaci  verô  funt  ei , 

Zabad  füius  Semmaath  Am* 
maniridis,  6c  Jozabad  Âiius 
Sc-marith  Moabiiidib. 

17.  Porro  fiiii  ejus,  ac 
fumma  pecunlx  4112  aduna- 
ta  fuerat  fub  eo«  & iniluura- 
tio  domus  Dei , fcripca  lune 
diligentiùs  in  Libro  rcgum  : 
regnavit  autcm  Amauas  â- 
lins  ejus  pro  co* 


né  le  Seigneur  le  Dieu  de  leurs  peres  : & jls 
traitèrent  Joas  même  avec  la  derniere  igno-, 
minie. 

2 y.  Ils  fe  retiïerent  enfuite  , & le  laifle- 
rent  dans  d’extrêmes  langueurs.  Ses  fervi- 
teurs  mêmes  s’élevèrent  contre  lui  , pout 
venger  fe  fang  du  fils  de  Joïada  fouverain 
pontife  , & ils  le  tuerent  dans  fon  lit.  Il  fut 
enterré  dans  la  ville  de  David,  mais  non  dans 
le  tombeau  des  Rois. 

25.  Ceux  oui  avoient  confpiré  contre  lui 
étoient  Zabaa  fils  de  Semmaath  Ammonite  , 
ôc  Jozabad  fils  de  Semarith  Moabite. 

27.  Ce  qui  regarde  fes  enfans,  la  grande 
fomme  d’argent  qu’on  avoir  amaffée  fous  lui, 
& le  rétabliflement  de  la  maifon  de  Dieu  , 
cft  écrit  avec  plus  de  foin  ô~  plus  en  détail 
dans  le  livre  des  Rois.  Et  Amalias  fon  fils 
régna  au  lieu  de  lui. 


CHAPITRE  XXV. 

§.  I.  Amafias  fait  bien  au  comwencemenf  de  fin  régné.  Il  ajfemble  trois  cens  mille 
hommes  de  fin  peuple  en  acheté  cent  mille  du  Roi  d Ifiaél,  Il  eft  repris  de 
ce  mélange  par  un  prophète  ^ & reni/oie  ces  troupes  d‘ ifiaél  ^ qui  en  font  fore 
irritées. 

L’an  du  monde  3i5y.  Avant  J.  C.  8jp. 


T*  Vigîmîquinquc  anno- 
rum  crat  Amafias  eùm  re- 
gnarc  coêpifTot,  6c  viginti  no- 
vem  annis  regnavit  in  Jeru- 
Talcm  : nomen  matris  ejus 
Joadan  de  Jcrufalcm. 

1.  Fccitque  bonum  in 
confpcdu  Domini:  verunv- 
tamen  non  in  corde 
feiio. 

5.  CumquCToboratum  fibi 
ridorct  impertum  , jvgula- 
vit  fervos  qui  oeciderani  rc- 
gem  patrem  fiaim , 

4,  fed  fillos  corum  non 
intcriccic , lieu:  feriptum  cil 


1.  A Mafias  avoir  vingt -cinq  ans  lorfqu’il 
commença  à régner  ; & il  en  régna  vingt- 
neuf  à Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  Joa- 
dan , & étûit  de  Jerufalem. 

2. 11  fit  le  bien  en  la  préfence du  Seigneur, 
mais  non  pas  d’un  coeur  parfait,  ayant  uûjours 
laiJJ'é  fubjtjUr  Us  hauts  lieux  conjacre's  au  Sei- 
gneur, malgré  Us  défenfes  de  la  loi. 

J.  Lorfqu’il  vit  fon  empire  affermi , il  fit 
mourir  les  ferviteurs  qui  avoient  tué  le  Roi 
fon  pere; 

4.  mais  il  ne  fit  point  mourir  leurs  enfans, 
comme  il  ell  écrit  dans  le  livre  de  la  loi  de 

^.Toyfe  ï 
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Moyfe,  où  le  Seigneur  fait  cette  ordonnan- 
ce, & dit  : V'ous  ne  ferez  point  mourir  les 
peres  pour  les  enfans  f ni  les  eiifans  pour  les 
peres;  mais  chacun  fouffrira  la  mort  pour  fon 
propre  pdché. 

y.  Amafias  aflembla  donc  tout  le  peuple  de 
Juda.  Il  les  diftribua  par  familles,  Ôc  leur 
donna  des  tribuns  & des  centeniers  dans  tou- 
te l’étendue  de  Juda  & de  Benjamin  :& dans 
le  dénombrement  qu’il  en  fit , depuis  l’âge 
de  vingt  ans  & au-de/Tus , il  trouva  trois  cens 
mille  jeunes  hommes  j qui  pouvoiont  aller  à 
la  guerre , & porter  la  lance  & le  bouclier. 

6.  Il  prit  aufli  à fa  folde  cent  mille  hom- 
mes forts  & robuftes  du  royaume  d’Ifraël , 
four  lefquels  il  donna  cent  talens  d’argent. 

7-  Alors  un  prophète  le  vint  trouver,  & 
lui  dit  : O Roi , ne  fouffrez  point  que  l’armée 
d’Ifraël  marche  avec  vous  ; car  Dieu  n’eft 
point  avec  les  enfàns  d’Ephraïm. 

8.  Que  fi  vous  vous  imaginez  que  le  fucch 
de  la  guerre  dépende  de  la  force  de  l’armée. 
Dieu  fera  que  vous  ferez  vaiiKU  par  vos  en- 
nemis : car  c’eft  de  Dieu  que  yient  tout  le 
lècours  , & c’efl:  lui  qui  met  en  fuite. 

p.  Amafias  répondit  à l’homme  de  Dieu  : 
Que  deviendront  donc  les  cent  talens  que 
j’ai  donnés  aux  foldats  d’Ifraël  ? Et  le  pro- 
phète répliqua  : Dieu  eft  afiez  riche  pour 
vous  en  rendre  beaucoup  davantage. 

lo.  Ainfi  Amafias  fépara  l’armée  qui  lui 
étoit  venue  d’Ephraïm , & la  renvoya  en  fon 
pays.  Ces  troupes  s’en  retournèrent  chez 
eux , mais  étrangement  irritées  contre  Juda. 


Ch  A?.  XXV.  28  f 

in  Libro  Icgii  MoyK,  iibi 
pricepit  Dominus  dicem  : 
Non  occidentur  patres  pra 
fiiiis . ncque  filii  pro  patri- 
bus  fuis . fed  unufquifquc  ia 
fuo  peccato  morictur. 

î»  Cdngregavit  igitur  A- 
maliasjudam,  Sc  conftituit 
eos  per  familias , tribunof- 
que  Sc  centuriones  in  univtr- 
fo  Juda  & Benjamin  : & re- 
cenfuit  à viginti  annis  (Uprà, 
invcnitque  trecenta  millia 
juvenum , qui  egrederentur 
ad  pugnam , & tencrent  lui* 
tam  & clypeum. 

6.  Mercede  quoque  con- 
duxit  de  Ifrael  centum  mil- 
lia robiiftorum , centum  ra- 
lentis argenti. 

7.  Venir  autem  Homo  Des 
ad  ilium  , & ait  : O rex , no 
egtediatur  lecum  exercitus 
llrael  mon  eft  enim  Domi- 
nus cum  Ifrael , & cunâis 
filiii  Ephraim  : 

8.  Quôd  li  putas  in  robors 
exercitus  bella  confifterc, 
fnperari  te  faciet  Deus  ab 
hoftibus;  Deiquippeeftad- 
juvare , & in  fugam  conyer- 
tere. 

9.  Dixitque  Amalîat  ad 
hominem  Dei  : Quid  ergo 
fiet  de  centum  ralentis , qu* 
dedi  militibus  Ifr.icl  ? Ettef- 
pondit  ci  homo  Dei  : Habet 
Dominus  undetibi  darepolt 
lit  multùhis  plura. 

10.  Sépara  vit  itaque  Ama- 
fias excTcitum , qui  venerat 
ad  cum  ex  Ephraim , ut  re- 
vertcrctur  in  locum  fuum  : 
at  illi  contra  Judam  vehe- 
menter  irati , reverfi  funt  in 
regionem  fuam. 

II.  Amajias  défait  dix  mille  Jduméens.  Il  prend  leurs  Moles,  en  fait  fes  dieiuc^ 
Cr  attire  ainji  la  eolere  de  Dieu  fur  lui.j 

1 1 .  Amafias  plein  de  force  & de  confiance  i i.PorrôAmafiasconfiden. 
fit  marcher  fon  peuple  , ôc  fe  rendit  dans  la  ^‘^abh^in  ^îkm™SaUMl 
vallée  des  faiines , ou  U défit  dix  mille  des  rum , percuftitq-bc  fiiios  Seic 
Tome  IL  Fart,  IL  N n 
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decera'millia.  cnfans  de  bcïr , c'tj{-à-d'm , des  Iduméens. 

11.  Et  alia deccm  millia  12.  Lcs  fils  de  Juda  prirent  aufli  dixmill» 
prifonniers.  Ils  les  irienerent  fur  la  pointe 
cujufdam  pettr , pricipita-  d Un  roclier , & Ics  prcupuercnt  du  haut  en 
veruntque  eos  de  lummo  in  jg  fortc  qu’Us  furent  tous  brifés. 

prKcps  , qui  univcrli  cre-  ■'  T 

pueruiu.  * • • 

13. Atilieexercitnï,qacm  i j,  ]\îais  l’armée  qu’Amafias  avoir  con- 

iref  ad  priimtn , diriürus  cft  gcdiée , afin  qu  elle  ne  vint  point  a la  guerre 
inciviiatibus  Juda,àSama  avcc  lui , fe  répandit  daiis  toutes  les  villes 
d.l  de  Juda , depuis  Samarie  jufqu  à Fethoron  ; 
ripuit  priJam  inagnam.  & aprcs  avoir  défait  trois  mille  hommes,  elle 
fit  un  grand  butin. 

14.  Amafiasverb  porter-  1.^.  £t  A mafias,  après  avoîr  taillé  et» 

Iduméens  & avoir  emporté  les 
illos  in  deos  fîbi,  & adorabat  dieux  des  enfans  de  Séïr,  en  fit  fes  propres 
eos , &.  iihs  adolcbat  inten-  jgj  adora,  & leur  offrit  de  l’encens. 

II.  Quam  ob  rem  iratiis  i y.  Cette  aéüon  irrita  le  Seigneur  contre 
nfrnd“^Zrprophmm ; & il  lui  envoya  un  prophète , pour 
qui  Jiceretei  : Curadorafli  lui  dire  : Pourquoi  avez-vous  adoré  des  dieur 
dcot,  qui  non  iiberavenint  q^j  p’ont  pû  délivrer  leur  peuple  de  vos 

popuiumluumCemanuiua:  * . - ^ x r 

mains  r 

i«.  Cumque  hrc  iiie  lo-  i5.  Comme  le  prophète  parloir  ainfi , A- 

quer€iur,rcrponcit Ci:  Nunt  l , r . . 


cuer€iur,rciponoxc  ci:  A^ura  r j \ * \ i 

confiiuriuircgù CS  i quiefte  oialias  rcpondit  : Llt-cc  a VOUS  à donner  con- 
ncinicrru.ianuc.pi!ceiicnf-  feil  au  Roi  Taifez-vous , de  peur  qu’il  ne 
vous  en  coûte  la  vie.  Alors  le  propliete  fe 
detcte,quiqfeciftiho£ma-  retira,  & lui  dit  : Je  fai  que  Dieu  a réfolu 
lii^’c?iifi"lr:.;r  vous  perdre , parce  que  vous  avez  com- 

mis un  fi  grand  crime,  & que  déplus  vous 
n’avez  pas  voulu  vous  rendre  à mes  avis. 

§.  III.  Amajias  Roi  de  Juda  déclare  la  guerre  â Joas  Roi  dlfrael,  qui  le  défaite 
le  prend  ^ l emntene  à Jerufalem  ^ fait  abattre  une  partie  des  muradles  de  cette 
ville , (bf  en  enleve  les  trefors. 

J7.  Igitur  AmaGas  rrx  Ju- 
da  , inito  pertirao  confilio  , 
iniGt  ad  Joat  filium  Jqachaz 
filii  jclui , regem  Il'rael , di- 
cens  : Veni,  videamus  nos 
mutuo.  . 


T 8.  At  illc  remîGt  nuntîos, 
^ens  : Catduus , qui  ert  in 


17.  Amafias  Roi  de  Juda  prit  donc  une 
malheureufe  réfolution , & envoya  des  am- 
bafiadeurs  à Joas , fils  de  Joachaz , fils  de 
Jehu,  Roi  d'Ifraël , • ôc  lui  fit  dire:  Venez:’ 
& voyons -nous  l’un  l’autre  /es  armes  â la 
main. 

18.  Sur  quoi  Joas  lui  fit  cette  réponfe  par 
fes  amballàdeurs  : Le  chardon  qui  eft  fur  le 


Digüized  by  Google 


LES  PARALIPOMENES.Liv.  II.  Chat.  XXK  28? 


mont  Liban  envoya  vers  le  cedre  du  Liban, 
& lui  dit  : Donnez  votre  fille  en  mariage  à 
mon  fils.  Et  voilà  que  les  bôtes  qui  dtoient 
dans  la  forêt  du  Liban,  irritées  de  cette  orgueil’- 
leufe  propofition , pafierent  & foulèrent  aux 
pieds  le  chardon.  Tel  ejl  h fort  que  vous  mé- 
ritez. 

‘ip.  Car  vous  avez  dit:  J'ai  défait  Edom. 
Et  votre  cœur  s’eft  enflé  d’orgueil  de  ce  fuc- 
eès  , de  forte  que  vous  avez  rifolu  de  me  dé- 
clarer la  guerre.  Demeurez  chez  vous  en  paix. 
Pourquoi  cherchez-vous  votre  malheur,pour 
périr  vous-même  , & faire  périr  Juda  a\  ec 
vous? 

20.  Amafias  ne  le  voulut  point  écouter  , 
parce  que  le  Seigneur  avoir  réfolu  de  le  li- 
vrer entre  les  mains  de  fes  ennemis , à caufe 
des  dieux  d’Edom  qu'il  avoit  adorés. 

2 1 . Joas  Roi  d’Ifi-acl  s’avança  donc  ; & les 
deux  armées  fe  mirent  en  préfence.  Amafias 
Roi  de  Juda  étoit  campé  à Betlifamès  en  Ju- 
da. 

22.  Et  Juda  plia  devant  Ifracl , & s’enfuit 
dans  fes  tentes. 


Libano,  mifit  ad  ccdruin  Li- 
bani,  dicens;Da  tiiiamu;ain 
filio  raco  uxorem  : & ccce 
bcfti* , qux  erant  in  fylva 
Libani , tranlicrunt , & con* 
culcavenuit  carduuin. 


1 9.  Dixrfti:  Pcrcufli  Edoflt, 
& idcirco  crigitur  cor  tuum 
in  fuperbiam  : fede  in  domo 
tua,  cur  malum  advcrfum  te 
provocas , ut  cadas  & tu , & 
Juda  teciun  l 


10.  Noluitaudire  Ama- 
fias,  c6  qu6d  Domini  dTet  • 
▼olunasuttraderenirin  ma- 
nus  hofiium  propter  dcos 
Edom. 

11.  Afccndit  igitur  Joas 
rex  iûael,  & mutuos  fibi 
prxbuere  confpcdus  ! Ama- 
fias autem  rex  Juda  erat  in 
fietluames  Juda  : 

1 1 . corruitquc  Juda  coram 
Ifrael , & fugit  in  taberna- 
cula  fiia. 


2 J.  Enfin  Joas  Roi  d’Ifraël  prit  Amafias  aj.  Porté  Amafiam  rc- 
Roi  de  Juda , fils  de  Joas , fils  de  Joachaz  , f*'"  J°as  fiiü 

, , J r»  t-r  ' O 1'  ' Joacliar-,  ccpit  Joas  rex  If- 

dans  le  camp  de  Bethlames,  & 1 emmena  a racl  inBethfames,&ndduxit 

Jerufalem  , & fit  abattre  quatre  cens  cou-  »"  Jcrufaicm  : ddtruxitque 
dtjps  des  murailles  de  cette  ville , depuis  la  ufq™'"  ï“^fiam 
porte  d’Ephraim  jufqu  a la  porte  de  l’angle,  quadtingentis  cubitis. 


L’an  du  monde  5178. 


24..  Il  emporta  même  à Samàrie  tout  l’or 
-&  l’argent , & tous  les  vafes  qu’il  trouva  dans 
la  maifon  de  Dieu , chez  les  defeendans  d'O- 
bededom  qui  en  étaient  les  gardiens , fie  dans 
les  thréfors  du  palais  royal.  Il  ramena  auffi 
à Samarie  les  fils  de  ceux  qui  étoient  eu 
otage. 

2;.  Amafias  fils  de  Joas  Roi  de  Juda  vê- 


14.  Omne  quoque  aurum, 
& argentum  , & univcrfii 
vaG),  qux  repcreratiii  domo 
,Dci,  & apud  Obededom, 
Jn  thefaurii  ctiam  domusre- 
gia?  neenon  & tUios  obfidum, 
leduxit  in  Samaikm. 


, ts.  Vixit  autem  Autaüti 

Nn  ij 
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filins  Joasre»  Juda,  poft-  eut  ntiinzc  ans  après  la  mort  de  Joas  fils  dé 

Îuam  momiui  cft  Joas  filius  f T t>  • 
o:ichaz  rex  llracl,  quinde-  Joachaz  Roi  d Ifracl. 
cim  annis. 

ac.  Reliqraamcm  fermo-  26’.  Le  re(le  des  aflioDs  d’Amaflas  , tant 
l«  premières  que  les  dernieres  , e«  teit 
in  Libro  regum  Juds  & If-  dans  le  livrc  des  Rois  de  Juda  & d’ifrael. 

racl. 

§.  IV.  Confpinxtion  contre  Amtjias.  Il  s'enfuit  à Lachis.  Il  y ejl  ajfaffiné  pat 
Les  conjurés  t rapporté  ù'  enterré  dans  la  y die  deÙayitL 

L’a  N DU  MONDE  31 P4. 

»7.  Quîportquamreceflit  ' 27.  Après  que  cc  Friiicc  cut  abandonné 

à Domino,  teten  .erunt  ci  i o • * *iV  c r • • 

înfidias  i ■ jèrufrifm.  Cum-  Ic  Seigneur , il  fe  fit  une  conrpiration  contre 

euf  fiigiBét  in  Lacliis , rai-  lui  dans  jerufalem  : & comme  il  fe  fut  enfuï 
fcrunt.&mterfecerunteum  à Lachis , les  conjurès  y envoyèrent  l'y 
firent  afTafïïner. 

î8.  Reportantcfqne  fuper  28.  Ils  le  rapportèrent  enfuite  fur  des  che- 
equos,  (epeiieruat  eum  cura  l’enterrerent  avec  fes  ancêtres  dan* 

pambus  fuis  in  avitate  Da-  . ..1  1 r-«  • i 

vid.  la  Ville  de  David. 


CHAPITRE  XXVI. 

5. 1. 0 jiâî  fuccede  à Amafias  fan  pere.  Il  fait  ce  qui  ejl  droit  devant  le  Seigneur. 
Il  remp-MTte  de  grands  avantages  fur  les  Philifhns . fur  les  Arabes  (x  fur  les 
Asnmomtes. 

L'an  du  monde  31P4. 


T»  Omnis  aiîtcm  popalu* 
JuHa,  filiiim  <^U5  Ü7iam  an- 
noriim  fcdecim , conftituit 
fegem  pro  Amnfîa  pâtre  fuo. 

a.Ipfc  xdlfîcavif  Ailatlt, 
U relmuit  enm  ditioni  Juda, 
^Aquam  dormivic  rex  cum 
patnbtu  fuis. 

3.  Sedecim  annorum  enit 
O'Mf  cùm  rognareccupilîet, 

quinquaginta  duobu«  an- 
fiis  regnavjt  m Jcniliiie m : 
somrn  marris  ejusjccbelia 
^4  Jerufaicm. 

4.  Fecitqwc  quod  erat  rec- 
tum in  v^ulis  Domini,  juxta 

ormia  *'ux  fecerat  AmaHai 

parer  ejus- 

Et  exquifivit  DoBiiauiii 


I.  X Out  le  peuple  de  Juda  prît  Ozîas  âg^ 
de  feize  ans  » & le  déclara  Roi  en  la  place 
d'A mafias  fon  pere. 

2.  l e prince  bâtit  Elath , &Ia  réunit  fous 
l’empire  de  Juda,  après  que  le  Roi  fe  fut 
endormi  avec  fes  peres. 

3.  Ozîas  avoir  feize  ans  quand  il  corn- 
meniça  à régner  ; & il  en  régna  cinquante- 
deux  dans  Jerufalem.  Sa  mere  étou  de  Jeru- 
faleni  , & s’appelloit  Jechelie. 

4. 11  fit  ce  quiétoit  droit  aux  yeux  du  Sei- 
gneur , & il  fe  conduifit  en  tout  comme  A- 
niafias  fon  pere. 

5. 11  chercha  le  Seigneur  tant  que  vécut 
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Zacharie , qui  avoir  le  don  d’intelligence , & 

Ïui  voyoit  Dieu.  Et  parce  qu’il  cherchoit 
heu , Dieu  le  conduilit  en  toutes  chofes. 

5.  Enfin  il  fe  mit  en*campagne  pour  faire 
la  guerre  aux  Philiftins.  11  ruina  les  murs  de 
Geth , de  Jabnie  & d’Azot , & il  bâtit  des 

f laces  fortes  dans  Azot  ficdans  les  terres  des 
hiliflins. 


Ch  A?.  XX  ri.  28? 

in  diebui  Zachsri*  intclli* 
geiitis  & vidrmis  Deum  î 
cumque  rcquirm't  Domi- 
num  , ditexit  euoi  in  orani- 
bu.<. 

6.  Dcni.^uc  rgreiFus  cfl, 

!c  pugnavit  comra  Phüit- 
tliiim,  & dcftruxit  murum 
Geth,  âf  murum  Jabniat, 
murumque  Azoti:  ædihcavit" 
quoque  oppida  in  Aiûto  , Sc 
in  Phiiifthiim, 


7.  Et  Dieu  le  foutint  contre  les  Philiftins, 
& contre  les  Arabes  qui  demeuroient  dans 
Gurbaal , & contre  les  Ammonites. 


7.  Et  adjuvit  cum  Deus 
comni  Philifthiim,  U contr* 
Arabes  , qui  hab;tab:yit  in 
Gurbaal , & comra  Ammo* 


8.  Les  Ammonites  faifoient  des  préfens  à 
Ozias  i & fa  réputation  fe  répandit  jufqu’à 
^ Lgypte,  à caufe  de  fes  fréqueiues  victoires. 

Ozias  éleya  aufiî  des  tours  à Jerufalem 
fur  la  porte  de  l’angle , & fur  la  porte  de  la 
vallée , & d’autres  encore  dans  le  même  co- 
té, dans  la  muraille;  & il  fortifia  ces  tours. 

10.  Il  bâtit  encore  des  tours  dans  le  dé- 
fert,  pour  fervir  de  retraite  aux  berp^ers i & il 
fit  creufer  plufieurs  citernes,  parce  qu’il  a- 
voit  beaucoup  de  troupeaux  , tant  aans  la 
campagne , que  dans  l’étendue  du  défert.  Il 
avoit  aufli  des  vignes  & des  vignerons  furies 
montagnes" & dans  le  Carmel,  parce  qu’il  fe 
plaifoit  fort  à l’agriculture. 


■lias. 

8.  Appfndcbantque  Am- 
mon:E£  munera  {.jiix  ; Sc 
divuigatum  eft  nomen  rjus 
ufquc  ad  introi’um  Ægypâ 
propter  crrbnj  viilonaj. 

S.  Æd)fitrvi'.irp  Ozias 
turres  in  jCTuUlfm  (upflr 
putiam  anguli,  & fuj  er  por- 
tam  vains.  & reiiqu.-is  m t'o- 
dem  mûri  laccre  ; firmavit- 
qtic  pas. 

10.  Extruxit  eiiam  turres* 
in  folitudinc  , & elfodif  ciP. 
ternas  piurim.’,,  eô  quod  haw 
béret  mmra  peiora  , tam  in 
campeftrbus , quam  in  ire- 
mi  vartitate':  vineas  quoque 
habuit  & sinitores  in  monti- 
bi's  , S.  in  caimelo  : erat 
quEppe  hoino  agriculcivs 
deditus. 


§.11.  Noms  des  généraux  i armée  cCO^ias.  Nombre  Cf  valeur  de  fis  troupes, 
ioin  ÿu’il  eut  de  leur  fournir  des  armes. 


II.  Les  troupes  qui  comj^ofoient  Ion  ar- 
mée, & qui  étoient  deftinées  a faire  la  guerre, 
étoient  commandées  par  Jehiel  ^fecretaire  , 

Par  Maafie  doêleur  de  la  loi , ôc  par  Hananie 
un  des  généraux  du  Roi. 

12.  Le  nombre  des  chefs  de  familles  & des 
hommes  d’une  valeur  diftinguée  montoit*  à 
deux  mille  fix  ceru«. 

I J.  Et  toute  l’armée  qu’ils  avoient  fous 
eux  étoit  de  trois  cens  fept  nulle  cinq  cens 


lî.  Furt  autem  exerciru* 
bellatcnini  ejus , qui  prûi.e- 
debant  ad  prrlia  , fi  b nuau 
Johiel  fcnbjr  , 
doâofis,  & l'ub  manu  Ha- 
nanix,  qui  erat  de  ducibus 
rc'gis. 

tio  Omiîifque  numerue 
principum  per  Êimihas  viro-* 
ramTortium,  duôrjiivmil- 
lium  fexcenr  jfunu 

IJ.  E:  feb  «t  nniverff» 
escreitu»  , (icvencocum  X 

K n iij 
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feptcni  millium  quingento-  JH^atS  , tOUS  gCnS  de  COCUr  & agUCrris  , & 
&7r'oTcgeTonirrad;^^^^^  qui  combattoieiK  pour  le  Roi  contre  fes  en- 
nemis. 

14.  Ozias  donna  ordre  qu’il  y eût  toujours 
des  provifions  d armes  pour  toute  cette  ar- 
mée , des  boucliers,  des  piques,  des  cafqucs, 
des  cuirafles , des  arcs , & des  frondes  pour 
jetter  des  pierres. 

ly.  Et  il  fit  faire  dans  Jerufalem  toutes 
fortes  de  machines  qu’il  fit  mettre  dans  les 
tours , ôc  dans  tous  les  angles  des  murailles, 
pour  tirer  de  grofles  pierres  : de  forte  que  la 
gloire  de  fon  nom  fe  répandit  fort  loin , par- 
ce que  le  Seigneur  étoit  fon  fecours  ôt  fa 
force. 


ries  diimcabant. 

14.  Prarparavit  quotjue  cis 
Ozja',  ideft,  curdü  exer- 
citui , elypeos , & haftas , & 
ga)f as . & loricas , arcurque 
* & funJat  ad  jaciendos  lapi- 
des. 

I y.  Et  fccit  in  Jerufalem 
divcrli  generis  matliinas , 
quas  in  turribus  collocavit , 
& in*angulit  murorum  , uc 
jnitterent  fagittas , & faxa 
grandisfegrcllumque  eftno- 
jiien  ejus  procul,  eo  quôd 
auxiliarciur  et  Dominus , & 
corroboralict  ilium. 


§.  III.  Opas  dans  fa  grandeur  s'élève  d'orgueil.  Il  néglige  le  Seigneur.  Il  entre- 
prend de  lui  offrir  de  l'encens  ; ce  qui  d appartenoit  qu'aux  Prêtres.  Il  ejl  cou- 
vert de  lepre.  chaffé  du  temple^  (y  obligé  d abandonner  le  gouvernement  de  l’état 
à Joatlldin  fon  fils  j qui  ^ après  fa  mort , régna  en  fa  place. 


lO.  Sed  cùm  roboratus  ef- 
fet , elcvanim  eft  cor  cjus  in 
interitum  fuum , & ncglexit 
Dominum  Deum  fuum:  in- 
greiiufque  tcmplum  Domi- 
ni , adolere  voluicincenfum 
duper  altarc  thymiamatis. 

17.  Statim^ue  ingrcfliis 
poft  eum  Azanas  facerdos  , 
& cum  CO  Sacerdotes  Do- 
rmni  ociâgima , viri  foctif- 
Emi , 

18.  reliiterum  régi,  at- 
que  dixenint:  Non  eft  tui 
olbcii , Oria , uc  adolcat  in- 
cenfum  Domino,  fod  Sacer- 
dotum  , hoc  eft  , filiurum 
AJron,qui  confccrati  funtad 
hujulccmodi  minifterium  ; 
egredere  de  fanâuario,  ne 
contempftîris  : quia  non  re- 
ptitabitur  f.bi  in  gloriam  hoc 
à Domina  Deo. 

10.  Iramfque  Ozias,  te- 
nens  in  manu  thuribulum  ut 
adoltrec  imenfem,  mina- 
batur  Sacccdotibu.  Statiin- 


iS.  Mais  dans  ce  haut  point  de  puiflance 
& de  grandeur , fon  cœur  s’éleva  d’orgueil 
pour  la  perte  ; il  négligea  le  Seigneur  fon 
Dieu  : & après  être  entré  dans  le  temple  du 
Seigneur , il  voulut  y offrir  de  l’encens  fut 
l’autel  des  parfums, 

17.  Le  Pontife  Azarias  y entra  auffi-tôt 
après  lui , accompagné  de  quatre-vingts  Prê- 
tres dû  Seigneur,  tous  gens  d’une  grande  fer- 
meté. 

18. Ils  s’oppoferent  au  Roi , &lui  dirent: 
II  ne  vous  appartient  pas  , Sire,  d’offrir  de 
l’encens  devant  le  Seigneur;  mais  c’eft  aux 
prêtres , c’eft-à-dire , aux  enfans  d’Aaron,  qui 
ont  été  confacrés  pour  ce  miniftere.  Sortez  du 
fanêluaire  ; & ne  méprifez  pdtnt  notre  confeil, 
parce  que  cette  a£Uon  ne  vous  fera  pas  im- 
putée à gloire  par  le  Seigneur  notre  Dieu. 

19.  Ozias  tranfporté  de  colere,  & tenant 
toujours  l’encenfoir  à la  main  pour  offrir  de 
1 encens  , menaça  les  prêtres.  Dans  le  mo-' 
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ment  il  fut  frappé  de  lepre , & elle  parut  fur  que  om  en  icpra  in  fronte 
fon  front  en  préfence  des  prêtres,  dans  le  ri-'^'^of^mSacerJotibus,;™ 
ten^le  du  beigneur  , auprès  de  1 autel  des  thymiamaus. 
parfums. 

20.  Et  comme  le  pontife  Azarias  & tous 
les  autres  prêtres  eurent  jetté  les  yeux  fur 
lui , ils  appcrçurcnt  la  lepre  fur  fon  front,  ôc 
ils  le  chaflerent  promptement.  Et  lui-même 
faifi  de  frayeur  fe  hâta  de  fortir , parce  qu’il 
fentit  tout  d’un  coup  que  le  Seigneur  l’avoit 
frappé  de  cette  plaie.  • 

2 1.  Le  Roi  Ozias  fut  donc  lépreux  juP- 
qu’au  jour  de  fa  mort  ; & il  demeura  dans 
une  maifon  féparée  , à caufe  de  cette  lepre 
ui  le  couvroit , & qui  l’avoit  fait  chailer 
e la  maifon  du  Seigneur.  Cependant  Joa- 
tham  fon  fils  gouvernoit  tout  dans  la  mai- 
fon du  Roi , & rendoit  juftice  au  peuple  du 


< 

t 


JO.  Cumque  rerpexifflt 
eum  Azarias  poniilcx , fie 
omnes  rcliqui  Sacerdoces  , 
viderunt  lepram  in  fronce 
ejus,  & fefcinatôexpuierun» 
cum.  Sed&  ipfepercerritL’s, 
accclcravit  cgreji , eo  quôd 
fenliiret  illico  plagam  Do- 


it.  Fuit  igicur  Ozias  rex 
leprofus  ufqcie  ad  d:cm  mor- 
t.s  fux , Si  habicaric  in  domo 
feparaca  plenus  leprâ , ob 
quam  ejefiius  foerat  de  do- 
rooDomini.  Porto  Joathi ni 
lilius  ejus  rexi'  doinum  ré- 
gis, Si  judicabat  popuium 
terrx. 


pays. 

22.  Le  refte  des  aêiions  d’Ozias , tant  les 

firemieres  que  les  ^rnieres  , a été  écrit  par 
e prophète  Ifaïe  Wb  d’Amos. 

2 J.  Et  Ozias  s’endormit  avec  fes  peres  ; 
& on  l’enterra  dans  le  champ  où  étoient  les 
tombeaux  des  Rois,  mais  non  dans  Us  tom- 
beaux mcmcs,  parce  qu  il  étoit  lépreux.  Et 
Joatham  fon  fils  régna  en  fa  place. 


IJ.  Reliqra  “aucem  fer- 
moniim  Or.i*  pnorum  Sc 
noviqimorum,  (criplît  ifaiai 

filius  Amos , proptjeui. 

13.  Dormivitqi  c O’bi 
cum  patribus  fui, , fit  lepe- 
lierunt  cura  in  agto  rega- 
liiimfcpulclirorum,  eoquod 
elTci  leprofus  ; regnavic  joa- 
tbam  filius  ejus  pro  eo. 


CHAPITRE  XXVII. 

§.  I.  Joatham  craint  Diiu^  Cr  a d'heureux  fuccès.  Il  meurt  Gr  Aüiaifonjîls 

lui  Juccede. 


L’an  du  m onde  ,3245.  Avant  J.  c.  7j 8. 


1.  Joatham’avoit  vingt-cinq  ans  quand  il 
commença  à régner  ; & il  régna  feize  ans  dans 
Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  Jerufa , ôc  é- 
toit  fille  de  Sadoc, 


I.  Vigimi  quinque  anno- 
rum  crac  Joatham  cim  re- 
gnare  ctepilfet,  fit  fedecim 
annis  regnavic  in  Jcrufalems 
nomen  macni  ejus  jerula 
fîiia  Sadoc. 


2.  Il  fit  ce  qui  étoit  droit  en  la  préfence 
du  Seigneur , & il  fe  conduifit  en  tout  com- 
me avoit  fait  Ozias  fon  pere  , fi  ce  n’eft  qu’il 


2.  Fecirque  quod  rciTninn 
crar  conm  Dommo , juxta 
omnia  quz  fcccrat  pa- 
ter  fuus  » cxcepto  ne  a 
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oft  ingreifuî  tempium  Do-  n’entra  point  comme  lui  dans  le  temple  du  Sei- 
gneur pour  y faire  les  fondions  des  i rênes  ; & 
cependant  le  peuple  continuoit  encore  de  vi-  ^ 
vre  dans  fes  defordres , voulant  uûjours  fa- 
crifier  au  Seigneur  fur  les  hauts  lieux. 

3.  Ce  fut  lui  qui  bâtit  la  grande  porte  qui 
efl  la  porte  orientale  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur , & qui  fit  faire  beaucoup  de  bâtimens 
fur  la  muraille  d’Ophel. 

4.  Il  fit  encore  bàyr  des  villes  fur  les  mon- 
tagnes de  J yda , & des  châteaux  & des  tours 
dans  les  bois. 

J.  Il  fit  la  guerre  au  Roi  des  Ammonites  , 
& il  les  vainquit  ; .&  ils  lui  donnèrent  en  ce 
tems-là  cent  talens  d’argent , dix  mille  me- 
fures  de  froment  & autant  d’orge.  Ce  fu^- 
là  ce  que  les  enfans  d’Ammon  lui  donnèrent 
en  la  fécondé  & en  la  troifieme  année  , après 
qu'il  les  eut  vaincus. 

6.  Et  Joatham  devint  puiffant , parce  qu’il 

avoir  réglé  fes  voies  en  la  préfence  du  Sei- 
gneur fon  Dieii.  41 

7.  Le  refte  des  aflions  de  Joatham  , tous 
fes  combats  , & ce  Qu’il  a fait  de  grand eft 
écrit  dans  le  livre  aes  Rois  d’ifraël  & de 
Juda. 

8.  Il  avoir  vingt-cinq  ans  quand  il  com- 

mença à régner  ; 6c  il  en  régna  feize  dans 
Jerufalem.  * 

9.  Et  Joatham  s’endormit  avec  fes  p.eres  ; 
cum  pairibus  (îiis , & fejpe-  ^ jjj  l’enfevelirent  dans  la  ville  de  David.  Et 

Achaz  fon  fils  régna  en  fa  place. 


mini , 6c  jiihuc  populuj  de- 
linqucbau 


3.  Ipfe  zdificavic  portam 
domûs  Domïni  cxcelfam, 
& in  muro  Ophcl  multa 
c'onftruxit. 


4.  Urbès  quoque  xdifica- 
vit  in  momibus  Juda , & in 
iâliibus  caftclla  St  turres. 

5.  Ipfe  pugnavit  contra 
rcgem  fili  trutn  Ammon  , Sc 
vieil  eo$ , deJerumque  ei  h- 
lii  Ammon  in  tempore  illo 
centiim  talcnca  argemi , & 
deeem  millia  coros  tritici , 
ac  totidem  coros  hordei:  harc_ 
ci  prxbn  ’runt  filii  Ammon, 
in  anoo  fccundo  & teruo. 

6.  Corroboratufque  eft 
Joatham , eô  quod  direxilTet 
vias  fuas  torain  Domino  Deo 
fuo. 

7.  Reliqua  autem  fermo- 
num  Joatham  , Sc  omnes 
pugnr  cjus,  St  opéra,  feripta 
liint  in  Libco  regum  lljâel 
A Juda. 

6.  Viginti  quinque  anno- 
rum  crat  cùm  regnare  cœ- 
piilêt , 6t  fedecim  annis  re- 
gnavit  in  Jerufalem. 

. Dormivitqufc  Joatham 
fepe- 

lierunt  eum  in  civitate  Da- 


vid : & régna  vit  Acbaz  filiut 
ejusproco. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XXVIII. 

§.  I.  Acha^  imite  l'impiété  des  Rois  d'Ifraëh  Dieu  le  livre  au  Roi  de  Syrie  ^ fi 
pille  fis  états  ^ Cr  au  Roi  d'Ifiaël^  qui  lui  tue  Jîx  vingts  mille  hommes^  & 
tmmene  deux  cens  mille  captifs  ^ avec  un  riche  butin. 

L’an  du  monde  3262.  Avant  J.  C.  742. 


1.  AChaz  avoit  vingt  ans  quand  il  com- 
mença à régner  ; & il  régna  feize  ans  à Jeru- 
falem.  Il  ne  fit  point  ce  qui  étoit  droit  en  la 
préfence  du  Seigneur  , comme  David  fon 
pere  : 

2.  Mais  il  marcha  dans  les  voles  des  Rois 
d’Ifraël  , & fit  même  fondre  des  ftatues  à 
Baal. 

J.  C’eft  lui  qui  offrit  de  l’encens  dans  la 
vallée  de  Benennom  , 6c  qui  fit  pafier  fes  en- 
fans  parle  feu , félon  la  fu perdition  des  na- 
tions ^ui  habitoient  autrefois  la  terre  de  Chartaart, 
c!''  que  le  Seigneur  fit  mourir  à l’arrivée  des 
enfàns  d’Ifraël. 


I.  Vi^nti  annorum  erae 
Acha^  cum  rcgnarc  coepil- 
fct.  Si  ffdecim  annis  regna- 
vit  in  Jerufalem  : non 
rcâwm  in  confpedu  Domi- 
ni  ficut  David  pater  eju$  : 

1.  fcd  ambulavît  :n  vus 
regum  Ifrael , infuper  & fta- 
tUiis  fudit  Baalim.  « 


3.  Tpfe  eft  quiadolcvicîn- 
cenfum  in  valle  Benennom, 
& luilravit  fUios  fuosinigne, 
juxta  ritum  gendum  , quas 
inter(bcit  Dominus  in  ad» 
TCntu  filionim  Ifrael. 


4.  Il  facrifioit  aüffi  , ôc  brûloit  des  parfums 
fur  les  hauts  lieux  , fur  les  collines  6c  fous 
tous  les  arbres  chargés  de  feuilles. 

. y . Et , punition  de  ces  crimes , le  Seigneur 
fon  Dieu  le  livra  entre  les  mains  du  Roi  de 
Syrie  , qui  le  défit , pilla  fes  états , 6c  em- 
mena un  grand  butin  à Damas.  Dieu  le  livra 
auffi  entre  les  mains  du  Roi  d’Ifraël  ; 6c  il  fut 
frappé  d’une  grande  plaie. 


excelfis,  & in  coUibus,  & 
fub  Omni  ligno  frondofo. 

5»  Tradiditque  eum  Do- 
mlnus  Deus  ejus  in  manu 
regis  Syriz  , qui  pcrcuHîc 
eum , magnamque  prxdam 
cepic  de  e)us  imperio,  & ad- 
duxit  in  Damafeum:  manî- 
bus  quoque  régis  Ifrael  tra* 
dituseft , & pcrcuilus  plaga 
grandi. 


L’an  du  monde  J2(îj. 


C.  Car  Phacée  fils  de  Romelie  tua  fix  vingts 
mille  hommes  de  Juda  en  un  feul  jour  j tous 
gens  braves  ; tr  Dieu  le  permit  ainft , parce 
qu’ils  avoient  abondonné  le  Seigneur  le  Dieu 
de  leurs  peres. 

7.  En  même-tems , Zechri  homme  tres- 
puiffant  dans  Ephraïm  tua  Maafie  fils  du  Roi^ 
Tome  II.  y art.  II. 


(.  Occiditque  Pliacee , fi- 
lius  Romelif , dcjudacen- 
tum  viginti  miUia  in  die  uno , 
omnes  vires  bcllatorcs  : ce 
quèd  reliquiffent  Dominum 
Deum  patrum  fuorum. 


7,  Eodem  tempore  oecî- 
dit  Zechri,  vir  potens  c.c 
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Fphraim , Maafiam  filiuro  Ezrica  crand-iiiaîtrc  de  la  maifon  du  Roi , 6C 
reeis , & tzncam  duccm  ° ^ i tj  • 1 r j 

domus  ejus , Elcanam  quo-  Elcana  qui  tenoit  apres  le  Roi  le  fécond  rang 

quefecundumàrege.  dans  fcs  dtatS. 


8.  Cepcrumquc  filii  Ifrael 
de  fratribus  fuis  ducenca  mil- 
lia  mulierum , pecrorum , 
& pudlarum,  Sc  iqjînitam 
pradam:pcrtuleruntqueeam 
ui  Samariam. 


8.  Et  les  enfans  d’Ifraël  prirent  & firent 
captifs  deux  cens  müle  de  leurs  freres  , tant 
femmes  que  garçons  & filles  , avec  un  butin 
infini , qu'ils  emmenerent  à Samarie. 


§.  II.  Un  prophète  vient  au-devant  de  l'armée  des  Jfraélites  ^ leur  reproche  leur 
cruauté  ^ &■  les  menace  de  toute  la  fureur  du  Seigneur  ^ s’ils  ne  renvoient  leurs 
freres  captifs,  llsfe  rendent  à fes  remontrances  ^ ù"  leur  rendent  la  liberté. 


9-  Ea  tempeflate  erat  ibi 
propbeia  Domini , nomine 
Odcd  : qui  cgrefTusobviani 
exercitui  vcnicnti  in  Sama- 
riam , dixit  eis  : Eccc  iratus 
Dommus  Dcus  patrura  vcf- 
trorum  contra  Juda , tradi- 
dit  eos  in  manibus  vcAris , 
& occidifb's  eos  atrocitcr , 
na  ut  ad  corlum  pertingeret 
relira  crudelips. 

10.  Infuper  filios  Juda  & 
Jerufalem  vultis  vobis  fubji- 
ccre  in  lervos  & ancillas  ; 
quoJ  nequaquam  faiflo  opus 
eft  : pcccaliit  cnim  ruperhoc 
Domino  Deo  veftro» 


1 1 . Scd  audite  conlilium 
mcum , & rcducite  captivos, 
quos  adduxiftis  de  fratribus 
YsUris , quia  magnus  furor 
Domini  imminct  vobis. 

II.  Steterunt  itaque  viri 
de  principibiis  filiorum  E- 
phraim , Aiarias  blius  Joha- 
nan , Barachias  blius  Mofol- 
lamoth , Eiechias  lUiusSel- 
lum , & Amal'a  lUius  Adali, 
contra  eos  qui  venicbanc  de 
prxlio , 


9-  Il  y avoit  là  alors  un  prophète  nommé 
Oded , qui  alla  au-devant  de  l’armée  qui  ve- 
noit  à Samarie,  & il  leur  dit  : Vous  avez  vu 
.que  le  Seigneurie  Dieu  de  vos  peres,  étant 
en  colere  contre  Juda , l’a  livré  entre  vos 
mains  ; & vous  les  avez  tués  très-inhumaine- 
ment ; enforte  que  votre  cruauté  eft  montée' 
jufqu’au  ciel. 

10.  Mais  outre  cela , vous  voulez  encore 
vous  aflujettir  les  enfans  de  Juda  & de  Jeru- 
làlem , pour  en  faire  vos  efclaves  & vos  fer- 
vantes  ; ce  que  vous  ne  devez  point  faire  ; 
car  vous  avez  en  cela  même  péché  contre  le 
Seigneur  votre  Dieu. 

11.  Mais  écoutez  le  confeil  que  je  vais 
vous  donner:  Remenez  ces  captifs  que  vous 
avez  amenés  d’entre  vos  freres  ; car  Dieu  ell 
prêt  de  faire  éclater  fa  fureur  fur  vous. 

12.  Ainfi  quelques-uns  des  principaux  des 
enfans  d’Ephra'im  , y^t;ofr , Azarias  fils  de 
Johanan  , Barachias  fils  de  Mofollamotb  r 
Ezechias  fils  de  Sellum  , & Amafa  fils  d’A- 
dali , fe  préfenterent  devant  ceux  qui  reve- 
noient  du  combat , 


IJ.  & dixerunt  cis:  Ncn 
întroducetis  hue  captivos , 
ne prcccmus  Domino,  Qua- 
rc vulfis  adjicere  fuper  pcc- 
cata  noitra , 8c  vetera  cumu- 
lar«  deiidaf  grande  quippe 
peccatum  eft , 6:  ira  i'uroris 


• 13.  ôcleur  dirent:  Vous  ne  ferez  point  en- 
trer ici  vos  captifs , de  peur  que  nous  ne  pé- 
chions contre  le  Seigneur.  Pourquoi  voulez- 
vous  ajouter  de  nouveaux  péchés  à ceux  que 
nous  avons  déjà  commis  ? ôc  mettre  le  com- 
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ble  à nos  anciens  crimes  ? car  ce  péché  eft 
grand  ; & le  Seigneur  eft  fur  le  point  de  faire 
tomber  fur  Ifraël  les  plus  redoutables  effets 
de  fa  fureur. 

14.  Cette  armée  renvoya  le  butin  & tout 
ce  quelle  avoit  pris  en  préfence  de  tous  les 
principaux  & de  toute  la  multitude. 

ly.  Et  les  perfonnes  dont  nous  avons  par- 
lé prirent  les  captifs  & tous  ceux  qui  étoient 
nuds  , les  vêtirent  des  dépouilles , les  habil- 
lèrent , les  chauffèrent , ôc  leur  donnèrent  à 
boire  & à manger  : ils  les  oignirent , à caufe 
qu’ils  étoient  fort  fatigués , & en  prirent  tout 
le  foin  qu’ils  purent:  Ils  mirent  fur  des  che- 
vaux ceux  qui  ne  pouvoient  marcher,  & dont 
les  corps  étoient  dans  une  grande  foibleffe , 
& les  menèrent  à Jéricho  ville  des  Palmiers 
vers  leurs  fteres.  Après  quoi^  ils  s’en  retour- 
nèrent à Samarie. 


Doniiiii  imminet  fuper  U- 
rsrl. 


1 4.  Dimiferumque  viri  bel- 
latores  prxdam , & univcrfi 
quiceperant,  coram  princi- 
pibus , Sc  Omni  muiritutlinc. 

I ;.  Scctentntque  viri , 
quos  fuprà  memoravimns, 
Sc  apprehendeniescaptivos , 
omnefquc  qui  nuit  crant, 
veAicrunt  de  rpoliis^um- 
que  veflillent  eos,  & càlceaf- 
fent , Sc  refecifTeiu  cibo  ac 
pocu , unxiirentque  propter 
iaborem,  Scadliibuillém  cis 
curam , quicumque  ambu- 
lare  non  poteram , Sc  erant 
imbcciilo  corpore , impo- 
Aierum  cos  jumeniis,  Sc  ad- 
duxerunc  Jéricho  civitatem 
palmarum  ad  fratres  corum , 
iplîque  reverli  lunt  in  Sama- 
riam. 


§.  III.  Acha\  envoie  demander  du fècours  aux  AJJÿriens,  Dieu . pour  l'en  punir . 
fait  marcher  contre  lui  les  Iduméens  les  Phiteflins  qui  ravagent  tout  fin  pays. 
Il  ferme  le  temple  de  Dieu  ^ adore  les  idoles.  Il  meurt . &■  Eiechias  fin  Jils 
lui  fuccede. 

L’an  du  monde  326^ 


iff.  En  ce  même-tems  le  Roi  Achaz  en- 
voya au  Roi  des  Affyriens  pour  lui  deman- 
der du  fecours- 

1 7.  Pour  t en  punir , Dieu  fufeita  contre  lui 
les  Iduméens,  qui  vinrent,  tuerent  beaucoup, 
de  monde  dans  Juda,  & firent  un  grand  bu- 
tin. 

1 8.  Les  Philiftins  fe  répandirent  auflî  dans 
les  villes  de  la  campagne,  &au  midi  de  Ju- 
da : ils  prirent  Bethfamcs,  Aïalon,  Gaderotli, 

• Socho , Thamnan  & Gamzo  , avec  leurs 
bourgades  , & ils  s’y  établirent. 

ïÿ.  Car  Dieu  avoit  humilié  Juda , à caufe 
de  fon  Roi  Achaz , parce  qu’il  l’avoit  réduit 
à être  dpnué  de  tout  fecours  , & qu’il  avoit 
méprifé  le  Seigneur. 


1 6,  Tempore  illo  mifit  rex 
Achaz  ad  regera  Ailyrio-, 
rum,  pofiulaiu  auxilium, 

17,  Veneruniqueldumxi, 
Sc  percuilcrunt  multos  ex 
Juda , & ceperum  prjedam 
magnam* 


1 8.  PhiliflhUm  quoque  dif- 
fufî  funt  per  urbes  campef- 
très , & ad  Mcridicm  Juda  ; 
ceperumque  Rethl'arnes,  Sc 
Aialcn,  & Gaderoth,  Soc- 
eboquoque,  Sc  Thamnan, 
Sc  Gamzo,  cum  vicuUs  fuis , 
Sc  habitavemne  in  eis. 

ip.  Humiliavcrac  cnîm 
Dominuf  Judam  propter  A- 
c!uz  regem  Juda  , eù  qubd 
nudaiTcc  cum  auxilio,&  c6n- 
temptuthabuiiretDominuiii* 

O O i; 
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zo.  AdJuxitqiie  contra 
cuin  ThelgîtliphalnaOr  rc- 
gcm  Allvn-aruni , qvi  & af- 
tlixit  cum,  Ji£  nullo  ttCflcnie 
vaflavit. 

ZI.  Igitur  Acliaa,  fpolia- 
ta  domo  Domini , & domo 
icgum  ac  principum , dédit 
régi  Alîyriorum  muncra , Sc 
ïamcn  nihil  ei  profuit. 


tz.  Infuper  & tempore 
angiflfcc  fux  auxit  coniem- 
ptum  in  Dominum,  ipfe  per 
lé  rex  Acliai , 


zj.  immolavit  dût  Da- 
inafci  viâimas  perculToribus 
fuis,  & dixit  î Dû  regum  Sy- 
riz  auxiliantur  cis,  quos  ego 
phiabo  hoDiis,  & aderunt 
miJii , cùm  c contrario  ipfi 
fuerint  ruinz  ci , Si  univetfo 
ifracl. 


20.  Le  Seigneur  fit  auffi  venir  contre  lui 
Tlielgachphnlnazar  Roi  des  .^iTyriens , qui  Je 
battit  & ravagea  fon  pays , fans  trouver  au- 
cune réfiftancc. 

2 1.  Achaz  prenant  donc  tout  ce  qu’il  y 
avoir  dans  la  maifon  du  Seigneur , & aans  le 
palais  du  Roi  & des  princes, fit  des  prdfens 
au  Roi  des  Aflyriens  ; ce  qui  néanmoins  ne 
lui  fervit  de  rien. 

22.  Mais  de  plus  le  Roi  Achaz,  dans  le 
tems  même  de  fa  plus  grande  affliction , fit 
paroître  encore  un  plus  grand  mépris  du  Sei- 
gneur, par  cette  aBxon  qu'il  fit  de  lui-même. 

2 J.  Il  immola  des  viêlimes  aux  Dieux  de 
Damas  qu’il  regardoit  comme  les  auteurs  de 
fon  malheur,  6c  dit  : Ce  font  les  dieux  des 
Rois  de  Syrie  qui  leur  donnent  fecours.  Je 
me  les  rendrai  favorables  par  mes  facrifices  ; 
6c  ils  m’affifteront.  Au  lieu  qu’au  contraire 
ils  furent  caufe  de  fa  ruine  6c  cle  celle  de  tout 
Ifraël. 


Z4.  Direptis  itaque  Achaz 
omnibus  valïs  domus  Dei , 
aique  confraflis,  claulîi  ja- 
nuas  templi  Dei,  & fecit  libi 
aliaria  in  univerlis  angulis 
Jeruûilem. 

zf.ln  omnibus  quoquetir- 
bibus  Juda  extruxit  aras  ad 
cremandam  thus  , atquc  ad 
iracundiam  provocavit  Do- 
minum  Deum  patrum  fuo- 
rum. 

zC.  Rcliqua  autem  fer- 
jnonum  ejtit  , & omnium 
operum  (uorum  priorum  & 
noviflimorum , lcripta  funt 
in  Libro  regum  Juda  Si  If- 
racl. 

Z7.  Dormiyitque  Achaz 
cum  patribus  fuis , & fepe- 
licrunt  cum  in  civilatc  Je- 
rufalem  : n^uc  enim  recc- 
perunt  cum  in  fcpulchra  re- 
gum Ifracl.  Regnavitque 
Ezechias  fiUus  cjus  prg  eg, 


24.  Achaz  ayant  donc  pris  tous  les  vafes  de 
la  maifon  de  Dieu,  6c  les  ayant  brifés , fit  fer- 
mer les  portes  du  temple  de  Dieu  , 6c  il  fit 
dreffer  clés  autels  aux  idoles  dans  toutes  les 
places  de  Jerufalem. 

2 J.  Il  éleva auffl  des  autels  dans  toutes  les 
villes  de  Juda  pour  y offrir  de  l’encens  â fes 
faux  dieux.  Et  ainfi  il  provoqua  la  colere  du 
Seigneur  le  Dieu  de  les  ancêtres. 

26.  Pour  le  refte  de  fesa£lions6c  de  toute 
fa  conduite , depuis  le  commencement  juf- 

3u’à  la  fin,  il  eft  écrit  dans  les  livres  des  Rois 
e Juda  & dans  ceux  des  Rois  d’Ifraël. 

27.  Enfin  Achaz  s’endormit  avec  fes  peres;  , 
ôc  il  fut  enfeveli  dans  la  ville  de  Jerufalem  : 
mais  /êj  impiétés furent  caufe  ^’ils  ne  le  mirent 
pas  dans  les  tombeaux  des  JRois  d’Ifraël.  Elc 
Ezechias  fon  régna  en  fa  place. 
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CHAPITRE  XXIX. 

J.  l.Eiechias  témoigne  fa  piété  dès  le  commencement  de  fin  régné.  Il  fait  ouyrir 
Us  portes  du  temple . &■  af  'emble  les  Prêtres  tr  les  Lévites  pour  U purifier. 


L’an  du  monde  3278.  Avant 

I .  E Zecliias  commença  donc  à régler  à 
l’âge  de  vingt-cinq  ans  ; & il  en  régna  vingt- 
neuf  dans  Jerufalem.  Sa  mere  s’appelloit  A- 
bie , ei^  était  fille  de  Zacharie. 

2.  Il  fit  ce  qui  étoit  agréable  aux  yeux  du 
Seigneur , félon  tout  ce  qu’avoit  fait  David 
fon  pere. 

3.  Dès  le  premier  mois  de  la  première  an- 
née, il  fit  ouvrir  les  grandes  portes  de  la 
maifon  du  Seigneur  qu’Achaz  avait  fermées  ; 
& il  les  rétablit  dans  leur  premier  éclat , en  les 
couvrant  de  lames  d'or  comme  elles  étaient  au- 
paravant. 

4.  Il  fit  auflî  venir  les  Prêtres  & les  Lévites; 
& il  les  afiembla  dans  la  place  qui  eft  à l’o- 
lient  ; 

J.  & il  leur  parla  ainfi  : Ecoutez-moi , Lé- 
vites. Purifiez-vous  ; nettoyez  la  maifon  du 
Seigneur  le  Dieu  de  vos  peres  ; & ôtez  tou- 
tes Tes  impuretés  du  fanâuaire. 

6.  Nos  peres  ont  péché,  & ils  ont  com- 
mis le  mal  devant  le  Seigneur  notre  Dieu , 
en  l’abandonnant.  Ils  ont  détourné  leur  vi- 
fage  de  fon  tabernacle  , & lui  ont  tourné  le 
dos. 

7.  Ils  ont  fermé  les  portes  du  veftibule,  & 
ont  éteint  les  lampes  ; ils  n’ont  plus  brûlé 
d’encens , & n’ont  plus  offert  de  viflimes 
dans  le  fanûuaire  au  Dieu  d’Ifraël. 

8.  Ainfi  la  colere  de  Dieu  s’ell  enflammée 
contre  Juda  & Jerufalem.  Il  les  a livrés  à tous 
les  mauvais  traitemens  de  leurs  ennemis  ^ juf- 
qu’à  les  faite  périr  ; ôc  il  les  a rendus  l’objet 


J.  C.  72  5. 

I.  Igitur  Ezechias  regnare 
cœpit , cùm  viginri  quinque 
edèt  annorum , & vigimi 
novcm  an^  rcgnavitin  Je* 
rufalem  : iromen  matrisojiis 
Abia , lilia  Zacharia;. 

i.  Fecitque  quod  erat  pla- 
aturn  in  confpeâu  Domini , 
juxta  omnia  qui  fecciai  Da- 
vid parer  ejus. 

3.  Ipfeanno&menfcpr;- 
mo  regni  fui , aperuit  vaivas 
dottiiu  Domini , & inftaura- 
vic  cas. 


4.  Adduxitque  Sacerdotea 
arque  Leviras . congrega- 
vit  eos  in  plateam  orienta- 
lem. 

5.  Dixitque  ad  eos  : Au- 
dirc  me  Levin , & fanflifi- 
camini , mundare  domum 
Domini  Dei  pamrm  veftro- 
rum , te  auferre  omnem  im- 
munditiam  de  fanâuario. 

6.  Peccaverunr  parres  nof- 
tri , & fecerunt  malum  in 
conipeâu  Domini  Dei  nof' 
tri  , derelinquenret  eum  : 
averterunt  faciès  Aras  à ra- 
bernaculo  Domini , & prx- 
buenint  dorfum. 

7.  Claufenmt  oftia , qujt 
erant  in  porricu , & extinxe- 
runc  lucemas,  incenfumque 
non  adoleverunr , & holo- 
cauAa  non  obrulerunr  in 
tânâuario  Deo  llrael. 

8.  Concitarui  eA  itaque 
furor  Domini  fuper  Judam 
& Jerulâlem,  tradidirque  eos 
in  commorianem,  & in  in- 
teiiium  I & in  Abilum , Acut 


P O iij 
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!pfi ccrmtis ocuiis veftris.  cie  Icurs  railleries,  comme  vous  le  voyez 
vous-mêmes  de  vos  propres  yeux. 

p.  C’eft  ainfique  nos  peres  font  péris  par 
l’épée,  & que  nos  fils , nos  filles  & nos  fem- 
mes ont  été  emmenées  captives  en  punition 
d’un  fi  grand  crime. 

10.  Je  fuis  donc  d’avis  que  nous  renou- 
vellions  l’alliance  avec  le  Seigneur  le  Dieu 
d’Iffaël  : fie  il  détournera  la  fureur  de  fa  co-; 
1ère  de  delTus  nous. 

1 1.  Mes  cher  s enfans,  ne  négligez  pas  cet 
avis.  Dieu  vous  a choifis  pour  paroître  de-' 
vant  lui , pour  le  fervir , pour  lui  rendre  le 
culte  qui  lui  efi  dû , & pour  brûler  de  l’en-; 
cens  en  fon  honneur. 

12.  Alors  plufieurs  Lévites  fe  levèrent: 
D’entre  les  aefeendans  de  Caath , Mahath 
filsd’Amafaï,  & Joël  fils  d’Azarie:  des  det 
cendans  de  Merari , Cis  fils  d’Abdi,  & Aza- 
rias  fils  de  Jalaléel  : des  defeendans  de  Ger- 
fom , Johal , fils  de  Zemma , ôc  Eden  fils  de 
Joah: 

I J.  des  defeendans  d’Elifaphan  , Samri  flc 
Jahiël:  des  defeendans  d’Alaph,  Zacharie 
fit  Mathanie  : 

14.  des  defeendans  d’Heman,  Jahiël  fie 
Seméi  : des  defeendans  d’Idithun , Seméias 
ôc  Oziel.  , 

I y.  Ils  aflemblerent leurs  freres ; 6c  s’étant 
fanclifiés , ils  entrèrent  dans  le  temple  , fui- 
vant  l’ordre  du  Roi  6c  le  commandement  du 
Seigneur , pour  le  purifier. 

16.  Les  Prêtres  entrèrent  aufiî  dans  le 
fanBuaire  du  temple  du  Seigneur , pour  le 
fanêlifier  ; fit  ils  ôterent  tout  ce  qu’ils  trou- 
vèrent d’impur  au-dedans,  ôc  Iç  portèrent 
dans  le  vcftibule  de  la  maifon  du  Seigneur , 
où  les  Lévites  le  prirent  pour  le  jetter  dans 
le  torrent  de  Ceciron. 

1 7-  Ils  commencèrent  le  premier  jour  du 
premier  mois  à tout  nettoyer  ;6c  le  huitième 


9.  En,  corruenint  patres 
noftri  gladiis  -,  tUii  noftri , & 
filii  nuftrj;,  & conjuges  cap- 
tiva: dufti  fum,  proptet  hoc 
fceius. 

I O.  Nunc  ergo  placet  mi- 
hi  UC  ineamus  fotdus  cum 
Domino  Deo  Ifrael,  St  aver- 
tet  à nobis  furorem  ira  fuar. 

1 1 . Filii  mei  folite  negli- 
gere  : vos  elegit  Dominus  uc 
ftetis  coram  eo , 8c  miniftre- 
tis  iUi , coladrque  eum , te 
sremeds  ci  incenfuau 


II.  Surrexerunt  ergo  Le- 
yita:  : Maath  fiiius  Amafai , 
& Joël  fiiius  Azaria:,  de  fi- 
liis  Caath  : Porto  de  filiis 
Merari , Cis  fiiius  Abdi , 8c 
Azarias  fiiius  Jalaleel.  De 
filiis  autem  Gerlbm,  Joah 
fiiius  Zemma , 8c  Eden  fiiius 
Joah. 

IJ.  At  veto  de  filiis  EU- 
tàphan , Samri , 8C  Jahiël. 
De  filiis  quoque  Afaph,  Za- 
charias , 8c  Alathanias  : 

14.  neenon  de  filiis  He- 
man , Jahiël , 8c  Semei  : fed 
& de  filiis  Iditliun,  Semeias, 
& Oziel. 

15.  Congregaveruntqus 
fratres  fuos , 8c  fanCdficad 
funt,  8c  ingrein  funt  juxta 
ma  ndacum  regis  8c  imperium 
Domini,  ut  expiarent  do- 
jnum  Dei. 

1 6.  Sacerdoces  quoque  in- 
gtefli  templum  Domini  uc 
lan^tificarent  illud , extule- 
runt  omnem  immundidam , 
q^uam  intrô  repe  ter  am  in  vef- 

tibulodomus  Domini,  quam 

tulcnint  Levira , 8e  alporta- 
verunt  ad  torrentem  Cedion 
foras. 

1 7.  Cerperunt  autem  pri- 
pja  die  raenlis  primi  mun- 
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Jour  du  même  mois,  ils  entrèrent  dans  le 
portique  du  temple  du  Seigneur  ; ils  em- 
ployèrent encore  huit  jours  à purifier  le  tem- 
ple ; & le  feizieme  du  même  mois  ils  ache- 
vèrent ce  qu’ils  avoient  commencé. 

i8.  Ils  fe  rendirent  enfuite  au  palais  du 
Roi  Ezechias  , & lui  dirent:  Nous  avons 
fandifié  toute  la  maifon  du  Seigneur , l’autel 
de  l'holocauftc,  les  vafes  facrés  , la  table  où 
l’on  expofe  les  pains , avec  tous  les  \Qifleaux, 

ip.  ôctous  lesuftenfiles  du  temple  que  le 
Roi  Achaz  a\«it fouillés  durant  fon  régné, 
depuis  qu’il  eut  abandonné  Dieu  ; & l’on  a 
tput  expofé  devant  l’autel  du  Seigneur. 


dare , & in  die  oflavo  ejul^- 
dem  menfis  ingreflï  liint 
porticum  tcmpli  Domini , 
expiaveruntque  tcmplum 
diebus  oâo , & in  die  (exia- 
dccima  menlîs  ejufdem , 
quodîcoeperant  impleverunt. 

18.  Ingrcfli  quoque  funt 
ad  Eacchiam  regcm,&  dixe- 
nint  ei  rSanflificaviinut  om- 
nem  domum  Domini , & al- 
lare  holocaufti  , vaTaque 
ejus,nccnon  & menfam  pro- 
pofitionis  cum  omnibus  valis 
fuis , 

19.  cun^mque  tcmpli 
fupcllcftilcm.quam  pollue- 
lat  rex  Achax  in  regno  fuo  , 
poftquam  prarvaricatus  eftï 
te  ccce  exjjofita  (unt  urania 
conm  altaie  Domini. 


§.  II.  Le  temple  étant  purifié  ^ Ejechias  y monte  avec  les  principaux  de  Jerufa- 
lem.  Il  y immole  des  viüimes  . & rétablit  le  culte  du  Seigneur. 


20.  Alors  le  Roi  Ezechias  fe  levant  de 
grand  matin,  affembla  les  principaux  de  la 
ville , & monta  à la  maifon  du  Seigneur. 

2 1 . Ils  offrirent  donc  enfemble  fept  tau- 
ïeaux  & fept  béliers , fept  agneaux  fit  fept 
boucs  , pour  l’expiation  des  péchés , pour  le 
royaume , pour  le  fanduaire  fit  pour  Juda. 
Et  il  dit  aux  prêtres  defeendans  d’Àaron  d’of- 
frir tout  cela  fur  l’autel  du  Seigneur. 

22.  Les  prêtres  immolèrent  donc  les  tau- 
•reaux  ; fit  ils  en  prirent  le  fang , qu’ils  répan- 
dirent fur  l’autel  ; ils  immolèrent  auffi  les  bé- 
liers , fit  en  répandirent  le  fang  fur  l’autel  ; 
ils  immolèrent  de  même  les  agneaux  , fie  en 
répandirent  le  fang  fur  l’autel. 

2 J.  Ils  firent  amener  les  boucs  qui  étoient 

Î)our  le  péché  devant  le  Roi  fit  devant  tout 
e monde  ; fit  ils  leur  impoferent  les  mains. 

24.  Les  Prêtres  les  immolèrent  fit  en  ré- 
pandirent le  fang  devant  l’autel , pour  l’ex- 
piation des  péchés  de  tout  Ifracl  : car  le  Roi 
avoit  commaitdé  qu’on  offrit  l’holocaufie 


ÎO.  Confurgcnfque  dilu- 
culo  Ezechias  rex , adunavit 
omnes  principes  civicatis,  & 
afeendit  in  domum  Dominû 

ic.  obnilerumque  ümul 
taures  fepiem,  & arieies  fep- 
tem , agnos  feptem  , & bir- 
cos  feptem  pro  peccato , pro 
regno  , pro  fanôuario , pro 
Juda , dixitquc  facerdocibut 
filiis  Aaron  ut  ofterrent  fu- 
per  altare  Domini. 

11.  Maâaverunt  igitur 
tauTOs , & fufeeperunt  fan- 

fuinem  Sacerdotes , & fu- 
erunt  ilium  fuper  altare  ; 
maftaverunt  etiam  arietes, 
& illorum  fanguinem  fuper 
altare  fudertint , immolave- 
runtque  agnos , 8c  fudecunc 
fuper  altare  fanguinem. 

ij.  Applicuerum  hirco! 
pro  peccato,  coram  rt^e  & 
univerfa  multitudine , im- 
pofueruntque  manus  fuas  fu- 
per eos  : 

14.  & immolaverunt  illos 
Sacerdotes , & afperferunt 
fanguinem eorum  coramal- 
tarc  pro  piacuto  univctlî  If- 
raclis  : pro  onmi  quippe  If- 
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rael  pr»ce pcrat  rcx  ut  holo-  pour  tOUt  Ifracl  6c  pOur  le  pdchtf. 
cauUum  fiecct , & pro  pcc-  ‘ ‘ ‘ 


cato. 

»î.  Conflituitquoquc  Lc- 
vius  in  ilomu  Domini,  cum 
cymbalii,  & pfalteriis,  & 
citharis , focunjùm  difpofi- 
tioncm  David  regis , & Gad 
\ iJciuis,&  Nathan  prophe- 
tx  : fiquicJem  Domini  prx- 
ccptumfuit  permanumpro- 
phetarum  cjus. 

id.  Stctcruntqtie  Levitx 
tenentes  organa  David  , & 
Sacerdutes  tubas. 

17.  Et  iuffit  Erechias  ut 
ofFerrent  holocaufta  fuper 
altare  : cumque  ofterrentur 
holocaulia  ccrperùnt  laudes 
cancre  Domino,  dcclangcre 
tubis , atque  in  diverfis  or- 
ganis,  qu*  David  rex  Ifrael 
prxparaverat , concrepare. 


î8.  Omni  autem  turba 
adorante  ,'cantorcs , 8t  ii  qui 
tenebant  tubas , erant  in  of- 
ficio  fuo , doncc  complete- 
tur  hoiocaullum. 


19.  Cumque  finit»  elTet 
cblatio,  incurvatus  eA  rcx , 
& omnes  qui  erant  cum  eo, 
& adoraverunt. 

30.  Prxccpitque  Eaechias 
& principes  Levitis  , utlau- 
d irent  Dominum  fermoni- 
bus  David,  St  Afaph  Viden- 
tis  t qui  laudaverunt  eum 
magna  Ixticiâ , St  incurvato 
genu  adoraverunt. 

3 1 . Erechias  auicm  ctiam 
bxc  addidit  : ImplcAis  ma- 
mu  veAras  Domino , accc- 
dite.  Si  offerte  viaimjs , St 
laudes  in  domo  Domini. 
Obtulit  ergo  univerfa  niul- 
titudo  hoAias , St  laudes , St 
holocauAa , mente  devou. 


3î.  Porrà  numerus  holo- 


27.  Il  établit  aufli  les  Lévites  dans  la  mai- 
fon  du  Seigneur  , avec  les  cymbales , les 
harpes  & les  guitares , en  fuivant  ce  que  le 
Roi  David  avoir  réglé  par  l’avis  des  prophètes 
Gad  & Nathan  : car  c’étoit  un  ordre  du  Sei- 
gneur qui  avoir  été  donné  par  le  minifterç 
des  prophètes. 

25.  Les  Lévites  fe  trouvèrent  donc  tfanf 
le  temple:  ils  tenoient  les  inflrumens  de  Da- 
vid , & les  Prêtres  avoient  des  trompettes. 

27.  AulTi-tôt  Ezechias  coifimanda  qu’on" 
offrît  les  holocauftes  fur  l’autel  ; ôc  lorfque 
l’on  offroit  les  holocauftes  , ils  fe  mirent  ÿ 
chanter  les  louanges  du  Seigneur,  à fonner 
des  trompettes , & à Jouer  de  diverfes  fortes 
d’inftrumens  que  David  Roi  d’Ifraël  avoit 
inventés. 

28.  Et  pendant  que  le  peuple  projlerné ado- 
toit  le  Seigneur , les  chantres  6c  ceux  qui  te- 
noient des  trompettes  s’acquittoient  de  leur 
devoir , jufqu’à  ce  que  l’holocaufte  fut  ache- 
vé. 

2p.  L’oblation  finie , le  Roi  fe  profterna 
6c  tous  ceux  qui  étoient  avec  lui , Ôc  ils  ado- 
rèrent. 

30.  Ezechias  6c  les  principaux  de  la  cour 
commandèrent  aux  Lévites  de  chanter  les 
louanges  de  Dieu,  ôc  de  n’y  employer  que 
les  paroles  de  David  ôc  du  prophète  Afaph. 
Ils  le  firent  avec  grande  joie  ; ôc  s’étant  mis 
à genoux , ils  adorèrent  le  Seigneur. 

31.  Ezechias  ajouta  encore  ceci:  Vous 
avez  empli  vos  mains  pour  faire  des  offrandes 
au  Seigneur;  approchez-vous  donc , Ôc  offrez 
des  vidimes  ôc  des  loiianges  dans  la  maifon 
du  Seigneur.  Ainfi  toute  cette  multitude  of- 
frit des  h.ofties , des  loiianges  ôc  des  holo- 
cauftes , avec  un  efprit  rempli  de  dévotion. 

32.  Voici  le  nombte  des  holocauftes  qui 

furent 
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forent  offerts  ; foixante  & dix  taureaux  j cent 
btîliers  & deux  cens  agneaux. 

JJ.  Outre  cela,  ils  facrifierent  (ÿ*  confa- 
crerent  au  Seigneur  fix  cens  bœufe  & trois 
mille  moutons,  pour  Us  immoler  dans  la  fuite. 

34.  Or  comme  la  plupart  des  Prêtres  et  oient 
répandus  dans  la  campagne  depuis  cfulAchaz 
avoix  fermé  le  tempU  du  Seigneur,  il  y avoit 
alors  peu  de  Prêtres  â Jerufalem  , & ils  ne 
pouvoient  fuffire  à ôter  la  peau  des  viâimes 
deftinées  aux  holocaufles  : C’eft  pourquoi 
leurs  frétés  les  Lévites  les  aideront,  jufqu  a 
ce  que  tout  fut  achevé,  & que  l’on  eût  pu- 
rifié des  Prêtres:  car  il  y a bien  moins  de  cé- 
rémonies à faire  pour  purifier  des  Lévites, 
que  pour  purifier  des  Prêtres. 

3 3 . Ainli  l’on  offrit  beaucoup  d’holocauP- 
tes,  degraiffes  des  hoflies  pacifiques,  & de 
libations  desholocauftes , & l’on  rétablit  en- 
tièrement le  culte  de  la  maifon  du  Seigneur. 

3 5.  Et  Ezechias  avec  tout  fon  peuple  té- 
moigna une  grande  joie  de  ce  que  le  minif- 
tere  du  culte  du  Seigneur  étoit  rétabli  ; car 
la  réfolutionde  le  faire  ènfutprife  tout  d’un 
coup. 


Chat.  XXIX.  2^7 

cauftorum,  qux  obtulit  mul- 
titudo,  hic  fuit , Tauros  fep- 
tuaginta  , arictcs  cemum  , 
agnos  ducrntos. 

} 5.  SandtificaveruiuquC 
Domino  bovcs  fcxcemos , 
& OYCs  tria  miliia. 

34*  Sacerdotcs  vcro  paucî 
crant , ncc  poterant  fuihccrc 
ut  pelles  holocaulîorum  dc- 
Iraherent  : undc  & Levitï 
fratres  corum  adjuveruBt 
eos , donec  implereiur  opus, 
& landifitarentur  antiftites  : 
Levit*  quippe  faciliori  ritu 

fanaificamur,  quàm  Sacec- 
dotes. 


Fuerant  ergo  holo.' 
caufta  plurima  , gdipes  pa- 
cificorum  ,j8t  libamina  no- 
locauftorum , & completuj 
ell  cul  tut  domùt  Domini. 

3(!.  Letatiifque  cil  Eie- 
chias . & omnis  populus . eà 
quod  minilterium  Domini 
elfet  expletum.  De  repente 
quippe  hoc  fieci  placucrat. 


CHAPITRE  XXX. 

§•  L Eiechias  invite  Ifit'él  Gr  Juda  de  venir  à Jerufalem,  pour  y célébrer  la  Pâquei 
Lettres  qu'il  envoie  pour  ce  fujet  dans  toutes  les  tribus.  * 

La  mesme  année  3278. 

ï • E Zechias  envoya  auffi  avertir  tout  Ifracl  '•  Mifit  quoque  E/echîas 
& tout  Juda  ; & , «Vtlt  ~ 

, ritejur  le  royaume  d Ijraél,  il  écrivit  neanmoins  phraim  & ManaiTen , ut  ve^- 
à ceux  d’Ephraïm  & de  Manaffé,  pour  les  pomini 

inviter  de  venir  au  temple  de  Jerufalem  , puafe  Domino  Deo  IfraeU 
pour  immoler  la  Pâque  au  Seigneur  le  Dieu 
d’Ifraël.  ® 

2.  Car  le  Roi  ôc  les  princes  & tout  le  peu-  a.  inûo  ergo  coniuio  r&< 
Tome  11,  Part,  II,  P P 
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gis  & principum , & univerfi  pie  s’ëtatit  aflemblés  à Jerufalem , avoicnt 
r?n7ût  arrêté  qu’on  la  feroit  au  fécond  mois  , 

fecundo. 


3.  Non  enim  potuerant 
foccre  in  tempore  fuo,  qv.ia 
faccnlotf  s , qui  poflcnt  fuf- 
ficerc , fanâificati  non  fue- 
rant,  & populus  nordum 
congregatus  fuerat  in  Jcru- 
falcm. 

4.  Placuitque  fermoregi , 
Sc  Omni  multitudini. 

4.  Et  decreverunt  ut  mit- 
icrent  nuntios  in  univcrfum 
Ifrael  , de  Berfabce  ufque 
Dan , ut  venirent , St  face- 
rent  Phafe  Domino  Dco  If- 
rael  in  Jerufalem  : multi 
enim  nonfecerant,  ficutle- 
ge  prifcriptum  eft. 


6.  Penexenintquc  curfo- 
•res  cum'epiftolis  ex  regis 
imperio , & principum  ejus , 
in  univerfum  ll'rael  Sc  Ju- 
dam , juxta  id  quod  rex  juf- 
ferat , prafdicantes:  Filii  II- 
rael  revertimini  ad  Domi- 
num  Deum  Abraham , & 
Ifaac,  Sc  Ifrael:  Sc  reverte- 
tur  ad  rcliquias,  qux  etiù- 
gerunt  manum  regis  Afly- 


3,  parce  qu’ils  n’avoient  pû  la  faire  en  fori 
tems , n’ayant  pas  affez  de  prêtres  fanftifiés, 

& que  le  peuple  n’étoit  pas  encore  alTemblè 
à Jerufalem. 

4.  Cette  réfolution  ayant  été  prife  par  le 
Roi  ôc  par  tout  le  peuple , 

y.  ils  ordonnèrent  qu’on  envoieroit  des 
courriers  dans  tout  le  royaume  ^/’lfracl , de- 
puis Berfabée  jufqu’à  Dan , pour  les  inviter 
a venir  célébrer  la  Pâque  du  Seigneur  le  Dieu  , 
d’Ifraël  dans  Jerufalem  , parce  que  plufieurs 
ne  l’avoient  point  célébrée  depuis  Icng-tems  , 
comme  il  eft  ordonné  par  la  loi. 

6.  Les  courriers  partirent  parle  comman- 
dement du  Roi  & des  Princes , étant  char- 
gés de  lettres  ; & ils  pafferent  dans  tout  If- 
raël  & Juda,  publiant  par-tout  ce  que  le  Roi 
avoit  ordonné  : Enfans  d’Ifraël , revenez  au 
Seigneur  le  Dieu  d’Abraham  , d’Jfaac  & 
d’Ifraël  ; & il  reviendra  aux  reftes  qui  ont 
échappé  à la  main  des  Aflyriens. 


norum. 

7.  NoUte  fieri  ficut  patres 
Tcftri  & fratres , <iui  rcccCc- 
Tunt  à Domino  Deo  patnim 
fuorum , qui  tradidit  eos  in 
imcriium , ut  ipH  cernitis. 


7.  Ne  faites  point  comme  vos  peres  & vos 
frereSj  qui  fe  font  retirés  du  Seigneur  le  Dieu 
de  leurs  peres,  qui  les  a livrés  à la  mortj 
comme  vous  voyez. 


8.  Nolitc  indurare  cervi- 
ces  veftns , l^cut  patres  ver- 
tri  : tradite  manvs  Doniino , 
& venite  ad  i'anâuarium 
ejus  , quod  faneKiî^^avit  in 
aticrnum  : fervite  Domino 
Dco  patrum  vcllrorum,  & 
avcrittur  à vobis  ira  furoris 


8.  N’endurciffez  pas  vos  cœurs,  comme 
vos  peres  ont  fait donnez  les  mains  au  Sei- 
gneur ; ôc  venez  à fon  fanctuaire , qu’il  a fanc- 
tifié  pour  jamais.  Servez  le  Seigneur  le  Dieu 
de  vos  peres  ; & il  détournera  fa  colere  & fa 
fureur  de  deflus  vous. 


C)Ut. 


9.  Si  enim  tos  reverfi  fuc- 
ritis  ad  Dominum  : fratrcs 
■Vf  (iri , & filii  habebunt  mi- 
Jêriccrdiam  coram  dominit 
Ibis , qui  illos  duxerunt  cap- 
tives , & rcvcrtcncur  in  ter- 
«am  banc  : plus  enim  8c  cle- 


9.  Car  fi  vous  revenez  au  Seigneur , vos 
fteres  & vos  enfans  trouveront  miféricorde 
auprès  des  maîtres  qui  les  ont  emmenés  cap- 
tifs, ficils  reviendront  en  ce  pays-ci , parce 
que  le  Seigneur  votre  Dieu  eft  bon  , & por- 
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té  à faire  miféricordc  ; & il  ne  détournera  menseftDominiJsDeusyef- 

Doint  fon  vifage  de  vous  , fi  vous  revenez  a fu,|„ivobis,  fireverCfue- 
lui.  ritù  ad  eum. 


§.  I.  Plujîeurs  du  royaume  d'Ifraslfe  moquent  des  exhortations  ^Eiechias.  Quel- 
ques-uns néanmoins  en  profitent.  'Tous  ceux  de  Juda  fie  rendent  à fies  ordres;  &* 
s'e'cant  ajfemblés  à Jerufialem  j ils  y célèbrent  la  Pdque  avec  beaucoup  de  fo- 
lemnité. 


10.  Les  courriers  faifoient  diligence,  &al- 
loient  de  ville  en  ville  dans  toute  la  terte 
d’Ephraïm , de  ManalTé  & de  Zabulon  : mais 
ces  peuples  fe  moquoient  d’eux , & leur  in- 
fultoient  d’une  maniéré  infolente. 

11.  Néanmoins  il  y en  eut  quelques-uns 
d’Afer  , de  ManalTé  & de  Zabulon , qui  fui- 
virent  l’avis  qu’on  leur  donnoit,  devinrent  à 
Jerufalem. 

12.  Pour  ce  qui  eft  du  royaume  de  Juda, 
la  main  du  Seigneur  agiflant  fur  eux , fit  qu’ils 
n’eurent  tous  qu’un  cœur  pour  accomplir  la 
parole  du  Seigneur,  félon  les  ordres  du  Roi 
& des  Princes. 

I J.  ylinft  beaucoup  de  peuples  s’aflem- 
blerent  à Jerufalem , pour  y célébrer  la  fo- 
lemnité  des  azymes  le  fécond  mois. 

1 4.  Et  fe  levant , ils  détruifirent  les  autels 
qui  étoient  à Jerufalem  ; ils  mirent  en  piè- 
ces tout  ce  qui  fervoit  à offrir  de  l’encens 
aux  idoles , ôc  le  jetterent  dans  le  torrent  de 
Cedron. 

I q.  Ils  immolèrent  donc  la  Pâque  le  qua- 
torzième jour  du  fécond  mois.  Et  enfin  les 
Prêtres  ôc  les  Lévites  qui  s’étoient  fanûifiés 
offrirent  des  holocauftes  dans  la  maifon  duj 
Seigneur. 

1 6.  Et  ils  fe  mirent  tous  en  leur  rang , fé- 
lon l’ordonnance  & la  loi  de  Moyfe  1 nom- 
me de  Dieu  ; ôc  les  Prêtres  recevoient  de  la 
main  des  Lévites  le  fang  que  l’on  devoit  ré- 
pandre , 

17.  parce  qu’une  grande  partie  du  peuple' 


10.  Igitur  curfores  per- 
gel>ant  velociier  de  civicate 
in  civitatem , per  terram  E- 
phraim  & IHanalie  ul'que  ad 
Zabulon  , Ulis  irridentibus 
& fublânnantibus  eus. 

1 1 . Attamen  quidam  vî- 
ri  ex  Afer , & fllanaÜb , Se 
Zabulon,  acquiefeemes  con- 
fdio , venerunt  JeruTaiem. 

Tl.  In  Juda  vero  làâa  eft 
manus  Domini  ut  daret  ei> 
cor  unum , ut  Tacerent  juxui 
prxceptum  re^  Sc  princir; 
pum  verbum  Domim. 


1 3.  Congregatique  funt  in 
Jerufalem  populi  multi , ut 
facerent  folcmnitatem  azy- 
iQorum , in  menfe  fecundo  c 

14.  & furgentes  deftruxe- 
runt  altaria,  qui  étant  in  Je- 
rufalem  i arque  univerfa , ia 
quibus  idolis  adolebatur  ra- 
cenfum , fubTertentes , pr«- 
jeccrunc  in  torrentem  Ce- 
dron. 

13.  Immolaverunt  autem 
Piiafe  quarta  - décima  die 
raenlîs  lecundi.  Sacerdotea 
quoque  at^ue  Levin  tandem 
fanblificati , obtulerunt  ho- 
locauila  in  domo  Domini  : 

1 6.  fteteruntque  ia  ordine 
fuo , juxta  difpolitionem  8c 
legem  Moylî  hominis  Dei  : 
Sacerdotes  vero  fafeipiebant 
cficndctidum  fanguinem  de 
manibus  Levirarum , 

17.  eà  quôd  multa  curba 

Ppij 
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fanflificata  non  eflct  : & U-  ng  s’étoit  pas  cncorc  fan£üfié , ni  mis  en  état 
d'immoler  lui -même  fa  viéiime:  & c’eftjsout 


circô  immolarent  Levita: 
Phafe  hn  qui  non  occurre- 
ram  üinâincaii  Domino. 


?9.  Mnena  etiam  pars  po- 
pulii^  Eijnraim,&  Manallc, 
& Iflàchar,  & Zabulon,  qua: 
fanâibcata  non  fuerat , co- 
mciüt  Pliafe.non  juxta  quod 
fcriptum  eft  : S oravàt  pro 
cis  Erfchias,  dicens:  Do- 
sninus  bonus  propitiabitur 


cela  que  les  Lévites  immolèrent  la  Paque 
pour  ceux  qui  n’avoient  pas  aflez  pris  de  foin 
de  fe  lancUfier  au  Seigneur,  & de fe purifier 
des  impuretés  légales  qu'ils  avaient  commifes. 

i8.  Il  arriva  aujfi  qu'me  grande  partie  du 
peuple  d’Ephraïm , de  Manaffé , d’iflachar 
fie  de  Zabulon , qui  ne  s’étoit  point  non  phis 
fanctifié , ne  laifla  pas  de  manger  la  Pâque, 
ne  fuivant  point  en  cela  ce  q^ui  eft  écrit  ; mais 
Ezechias  pria  pour  eux , fie  dit  : Le  Seigneur 
eft  bon  ; il  fera  miféricorde 

1 p.  à tous  ceux  qui  cherchent  de  tout  leur 
cœur  le  Seigneur  le  Dieu  de  leurs  peres;  fic 
il  ne  leur  imputera  point  ce  défaut  de  fane- 
tifîcation. 

20.  Le  Seigneur  exauça  ce  Prince,  fie  fe 
rendit  favorable  au  peuple  , ne  lui  imputant 
point  cette  contravention  a la  loi. 

2 1.  Ainfi  les  enfans  d’Ifraël  qui  fe  trou- 
vèrent à Jerufalem  célébrèrent  tous  la  folem- 
nité  des  azymes  duram.fept  jours  dans  une 
grande  joie,  chantant  tous  les  jours  les  louan- 
ges du  Seigneur.  Les  Lévites  fie  les  Prêtres. 

Levuz  Quoque  « oaccrao-  q rt->  i ^ t r L 1 * r 

tes*  per  organa  « quac  fuo  JÎTCfît  3tUlll  TïlCïTlC  CnOjc^  Crt  tOUCuSHt  ICS 

efficiu  congruebanu  trumcns  qui  étoient  convenables  à leur  fonc- 


19, cun^Hs , 


^1  in  toto 
corde  requirunt  Domirmm 
Deum  pairum  fuorum  * Sc 
non  imputable  eis  quod  rai- 
oùs  funüincati  lunt, 

io.  Quem  cxaiidivii  Do- 
tninus  , & placatus  eft  po- 
pulo*. 

ai*  Feceruntque  fiiü  ïf- 
rael , qui  inventi  funt  in  Je- 
fufalcm,  folcmnitatemary- 
morum  fepiem  diebus  in  Ix- 
lîcia  magna  , laudanecs  Do- 
minum  per  (îngulos  dics  : 
Levitx  quoque  & Sacerdo- 


ti.  Et  locunis  eft  Eiechîa» 
ad  cor  omnium  Levitarum, 
qui  habebanc  intelligcmiam 
^nam  fuper  Domino:  de 
comederune  feptem  diebus 
iblcmnitatis  , immobmes 
vidimes  pacificorum^dc  lau- 
dames  DominurnDcum  pa* 
tn.m  fuorum* 


tion* 

22.  Ezechias  parla  avec  beaucoup  de  bonté 
à tous  les  Lévites  qui  entendoient  le  mieux 
le  culte  du  Seigneur;  fit  ils  mangèrent  la. 
Pâque  durant  les  fept  jours  que  dura  cette 
fête,  immolant  des  victimes  d'action  de  grâ- 
ces, fic  loüant  le  Seigneur  le  Dieu  leurs  peres. 


13.  Placuitque  univerf* 
xnulmudini  ut  celcbrarent 
etiam  alios  dies  (eptem  : 
quod  & fccerunc  cum  in- 
genii  gaudio* 
i4*  Fïtchiatcnim  rex  Ju- 
dn  prxLuerat  multitudint 
, mille  tauros.  Se  feptem  mil- 
|iâ  oYÎum  : principes  vcib 


2 J.  Tout  le  monde  fut  aulTi  d’avis  de  cé- 
lébrci;  encore  fept  autres  jours  de  fêtes  ; ce 
qu’ils  firent  avec  grande  joie. 

24.  Car  Ezechias  Roi  de  Juda  avoir  donné 
a tout  ce  monde  mille  taureaux  fit  fept  mille 
moutons  5 fie  les  principaux  de  la  cour  don- 
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nerentau  peuple  mille  taureaux  & dix  mille  deJenim  populo  tauios  ma- 
moutons:  ainh  il  y eut  une  grande  quantité 
de  rretres  qui  le  purifièrent  pour  immola  les  tum  piurima  muiiitudo. 
viiiimes. 


2 y.  Et  tout  le  peuple  de  Juda  fut  comf.lé 
de  joie , tant  es  HrÇ-tres  6c  les  Lévites , que 
toute  la  multitude  qui  étoit  venue  auroy.m- 
me  d’Ifrael,  ôc  les  proie  ytes  memes,  tant 
de  la  terre  d’Iilacl  , que  ceux  qui  demeu- 
roient  dans  celle  de  Juda. 

26,  Et  il  fe  fit  une  grande  folemnitd  àje- 
rufalem,  telle  qu  il  n y enavoit  point  eu  de 
femblable  dans  cette  ville  depuis  le  teins  de 
Salomon  fils  de  Cavid. 

27.  Enfin  les  Prêtres  6c  les  I évites  fe  le- 
vèrent pour  bénir  le  peuple;  6c leur  voix  fut 
exaucée , leur  priere  ayant  pénétré  jufques 
dans  le  (anduaire  du  ciel. 


lî.  Ft  hilaritatp  pcrfufa 
omnîs  tii:ba  tam  Sa- 

lerJotp.m  & Lc\itarum  , 
un.vrrlr  Ircqucm:*  , 
qux  vt  ncrat  ex  llrael  ; pro- 
frlyturem  quuque  te  icrra 
I rael , & lubuaniiuni  in 
Juûa. 

iS.  Faâaque  eft  grandi» 
criebritaj  in  Jerularcm  , 
qua.is  à diebu»  Salomuni» 
Ëlii  David  regis  Ifracl  in  en 
urbe  non  fuerat. 

17.  Surrexcrunt  autetn  Sa- 
cerdütes  arque  Lcvit*  bene- 
diccnifs  populo  : St  exaudita 
cil  vox  eorum  ; pcrvcnirque 
oratio  in  habiuvulum  fanc- 
tum  cœli. 


CHAPITRE  XXXI. 


§.  I.  Les  Jfraélites  de  la  tribu  de  Juda  brifent  les  idoles  (y  renverfint  leurs  autels^ 
non-feulement  dans  la  tribu  de  Juda  6"  de  Éenjamin  , mais  aujji  dans  celU 
dEphraim  ùr  de  Manajje.  E^echias  offre  d Dieu  les  prémices  Gr  les  dixmes.. 
Or  commande  à fon  peuple  de  les  offrir. 


L’an  du  m o n d e 3278. 


I.  i.  Outes  ces  chofes  s’étant  faites  avec  les 
cérémonies  accoutumées  , tous  les  iliraé- 
lites  qui  le  trouv'erent  dans  les  villes  de  Juda 
forcirent,  6c  briferent  toutes  les  idoles  , abat- 
tirent les  bois  profanes  , ruinèrent  les  hauts 
lieux  , 6c  renverferent  les  autels  , non-leu,e- 
menc  dans  la  terre  de  Juda  6c  de  Benjamin  , 
mais  aulîi  dans  celle  d’Ephraim  6c  de  Ma- 
nalTé , jufqu’à  ce  qu’ils  euflent  tout  détruit. 
Après  cette  adion,  tous  les  epfans  d’Ifrael 
s’en  retournèrent  dans  leurs  héritages  6c 
d-ns  leurs  villes. 

3.  Et  Ezechias  divifa  les  Prêtres  6c  les  Lé: 


I,  Camqae  har  fuifîcnt 
rite  ceJebrata  , egrcitus  cft 
ommsi  Ifraei  > qm  invemus 
furrac  in  urbibus  Juda,  8c 
fregerunt  Hmuiacra , fucci- 
deruneque  iucos , démoli» 
func  excclfa,  & altaria  def' 
truxerunt  , non  folùm  de 
univerfo  Juda  & Benjamin^ 
léd  U de  Ephraim  quoque  âc 
Manaiie,  aonec  pemtùs 
verterent  : reverlîque  funt 
omne&  Hlii  Ifrael  in  poÜc£^ 
ûooev  & uvicac€5  Tuas* 


Ezectûaf  anremconfii^ 

Ppü; 
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tuit  nirmas  Sacerdotales  i vîtes  en  diverfcs  claffes , félon  le  partage  qui 

Levitic25  per  div;fione$  fuaî,  . i i c • ^ * j®i*/ 

unamquemqucinofîîciopro-  3Volt  dtë  fait  ^ tant  ueS  PfCtrCS  CJUC  QCS  l-ë* 

prio , tam  Sacerdotum  vi-  vîtes , chacun  dans  fon  office  propre , pour 

'»■  'es  holocauftes  & les  facrîfices  de  paîx, 
minifirarent  & confitercn-  afin  qu’îls  puflcnt  fcrvît  dans  leur  minîftere, 
MftJoruîn^Do'mmi  " loüer  Dîeu  , ôc  chanter  aux  portés  & dans  le 
parvis  du  temple  qui  était  nommé  le  camp  du  • 
Seigneur. 

3.  Pars  autcm  regis  erat , 5.  Et  le  Roî  pOUr  fa  part  VOulut  que  l’ort 

Fit  fur  domain»  a»  quoi  oftir  tholo- 
ne  ftsmper  & vefpere.  Sab-  caufle  du  matin  & du  foir,  comme  auffi  pour 
& foiotSib*  c«èrS  celui  des  jours  de  Sabbat,  des  premiers  jours 
cuticripturaeftinlegcMoy-  des  mois  & des  autres  lolemmtés , amfi  quu 
eft  marqué  dans  la  loi  de  Moyfe. 

4.  Prrrccpitetiam  populo  4.  11  Commanda  auffi  au  peuple  qui  de- 
habitatmum  Jcrufaiem , ut  meufojt  ^ Jerufalem  de  donner  aux  Prêtres 

dart  nt  partes  bacerdocibiis  i •/  > • i ^ n 

&Levim,  ut  pollêmvacafe  & aux  Lévitcs  la  part  qui  leur  etott  duc  ; afin 
Icgi  Donuni.  qug  ^ n’étant  point  occupés  dit  foin  de  leur  fub- 

JiJlance , ils  puffent  fe  donner  tout  entiers  à 
la  loi  de  Dieu. 


3.  Quod  cùm  percrebruif- 
fet  in  auribus  multitudinis , 
plurimas  obtulvre  primitifs 
filii  Ifrael  frumenti , vini,  & 
olci , mellis  quotjuc,  & om- 
nium , qux  gignit  humus  , 
décimas  obtulerunt. 

6.  Sed  & filii  Ifrael  & Ju- 
da , qui  habitabam  in  urbi- 
bus  Juda , obtulerunt  déci- 
mas boum  & ovium  . deci- 
rtafquc  fânftorum , qui  vo- 
verant  Domino  Deo  fuo  : 
atque  univcriâ  portantes  , 
fecerunt  acervos  plurimos. 


y.  Ce  qui  étant  venu  aux  oreilles  du  peu- 
ple , les  enfans  d’Jfraël  leur  offrirent  plufieurs 
prémices,  du  blé  , du  vin  , de  l’huile  & du 
miel , & leur  donnèrent  encore  la  dixme  de 
tout  ce  que  porte  la  terre. 

S.  Les  enfans  d’Jfraël  & de  Juda  , qui  de- 
meuroient  dans  les  villes  de  Juda , oltrirent 
auffi  la  dixme  des  bœufs  & des  moutons , 
avec  la  dixme  des  chofes  fandifiées  qu’ils 
avoient  voilées  au  Seigneur  leur  Dieu  ; & 
portant  tout  cela  , ils  en  firent  de  grands 


7.  Menfe  tertio  cœperunt 
acervorum  jacere  funda- 
menta,  8c  menfe  feptimo 
complcterunt  eos. 

8.  Cumque  ingrelTi  fuiC. 
fent  Ertchias  & principes 
cjus , viderunt  acervos  , & 
benedixerunt  Domino  ac 
populo  Ifrael. 

B.  Interrogavitque  F.ze- 
chias  Sacerdotes  Sc  Lcviias , 
eut  ita  jaccrent  aceivi. 


monceaux. 

7.  Ils  commenceront  à faire  ces  monceaux 
le  troificme  mois  , & ils  les  achevèrent  le 
feptieme. 

8.  Le  Roi  & les  principaux  de  fa  cour 
étant  entrés,  virent  ces  grands  monceaux, 
& ils  en  louèrent  le  Seigneur , fouhaite- 
rent  des' bénédictions  au  peuple  d’Ifraël. 

p.  Ezechias  demanda  aux  Prêtres  Sx.  aux 
Lévites  pourquoi  ces  grands  monceaux  de- 
meuroient  ainfi  expofés. 
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1 0.  Le  grand-prêtre  Azarias  qui  êtoit  de 
la  race  de  Sadoc , r^ondit  : Nous  avons  tou- 
jours vécu  de  ces  prémices , depuis  que  l’on 
a commencé  à les  offrir  au  Seigneur  : nous 
en  avons  pris  abondamment  : cependant  il 
en  eft  encore  refté  beaucoup , parce  que  le 
Seigneur  a béni  fon  peuple  ; & cette  grande 
abondance  que  vous  voyez  ^ n’en  eft  que  les 
reftes. 


10.  Refpondit  illî  Ajarias 
Sactrdos  primus  de  fbrpa 
Sid  »c , dicens  : Ex  quo  coe- 
peri.ntoHém  primitir  in  do- 
mo  Domini , comedimus , 
& lati.rati  futnus,  & rcman- 
ftrunt  plurima , eo  quod  bc- 
ncdixtrit  Dcinim's  populo 
fuu:  rciiquansm  autem  co- 
pia eft  iila , quam  cernis. 


■§•  I.  Ejechias  fait  préparer  des  greniers  pour  recevoir  les  prémices  &■  les  dixmes^ 
Cr  établit  des  Lévites  pour  les  garder  & pour  les  dijîréuer,  U cherche  Dieu  de 
tout  fon  coeur  ^ ù"  Dieu  fait  que  tout  lui  réujjit  heureufement. 


1 1 . Ezechias  donna  donc  ordre  que  l’on 
préparât  des  greniers  dans  la  maifon  du  Sei- 
gneur. 

12.  Ce  qui  étant  fait,  ils  y portèrent  fidè- 
lement, tant  les  prémices  que  les  dixmes,  & 
tout  ce  qui  avoir  été  offert  : & l’on  en  don- 
na le  foin  au  Lévite  Chonenias , & à fon  frere 
Sémeï  en  fécond , 

I 3.  après  lequel  on  établit  encore  pour 
gardes  Jahiel,  Azarias,  Nahath,  Afael,  Je- 
rimoth , Jozabad  , Eliel , Jefmachias , Ma- 
hath  & Banaïas  , fous  l’autorité  de  C hone- 
nias  & de  Semeï  fon  frere  , par  l’ordre  du 
Roi  Ezechias  & d’Azarias  Pontife  de  la  mai- 
fon de  Dieu , auxquels  on  rendoit  compte 
de  toutes  chofes. 

H;  Le  Lévite  Coré  fils  de  Jemna,  q^ui 
gardoit  la  porte  orientale  , étoit  prépofé  lur 
les  dons  qu’on  offroit  volontairement  au 
Seigneur , & fur  les  prémices  & autres  cho- 
fes que  l’on  offroit  dans  le  fanduaire. 

1 Sous  lui  étaient  Eden  , Benjamin , Je- 
fué , Séméïas , A marias  & Sechenias  , dans 
les  villes  des  Prêtres , pour  diftribuer  fidèle- 
ment a chacun  de  leurs  confrères  leur  part, 
tant  aux  grands  qu’aux  petits  , 

1 5.  & même  aux  enfans  mâles  depuis  l’âge 
de  trois  ans  & au-deffus,  cixfin  à tous  ceux 


n.  Pricfpit  igitur  Eze- 
chiai  ut  prxpararem  horrea 
in  domo  Domini. Quod  cùm 
fecilTent , 

lî.  intulerunt,  fam  pri- 
mitias  quàm  décimas  , & 
qurcumque  voverant,  fidc- 
liier.  Fuit  autem  prarfcftui 
eonim  Chonenias  Levita  , 
8:  Semei  fraterejus,  fccun- 
dus , 

IJ.  poft  quem  Jahiel , flc 
Azarias,  & Nahathjâ:  Afael, 
& Jerimoth , Jozabad  quo- 
que , & EUei,  & Jefmachias, 
& Aiahath,  8 Banaias , prac- 
pofiti  fub  manibus  Chone- 
nix,  & Semei  ftatris  ejus, 
ex  impcrio  Ezechix  regis  & 
A zarix  pondfici  s domu  s Dei, 
ad  quos  omnia  pertmebant. 

14.  Core  verà  filius  Jem- 
na Lévites  & janitor  orien- 
talis  portx,  prxpofitus  erae 
iis  qux  fponte  olfcrebancur 
Domino, primidifque  & con- 
fccratis  in  Sanâa  lanâorum, 

I ï . Et  fub  cura  ejus  Eden, 
& Benjamin , Jefue , & Sc- 
meias,  Amarias  queque  Sc 
Sechenias,  in  civitatibus  Sa- 
cerdutum,  ut  fidelitcrdiftri- 
buerent  fratribus  fuis  paner, 
minoribus  atque  majoribus  : 

16.  exceptis  maribus  ab 
aonis  tribus  8 fuprà  ,^cunâi« 
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qui  ingTCüicbantur  tcmplum 
Domini,  & quiJquid  per  fin- 
^uios  iiics  conducebac  in  mi> 
riilcrio,  atque  oblervatio- 
nibus  juxu  divifioncs  fuas. 


1 7.  facerdodbus  per  fa  mi- 
lias,  & Levius  à vigeHmo 
anno  & fupra,  per  ordines 
Si  turmasluas , 

î8.  univcrfxque  multitu- 
dini , tam  uxor.bus  quàm  li- 
beris  eorum  uiriufquc  fexus , 
üiieliter  cibi , de  his  quz 
fanâiiicata  fucrant,  prxbe- 
bantur. 

i9,  Sed  & filiorum  Aaron 
per  agfos , & fuburbana  ur- 
bium  iingularuin,  difpolid 
erant  viri,  qui  partes  diüri- 
bucrent  univerlo  fexui  maf- 
culino  de  Sacerdotibus  & 
Leviiis. 

lo*  Fccit  ergo  Erechias 
«niverfa  quardiximus  in  Om- 
ni Juda  : operatufque  eft  bo* 
num  & reAum  & verum  , 
coram  Domino  Dco  fuo , 

2t.  in  univerfa  cultura 
minillerii  domus  Domini  , 
juxta  legcm  & ccremonias , 
volens  requirereDeumfuum 
Sn  toto  corde  fuo  : fecitque 
& prorperatus  cft. 


qui  avoient  droit  d’entrer  dans  le  temple  du 
Seigneur.  Ces  officiers  ^voient  encore  Join  de 
tout  ce  que  l’on  devoit  diftribuer  chaque 
jour  à ceux  qui  étoient  en  fervice  ôc  dans  les 
divers  offices , félon  la  diftribution  qu’on  en 
avoir  faite  , 

17.  aux  Prêtres-mêmes  pris  félon  l’ordre 

de  leurs  familles  , & aux  Lévites  , à compter 
depuis  vingt  ans  & au-deffus , en  les  divifant 
par  troupes  félon  leur  ordre.  " 

18.  Enfin  l’on  prenoit  fur  les  chofes  qui 
avoient  été  oflertes  , des  vivres  pour  toute 
la  multitude  des  defeendans  de  Lévi , pour  les 
femmes  & pour  les  enfans , gar(jons  ou  filles. 

ip.  11  y avoir  même  des  defeendans  d’Aa- 
ron  dans  la  campagne , & dans  les  fauxbourgs 
de  toutes  les  villes-,  qui  avoient  foin  de  ce 
qu'il  falloir  donner  à tous  les  mâles  qui  deP 
cendoient  des  Prêtres  ou  des  Lévites. 

20.  Ezechias  accomplit  donc  tout  ce  que 
nous  venons  de  dire  dans  toute  l’étendue  de 
Juda:  ôc  il  fit  ce  qui  étoit  bon,  droit  ôc  vé- 
ritable en  lapréfence  du  Seigneur  fon  Dieu, 

21.  dans  tout  ce  qui  concerne  le  fervice 
de  la  maifon  du  Seigneur , félon  la  loi  ôc  les 
cérémonies,cherchantDieu  de  tout  fon  cœur: 
il  le  fit,  ôc  tout  lui  réuffit  heureufement. 


CHAPITRE  XXXII. 


§.  I.  Sennacherib  Roi  des  AJfyritns  entre  dans  la  Judée  . £r  menace  de  venir 
ajjîéger  Jerufalem.  E\echias  la  fait  fortifier , €r  anime  fon  peuple  à avoir  con-, 
fiance  en  Dieu. 

L’an  du  monde  52^)1.  Avant  J.  C.  613. 


hujufce- 

jnodi  yeritatem , venit  Sen- 
naclierib  rex  Aflyriorum  , 
& ingrefTus  Judam , obfedit 
civiiatesmunitas,  volenscas 
capere. 


I.  A Près  que  toutes  ces  chofes  eurent  été 
fidèlement  exécutées , Sennacherib  Roi  des 
Aflyriens  vint  ; ôc  étant  entré  dans  les  terres 
de  Juda , il  en  affiégea  les  plus  fortes  places 
pour  s’en  rendrç  maître  , & il  les  prit. 

2. 
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2.  Ezdchias  voyant  que  Sennacherib  s’a-  1.  QuodcumvidinctE/q- 
vançoit,  & que  tout  l’effort  de  la  guerre 

allOlt  tomber  fur  JerUlalem  , petum  vcrù  contra  Jcrulâ- 

•1  ” • -1  • • J 1 Is™» 

3.  il  tint  confcil  avec  les  principaux  de  la  j.  inîto  cum  princmibui 

cour , ôc  les  plus  braves  officiers , s’il  ne  fal-  vmfque  fornilimis, 

loit  point  boucher  les  lources  des  fontaines  dum  , qui  étant  extra  nr- 
qui  étoient  hors  de  la  ville  ; & tous  en  ayant  ' & hoc  ommum  de- 

/ / J»  . ' cerncnte  lententia, 

etc  d avis, 

4.  il  affembla  beaucoup  de  monde  ; & ils  4- congregavit  plurimam 
boucheren^  toutes  les  fources  & le  ruiffeau  "n['cüt^orfont«'“&'ïi- 
appetlé  U torrent  de  Cedron  , qui  couloit  au  vum  qui  fluebat  in  medio 
milieu  du  pays:  Afin,  difoient-ils,  que  fi 

les  Rois  des  Affyriens  viennent , ils  ne  trou-  veniant  aquarum  abundan- 
Vent  point  d’eau. 

y.  Il  rebâtit  auffi  avec  grand  foin  tous  les  t.  Ædificavit  quoque, 
remparts  qui  avoient  été  ruinés , & il  fit  faire  ‘q"utiLt’a°'^mipatr; 
des  tours  deffus  , avec  une  autre  enceinte  de  & extruxit  lurresdcfupcr,  & 

murailles  par  dehors  : il  rétablit  la  fortereffe  /orinfecùi  alterum  murum  5 
1 *4>ti  ^ 1 *it  iT^  *j  oJ  imtauravuquc  Melio  in  ei- 

de MeUo  en  la  ville  de  David,  ôc  donna  or-  David,  & fedt  uni- 

dre  que  l’on  fit  toutes  fortes  d’armes  & de  verfi  generù  armaturam  & 
boucliers.  dypeos. 

6.  Il  nomma  enfuite  des  officiers  , pour  «.  conftituitque  principes 
commander  fon  armée;  puis,  affemÉlant  * 

tout  le  monde  dans  la  place  de  la  porte  de  tea  port*  civitatU , ac  locu- 
la  ville , il  leur  fit  ce  difeours  pour  les  ani-  > <h- 


6,  confUtuitque  principes 
bellatorum  in  cxercitu  : Sc 
convocavit  univerfos  in  pla- 
tea  portx  civitatU , ac  locu- 
tus  cil  ad  cor  eorum,  di- 
cens  : 


7.  Soyez  braves;  & conduifez  - vous  en 
gens^de  cœur:  ne  craignez  point,  & n’ayez 
point  peur  du  Roi  des  Affyriens , ni  de  tou- 
te cette  multitude  qui  l’accompagne  ; car  il 
y a beaucoup  plus  de  monde  avec  nous  qu’a- 
vec lui. 

8.  Tout  ce  qui  eft  avec  lui  n’eft  qu’un  bras 
de  chair  : mais  nous  avons  avec  nous  le  Sei- 

fneur  notre  Dieu , qui  nous  fecoure  & com- 
at pour  nous.  Le  peuple  prit  un  nouveau 
courage  par  ces  paroles  d’Êzechias  Roi  de 
Juda. 


7.  Virüiter  agite , & con- 
fortamini  : nolite  timerc  , 
ncc  paveatis  regem  AlTyrio- 
rum,  & univerram  multitu- 
tlinem , qu*  eft  cum  eo  : 
multo  cnim  plures  nobifeum 
fuiu,  quàtn  cum  illo. 

8.  Cum  illo  rtiim  eft.bra> 
chium  cariieum:  robifeum 
Dominux  Deus  nofter , qui 
auxiliatoreft  nofter,  pugnat- 
que  pro  nobis.  Confortatuf- 
que  cft  populus  hujurcemo- 
di  verbù  Ezeebiz  regis  JdJa. 


Tome  II,  part.  II. 
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IL  Scnnackerib  envoie  quelques-uns  de  fes  officiers  fommer  les  habicans  de  Jaru-* 
falem  de  fe rendre  à luL  Dtfcours  impi^defes  officiers. 


p,  Qur  poftquam  gefta 
funt , mifit  Sennaclicrib  rcx 
AfTyriorum  fcrroi  fiiofr  in 
Jerufalem  ( ipfe  enim  cum 
univcrr©  cxcrcitu  obfidebat 
Lachis)  ad  Ezechiam  regem 
Juda,  & ad  omnem  popiuum 
qui  erat  in  urbe , dicens  : 

îo.  Hxc  dicît  Scnnache- 
tîb  rex  Artyriorum  : In  quo 
habemes  fiduciamfedeiisob* 
fc/Ti  in  Jerufaleni  î 


II,  Num  Ezechias  decîpit 
vos , ut  tradat  morti  ili  famé 
& Itü  y afHrmans  quùd  Do- 
minus  Deu$  veller  libérée 
vos  de  manu  regis  AlTyrio- 
rum  i 

Tl.  Numqurd  non  îfte  eft 
Ezechias , qui  deftruxit  cx- 
cclfa  illius,  & aUaria,&  prx- 
cepit  Juda  & Jcrulalem  > di- 
cens:  Coram  altari  uno  ado- 
rabitis , 6c  in  ipfo  combu- 
tetis  incenfum  ^ 


13,  An  ignorât!*  qux  ego 
feccrim,  & patres  mei,  cunc* 
tis  terrarum  populis  î num- 
q^id  przvaluenint  dii  gen- 
tium,onin:umque  terrarum, 
überare  regionem  Tuam  d« 
manu  mca  f 

14,  Qyiâ  eft  de  unWerlîs 
dûs  gentium  quas  vaftave- 
runi  patres  mei , quipotuc- 
rit  cruere  populum  (ûum  de 
manu  mca , ut  polfic  etiam 
Deus  vefter  eruere  vos  de 
hac  manu  f 

iç.  Non  vos  ergodecipiat 
Ezechias , nec  vana  perma- 
itone  deludat,  neque  creda- 
ris  ci»  Si  cnim  nulluf  potuit 
deus  cunâaruni  gentium  ar- 
que regnotum  fiberare  po- 
pulumTuum  de  manu  mea , 
Sc  de  manu  patrum  meorum, 
coüEequemfr  pec  Deus  vcf- 


p.  Après  cela , Sennacherib  Roi  des  Affy- 
riens , ( qui  afliégoit  Lachis  avec  toute  fon 
armée  ) envoya  quelques  officiers  à Jerufar 
lem  vers  Ezediias  Roi  de  Juda,  & à tout 
le  peuple  qui  étoit  dans  la  ville , pour  leur 
dire  : 

10.  Voici  ce  que  vous  mande  Sennache- 
rib Roi  des  Aiïyriens  ; Sur  qui  pouvez-vous 
vous  appuyer , pour  demeurer  en  repos  af- 
fiégés  dans  Jerufalem  ? 

1 1.  Ne  voyez-vous  pas  qu’Ezechias  vous 
trompe , pour  vous  faire  mourir  de  faim  6c 
de  foif,  vous  affurant  que  le  Seigneur  votre 
Dieu  vous  délivrera  de  la  main  du  Roi  des 
Aflyriens  ? 

12.  N’eft-ce  pas  cet  Ezechias  qui  a ren- 
verfé  fes  hauts  lieux  & fes  autels , & qui  a 
publié  un  ordre  dans  Juda  ôc  dans  Jerufalem, 
qui  porte  que  vous  ne  devez  adorer  que  de- 
vant un  feul  autel , & que  vous  y brûlerez 
auffi  vos  encens  ? 

13.  Ignorez-vous  ce  que  nous  avons  fait, 
moi  & mes  ancêtres  , à tous  les  peuples  de 
la  terre  ? Les  dieux  des  nations , & de  toutes 
les  provinces  du  monde  ont-ils  été  aflez  forts 
pour  les  délivrer  de  mes  mains  ? 

1 4.  Qui  de  tous  les  dieux  des  nations  que 
mes  ancêtres  ont  ravagées,  a pû  tirer  Ion 
peuple  de  mes  mains,  pour  vous  donner  lieu 
de  croire  que  votre  Dieu  vous  pourra  fau- 
ver  d’une  telle  puiffance  f 

ij.  Prenez  donc  gardé  qu’Ezechias  ne 
vous  trompe  , & qu’il  ne  vous  joue  par  une 
vaine  perfuafion;  ne  croyez  rien  de  ce  qu’il 
vous  dit.  Si  aucun  des  dieux  des  nations , ni 
aucuns  des  autres  royaumes,  n’a  pû  délivrer 
fon  peuple  de  ma  main , ni  de  celle  de  mes 
peres,  voue  Dieu  par  conféquent  ne  pour: 
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. ra  pas  non  plus  vous  tirer  de  la  mienne.  terpoteriterucrevosde  ma- 
^ nu  mea. 

16^.  Ces  officiers  de  Seniiacherib  dirent  ïé.Sed&alîamuita  locuri 
encore  beaucoup  d'autres  chofes  comte  le  firi 

Seigneur  J & contre  Ëzechias  fon  ferviteur.^  chiamfcp^umcjus. 

§.  III.  Lrteres  de  Sennacherib  pleines  de  b'afph  jtnes.  E^echias  Cf  le  prophète  Ifàie 

leur  oppofent  leurs  cris  Gr  leurs  prières.  Dieu  les  exauce.  Un  an^e  tue  tous  les 

fildats  de  l armée  de  Sennachtrib.  Il  ejl  tué  lui  mlme  par  fes  enfant. 

ij.  II  dcrivit  aufll  des  lettres  pleines  de  i7.Epiftolasquoquercr!p- 
blafphcmes  contre  le  Seigneur  le  Dieu  d’If-  fi^p^e"3'Warphcmi*in  Do. 

û *1  1 I • ï-/-  minum  Deuin  Ifrael,  & lo- 

rîiel  J oC  il  p3rl3.  contre  lui  ^ rw  dlJaTlt  C Com-  cucus  cft  adverfus  eum  : Si- 

me  les  dieux  des  autres  nations  n’ont  pu  dd-  ««'‘‘“■"  ceteramm 

livrer  leur  peuple  de  ma  main , de  même  le  paiurTum  dé  man^mM  é 
Dieu  d*Ezechias  ne  pourra  pas  non  plusfau-  ^ Ezcchir  cruere 
.ver  fon  peuple  de  cette  puifTance. 

1 8.  De  plus  J élevant  là  vôix  de  toutes  fes  '*•  infuper  & damore 
forces  par  /e  rrtinifterc  de  fis  arrtbaffadeurs , il  r™Topul"':Vu?1édr 
parla  en  langue  Judaïque  au  peuple  qui  droit  mûris  Jcrufalem , perfona- 
fur  les  murs  de  Jerufalem  . pour  l’épouvan- 
ter , & fe  rendre  ainli  maître  de  la  ville.  perct  civitaiem. 

\9.  II  parla  contre  le  Dieu  de  Jerufalem  , 
comme  il avok fait contve\e%  dieux  des  peu- 
ples de  la  terre  qui  font  l’ouvrage  de  la  main 
des  hommes. 

20.  Mais  le  Roi  Ezechias  & le  prophète 

Ilàïe  fils  d Amos^oppoferent  leurs  prières  à l j t- 

ceS  blafphemes  ^ & poulferent  des  cris  jul-  hanc  biaiphemîam , ac  vo- 
qu’au  ciel,  qui  furent  favorablement  écoutés: 

21.  Car  le  Seigneur  envoya  un  ange  qui  »r.  Et  milît Dominas an- 

tua  tout  ce  qu’il  y • voit  de  gens  forts  & por- 
tant  armes  dans  larmee  du  Roi  des  AfTy-  torcm,&  principcm  exer- 
riens,  au  nombre  de  cent  quatre-vingts  cinq  mille  Artyriomm  : te- 

W..&  le  chef  même  qui  lÀ  com'man-  SÏïlSZi'St 
doit  ; en  forte  que  Sennacherib  s’en  retourna  ingrelTus  elTet  domum 
avec  ignominie  dans  fon  pays,  aya„r,„du 
toutes  Jes  troupes.  Et  étant  entré  dans  le  tem-  cerum  eum  giadio. 
pie  de  fon  dieu , fes  enfans  qui  étoient  foriis 
de  lui  le  tuerent  de  leur  propre  épée. 

‘22.  Le  Seigneur  délivra  ainfi  Ezechias  & 
i'  les  habitons  de  Jerulàlem  de  la  main  de  Sen- 


perct  < 

19.  Locurafqueeftcontr» 
Deum  Jcrufalem , (îcutad- 
verfum  deospopulorum  ter- 
ra: , opéra  manuum  homi- 
num. 

ao.Oraverunt  igitur,  Ere- 
chias  rex , & Ifaias  hlius  A- 
mos  prophètes  , adverfum 
ilph 


ii.Salvavitque  Dominiii 
Eaechiam  & habitatores  Je-« 


Qq  ij 
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tuialemdemanuSennachc-  nacherib  Roi  dcs  Affyrieiis , & de  la  main 

manu®ômniumT&™pi*ftitU  tous  leurs  ennemis;  & U leur  donna  la  pais 
cis  quietera  per  circimum.  avec  Icurs  voifins^ 

§.IV.  Gloire  £r  repurat^n  if  E^echias.  Sa  maladie  ^ fa  chute  pénitence  ^ Ja 

mort  &*  fes  funérailles, 

13.  Multî  etiam  defere- 
bant  hoftias  & facrificia  Do- 
Jnino  in  Jerufalcm , & mu- 
tera Eï.echÎT  rcCT  Juda  : qui 
cxaltatus  cft  poft  hjcc  coiam 
£Utt^s  gentibus* 


>4»  în  diebus  illis  argrota- 
yit  Ezechias'ufque  ad  mor- 
tem  , & oravit  Dominum  j 
tpudivitque  eum,  & dedit 
«i  /ignum*. 


1 J.  Sed  nonjuxta  benefi- 
Œa,  qur  acceperar,  retribuit, 
quia  elevatum  eft  cor  ejus  ; 
& faâa  eft  contra  cum  ira  , 
9c  contra  Judam  & Jeruiâ- 
km*. 


irf.  Humiliatnfqueeft  pof- 
teâ,  eôquàd  exaltatum  fuif- 
fet  cor  ejus,  tam  ipfe,  quim 
habitatorcs  Jerufalem:  & id- 
circô  non  venit  fuper  cos  ira 
Domiiu  in  diebds  Eaechir» 

î7-  Fuit  autem  Ezechias 
dives,  & inclytus  valde , & 
thcnuiros  fibi  plurimos  con- 
Cregavit  argent!  &.  auri  & 
lapidis  prctiofi , aromatum, 
&arfnorum  univerfigencris, 
& valorum  znagni  pretii, 

28.  Apothecasquoque  fru- 

ïTicnti , vini,  & olci , & prx- 

fepia  oninium  jumcmoruin 
ftauJafque  pecoruro , ’ 


2 J.  Plufieurs  même  faifoient  porter  des 
vicUmes  à Jerufalem , pour  y offrir  des  làcri- 
fices  au  Seigneur,  Sx.  faifoient  des  préfens  à 
Ezechias  Roi  de  Juda,  dont  la  réputation 
fut  depuis  fort  grande  parmi  toutes  les  na- 
tions. 

24.  En  ce  même  tems , Ezechias  fut  ma- 
lade d’une  maladie  mortelle  ; & il  fit  fa  priere 
au  Seigneur,  qui  l’exau(ja,  en  lui  accordant 
qumze  ans  de  vie  ,*  ôc  il  lui  en  donna  un  figner 
Û"  un  gage  ajfuré, 

’aN  du  monde  32PI.. 

2 y.  Mais  Ezechias  ne  rendit  pas  à Dieu  ce 
qu’il  lui  devoit  pour  les  biens  qu’il  avoir  re- 
çus de  lui , parce  que  fon  cœur  s’éleva  de  ces 
faveurs  du  cief  en  montrant  fes  thréfors  avec 
ofentatiên  aux  ambajfadeurs  de  Babylone  : & la 
colere  de  Dieu  s’alluma  contre  lui , contre 
Juda  & contre  Jerufalem,  po«r  le  punir  de  cet. 
orgueil. 

2.6.  Mais  il  s’humilia  enfuiteavec  tous  les 
citoyens  de  Jerufalem  , de  ce  que  fon  cœur 
s’éroit  élevé  : c’eft  pourquoi  la  colere  de  Dieu 
ne  vint  point  fur  eux  pendant  la  vie  d’Eze- 
chias. 

27.  Or  Ezechias  (ut  unprince  très-riche  fle 
très-glorieux.  Il  amafffa  de  grands  thréfors 
d’argent , d’or  , & de  pierreries , d’aromates, 
de  toutes  fortes  d’armes  & de  vafes  de  grand 
prix. 

28.  Il  avait  aujfi  de  grands  magafins  de  blé,, 
de  vin  & d’huile  , des  étables  & des  écuries^ 
pour  toute  forte  de  gros  bétail  & de  bêtes 
de  charge  , & des  bergeries  pour  fes  trou- 
peaux.. 


Digilized  b/Googl 


LES  PARALIPOMENES.Liv.II.Ch^p. 


2ÿ.  Et  il  fit  bâtir  des  villes  pour  lui , par- 
ce c]u’il  avoir  une  infinité  de  troupeaux  de 
brebis , & de  toute  l'orte  de  grandes  bétes,  ôc 

3 UC  le  Seigneur  lui  avoir  donné  une  abon- 
ance  extraordinaire  de  biens. 


X9»  urbeSf  zdifîcavit 
fibi  : habebat  qutppe  greges 
ovium  &armeiuorum  innu- 
merabiles  ^ eo  qu6d  dedi^^ 
fet  ei  Dominus  fubAantiam 
nuiitam  nîmis. 


30.  C’eft  ce  môme  Iloi  Ezechias  qui  bou- 
cha la  haute  fontaine  des  eaux  de  Gilion  ; 
qui, par  des  aqueducs,  les  fit  couler  fous  terre 
à l’occident  ae  la  ville  de  David , & qui  réuf- 
fit  heureufement  en  toutes  fes  entreprifes. 

31.  Néanmoins  Dieu , pour  le  tenter,  & 
pour  faire  voir  tout  ce  qu’il  avoir  dans  fon 
cœur  , fe  retira  de  lui  dans  cette  ambafiade 
des  princes  de  Babylone  >^ui  avoient  été 
envoyés  vers  lui  , pour  s’informer  du  pro- 
dige qui  étoit  arrivé  fur  la  terre  à fon  occafion^ 

32.  Pour  le  refte  des  afUons  d’Ezechias, 
& de  toutes  fes  bonnes  œuvres  , il  eft  écrit 
dans  les  prophéties  du  prophète  Ifaïe  fils 
d’Amos , ôc  dans  le  livre  des  Rois  de  Juda 
& d’Ifraël. 

33.  Ezechias  s’endornfit  enfin  avec  fes 
peres  j ôc  on  l’enfevelit  dans  un  lieu  plus  élé- 
vé  que  les  tombeaux  des  Rois  fes  prédécer- 
feurs.  Tout  Juda  ôc  tout  Jerufalem  célébrè- 
rent fes  funérailles.  Et  ManalTé  fon  fils  régna 
en  fa  place. 


)o.  IpPe  e(l  Ezechias , qui 
obiuravit  fuperiorem  fon- 
tem  aquarum  Gihon,&  aver- 
tit cas  Aibter  ad  Occidemem. 
Urbis  David  : in  omnibus  o- 
peribus  fuis  fccit  profperè- 
quz  voluit. 

} I.  Attamen  in  legatione 
principum  Babylonis  , qui 
milli  tueranc  ad  eum , ut  in- 
terrogarent  de  portento  , 
quod  acciderat  fuper  terram, 
dereliquit  eum  Deusutten- 
taretur,  & nota  fièrent  om- 
nia  qux  erant  in  corde  ejus. 

3 1.  Reliqua  autem  fermo- 
num  Ezechix , 8:  mifericor- 
diarum  eius,  feripta  funt  in 
vifione  Iiaiz  filii  Amos  pro- 

5hetx,  & in  Libro  regum 
uda  ét  UraeU 

33.  Dormivitque  Eze- 
chias cum  patribus  fuis , 8c 
fepelierunt  cum  fuper  fepul- 
chra  filiorum  David  : & ce- 
lebravit  ejus  exequias  uni- 
verfus  Juda , & omnes  habi- 
tatores  Jerulâlem  : regna- 
vitque  Manafles  filius  ejus 
pro  eo. 


L’an  du  monde  3305. 
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CHAPITRE  XXXII  L 

5*  Münajfé  fucctde  à Ezechias  ^ Cr  rétablit  l’idolatrù  que  fin  pere  avait  détrtdte^ 
IL  adore  les  ajlres.  Il  profane  le  temple  de  Dieu.  Il  corfacrefis  enfant  aux  idoles.. 
Il  S applique  â la  magie.  IL  féduit  fon  peuple  > Cr  méprife  les  remontrances  du 
oeigneur* 


La  MES  ME  ANNÉE  330(?.  Avant  J.  G.  éj)8. 


AnalTé  avoit  douze  ans  quand  il  com- 
inença  a régner  , ôc  il  en  régna  cinquante- 
cinq  à Jenüàlem.. 

üj 


1.  Duodecim  annorum  e- 
rat  iManalfes  cùm  regnare 
coepiiTet  & quinquaginta- 
quinque  annis  regnavit  in 
JerufaJem. 
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î,  Fecitautemmalumco- 
raniDominot  juxta abomi- 
nationcs  gcncium,  quas  fub~ 
verdt  Dominas  coram  £iÜs 
liVael  : 


5.  & conrerfus  inftauravit 
excclfa^  qux  demolicus  fue- 
rat  E/.cchias  pater  ejustconf- 
troxitquc  aras  Baalim,  & 
cit  lucos,  & adoravit  om- 
nem  militiam  corli,  & coluit 
eam* 

4.  Ædificavlt  quoque  al« 
taria  in  domo  Domini , de 
, qua  dixcrat  Doimnu*;  In  Je- 

rufalem  erit  nomen  mcum 
înxternum. 

ÆdiHcavit  autem  ea 
Cunâo  cxercitui  cœli, in  duo- 
bus  atrüs  domus  Domini. 

é.  Tranfireque  fccit  filios 
fuos  per  ignem  in  valieBc- 
nennom  : obfervabat  fom- 
nia,  fcâabaturauguria , ma- 
Icficis  ardbus  inlervicbat  y 
habcbat  fecum  magos  & in- 
cantatores  : multaque  mala 
operatus  cft  coram  Domino> 
ut  irripict  eum. 

7.  Sculptile  quoque  & con- 
Batile  fignum  pofuit  in  do- 
mo Dci,  de  qua  locutuseft 
Deus  ad  David , & ad  Salo- 
^ monem  filium  ejus , dicens  : 

In  domo  hac  de  in  Jerufa- 
* 1cm , quam  elegi  de  cundis 

0&ubu$  Ifracl , ponam  no- 
men  mcum  in  fempiternum. 

8.  Et  moveri  non  faciam 
pedem  Ifracl  de  terra,  quam 
rradidi  pairibus  corum  : ira 
dumtaxat  fi  cuftodicrint  fa- 
cere  qux  prxccpi  cis , cunc- 
tamque  Icgcm  Sc  ccremo- 
nias , atque  judicia  per  ma- 
num  Moyfi. 

9,  IgiturManairesfcduxit 
Judam,  & habiiatorcs  jeru- 

• falcm,  ut  faccrent  malum 

fuper  omnes  genres , quas 
fuDvcrterat  Dominus  à façie 
filiorurn  Ifracl, 


2.  Mais  il  fit  le  mal  devant  le  Seigneur  , 
fuivant  les  abominaUons  des  peuples  que  le 
Seigneur  avoir  exterminés  devant  les  enfans 
d’Ifraël , lorfqu'ils  entrèrent  dans  la  terre  de 
Chanaan. 

5.  Il  rebâtit  les  hauts  lieux  que  fon  pere 
Ezechias  avoir  démolis  ; il  drefia  des  autels 
à Baal  ; il  planta  les  bois  profanes  ; & il  ado- 
ra toute  la  milice  du  ciel  & lui  facrifia,  f» 
facrifant  à tous  les  ajlres, 

4.  Il  bâtit  aufli  des  autels  profanes  dans  la 
maifon  du  Seigneur , de  laquelle  le  Seigneur 
avoir  dit  : Mon  nom  demeurera  éternelle- 
ment dans  Jenftlem. 

y.  Et  il  les  éleva  ces  autels  en  l’honneur 
de  toute  l’armée  du  ciel,  dans  les  deux  vet 
tibules  du  temple  du  Seigneur. 

6.  Il  fit  auffi  pafler  fes  fils  par  le  feu  dans 
la  vallée  de  Benennom , pour  les  confacrer  à 
Moloch.  Il  obfervoit  les  fonges  ; il  fuivoit  les 
augures  ; il  s’adonnoit  à l’art  de  magie  ; il 
avoir  auprès  de  liR  des  magiciens  & des  en- 
çhanteurs  ; fie  il  commit  beaucoup  de  maux 
devant  le  Seigneur,  qui  en  fut  irrité. 

7.  Il  mit  auHi  une  idole  fie  une  ftatue  de 
fonte  dans  la  maifon  du  Seigneur,  de  laquelle 
il  avoir  dit,  parlant  à David  fit  à &lomon  fon 
fils:  J’établiriai  mon  nom  pour  jamais  dans 
•cette  maifon  fie  dans  Jerufalem , que  j’ai  choi- 
fie  entre  toutes  les  tribus  d’Ifrael. 

8.  Et  je  ne  ferai  plus  fortir  Ifraël  de  la  terre 
que  j’ai  donnée  à*leurs  peres , pourvu  feule- 
ment qu’ils  ayent  foin  d’accomplir  ce  que  je 
leur  ai  commandé,  toute  la  loi , les  cérémo- 
nies fie  les  préceptes  que  je  leur  ai-donhés 
par  l’entremife  de  Moyfe. 

9.  Manalfé  féduifit  donc  Juda  fit  touS  les 
habitans  de  Jerufalem , les  porta  à faire  plus 
de  mal  que  toutes  les  autres  nations  que  le 
Seigneur  avoir  détruites  en  préfçnce  des  en- 
fans  d’Ifraël. 
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10.  Et  Dieu  lui  parla  à lui  ôc  àfon  peuple,  Locmufqueeft  Domi- 

f,r  U & ils  ne  vou-  E.f  nuStt." 

lurent  point  l’écouter.  rum. 

§.  1 1.  Dieu  . pour  punir  Us  crimes  de  Manajfé  Cf  de  fin  peuple  . fait  venir  Ut 
Affyriens . qui  U prennent  &■  l'emmenent  captif  à Babylcne.  Il  a recours  au 
Seigneur  dans  cette  afjîiElion  ; Xr  U Seigneur  U rétablit  fur  U trône.  Il  renr- 
verfe  Us  idoles  qu'il  avait  élevées  ^ £r  rétablit  U culte  du  vrai  Dieu. 


1 1 . C’eft  pourquoi  Dieu  fit  venir  fur  eux 
les  Princes  de  l’armée  du  Roi  des  Afly riens, 
qui,  après  avoir  pris  Manaflé,  lui  mirent  les 
fers  aux  pieds  & aux  mains  , & l’emmenerent 
à Babylone* 

12.  Manaffé  réduit  à cette  grande  extré- 
mité , pria  le  Seigneur  Ibri  Dieu  , & il  con- 

Îut  un  très-vif  repentir  en  la  préfence  du 
)ieu  de  fes  peres. 

13.  Il  lui  adrefla  fes  gémiflemens  & fes 
inftantes  fupplications;  ôc  le  Seigneur  exau- 
ça fa  priere  , ôc  le  ramena  à Jerufaleni  dans 
fon  royaume , ôc  Manaffé  reconnut  que  le 
Seigneur  étoit  le  vrai  Dieu. 

1 4.  Après  cela , il  fit  travailler  àla  muraille 

aui  eft  hors  de  la  ville  de  David  , à l’occi- 
ent  de  Gihon  dans  la  vallée  , depuis  l’entrée 
de  la  porte  des  poiffons  , continuant  l’en- 
ceinte jufqu’à  Ophel;  ôc  il  éleva  fort  cette 
muraille  : il  mit  aulfi  des  officiers  de  l’armée 
{dans  toutes  les  places  fortes  de  Juda. 

I y.  Il  ôta  les  dieux  étrangers  ôc  l’idole  de 
la  maifon  du  Seigneur  ; U détruifit  les  autels 
qu’il  avoir  fait  faire  fur  la  momagne  de  la 
maifon  du  Seigneur  ôc  en  Jerufalem  , ôc  il 
fit  jetter  tout  hors  de  la  ville. 

1 6.  Il  rétablit  auffi  l’autel  du  Seigneur , 
& il  immola  des  vittimes , ôc  des  hofties  pa- 
cifiques ôc  d’aftions  de  grâces  ; ôc  il  ordonna 
à tous  les  peuples  de  Juda  de  fervir  le  Seigneur 
le  Dieu  d’Ifraël. 

1 7.  Cependant  le  peuple  immoloit  encore 
fur  les  hauts  fieux  au  Seigneur  fon  Dieu^ 


II.  Idcirco  fupcrinduxit 
eis  prindprs  exercitus  régit 
.MTyrioruin  : ceperumque 
Manaüen,  & TÎnâumcate- 
nis  atque  compedibas  duxe^ 
rum  in  Babyloncm. 

II.  Qui  poftquam  coaii- 
gudatut  eft , oravic  Domi- 
num  Deum  fuum  : & egit 
^nitentiam  valde  coiam 
Deopatrum  fuorum. 

13.  Deprecaturqur  eft 
eum , & oblecravit  intenté  : 
& exaudivit  orationcm ejus, 
reduxitque  eum  Jerulàiem 
in  rcgnum  fuum  , ti  cogno- 
vit  ManalTès  quôd  Dominus 
ipfe  elTei  Deus. 

14.  Poft  hic  xdificavit 
murum  extra  dfvitatem  Da- 
vid , ad  Occidemem  Gihon 
in  convallc , ab  introitu  pot- 
tx  pifcium  per  circuituin  uf.- 
qite  ad  Ophel , & exaltavit 
Ülum  vehementer  : confti- 
tuitqhc  principes  exercitus 
in  cunâi»  dviuribus  Juda 
munitis  : 

1 4.  Sc  abftulit  deos  alig- 
nes , 81  (imulacrum  de  domo 
Domini;  aras  quoque  , quas 
fecerat  in  monte  domùs  Do- 
mini,  & in  Jerufalem,  Sc 
projedt  omnia  extra  urbem. 

tS.  Porto  inftauravit  al- 
tarc  Domini , & immolavit 
fuper  illud  viftimas , & pa- 
citica , & laudem  i prxcepit- 
que  Judx  ut  ferviret  Domi- 
no Deo  Ifrael. 

1 7.  Attamcn  adhuc  popu- 
lut  immolabat  in  excelfis 
Domino  Deo  fuo. 
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Manaffé  ne  s'étant  pas  fenti  ajjiz  d'autorité  pour 
Us  détruire  entièrement. 

i8.  Le  refte  des  aftions  de  Manaffé,  la 
priere  au’il  fit  à fon  Dieu  , & les  remontran- 
ces qui  lui  furent  faites  parles  prophètes  qui 
lui  parloient  de  la  part  du  Seigneur  le  Dieu 
d’Ilraël , font  rapportées  dans  les  livres  des 
Rois  d’Ifraël.  ' 

1$.  La  priere  aulli  qu’il  fit  à Dieu , & la 
maniéré  dont  Dieu  l’exauça,  tous  les  crimes 
qu’il  commit , ôc  le  mépris  qu'il  eut  pour  DieUf 
les  hauts  lieux  qu’il  fit  confiruire , les  bois 
prophanes  qu’il  planta , & les  ftatues  qu’il  y 
érigea  avant  fa  pénitence  , font  écrits  dans  le 
livre  d’Hozaï. 


1 8.  Rcliqua  autem  gefto- 
rum  Manalle  : & obfccraiio 
cjusad  Dcum  fuum:  verba 
quoque  Vidcntium , qui  lo- 
qucbantur  ad  euin  in  nonù- 
ne  Domini  Dci  Ifrael , con- 
tinentur  in  fcrmonibus  re- 
gum  IfraeU 

i9«  Oracio  quoque  ejus 
& exauditio , & cunâa  pcc- 
cata  atque  contcmptus,  loca 
etiam  in  quibus  zdificavit 
excella , & fccit  lucos  & fta- 
tuas,  antequamagcrctpce- 
nitentiam  > feripea  funt  in 
fermonibtti  Houi* 


§.111.  Mort  de  Manajfé,  Son  fils  Anton  lui  fuccede.  Il  commet  des  crimes  plus 
grands  que  ceux  quavoit  commis  fon  pere*  Il  ejï  tué  par  fies  feryiteurs.,  6*  Jofias 
fon  fils  régné  en  fa  place. 


10.  Dormivît  ergo  Ma- 
nalTes  cum  pathbus  fuis , & 
iepelierunt  eum  in  domo 
fua:  régna vitquc  pro  co  fi- 
liu$  ejus  Ajipon* 

11.  Vigimi-duorum  an- 
nonim  erat  Amon  cùm  re- 
gnare  cerpinôt,  & duobus 
annis  r^navit  in  Jerufalem. 

11.  Fecitque  malum  in 
confpedu  Domini,  liait  fc> 
cerat  ManalTes  pntcr*eius; 
& cundis  idolis\  qux  Ma- 
iialTes  fuerat  fabricatus , im- 
molavic  atque  fcrvivic* 

15.  Et  non  cft  reverîtus 
faciem  Domini,  lîcut  re- 
veritus  eft  Manafles  parer 
ejus  : & niulib  majora  deli- 
quic. 

14.  Cumque  conjuralTent 
adrersus  eum  fervi  fui , in- 
terfecerunt  eum  in  domo 
liia. 

if,  Porro  reliqua  populi 
multitude  , carlîs  iis  qui  A- 
mon  perculferam,  conlHtuit 
regem  Jofiam  ^um  ej«s 
pro  co« 


20.  Manaffé  s’endormit  donc  avec  fes 
peres , & il  fut  enfeveli  dans  fa  maifon.  Son 
fils  Amon  régna  au  lieu  de  lui. 

21.  Amon  avoir  vingt-deux  ans  quand  il 
commença  à régner  : & U régna  deux  ans 
dans  Jerufalem. 

22.  Il  fit  le  mal  en  la  préfence  du  Sei- 
gneur , comme  ManalTé  fon  pere  avoir  fait 
au  commencement  de  fon  régné  ; & il  facrifîa  à 
toutes  les  idoles  que  Manaffé  avoir  fait  faire  , 
6c  il  les  adora. 

25.  Et  il  ne  refpeûa  point  le  Seigneur , 
éomme  fon  pere  Manaffé  l’avoit  refpetlé  dans 
les  dernieres  années  de  fa  vie  ; mais  u commit 
des  crimes  beaucoup  plus  grands. 

24.  Ses  ferviteurs  confpirerent  contre  lui, 
& le  tuerent  dans  fa  maifon. 

2j.  Mais  le  refte  du  peuple  ayant  fait  mou- 
rir tous  ceux  qui  avoient  tué  Amon  , établit 
Roi  Jofias  fon  fils  au  lieu  de  lui. 


CHAPITRE 
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CHAPITRE  XXXIV. 


§.  I.  Jojias  régné  faintement.  Il  eherche  Dieu  de  tout  fin  coeur.  IL  détruit  l’idolâtrie 
’ dans  tout  Ifraël. 


L’an  du  monde  33^3.  Avant  J.  C.  641. 


I.  J Ofias  avoithuit  ans  quand  il  commença 
régner;  & il  régna  trente  & un  am  à Jeru- 
falem. 

2.  Il  fit  ce  qui  étoitbon  en  la  préfence  du 
Seigneur , fit  il  marcha  dans  les  voies  de  Da- 
vid fon  pere , fans  fe  détourner  , ni  à droite 
ni  à gauche. 

3.  Dès  la  huitième  année  de  fon  régné  , 
étant  encore  fort  jeune , il  commença  à clrer- 
c"her  le  Dieu  de  David  fon  pere.  Et  la  dou- 
zième année  après  qu’il  eutc^l^encé  à 
régner  ^ il  purifia  J uda  & Jeru|||^^KS  hauts 
lieux , des  bois  profanes  , deHiTOes  & des 
figures  de  fculpture. 

4.  Il  fit  détruire  en  fa  préfence  les  autels 
de  Baal , & brifer  les  idoles  qu’on  avoit  po- 
fées  deffus  : il  fit  encore  abattreles  bois  pro- 
fanes, & mit  en  pièces  les  idoles  qui  y étoient, 
& en  jetta  tous  les  morceaux  fur  les  tom- 
beaux de  ceux  qui  avoient  açcoutumé  de 
leur  offrir  des  viaimes. 

y.  De  plus  , il  brûla  les  os  des  prêtres  des 
idoles  fur  leurs  autels  , ôc  purifia  J uda  & Je- 
rufalem. 

6.  Il  renverfll  encore  tout  dans  les  villes 
de  Manaflé,  d’Ephraïm  êjde  Simeon,  juf- 
qu’à  Nephthali. 

7.  Et  après  qu’il  eut  renverfé  les  autels  ôc 
les  bois  profanes , & qu’il  eut  mis  en  pièces 
les  idoles , & ruiné  tous  leurs  temples,  dans 
toute  la  terre  d’Ifracl  , il  s’en  revint  à Jç- 
rufalem. 


I . Odo  annoram  erat  Jo- 
lîas  cùm  regnare  ca'piiret,  te 
tnginta  8t  uno  anno  régna- 
vit  in  Jerulàlem. 

1.  Fecitqnc  quod  crat  rec- 
tum in  confpcdu  Domini, 

& ambulavit  in  \His  David 
patris  fui  : non  declinavil  ne- 
que  ad  dextram , ncque  ad 
Hniliram. 

Oôavoautcm  annore- 
gni  fui , cùm  adhuc  effet 
puer , cœpit  quxrere  Oeum 
patris  fui  David  : & duode- 
cimo  anno  pofiquam  regna- 
re cœperat,  mundavit  Ju- 
dam  Jerufalem  ab  excel- 
fîs , & lucis , lîmuiacrifquc 
& fculptiiibus. 

4.  Deftruxerumquecoram  • 
eo  aras  Baalim:  & fîmula- 
cra,  qux  fuperpofîta  fuerant, 
demoliti  funt  ; lucos  etiam  , 

& fculptilia  fuceiJit  atque 
comminuitt  & fuper  tumu- 
loi  eoruni  qui  eis  immolare 
confueverantjfragmema  diC 
perfit. 

î.  Oflà  prxiereà  làcerdo- 
tum  combulfit  in  altaribus 
idolorum,  mundavitqiic  Ju^ 
dam  & Jerufalem. 

6.  Sed  & in  urbibus  Ma- 
nalfe,  & Ephraim,  & Si- 
meon ufque  Nephtlialicunc- 
ta  fubvertit. 

7.  Cumque  altaria  diflî- 
paffet , & lu’cos , & fculptilia 
comrivifiet  in  frutla . cunc^ 
taque  delubra  dcmolitiis  ef- 
fet de  univerfâ  terra  Iftael , 
reverfus  ell  in  jerufalem. 


' Tome  JJ.  Part,  JJ. 


Rr 
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5. 1 1.  Joftai  fait  réparer  le  temple.  On  y trouve  un  livre  de  la  loi  ^ que  le  Sei^ 
gneur  avoit  donnée  à Jon  peuple  par  les  mains  de  Moyfe, 

L’an  du  monde  3380. 


8.  Igitur anno  oflavo-de-  g.  Ainfi  l’an  dix-huit  de  fon  reene  , ayant; 

cimoregni fui, mundata jara  , ■r/i  o i i'  j°c  • ' 

terra , I lemplo  Domini , ddja  purifié  la  terre  & le  temple  du  Seigneur, 
niiiit  Saphan  liüum  Efeiia: , il  eiivoya  Saphan  fils  d’Efelie,  & Maafias 
.^SÆaÉœt  gouverneur  de  la  vUle  , & Joha  fils  de  Joa- 
àcomnwntariis,  ut  inftau-  chaz  fon  fecrétairc,  pouf  rétablir  la  maifon 
rarem  domum  Domm.  Dei  Seigneur  fon  Dieu  ; 

ÿ.  Qui  venerum  ad  Hel-  i».  qui , étant  venus  trouver  le  grand-prêtre 

ciam Sacerdotem  magnum:  pjglcias  , ôc  ayant  reçu  de  lui  l’argent  qui  a- 

tiiam , qu*  iiiata  fuerat  in  voit  été  porte  en  la  mailon  du  Seigneur , oc 
domum  Domini,  S:  quam  que  les  Lévitcs  & Ics  portiers  avoicnt  re- 
,'amE  ac  Mana«r&  Cueilli  de  la  tribu  de  Manaffé  & d’Ephraïm, 
phraim,  & univerfis  rciiquiis  & de  tout  ce  qui  étoit  refié  d’Ifraël , & en- 
îa^'iÆdnrnrbiu-'  core  de  tout  Juda  & Renjamin,  & de  ceux 
toribus  JerufaUm , qui  demeuroient  a Jerulalem , 

* 10.  tradiderum  in  mani-  10.  iiy|^|kcnt  entre  les  mains  de  ceux, 

bus  corurn  qui  p^crant  ope.  qyi  faifKBMfeavaiUer  les  ouvriers  dans  le 
btourTren°”emp;um‘,’  & temple , pofflR  rétablir , ôepour  en  réparer 
infirma  quique  farcirent.  tOUtCS  leS  ruineS. 


it.  At  illi  dederunt  cam 
anificibus , & casmentariis , 
ut  emerent  lapides  de  lapi- 
dicinb , & ligna  ad  commif- 
furas  idilicii,  & ad  conti- 

fnationem  domorum , quas 
e^ru^eranI  reges  Juda. 

7 1.  Qui  bdeliter  cuncla 
faciebant.  Etant  autem  pra:- 
Dofiti  operantium,  Jahath 
& Abdias  de  filiis  Merari , 
Zacharias  & Mofollam  de 
filiis  Caath  , qui  urgebant 
©pus  : omnes  Leviti  fcicn- 
scs  organis  canere. 


13.  Super  eosverù,  qui  ad 
divcrfüs  ufus  onera  porta- 
bant  , étant  ferib*,  & ma- 
giftri  de  Levitis  janitores. 

14.  Cumqueefferrentpe- 
tuniam , quz  illata  fuerat  in 


1 1.  Et  ceux-ci  donnèrent  cet  argent  à des 
ouvriers  & à des.  tailleurs  de  pierres , afin 

3u’ils  en  achetaflTent  des  pierres  des  carrières, 
U bois  pour  la  charpente , & pour  faire  les 
planchers  des  maifons  que  les  Rois  de  Juda 
avoient  détruites. 

12.  Et  ces  officiers  s’acquitoient  fidèle- 
ment de  toutes  chofes.  Or  ceux  qui  avoient 
foin  de  faire  travailler  les  ouvriers , & qui 
prefiToient  l’ouvrage , étoient  Jahath  & Ab- 
dias de  la  race  de  Alerari , tacharie  & Mo- 
folla  de  la  race  d#  Caath  ; tous  Lévites  qui 
favoient  joüer  des  infirumens. 

1 3.  Mais  ceux  qui  portoient  les  fardeaux 
pour  divers  ufages  étoiént  commandés  par 
des  feribes , des  juges , ôç  des  portiers  de 
1 ordre  des  Lévites. 

14- Or  comme  l’on  tranfportoit  l’argent 
qui  avoit  été  porté  au  temple  du  Seigneur, 
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le  pontife  Helcias  trouva  un  livre  de  la  loi 
du  Seigneur  donnée  par  les  mains  de  Moyfe. 

ly.  Et  il  dit  au  fecrétaire  Saphan:  J’ai 
trouvé  le  livre  de  la  loi  du  Seigneur  dans  le 
temple.  Et  il  le  lui  mit  entre  les  mains. 

• i6".  Et  Saphan  porta  ce  livre ^u  Roi,  & lui 
rendant  compte  de  tout , lui  dit  : Ce  que  vous 
avez  commandé  à vos  ferviteurs  s’exeeute  fi- 
dèlement. 

1 7.  Ils  ont  ramalTé  tout  l’argent  qu’ils  ont 
trouvé  dans  la  maifon  du  Seigneur , & ils 
l’ont  donné  à ceux'qui  veillent  fur  les  ou- 
vriers & fur  les  gens  de  métier  qui  font  di- 


templum  Dqmini,  reperit 
Helcias  Tacerdos  Librum  le- 

fis  Domini  per  mamun 
loyli. 

1 5.  Et  ait  ad  Saphan  ferî- 
bam  : Librum  logis  inveni 
in  domo  Domini  : Et  tradi- 
dit  ei. 

if.  At  ille  intulit  volu- 
men  ad  regem , & nunûavit 
ei  dioens  : Omnia  qux  de- 
difti  in  manu  fervorum  tuo- 
rum , ccce  complcntur. 

1 7.  Argentum , quod  re- 
pertum  eu  indomoDomini, 
conflaverunt  : datumque  cft 
prxfeftis  artificum , & divet- 
fa  opéra  fabricantium. 


vers  ouvrages. 

18.  Outre  cela,  le  pontife  Helcias  m’a 
encote  chargé  de  ce  livre.  Et  il  le  lut  devant 
le  Roi. 


18.  Prxtereà  tradidit  mihî 
Helcias  facerdos  hune  li- 
brum. Quem  cùm  regeprx-^ 
fente  reciulTct , 


§.  III.  Jojîas  entend  lire  le  livre  de  la  loi  ,ù’  en  eji  effrayé.  Il  envoie  confulter  la 
prophéteffe  Olda  ^ qui  Vaffure  que  Dieu  a exaucé  fa  priere  ^ &■  quil  ne  verra, 
point  les  maux  qui  doivent  fondre  fur  jên^euple. 


ip.  Le  Roi  ayant  entendu  les  paroles  de  ip.audiiTetque  nie  verbe 

la  loi,  & les  mauxffont  elle  menace  ceux  qui  “ “vclUmentafua . 

en  feront»les  violateurs , déchira  fes  vêtemens.  10.  st  prreepit  Helcix , & 

=0.  Et  il  donna  fet  ordrot  à Hçldat , à 
Ahicam  hls  de  Saphan , a Abdon  fils  de  Mi-  quoque  feribx,  & A&x St- 
ella , à Saphan  fecrétaire , ^ à Afaas  officier  ’ 

du  Roi , fie  leur  dit  : 


21.  Allez,  6c  priez  «le  Seigneur  pour  moi 
fie  pour  ce  qui  refte  d’Ifraël  6c  de  J^uda.  Con- 
fultez-le  fur  tout  ce  qui  eft  écrit  dans  ce  livre 
qui  a été  trouvé  ; car  il parott  par-là  que  la  co- 
lère du  Seigneur  eft  prête  de  fondre  fur  nous, 
parce  que  nos  peres  n’ont  point  écouté  les 
paroles  du  Seigneur,  ni  accompli  ce  qui  a été 
écrit  dans  ce  livre. 


I.  lie,  & orate  Domî- 
0num  pro  me , & pro  rcli> 
quiis  Ifrael  & Jud.i  , fuper 
univerfis  feimonibus  Libri 
iflius , qui  repertus  e(l  : ma- 
gnus  enim  furor  Domini  (Hl. 
lavit  fuper  nos,  eoquôd  non 
cuftodicrintpatresnoflriver. 
ba  Domini,  ut  iâcerent  om- 
nia qux  feripta  funt  in  iAo 
volumine. 


22.  Helcias  fie  les  autres  qui  avoient  été 
envoyés  par  le  Roi , s’en  allèrent  donc  trou- 
ver la  prophétefle  Olda  femme  de  Sellum 
fils  4e  Thecuath  fils  de  Hafra  gardien  des 


it.  Abiit  ergo  Helcias  , 
& hi  qui  limul  i rege  miflâ 
fucrant, ad Oldam  prophe- 
lidcm,  uxorefn  Sellum  filii 
Tliccuath,  filii  Hafra  cullo» 

Rr  ij 


in  Jenifalem  in  Secunda  : & 
locuti  funt  et  vcrba,  qu*  fu- 
prà  narravHDUS. 


13,  At  ilia  rerpondit  eis: 
Hav  dicit  Dominus  Deus  If- 
racl  : Dicitc  viro , qoi  mifit 
vos  ad  me  : 

14.  Hae  dicit  Dominus  : 
Ecceego  inducam  mala  fu- 
pcr  locum  iftum , & fnper 
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<Ks  veftium  : qu*  habitabat  vêtemcns  5 laquelle  demeutoit  à Jerufalem 
dans  la  fcconcle  partie  de  la  ville  ; & iis  lui 
dirent  ce  que  nous  venons  de  rapporter  ci- 
deflus. 

2 J.  Olda  leur  répondit:  Voici  ce  que  dit 
le  Seigneur  le  Dieu  d’ifraëhDitesàihonv; 
me  qui  vous*  eiivoyé  vers  moi: 

24.  Le  Seigneur  a dit  : Je  vais  faire  tom- 
& fnper  ^ habitans  les  maux 

liabitatores  cjus,  cunftaque  & toutes  les  mal<fdi£üons  qui  font  écrites 

nuit  coram  rcgejuda»  JUQ3  ^ 

zj.  Quia  dereliqjierunt  2J’.  parce  qu’ils  m’ont  abandonné,  qu’ils 
me,  & lacrificav^nt  dits  facrifié  aux  dieux  étrangers  , & qu’ils 

diam  provocarcnt  in  cunais  m OHt  UTlté  par  tOUtCS  ICS  OCUVrCS  de  ICUFS 
operibui  manuum  fuarum  : mains , fans  en  avoiT  fait  une pénitem  e durable 
dr  fincere.  C’eft  pourquoi  ma  fureur  fe  répan- 
dra fur  ce  lieu , & elle  ne  s'appaifera  point. 

26.  Quant  au  Roi  de  Juda  qui  vous  a en- 
voyés pour  implorer  par  des  prières  la  mifé- 

Btv  cvdKuv^)  »iv  awui—  C'  • * l*»l» 

mini  : Hxc  dicit  Dominuj  ricorde  di*  Seigneur  , vous  lui  duc^ : Voici 
Deu«  Ifraei  : Quoniam  au-  ce  que  Oit  le  Seigneur  le  Dieu  d’Ifraël  : Par- 

fluti  verba  Tolumuiis,  ^ j j \ i _i 

ce  que  vous  avez  écouté  les  paroles  ,dc  ce 
livre  , 

27.  que  votre  cœnr  en  a été  atténdri , &: 
que  vous  vous  êtes  humilié  devam  Dieu , en 
entendant  les  maux  dont  Dieu  menace  ce 
Ireu-ci  & les  habkans  de  Jerufalem , & par- 
ce que  vous  avez  été  touché  de  ma  crainte, 

. que  vous  avez  déchiréd'-os  vêtemens , & que 
avez  pleuré  devant  moi , je  vous  ai  aulli 
exaucé , dit  le  Seigneur. 

28.  C’eft  pourquoi  je  vous  ferai  repofer 
avec  vos  peres  ; vous  ferez  mis  en  paix  dans 
votre  tombeau  ; & vos  yeux  ne  verront  point 
tous  les  maux  que  je  dois  faire  tomber  fur 

lupcr  Daoitatores  cjus.  cctte  ville  & fur  fes  habitans.  Ils  vinrent  donc 
raMorterau  Rqi  tout  ce  que  cette  prophé- 
“ «elle  leur  ayoit  dit. 


idcircô  ftitlabit  furor  meus 
tfuper  Locum  idum , & non 
extinguctur. 

tf.  Ad  regem  autem  Ju> 
db  f <jui  mifît  vos  pro  Domi- 
no deprecando-,  (îc  lo«]ur 


27.  atqoe  emollitum  cA 
cor  tuum , humillacus  es 
îo  confocAu  Dei  > fuper  bis 
^U3^diaa  fun(  conrm  locum 
hitnc,  Sc  habitatores  7eru- 
falem,  reveritufque  facicm 
meam  , ftiditli  veUimenu 
toa  > & fleviAi  coram  me 


28.  Jam  enim  colllgamte 
ad  patres  tuos  ^ & infercris  in 
iépulchrum  tuum.  in  pace  : 
•ec  TÎdebunt  oculi  tut  omne 
joalum , ^uod  ego  indu^u- 
yus  fum  fuper  locum  iftum  , 
rbper  bnbitatores  ejus» 
tuler  --  - 

ta  ( 
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5*  Joftat  fait  ajfembler  tout  Juda  &•  Jerufalem.  Il  monte  avec  eux  au  temple. 

Il  leur  lit  le  livre  de  la  loi  . Cr  renouvelle  L’alliance  avec  le  Seigneur  j &•  la 
fait  renouveller  à tout  fin  peuple. 


2p.  Et  le  Roi  ayant  fait  afTembler  tous 
les  anciens  de  Juda  & de  Jerufalem , 

30.  Il  monta  à la  maifon  du  Seigneur , 
accompagné  de  tous  les  hommes.de  Juda  ^ 
& des  citoyens  de  Jerufalem,  des  Prêtres, 
des  Lévites  & de  tout  le  peuple , depuis  le 
plus  petit  jufqu’au  plus  grand.  Ils  fe  mirent 
tous  a écouter  dans  la  maifon  du  Seigneur  ; 
& le  Roi  leur  lut  toutes  les  paroles  de  ce 
livre. 

31.  Et , fe  tenant  debout  dans  fon  tribu- 
nal, il  fit  alliance  avec  le  Seigneur  pour  mar- 
cher après  lui  dans  fes  voies  , & pour  garder 
fes  préceptes  ,.fes  ordonnances  & fes  céré- 
monies , de  tout  fon  cœur  & de  toute  fon 
ame  , & .pour  accomplir  tout  ce  qui  étoit 
écrit  dans  ce  livre  qu’il  avoir  lû. 

3a.  Et  il  fit  promettre  avec  ferment  la 
même  chofe  à tous  ceux  qui  s’étoient  trou- 
vés à Jerufalem  dans  la  terre  de  Benjamin  i 
& tous  ceux  qui  demeuroient  à Jerufalem 
confentirent  à cette  alliance  du  Seigneur  le 
Dieu  de  leurs  peres. 

3 3.  Ainfi  Jofias  bannit  toutes  fortes  d’abo- 
minations de  toutes  les  terres  des  enfans 
d’Ifracl , & il  obligea  tous  ceux  qui  reftoient 
encore  dans  Ifraël,  de  fervir  le  Seigneur  qui 
étoit  leur  Dieu.  Et  tant  qu’il  vécut,  ils  ne 
fe  réparèrent  point  du  S^neac  le  Dieu  de 
leurs  peres. 


IJ.  At  ille  convocatis  uni- 
verfïs  majoiibusnatujuilaâc 
Jerufalem , 

30.  afeendit  în  domunt 
Domini , unique  omnes  vi- 
ri  Juda  St  habitatores  Jeri^- 
falcm  , Sacerdotes  St  Lcvi- 
t*.  Se  cunâuspopuluià  mi- 
nimo  ufque  ad  maximum. 
Quibui  audicmibus  in  domo 
Domini  , legit  rex  omnia. 
verba  volunimii  : . 


31.  St  flans  in  tribunali 
fuo , pereuflh  feedus  coram 
Domino , ut  ambularct  pof{ 
eum,  St  cuilodiret  prarcepta, 
& leftimonia , St  jullificatio- 
nes  cjuî , in  toto  corde  fuo  , 
St  in  iota  anima  fua , face- 
reique  quat  feripta  flint  iir 
volumine  illo,qtiod  legerat, 

31.  Adjuravit  quoqiie  fu- 
per  hoc  omnes  qui  reperti 
fuerani  in  Jerufalem  St  Ben- 
jamin; St  fecerunthabitato- 
res  Jerufalem  juxta  paftuni 
Domini  Dei  patrum  f uorum. 


33.  Ablhüit  ergo  JofTai 
cunâas  abominationcs  do 
univerlïs  regionibus  lUiorum 
Ifrael  : St  fecit  omnes  qui  ro- 
fidui  eranc  in  Ifrael,  (èrvire 
Domino  Deo  fno.  CunSlis 
diebus  ejus  non  receflerunt 
à Domino  Deo  pauum  fuor 
rum. 
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CHAPITRE  XXXV. 

§.  I.  Jofîas  fait  cdébrer  la  Pâque  avec  beaucoup  de  folemnitc.  Il  Tetablit  let 
Prêtres  (ï  les  Lévites  dans  leurs  fondions  ^ Cy  les  exhorte  à s'en  acquiter 
avec  foin. 

L’aN'  du  monde  5381. 


1.  Fecit  autem  Jofîas  in 
Jenifalcm  Phafc  Domino , 
quod  iminolatum  e(l  quaru- 
decima  die  mentis  primi  : 

& conflicuit  Saccrdoies 
in  ofliciis  fuis  , hortatufque 
efi  cos  ut  minillrareni  in  do- 
mo  Domini. 

5.  Levitis  quoque,  ad  quo- 
rum eruditi  nem  omnis  If- 
raelfandificabaiiir  Domino, 
locutuseft:  Ponitearcamin 
fanfiuario  tcmpli,quod  xdi- 
ficavit  Salomon  (ilius  David 
lex  Ifracl,  ncqnaquamrnim 
•am  ultra  portaÛcis  ; nunc 
autem  miniilratc  Domino 
Deo  vcftro , & populo  ejus 
lüacl. 


4.  Et  priparatc  vos  per 
domos  Sc  cognaiiones  vef- 
tras,  in  civifionibus  finmlo- 
run)>  fînut  praccepit  David 
TCK  Ifrael , & defcripfit  Sa- 
lomon filius  cjus. 

Et  miniftrate  in  Cinc- 
tuario  per  familias  turmaf- 
que  Leviticas, 

C.  & fanâificati  iaimolate 
Phafc'.fratres  etiam  veflros, 
ut  pofTint  iuxta  verba  qua: 
locutus  eft  Dominui  in  ma- 
nu Moyfi  fecerc , pr*parate  : 

7.  Dcdit  pntercà  Jofîas 
Omni  populo,  quiibifuerat 
inventus  in  foleranitate  Plia- 
fe.agnos  & hœdos  de  gregi- 
bus,  âtrcliqui  pccoris  trigin- 


I.  J Ofias  fit  enfuite  célébrer  à Jerufalem  la 
Pâque  du  Seigneur  ; 6c  elle  fut  immolée  le 
quatorzième  jour  du  premier  mois. 

2.11  établit  les  Prêtres  dans  leurs  fondions , 
6c  les  exhortade  fervir  dans  la  maifon  du  Sei- 
gneur. 

3.  Il  parla  auflî  aux  Lévites,  par  les  exhor- 
tations defquels  tout  Ifracl  étoit  fanttifié  au 
Seigneur , Ôc  »/  leur  dit  : Remettez  l’arche 
dans  le  fanéluaire  du  temple-  que  Salomon 
fils  de  David  Roi  d’Ifraël  a lait  bâtir;  car 
vous  ne  la  porterez  plus  d'un  lieu  à un  autre, 
comme  vous  avez  fait  depuis  qu'on  P a otêe  du 
fanâuaire  où  elle  avait  été  placée.  Ayez  feule- 
ment foin  mîûntenant  de  fervir  le  Seigneur 
votre  Dieu  6c  fon  peuple  d’Ifraël  dans  P ordre 
qui  a été  ci-devanf  objèrvé. 

4.  Préparez-vous  donc  par  vos  maifons  6c 

par  vos  familles,  félon  la  diftribution  de  cha- 
cun de  vous , ainfi  que  l’avoit  ordonne  Da- 
vid Roi  d’Ifraël,  6c  que  l’a  écrit  Salomon 
fon  fils.  , 

y.  Et  fervcï  dans  le  fanftuaire  , félon  la 
diftribution  des  familles  6c  des  compagnies 
établies  parnffi  IcseLévites. 

6.  Après  vous  être  fanûifiés , immolez  la 
Pâque  ; 6c  difpofez  aufii  vos  freres  à pouvoir 
faire  ce  que  le  Seigneur  a commandé  par  le 
miniftere  de  Moyfe. 

7*  Jofias  donna  à tout  le  peuple  qui  fe 
trouva  à la  folemnité  de  Pâque  des  agneaux 
& des  chevreaux  de  fes  troupeaux  , 6c  du 
refte  de  fon  bétail  jufqu’à  trente  mille,  6c 
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millia , hxcderccis  univer- 
fa  fitbftantia, 

8.  Duces  quoque  ejus  » 
fponte  quod  voverani , cb- 
rukrunt,  tam  populo quàm 
Sacerdotibus  & Lcviiis.  Por- 
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trois  mille  boeufs.  Le  Roi  donna  tous  ces  «,™>iiia.boum<]uoqûctria 
animaux  de  fon  propre  bien. 

8.  Ses  officiers  offrirent  auffi  ce  qu’ils  a- 
voient  promis , tant  au  peuple , qu’aux  Prê- 
tres & aux  Lévites.  Outre  cela,  Helcias, 

Zacharie  & Jahiel , qui  étoient  les  premiers  > & Zaçhams , & 

officiers  de  la  maifon  du  Seigneur  , donne- 

rent  aux  Prêtres  pour  célébrer  cette  Pâque  <àciendum  Phaie  pccora 

deux  mille  lix  cens  bêtes  de  menu  bétail, 

avec  trois  cens  boeufs. 

ÿ.  Mais  Chonenias  avec  Seméias  & Na- 
thanaël fes  fteres , comme  auffi  Hafabias  & 

Jehiel , & Jofabad , chefs  des  Lévites , don- 
nèrent aux  autres  pour  célébrer  la  Pâque  cinq 
mille  menues  bêtes  ôc  cinq  cens  bœufs. 


9-  Chonenias  autrm  , te 
Semeias , ctiamTVathanael , 
fratres  ejus,  neenon  Hafa- 
bias , & Jehiel , & Jozabad  , 
principes  Lcvitariim , dede- 
runt  ceteris  Lcvitisadcele- 
brandum  Phafe  quinquemiU 
lia  pecoriim , & boves  quin- 
gomos. 

10.  Prrparatumquceftmi. 
niflerium  ^ ik  fteicrunt  fa- 
cerdotes  in  officio  fuo:  Le- 
vin quoque  in  turmis,  juxta 
regis  imperium. 

1 1.  Et  immolatum  eft 
Phafe  ; afperferuntquc  Sa- 
cerdoces manu  fua  lângui- 
11cm , & Levitat  detraxerunt 
pelles  holocauflorum  : 

ir.  St  feparaterunr  ea  ut 
datent  per  domos  St  familial 
fingulorum  , & olferrcntur 
Domino,  liait  fcn'pnim  cil 
in  Libro  Moyfi:  de  b.  Lu» 
quoque  fecerum  iimiliter. 


10.  Après  que  tout  fut  préparé  pour  de 
ïniniftere  , les  Prêtres  fe  rendirent  à leurs 
fondions,  ôc  les  Lévites  auffi  divifés  par  com- 
pagnies , félon  le  commandement  du  Roi. 

1 1 . On  immola  donc  la  Pâque  ; ôc  les  Prê- 
tres en  répandirent  le  fane  ; 6c  les  Lévites 
écorchèrent  les  vidimes  des  holocauftes  : 

12.  Et  ils  les  féparerent,  pour  les  diftri- 
buer  par  les  maifons  ôc  les  familles , Ôc  pour 
les  offrir  au  Seigneur  , félon  ce  qui  eft  écrit 
dans  le  Livre  de  Moyfe  ; ôc  ils  firent  la  même 
çhofe  des  bœufs. 

I J.  Enfuite  ils  firent  rôtir  la  Pâque  fur  le 
feu , comme  il  eft  écrit  dans  la  loi.  Ils  firent 
cuire  les  vidimes  pacifiques  dans  des  mar- 
mites , des  chaudrons  ôc  des  pots  ; Ôc  les  dif- 
tribucrent  promptement  au  peuple. 

14.  Après  quoi , ils  en  préparèrent  pour 
eux  ôc  pour  les  Prêtres  ; car  les  Prêtres  fu- 
rent occupés  Jufqu’à  la  nuit  à offrir  les  ho- 
locauftes ôc  les  grailfes  ; ce  qui  fut  caufe  que  , . . 

les  Lévites  n en  purent  préparer  pour  eux  , •&  szeerdotibu.  fiiUs  Aaron 
ni  pour  les  Prêtres  fils  d’Aaron , que  les  der-  par^Berum  noviffimit, 
uiers. 


15.  Et  adâverunt  PhaCë 
fupcrigncmfjuxîa  quod  in 
Icgc  driptum  eft  : pacificat 
vtrù  hollias  coxerunt  in  le- 
betibus , &cacabis , & oIIi'î, 
S.'fcftinatô  diftribuctuntuni* 
Tcrfa;  plebi  : , 

14.  fibi  aittem , S:  Sacer- 
dotibus pofteà  paraverunt: 
nam  in  gbiationc  holocauf- 
torum  & adipum  ufqiie  ad 
noiiem  facerdotes  fuerunt 
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I J.  Les  chantres  fils  d'Afaph  croient  aufli 
là  dans  leur  rang , félon  l’ordre  de  David  , 
& d’Afaph,  Heman  & Idithun,  prophètes 
du  Roi.  Les  portiers  étoient  aufli  foigneux 
de  garder  toutes  les  portes  , fans  s’éloigner 
un  feul  moment  de  leur  office  ; c’efi  pour- 
quoi les  Lévites  leurs  freres  leur  préparèrent 
à manger. 

i5.  Tout  le  culte  du  Seigneur  fut  donc 
exadement  accompli  ce  jour-là , foit  dans  la 
célébration  de  la  Pâque,  foit  dans  l’oblation 
des  holocauftes  qui  le  fit  fur  l’autel  du  Sei- 
gneur, félon  que  le  Roi  Jofias  l’avoit  or- 
donné. 


1 y.  Poffû  cantores  fiUi  A- 
fiph  ibbant  in  ordine  fuo , 
juxta  prjrc^tum  David  & 
Afyph,  &. Heman,  & Idi- 
thun , prophetarum  regis  : 
janitoresvero  per  portas  <în- 
^las  obrervatânt,  ita  ut  nec 
punâoquidem  difeederent  à 
minifterio  : quam  ob  rem  Sc 
fratres  eorum  Levitx  para- 
verunteis  cibos« 

1^.  Omnis  igicur  cultura 
Domini  rite  compléta  eft  in 
die  ilia , ut  facerent  Phafe , 
& otferrcntiaolocaufU  fuper 
altare  Domini , juxu  pra;- 
ceptum  regis  Jofîjr* 


17,  Feccnin^ue  filit  If- 
rael , qui  reperti  fucrant  ibi , 
PhalV  in  tempore  illo,  fie  fo- 
iemnitatem  azymorum  fep- 
tem  diebus. 

18.  Non  fuit  Phafe  fîmile 
huic  in  Ifrael  à diebus  Sa- 
xnuelis  prophet*  fed  nec 
quifquani  de  cunAts  regibus 
Ifrael  fecit  Phafe  ficut  Jofias, 
Sacerdotibus , & Levitis , fie 
Omni  Judz,  fi£  Ifrael  qui  re- 
l>crtus  fuerat , fit  habicasd'* 
bus  in  Jerttfalcfxi* 


17.  Et  les  enfans  d’Ifracl  qui  fe  trouvè- 
rent là  firent  la  Pâque  en  ce«tems,  & célé- 
brèrent les  azymes  durant  fept  jours. 

1 8.  Il  n’y  eut  point  de  Pâque  femblable  à 
celle-ci  dans  Ifrael , depuis  le  tems  du  pro- 
phète Samuel  ; & de  tous  les  Rois  d’Ifracl, 
il  n’y  en  a point  eu  qui  ait  fait  une  Pâque 
comme  celle  que  Jofias  fit  avec  les  Prêtres  , 
les  Lévites , tout  le  peuple  de  Juda , & ce 
qui  iè  trouva  d’ifraël , & les  habitans  de  Je-, 
rufalem. 


ij.  Oôavô-dcclmo  anno 
regni  Jofi*  hoc  Phafe  ^cele- 
bratuixi  cil« 


ip.  Cette  Pâque  fut  célébrée  la  dix-hui- 
tieme  année  du  régné  de  Jofias  , avec  une 
ma^mficence  extraordinaire. 


§.  IL  Jofias  marche  contre  Nechao  Roi  ^Egypte.  Ce  Prince  lui  déclare  que  s'il 
entreprend  de  te  combattre . il  s'àppofe  au  dejfein  de  Dieu.  Gr  qu’il  périra.  En 
effet . Jofias  lui  donne  la  bataille,  y efl  blef  'é.  (iymeurt.  il  ef  enterré  à Jeru- 
' 'falem  . (y  pleuré  par  tout  Juda  , & particulièrement  par  le  prophète  Jeremie. 

V.  iPoftquam  inftauravc-  20.  Après  ouc  Jofias  cut  réparé  le  temple,' 
nt  Ja.'ijsiemptum.arccndn  xt  1 ■ *1.1-  11  * 1 * 

Nechao  rex  Ægypti  ad  pu-  rScchao  Roi  d Egypte  alla  porter  la  guerre 

gnandu^m  inCharcami^jux-  à Cliatcamis  fut  l’Euphratc  , Ville  avvarte^ 
ta  kuphraten;  8t  proceltiiin  n ■ j f t/-  '■ 

pccurfum  cjus  jofiai.  nante  au  Kot  des  t^JJynens.  Joiias , craignant 

qu'il  ne  voulût  entrer  fur  les  terres  de  Juda  , 
♦ marcha  pour  s’oppofer  à im,  fans  confulter 
* le  Seigneur. 

j.i.AiiU«,miffisadcuin  ^i.  Mais  ce  Prince  lui  envoya  des  am- 

balTadeurs  , 
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fcafladctirs  , qui  lui  dirent  : Qu’avez-vous  à ““"ôi*  » ait  4 Quü  milù  & 
démCIeravtcmoi.ôKoldeJudi,;  Ce  ueft 
pas  contre  vous  que  je  viens  aujourd’hui;  traaliampugnodomu^^ad 
mais  je  viens  faire  la  euerre  à une  autre  mai-  fcftinatè  ire 

fon,  contre  laquelle  Dieu  m’a  commandé  &eum  iàcere , qui  mecum 
de  marcher  en  diligence.  Ceflez  donc  de  «û , ne  inteificôt  te. 
vous  oppofer  aux  delTeins  de  Dieu  qui  eft 
avec  moi , de  peur  qu’il  ne  vous  tue. 

aa.  Jofias  ne  voulut  point  s’en  retourner  : Nelmt  Jofct  rerertit, 

mais  U fe  prépara  à le  combattre:  ficünefe 
rendit  point  à ce  que  lui  dit  Nechao  de  la  monibusNednoexoreDeù 
de  Dieu  ; mais  il  continua  fa  marche  pour  ” <**'“*>«* 

ivrer  bataille  dans  le  camp  de  Mageddo. 
a;.  Et  étant iàf^  il  fut  bleflé  par  oies  ai-  >3.  IbiqueTulneranulCa. 

rtcB,  &ildj.ife,ç^:ru=z-.noidU^^^ 

parce  que  je  fuis  extrêmement  bleffé.  oppÛ6vulneratu*fain. 


. Hs  le  tranfporterent  d’un  char  dans  un 
qui  le  fuivoit , félon  la  coutume  des 
Rois  ; & ils  lepotterent  à Jerufalem.  Il  mou- 
rut de  fes  bUJjitres  f (ScÜfbtinisdàns  te  tom- 
beau de  fes  pères  : & tout  Juda  âc  Jenilâlem 
le  pleura  ; 


14.  Qui  tranflulemm  eum 
de  curru  in  alienmi  cnrmm, 
qui  fequebatur  eum  more 
regio,  ftarpottavenintenm 
in  Jerulâlem , mortBofqne 
ell , Sc  repulmsin  maoToleo 
ratrum  fuorum  : & unirec- 
liis  Juda  & Jerulâlem  luxe- 
Tunt  eum  ; 


2;.  particulièrement  Jeremie  > dont  les 
lamentations  fur  la  mort  de  Jofias  fe  chan- 
tent jufqu’à  cette  heure  par  les  muficiens  & 
par  les  muficiennes  : cette  coutume  eft  com- 
me une  efpece  de  loi  établie  dans  Ifrael.  On 
les  trouve  écrites  parmi  les  lamentations. 

3.6.  Le  refte  des  aâions  de  Jofias,  & toutes 
les  bonnes  œuvres , conformes  à ce  qui  eft 
ordonné  par  la  loi  de  Dieu  , 

27.  & tout  ce  qu’il  a fait , tant  au  com- 
mencement qu’à  la  fin  de  fon  régné  , eft  écrit 
dans  le  livre  des  Rois  de  Juda  & d’Ifracl. 


»j.  Jeremias  maximè  ,• 
cujus  omnes  cantores  atquo 
cantatrices , ufque  in  pra> 
femem  diem,  iamentado- 
nes  fuper  Joliam  replicanc  ; 
& quafi  lex  obànuit  in  Ifrael: 
Ecce  (criptum  fertur  in  la- 
mentationibus. 

ad.  Reiiqua  autem  lërmo- 
num  Jolîa:  & mifericordia- 
rum  eius,  qu*  legepracepea 
funt  Domini  ; 

17.  opéra  quoque  illiu» 
prima  & novimma , feripta 
liint  in  Libro  reeuœ  Juda  & 
Ifrael. 


Tome  IJ,  Part,  1 1, 
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CHAPITRE  XXXVI. 

5.  I.  Joacha^  fils  de  Jofias  efl  établi  Rai  en  la  place  de  fan  pere.  Le  Roi 
£ Egypte  le  dépofe^  l'emmene  en  Egypte^  Qr  met  Eliakim  fan frere  en  fa  place. 
Celui-ci  fait  le  mal  devant  le  Seigneur^  &*  efi  tranfporté  à Babylone.  Son  fils 
Joachin  lui fuccede.  Il  imite  les  impiétés  de  fon  pere.  Il  efi  aujji  emmené  pri- 

fonnier  â Babylone  j Cr  Sedecias  fon  oncle  régné  en  fa  place. 

• 

L’a n du  monde  3 3^4.  Avant  J.  C.  Sio. 

t 

i.TuliicTmpopulium-  I . L E peuple  de  ce  pays  prit  donc  Joachaz 

fuo  in  Jerufalcm.  place  de  fon  pere  dans  Jerufalem. 

mV  lŒtûmTgn™™  avoir  vingt, trois  ans  quand  il 

copiiTn,  & tribus  menlibut  Commença  a regner4  ôc  u régna  trois  mois 
rfgnavit  in  Jerufalem.  J^ns  Jerufalem. 

y Araovifautemeumrex  3.  Mais  le  Roi  d’Egypte  étant  venu  à Je- 
Æiypti  cùm  veniiret  in  rufalem , le  dépofa  , 6c  condamna  le  pays  à 
terram  ccntum  ralentis  ar-  lui  donner  ccnt  talcns  d argent  6c  un  talent 
gcnd,  & ralentoauri.  éi  ot , pour  le  funW  dt  s'itre  cnoifi  un  Roi  fans  le 

confulter. 

4.  ConlKtuitqueproeore.  4.  Et  U établit  Eliakim  fon  frere  aîné  Rot 
a pl>ce  fur  juda  & fut  Jentfalem , & l’ap. 
&vertitnomeneiusjoakim;  pella  Joakim.  Et  après  s être  iaïu.  de  Joachaz^ 
ipfum  verè  joachax  t^it  fe-  jj  l’emmeft»  CIV  Egypte'  avcc  lui. 

cum , & abduxn  la  Ægyp-  O'  * 

tuin. 

f.  Vigintj-qmin(}ueanno-  ' Joakim  avoit  vingt-cinq  ans  quand  it 
««mmen,.à  tégueti  & U ttoa  onze  ans  i 
nis  regnavit  in  Jerufalem  : Jerufalem  : mais  il  fît  le  mal  devant  le  Sew 


{.  Viginti-qiinque  anno- 
(um  erat  Joakim  cûm  régna- 
re  cttpiflët , & undecim  an- 
nis  regnavit  in  Jerufalem  î 


^'^^Deoflio‘”‘'°“”^°'  Dieu. 

Comra°hunc  afeendit  Ce  fut  Contre  kl  aujfi  tme  marcha  Na- 
Nabuchodonofor  rex  Chai-  buchodonofor  Roi  dcs  Chaloéens  ; 6c  l’ayant 

duxit  in  Babylonem.  ^ chargé  de  chaînes  , il  1 emmena  a Ba- 

bylone , 

7.  AdquamAvafaDomi-  7.  où  il  tranfporta  aulfî  les  vafes  du  Sei- 
gneur,  6c  les  mit  dans  fon  temple, 
s.  Keiiquaautemvcrbo-  8.  Le  refte  des  actions  de  Joakim , 6c  de» 
îr„T!um°e!‘ù?'’  * abominations  qu’il  commit  ôc  qui  fe  trou- 

eil , & su*  inventa  funt  in  vctent  cu  lui , ell  écrit  dans  le  livre  des  Rois 
Jul"&  ifal^^gial  ^ d’IfracL  Son  fils  Joachin  régna  ctt 

vit  autem  Joachia  filiuscjug  ^ plscc* 
pwo  CO* 
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9.  Joachin  avoir  huit  ans  quand  il  com- 
mença à régner  avec  fin  pere,  & dix-huit  quand 
il  commença  à régner  fiul:  il  régna  trois  mois 
& dix  jours  dans  Jerufalem  ; & il  commit  le 
mal  en  la  préfence  du  Seigneur. 

I O.  Et  à la  fin  de  l’année , le  Roi  Nabu- 
chodonofor  envoya  des  troupes  qui  l’emme- 
nerent  à fiabylone  , & emportèrent  avec  lui 
les  vafes  les  plus  précieux  de  la  maifon  du 
Seigneur  : ôc  il  établit  Roi  en  fa  place  fur  Ju- 
da  fie  fur  Jerufalem  fon  oncle  Sedecias. 


9.  Oâo  annonim  erat  Joa- 
chin cùm  regnare  coepillët , 
& tribus  menfibus  ac  decem 
diebus  regnavit  in  Jerufa- 
lem , fcatque  malum  in 
conipeâu  Domini. 

10.  Cumque  anni  cirolut 
volveretur , mifit  Nabucho- 
donoforrex,  qui  acTduxerunt 
eum  in  Babylonem , afpor- 
tatis  limul  pretiolïllimis  valît 
domûs  Domini.  Regem  ve- 
rb  conflituit  Sedeciam  pa- 
tnium  ejus  fuper  Judam  & 
Jcruâloin. 


5*  II.  Sedecias  fait  le  mal  devant  le  Seigneur/.  Il  fe  révolte  contre  le  Roi  de  Baby^ 
lone.  Les  Princes  ^ les  Prêtres  &"  le  peuple  s'abandonnent  à toutes  fortes  de 
crimes.  Ils  méprifent  tous  les  avis  &*  toutes  les  menaces  du  Seigneur.  Ils  traitent 
indignement  fes  prophètes^  Qr  l’obligent  de  les  punir. 

L’an  du  monde  34,oy. 

1 1 . Sedecias  avoir  vingt  6c  un  ans  quand  il  i » . Viginti  & uniut  anni 
commença  à régner;  ôc  U régna  onze  ans  à 

Jerufalem.  regnavit  m Jerufalem. 

12.  Ilfitie  mal  en  la  préfence  du  Seigneuci^yrtf*  Fedtque  maium  in 
fon  Dieu , ôc  il  n’eut  point  de  refpea  pourK  ^fct^ftdem 
préfence  du  prophète  Jeremie  qui  lui  parloir  phew , loquentù  ad  fe  ex 
de  la  part  du  Seigneur. 

1 3. 11  fe  révolta  mâme  contre  le  Roi  Na- 
buchodonofor , à qui  il  avoir  juré  fidélité,  en 
employant  le  nom  de  Dieu.  Il  endurcit  donc 
la  tête  ôc  fon  cœur , pour  ne  plus  retourner 
au  Seigneur  le  Dieu  d’Ifra^. 

14.  Et  en  même-tems  tous  les  Princes  des 
Prêtres  6c  le  peuple  s’abandonnèrent  à tou- 
tes les  abominations  des  Gentils  , 6c  profii- 
nerent  la  maifon  du  Seigneur,  qu’il  avoir 
fanaifiée  pour  foi  à Jerufalem. 

I y.  Or  le  Seigneur  le  Dieu  de  leurs  peres 
leur  adreflbit  fouvent  la  parole  par  l’entre- 
mife  de  ceux  qu’il  leur  envoyoit  ; 6c  il  ne 
cefibit  de  leur  donner  , foit  de  nuit  ou  de 
jour , des  avertiflemens , afin  qu’il  pût  par- 
donner à fon  peuple  6c  à fa  maifen. 


IJ.  A regeqtuMue  Nabu- 
chpdonofor  recemt , qui  ad- 
juraverat  eum  per  Deum  : Sc 
induravit  cemeem  fuam  & 
cor , ut  non  reveneretur  ad 
Dominum  Deum  Iftael. 

14.  Sed  Sc  univerfï  princi- 
pes Sacerdotiun,  & populut, 
prarearicati  funt  inique  jux- 
ta  univerfas  abominationes 
Gentium , & pollueruni  do- 
mum  Domini , quam  (âne- 
tilicaTcrac  fîbiin  Jerufalem. 

I f.  Miitebat  autem  Do- 
minus  Deus  patrum  fuoruin 
ad  illos  per  manum  nuntio- 
rum  fuorum , de  no^e  con- 
furgens,  & quotidie  corn-' 
monens;  eô  quod  parceret 
populo  & habitaculo  üio» 


Sf  ij 
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iê.  At  illi  rub&naaluiu  i6.  Mais  eux  fb  mocjuoient  des perfonnes 
«untiosDci, &çarf>pende-  gyg  £)jeu  leur  cnvovoit.  Ils  méprifoient  fes 

bantque  prophetii , donec  paroles , & US  traitoient  tres-mdignement  ICS 
itenderci  furor  Domini  in  prophètes  « iufou’à  ce  que  la  fureur  du  Sei- 

populum  r jui , & effet  niula  i 

curatio.  gneur  s élevai  contre  Ion  peuple,  oc  que  le 

. mal  fut  fans  remede. 


§.  1 1 1.  L«  Sei^air  fait  veûir  le  Roi  de  Babylone  contre  fin  peuple.  Il  égorge 
leurs  vieillards  ^ leurs  femmes  Gr  leurs  enfans.  Il  brâle  leur  temple.  Il  enleve 
leurs  tréfirs.  Il  renveife  leur  ville . & les  emmene  en  captivité,  où  ils  demeurent 
jufqud  ce  fue  la  terris  que  Dieu  uvoit  marqués  firent  accomplis. 


17.  Addiixit  emm  Aiper 
eosregemChaldjtonim,  & 
tiuerfecii  fuTeneteonungla- 
dio  in  domo  fanâuarii  fui  ; 
non  eft  miferius  adolclcen- 
tis,  & virginis,  A fenù , nec 
decrcpiti  quidem , fed  om- 
nes  tradidii  in  manibut  ejus. 


1 8.  U mverlâqne  'nlâ  do- 
nus  Domiiri  , tam  muora  , 
qiùm  minora  , & theiauros 
templi,  A reps.  A princi- 
pum , tianftuTit  in  Babylo- 
nem. 

1 9.  Incenderum  hoftrs  do- 
num  Dei , deftruxeruntque 
tnurum  Jerufalem , univer- 
fas  turrei  combuflcrune , A 

3uidquid  pretiofujD  fueiat , 
emolitiiam. 


ao.  S qmf  evaferat  gla- 
dium  , doâos  in  Babrlonem 
frrvivit  régi  A filiis  ejui, 
donec  impcnitt  rex  Perlii- 
rum  I 


ai.  A tompleremr  fcrmo 
Domini  ex  ore  Jercmi* , A 
celebnret  terra  fabbata  fnà  : 
cunâit  enim  dicbus  dcfola- 
tionii  egit  fabbanim  , ufque 
dttm  completeam  (êptua- 
pna  anni. 


12.  Anno  autem  primo 


1 7.  Car  il  fit  venir  contr’eux  le  Roi  des 
Chaldéens , qui  égorgea  leurs  enfâns  dans  la 
maifon  de  fon  fanduaire  , ftins  avoir  pitié  ni 
des  jeunes  gens , ni  des  jeunes  filles , ni  des 
perfonnes  âgées,  ni  même  de  ceux  qui  étoient 
dans  la  derniere  vieillelTe.  Dieu  les  livra  tous 
entre  fes  mains  , 

18.  comme  aufiî  cous  les  vaifieaux  du 
temple , tant  grands  que  petits  , tous  les 
thréfors  de  la  maifon  de  Dieu , ôc  de  celle 
du  Roi  ôc  des  princes  , qu’il  fit  emporter  à 
Babylone. 

ip.  Les  ennemis  enfuite  briMerent  la  mai- 
fon du  Seigneur , & ruinèrent  les  murs  de 
Jerufalem.  Ils  mirent  le&u  à toutes  fes  tours, 
& détruifirent  tout  ce  qu’il  y avoit  de  pré- 
cieux. 

20.  Si  quelqu’un  avoit  échappé  la  mort , 
il  étoit  emmené  à Babylone , pour  être  ef- 
clave  du  Roi  & de  fes  enfans.  I/s  demeurèrent 
dans  cette  captivité , jufqu’à  ce  que  Dieu  mît 
le  Roi  de  Perfe  fur  le  trône , 

2 1.  & que  la  parole  du  Seigneur  s’accom- 
plît , qui  avoit  été  prpnoncée  par  la  bouche 
de  Jeremie,  ôc  que  la  terre  célébrât  fes  jours 
de  fabbat  : car  elle  fut  dans  un  labbat  con- 
tinuel durant  tout  le  tems  de  fa  défolation 
jufqu’à  ce  que  les  foixance  & dix  ans  prédits 
par  les  prophtes  fuflent  accomplis. 

22.  Mais  dans  la  première  année  de  Cy- 
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LES  PARALIPOMENES.  Liv.  II. 
rus  Roi  des  Perfes , le  Seigneur , pour  ac- 
complir la  parole  qu’il  avoir  dite  par  la  bou- 
che de  Jeremie , toucha  le  cœur  de  Cyrps 
Roi  des  Perfes , qui  commanda  de  publier 
dans  toutfon  royaume  l’édit  qui  fuit,  & d’en 
expédier  même  les  patentes  en  cette  forme. 


Chap.  XXXTL  525- 

Cyri  rcgit  Perrarum , ad  fx- 
plendum  fermonem  Oomi- 
ni , qudm  locimit  fuerat  per 
os  Jeremi* , fufcitavit  Do- 
mimis  fpiritum -Cwi  régit 
Perfanim  : qui  juffit  peadi- 
cari  in  univerfo  regno  fuo  » 
etiam  per  fcripturam,  di- 
cens: 


L’an  du  monde  54^8.  Avant  J.  C.  55^. 


• 

a J.  Voici  ce  que  dit  Cyrus  Roi  des  Perfes  : 
Le  Seigneur  le  Dieu  du  ciel  m’a  mis  tous  les 
royaumes  de  la  terre  entre  les  mains , & il 
m’a  aulTi  commandé  de  lui  bâtir  une  maifon 
dans  Jerufalem  qui  eft  dans  la  Judée.  Qui 
d’entre  vous  fe  trouve  être  de  fon  peuple  ? 
Je  fouhaite  que  Dieu  foit  avec  \m,  pour  qu'il 
aille  exécuter  cet  ordre  du  Se'^neur,  Qu’il  parte 
donc  promptement , & qu'il  s’applique  a cette 


ij.  Hac  dicit  Cyrat  tex 
Periarum  : Omnia  rqgna  ter- 
rzdedit  mihiDonunufDnu 
cocii,  & iplê  przcepic  mihi 
Ut  aedificarem  ci  domum  in 
Jenilâlem,  quz  eA  io  Judza: 
quû  ex  voÙs  eA  in  orani  po- 
pulo ejot?  AtDominui  Deux 
fuutcumeo,  SEafcendau 


auvre. 
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E s D R A s nous  apprend  lui-même  qu’il  étoit  de  la  race 
facerdotale.  Il  defcendoit  d’Aaron  par  la  branche  d’Elea-^ 
zar.  Son  pere  s’appelloit  Saraïas.  On  croit  que  c’eft  le 
grand-prêtre  que  Nabuchodonofor  fit  mourir  à Rebktha, 
après  la  prilè  de  Jerufalem  (i). 

Eldras  fut  emmené  captif  à Babylone  avec  les  autres 
Juifs  5 il  lànélifia  là  captivité  par  l’étude  des  livres  làints  ; 
& il  fit  tant  de  progrès,  que  félon  le  témoignage  de  l’Ecri- 
ture , il  devint  un  doreur  très -habile  dans  la  loi  de 
Moyfe. 

Il  y avoit  environ  cinquante -deux  ans  qu*il  étoit  à 
Babyfone,  lorlque  Cynos  Roi  des  Perfes  étant  devenu 
•maître  de  l'empire  des  Babyloniens,  permit  aux  Juifs  de 
retourner  en  leur  pays,&  d’y  rétablir  le  temple  du  vrai 
Dieu.  Près  de  cinquante  mille  profiteront  de  cette  per- 
milîîon,  & revinrent  en  Judée,  fous  la  conduite  de  Zoro- 
babel  : On  croit  qu  Efdras  fit  le  voyage  avec  eux , & re- 
vint peu  à près  à Babylone.  Il  y demeura  julqu’à  la  feptie- 
me  année  du  régné  d’Artaxercès  lùrnommé  Longue- 
main.  Il  obtint  de  ce  Prince  une  nouvelle  permilTion  de 
retourner  en  Judée,  avec  tous  ceux  de  fo  nation  qui 
voudroient  l’accompagner.  Il  partit  de  Babylone  le  pre- 
mier jour  du  premier  mois,  & arriva  à Jerulàlem  le  pre- 
mier jour  du  cinquième  mois. 

Il  étoit  chargé  des  dons  du  Roi  pour  le  temple  du 
Seigneur,  & de  fes  lettres  en  foripe  d’édit , on  ce  Prince 
lui  donne  la  qualité  de  prêtre  & de  doèleur  très-favant 
dans  la  loi  du  Dieu  du  ciel,  dc  le  pouvoir  de  prendre 

( 1 ) O».  Km  , xxtr,  i8.  &■  21, 
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iîans  fès  tréfors  tout  l’or  & tout  l’argent  dont  il  auroic 
befoin  pour  la  maifon  du  Seigneur,  & pour  les  làcri- 
fjces  qu’on  devoir  offrir  fur  fon  autel. 

Eldras , après  avoir  remis  entre  les  mains  des  prêtres 
de  Jerufalem  les  dons  que  le  Roi  & les  grands  de  û cour 
lui  avoient  faits  pour  le  temple  de  Dieu,  rendit  les  lettres 
de  ce  prince  aux  làtrapes  & aux  gouverneurs  des  pro- 
vinces voifines , qui , luivant  les  intentions  du  Souverain , 
devinrent  très-favorables  au  peuple  du  Seigneur. 

Eidras  écouta  enfuite  avec  une  extrême  douleur  les 

{>laintes  qu’on  lui  fit  des  défordres  qui  régnoîent  parrrii 
es  Juifs.  Il  déchira  fes  vctemens,  s’arracha  les  cheveux, 
& répandit  beaucoup  de  larmes;  & après  avoir  donné 
ces  fignes  extérieurs  de  l’affîiélion  dont  fon  cœur" étoit 
pénétré , il  eut  recours  au  Seigneur  ; il  lui  adrcfîà  Une 
fervente  priere  : & ceux  qui  furent  témoins  de  la  peine 
que  lui  caufoient  leurs  péchés,  en  furent  fi  vivement  tou- 
chés , qu’ils  prirent  à l’inftant  toutes  les  mefiires  nécef* 
faites 'pour  les  réparer, 

Efilras  fè  chargea  du  foin  d’exécuter  leurs  bonnes  ré- 
fblutions , & il  le  fit  avec  d’autant  plus  de  zele , q»’il  étoit 
perfùadé  que  le  meilleur  moyen  de  rebâtir  le  temple  de 
Dieu  & fà  ville  fàinte,  étoit  de  faire  celfer  parmi  fôn 
peuple  les  crimes  qui  en  avoient  eaufé  la  ruine, 

Efdras  s’appliqua  enfuite  à inftruire  le  peuple , & à lui 
expliquer  la  loi  du  Seigneur  ; ce  fùt-là  fa  principale  occu- 
pation durant  le  refte  de  fà  vie , qui  fut  très  - longue  , 
puifqu’ily  avoit  cent  quarante-cinq  ans  qu’il  avoit  été 
emmené  captif  à Babylone,  lorfqu’on  fit  la  dédicace  des 
murs  de  Jerufalem , à laquelle  on  voit  qu’il  afiîfta  avec 
honneur. 

On  ne  fait  rien  de  fès  dernieres  aélions , ni  de  fà  mort  ; 
car  on  ne  peut  s’arrêter  à ce  qui  eft  rapporté  de  lui  dans 


S28  ave  RTI  s s E me  NT. 

les  deux  derniers  livres  qui  portent  fon  nom  , puMque 
l’Eglife  les  a rejettes  comme  apocrifes.  Jofeph  (2  ) dit 
qu’il  mourut  plein  de  gloire  & d’années , & qu’il  fut 
enterré  avec  beaucoup  de  magnificence  à Jérulàlem. 

Plufieurs  Peres  de  l’Eglile  j & de  làvans  interprètes  ont 
cru  qu’il  avoit  revû  &.  corrigé  les  livres  (àints , & qu’il  • 
avoit  changé  les  anciens  caraéleres  Hébreux  dont  le  1er- 
voient  les  Samaritains,  dtdont  les  Juifs  s’étoient  lèrvis 
avant  la  captivité,  Sc  leur  avoit  lùbftitué  les  caraéleres 
Chaldéens,  voulant  ainfi  éloigner  les  Juifs  des  Samari- 
tains , Sc  leur  rendre  la  leéhire  de  l’Ecriture  fainte  plus 
facile , en  la  leur  donnant  écrite  en  des  caraéleres  aux- 
quels leur  féjour  chez  ces  peuples  étrangers  les  avoienc 
accoutumés. 

(2)  Amiq.  l,  »u  c,  Vy 
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ESDRAS 


LITRE  PREMIER, 


CHAPITRE  PREMIER. 


I.  Cyrus  infpiré  de  Dieu  fait  publier  un  édit  ^ par  lequel  il  permet  aux  Juifs 
de  retourner  à Jerufalem  , Cr  iTy  rebltir  le  temple  du  Seigneur, 

L’an  du  monde  3458.  Avant  J.  C.  33^. 


I .  L A première  année  du  régné  de  Cyrus 
Roi  de  Perfe  fur  Us  Chaldéens , le  Seigneur, 
pour  accomplir  la  parole  qu’il  avoir  pronon- 
cée par  la  bouche  de  Jeremie  ,&  ta  promejfe 
qu'il  avait  faite  de  ramener  Us  Juifs  dans  leur 
pays  après  foixante  & dix  ans  de  captivité,  rou- 
cha  le  cœur  de  Cyrus  Roi  de  Perfe  , qui  ré- 
folut  de  leur  rendre  la  liberté.  Il  fit  publier  pour 
cela  l'année  fuivante  dans  tout  fon  royaume 
cette  ordonnance  même  par  écrir. 

2.  Voici  ce  que  dit  Cyrus  Roi  de  Perle  : 
I.e  Seigneur  le  Dieu  du  ciel  m’a  donné  tous 
les  royaumes  d'une  grande  partie  de  la  terre  ; 
& il  m’a  commandé  par  fan  prophète , ainfi  que 
j'ai  lu  moi-mème,  de  lui  bâtir  une  maifon  dans 
la  ville  de  Jerufalem,  qui  eft  en  Judée, 

3.  Afin  donc  d'exécuter  cet  ordre  du  Seigneur, 
je  fouhaite  à c^mconque  d’entre  vous , qui  efl: 
de  fon  peuple,  que  fon  Dieu  foit  avec  lui; 
& je  lui  déclare  que  je  lui  laijfe  une  entière  li- 
berté,  afin  qu’il  aille , s'il  U veut , à Jerufalem 
qui  efl:  en  Judée,  & qu’il rebâtilTe  la  maifon 

Tome  II.  Part.  II. 


1.  1 N snno  primo  Cyrf  ré- 
gis Pcrfarum , ut  complere- 
tur  verbum  Doinini  ex  ore 
Jeremix , Tafcitavit  Domi- 
nus  rpiriium  Cyri  regis  Per- 
farum  : & traduxit  vocemin 
Omni  regno  fuo,  ctiam  per 
fcripturam , dicens  ; 


i.  Hxc  dicit  Cyms  rex 
PerlârumtOmnia  régna  ter- 
rx  dédit  mihi  Dominus  Deux 
coeli , & ipfe  prxcepii  mihi 
ut  xdihcarnm  ei  domum  in 
Jerufalem,  quz  eftin  Judata. 


3.  Quis  eft  in  vobis  de  uni- 
Tcrfo  populo  cjus  ? Sit  Deus 
illius  cum  ipfo.  Afccndatin 
Jerufalem,  qux  eft  in  Judxa, 
& xdiftcet  domum  Domini 
Dei  Ifrael , ipfc  eù  Dctis  qui 
eft  in  jerufalem. 

Tt 
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4.  Et  omnes  rtliqui  in 
cuntiis  locis  ubicumque  ha- 
bitant , adjuvem  cum  viri  de 
loco  fuo , argemo  U auto  > 
& fubftantiâ  , & pecoribus , 
cxcepto  quod  voluntaric  of- 
ferum  templo  Dei , quod  eft 
in  Jcrufalem. 


î.  Et  furrexenint  princi- 
pes patrum  de  Juda , & Ben- 
jamin, & Sacerdotcs,  & Le- 
vin , & omnis  cujus  Deus 
fiiCcitavit  fpiritum,  utafcen- 
dcrent  ad  rdificandum  tem- 
plum  Domini , quod  erat  in 
Jerufalem. 

(,  UnivcrCque  qui  étant 
in  circuitu  , adjuvctunt  ma- 
nus  eorum  in  valîsargenteis 
te  aurcis,  in  fubfhntia  & ju- 
mentis,  in  fupclledili , ex- 
ceptis  his  qu*  l'ponte  obtu- 
Icront. 


DRAS.  Liv.  J.Chap.  J. 
du  Seigneur , du  Dieu  d’Ifraël.  Ce  Dieu  qui 
eft  adoré  à Jerufalem , eft  le  vrai  Dieu,  ^ite 
ceux  donc  d'entre  les  Juifs  qui  peuvent  aller  re~ 
lever  fin  temple,  y aillent  incejfamment, 

4.  Et  que  tous  les  autres  qui  font  répandus 
dans  mon  royaume , en  quelques  lieux  qu’ils 
habitent , les  afliftent  du  lieu  où  ils  font , foit 
en  argent  & en  or,  foit  de  tous  leurs  autres 
biens  & de  leurs  beftiaux  , outre  ce  qu’ils  of- 
frent volontairement  au  temple 

de  Dieu  qui  eft  à Jerufalem. 

y.  Alors  plufieurs  d’entre  les  chefs  des 
milles  paternelles  de  Juda  & de  Benjamin  , 
les  Prêtres  Ôc  les  Lévites , & tous  ceux  dont 
Dieu  toucha  le  coeur,  fe  préparèrent  à s’en 
retourner,  pour  bâtir  le  temple  du  Seigneur^ 
qui  étoit  dans  Jerufalem. 

6.  Et  tous  ceux  qui  demeuroient  aux  en- 
virons les  aftifterent  de  vaiffelle  d’argent 
& d’or , de  leurs  biens , de  leurs  bêtes  ôc  de 
leurs  meubles,  outre  ce  qu’ils  avoient  offert 
volontairement, ;>o«r  rebâtir  le  temple  du  Sei- 
gneur. 


5.  II.  Cyrus  remet  entre  les  mains  des  Juifs  les  vafes  du  temple  du  Seigneur . que 
N abuchodonofor  avait  emportés  de  Jerufalem.  Dénombrement  de  ces  vafes. 


7.  Rex  qnoquc  C)tu$  prd* 
tulit  vafa  tempii  Domtni , 
oux  tulerat  Nabuchodono- 
/or  de  Jcrufalem , & 
rat  ea  in  tcroplo  Dei  lui* 


8.  ProtuÜt  autem  ca  Cy- 
rus rexPerfarum  per  manum 
MitbHiintis  6 ii  oazabar,  & 
annumeravit  ca  Sallâbafar 
prinupi  Juda» 

9*  Kt  hic  eft  numéros  eo- 
ri  mî  Pbblxaureartrigima , 

phialx  argente*  mille , cul- 
tri  vij  inti-novem,  feyphi 
aurfi  rrif^ima  , 

10.  feyphi  argentei  fecun- 
di  quadringeoti  deeexn  : vafa 
alia  mille» 


7.  Le  Roi  Cyrus  leur  remit  auffi  entre  les 
mains  les  vafes  du  temple  du  Seigneur,  que 
Nabuchodonofor  avoir  emportés  de  Jerufa- 
lem , ôc  qu’il  avoit  mis  dans  le  temple  de 
fon  Dieu. 

8.  Cyrus  Roi  de  Perfe  les  leur  fit  rendre 
par  Mithridates  fils  de  Gabazar  Tr^yérirr,  qui 
les  donna  par  compte  à Saffabafar  , appeOé 
attjft  Zorobahl , prince  de  Juda. 

9.  Voici  le  nombre  de  ces  vafes  : Trente 
coupes  d’or,  mille  coupes  d’argent,  vingt- 
neuf  couteaux  , trente  taffes  d’or, 

10.  quatre  cens  dix  taffes  d’argent  pour  les 
moindres  ufages  , ôc  deux  m'üle  neuf  cens  un 
autres  vafes  ; 
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ti.  en  forte  qu'û  y avoit  cinq  mille  quatre 
cens  vafes , tant  d’or  que  d’argent.  Saffaba- 
far  les  emporta  tous,  en  même-tems  que 
ceux  qui  avoient  été  emmenés  captifs  en  Ba- 
bylone  retournèrent  à Jerufalem. 


1 1 . Omnia  va(à  aurca  & 
argentea  , quinque  millia 
quadringenta  : univerfa  tuüt 
Sallabalar  , cum  his  qui  zC- 
cen  Jebant  de  tranfmigratio- 
ne  Babylonis  in  Jerulalem. 


CHAPITRE  IL 


Dénombrement  des  enfans  (TJfrad 


qui  retournèrent  de  Babylone  en  Judée. 


1.  V Oici  le  dénombrement  des  enfens  d’If- 
raël,  qui , ayant  été  emmenés  captifs  à Ba- 
bylone par  Nabuchodonofor  Roi  de  Baby- 
lone, revinrent,  en  différent  tems  & par  dif- 
férentes colonies , à Jerufalem  & dans  le  pays 
de  Juda , chacun  en  fa  ville. 

2.  Les  premiers  furent  ceux  qui  vinrent  avec 

Zorobabel  chef  de  Juda,  &■  Jofué  Grand- 
Prêtre,  en  3^69:  les  féconds  vinrent  avec  Ef 
dras  en  & les  troifiemes  avec  Nehemias 

en  5jyo.  Les  principaux  de  ceux  qui  revinrent 
en  ces  différent  tems  furent  Sarata  , Rachelaïa, 
Mardochaï , Belfan,  Mefphar,  Beguaï,  Re- 
hum  &Baana.  Voici  le  nombre  des  hommes 
du  peuple  d’Ifraël  : 

3.  Les  enfans  de  Pharos  deux  mille 
cent  foixante  & douze. 

4.  Les  enfans  de  Sephatia  étoient  trois  cens 
foixante  & douze. 

J . Les  enfans  d’Area , fept  cens  foixante 
& quinze. 

5.  Les  enfans  du  pays  de  Phahath  Moab, 
qui  étoient  fils  de  Jofué  & de  Joab,  étaient 
deux  mille  huit  cens  douze. 

7.  Les  enfans  d’Elam,  mille  deux  cens 
cinquante-quatre. 

8.  Les  enfans  de  Zethua,  neuf  cens  qua- 
rante-cinq. 

9. 1.es  enfans  deZachaï,fept  aWïs foixante. 

I o.  Les  enfans  de  Bani , llx  cens  quarante- 
deux. 


I.  Hi  funt  au:cm  provin- 
dx  filii , qui  afcendcruntde 
caprivitaïc , quam  tranihi. 
Itrat  Nabuchodonofor  rex 
Babylonis  in  Babyloncm , & 
r(T»'Cr<i  funt  in  Jerufalem  Sc 
Judam  , unufquifque  in  ci- 
vicatem  fuam. 

t.  Qui  vencrunt  cum  Zo- 
robabel, Jofué,  Nehemia , 
Saraia,  Rahelaia,Mardochai, 
Belfan , Mefphar , Beguai , 
Rehum,  Baana.  Numerus 
virorum  populi  Ilrael  : 


filii  Pharos , duo  millia 
centum  feptuaginta-dua. 

4.  Filii  Sephatia , trecemi  • 
feptiiagina-duo. 

p.  Filii  Area , fepringenti 
Icptuaginta-quinque. 

d.  Filii  Phahath  Moab*, 
fiiiorum  Jofuc  : Joab,  du'o 
millia  odingenti  duodecim» 

7.  PSli  Ælam  , mille  du- 
centi  quinquaginta-quatuor. 

8.  Filii  Zethua , nongenti 
quadraginta-quinque. 

9.  Filii  Zachai , feptin-i 
genti  fexaginta. 

to.  Fibi  Bani , fcxcenti 
quadraginta-duo. 
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II.  Filü  Bebai,  fexccnti  j i.  Les  cnfans  de  Bebaï  j «îx  cens  vingt'^ 

Viginii-trc. 

1 2.  l es  enfâns  d’Azgad , mille  deux  cens 
vingt-deux. 

1 3.  Les  enfans  d’Adonicam , fix  cens  foi* 
xante-fix. 

1 4.  Les  enfans  de  Beguaï , deux  mille  cin» 
quante-fix. 

1 3.  Les  enfans  d’Adin , quatre  cens  cin-* 
quante-quatre. 

15.  Les  enfans  d’Ather,quivenoientd’E- 
zechia , quatre-vingts  dix-huit. 

1 7.  Les  enfans  de  Befaï  y trois  cens  vingt- 
trois. 

18.  Les  enfans  de  Jora , cent  douze. 


ducemi  viginti 

TJ.  Füii  Adonicam,  fex- 
centi  fexagima-l'cx. 

14.  Filü  Beguai,  duo  mil- 
Ua  quinquag:nca-l't.x. 

I J.  Filü  Adin  , quadrin- 
gcmi  quinquaginca-quatuor. 

i«.  Filü  Athcr,  qui  eram 
ex  Eatchia,  nonaginta-oâo. 

' 17.  Filü  Bcfai,  ttcccnti 
vigiati-trei. 

18.  Filü  Jora,  ccntum 
duodecim. 

1$.  FilüHafum,  ducenti 
viginti-tres. 


trois. 


ip.  Les  enfans  d’Hafum  y deux  cens  vingt* 


to.  Filü  Gebbar , nona- 
ginta-quinque. 

II.  Filü  Betbiehcm, cen- 
nimviginti-trci. 

ai.  Viri  Netupha,  quin- 
quaginta-fex. 

aj.  Viri  Anathoth,  cen- 
tum  vigimi-oâo. 

34. Filü  Aantaveth , qua- 
draginta-duo. 

a ; . Filü Cariathiarim, Ce- 
phira , Si  Beroih,  feptingcnti 
quadmginta-tres. 

ar^.  Filü  Rama  Si  Gabaa, 
fexcemi  vigimi-unus. 

17.  Viri  Machmas , ccn- 
nim  Tiginti-duo. 

a 8.  Viri  Bcthel  & Hai  dn- 
ccnti  viginti-irct. 

jp.  Filü  Nebo,  qiünqua- 
ginta-d®*’' 

30.  Fil” McRbir, ccntum 
quinqU”?’'’*^”*^*- 

J,,  Fil”  Æbm  alteriut , 
jnillc  ducenti  quinqnaginn- 

quaiuor. 


20.  Lesenfàns  de  Gebbar,  quatre-vingts- 
quinze. 

2 1 . Les  enfans  de  Bethlehem , cent  vingt- 
trois. 

22.  Les  hommes  de  Netupha,  cinquantc- 
fix. 

2 J.  Les  hommes  d’Anatoth,  cent  vingt- 
huit. 

24.  Les  enfans  d’Azmaveth  , quarante- 
deux. 

23.  Les  enfans  de  Cariathiarim , de  Ce- 
phira , & de  Beroth  , fept  cens  quarante- 
trois. 

25.  Les  enfans  de  Rama  & de  Gabaa , fix 
cens  vingt  & un. 

27.  Les  hommes  de  Machmas,  cent  vingt- 
deux. 

28.  Les  hommes  de  Bethel  & de  Haï,, 
deux  cens  vingt-trois. 

2p.  Les  enfans  de  Nebo  , cinquante-deux. 

30.  Les  enfans  de  Megbis,  cent  cinquante- 
fix. 

3 1 . Les  enfens  de  l’autre  Elam  , douze 
cens  cinquante-quatre. 
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52.  Les  enfans  d’Harim  , trois  cens  vingt.  . Harim , treccnd 
33.  Les  enfans  de  Lod , d’Hadid  & d’O- 
no , feot  cens  vingt-cinq. 

54.  Les  enfans  de  Jéricho,  trois  cens  qua^ 
raote-cinq. 

3 f.  Les  enfans  de  Senaa  , trois  mille  lix 
cens  trente. 


35.  FilH  Lod , Hadid , & 
Ono , feptingenci  viginti- 
quinque.  , 

34.  Filii  Jéricho,  trccenii 
quadra  ginta-  qui  nque. 

33.  Filii  Senaa,  tria  mil- 
lia  fexcenti  triginta. 


3^.  Les  Prêtres  qui  revinrent  avec  eux  fu- 
rent les  enfans  de  Jadaïa  dans  la  maifon  de 
Jofué , neuf  cens  foixante  6c  treize. 


3ï.  Sacerdotes  i Filii  Ja- 
daia  in  domo  Jofue , non- 
gend  Teptuaginu  tiej. 


37.  Les  enfans  d’Emmer,  mille  cinquante* 
deux. 

38.  Les  enfans  de  Pheshut,  douze  cens 
quarante-fept. 

3P.  Les  enfans  d’Harim  , mille  dix-fept. 

40.  Les  Lévites  qui  vinrent  aufft  furent  les 
enfans  deJofué  & de  Cedmihel  fils  d’Odovia, 
au  nombre  de  foixante  ôc  quatorze. 

4 1 . Les  chantres  furent  les  enfans  d’Afàph, 
au  nombre  de  cent  vingt-huit. 

42.  Les  enfans  des  portiers  furent  les  en- 
fâns  de  Sellum,  les  enfans  d’Ater,  les  en- 
fans de  Telmon , les  enfans  d’AccuS , les  en- 
fans d’Hatita  , les  enfans  de  Sobaï,  qui  tous 
cnfemble  font  cent  trente-neuf. 

43.  Les  Nathinéens,  qui  dejeendoient  des 
Gabaonites  defiinés  au  fervice  du  temple  , 
érofVnfles  enfans  deSiha,  les  enfiins  d’Hafu- 
pha , les  enfans  de  Tabbaoth  , 

44.  les  enfans  de  Ceros,les  enfans  de  Siaa, 
les  enfans  de  Phadon , 

4J.  les  enfans  de  Lebana,les  enfans  d’Ha- 
gaba , les  enfans  d’Accub , 

45.  les  enfans  d’Hagab,  les  enfans  de  Sem- 
laï,  les  enfans  de  Hanan , 

47.  les  enfans  de  Gaddel , les  enfans  de 
Gaher , les  enfans  de  Raaïa  , 

48.  les  enfans  de  Rafin,  les  enfans  de  Ne- 
coda , les  enfans  de  Gazam  , 

4P.  les  enfans  d’Aza , les  enfans  de  Pha- 
fea  } les  enfans  de  Eefcc, 


37.  Filii  Emmer , mille 
qmnquaginta  duo. 

38.  Filii  Pheshut,  mille 
ducenti  quadraginta-fegtem. 

3 J.  Filii  Harim , mille 
decem  U feptem. 

40.  Leviti  iFilii  Jofue  St 
Cedmihel  filiorum  Odovii^ 
(cptuaginta -quatuor. 

41.  CamoresîFiliiAfaph» 
centum  vigind-ofto. 

42.  Filii  Janitorum  ; filu 
Sellum  , filii  Ater,  filii  Tel- 
moti , filii  Accub,  filii  Ha- 
tica,  filii  Sobai:unirerfi cen- 
tum triginsa-novem. 


43.  Nathinari  : filii  Siha  , 
filii  Hafupha,filii  Tabbaoth, 


44.  filii  Cerot^  filii  Siaa, 
filii  Phadon , 

44,  filii  Lebana , filii  Ha- 
gjba,  filii  Accub, 

44.  filii  Hagab,  filii  SetOr-, 
lai , filii  Hanan , 

47.  filii  Gaddel , filii  Ga- 
her , filii  Raaia , 

48.  filii  Rafin,  filii  Ne- 
coda , filii  Gazam  , 

49.  filii  Ara,  filii  Phafea, 
filii  Befee , 
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JO.  filii  Afena  , filii  Mu- 
rim , filii  Ncphufim , 

fi,  filii  Rncbuc,  filii  Ha- 
cupha , filii  Harhur , 

î i,  filii  Beflnth , filii  Ma- 
hiJa , filii  Harfa  , 

ïj.  filii  Bercos,  filii  Si- 
fara , filii  Thema , 

f4.  filii  Nafia  , filii  Ha^ 
tipha, 

ï J.  filii  feiTorum  Salorao- 
nii , filii  Socai , filii  Sophcr 
ret , filii  Phanida , 

^6^  filii  Jala,  filii  Def- 
Con , filii  Geddel , 

f7.  filii  Saphatia,  filii  Ha- 
tll  , filii  Phochereth  , qui 
erant  de  Afebaim , filii  Ami. 

48.  Omnea  Natliin»,  8c 
filii  fervonim  Salomonis , 
treccnti  nonaginta-duo. 

^9.  Et  lii  qui  afcendcrunt 
de  Thelmela  , Thclharfa , 
Cherub  , Sc  Adon , & Emer  ! 
& non  potuerunt  indicare 
domum  patnim  fuorum  & 
lemen  fuum , utrum  ex  If- 
rael  elTent. 


60.  Filii  Dalaia,  filüTo-; 
bia , filii  Mecoda , fexcenti 
quinquaginta-duo. 

£1.  Et  de  filiù  Sacerdo- 
tum  ; F/lii  Hobia , filii  Ac- 
cos , filii  Bcnellai , qui  ac- 
cepit  de  filiabus  Beraellai 
Galaaditis  , uxorcm,  & vo- 
Catus  cil  nomine  eorum  : 


(1.  hi  quafierunt  feriptu- 
ram  genealogi*  lu*,  8e  non 
invenerunt , fie  ejeSi  funt  de 

facerdotio. 

F.t  dixit  Aterfatha  ei« , 
titnon  comcdcrcnt  deSanc- 
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;o.  les  enfans  d’Afena , les  enfàns  de  Mu-» 
nim , les  enfans  de  Nephufira , 

y I . les  enfans  de  Baebue , les  enfàns  de 
Hacupha , les  enfàns  de  Harhur , 

ya.  les  enfàns  de  Befluth,  les  enfans  de 
Alahlda , les  enfans  de  Harfa , 

y J.  les  enfans  de  Bercos , les  enfàns  de 
Sifara , les  enfans  de  Thema , 

y4>  les  enfans  de  Nafia  ^ les  enfàns  d’Ha> 
tipha , 

y y.  lesenÊins  des  ferviteurs  de  Salomon, 
les  enfans  de  Sotaï , les  enfans  de  Sopheret, 
les  enfans  de  Pharuda , 

y 5.  les  enfans  de  Jala,  les  enfàns  deDet- 
con , les  enfans  de  Geddel , 

y 7.  les  enfans  de  Saphatia,  les  enfans  de 
Hatil,  les  enfans  de  Phochereth,  quiétoient 
d’Afebaïm,  les  enfans  d'Ami; 

y8.  tous  les  Nathinéens , & les  enfans  des 
ferviteurs  de  Salomon  , étoient  au  nombre 
de  trois  cens  quatre-vingt-douze. 

ys?.  Voici  ceux  qui  vinrent  de  Thelmala  , 
de  l'helharfa,  de  Cherub,  d’Adon,  d’E- 
mer  vilies  de  Chaldée,  & qui , n'ayant  pû  pro- 
duire leurs  généalogies,  ne  purent  faire  con- 
noître  la  maifon  de  leurs  peres,  ni  s’ils  étoient 
de  la  maifon  d’Jfraël  : 

60.  Les  enfàns  de  Dalaïa , les  enfans  de 
Tobie , les  enfans  de  Necoda,  étoient  fw  cens 
cinquante-deux. 

5 1 . Et  des  enfans  des  Prêtres , les  enfans 
d’Hobie , les  enfans  d’Accos , les  enfans  de 
Berzellaï,  qui  époufa  l’une  des  filles  de  Ber- 
zellaï  de  Gaiaad  , ôc  qui  fut  appellé  de  leur 
nom  , que  fes  defeendans  portèrent  toüjours  de- 

52.  ceux-ci  cherchèrent  l’écrit  où  étoit  leur 
généalogie  ; & ne  l’ayant  point  trouvé  , ils 
furent  rejettés  du  facerdoce  ; 

5j.  6c  Nehemias , nommé  auffi  Atherfatha  , 
leur  dit  de  ne  point  manger  des  viandes 
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facr^s,  Jufqu’à  ce  qu’il  s’élevât  un  Pontife  to  (iinâorura , doncc  furge  - 
docte  & parfait , ^ui  pût  /avoir  fur  cela  la  vo-  pcr- 

lonté  de  Dieu. 


64.  Toute  cette  multitude  étoît  réunie  en- 
fembUf  comme  fi  elle  avait  fait  ^«’im  feul 
homme  ; & elle  comprenoit  quarante-deux 
mille  trois  cens  foixante  perfonnes , 

6<;.  fans  les  ferviteurs  & les  fervantes , qui 
étoient  fept  mille  trois  cens  trente-fept.  Et 
parmi  eux  il  y avoit  deux  cens  chantres  ^ 
hommes  & femmes. 


<4-  Omnis  mulritudoqua-* 
n unus , quailraginia  - duo 
millia  tiecenti  rcxaginia  : 


(f  f.  excepris  fervii  corum,' 
te  ancillis , qui  eram  fcpceiti 
millia  trcccnd  triginta-fep- 
tem  : & in  ipfis  canioret  at- 
que  cantacricet  ducemi. 


Ils  menoient  avec  eux  fept  cens  trente-  «<.  Equi  corum,  feptîn- 
fix  chevaux  . deux  cens  quarante-cina  mu-  B*"“*”g‘"'2-fcx;  muiieo- 

I * * rum , ducenu  quadragiïua* 

(Quatre  cens  trente -cincj  ch^me^UX^  ^7*  cameli  eorum  , qua- 

fix  mille  fept  cens  vingt  ânes.  dringenri  mçnta-qmnque  5 

^ O aiini  eorum,  fcx  miUia  fep- 

tingenti  viginti. 

(^S.  Quelques-uns  des  chefs  des  familles  Et  (Tcrrincipibuspa- 
<t.nt  ca„&  dan,  Walem  an  linu  où  .noie  "SrtSS 

été  le  temple  du  oeigneur,  offrirent  d’eux-  în  jerufaicm,  fpomeobtu- 
mêmes  de  quoi  rebâtir  la  maifon  de  Dieu  , Çei  ad  ex- 

au  heu  ou  elle  étort  autrefois. 


dp.  I]s  donnèrent  félon  leurs  forces , pour 
faire  la  dépenfe  de  cet  ouvrage , foixante  fle 
une  mille  dragmes  d’or,  cinq  mille  mines 
d’argent , & cent  vêtemens  facerdotaux. 

^ 70.  Les  Prêtres  & les  Lévites  , & ceux 
d’entre  le  peuple , les  chantres , les  portiers 
& les  Nathinéens  s’établirent  donc  dans  leurs 
villes;  & tout  le  peuple  d’iliraël  demeura 
chacun  dans  fa  ville, 


Pfi,  Sccundùm  vires  fùaj 
dedcnint  impenfas  operis  , 
auri  folidos  fexaginia  millia 
& mille,  argemi  mnas  quin- 
que  millia,  & vcAcs  (âcer- 
docales  centum. 

70.  Habitaveruni  ergo  Sa- 
cerdotes,  & Leviez,  &de 
populo,  & cantores,  & ja- 
nitores,  & Nachinzî,  in  ur- 
bibusTuis,  univerfurque  U- 
lael  in  civitatibus  fuis. 


J- 
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CHAPITRE  III. 

§.  I.  Les  Ifraïlites  commencent  à rebâtir  l'autel  du  Dieu  d'Ifraël^  pour  y offrir 
des  bolocaujies.  Ils  célèbrent  la  fête  des  Tabernacles. 

L’an  du  monde  34<Jp.  Avant  J.  C. 

I .  L E feptieme  mois  étant  venu , les  en-» 
fans  d’Ifraël,  qui  étoient  allés  dans  leurs  villes 
pour  y bâtir  quelques  demeures , s’alTemblerenc 
tous  comme  un  feul  homme  dans  Jerufalem  j 
pour  y célébrer  la  fête  des  TabernacLs. 

2.  Et  Jofué  fils  de  Jofedec  & fcs  fireres  qui 
étoient  prêtres  avec  Zorobabel  fils  de  P hadaiaj 
& neveu  de  Salathiel  y 6c  fes  freres  > com- 
mencèrent à bâtir  l’autel  du  Dieu  d Ifraël  y 
pour  y offrir  des  holocauftes  y félon  qu  il  eft 
écrit  dans  la  loi  de  Moyfe  l’homme  de  Dieu. 

3.  Ils  poferent  l’autel  de  Dieu  fur  fes  ba- 
fes  y & fur  /es  anciens  fondement , pendant  que 
tous  les  peuples  idolâtres  dont  ils  étoient  en- 
vironnés s’effbrçoient  de  les  en  empêcher. 
Et  ils  offrirent  au  Seigneur  fur  cet  autel  l’hç^ 
locaufte  le  matin  6c  le  foir. 

4.  Ils  célébrèrent  la  fête  des  Tabernacles 
pendant  huit  jours , félon  qu’il  eft  prefcrit  par 
la  loi-,  6c  ils  offrirent  l’holocaufte  chaque  jour, 
félon  fon  ordre , en  la  maniéré  qu’il  eft  com- 
mandé de  l'obferver  jour  par  jour. 

y.  Ils  offrirent  encore  l’holocaufte  perpé- 
tuel , tant  au  premier,  jour  des  mois  , que 
dans  toutes  les  fêtes  folemnelles  confacrées 
au  Seigneur , 6c  dans  toutes  celles  auxquel- 
les on  offtoit  volontairement  des  préfens  au 
Seigneur. 

6.  Ils  commencèrent  au  premier  jour  du 
feptieme  mois  à offrir  des  holocauftes  au  Sei- 
gneur. Or  on  n’avoit  pas  encore  jetté  les  fon- 
demens  du  temple  de  Dieu  : on  avoit  feule- 
ment rétabli  L autel, 

f.IT. 


i . Jamqce  venent  menfî* 
feptimus , & erant  fiUi  IfracL 
in  civitatibus  fuis  î congre- 
gacus  ergo  p^ulus  quafi 
vir  unus  in  JeniX^em* 


1.  Et  furrcKÎt  Jofu«  filiui 
Jofedec,  & fratres  ejus  fa- 
cerdotes,  & Zorobabel  fi- 
îius  Salathiel,  & fratres  ejus, 
& xdiôcaverunt  altare  Dci 
Ifracl , ut  offerrent  in  eo  ho- 
locautomata , ficut  feriptum 
eft  in  lege  Moyfî  viri  Dei  ; 

coUocavertmt  autem 
altare  Dei  fuper  baies  Tuas , 
deterremibus  eos  per  circui- 
tum  populis  tem!ruin,&  ob- 
tulerunt  fuper  iilud  bolo- 
cauftum  Domino  mane  & 
ycfpere. 

4.  Feceruntquc  folemni- 
tatem  tabernaculorum , ft- 
eut  feriptum  eft,  & holocauf- 
tum  diebus  ftngulis  per  or- 
dinemfecundùm  przeeptum 
epus  diei  in  die  fuo. 

ç.  Et  poft  hæc  hôlocauf- 
tumjuge,  tam  in  Calendis 
quàm  in  univerfis  folemni- 
tatilnis  Domini,  qu*  erant 
confccratr;  & in  omnibus  in 
quibus  uUroofterebatur  mu- 
fiU4  Domino, 

é.  A primo  die  menftsrcp* 
fjrni  cœperunt  oflcrre  holo- 
cauftum  Domino;  porrotem- 
plum  Dei  nondum  fundatum 
crat. 
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§.  IL  Les  Ifraélites  donnent  de  l'argent  aux  ouvriers.  Cf  jettent  les  fondement 
du  temple.  Cet  ouvrage  ejl  un  fujet  de  joie  pour  les  uns  . Cr  de  trijhjfe  pour  les 
autres. 


?•  Ils  diftribuerent  donc  de  l’argent  aux 
tailleurs  de  pierres  & aux  maçons  ; &,  fiti- 
vant  t exemple  de  Salomon  , ils  donnèrent  du 
froment  & du  ris  avec  de  l’huile  aux  Sido- 
niens  6c  aux  Tyriens  , afin  qu’ils  portafient 
des  bois  de  cedre  du  L iban  à la  mêr,  pour 
les  conduire  â la  ville  de  Joppé , félon  l’ordre 
que  Cyrus  Roi  de  Perfe  leur  en  avoir  donnd. 

8.  La  fécondé  année  de  l’arrivée  du  peu- 
ple en  la  ville  de  Jerufalem , où  avoir  été  le 
temple  de  Dieu , au  fécond  mois , Zoroba- 
bel  fils  de  Salathiel , Jofué  fils  de  Jofedec  , 
& leurs  autres  frères,  Prêtres  6c  Levites , 
avec  tous  ceux  cuiiétoient  venus  du  lieu  de 
leur  captivité  à Jerufalem , commencèrent 
à prefier  l’oeuvre  du  Seigneur;  6c  ils  établi- 
rent pour  cela  des  Lévites  depuis  vingt  ans 
& au-delTus. 


7.  Dfderuntautcm  pecu- 
nias  latomis  & cxmontariis  : 
cibumquoQue,  & potum,  & 
oleum , Siti  niis  T)TÎif^]ue, 
ut  dcferrenc  ligna  ccJrina  de 
l ibanoad  m3reJoppt'))uxta 
(,uod  prxccperat  Cyrus  rex 
PerfdruJTi  cis» 


8.  Anno  autem  fcciindo 
adventus  eomm  ad  templum 
Dei  in  Jerufalem,  menle  fc- 
cundo , cœperunt  Zoroba- 
hel  fiiius  Salathiel , & Jofi«y 
fiiius  Jofedec , de  reliquide* 
fratribus  eorum  Sacerdores , 
& Levitx,  & omncs  qui  VC'^ 
ncrant  de  captivitate  in  Jc- 
rufalcm  , & conüitucrunc 
Levitas  à viginti  annis  & fu- 
pra  , ut  urgerent  opus  Dq* 
mini. 


L’an  du  monde  346'jj. 


9.  Et  Jofué  avec  fes  fils  ôefes  fteres , Ced- 
mihcl  6c  fes  enfans , 6c  tous  les  enfans  de  Ju- 
da , comme  un  feul  homme , furent  toujours 
préfens  pour  prelfer  ceux  qui  travailloient  au 
temple  de  Dieu,  comme  auffi  les  enfans  de 
Henadad , avec  leurs  fils  ôc  leurs  peres  , 
qui  étoient  Lévites. 

I o.  Les  fondemens  du  temple  du  Seigneur 
ayant  donc  été  pofés  par  les  maçons , les 
prêtres  revêtus  de  leurs  ornemens  fe  préfen- 
terent  avec  leurs  trompettes  , ôc  les  Lévites 
fils  d’Afaph  avec  leurs  tymbales , pour  louer 
Dieu,  félon  que  David  Roi  d’Ifracl  l’avoit 
inftitué. 

1 1 . Ils  chantoient  tous  enfemble  des  hym- 
nes , 6c  publioient  la  gloire  du  Seigneur,  en 
difant  : Qu’il  eft  bon  ! 6c  que  fa  miféricorde 
Tome  II,  Pan.  II. 


9.  Stciitquc  Jofuc  Sc  filii 
fjus , & fratres  ejiis , CeJ- 
mihei  & filii  ejus,  & fiiu  Ju- 
da , quafi  ïir  unus , ut  infta- 
rent  fuper  eo,  qui  fjciebant 
opus  in  templo  Dei:  filüHe- 
nadad,  & filii  eorum , & fta« 
très  conim  Levitt. 


10.  Fundato  igitur  à rr- 

memariis  templo  Domini, 
ftcicrunt  racerJ - tesin  orna- 
tu  fiio  cum  tubis  : & Leviez 
filii  Afaph  in  cymbalis,  ut 
laudarcnt  Deum  per  manus 
David  regts  Il'rael, 


ts.  Et  concinebam  in 
hymnis  &•  conreifionc  Do- 
mino : Quoniam  bonus, quo- 
mani  in  xiernum  mifeieor- 

Vy 
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Jia  cjus  Riper  Ifracl.  Omnis 
quOQUc  populus  vociferjba- 
tur  clamore  magno  in  bu- 
dando  Dominum,  co  quod 
fiindatiim  effet  lemplum 
Domini. 

1 1.  Plurimi  etiam  de  Sa- 
cerdotibus  & Le\  iûs>  & prin» 
cipes  pttrum , Sc  feniores  » 
qui  videnuu  tcmplum  priùs 
c»m  fundatum  eirct , & hoc 
tciupluni  in  oculis  eorum  f 
debam  voce  roagna  : & mul- 
tt  vocifer  jiucs  in  iaiûdajeic» 
H'abant  voeem» 


RAS  Liv.  Ï.Chap.  III. 
foit  répandue  pour  jamais  fur  Ifraël  Tout 
le  peuple  poulToit  aufli  de  grands  cris , en 
louant  le  Seigneur  , parce  que  les  fonÿ- 
mens  du  temple  du  Seigneur  dtoient  pofés. 

1 2.  Etplufieurs  des  Prêtres  & des  Lévites, 
des  chefs  des  familles  , & des  anciens , qui 
avoient  vû  le  premier  temple  , après  que 
l’on  eut  jetté  à leurs  yeux  les  fondemens  de 
celui-ci } voyant  combien  U était  inférieur  a ce- 
lui-là , ils  jettolent  de  grands  cris  mêlés  de 
larmes.  Et  plulieurs  aulfi , <?«i  n'avoient  point 
vû  le  premier  temple,  élevant  leurs  voix,  pouf- 
foipnr  dpc  cris  de  réioüilTance  a la  vûe  de  ce 


I J.  Ncc  poterat  quifquam 
ignofccce  voeem  clamori» 
iittnmium , 8:  vocetn  fletus 
populi  : commixiini  enim 
poputut  vociferabatur  cla- 
more  magno , & vox  autiie-' 
fcaïur  procul. 


dernier.  .j-- 

I 5 . On  ne  pouvoir  difeerner  les  criS  de  joie 
d’avec  les  plaintes  de  ceux  oui  pleuroient  , 
parce  que  tout  étoit  confus  dans  cette  gtan' 
de  clameur  dp  peuple  ; & le  bruit  en  reten- 
tilToit  bien  loin. 


CHAPITRE  IV. 

€ I.  lei  Samaritains  ennemis  des  Juifs  peulent  b.ltiravec  eux  le  temple  ào  Seigneur. 
^ Zorobabel  ùr  les  autres  chefs  s y oppofent.  La  Samaritains  les  troublent  dans 
tet  ouvrage  . O les  aceufent  devant  Afiterus  ùr  Artaxercès. 

La  mesme  année 

I.  Andierurt  au:em  hof-  1 . O R les  ennemis  de  Juda  & de  Benja- 

tes  Judi&  Ecnjamin,  quia  rnin  aoorirent  oue  Ics  Ifraélitcs  revenus  de 

le»  , Vifloiem  ee  temple  au  Sei- 

racl  : gncur  le  Dieu  d Ifraël.  u i o 

c.  J 2 Et  étant  venus  trouver  Zorobabel  oc 

i.&acccdeniesaJZoro-  2.  eidiic  vc-nuo  e 

babel , & aJ  principes  pa-  Jcj  chefs  des  famdlcs , ils  leur  dirent  : Lailiez- 

,rum , dixcrunc  eis  : Ædifi-  j parce  que  nous  cher- 

cemus  v,ib;fcum,  quia  ira  ut  uaiii  ’ r . o.-  Inî 

VOS,  quirimus  Deum  vef-  chotlS  VOtrC  DlCU  y COmniC  VOUS  y CL  nOUS  L 

SïTisrrirÆ;  toùiours  >‘'3" 

j-ieddan tfgis  AiTur,  quiad-  qu’Afor-A ddau Roi d Aflyrie  nous  a emoyes 
duxit.ncshuc.  en  ce  lieu. 

3 . Ft  dixit  cis  Zorobabel,  J.  Zorobabel , Jofué , & les  autres  chefs 
fc  Jofue,  & reliqni  printi-  des  famüles  d Ifracl  leur  répondirent;  I^ous 
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ne  pouvons  bâtir  avec  vous  une  maifon  à no- 
tre Dieu , ejtte  vous  n'adorez  pas  comme  nous 
par  UH  culte  pur  <ir  exempt  du  culte  de  tout  dieu 
étranprer  : mais  nous  bâtirons  nous  feuls  un 
temple  au  Seigneur  notre  Dieu  , comme 
Cyrus  Roi  des  l’erfes  nous  l’a  ordonné. 

4.  Ainfi  tout  le  peuple  du  pays  de  Samarie, 
irrité  de  cette  répunfe , empêcha  autant  qu’il 

Îiut  le  peuple  de  Juda  de  Datir/f  temple,  & il 
e troubla  dans  fon  ouvrage. 

y.  Ils  gagnercift  auHi  par  argent  des  mi- 
niftres  du  Roi , pour  ruiner  leur  delTein  pen- 
dant tout  le  régné  de  C yrus  Roi  des  Perfes, 
jufqu’au  régné  de  Darius  JUs  d'HiJlafpe , Roi 
des  Perfes  , qui  fuccéda  à Camhyfe  fils  de  Cy- 
rus. 


pes  patrum  Ilracl  : Non  eit 
vobit  & nobis  ut  rdiHccmus 
dainum  Dco  no(lro,(e!i  nol'- 
îpli  foli  xditicabimus  Do- 
mino Dco  noliro , (îcut  pr*- 
cepit  nobii  Cyrus  rex  Per^ 
faruin. 


4.  Factum  eft  igitur,  ut 
populus  lerratimpedirct  ma- 
nus  populi  Judx,  & lurbarct 
cos  in  jcùificando. 


f,  ConJuxerunt  auiem 
adverfus  eos  confiliatores , 
ut  deAruerent  conAlium  eo- 
rum  omnibus  diebus  Cyri 
regis  Pcrfiirum , & urque  ad 
regnura  Darii  regis  rerfa- 
rum. 


6.  Au  commencement  du  régné  de  ce  Cam- 
byfe , qui  portoit  aujfi  le  nom  d’Afluerus  , ils 
préfenterent  par  écrit  une  aceufation  contre 
ceux  qui  habitoient  en  Juda  ôc  dans  Jerufa- 
lem. 

7.  Et  fous  le  régné  d’Artaxerccs  Oropafte, 
JucceJfeur  de  Cambyfe , Befelam,  Mithridate, 
Thabécl  & les  autres  qui  étoient  de  leur  con- 
feil , écrivirent  à Artaxercès  Roi  de  Perfe. 
Leur  lettre  , par*laquelle  ils  aceufoient  les 
Iftaélites  , étoit  écrite  en  Syriaque,  & fe 
lifoit  en  la  langue  des  Syriens  , qui  étoit  la 
même  que  celle  des  Chaldéens. 

• 8.  Reum  Béeltéem  ou  intendant  des  finan- 
ces , & Samfaï  Secrétaire  , écrivirent  aujfi,  au 
fujet  de  Jerufalem , une  lettre  au  Ro;  Ar- 
taxercès , où  ils  lui  rendoient  compte  de  qui  s’y 
pajfioit. 

9.  La  lettre  fut  fignée  par  Reum  Béeltéem, 
& Samfaï  fecrétaire  & leurs  autres  confeil- 
1ers , les  Dinéens , les  Apharfathacheens , les 
Therphaléensjles  Apharfcensjlcs  Erchuéens, 
les  Babyloniens,  les  Sufanechéens,  les  Die- 
Véens  & les  Elamites, 

10.  & les  autres  d’entre  les  peuples  que  le 


In  regno  autem  AiTucri, 
in  principioregni  ejus,fcrip- 
ferunt  accufationcm  advet- 
fus  habitaiores  Juda:  Sc  jeeu- 
falem. 


7.  Et  in  diebus  Artaxerxii 
teripAt  Bcfelam  Miihridaiet, 
& Thabeel , & reliqui  qui 
erjnt  in  confilio  eotum , aJ 
Artaxcrxem  regem  Pcrfi- 
rum  : epiAola  autem  a cufi- 
tionis  teripta  état  Syr  acè  , 
legcbatut  letmone  Syto. 


8.  Reum  Beclteem , Sé 
Samfai  feriba  , ïcripferunt 
cpiAolam  unam  de  Jeruia- 
1cm  Artaxcrxi  régi , bujuf- 
cemodi  : 


' p.  Reum  Beclteem , Sc 
Samfai  feriba,  St  reliqui  con- 
flliatores  eotum , Dinzi , Sc 
Apliarfathachzi,  Terphalzi, 
Apliarfzi,  Erchuzi , Baby- 
lonü , Sufanechzi , Dievi , 
& Ædamitz , ' 


10.  & ceteri  de  Geniibus  , 

Vu  ij 
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qiias  tranftulit  Afenaphar  grand  6c  glorieux  Afenaphar  a transféré» 

bitare  ps  fccit  in  civitatibuî  « , & qu  il  a lait  demeurer  en  paix 

Samarix , & in  rcliquis  re-  dans  les  vilics  de  Samarie  . 6c  dans  les  autres 
face!  ***”*'"  *"  provinces  au-delà  du  fleuve  d'Euphrate. 


5.  II.  C'ipk  de  la  lettre  des  Samaritains  au  Roi  Artaxercis.  Rèponfe  du  Rat 
à cette  lettre.  Ordre  d'empêcher  les  Juifs  de  continuer  à rebâtir  le  temple.  Cet 
ouvrage  ejî  interrompu  jufquà  la  fécondé  année  du  régné  de  Darius. 


II.  (Hoc  eft  cxcmplar 
epidolx,  quam  mifcrum  ad 
enm  J Artaxerxi  régi , fervi 
tui , viri  qui  lunt  tram  Flu- 
viuin , lalutem  dicunt. 

II.  Notum /il régi,  quia 
JuJari , qui  arcenderunt  à te 
ad  nos,  vcncrunt  in  Jerufa- 
1cm  civitatem  rcbellem  & 
pcüimam,  quam  xdificant, 
extruentcs  muros  ejus , & 
parieics  compotsenies. 


I }.  Nunc  igitur  notum  fit 
régi , quia  fi  civitasilla  xdi- 
fitata  fucrit,S(  mûri  ejus  inf- 
taurati,  tribiitum , 5:  vefti- 
gal,  & annuos  reditus  non 
dabunt , St  ufque  ad  rcgcs 
bxc  noxa  pcrvenict. 


1 1 . Voici  la  copie  de  la  lettre  qu’ils  lui 
envoyèrent  : Les  l'erviteurs  du  Roi  Arta- 
xcrccs  qui  font  au-delà  du^leuve , fouhaitent 
au  Roi  toute  forte  de  profpdrité. 

12.  Nous  avons  cru  devoir  avertir  le  Roi 
que  les  Juifs , qui  font  retournés  d’Aflyrie  en 
ce  pays , étant  venus  à Jerufalem  , qui.  eft 
une  ville  rebelle  ôc  mutine , la  rebâtiflent  6c 
travaillent  à en  rétablir  les  murailles  6c  les 
maifons. 

1 5.  Nous  fupplions  donc  le  Roi  de  con- 
fidérer  que , li  cette  ville  fe  rebâtit,  6c  qu’on 
en  releve  les  murailles  , on  ne  payera  plus 
les  tributs , ni  les  impôts  6c  les  revenus  an- 
nuels ; 6c  cette  perte  retombera  ;ufques  fur 
les  Rois. 


14-  N^osautem  memores 
ftl:s , qiioJ  in  palatiocomc- 
dimus , & quia  Ixfioncs  regis 
Tiderç  nefas  ducimus , idtir- 
Cï>  mifimus  fie  nuntiavimus 
regi , ' 


_ iî._  Ht  recenfeas  in  libris 
hiftoriarum  parriim  tuomm. 
Si  iavenie»  Jcrijlrum  in  corn-- 
jncntartis:  Sc  nuoniam 
urb5  iiln  , urbs  rehcllis  eft  , 
& nocens  regibus  Si  provin- 
cîii,  & bcUa  ccncitjntiir  in 
ea  ex  dicbus  antiquis  : ejuam 
cb  rem  & civitas  ipfa  def- 
cru<tt4  elL 

té,  Kun‘  :rmus  nos  rpgî, 
^lu  niam  fi  civitas  ilh 
cat«  Aicrit,  Scmuriipnus 
iniuuxaôyf  oilel&vocm 


14.  Et  comme  nous  nous  fouvenons  que 
nous  avons  été  nourris  autrefois  au  palais  du 
Roi , 6c  que  nous  ne  pouvons  fans  ingrati- 
tude fouffrir  qu’on  blefle  fes  intérêts  en  la 
moindre  choie , nous  avons  cru  vous  devoir 
donner  cet  avis  , 

1 y.  6c  vous  fupplier  d’ordonner  que  l’or» 
confulte  les  livres  de  l’hiûoire  des  Rc>is  Chdl- 
déens  vos  prédécefleurs  , où  vous  trouverez 
écrit , ôc  où  vous  reconnoitrez  que  cette  ville 
eft  une  ville  rebelle  , ennemie  des  Rots  Ôc 
des  provinces  , qui  a excité  des  guerres  de- 
puis plufieurs  liecles  , ôc  que  c’eft  pour  cela 
même  qu’elle  a été  ruinée. 

Nous  vous  déclarons  donc,  ô Roi  , 
que  fi  cette  ville  eft  rétablie , 6c  qu’on  en  re- 
batilfe  les  murailles , vous  perdrez  toutes  les 
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terres  que  vous  poffddez  au  - delà  du’fieuve  Fiuvium  non  haUbij, 
de  / Euphrate. 

17.  Le  Roi  rdpoiidit  à Reum  Bdeltéem& 
à Samfaï  feerctaire  , aux  autres  Iiabitans  de 
Samariequi  ctoient  Je  leurcoiifcil , & à tous 
ceux  qui  demeuroient  au-delà  du  fleuve  de 
l'Euphrate.  Il  leur  fouhaita  preinierenietit  le 
falut  ôc  la  paix  ; & U leur  écrivit  en  ces  ter- 


1 7.  Verbum  mifit  rex  a J 
Reum  Cceltccm  , & Samfai 
feribam  , & ad  reliquos  qui 
eraiu  in  conClio  eon:m  ha- 
bicacorcs  Samarix  , & ct!«- 
ris  truns  l'iuvium,  faluten» 
dicens  & pauem. 


mes  : 

1 8.  La  lettre  d’aceufation  que  vous  m’a- 
yez envoyée  a été  lue  devant  moi. 

ip.  J’ai  commandé  que  l’on  confultât  les 
hifloires  : on  l’a  fait;  6c  il  s’eft  trouvé  que 
cette  ville , depuis  plulieurs  flecles , s’eft  ré- 
voltée contre  les  Rois , 6c  qu’il  s’y  ell  exci- 
té des  féditions  6c  des  troubles  ; 

2c.  car  il  y a eu  dans  Jerufalem  des  Rois 
très-vaillans , comme  David  cr  Salomon  , qui 
ont  été  maîtres  de  tous  les  pays  qui  font  au- 
delà  du  fleuve  de  T Euphrate;  ôc  ils  recevoient 
d’eux  des  tributs , des  tailles  6c  des  impôts. 

21.  Voici  donc  ce  que  j’ai  ordonné  fur  ce 
• que  vous  propofe».  Empêchez  ces  gens-là  de 

rebâtir  cette  ville , jufqu’à  nouvel  ordre  de 
ma  parc. 

22.  Prenez  garde  de  n’être  pas  négligens 
à faire  exécuter  cette  ordonnance  , de  peur 
que  ce  mal  ne  croilfe  peu  à peu  , contre  l’in.- 
térêt  des  Rois. 

2}.  La  copie  de  cet  édit  duRoi  Artaxer- 
cèsfut  lue  devant  Reum  Béeltécm,  bamfaï 
fecrétaire  , 6c  leurs  confeiliers.  Ils  allèrent 
enfuite  en  grande  hâte  la  porter  aux  Juifs 
dans  Jerufalem.;  6c  ils  les  empêchèrent  par 
force  de  continuer  à bâtir. 

24.  Alors  l’ouvrage  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur fut  interrompu  à Jerufaleni;ôc  on  n’y 
travailla  point,  jufqu’à  la  lecondc  année  du 
régné  de  Darius  Roi  de  Perfe,  c’eji-à-dire , 
jujqu’â  Pan  du  monde  548^, 


18.  Accu&rio,quam  mî- 
ad  nos,  manileftclcSa 
cil  toram  me , 

I5>.  de  à me  p'xcepium  efh 
& retcnluerunî,  invcncruni- 
que  quoniam  civiias  ilia  i 
dicbus  antiques  adverfum  re- 
ges  rebellât,  &fcd;tione$, 
& pri'lia  concitamui  in  ea  : 

10.  nam  & reges  fortifli- 
mi  fiicrumin  Jcruialem,  qui 
& cfominati  funt  omniregio- 
ni  , qui  trans  Fluvium  efl  ; 
iributum  quoque  , St  vcôi- 
gal , & reditus  accipiebant* 

J I . Nunc  ereo  audite  fen* 
tentiam  : Prohibeatis  viroi 
illos , pt  urbs  ilia  non  xdi- 
bcetur,  donec  lï  fune  à me 

juHum  fucrit. 

11. Videte  ne  negligenter 
hoc  impleatis , & paulatins 
ccelcat  ixialum  contra  reges. 


ï J.  Itaque  exemplum  e- 
difli  Artaxerxis  regis  ledum 
eft  coram  Reum  lleeltccm, 
& Samfai  feriha , & conlîlia- 
riis  eorum  : & abicrunt  lelli- 
ni  in  Jerufalem  ad  Judios , 
& prohibucrunt  eos  in  bra- 
chiode  robore. 

14.  Tune  intermilTura  eft, 
opus  domùs  Doimni  in  Je- 
ru  (al  em  , St  non  Hebat  nfque 
ad  annum  fecundum  regni 
DarüreguPerlarum, 
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CHAPITRE  V. 


§.  I.  La  conflruElion  du  temple,  qui  avait  été  interrompue . efl  continuée  par  les 
exhortations  des  prophètes  Aggéeb  Zacharie.  Cr  par  les  foins  de  ZorobaH 
ér  de  Jofué. 

L’an  du  monde  348;. 


I . rrophetavCTunt  autera 
J^gf  zas  propheta  & Zaeha- 
rias  tilius  AdJo,  proplietan- 
les  ad  Judios  qui  eram  in 
Judia  & .Irnifalcm  > in  no- 
juine  Lei  llVaeU 


î.  Tunefurrexenint  Zo- 
tobabel  filius  Salathicl , & 
Jofue  filius  Jolcdcc , & c<*- 
perunt  stdificare  tcmplum 
Dei  in  Jcrufalem  , & cum 
cis  ptopheta:  Dei  adjuvantes 
eos. 


1.  CEpendant  les  prophètes  Aggée  & Za- 
charie de  Barachie , dr  petit-Rh  d’Addo  , 
furent  envoyés  aux  Juife  qui  étoient  en  Ju- 
dée & dans  Jerufalem  ; ôc  ils  prophétiferent 
au  nom  du  Dieu  d’ilrael , & les  exhortèrent 
de  fa  part  à continuer  le  bâtiment  du  temple. 

2.  Alors  Zorobabel  fils  de  Salathiel , & Jo- 
fué  fils  de  Jofedec  , commencèrent  de  ncu~ 
veau  à bâtir  le  temple  de  Dieu  à Jerufalem. 
Les  prophètes  de  Dieu  étoient  avec  eux , ôc 
les  aflîftoient,  les  encourageant  à continuer  cet 


J.  In  ipPo  autem  tempore 
venir  ad  cosTliaihanai , qui 
crut  dux  trans  Flumen  , & 
Stharbu/anai , & confiliarü 
eorum:  ficque  dixerunt  eis  ; 
Quis  dédit  vobis  confilium 
ut  domuni  banc  xdificarctit, 
& muros  ejus  inflauraretis  ? 

4,  Ad  quod  rcfpondimus 
eis , que  cflènt  nomina  lio- 
ininum  auâorumxdificatio- 
nis  illius. 

5.  Oculus  autem  Dei  eo- 
rum fatius  cft  fuper  fcncs 
Judxorum , Sc  non  potue- 
runt  inhibere  eos.  Placuit- 
que  ut  res  ad  Darium  refer- 
retur , & tune  ratistaccrent 
adverfus  aceufationem  il- 
)am. 


ouvrage. 

5.  En  même  - tems  r Thatlianaï  chef  de 
ceux  qui  étoient  au  delà  du  fleuve , Statbu- 
zanaï  ôt  leurs  confeillers  , les  vinrent  trou-  , 
ver,  ôcleur  (firent:  Qui  vous  a confeillé  de 
bâtir  ce  temple  6c  de  rebâtir  fes  murailles  ? 

4.  Nous  leur  répondîmes  , en  leur  décla- 
rant les  noms  de  ceux  cîui  nous  avoient  con- 
feillé de  travailler  à ce  oâtiment. 

J.  Or  l’œil  de  Dieu  regarda  favorablement 
les  anciens  des  Juifs;  ôc  ces  gens  ne  purent 
fe  réfoudre  à les  empêcher  de  bâtir.  Cepen- 
dant il  fut  arrêté  que  l’affaire  feroit  rappor- 
tée à Darius , ôc  que  les  Juifs  répondroient 
devant  lui  à l’accufation  qu’on  formoit  con- 
tre eux. 


§.  IL  Les  officiers  de  Darius  lui  donnent  avis  que  les  Juifs  rebâtijfent  leur  temple 
&■  leur  ville.  Hx  l’informent  des  raifons  quils  apportent  pour  jujlifer  cette 
entreprife. 


f.  Fxemplar  epiftolx , 
quam  mifit  Tluthanai  dux 

i 


Voici  la  lettre  queThtfthanaï  chef  des 
provinces  d’au-delà  au  fleuve  , ôc  Stharbu- 
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zanaïôc  leurs  confeillcrs  les  Arphafachéens, 
qui  étoient  au-delà  du  fleuve , envoyèrent 
au  Roi  Darius. 

7.  La  lettre  qu’ils  lui  envoyèrent  droit 
derite  en  ces  termes  : Au  Roi  Darius,  paix 
& toute  forte  de  profpdritd. 

8.  Nous  avons  cru  devoir  donner  avis  au 
Roi  C|ue  nous  avons  dtd  en  la  province  de  Ju- 
de'e , a la  maifon  du  grand  Dieu  , qui  fe  bâtit 
de  pierres  non  polies , d’une  grandeur  & d’une 
beauté  extraordinaires , où  la  charpenterie  fe 

J)ofe  ddja  fur  les  murailles  ; & cet  ouvrage 
e fait  avec  grand  foin,  & s’avance  entre  leurs 
mains  de  jour  en  jour. 

p.  Nous  nous  fommes  informds  des  an- 
ciens , & nous  leur  avx>ns  dit  : Qui  vous  a 
donné  le  pouvoir  de  bâtir  cette  maifon , ôc 
de  rebâtir  ces  murailles  ? 

10.  Nous  leur  avons  auffi  demandé  leurs 
noms , pour  vous  les  pouvoir  rapporter  ; & 
nous  avons  écrit  les  noms  de  ceux  qui  font 
les|  premiers  d’entr’eux. 

1 1.  Ils  nous  ont  répondu  en  ces  termes  à 
la  demande  que  nous  leur  avons  faite:  Nous 
fommes  ferxiteurs  du  Dieu  du  ciel  & de  la 
terre;  nous  rebâtiflbns  le  temple  qui  fubfif- 
toit  ily  aplufieursannces,  ayant  été  fondé  & 
bâti  par  un  grand  Roi  d’Ifraël , nommé  Salo- 
mon, dont  la  JageJfe  a été  connue  de  tout  le  monde. 

1 2.  Mais  nos  peres  ayant  attiré  fur  eux  la 
colere  du  Dieu  du  ciel , Dieu  les  livra  entre 
les  mains  de  Nabuchodonofor,  cfui  régnait  en 
Clialdée.  Ce  détruifit  cette  maifon,  & 
transféra  à Babylone  le  peuple  de  cette  ville. 

I J.  Mais  Cyrus  Roi  de  Babylone , la  pre- 
mière année  de  fon  regne , fit  un  édit  pour 
rétablir  cette  maifon  de  Dieu; 
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regionif  trans  Flumen , & 
St'urbuianai,  & con/iiiato- 
rci  cjus  Arphaftchxi , oui 
cram  trans  Flumen,  ad  Da- 
rium  regem. 


^ 7.  Sormo , oiiom  miïernni 
ei , fv  riptus  erat  ; Dario  régi 
pa.x  omnis.  “ 


8.  Koium  fit  régi,  ifiènos 
ad  Jud»!ni  provintiam  , ad 
domuni  I\i  rr.agni , <)uar  i- 
dificatur  tap:jc  unpulito, 
ligna  l'Oi.unur  in  pariiiikus  : 
opufqiie  illud  üiligtiiîer  cx- 
truitur,  ik  crelctt  in  luambua 
tûrum. 


$.  Inierrognvimui  ergo 

fcncsillos,  & ira  diximiis  cis; 
Qüis  dédit  vobis  potelhiteni 
utdomum  banc  jr  ificaretis, 
& muros  hos  inftaLrareiis  ^ 

10.  Sed  Sr  nomïna  comtn 
quarfivimus  abeit,  ut  nun- 
tiaremur  tibi  : fcripCmuIquo 
nominn  eortim  virorum,  qui 
funt  principes  in  cis. 

11.  Hujulcemodi  autetn 
fermonemreCponder®!  no- 
bis  dicentes  : Mos  fumut  fer- 
vi  Dci  coeli  & terre , & idi- 
ficamus  lemplum,  quod  erat 
exmiftum  ante  hos  anno» 
multos , quodquc  rex  Ifrcei 
magnus  idilicaverat , & ex- 
truxerat, 

II.  Pc.fiquam  autem  ad 
iracundiam  provocavcnint 
patres  noftri  Deum  corli  , 
tmdidit  eosin  manui  Nabu- 
chodonofer  regis  Babyloni* 
ChalJei  , domum  quoque 
hanc  dertruxit , & populum 
ejus  tranfiulit  in  Babylonera. 

13.  Anno  autem  primo 
Cyri  regis  Babylonis , Cyrus 
rex  propofuit  edidum  ut  do- 
mus  Dei  hrc  zdificareiur. 


14.  & il  ordonna  qu’on  retireroit  du  tem- 
ple de  Babylone  les  vafes  d’or  & d’argent  du 


14.  Nam  & vafa  lempli 
Dci,  aurea  & argentea,  quz 
Nabuchodonolur  tulerat  de 
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lemplo , quoJ  «rat  in  Jeni- 
filem , & afportavcrat  ea  in 
femplum  Babyionis , pro- 
tuSitCjTus  resnetcmplo  Ba- 
bvlonis , & data  funt  Safl'a- 
biifar  vocabulo  , qucm  & 
principsm  conlbtuit , 

1 5 . dixitque  ei  : Hrc  vafa 
toile , & vade , & pone  ea  in 
tempio,  quod  cil  in  Jcrufa- 
lem , & domu!  Dcizdilîce- 
lur  in  loco  fuo. 

1 C.  Tune  itaqiie  Saflâba- 
far  ilie  tenit  & pofuit  fun- 
damenta  templi  Dei  in  Jc- 
rulalem  , fit  ex  eo  tcmporc 
ufque  mine  idificatur,  & 
needum  completura  eft. 

17.  Nuncergo,  fi  vide- 
tur  régi  banum , recenfeat 
in  bibl'iotheca  régi»,  qux  eft 
in  Babylone,  utrumnara  i 
Cyro  rege  iulVujn  fucm  ut 
xdifitaretur  domut  Dei  in 
Jlerufaicm , fit  voluntatetn 
regii  (uper  hac  re  mitiat  ad 
nos. 
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temple  de  Dieu , que  Nabuchodonofor  avoît 
fait  tranfporter  du  temple  de  Jerufalem  au 
temple  de  Babylone  ; & ces  vafes  furent  don- 
nés a Saflab'afar,  que  le  Roi  établit  chef  des 
Ifraélites , 

I y.  & il  lui  dit:  Prenez  ces  vafes;  allez  en 
Judée  ; & mettez-les  dans  le  temple  qui  étoit 
à Jerufalem;  fie  que  la  maifon  de  Dieu  foie 
rebâtie  au  lieu  où  elle  étoit  autrefois. 

16.  Alors  SalTabafar  vint  à Jerufalem , & 
il  y jetta  les  fondemens  du  temple  de  Dieu. 
Depuis  ce  tems-là  j on  a toujours  travaille  a 
cet  édifice  ; & il  n’eft  pas  encore  achevé. 

1 7.  Nous  fupplions  donc  le  Roi  d’agréer, 
fi  c’eft  fa  volonté  j qu’on  voie  en  la  biblio- 
thèque du  Roi,  qui  eft  à Babylone,  s'il  eft 
vrai  que  le  Roi  Cyrus  ait  ordonné  par  fon  édit 
que  la  maifon  de  Dieu  fût  rebâtie  a Jerula- 
lem  ; & qu’il  plaife  au  Roi  de  nous  envoyer 
fur  cela  fon  ordre  6c  fa  volonté. 


CHAPITRE  VI. 


%.I,^arhu  fait  chercher  dans  les  archives  de  Babylone  . ji  trouve  lEdit  de 
Cyrus  pour  le  rétablijfemeru  du  temple  de  Jerufalem. 

La  mesme  anne’e  348^.  Av  ant  J.  C.  j ip. 


1.  Tune  Darius  rex  prx- 
ccpii  î & rcccnfuerunt  in  bi“ 
blioiheta  Iibrorum,qui  étant 
reporiti  in  Babylone  y 


1.  & inventum  eft  in  Fx- 
batanir»  <juod  eft  caftrum  in 
Medena  provincia,  volumen 
unum , talifquc  feriptuserat 
in  CO  conuncncarius  î 

I*  Anno  ofimoCyri  régis: 
Pyrus  rex  accrevit  ut  domus 
Df  » ardiôcaretur,  qur  eft  in 
Jerufalem,  inlocoubiim- 
snoienthoftias,  &utponant 
fundamenra  Tupportanriaa!- 
tttudmem  cubiiorum  iexa- 


I .  A Lors  le  Roi  Darius  commanda  qu’on 
allât  confulter  les  livres  de  la  bibliothèque 
qui  étoit  à Babylone,  & les  autres  archives 
du  Royaume. 

2.  Et  il  fe  trouva  à Ecbatanes  , qui  eft  un 
château  de  la  province  deMedie,  où  les  Rois 
de  Perfe  paffoient  ordinairement  l'été , un  livre 
où  il  étoit  écrit  ce  qui  fuit  : 

3.  La  première  année  du  régné  du  Roî 
Cyrus  ; Le  Roy  Cyrus  a ordonné  que  la  mai- 
fon de  Dieu  qui  eft  à Jerufalem  fiit  rebâtie 
dans  le  lieu  où  elle  étoit , pour  y offrir  des 
hoftics  ; 6c  qu’on  en  pofât  les  fondemens  qui 

.pulîent 
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pufTent  porter  un  édifice  de  foixanre  coudées 
de  haut,  & de  foixante  coudées  de  large; 

4.  qu’il  y eût  trois  étages  de  pierres  neuves 
qui  n’euffeiit  point  été  polies  ni  préparées  pour 
un  autre  édifice;  & que  l’on  mît  defius  une 
charpente  de  bois  tout  neuf;  & que  l’argent 

Kour  cette  dépenfe  lut  fourni  de  la  maifon  du 
toi; 

y.  que  l’on  rendît  auffi  les  vafes  d’or  & 
d’argent  du  temple  de  Dieu , que  Nabucho- 
donofor  avoir  tranfjportés  du  temple  de  Jeru- 
falem , & qu’ils  fullent  reportés  dans  ce  tem- 
ple au  même  lieu  où  ils  avoient  été  autrefois 
placés  dans  le  temple  de  Dieu. 


ginta  > St  latitudincm  cubi- 
tonim  fcxagina , 

4.  ordines  de  bpidibus  im> 
poliùs  très , & fie  ordines  de 
lignis  novis  : fumpius  auteni 
de  domo  regis  dabuncur. 


J.  Sed  8t  vafa  templi  Dei 
aurea&a^entea,qu2  Nabu- 
chodonolor  tulcrac  de  tem- 
plo  Jcrufalcm , & attuierat 
ea  in  Bab\  lonem , reddan- 
tur,  St  rcferanturintemplum 
in  Jeruraleminlocumiuum, 
quz  St  pofica  funt  in  templo 
Dei. 


§.  II.  Darius  écrie  à fes  officiers.  Il  leur  défend  de  troubler  lu  Juifs . &*  ordonne 
qu'on  leur  fourniffie  de  fin  épargne  l'argent  nécejfaire  pour  continuer  le  bâti- 
ment du  temple  ^ & les  viSimu  pour  y offrir  des  facrifices. 


6.  Maintenant  donc,  vous  Thathanaï,  chef 
du  pays  qui  eft  au-delà  du  fleuve , Stharbu- 
zanaï,  ôevous,  Apharfachéens  qui  êtes  leurs 
confeillers , & qui  demeurez  au-delà  du  fleij- 
ve,  retirez-vous  loin  des  Juifs;  iaijfez-les  en 
repos: 

7.  & n’empêchez  point  le  chef  de  ces  Juifs 
& leurs  anciens  de  travailler  au  temple  de 
Dieu,  & de  bâtir  fa  maifon  dans  le  même  lieu 
où  elle  ctoit. 

8.  J’ai  ordonné  aufli  de  quelle  maniéré  on 
doit  en  ufer  envers  les  anciens  des  Juifs  pour 
rebâtir  cette  maifon  de  Dieu  : & je  veux  que, 
de  l’épargne  du  Roi  & des  tributs  qui  fe  lè- 
vent lur  le  pays  au-delà  du  fleuve , on  leur 
fouenifle  avec  foin  tout  ce  qui  fera  nécelTaire 
pour  les  frais  de  cet  édifice,  afin  que  rien 
n’empêche  qu’il  ne  continue  à fe  bâtir. 

p.  Nous  voulons  de  plus , que , s’il  eft  né- 
celTaire,  on  leur  donne  chaque  jour  les  veaux, 
ks  agneaux  & les  chevreaux  , pour  les  offrir 
en  holocaufte  au  Dieu  du  ciel , le  froment , 
le  fel , le  vin  & l’huile  , félon  les  cérémo- 
Tome  11.  part.  II, 


6.  Nunc  ergo  Thathanaï 
dux  regionis',  quz  efl  tiani 
Flumen , Stlurbuzanai , St 
confiliarii  vcftri  Aphar<â> 
cbzi,  qui  efiis  tram  Flumen, 
procul  recedite  abiUis, 


7.  & dimittite  fier!  tem- 
plum  Dei  illud  à duce  Ju- 
dxorum  ,5ci  fenioribus  co- 
rum  ut  domum  Dei  illau 
zdilicent  in  locofuo. 

8.  Sed  & i me  przeeptum 
eft,quid  oporteat  fieri  à prêt 
byterii  Judzorum  illis , ut 
xdificctiir  domus  Dei , (ci- 
licet  ut  de  area  regis , id  eft  , 
de  tributis,  qiur  daniur  de 
regione  trans  Flumen , ftu- 
diosc  fumptus  dentur  viri( 
iliis  ne  im^diatur  opus. 


9.  Quèd  fi  neceftê  fijcrit , 
<t  vitulos , & agnos , dt  hx- 
dos  in  holocauftum  Deo  cce- 
li , frumemum , fai,  vinum 
3c  oleum , fecundùm  ritum 
Sacerdotum , qui  funt  in  Je- 
rulalem , detur  eis  pei  fin- 
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gulos  dies , ne  fît  in  aliquo 
querimonia. 

lo.  Et  offerant  oblationes 
Deo  cneli , orentque  pro  vi- 
la  regis  , & filiorum  ejus. 


nies  des  Prêtres  qui  font  à Jerufalem , fatü 
qu’on  leur  laifTe  aucun  fujet  de  fe  plaindre  , 

I O.  afin  qu’ils  odrent  des  facrifices  au  Dieu 
du  ciel , ôc  qu’ils  prient  pour  la  vie  du  Roi 
& de  fes  enrans. 


1 1 . A me  ergo  pofîtum  eft 
decretum:  Utomnisliomo 
qui  hanc  mutaverit  jufl'io- 
nem , tollatur  lignum  de 
domo  iflîus , & crigatur,  & 
configatur  in  eo , domus  au- 
lem  ejus  publicetur. 


1 1.  Deus  autem  qui  habi- 
tare  fedt  nomen  fuum  ibi , 
diiripci  omnia  régna , Sc  po- 
pulum  qui  extenderit  ma- 
niim  fuam  ut  repugnet , & 
dilTipet  domum  Del  illam , 
qux  eft  in  Jerufalem.  Ego 
Darius  ftatui  decretum, quod 
{iudiosc  impleri  volo. 

13.  IgiturThatbanai  dux 
tegionis  trans  Vlumen  , & 
St^rbuzanai , & conliliiarii 
ejus,  fecundùm  quod  pra> 
(cperat  Daiius  rex , lie  diU- 
genter  executi  funt. 


1 1 . C’eft  pourquoi  nous  ordonnons  que  lî 
quelqu’un,  de  ejuelque  <jualité  qu'il  fait , con- 
trevient à cet  édit , on  tire  une  piece  de  bois 
de  fa  maifon , qu’on  la  plante  en  terre , pour 
fervir  de  potence,  qu’on  l’y  attache,  fit  que  fa 
maifon  foit  confifquée. 

12.  Que  le  Dieu  qui  a établi  fon  nom  en 
ce  lieu-là , diffipe  tous  les  royaumes  ôc  exter- 
mine le  peuple  qui  étendra  fa  main  pour  lui 
contredire , ôc  pour  ruiner  cette  maifon  qu’il 
a dans  Jerufalem.  Aloi  Darius,  j’ai  fait  cet 
édit , ôc  je  veux  qu’il  foit  exécuté  très-exac-3 
renient. 

1 5.  Thathanaï  gouverneur  des  provinces 
au-delà  du  fleuve,  Stharbuzanaï  ôc  leurs  con- 
feillers,  exécutèrent  donc  avec  un  grand  foin 
t^ut  ce  que  le  Roi  Darius  avoit  ordonné. 


§.  III.  Les  Juifs  travaillent  avec  fuccès  au  bâtiment  du  temple.  Ils  V achèvent  heu- 
Ttufement.  Us  en  font  la  dédicace  > & célèbrent  la  Pâque  avec  de  grandes  ré- 
jouifancrs. 


14.  Sçniores  autem  Ju- 
darorumaedificabant,  fit  prof- 
perabaniur  juxu  prophetiam 
Aggafi  prophetar,  & Zacha- 
riar  fiiii  AdJo:  & zdificave- 
nint  & conftruxenint , ju- 
bente  Deo  ifrael,  & jubeme 
Cyro,&  Dario,&  Artaxerxc» 
tegibus  Perfjruro  î 


îf.  complevemnt  do- 
jnum  Det  iftam  « ufque  ad 
<Jiem  terthim  menfîs  Adar  , 
oui  annu<  fcxcus  regni 
l)arii  regis. 

Fecenint  autom  fiiii 
lAaeî,  Saccrdotci  & Le%'icjc, 
^ rcliqui  filiorum  tranfmi- 
^rationû  > dcdicâtionem  do* 


14.  Cependant  les  anciens  des  Juifs  bâ- 
tiffoient  le  temple  ,•  ôc  tout  leur  fuccédoit  heu- 
reufement  félon  la  prophétie  d’Aggée  ôc  de 
Zacharie  flls  d’Addo.  Ils  travailloient  à cet 
édifice  parle  commandement  du  Dieu  d’If- 
raël , ôc  par  l’ordre  de  Cyrus , de  Darius,  ôc 
d’Artaxercès  Rois  de  Perfe,  qui  furent  favo- 
rables aux  Juifs. 

If.  Et  la  maifon  de  Dieu  fut  achevée  de 
bâtir  le  troifieme  jour  du  mois  d’Adar  , la  fi- 
xieme  année  du  régné  du  Roi  Darius  , vingt 
ans  après  quelle  etU  été  commencée. 

1 6.  Alors  les  enfans  d’Ifraël , les  Prêtres  ôc 
les  Lévites  , ôc  tous  les  autres  qui  étoient 
revenus  de  captivité,  firent  la  dédicace  de 
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la  maifon  de  Dieu  avec  de  grandes  réjoüif-  mùsDeiînjaudio. 
fances. 


1 7.  Et  ils  offrirent  pour  cette  dédicace  de 
la  maifon  de  Dieu , cent  veaux , deux  cens 
bcliers  , quatre  cens  agneaux , douze  boucs 

Eour  le  péché  de  tout  Ifraël , félon  le  nom- 
re  des  tribus  d’ifraël. 

18.  £t  les  Prêtres  furent  établis  en  leurs 
•rdres  , & les  Lévites  en  leur  rang , pour 
exercer  leurs  Jinéhons  tour  à tour,  ainji  que  Da- 
vid f avait  réglé,  & faire  l’œuvre  de  Dieu  dans 
Jerufalem  , ielon  qu’il  eft  écrit  dans  le  livre 
de  Moyfe,  avec  toutes  les  cérémonies  qui  y font 
marquées.  • ^ 

ip.  Après  le  rétablijfement  du  temple , les 
enfâns  d’ifraël , qui  étoient  revenus  de  cap- 
tivité , célébrèrent  la  Pâque  le  quatorzième 
jour  du  premier  mois  de  la  feptieme  année  du 
régné  de  Darius. 


1 7-  Ec  obmlenint  in  dedi- 
cationcm  domCis  Dei,  vitu- 
los  ccncum , arietes  ducen- 
tos , agnus  quadringentos  , 
bircos  cnprarurapropeccato 
totius  Ifrac)  duodecim,  juxia 
numerum  tribuum  llrael. 

18.  Et  ftanirrunt  Sacer- 
doiec  in  ordinibus  luis , Se 
Levitas  in  vicibus  fub,  fuper 
opéra  Dei  in  JeràUdem  , 
lit.  ut  feriptum  eft  in  übet» 
Moyli. 


IJ.  Fecerunt  autem  filii 
Ifracl  tranTmigràtionis,  Paf- 
cha,quarta-decima  die  mea> 
lis  pruni. 


L’an  du  m o n d e 348p. 


20.  Car  les  Prêtres  & les  Lévites  avoient 
été  tous  purifiés  comme  s’ils  n’euffent  été 
qu’un  feul  homme  : & étant  tous  purs , ils 
immolèrent  la  Pâque  pour  tous  les  Ifraélites 
revenus  de  captivité,  pour  les  Prêtres  leurs 
freres , & pour  eux-mêmes. 

2 t.  Les  enfans  d’ifraël  qui  étoient  retour- 
nés après  la  captivité , mangèrent  la  Pâque 
avec  tous  ceux  qui  s’etoient  réparés  de  la  cor- 
ruption des  peuples  du  pays,  cr  ayant  refü 
la  lirconcijion,  s’étoient  joints  à eux,  afin  de 
chercher  le  Seigneur  le  Dieu  d’ifraël  ; 

22.  ôc  ils  célébrèrent  la  fête  folemnelle  des 
pains  fans- levain  pendant  fept  jours  avec 

Eande  réjoüiflance , parce  que  le  Seigneur 
s avoir  comblés  de  joie  , & avoir  tourné  le 
cœur  du  Roi  Darius , qui  était  en  méme-tems 
Roi  de  Perfe  & d’AlTyrie , afin  qu’il  les  favo- 
risât de  fon  affiftance  pour  pouvoir  rebâtir  la 
maifon  du  Seigneur  le  Dieu  d'Ifraël. 


10.  Purificati  enim  fue- 
rant  Sacerdotes  St  Levit* 
qu.i(i  unus  : omnes  mundi  ad 
immolandum  palcha  univer- 
fis  fiiiis  tranlmigrationii , Se 
frambus  fuis  Sacerdotibiu  , 
& libi. 

11.  Et  comedfnim  filii 
Ifrael,  qui  reverli  fuerantde 
tranfmigratione , & omnea 
qui  fe  loparavetant  à coin- 

quinationcGentiumcerrrad 
eos,  u<  qiixrercnt  Dominum 
Deum  Ifrael. 


11.  Et  fecerunt  folemnita» 
tem  arymonmi  feptem  die- 
bus  in  Ixtiria,  quoniamlx- 
tificaverat  eos  Dominus , Se 
convcrtcrai  cor  regis  AITur 
ad  eos  , ut  adjuvaret  ma  nui 
corum  in  opere  domûs  Do- 
mini  Dei  Ifrael. 


Xx  ij 
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pour  rechercher  la  loi  du  Seigneur , & pour 
exécuter  & enfeigner  dans  liraël  fes  pré- 
ceptes & fes  ordonnances. 

1 1.  Voici  la  copie  de  la  lettre  en  forme 
d’édit  que  le  Roi  Artaxercès  donna  à Efdras 
prêtre  & doâeur,inftruit  dans  la  parole/tfiwr^, 
& dans  les  préceptes  du  Seigneur , & dans 
les  cérémonies  qu’il  a ordonnées  à Jfraël  : 

12.  Artaxercès  Roi  des  Rois  , à Efdras 

Îrêtre  & docleur  très  - favant  dans  la  loi  du 
)ieu  du  ciel , Salut. 


cor  fimm,  uf  ïnveOigarct  Ic- 
eem  Domini,  & faceret  & 
oocerct  in  Ifracl  prxceptuiu 
& judicium. 

II.  Hoc  eft  autcœexem. 
plar  epiftolx  ediâi,  quod  dé- 
dit rex  Aftaxerxcs  Efdr*  fa- 
cerdoti,  fcribx  erudito  in  fcc- 
monibus  & prxceptis  Domi- 
ni , 8[  ccrcmoniis  eius  in  Is- 
raël. 

1 1 . Artaxerxes  rex  regum 
Efdrx  ûcerdoti , fcribx  le- 
gis  Dci  cœli  doc'iinîmo , û- 
lutem. 


1 J.  Nous  avons  ordonné  que  quiconque 
fe  trouvera  dans  mon  royaume  au  peuple 
d’Ifraël  ,'de  fes  Prêtres  & de  fes  Lévites, 
qui  voudra  aller  à Jerufalem,  y aille  avec 
vous. 


13.  A me  dccrcmm  eft, 
ut  cukum<jue  placucrit  in 
rcgno  mco  de  populo  IlmcJ, 
& de  Sacerdocibus  ejus,  & 
de  Levitis  > ire  m Jeruralem^ 
tecum  vadat. 


1 4.  Car  vous  êtes  envoyé  par  le  Roi  & par 
fes  fèpt  confeillers , pour  vifiter  la  Judée  & 
Jerul^em  , & y régler  toutes  chofes , félon  la 
loi  de  Dieu,  dont  vous  êtes  inftruit, 

ly.  & pour  porter  l’argent  ôc-l'or  que  le 
Roi  & fes  confeillers  offrent  volontairement 
au  Dieu  d’Ifraël,  qui  a établi  fon  tabernacle 
à Jerufalem. 

1 6.  Prenez  avec  toute  liberté  tout  l’or  & 
l’argent  q^  vous  trouverez  dans  toute  la  pro- 
vince de  Babylone , que  le  peuple  aura  vou- 
lu offrir,  & que  les  prêtres  auront  offert  d’eux- 
mêmes  au  temple  de  leur  Dieu,  qui  eft  dans 
Jerufalem  ; 

1 7.  & ayez  foin  d’acheter  de  cet  argent 
des  veaux , des  béliers,  des  agneaux , & des 
hofties  avec  des  libations , pour  les  offrir  fur 
l’autel  du  temple  de  votre  Dieu , qui  eft  à 
Jerufalem. 


14.  A fade  enim  regîs , & 
feptfcrn  conliliatorum  cjus  * 
milius  CS  ,ut  villtcs  Judaram 
& Jcrulalcm  in  iege  Dei 
qux  eft  in  manu  tua  : 

ifr  & « ferai  argermim 
A aurum,  quod  rex  & con»* 
lUiatores  cjus  fponte  obtule^ 
runt  Dco  [fne},  cujus  in 
rufalcm  ubernaculum  eft. 

16.  Et  omne  argentum  8e 
aurum  quodeumque  invene^ 
ru  in  univerfa  provincia  Ba~ 
byionis  » 8c  popuius  olferre 
voluerity  ^ de  Sacerdotibus^ 
^xfponteobiulerint  domui 
Dei  lui , quas  eft  in  Jerula- 
lem  f 

17.  libère  acdpe,  &ftu»- 
diofc  emc  de  hac  pecunia  vi- 
tulos , arietes , agnos , & fa-^ 
crificia  & liteunina  eorum  » 
& oftbr  ca  fuper  altare  tem> 
pli  Dci  veltri,  quod  eft  in 
Jenilàlenir 


1 8.  Que  fi  vous  trouvez  bon , vous  & vos 
frerës , de  difpofer  en  quelqu’autre  forte  du 
refte  de  l’argent  & dé  l’ot  qui  vous  aura  été 
donné , ufez-en  félon  t ordonnance  & k vo- 
lonté de  votre  Dieu- 


1 8.  Sed  & IT quid  tibi  te 
frambus  cuis  placucrit,  dx 
reliquo  argciuo  & auro  ue 
faciatis , juxta  voluniateiB 
Dci  velin  làcite.  ' 


ip.  Portez  aufli  à Jerufalem  , & expofez  u.  Vafaquoq^equIdaI»• 

X x ii) 
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tur  lilil  in  minifterium  do- 
imis  Pei  tui,  trade  in  conf- 
ptctu  Pci  in  jerulalem. 

îo.  Sed  & cetera  , quibut 
opui  fucrit  in  domum  Dei 
tiii,quan.unicumque  net  elle 
cft  ut  o pendas , dabitur  de 
ihclauro,  Sc  de  filco  regiî , 


1 1 . 8r  à me.  Ego  Araxer- 
xes  rex,  ftatui  atquedmcvi 
omnibus  cultodibus  arcx  pu- 
bh  e,  qui  !unt  trans  Flu- 
nii  n,  utquûccuinque  pctie- 
rit  a v'bis  Efdms  l'acerdos, 
Icriba  kgis  Pei  cœii,  a'ufque 
jnora  detis , 

11.  ufque  ad  argenti  ta- 
lenia  ccntum , Si  ul'que  ad 
frumemi  coros  ccntum,  & 
tilque  ad  vini  batos  ccnium , 
& ufque  ad  batos  olei  cen- 
tum , fal  veto  abfque  men- 
fura. 

XJ.  Oronc,  quod  ad  ri- 
tum  Pci  cicli  pcrtinet , tri- 
buaiur  diligenter  in  domo 
Dci  carli  : ne  forte  irafcatur 
contra  regnum  régi» , & fi- 
liorum  ejus. 

14.  Vobis  quoquenotum 
facimus  de  univerfis  Sacer- 
dotibus,  & Lentis,  & can- 
toribus , Si  janitoribus , Na- 
thinzis  , Si  minilins  domus 
Cri  hujus , ut  veAigal , & 
tributum  , Sc  annonas , non 
babeatis  potdlatem  impo- 
jiendi  fi^r  eos. 

x;.  Tu  autem  Efdra  fe- 
cundùm  fapientiam  Pei  tui, 
qux  e(l  in  manu  tua,  conlli- 
tue  judices  & prxiides,  ut 
judiccnt  Omni  populo  qui  ell 
trans  Flumen  , his  vidclicct 
qui  Doverunt  legem  Pci  tui, 
fed  Si  impcritot  doccie  li' 
bcrc. 

id.  Et  oinnis  qui  non  fe- 
CCrit  IcgcmPeitui,  Si  le- 
gem régis  diligenter,  judi- 
ctum  cm  de  eo,  Cye  iji  moi- 


R A S.  Liv.  I.  Chat,  y II. 
devant  votre  Dieu  les  vafes  qui  vous  ont  été 
donnés  pour  fervir  au  miniftere  du  temple 
de  votre  Dieu. 

20.  b’il  eft  néceflairc  de  faire  quelqu’au- 
tre  dépenfe  pour  la  maifon  de  votre  Dieu  j 
quelque  grande  qu’elle  puiffe  être , on  vous 
fournira  de  quoi  la  feire , du  thréfor  & de 
l’épargne  du  Roi , & de  ce  que  je  vous  don- 
nerai en  particulier. 

2 1 . Moi  Artaxcrcès  Roi , J’ordonne  & je 
commande  à tous  les  thréforiers  de  mon  é- 
pargne,  qui  font  au-delà  du  fleuve,  qu’ils 
donnent  lans  aucune  difficulté  à Efdras , prê- 
tre & doêleur  de  la  loi  du  Dieu  du  ciel , tout 
ce  qu’il  leur  demandera , 

22.  juiqu’à  cent  talens  d’argent,  cent  muids 
de  froment , cent  tonneaux  de  vin , cent  ba- 
rils d’huile , âc  du  fel  fans  mefure. 


2 J.  Qu’on  ait  grand  foin  de  fournir  au  tem- 
ple du  Dieu  du  ciel  tout  ce  qui  fert  à fon 
culte , de  peur  que  fa  colere  ne  s’allume 
contre  le  royaume  du  Roi  & de  fes  enfans. 

24.  Nous  vous  déclarons  auffi , que  vous 
n’aurez  point  le  pouvoir  d’impofer  ni  taille  , 
ni  tribut,  ni  d’autres  charges  fur  aucun  des 
Prêtres , des  Lévites , des  chantres  , des  por- 
tiers, des  Nathinéens  & des  miniftres  du  tem- 
ple du  Dieu  d’Ifraël. 

2 y.  Et  vous , Efdras , établiflez  des  Juges 
&des  Magiftrats,  félon  la  fagefleque  votre 
Dieu  vous  a donnée  , afin  qu  ils  jugent  tout 
le  peuple  qui  eft  au-delà  du  fleuve , c’eft-à- 
dire , tous  ceux  qui  connoiflent  la  loi  de  vo- 
tre Dieu  ; fit  enfeignezaulfi  avec  liberté  ceux 
qui  auront  befoin  d'être  inftruits. 

2<r.  Quiconque  n’obferverapas  exaûement 
la  loi  de  votre  Dieu  & cette  ordonnance  du 
Roi , il  fera  condamné  ou  à la  mort , ou  à 
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l’exlI  J ou  à une  amende  fur  fon  bien , ou  à la  ewlium,  fire  in 

prifon , par  Us  Juges  que  vous  aurez  établis.  ej’u^/.TeUmè  .n  Src«c‘.i^ 


§.  II.  Efdras  bénit  U Seigneur  des  iijpofîtions  favorables  qu’il  a mfes  au  coeur  du 
lioi  Artaxercés  pour  les  Juifs. 

27.  Alors  Efdras dit;  Béni  foitle  Seigneur  17*  BeneJiâus  Dommiic 
le  Dieu  de  nos  pcres  , qui  a mis  au  cœur  du 

Kol  cette  penlée,  de  relever  la  gloire  du  gi»nficaret  domum  Domi- 
temple  du  Oeigneur  qui  eft  dans  Jerufalem  , “i>  9“*  “ Jerufaiem , 

28.  & qui  par  fa  miféricorde  m a fait  trou- 
ver grâce  devant  le  Koi  Ôc  fes  confeillers,  îg.&inme  mclinaTîtmi- 
& devant  tous  les  plus  pûifTans  Princes  de  fa  g^ÆdiaiTel^'ï 
Cour.  C’eft  pourquoi  étant  foutenu  delà  main  umveriîs  pnncipibus  régit 
du  Seigneur  mon  Dieu  qui  étoit  fur  moi,  j ai 

aflcmblé  les  premiers  d’ilraél  pour  venir  avec  qux  erat  in  me,  congregavi 
moi  à Jerufalem.  <!'  principes  qui  alcea. 

derent  mecum. 


C H A P I T R E VIII. 

§.  I.  Dénombrement  de  ceux  qui  vinrent  avec  Efdras  de  Bahylone  à Jerufalem. 
L’an  du  monde  3Jj7* 


I.  V Oici  les  noms  des  chefs  de  familles  , 
& le  dénombrement  de  ceux  qui  font  venus 
avec  moi  de  Babylone  fous  le  régné  du  Roi 
Artaxercés. 

2.  Des  enfans  de  Phinées,  petit-fils  d’Aa- 
ron , Gerfom.  Des  enfans  d’Ithamar  autre  fils 
d'Aaron , Daniel.  Des  enfans  de  David , Hat- 
tus. 

3.  Des  enfans  de  Sechenias , qui  étaient  en- 
fans  de  Pharos  , Zacharias  ; ôc  on  compta 
avec  lui  cent  cinquante  hommes. 

4.  Des  enfans  du  pays  de  Phahath  Moab, 
Eliocnaï  fils  de  Zarehé,  fie  avec  lui  deux  cens 
hommes. 

y.  Des  enfans  de  Sechenias , le  fils  d’Eze- 
chiel , fie  avec  lui  trois  cens  hommes. 

6.  Des  enfans  d’Adan , Abed  fils  de  Joiu- 
than  f fie  avec  lui  cinquante  hommes, 


I.  Hi  funt  ergo  principei 
familiarum , & gcnealogia 
eorum,  qui  aricndcrunt  me- 
cum in  regno  Artaxendi  re- 
g.i  de  Babylone. 

i.  De  filiis  Phinces,  Ger- 
fom.  De  filiis  Ichamar , Da- 
niel. De  filiis  David,  Hactua. 


}.  De  filÜ!  Secheniz,  filitj 
Pharos  , Zacharias  : Ik  cum 
eonumerati  Ainiviricencuin 
quinquagiiua. 

4.  De  filiis  Phahath  Moab 
Eliocnai  filius  Zarehe , tC 
cum  eo  dncenti  viri. 

De  fi  lût  Secheniz,filiui 
Eaechiel,  8c  cum  eo  trecen- 
ti  viri. 

6.  De  filiis  Adan  , Abed 
filius  Janathan,  8c  cum  co 
quinquaginta  viri. 
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7.  De  filnsAlam,  lûia* 
iUius  Athaliz,  & cum  eo 
fcplu.iijimj  viri. 

8.  De  fiiiis  Saphatir , Ze- 
bedia  fUius  Michael, & cum 
eo  oâoginta  viri. 

9.  De  fiiiis  Joab,  ObeJia 
filius  Jaliiel , &cumeodu-- 
cemi  Jecem  3c  oSo  viri. 

10.  De  fiiiis  Seloroith , 
fitius  Jofphiz,  Sc  cum  eo 
centum  rexagînta  viri. 

11.  De  fiiiis  6cbai,Za- 
eharias  filius  Bebai , & cum 
eo  vigimi-oâo  viri. 

i a.  De  fiiiis  A/gad , Jo- 
hanan  filius  Eccetan,  &cum 
eo  centum  3c  deceni  viri. 

13.  De  fiiiis  Adonicam; 
qui  erant  novifiimi  : & hzc 
nomina  eorum  : 8c  Eliphe- 
Icth  , & Jehiel , & Samaias , 
ÿ cum  eis  lêxaginta  viri. 


14.  De  fiiiis  Begui,  Uthai 
te  Zachur , Sc  cum  eis  fep- 
tuaginta  viri. 
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7.  Des  enfans  d’Alam,  Ifaïe  fils  d’Athalîasj 
& avec  lui  foixante  Ôc  dix  hommes. 

8.  Des  enfans  de  Saphatias , Zebedia  fils 
de  Michaël , & avec  lui  quatre-vingts  hora- 
mcs. 

ÿ.  Des  enfans  de  Joab , Obedia  fils  de 
Jahiel,  ôc  avec  lui  deux  cens  dix-huit  hom- 
mes. 

1 o.  Des  enfans  de  Selomith , les  fils  de 
Jofphias , ôc  avec  lui  cent  foixante  hommes. 

1 1 . Des  enfans  de  Bebaï , Zacharie  > fils 
de  Bebaï , ôc  avec  lui  vingt-huit  hommes. 

12.  Des  enfans  d’Azgad,  Johanan,  fils 
d’Eccetan , ôc  avec  lui  cent  dix  hommes. 

I J.  Des  enfans  d’Adonicam^  qui 

étaient  venus  avec  Zorobabel , plufieurs  autres 
qui  étoient  reftés  les  derniers  à Babylone , 
qui  en  partirent  avec  moi  pour  revenir  â Jeru^ 
falem  ,•  voici  leurs  noms  ; felipheleth  , Jehiel^ 
Samaïas,  ôcavec  eux  foixante  hommes. 

14.  Des  enfans  de  Begui,  Uthaï  ÔçZechur^ 
ôc  avec  eux  foixante  ôc  dix  hommes. 


§.  II.  Efdras  ayant  aJPemble'  les  Ifraélites  ^ cherche  des  Levites  parmi  eux  ,£y  n y 
en  trouve  point.  Il  en  envoie  quérir  cKe^  les  Nathinéens.  Il  ordonne  un  jeûne 
(y  des  prières  pour  fe  rendre  Dieu  favorable  s &■  tout  lui  fuccede  keureufemtnt. 


I r.  Congregavi  autem 
eosad  fluxiuiD  , qui  decunit 
ad  Ahava  , & manfimus  ibi 
tribus  diebus  : quzfiviquc  in 
TCpulo  Sc  in  faccrdoiHius  de 
^s  Levi,  Sc  non  inveni  ibi. 


i8.  Itaque  mifiEliercr, 
te  Ariel,  Sc  Semeiam,  Sc  El- 
nathan , Sc  Jarib,&  alterum 
El  nathan,  & Nathan,  Sc  Za- 
chariam,  & Mofollam  prin- 
cipes ! Sc  Joiarib,  Sc  Élna- 
than  lapientes. 

1 7.  Et  mifi  eos  ad  Fxldo , 
qui  eft  prjmus  in  Chafphi* 
loco , & pofui  in  ore  eorum 
yerba,  quz  loquerentur  ad 


ij.  Je  les  aflemblai  près  du  fleuve  qui 
coule  vers  celui  d’Ahava;  ôc  nous  demeura- 
mes  trois  jours  en  ce  lieu  : ôc  ayant  cherché 

tarmi  le  peuple  ôc  les  prêtres , des  enfans  de 
,évi  quifujfent fmples  Lévites , je  n’y  en  trou- 
vai point. 

1 6.  J’envoyai  donc  Eliezer,  Ariel, Semeïa, 
Elnathan , Jarib  , ôc  un  autre  Elnatian  , Na- 
than , Zacharie,  6c  MofoUe , qui  étoient  des 
chefs  de  famille f Joïarib  ôc  Elnathan,  qui 
étoient  pleins  de  fageffe  df  de  fcience  ; 

1 7.  je  les  envoyai , dis-je , v'ers  Eddo,  qui 
étoit  le  chef  de  ceux  qui  demeuroieut  au  lieu 
nommé  Cafphia  , dans  tes  montagnes  Cafpien- 

nes 
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hfi  entre  la  Medie  & PHircanie  ; & je  leur 
marquai  les  propres  paroles  qu’ils  y dévoient 
dire  a Eddo  & aux  Nathindens  fes  freres  , 
qui  avaient  été  envoyés  là  par  les  Rois  de  Baby- 
tone  après  la  ruine  de  Jerufaletn  , afin  qu’ils 
nous  amenafleiit  des  niiniftres  du  temple  de 
notre  Dieu. 

i8.  Et  comme  la  main  favorable  de  notre 
Dieu  droit  fur  nous , ils  nous  amenèrent  un 
homme  très-favant  des  enfans  de  Moholi  fils 
de  Ldvi  fils  d’Ifraël , & Sarabia  avec  fes  fils 
& fes  freres , qui  dtoient  dix-huit  perfonnes  , 

ip.  & Hafabia  & Ifaïe  des  enfans  de  Me- 
rari  avec  fes  fireres  ôc  fes  fils , qui  dtoient  vingt 
perfonnes , 

20.  & deux  cens  vingt  Nathindens  ) de 
ceux  que  David  & les  princes  avoient  infti- 
tués  pour  fervirles  Ldvites.  Toutes  ces  per- 
fonnes dtoient  diftingudes  & nommdes  par 
Ifeurs  noms. 

2 1.  Etant  fur  le  bord  du  fleuve  Ahava  ^ je 

})ubliai  un  jeûne , pour  nous  humilier  devant 
e Seigneur  notre  Dieu , & pour  lui  deman- 
der qu’il  nous  conduisît  heureufement  dans 
notre  chemin , nous , nos  enfans  , & tout  ce 
que  nous  portions  avec  nous. 

22.  Car  j’eus  honte  de  demander  au  Roi 
une  efcorte  de  cavaliers  pour  nous  ddfen- 
dre  de  nos  ennemis  pendant  le  chemin , par- 
ce que  nous  avions  dit  au  Roi  : La  main  fa- 
vorable de  notre  Dieu  eft  fur  tous  ceux  qui  le 
cherchent  fincerement  ; & fon  empire  , fa 
puiflance  & fa  fureur  dclatent  fur  tous  ceux 
qui  l’abandonnent. 

23.  Nous  jeûnâmes  donc,  & nous  fîmes 
dans  ce  deflein  notre  ||fiere  à notre  Dieu  ; 
^ tput  nous  fuçcdda  heureufement. 


EdJo,  & fratros  ejus  Nathi- 
nxos , in  loco  Chafpliia: , ut 
adducerent  nobis  minÜltoa 
domûs  Dei  noftri« 


iS.  Et  adduxerunt  nobit 
per  manum  Dei  noftri  bo- 
nam  fuper  nos , virum  doc- 
tifTimum  de  iUiis  Moholi  R- 
lii'Lcvi  filii  Ifracl,  & Sara- 
biam  & filios  cjus  & iraties 
ejus  decem  & oâo  , 

19.  & Hafabiam,  &cum 
eo  Ifaiam  de  filiis  Merari , 
fcatrefque  ejus  & filios  ejus 
viginti  : 

10.  & de  Nathinaris,  qu08 
dederat  David  & principes  ad 
minifteria  Levitarum , Na- 
thinxos  ducentos  viginti  ; 
omnes  hi  fuis  nominibus  vos 
cabantur. 

11.  Et  prxdicavi  ibi  jeju- 
nium  juxta  fiuvium  Ahava  , 
ut  aftiigcremur  coram  Do- 
mino Deo  noftro , & pete- 
remus  ab  eo  viam  réftam  ' 
nobis  & lUiis  nollris,  univer- 
fxque  fubllantix  noftrx. 

2 a.  Erubuienini  pcterc  d 
rege  auxilium  & équités,  qui 
dciendccent  nos  ab  inimico 
in  via:  quia  dixeramus  régi: 
Manus  Dei  noftri  cft  fuper 
omnes,  qui  quxrunt  eum  in 
bonitate  ; & imperium  ejus 
& fortitudo  ejus,  & furor  fu- 
per omnes  qui  derelinquunt 
eum. 

îj.  Jejunavimus auiem ; 

& rogavimus  Deum  noftrum 

<c  evenit  nobi| 


per  noc  1 
ptofperc. 
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§.  III.  Efdras  donne  en  dépôt  aux  Pritrei  tout  l'or  & l'argent  qu'on  apportait  de 
Babylone  pour  le  temple  du  Seigneur,  lit  continuent  leur  voyage  vers  Jerufa- 
lem.  Iis  y arrivent  heurei^ement . Gr  font  traitét  favorablement  par  les  minijtret 
du  Roi. 


14.  Et  (êpsravi  de  prind- 
pibus  Saceniotum  duode- 
cim  , Sarabiam,  & Hafa- 
biam,  & cum  eis  de  fratri- 
bu5  eorum  dccera. 

iç.  Appendique  eis  argon- 
tum  & aurum , & valà  con- 
fccrata  domûsDei  noflriqux 
obtulcrat  rex  Si  confiiiato- 
rcs  ejus , & principes  ejus , 
univcrrulquc  Ifracl,  corum 
qui  invemi  fuorant  ; 


1^.  Scappcndiin  manibus 
eorum  argenti  lalenta  fcx- 
cenia  quinquaginia  , & valà 
argcntea  ccntum , auri  cen- 
tum  talenta  ; 

ï7.  & cratères  aureos  vi- 
ginti,  qui  habebant  folidos 
millenos , 8c  vafa  xris  ful- 
gemis  optimi  duo , pulclira 
ut  aurum. 

i8.  Et  dix!  eis:  Vosfanâi 
Domini,  Si  vafa  fanSta,  Sc 
argcmiim  & aurum  quod 
Iponte  oblatumeft  Domino 
Deo  pacrum  nollrorum  : 


29.  vigilate  Si  euftodite, do- 
uée appendatis  coram  prin- 
cipibus  Sacerdntum , ScLc- 
viianim , & ducibus  famiiia- 
nim  Ifracl  in  Jcrufalem  , in 
thcliiuium  domus  Domini. 


50.  Sufee  perum  autem  Sa- 
cetdoies  & Levitx  pondus 
argenti,  Si  auri,  & vaforum, 
ut  dcfi'treni  Jcrufalem  in 
domuni  Dei  noAri. 

31.  Prcmoïimus  ergo  à 
flcinine  Ahava  duodecimo 
d.c  menfis  primi  ut  pergere- 
mus  Jerulalcm  ; & manus 
Dei  noftii  fuit  fuper  nos,  & 


24.  Et  je  choifis  douze  d’entre  les  pre- 
miers des  prêtres , que  je  féparai  des  autres, 
Sarabias  , Hafabias  , & dix  d’entre  leurs  frè- 
res ; 

2 y.  & je  pefai  devant  eux  l’argent  &l’or, 
& les  vafes  confaerds  & deflinés  à i'tifage  de 
la  maifon  de  notre  Dieu , que  le  Roi  , fes 
confeillers  & fes  Princes  , & tous  ceux  qui 
s’dtoient  trouvds  dans  Ifraël  avoient  offerts 
au  Seigneur. 

26.  Je  pefai  entre  leurs  mains  fix  cens  cin- 
quante talens  d’argent , cent  vafes  d’argent  ^ 
cent  talens  d’or, 

27.  vingt  taflfes  d’or  du  poids  de  mille 
dragmes , & deux  vafes  d’un  airain  clair  « 
brillant,  aufli  beaux  que  s’ils  eufftnt  été  d’or. 

28.  Et  je  leur  dis  : Vous  êtes  les  faints  du 
Seigneur  ; & ces  vafes  font  faints  , comme 
tout  cet  or  & cet  argent , qui  a été  offert 
volontairement  au  Seigneur  le  Dieu  de  nos 
peres. 

2p.  Gardez  donc  ce  dépôt  avec  grand  foin, 
jufqu’à  ce  que  vous  le  rendiez  dans  le  même 
poids  à Jerufalera  aux  princes  des  prêtres  , 
aux  Lévites  & aux  chefs  des  familles  d’Ifraël, 
pour  être  confervé  au  thréfor  de  la  maifoa 
du  Seigneur. 

30.  Les  Prêtres  & les  Lévites  reçurent  cet 
argent , cet  or , & ces  vafes  dans  le  même 

Îoids  qui  leur  futnMqué,  pour  les  porter  à 
erufalem  dans  la  maifon  de  notre  Dieu. 

3 1 . Nous  partîmes  donc  du  bord  du  fleu- 
ve Ahava  le  douzième  jour  du  premier  mois, 
pour  aller  à Jcrufalem  ; & la  main  favorable 
ce  notre  Dieu  fut  fut  nous  , êc  il  nous  déU7 
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Vra  des  mains  de  nos  ennemis, 6c  de  tous  ceux 
qui  nous  dreflbient  des  embûches  pendant 
le  voyage. 

32.  Nous  arrivâmes  à Jerufalem;  6c  après 
y avoir  demeuré  trois  jours , 

3 3.  le  quatrième  jour,  l’argent,  l’or  6c  les 
vafes  furent  portés  en  la  maifon  de  notre 
Dieu  par  Meremoth  fils  d’Urie  prêtre , qui 
étoit  accompagné  d’Eleazar  fils  de  Phinées  ; 
6c  Jofabed  fils  de  Jofué,  6c  Noadaïa  fils  de 
Bennoï  Lévites,  étoient  avec  eux. 

34.  Tout  fut  livré  par  compte  6c  par  poids; 
6c  on  écrivit  alors  ce  que  pefoit  chaque 
chofe. 

33.  Les  enfans  d’Ifraël  qui  étoient  reve- 
nus de  captivité , offrirent  auffi  pour  holo- 
caufie  au  Dieu  d’Ifraël  douze  veaux  pour  tout 
le  peuple  d’Ifraël  ( car  il  en  étoit  revenu  plu- 
Jieurs  des  dix  tribus  avec  ceux  des  tribus  de  Ju- 
da  & de  Benjamin  ) quatre-vingts-fèize  béliers, 
foixante  6c  dix-fept  agneaux , 6c  douze  boucs 
pour  le  péché;  6c  le  tout /ut  offert  en  holo- 
caufle  au  Seigneur. 

36.  Ils  donnèrent  les  édits  du  Roi  aux  fa- 
trapes  qui  étoient  de  fa  cour  , 6c  aux  gou- 
verneurs des  pap  au-delà  du  fleuve,  lefquels 
commenceront  a favorifer  le  peuple  6c  la  mai- 
fondé  Dieu. 


5;? 

liberavit  nos  de  manu  ini- 
mici  & inlïdiacoris  in  via. 


3 ».  Et  venimus  Jcnifalcm  j 
& manlimus  ibi  tribus  dicbus»  * 

3 3 . Die  autcm  quaria  a p- 
penfum  cft  aigemum,  & au- 
rum  , & valu  in  domo  Dti 
noftri  per  manum  Ajfre- 
moth  filii  Urix  faccrdilis , 

& cum  eo  EIcarar  filius  Phi- 
nees  , cumque  eis  Jo/abed 
filius  Jol'ue  , & Noadaia  fi- 
lius Bennoi  Levitx , 

34.  juxta  numerum  & 
pondus  omnium  : detcrip- 
tunique  cil  omne  pondus  in 
tempore  illo. 

3?.  Scd&qui  vénérant  do 
captivitate  filii  tranfmigra- 
tionis , obtulerum  holocau- 
tomaia  Deo  Ifrael , vitulos 
duodccim  pro  omni  populo 
Ifrael,  arietes  nonaginta  fex, 
agnos  l^tuagima  fcpiem , 
hircos  pro  peccato  duodc- 
cim ; omnia  in  holocauUun) 
Domino. 


3«.Dcdcrunt  autem  édicta 
regis  fatrapis  , qui  erant  de 
conl’pcâu  regis , & ducibus 
trans  P'iumen  , & elevave- 
runt  populum  & domum 
Dci. 


CHAPITRE  IX. 

§.  I.  E/iras  apprend  avec  douleur  que  le  peuple  S Ifrael . les  Prêtres  & les  Lé- 
vites ont  violé  la  loi  du  Seigneur , en  fe  mariant  avec  des  idolâtres. 

L’an  DU  MONDE  3338.  Avant  J.  C.  • 


i.A  Près  que  cela  fût  fait , les  chefs  des  tri- 
bus me  vinrent  dire  : Le  peuple  d’Ifraël , les 
Prêtres  6c  les  Lévites  ejui  font  revenus  en  cette 
terre  avec  Zorcbabel,  ne  fe  font  point  fépa- 
lés  'des  abominations  des  peuples  de  ce  pays. 


r.  Pollquam  autem  h.rc 
compléta  lunt , accclTcrunt 
ad  me  principes,  diccnics  : 
Non  cil  Icparatus  populus 
Ifrael,  Sacerdotes  & Levitx, 
à populis  terrarum,  & abo- 
ounacionibus  eorum , Cha» 

Yyij 
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nan*i  viJelîcee,  8c  HeihjEÎ , 
& Pherezxi , & Jebufxi  & 
Ammonitarum,  & Aloabi- 
tarum,  & Ægyptiorum,  & 
Amorrhxonim  ; 

1.  tulerunt  enim  de  filia- 
bus  corum  (ïbi  & filns  lui*  « 
& cominifcuerum  femen 
fanflum  cum  populis  tcrra- 
rum  : nvjnas  ciiatn  princi- 
pum  & magiftraïuum  fuit  in 
iraWgrellioiK;  hac  prima. 

}.  Cuim]ue  audilTem  fer- 
monein  iftum,  fcidi  pallium 
mcuin  & tunkam,  St  evelli 
capillos  capicis  me)  &:  baibx, 
& fedi  mœrens. 


4.  Convencrunt  autcm  ad 
me  omnes  <jui  timebam  ver* 
buni  Dci  Ilrael , pro  rranf- 
grelfic  ne  corum  qui  de  cap- 
tivitaie  vénérant,  & ego  le- 
debam  iriftis  tifqu^ad  iacri- 
iciura  ïcfpcrùnum  : 

f.  & in  faerificio  vcfper- 
tino  furrexi  de  afllidione 
mea  , 5:  fcilTo  pallie  & tu- 
nica , curvavi  genua  mea  , 
& expandi  manu*  mea*  ad 
Cgminum  Deum  meum , 


RAS.  L i*v.  T.  Chat.  J X. 
des  Chanandens  , des  Hdthéens , des  Phdrd- 
fdens  , des  jébufeens , des  Ammonites  , des 
Moabites,  des  Egyptiens  ôc des  Amorrhéens. 

2.  Car  ils  ont  pris  de  leurs  filles  , ôt  les  ont 
dpoufées.  Ils  ont  donné  aufii  de  ces  filles  à 
leurs  fils , & ils  ont  mêlé  la  race  fainte  avec 
les  nations.  Et  les  chefs  des Jamilles  & les  Ma- 

f;ifirats  font  entrés  les  premiers  dans  ce  vio- 
ement  de  la  loi. 

J.  Lorfque  je  les  eu  entendu  parler  ainfr, 
je  fus  pénétré  de  douleur , de  forte  que  je  dé- 
chirai mon  manteau  & ma  tunique  ; je  m’ar- 
rachai les  cheveux  de  la  tête  & les  poils  de 
la  barbe  ; 6c  je  m’afiis , tout  abattu  de  triftefle. 

4.  Tous  ceux  qui  craignoient  la  parole  du 
Dieu  d’Ifracl  s’afiemblerent  auprès  de  moi, 
pour  pleurer  ce  violement  de  la  loi,  qu’at'oient 
commis  ceux  qui  étoient  revenus  de  capti- 
vité avant  mus;  & je  demeurai  aflis  & tout 
trifle  jufqu'au  facrifice  du  foir. 

J.  Et  lorfqu’on  ofiroit  le  facrifice  du  foir, 
je  me  relevai  de  la  conflernation  où  j’avois  ' 
été  ; & ayant  mon  manteau  & mes  tuniques 
déchirées , je  me  mis  à genoux , & j’étendisf 
mes  mains  vers  le  Seigeur  mon  Dieu» 


§.  / 7.  Priere  qu'EfJras  fait  au  Seigneur. 


f.  8c  Jixi  : Deus  meus  con- 
fundor  Sc  erubefeo  levure 
fteiem  meam  ad  ce  : quo- 
riam  inïquitaccs  noftr*  mul- 
liplkatx  Aine  Aiper  capuc 
noAriim , 8c  deliâa  noftra 
creverunt  ufquc  ad  ïorlum  , 
7.  i diebus  patrum  noA- 
iroriim  r fed  8c  nos  ipfi  pcc* 
cavimus  graviter  ulquc  ad 
diem  Iftnc , 8c  in  iniquicaii- 
bi’s  noftris  traditi  fumus  ipA, 
îc  reges  noftri,  8c  Sacerdo- 
fes  noflrï , in  manum  rcgiim 
teiraixm,  8c  in  gladiuni , 8c 
in  cap  ivitatem,  8t  in  rapi- 
nam,  8c  in  confufioncm  vul- 
tus , ficut  8c  die  hac. 


6.  Et  je  lui  dis  : Mon  Dieu , je  fuis  dans  la 
confufion  , & j’ai  honte  de  lever  les  yeux  de- 
vant vous , parce  que  nos  iniquités  fe  font 
multipliées  & accumulées  fur  nos  têtes  , 

7.  depuis  le  tems  de  nos  peres , & que  nos 
péchés  fe  font  accrus , & font  montés  juf- 
qu’auciel.  Nous  fommes  tombés  aufii  nous- 
mêmes  jufqu’aujourd’hui  dans  de  grands  pé- 
chés; 6c  nos  iniquités  ont  étécaufe  que  nous 
avons  été  livrés , nous , nos  Rois , & nos  Prê- 
tres , entre  les  mains  des  Rois  des  nations  , 
& que  nous  avons  été  abandonnés  à l’épée, 
à la  fervitude  , au  pillage  , aiu  k^uites  & à 
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la  confufion , comme  nous  le  fommes  en- 
core aujourd’hui , en  la  perfonne  de  nos  jreres 
qui  font  rejlés  captifs. 

8.  Et  maintenant  le  Seigneur  notre  Dieu 
a écouté  un  peu  nos  prières , & nous  a fait 
une  grâce  comme  d’un  moment , pour  nous 
liifCer  Jouir  de  la  liberté,  nous  qui  ne  fommes 
qu’un  petit  refte  de  cette  grande  multitude  qui 
ejl  dans  Pefclavage.  It  nous  a fait  revenir  en 
cette  terre , pour  nous  donner  un  établifle- 
ment  dans  fon  lieu  faint , pour  éclairer  nos 
yeux  de  fa  divine  lumière , & pour  nous  laif- 
fer  un  peu  de  vie  & de  foulagement  dans  no- 
tre fervitude. 

p.  Car  nous  étions  efclaves  : & notre  Dieu 
ne  nous  a pas  abandonnes  dans  notre  capri- 
vité  ; mais  il  nous  a fait  trouver  grâce  & mi- 
féricorde  devant  le  Roi  des  Perfes,  afin  qu’il 
nous  donnât  la  vie  , en  nous  rendant  la  liberté, 
qu’il  élevât  la  maifon  de  notre  Dieu , qu’il 
la  rebâtit  après  avoir  été  long-tems  défolée  , 
& qu’il  nous  lailTàt  un  lieu  de  retraite  dans 
Juda  & dans  Jerufalem. 

10.  Et  maintenant,  ô mon  Dieu,  que  di- 
rons-nous après  tant  de  grâces  que  nous  avons 
refâes  de  votre  bonté,  & tant  d'ingratitude  dont 
nous  venons  de  les  payer , puifque  nous  avons 
de  nouveau  violé  vos  commandemens  , 

' 1 1 . que  vous  nous  avez  donnés  par  les  pro- 

phètes vos  ferviteurs  , en  nous  difant  : La 
terre  que  vous  allez  pofféder  eft  une  terre 
impure,  comme  le  font  celles  de  tous  les 
aufres  peuples  qui  ne  connoijjcnt  point  mon 
nom;  & elle  eft  remplie  des  ordures  & des 
abominations  dont  ils  l’ont  couverte  depuis 
un  bout  jufqu’à  l’autre  ? 

12.  c’eft  pourquoi  ne  donnez  point  vos 
filles  à leurs  fils  ; ne  prenez  point  leurs  filles 
pour  les  faire  époufer  a vos  fils  ; & ne  recher- 
chez jamais  , ni  leur  paix , ni  leur  profpérité, 
^n  que  vous  deveniez  puilTans  ^ à que  vous 


s.  Et  mine  quafî  panim  Se 
ad  momentum  fàâa  cil  dc- 
precatio  nollra  apud  Domi- 
num  Deum  noftrum  , ut  di- 
mitterentur  nobis  reiiquix , 
& daretur  nobis  paxillus  in 
loco  fan«fto  ejus , Sc  illumi- 
naret  oculos  noftros  Deus 
noller , & darct  nobis  vitam 
mo  Jicam  in  fervitute  noftra, 


2.  quia  lêrvi  fumas , St  in 
fcrvituic  noilta  non  dereli- 
^t  nos  Deus  nolter,  ied 
inclinavit  fupet  nos  tniltri- 
cordiam  coram  rege  feria- 
rum,  ut  darct  nobis  vitam  , 
Se  fublimaret  domum  Dei 
noftri,  & extrueret  fohtu- 
dines  cjus , & darct  nobii 
fcpem  in  Juda  St  Jctula-t 
Icm. 


10.  Et  nunc  quid  dicemus, 
Deus  nofter,  poil  hzc  ! quia 
dereliquimus  mandata  , 


II.  quz  przcepiili  in 
nu  fcrvonim  tuorum  pro— 
phetarum  , dicens;  Terra  , 
ad  quam  vos  ingredimini  uc 
poUidcatis  eam,  terra  im- 
mundaeft,  juxta  immumfi- 
tiam  populorum,ceteranim- 
que  terrarum , abominatio- 
mbus  eoruni  qui  rcplevfr- 
runt  eam  ab  ore  ufque  ad  ot 
in  coinquinatione  fua  i 

11.  Nunc  ergo  iilias  vef- 
iras  ne  dctii  fiJiis  corum  , & 
filias  eoruin  ne  accipiatis  fi- 
liis  veAris , & non  quaraiis 
pecem  eorum  , 8t  profperi- 
tatem  corum,  ufque  in  jcter- 
sum  : ut  conforicmini  H 

Yyiii 
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comedatls  qux  bona  func 
terrx  , & hercdes  hubeatis 
fiUos  veftros  uHiuc  in  fxcu- 
luni* 

I J*  Et  poft  omnia  qux  vc- 
nerunt  fuper  nos  in  operibus 
nodris  pelTimis , ^ in  deliâo 
nol^ro  magno  > quia  tu  Deus 
nofter  libcraiH  nos  de  ini- 
quicate  noflra , & dediAi  no- 
bis  falutem  ücut  cA  bodie , 


14.  ut  non  convcrteremuf , 
& irrita  faceremus  mandata 
tua,  neque matrimoliia jun- 
geremus  cum  populis  abo- 
minationum  iAarum.  Num- 
quid  iratus  es  nobis  ufquead 
confummationem  ne  dimit- 
tercs  nobi5  reliquia^  ad  ûlu- 
tem  ! 


T y.  Domine  Dcus  îfrae^ 

f*  aftus  es  tu  : quoniam  dcrc- 
iai  Âimus , qui  falvaremur 
Acut  die  bac.  Eccc  coram  te 
fumus  in  dcliâo  noftro,  non 
enim  Aari  puteA  cotam  tc 
l'uper  hoc* 
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mangiez  en  repos  les  biens  de  cette  terre  , 
& c^u’après  vous , vos  enfans  en  héritent  j ÔÇ 
en  joüiffent  pour  jamais. 

13.  Cefl  cependant  ce  que  nous  avons  fait 
fans  craindre  vos  menaces,  0 mon  Dieu  ; & c'eji 
aujp  ce  qui  nous  a attiré  de  fi  féveres  châtiment 
de  votre  part.  Mais  après  tous  ces  maux  qui 
nous  font  arrivés  à caufe  de  nos  péchés , vous 
nous  avez  délivrés  de  ia  peine  que  méritaient 
nos  iniquités , ô mon  Dieu  , ôc  vous  nous 
avez  fauvés  , comme  nous  le  voyons  aujour-* 
d’hui. 

14.  Vous  l’avez  fait , afin  que  nous  ne  rfri 
tournallions  point  en  arriéré , que  nous  ne 
violaflions  point  vos  commandemens,  & que 
nous  ne  firfions  point  d’alliance  par  les  ma- 
riages avec  les  peuples  abandonnés  à toutes 
ces  abominations.  Aîaintenant  donc,  ê Sei- 
gneur , que  nous  avons  recommencé  d contraSler 
ces  alliances  criminelles  que  vous  nous  aviez  fi 
exprejfément  défendues , ferez-vous  en  colere 
contre  nous  Jufqu’à  nous  perdre  entièrement, 
fans  laiïfer  aucun  telle  de  votre  peuple  pouc 
le  fauver  ? 

ly.  Non,  Seigneur  Dieu  d’Ifraël,  vous 
êtes  julle  & fidele  en  vos  promeffes  ; & nous 
avons  lieu  d'efpérer  qu'elles  s'accompliront  en 
nous,  puifquenous  avons  été  laiffés  & réfer- 
vés  entre  tant  d’autres  pour  être  fauvés,  com- 
me nous  le  voyons  aujourd’hui.  Mais  nous 
n'attendons  ce falut  que  de  votre  pure  bonté.  En 
effet,  vous  nous  voyez  abattus  devant  vos 
yeux  dans  la  vûe  de  notre  péché  , nafant 
d’efpérance  qu'en  votre  feule  miféricorde  : car 
apres  cet  excès , on  ne  peut  pas  fubfifter 
devant  votre  face,  fi  Ton  ne  s’appuie  fur  votre 
infinie  bonté. 
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CHAPITRE  X. 

§.  I.  Lts  Juifs  s' ajfcrabltm  autour  JEfdras.  Ils  répandent  beaucoup  de  larmes. 
Ils  offrent  défaire  alliance  avec  le  Seigneur  ^ b de  chaffer  toutes  les  femmes 
étrangères  . Cr  les  enfans  quds  en  avoient  eus.  • 

La  mesme  année  Avant  J.  C.  4(5’^. 

Ti.  LOrfqu’Efdras  prioit  de  cette  forte  , i.sicergooramcFrarav 

quil  imploroit/u  mifericorde  de  Dieu , quil  8tj,centeantctemplumDei, 
pleuroit , & qu’il  étoit  étendu  par  terre  de-  coiicâuscftadeumde  iirael 

vam  le  temple  de  Dieu  kr,  * pu™,  de.  nXl'ÏTSr,,” 
Pretres , une  grande  foule  du  peuple  d’Iliracl,  & flcvit  populus  fletu  multo. 
d’hommes  ôc  de  femmes  , & de  petits  enfans, 
s’affembla  autour  de  lui , & le  peuple  verfa 
iune  grande  abondance  de  larmes. 

2.  Alors  Sechenias  fils  de  Jehiel , l’un  des  i-  Ht  refpondît  Secheniaj 
t^s  d'Elam  , dit  à Efdrat  : Nous  avons  SLÏÏaî, 

Viole  la  loi  de  notre  Dieu  ; nous  avons  epoufe  rîcati  fumus  in  Deum  nof- 
ides  femmes  des  nadons  étrangères.  Mais  tâ-  > * duximus  uxorcs 
c/ions  de  reparer  cette  faute.  Et  des  maintenant,  ^ «une , fi  cft  p®nittnii?.  ia 
fl  Ifraël  fc  repent  de  ce  péché , ‘“P"  » 

J.  fiiifons  de  nouveau  alliance  avec  le  Sei-  j.pcrcutiamusfeduscmn 
gneur  notre  Dieu;  qj^ffons  toutes  ces  fem- 
mes  & ceux  qui  enlont  nés  , nous  conior-  & cos  qui  de  h«  nari  fimt , 
jmant  à la  volonté  du  Seigneur , & de  ceux  voiumatem  Donunî , 

Ïui  révèrent  les  préceptes  du  Seigneur  notre  tum  Domini  Dci  noiUi , Æ* 
fieu  , ôt  que  tout  fe  fâlTe  félon  la  loi.  cundùm  irgem  fiat. 

4.  Levez-vous  donc.  C’eft  à vous  à ordon-  4.  Surge,  mum  eft  d^er- 
ïier.  Nous  ferons  avec  vous.  Revêtez-vous  noiqu®  “cura  ; 
de  lorce  , & agilFcz. 

y.  Efdras  fe  leva,  & obligea  les  Princes  t.  Surrexit  ergo Efdrar ,• 
des  Prêtres  & des  Lévites  , ôc  tout  Ifrael  de  omi 

lui  promettre  avec  ferment  qu’ils  feroient  ce  nem  ifraei , ut  facercm  fe- 
qu’on  venoit  de  dire  ; & Us  le  lui  jurèrent.  '“"tnt""’’”"’ 

6.  Efdras  fe  leva  de  devant  la  maifon  de  é.  EtfurrexîtErdrajanta 
Dieu , & s’en  alla  à la  chambre  de  Johanan  ^°™ura  Dci , & abut  adeu- 
nJsd  Elialib,  etott  Grand  n être ^ ou  étant  fib,&ingreiTuseftHiuc,  pa- 
entré  , il  ne  mangea  point  de  pain , & ne  but  "“u  & aquam 

point  d eau,  parce  quil  pleuroit  le  péché  grcllionem  forum  qui  yene- 

de  ceux  qui  étoient  revenus  de  capdvûé.  Kiude captiyuatc. 


Z.  Et  refpondît  Sechenias 
filius  Jehiel  de  filii»  Æiair. , 
& dix»  Efdrx:  No»  pma- 
ricati  fumus  in  Deuin  nof- 
■ruin  , & duximus  uxorcs 
alicnigcnas  depopulis  tetrx; 
S(  nunc , fi  cft  potnitemia  in 
Ifrael  fuper  hoc , 

J.  percutiamus  fixdus  ciim 
Domino  Deo  nollro,  ut  pro- 
jiciamus  univerfas  uxorcs  , 
& COI  qui  de  his  nati  fum  , 
Juxta  voiumatem  Domini, 
Sc  eorum  qui  riment  prxccp- 
tum  Domini  Dei  notlri , le- 
cundùm  legem  fiat. 

4.  Surge,  mum  efi  dqfcr- 
nere,  nofquc  erimus  tccura  ; 
confortare , Sc  fac. 

y.  Surrexit  ergo  Efdras  ,• 
Sc  adjuravit  principes  Saccr- 
dotum  ÿc  Lcvitaruni,  & om- 
nem  Ifrael , ut  facerent  fe- 
cundùm  verbum  hoc,  &)u- 
raverunt. 

6.  Et  furrexit  Efdras  anta 
domum  Dei , & abiit  ad  cu- 
biculum  Johanan  fini  Elia- 
fib,  Sc  ingreifus  eft  Hluc , pa- 
nem  non  comedit,  Sc  aquam 
nonbibitdugebat  eoim  tranli 
grclîionem  eorum  qui  yene- 
RO(  de  captiyiduc. 
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7.  Et  milTj  ell  vox  in  Ju- 
da  , & in  Jerufalem  omni- 
bus fUiis  traiirmigracionù,  ut 
congregarentur  in  Jerufa- 
1cm  : 

S.  Sc  omnis  qui  non  vene- 
rit  in  tribus  dicbusjuxtacon- 
lilium  principum  & fcmo- 
ruin,aufercturunivcrra  iubf' 
tamia  cjus,  Sc  ipfe  abjicietui 
lie  ca-tu  tranfitiigrationit. 

9.  Convenerunt  igitur  om- 
nes  viri  Juda  & Benjamin  in 
Jerufalcm  tribus  dicbus,  ipfe 
cA  me  tlis  nonus,  vigclimo 
die  menüs  : & fedit  omnis 
^[lulus  in  placea  domus 
Dçi , tremeiues  pro  peccaco, 
gc  pluYÜls 


to.  Et  fiirrexit  Efdras  fa- 
cerdot , Sc  dixitad  eos  : Vos 
tranTgrclTi  cilis,  & duxiAit 
iixotes  alicnigenas , ut  ad- 
dcrctis  liiper  ucliâum  Ifracl. 

II.  Et  nunc date confef- 
Conem  DominoDeopairum 
vcArorum , & facile  placi" 
tum  ejus , & feparamini  d 
populis  tcrrjr,  & ab  uxoribut 
alienigetwi 


7.  Alors  on  fit  publier  dans  Juda  éc  dani 
Jerufalem  que  tous  ceux  qui  ëtoient  revenus 
de  captivité  s’afiemblafient  à Jerufalem  ; 

8.  & que  quiconque  ne  s’y  trouveroitpas 
dans  trois  jours , félon  l’ordre  des  Princes  ôc 
des  anciens , perdroit  tout  fon  bien  , & fe- 
roit  chaffé  de  l’alfemblée  de  ceux  qui  ëtoient 
revenus  en  leur  pays. 

Ainfi  tous  ceux  de  Juda  & de  Benja- 
min furent  alTcmblës  en  ttois  jours  à Jerufa- 
lem , &y  vinrent  le  vingtième  jour  du  neu- 
vième mois,  & tout  le  peuple  fe  tint  dans 
la  place  de  devant  le  templ^de  Dieu , ëtant 
tout  tremblans  à caufe  de  leurs  pëchës , 6c 
des  grandes  pluies  qu'il  faifoit  alors , & qu'ils 
regardaient  comme  une  marque  de  la  colere  do 
Dieu, 

1 0.  Et  Efdtas  Prêtre  fe  levant , leur  dit  : 
Vous  avez  violë  la  loi  du  Seigneur,  6c  vous 
avez  ëpoufë  des  femmes  ëtrangetes,  pour 
ajoûter  ce  pëchë  à tous  ceux  d’Ifraël. 

f 1 . Rendez  donc  maintenant  gloire  au 
Seigneur  le  Dieu  de  vos  peres , en  confef- 
fans  vos  péchés,  dr  en  tiraillant  à les  répareri 
Faites  ce  qui  lui  eft  agrëable  ; 6c  fëparez-vous 
des  nations  6c  des  femmes  ëtrangetes  que  vous 
avez  époujees  malgré  les  défenfes  de  fa  loi. 


g.  U.  Les  Juifs  demandent  qu'on  établijft  des  chefs  parmi  eux  ^ qui  fajfent  le 
acnombrement  de  ceux  qui  ont  époufé  des  femmes  e'trangeres  , Qr  qui  les  obligent 
de  les  renvoyer. 


11.  Et  rerpondit  «mreff 
fa  mulcitudo , dixitgue  voce 
magna  : Juxta  verbumtuum 
ad  noj  t /îc  fiat. 

1 3*  Verumtamenquîa  po- 
pulus  multus  eft , & tempus 
pluvijc,  & non  ruAinemui 
fiarc  foris , & opus  non  eft 
dîci  unius  vcl  duonim  ( ve- 
licmenter  quippe  pcccavi- 
imu  in  ferinone  ifto  ) 


12.  Tout  le  peuple  rëpondit  à haute  voix; 
Que  ce  que*  vous  nous  avez  dit  fois  exë- 
cutë. 

I J.  Mais  parce  que  l’alTemblëe  du  peuple 
eft  grande , ôc  que  pendant  cette  pluie  nous 
ne  pouvons  demeurer  dehors , outre  que  ce 
n’eft  pas  ici  l’ouvrage  d’un  jour , ni  de  deux,’ 
le  pëchë  que  nous  avons  commis  ëtant  très- 
grand  CT  tr  'es-univerfcl. 


14. 
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14.  qu’on  ëtablifie  des  chefs  fur  tout  le  14.  conftimatmir  prind- 
peuple , aux  axlUnt  dans  toutes  les  villes  faire  romn«rl"“rof: 
la  recherche  des  coupables;  que  tous  ceux  d en-  tris  qui  duxeruntuxprfiaiie- 
tre  nous  qui  ont  époufé  des  femmes  étran-  n>gera» . vfiuam  m temjw- 
Çeres  , viennent  comparoitre  devant  eux  au  riores  per  dvitatem  & dvi- 
jour  qu’on  leur  marquera;  & que  les  anciens  & judicesdus,  do- 

& les  Magiltrats  de  cette  ville  viennent  avec  i nobrifupcrptccatohoc. 
eux  pour  faire  exécuter  ce  qu'ils  auront  ordonné; 
dr  qu'on  en  ufe  de  la  forte  jufqu’à  ce  que  nous 
ayons  détoumë  de  dclTus  nous  la  colere  de 
notre  Dieu , que  nous  nous  fommes  attirde 


par  ce  pêche. 

ly.  Jonathan  fils  d’Azahel,  & Jaafia  fils 


r S . Igitor  Jonathan  filim 

de  Thecuê  furent  donc  établis  pour  dette  fu^h*ocî'& 

affaire  ; & MofoUam  & Sebethaï  Lévites  les  MofoiUm  & Sebethai  LcVi 


y aideront.  . ««  adjurerunt  eo.^ 

itf.  Et  ceux  qui  étoient  revenus  decyiti-  »*•  fcccnimquc  (îc  fiiü 
vité  firent  ce  qui  étoit  ordonné.  EfdrSs  Pr^- 
tre  & les  chefs  des  familles  allèrent  dans  les  pnndpft  famiiiarum  in  dô” 
maifons  de  leurs  peres,  chacun  félon  fon  P='™"f«orum,  & om- 
nom  ; & ils  commencèrent  au  premier  jour  ,unt  in  die  primo  mcnc7dc- 
du  dixième  mois,  de  faire  leurs  informa-  ''““utsuxTerentrera. 
tions. 

17.  Et  le  dénombrement  de  ceux  qui  a-  '?•  Et  ronfiimmati  fimt 
voient  époufé  des  femmes  étrangères  fut 
achève  le  premier  jour  du  premier  mois  de  diemprimammeaCsprimi. 
.l’année, 

tS.  Entre  les  enfans  des  Prêtres , on  trou-  i^.Ednvemifuntdefiiüj 
va  ceux-ci  qui  avoient  époufé  des  femmes 
étrangères,  ües  enians  de  Jolue , les  fils  de  Jofuefiiüjoiedec,  &rratres 
Jbfedec  ôcfesfreres Maafia &Eliezer , Jarib  ^“1'’-?’“.%’  ^Eiiczcr, 
&Godolia.  «'Janb.StGodoln. 

1 p.  Et  ils  confentirent  à chaflér  leurs  fem-  . rj.  Et  dedenmt  manut 

mes  , & à offrir  un  bélier  du  troupeau  pour  “xorci  fuat, 

, r r «prodeliftofuoarietemde 

leur  peche.  ovibusofTerrent. 

20.  Des  enfans  d’Emmcr  , Hanani  & Zc-  _ =o.  Et  de  6liis  Emmer , 
bedia.  Hasani , & Zebedia. 

2 1.  Des  enfans  d’Harim,  Maafia  & Elia,  Et  de  filüs  Harim, 

Scméi-i  Tehiel  & 07iaQ  Maafia , St  Elia  ,& Setneia 

wcmua^  jeniei  OC  uzia^  _ & Jehiui , «t  Otus. 

22.  Des  entans  de  Pheshur,  Eüoenai^  Etdefiia,  Ph«hur 


tTanlmîgrauotm.  Et*nbie- 
runt , tldras  facerdos  & viri 


Ta  ceux-ci  qui  avoient  epoulé  des  femmes  «vnep.  lï*  • ^ 

A vk  r J ^ 1 r ' 1 nt  1 altcnieenas.  De  fiiiif 

stnngcrcs.  ües  entans  de  Joiue , les  nls  de  Jpluefiiüjoiedec,  &rratrcs 
Ibfedec  ôcfesfreres Maafia &Eliezer , Jarib  ^“1'’-?’“.%’  ^Eiiczcr, 

^ ^ txjano.  or 


Sc  Jarib,  3c  Godoln. 
rp.  Et  d^derum  i 


1U2S  ut  ejiccrem  uxorcs  Tuay, 
& pro  delifto  fuo  arietem  de 
ovibusolTerrenf. 

2 0,  Et  de  filîjs  Kmmer - 
xiatuni , & Zebedia» 

sr.  Et  de  fîîiis  Harim- 
Maafin,  & Elia , Sc  Semeia 
& Jehiel , & ütias. 

lî.  £t  de  fiiui  Pheihur  *, 


Tvme  Ih  Part.  IZ, 
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r.ü.TCnai , Maafia , irmsel  , 
Müthanacl , Jo/abed , & E- 
hl'a. 

î J.  Ef  de  filiisLe\it3rum, 
Jo/abed  , Si  Semci , & Cc- 
lau  , ipfe  ell  Caliia  , Pha- 
taia,  Juda , & Elicicr. 

î4.  Et  de  cantoribut , E- 
lialib.  Et  de  janitoribiu  Sel- 
luin , & TeUm  f & Uri. 

îj.  Et  ex  Ifracl , de  filiis 
Pharos , Remcia , & Jezia , 
& Mekhia , & Miamin  , & 
EUcacr,8;  Meiclùa  & Banca. 


i<.  Ea  de  filiis  Ælam,  Ma- 
rbania«  Zacharias,  & Jchiel, 
& Abdb  & Jerimoth,ât  Eiia. 

17.  Et  de  filiis  Zethua , 
Eliocnai,  Eliafib,  Mathania, 
& Jerimutli,  & Zabad,  bc 
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Maafia,  Ifniael,  Nathanacl,  Jozabed&E-J 
lafa. 

2 J.  Des  cnfans  des  Lévites  , Jozabcd  , 
Semci,  Celaïa , c’cft  le  même  qui  eft  appellé 
Calita;  Phataïa,  Juda  ôc  Eliezcr. 

24.  Des  chantres , Eliafib.  Des  portiers  , 
ScUum,  Telem,  ôcUri. 

2 J.  L’ oi/à  le  dénombrement  des  Prêtres  ù"  des 
Lévites  qui  avoient  époufé  des  femmes  étran- 
gères ; & voici  celui  au  peuple  d’Ifracl.  Les  cou- 
pables furent  des  enfans  de  Pharos , Remeïa, 
Jefia , Melchia , Miarain , Eliezer , Melchia, 
6c  Banea. 

26.  Des  enfans  d’Elam,  Mathania,  Za- 
charias  , Jehiel , Abdi , Jerimoth  , 6t  Elia. 

27.  Des  enfans  de  Zethua,  Elioënai,  E- 
lialib  J Mathania  ,Jerimuth,  Zabad  & Aziza. 


A/i/a. 

î8.  Et  de  filiis  Bcbai,  Jo- 
bjnan*  Hanajiia , Zabbai , 
Aihalai. 

29.  Et  de  filiis  Rani,  Mo- 
follam , & Meilueh  , St  A- 
daia,  Jafub,  8t  Saal , & Ra- 


28.  Des  enfans  de  Bebaï  , Johanan  , Ha- 
nania , Zabbaï  ôc  Athalaï. 

2p.  Des  enfans  de  Bani , Mofollam , Mel- 
iuch  , Adaia , Jafub , Saal  ôc  Ramoth. 


inotli. 

30.  Et  de  filiis  Phaliatli 
Monb,  Edita,  St  Oialal,  Ba- 
naiis , St  Maafias , Matha- 
nias,  BetëlecI , Kenaui , & 


50.  Des  enfans  de  Phahath-Moab , Edna 
Chalal , Banaïas  , Maafias , Mathanias , Bc- 
feléel  , Bennui  ôc  Manaflé. 


Manaflc. 

31»  Et  de  filiis  Hcrem  « 
Jofitc,  Mtlchias, 
Semdiis,  Simeon  « 

3 Benjamin , Maloch , 
Scm;irisis. 

33.  El  de  filiis  Hufom , 
MaiKanai,  Muthachi,  Za- 
bad , Eliphelet  , jermai , 
ManalTe , Sciflei. 

34.  De  filiis  Banit  Alaad- 
di,  Amram,  & Vei , 

35*  Baneasy  &Badaias, 
Cheiiaù , 

36.  Vania  , Marimuth) 
& Eliafib, 

37*  Mathanias,  Mathanai, 
& Jafi, 

5 S.  & Bani,  &Bénjiui, 
Semei , 


.31.  Des  enfans  de  Herem  , Eliezer,  Jo-; 
fuc,  Melchias  , Seméïas  ôc  Simeon. 

32.  Benjamin,  A'ialoch,  Samarias. 

3 3.  Des  enfans  d’Hazom , Mathanaï,  Ma- 
thatha, Zabab,  Eliphelet , Jermaï , Manaf- 
fé , ôc  Séméi. 

54.  Des  enfans  de  Bani , Alaaddi,  Am- 
ram  ôc  Vel, 

3 J.  Baneas,  Badai'as , Cheliaii', 

35.  Vania , Marimuth , Eliafib  , 

37.  Mathanias , Mathanaï , Jafi  , 

38.  Bani,  Bennui,  Seméï, 
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Salmias , Nathan , Adaïas , 

40.  Mechnedebaï , Sifaï , Saraï  / 

41.  Ezrel  j Selemiaü  ) Semerla  y 

42.  Sellum , Amaria  & Jofeph. 

43.  Des  cnfàns  de  Ncbo , Jchiel , Matha- 
thias , Zabad  , Zabina , Jeddu  , Joël  & Ba- 
naia. 


3;.  & Salmbs,£c  Katlian, 
& Adaias , 

40.  & Mechnedebaï,  Sirai, 
Saraï, 

41.  Earel,  Sc  Selemïaii,' 
Semeria , 

4>.  Sellum, Amaria,  Jo^ 

feph. 

4 3.  De  iilïis  Ketio,  JehicI, 
Mathathias , 2abad , Zabi- 
na , Jeddu,  & Joël , & Ba- 
naia. 


44.  Toutes  ces  perfonnes  avoient  pris  des 
femmes  étrangères;  & il  y en  avoir  quelques- 
uns  qui  en  avoiant  eu  des  enfàns  y qu'on  ren- 
voya avec  elles. 


44.  Omnes  hï  acceperant 
uxoret  alïcnïgenas , & fue- 
runt  ex  cis  mulicrcs , qu« 
pepcreraac  filios. 
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I 

N Ehemie  étoif  fils  de  Helcias  de  la  race  de  Lev! 
félon  quelques-uns  ; & félon  d’autres  de  la  tribu  de  Juda  ; 
ce  qui  paroît  plus  vrailTemblable.  Il  eft  quelquefois  ap- 
pelle Atherfatha , c’eft-à-dire , l’Echanfbn  , parce  qu’il 
poiTédoit  cette  charge  à la  cour  d’Artaxercès  Longue- 
main  Roi  de  Perfe, 

Lorfqu’il  étoit  avec  ce  Prince  dans  le  château  de  Sufe, 
il  apprit  avec  une  extrême  douleur  l’état  déplorable  où 
Jerufalem  fe  trouvoit  réduite,  & l’opprelTion  que  fouf- 
froient  les  Juifs  qui  étoient  reftés  dans  le  pays.  Il  eut  re- 
cours à Dieu , il  pleura , il  pria , & s’adrclîâ  enfuite  au 
Roi , qui  lui  permit  de  retourner  en  Judée , & d’y  rebâ- 
tir les  murs  de  Jerufalem, 

Ce  Prince  lui  donna  des  lettres  pour  les  gouverneurs 
des  provinces  de-delà  l’Euphrate , & pour  le  grand-maître 
de  fès  ïbrêts , afin  qu’il  lui  fournît  tous  les  bois  dont  il 
auroit  befoin  pour  couvrir  les  tours  du  temple , les  mu- 
railles de  la  ville  & la  maifon  du  gouverneur , c’eft-à- 
dire,  celle  où  il  fe  retireroit;  car  le  Roi  l'hônora  de  cette 
qualité,  en  lui  permettant  devenir  à Jerufalem. 

Nehemie  y ét®lt  arrivé  j y demeura  trois  jours  fins 
découvrir  le  fujet  de  fon  voyage  ; mais  ayant  fait  le  tour 
, de  la  ville  durant  la  nuit,  & ayant  reconnu  l’état  où  en 
étoient  les  murailles , il  affembla  les  principaux  d’entre 
les  Juifs , & les  exhorta  à s’unir  à lui  pour  les  rebâtir.  U 
les  trouva  trcs-difpofés  à le  féconder  dans  cette  entre- 

Nehemie  la  conduifit  avec  tant  de  fagefle,  de  vigi- 
lance de  fermeté,  que , malgré  les  oppofitions  des  peu- 
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pies  voifins',  jaloux  de  la  gloire  dlftaël , U acheva  ce 
grand  ouvrage  en  cinquante-deux  jours.  Il  en  fît  la  dédi- 
cace avec  la  pompe  & la  magnificence  qui  convenoit  à 
cette  folemnité.  il -célébra  do  meme  la  fête  des  Taber- 
nacles ; & le  peuple  y fit  paroître  une  joie  & une  piété, 
qui  n’avoienc  point  eu  d’exemple  depuis  le  tems  de 
Jofué. 

Après  s’ètre  acquité  de  ces  devoirs  de  religion  j Ne- 
hemie  prit  les  mofùres  nécelFaires  pour  repeupler  Jeru-J 
fàlem  , Sc  pour  la  mettre  à couvert  des  infultes  & des 
furprifès  de  fès  ennemis.  Il  s'appliqua  enfuite  à rétablir  le 
culte  de  Dieu,  <&  à régler  les  mœurs  des  Juifs.  Ils  renou- 
vellerent  l’alliance  que  leurs  peres  avoient  faite  avec  le 
Seigneur.  Ils  s’engagèrent  de  nouveau  par  cette  alliance , 
que  Nehemie  figna  le  premier,  à ne  point  contraéler  de 
mariages  avec  les  peuples  incirconcis , à garder  le  fab- 
bat , à payer  les  dixmes  & les  prémices  , à fournir  tout 
ce  qui  fèroit  néceffaire  pour  le  culte  du  Seigneur , & à 
obfèrver  fa  loi. 

Nehemie,  après  avoir  gouverné  les  Juifs  pendant  douze 
ans , durant  lefquels  il  leur  donna  des  marques  éclatantes 
de  là  magnificence , de  fon  défintérelTeraent  & de  fa  li- 
béralité., retourna  auprès  du  Roi  de  Pcrfe,  félon  la  pro- 
melTe  qu’il  lui  en  avoit  faite. 

If^vint  à Jerufàlem  fur  la  fin  de  fès  jours.  Il  trouva 
que, pendant  fon  abfence,il  s’étoio introduit  plufieurs  abus 
parmi  les  Juifs.  Il  s’appliqua  à les  réformer.  Il  fit  jetter  les 
meubles  de  Tobie  Ammonite  hors  du  tréfor  du  Temple, 
où  le  grand-prêtre  Eliafib  lui  avoit  donné  un  appartement. 
Il  purifia  ce  Ijeu  deftiné  à garder  lesvafes,  les  dixmes  Sc 
l’encens.  Il  rappella  les  prêtres  & les  Lévites  qui  s’étoient 
retirés  : il  les  rétablit  dans  leurs  fonélions,  & leur  fit 
payer  les  dixmes  & les  prémices.  Il  renouvilla  l’obfer- 


V 


S66  AF  E RTI  S.S  E AI  E NT. 

vatîon  du  fàbbat  qui  étoit  fort  négligée.  Il  cafîà  les  ma-' 
riages  contraélés  avec  des  femmes  étrangères  ; & il  obli- 
gea ceux  qui  les  avoient  époufées  de  les  renvoyer.  Il 
reprit  fortement  les  riches  qui  opprimoient  les  pauvres 
.par  leurs  ulures  ; & s’étant  offert  de  remettre  tout  ce 
que  lui  & fes  gens  leur  avoient  prêté,  il  engagea  les  riches 
à fuivre  cet-  exemple  de  généroiité. 

Nehemîe  eut  aulïi  le  bonheur  de  retrouver  le  feu  fà- 
'cré  qui  avoir  été  caché  dans  le  fond  .d’un  puits  après  la 
prife  de  Jerufalem.  Le  miracle  qui  ralluma  ce  feu  éteint 
depuis  fi  long-ccms  , ou  plutôt,  la  boue  dans  laquelle  il 
avoir  été  caché  , étant  venu  à la  connoifiance  du  Roi  de 
Perfe , ce  Prince  donna  de  grands  biens  aux  prêtres  Juifs> 
& leur  fit  de  riches  préfens,  qu’il  leur  diflribua  de  fa  pro- 
pre main. 

Enfin  Nehemic  écrivit  des  mémoires , & fit  une  bl-; 
bliothequc,  où  il  raficmbla  de  divers  pays  les  livres  des 
Prophètes , ceux  de  David , & les  lettres  des  Rois.  On 
croit  que  c’eft  de  ces  mémoires  de  Nehemie  qu’a  été 
compofé  ce  Livre  qui  porte  Ibn  nom.  On  lui  donne 
aufîl  celui  de  fécond  d’Efdras , parce  que  , félon  faint 
Jerome , il  ne  faifoit  autrefois  qu’un  même  livre  avec  le 
premier.  Mais  il  eft  évident  qu’il  n’eft  ni  d’Efdras  ni  de 
Nehemie , dans  l’état  où  nous  l’avons  aujourd’hui , puif- 
que  l’auteur  y. cite  des  regiftres  où  étoient  écrits  les  noms 
des  Prêtres  & des  Lévites  jufqu’au  tems  du  grand*^rêtre 
Jeddoa  & du  Roi  Darius  Codomanus , qui  ont  vécu  plus 
de  fix  vingts  ans  après  l’arrivée  de  Nehemie  dans  la  Judée. 

On  remarque  auffi  que  les  évenemens  n’y  font  pas  rap- 
portés dans  leur  ordre  naturel;  Il  lèmble  que  la  dédicace 
des  murs,  qui  eft  au  chapitre  12,  devroit  fe  trouver  après 
Je  chapitre  6 , ou  vers  la  fin  du  chapitre  7.  Les  -plaintes 
des  pauvres  contre  les  riches,  quifont  rapportées  au  chap. 
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5 , dcvroient  être  après  le  chapitre  1 3.  On  a tâché  de  faire 
fentir  l’époque  de  ces  faits  par  les  Uaifons  qu’on  a infé- 
rées dans  la  traduélion  de  ce  livre , qui  contient  l’hilloire 
d’environ  trente-un  ans,  c’eft-à-dire , depuis  la  vingtième 
année  du  régné  d’Artaxercès  furnommé  Longue-main, 
quieftla  3550  du  monde,  jufqu’au  commencement  du 
régné  de  Darius  Nothus  fon  fils,  qui  commença  à régficr 
l’an  du  monde  3581. 
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LIVRE  DE  NEHEMIAS, 


QUI  EST  LE  SECOND 

D E SD  RAS 


CHAPITRE  PREMIER. 


Keht'inU  apprend  Vétat  déplorable  où  .Terufalcm  é(oit  réduite^  Cy  il  s en  afflige 
devant  le  Seigneur.  Priere  <iuil  lui  fait  pour  le  rétabliffement  de  cette  ville  ^ 
pour  le  retour  des  captifs. 

L’an  du  monde  îîfo.  Avant  J.  C.  4J4* 


t-VErb*  Nehemii  filii 
HelilnJt.  Et  fiidum  eft  in 
mtnfeCaflcu,  annovigcfi- 
mo»  & ego  cram  in  Suiis 
caftro. 

1.  Et  venit  Hanani  unut 
ie  fratribiis  meis,  ipfe  & viti 
ex  Juda  : Sc  interrogavt  ces 
de  Judxis,  qui  remanCerant 
& fupererant  decaptiviute, 
& Jerulâlcin. 


dH  Irtoire  de  Nehemias  fils  de  Helcias,. 
La  vingrieme  anndc  du  re^ne  d' Ârtaxercès 
furnommé  Longue-main , au  mois  de  Cafleu» 
lorfque  j’dtois  dans  le  château  de  Sufe,  à /a 
fuite  du  Roi. 

2.  Hanani  l’unrdemes  freresme  vînt  trou- 
ver avec  quelques-uns  de  la  tribu  de  Juda;, 
& je  leur  demandai  des  nouvelles  des  Juifs 
qui  étoient  reftés  après  la  captivité , & qui 
vivdient  encore,  & de  P état  où  était  Jerula- 
lem. 


3e  F.t  <iixenjnt  raîW  : Qui 
semanfierunt,  & reliât  funi 
de  capcivitnie  ibi  in  provin- 
cb,m  affliâione  niagnafunt, 
&in  opprcbrio,&  murifsjc. 
lufalem  diHipptus  eft,&  por- 
ix  ejus  combuHdC  Auu  igni. 


# 


3.  Ils  me  répondirent:  Ceux  qui  font  reC- 
tés  dans  la  Judée  après  la  captivité , & qui  de- 
meurent dans  la  Palejline  réduite  maintenant 
en  province  de  P empire  des  Rerjes , font  dans 
une  grande  affliclion  & dans  l’opprobre.  Les 
miuailles  de  Jerufalem  font  toutes  détruites  ; 
& res  portes , qui  ont  été  confumées  par  le 
feu  , ne  font  point  réparées.. 

.4. 
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4.  Ayant  entendu  ces  paroles , Je  m’affis , 
je  pl«;urai,  ôcje  demeurai  tout  trifte  pendant 
plufieurs  jours.  Je  jeûnai  , & je  priai  en  la 
préfence  du  Dieu  du  ciel. 

y.  Et  je  /«(  dis  : Seigneur , Dieu  du  ciel , 
qui  êtes  fort , grand  6c  terrible , qui  gardez 
votre  alliance , 6c  conféri  ez  votre  miféri- 
corde  à ceux  qui  vous  aiment , 6c  qui  ob- 
fervent  vos  commandemens , 

6.  ayez , je  vous  prie  , l’oreille  attentive 
ôc  les  yeux  ouverts,  pour  exaucer  la  priere  de 
votre  ferviteur,  que  je  vou»offre  mainte- 
nant pendant  le  jour  6c  pendant  la  nuit , pour 
lesenfans  d’Ifraël  vos  ferviteurs.  Je  vous  con- 
felTe  les  pdchds  que  les  enfàns  d’Ifraël  ont 
commis  contre  vous.  Nous  avons  péché , 
moi  6c  la  maifon  de  mon  pere. 

7.  Nous  avons  été  féduits  par  la  vanité  & 
le  menfongc  , en  nous  laijfant  aller  au  culte 
des  vaines  idoles  i 6c  nous  n’avons  point  ob- 
fervé  vos  commandemens  , vos  cérémonies 
6c  vos  ordonnances , que  vous  aviez  pref- 
crites  à Moyfe  votre  ferviteur. 

8.  Souvenez-vous  de  la  parole  que  vous 
avez  dite  à votre  ferviteur  Moyfe  : Lorfquc 
vous  aurez  violé  ma  loi , je  vous  difperferai 
parmi  les  peuples  : 

9.  Et  alors , fi  vous  revenez  à moi  vous 
obfervez  mes  préceptes,  6c  que  vous  fafiiez 
ce  que  je  vous  ai  commandé,  quand  vous 
auriez  été  emmenés  jufqu’aux  extrémités  du 
monde , je  vous  raflëmblerai  de  ces  pays-là, 
6c  je  vous  ramènerai  au  lieu  que  j’ai  choifi, 
pour  y établir  le  culte  qui  efl  du  à mon  nom, 
dry  faire  éclater  ma  gloire. 

10.  Ceux-ci , Seigneur , font  vos  ferviteurs 
6c  votre  peuple  ; & vous  les  avez  rachetés 
par  votre  fouveraine  force  , 6c  par  votre 
main  puiffante. 

1 1.  Que  votre  oreille.  Seigneur,  foit  at- 
tentive à la  priere  de  votre  ferviteur,  6c  aux 

Tome  H.  Fart.  II. 


4.  aiuiiflcm  ver- 

ba  hujufcemodi,  Icdi,  & flo- 
vi,  & luxidiebusmuitis;  je- 
junabam  , Sc  orabam  anto 
faciem  Dei  c<rli* 

$.  El  dixi:  Quifo,  Domi- 
ne Deus  cœli  fortis , magnç 
atque  terribilis , qui  cutto- 
dis  padurndé  mircricordiam 
cum  his  qui  te  diiigunt , Sc 
cuAodipnt  nundau  tua  : 

6.  Hant  aurcfi  tux  aufeu)- 
tantes , St  ocuii  tui  aperti , 
ut  audias  orationem  iervt 
tui , quam  ego  oro  coram  ro 
hodic , nock  6c  die , pro  H- 
His  Ifrad  fervis  tuis  : 6c  con- 
lîtcor  pro  peccatis  Hiioruiit 
Ifrael  « quibus  pcccavenmc 
tibi:  ego  & demus  patris  roei 
pcccavimui , 

T.vanitate  fedu^li  fumu?| 
& non  cuflodivimus  manda- 
tum  tuum , & ceremoniaS| 
& judicia  , qux  prxccpiAi 
MoyH  famuio  tuo* 


8.  Mémento  verbî , qttod 
mandafti  Moyfi  fervo  tuo  > 
diccns  : Cùm  iranfgrelTi  fuc- 
ritis  , ego  dirpergam  vos  in 
pjpulos  : 

9.  8c  f revertammi  ad  me, 
8c  eufiodintis  prreepta  mca  • 
& F.;ciatis  ca,  eriamfi  abdufli 
fueritis  ad  extrema  cceli , in- 
de  ccngTCgabo  vos , & re- 
ducam  in  locum , quem  eU- 
gi  ut  habitaret  ncmcn  xneum 
ibi. 


i O.  Et  ipfi  (ervî  tui , 8:  po- 
puius  cuus;  quos  redemi  Ai  in 
r^rtitudine  tua  magna , & in 
nunu  tua  valida. 


t î.  Obrecro  Domine , Gt 
auris  tua  atieodcns  ad  ont- 

A a a 
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nonem  fervi  tui,  &adon-  priercs  dc  VOS  fervitcurs  Qui  font  réfolus  de 
ï voiunr°[rre'“n  Craindre  votre  nom.  Condulfez  aujourcThui 
tuum :& dirige fervumtatm  votre  fervitcur^  ôc  feitcs-lui  trouvôr  nuleri- 
ant hunc'lTgoljSm  forde  devant  ce  Prince  que  je  fers.  Car  j’étois 

cram  pinccrna  regis.  l'£chanfon  QU  KOl. 


CHAPITRE  IL 

§.  I.  Nthemit  obtient  du  Roi  Artaxercès  la  permijpon  £ aller  à Jerufalemt 
6”  de  la  rebâtir. 


La 

1.  Fadum  eft  autem  in 
mcnfc  Nifan,  a nno  vigcfimo 
Artaxfrxis  regis  : & vinum 
erat  ante  eum , !c  leyavi  vi- 
num , & «!edi  régi  : & cram 
quafi  languidus  ante  faciem 
cjuf. 

s.  Dixitque  mihi  lex  : 
Quare  vultus  cuus  iriflis  ell , 
cùm  te  zgrotum  non  vi- 
deam  ! non  cfl  hoc  fruftrd  , 
fed  malum  ncfcio  quod  in 
corde  luo  cil.  Et  timui  val- 
dc , ac  nimis  : 


3.  & dixi  régi  : Rcx  in  at- 
temum  vivezquarc  ncn  mœ- 
reat  vultus  meus , quia  civi- 
tas  domus  fepulchrorum  pa- 
trie mei  déferla  ell , 81  por- 
ts ejus  comtsuibe  ium  igni  ! 


4.  F.t  ait  mihi  rex  tPro  qua 
te  poflulas  ! Et  oravi  Deum 
curli  , 

t . & dixi  ad  regem  : Si  vi- 
detur  régi  bonum  , & fi  pla- 
cet  fcrviu  tuus  ame  6ticm 
tuam,  ut  minas  me  in  Ju- 
dxam . ad  civitatem  fepul- 
chri  partis  mei , & sdificabo 
cam. 

6.  Bixitqiie  mihi  rex,&  re- 
gma  qui  fedebat  juxta  cum  : 


MES  ME  ai^ne’e  3yyo. 

1 .  L A vingtième  année  du  régné  d’Arta- 
xercès,  au  mois  de  Nifan,  qui  était  le  tems 
de  mon  fervice , on  apporta  du  vin  devant  le 
Roi  ; je  le  pris , & le  lui  fervis.  Alors  le  Roi 
me  trouvant  le  vifage  tout  abattu  , 

2.  me  dit  : Pourquoi  avez-vous  le  vifage 
fi  trifte , quoique  vous  ne  me  paroifliez  pas 
malade  ? Il  faut  que  vous  en  ayez  fujet , ôc 
que  vous  cachiez  dans  votre  cœur  Quelque 
mauvais  deflein.  A ces  paroles , je  rus  laifi 
d’une  très-grande  crainte , appréhendant  que 
te  Roi  ne  me  foupponnât  de  vouloir  attenter  à 
fa  vie. 

3.  Et  pour  lui  Oter  cette  idée,  je  dis  au  Roi  : 
O Roi , que  votre  vie  foit  éternelle  ! Pour- 
quoi mon  vifage  ne  feroit-il  pas  abattu , puif- 
que  la  ville  où  font  les  tombeaux  de  mes 
peres  eft  toute  déferre , ôc  que  fes  portes  ont 
été  brûlées  ? 

4.  Le  Roi  me  dit  : Que  me  demandez- 
vous  ? Je  priai  le  Dieu  du  ciel  de  me  rendre 
ce  Prince  javorable  ; 

y.  Ôc  je  dis  au  Roi  : Si  ma  demande  ne  dé- 
plaît pas  au  Roi , êc  fi  votre  ferviteur  vous 
eft  agréable  , envoyez-moi,  je  vous  prie , en 
Judée , à la  ville  des  fépulcres  de  mes  peres, 
afin  que  je  la  faflê  rebâtir. 

tf.  Le  Roi , ôc  la  Reine  qui  étoit  alfife  au- 
près de  lui,  me  dirent  ; Combien  durera  vo- 
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ire  voyage  ? fie  quand  reviendrez  - vous  ? Je 
leur  marquai  le  tems  de  mon  retour  ^ fie  le 
Roi  l'agréa , fie  il  me  permit  de  m’en  aller. 

7.  Je  lui  dis  encore  : Je  fupplie  le  Roi  de 
me  donner  des  lettres  pour  les  gouverneurs 
du  pays  de  de-là  le  fleuve  Euphrate,  afin  qu’ils 
me  faflent  palTer  fârement,  ;ufqu’à  ce  que  je 
fois  arrivé  en  Judée. 


Ufque  ad  quoJ  icmpcs  crit 
iter  tuum  , & quando  rever- 
teris/Et  placuit  ante  vultum 
regis , & mifit  me  : & conftj. 
tui  ei  tempus. 

7.  Et  dixi  régi  : Si  régi  vî- 
deturbonum,  epiilolas  det 
mihi  ad  duces  regionis  trjns 
Flumen , ut  ttaducant  me  , 
donec  veniam  in  Judatam  : 


8.  Je  le  fupplie  auflî  de  me  donner  une  let- 
tre pour  Afaph  grand-maître  de  la  forêt  du 
Roi , afin  qu’il  me  Çêu  permis  d’y  prendre 
du  bois , pour  pouvoff:ouvrir  les  portes  des 
tours  du  temple , les  murailles  de  la  ville , fie 
la  maifon  où  je  me  retirerai.  Le  Roi  m’ac- 
corda ma  demande  ; parce  que  la  main  fa- 
vorable de  mon  Dieu  étoit  Air  moi. 

i>.  J’allai  donc  trouver  les  gouverneurs  du 
pays  de  de -là  le  fleuve , fie  je  leur  préfen- 
tai  les  lettres  du  Roi.  Or  le  Roi  avoir  en- 
voyé avec  moi  des  officiers  de  guerre,  fie 
des  cavaliers. 


8.  & cpiftolam  ad  Afaph 
cuflodem  faltûs  régis,  ut  det 
mihi  ligna,  ut  tegerepoflîm 
portas  nirrh  domùs,  Sc  mU' 
r«.»suvitacis,&  domum  quaiu 
ingrelfus  fuero.  Et  dédit  mi* 
hi  rex  juxta  maoum  Dei  met 
bonain  mccum. 


9,  Et  veni  ad  duces  régla-* 
ois  trans  Flumen  , dedique 
eis  cpiUolas  regis.  Miferat 
eutem  rex  mecum  principes 
sniiîtum , 5c  équités* 


§.  II.  Les  ennemis  des  Juifs  , affligés  de  C arrivée  de  Nehémias  ^ fe  moquent  de 
lui.  U vijîte  Jerufalem  ^ Cy  excite  les  Juifs  à la  rebâtir. 


10.  Sanaballat  Horonite  , fie  Tobie  fervi- 
teur  du  Roi,  Ammonite  de  nation , & com- 
mandant pour  le  Roi  en  Samarie , ayant  été 
avertisse  mon  arrivée,  furent  faifis  d’une  ex- 
trême affliêUon , voyant  qu’f«  ma  perfonne , 
il  étoit  venu  un  homme  qui  chcrchoit  à pro- 
curer le  bien  des  enfans  d’ifracl. 

1 1.  Etant  arrivé  à Jerufalem,  j’y  demeu- 
rai pendant  trois  jours  ; 

1 2.  fie  je  me  levai  la  nuit , ayant  peu  de 
gens  avec  moi.  Je  ne  dis  à perfonne  ce  que 
Dieu  m’avoit  infpiré  de  faire  dans  Jerufalem; 
fie  je  n’avois  point  là  de  chevaux , hors  ce- 
lui fur  lequel  j’étois  monté , afin  dé  faire  les 
chofes  avec  ‘moins  d'éclat. 

1 5.  Je  fortis  la  nuit  par  la  porte  de  la  \-al- 


10.  Et  audierant  Sanabal- 
lae  Horonites  , & Tobiai 
ferviis  Ammanites  : St  con- 
triftati  funt  aftiiâione  ma- 
gna , quod  vcnilTet  homo  , 
qui  quïreret  porperitatem 
filiorum  Ifrael. 


1 1.  Et  veni  Jerufalem , te 
cram  ibi  tribu;  diebus , 

lî.  & furrexi  noâe  ego  , 

& viri  pauci  mecum , & non 
indicavi  cuiquam  quid  Deut 
dediffet  in  corde  meo  ut  6- 
cercm  in  Jcnilâicm , & ju-  ^ 
mentum  non  erat  mecum, 
nifi  animal  coi  lêdebam. 


i;.  Et  egreQùa  ium  pet 
A a a ij 
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portam  valHs  nofle , & ame 
fontem  draconis , Sc  ad  por* 
tam  flercoris  , & confidera- 
bam  murum  Jerufalcm  dif- 
fïpaium , & portas  cjuscon- 
fumpus  igni. 


lée  des  corps  morts;  je  vins  devant  la  fontaine 
du  Dragon,  & à la  porte  du  fumier  ; & je  con- 
fidérois  les  murailles  de  Jerufalem , c)ui  é~ 
toiene  toutes  abattues  , & fes  portes  qui 
avoicnt  été  brûlées. 


T4.  Et  tranfîvi  ad  portam 
foniis,  St  ad  aqi-zduâum 
régis , & non  crat  lorns  ju- 
jncnto  cui  fedtbam,  ut  tran- 
lirct. 


I J.  Et  afcondi  per  torrcn- 
tcm  noâc , & cunliderabam 
inucum,  & rcverfus  veni  ad 
portam  vailis,  & redii. 


Magiftratm  autem  ncP 
•icbant  tjuô  abitlTcm , aut 
«juiJ  ego  Ctcerem  : fcd  St  Ju- 
dxis  & Hicerdotibus,  St  opd- 
matibus,  St  magillraribus  f 
St  religuisqui  fat  iebant  opu>, 
ulque  ad  id  loci  mhil  ind.ca- 
veram. 


1 7.  Et  Jixi  eis  : Vos  noftis 
aftliSiionem  in  qua  lumus  | 
quia  Jerufalem  defcrta  cil , 
«portzejusconfumptzfunt 
igni:  venitc,  K ardiiicomus 
imiros  Jerufalem , S:  non  li- 
mes ulrrà  opprobrium. 


i S.  Et  inJicavi  eis  manum 
Doi  mei,  qeoj  cllct  bona 
mrciim , St  verba  régis , qua: 
locutus  effet  mibi , est  aio: 
Sbrgames  , St  xdificemus. 
Et  coiifortatjc  funi  manus 
»o  em  in  bono. 

19.  Audierunt  autem.  Sa- 
nabrllut  Horonites , St  To- 
biu»  fervus  Ammanites,  & 
tiefemArabs,  St  fubfanna- 
TCruiit  nos,  Scdcfpcxcrunt, 
dl'zri  mque  : Qiee  cil  hax 
r s,  quam  faeitis  i numquiJ 
e nira  regem  voirebellaii!  ? 


14.  Je  pafiai  de-là  à la  porte  delà  fontaine 
de  Siloé,  & à l’aqueduc  du  Roi  Ezech'ias  ; &c 
je  ne  trouvai  point  de  lieu  par  où  on  pût  paflec 
le  cheval  fur  lequel  j’étois  monté.  Je  fus  donc 
obligé  de  faire  le  rejle  à pied. 

I J.  Il  étoît  encore  nuit  quand  je  remon- 
tai par  le  torrent  de  ^j^dron  ; & je  confidé- 
rois  les  murailles  de  ta  ville  ; 6c  après  en  avoir 
fait  le  tour,  je  rentrai  par  la  porte  de  la  vallée 
par  laquelle  fétois  fortisy  ôc  m’en  revins  à mon 
logis. 

\6.  Les  Magiftrats  cependant  ne  favoïent 
point  où  j’etois  allé  , ni  ce  que  je  faifois  ; ôc 
jufqu’alors  je  n’avois  rien  découvert  de  mon 
dejjein,  ni  aux  Juifs,  ni  aux  Prêtres,  ni  aux. 
pÜus  conlldérables  du  peuple , ni  aux  Magif- 
trats , ni  à aucun  de  ceux  qui  avoient  le  foin 
des  ouvrages. 

17.  Mais  je  leur  dis  alors  : Vous  voyez 
l’affliclion  où  nous  fommes.  Jerufalem  eft  dé- 
ferre, ôc  fes  portes  ont  été  brûlées.  Venez; 
rebâtiflbns  les  murailles  de  Jerufalem  , afin 
qu'à  l’avenir  nous  ne  foyons  plus  en  oppro- 
bre parmi  Its  nations  voifmes. 

18.  Je  leurrapportai  enfuite  de  quelle  ma- 
niéré Dieu  avoir  étendu  fa  main  favorable  fur 
mci , ôc  les  paroles  que  le  Roi  m’avoit  dites  ; 
ôc  je  leur  dis  : Venez  ; rebâtiflbns  les  murail- 
les. Et  ils  s’cncouragerent  à bien  travailler. 

ip.  Mais  Sanaballàt  Horonite,Tobie  Am- 
monite ferviteurt/»  Roi , ôc  Gofem  Arabe, 
ayant  été  avertis  de  notre  entreprife , fe  raillè- 
rent de  nous  avec  mépris , 6c  dirent  .Que  fai- 
tes vous-là?  Cette  entreprife  n’eft-ellc  pas 
une  révolte  contre  le  Roi  ? 


20».  Et  eU  fermo- 


ao.  Je  répondis  à cette  parole  : ôc  Je  leur 
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nem,  tlixique  adcos  : Dcu  s 
cœli  ipfe  nos  juvat,  &no« 
^rvi  ejus  fumus  : furgumus 
& xjilkcmus:  vobisaucera 
non  eft  pars,  & juiktia,  Sc 
mcmoria  in  Jerufaleni. 


CHAPITRE  III. 


f/oms  des  principaux  de  ceux  qui  s'employèrent  à rebâtir  Jerufalem.  Parties  de 
la  ville  que  bâtit  chacun  d'eux. 

La  mesme  année  JJ  JO. 


I • A Lors  Eliafib  Grand-Prêtre , & les  Prê- 
tres fes  frétés  s’appliquèrent  à l’ouvrage;  & 
ils  bâtirent  la  porte  du  troupeau.  Ils  la  con- 
facrerent.  Ils  poferent  le  bois  , le  feuil  ôc  les 
poteaux;  & ils  en  confacrcrent  tout  l’efpace, 
jufqu’à  la  toifr  de  cent  coudées  , jufqu’à  la 
tour  d’Haivanéel. 

2.  Ceux  de  Jéricho  bâtirent  d’un  côté  au- 
près de  lui , & de  l’autre  Zachur  fils  d’Amri. 

J.  Les  enfans  d’Afnaa  bâtirent  la  porte  des^ 
PoilTons.  Ils  la  couvrirent,  & y mirent  les 
deux  battans , les  ferrures  & les  barres.  Ma- 
rimuth  fils  d’Urie,  fils  d’ Accus,  bâtit  auprès 
d’eux. 

4.  Mofollana  fils  de  Barachias , fils  de  ATe- 
fezebel,  bâtit  auprès  de  lui;  & Sadoc  fils 
de  Baana  bâtit  auprès  d’eux. 

J.  Ceux  de  Thecue  bâtirent  auprès  de 
ceux-ci.  Mais  les  principaux  d’entr’eux  ne 
voulurent  point  s’abbailler  pour  travailler  à 
l’ouvrage  du  Seigneur. 

6',  Joïada  fils  de  Phafêa  , & Alofollam  fils 
de  Befodia  , bâtirent  la  vieille  Porte  , la  cou- 
vrirent, & y mirent  les  deux  battans,  les 
ferrures  ôc  les  barres. 


f.  Et  furrexit  Eliafîb  fâ- 
cerdos  magnus , & fratres 
ejus  facerdotes,  & xdifica— 
verunt  portam  gregisripfî 
fanâificavcrum  cam , & fta- 
tueruntvalvasejus,&  ufque 
ad  ruirim  ccnnim  cubicorurrr 
inndiôcaverunt  cam  > ufquc 
ad  tunim  Hananecl. 

X.  Et  juxta  eum  xdifica— 
verunt  viri  Jéricho  : Sc  juxta* 
cum  xdiheavir  Zachur  iilius. 
Amri. 

Portam  nutempifeium 
xdiiicaverunt  filii  Amaa  : ip- 
iî  icxeruiu  eam,  Sc  Aacuerunc 
valvzs  ejus , leras , & vec- 
tes.  Et  juxtj  eos  xJificavit 
Mnrimuth  fiiiut  Urix  ^ hlii 
Accus. 

4.  Et  juxta  eum  sJiiicavic. 
Mûfoliam  Hlius  Barachix  « . 
hlii  Me(czcbei  juxta  co&. 
xdificavit  Sadoc  hlius  Baa* 
na  : 

ç.  & juxta  cosxdiHcavc- 
runt  Xhecueni  ; optimaccs 
aucem  corum  non  fuppoiue- 
runt  colla  fua  in  opéré  Do> 
mini  fui*. 

6.  Et  portam  vetercm  x-' 
dtficaverunt , Joiada  filius- 
Phafen,  & Mofollam  hliue 
Befodia  r ipfî  rexerunt  enmv 
& Ibtucrunt  valvas  ejus , & 
foras , ik  vcÙcs  : 
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7,  8r  îDxfa  eos  scdificavc-  Mcltias  Gabaoiiite,  & Jadon  Merona- 

, qui  *oiem  du  Cabaon  8ç  de  Mafpha, 
de  Gabaon , & Mafpha , pTo  bâtirent  auptès  d cux  devant  la  maifon  du 
gouverneur  du  pays  de  de-là  le  fleuve. 

8.  Et  juxta  eum  idificavit  8.  Ezîel  fils  d’Araïa  orfevre  bâtit  auprès 

E?iei  films  Aiaia  aunfex  : S:  Jg  IqJ  • auf)rès  d’Ezicl , Ananias  parfumeur; 
luxta  eum  atdiScavit  Ana-  ...  ’ •j/„, 

nias  filius  pigracntarii  : sc  & ils  laiflerent  cnfuitc  cette  parue  de  la  mu- 
dimifcrunt  jcrufaiem  ufque  Jetufalcm  qui  s’étend  jufqu’à  la  mu- 
ai muruni  plater  tiens,  jjg  grande  rue , parce  qu'elle  fubftfioit 

encore,  trayant  pas  été  ruinée  par  les  Chai- 
- déens. 


■p.  Et  juxta  cum  r Jifica- 
vit  Raphiia  filius  Hur,  prin- 
ceps  vici  .lerulalcm. 

10.  Et  juxta  cuin  jrilificii- 
vit  Jc.bia  filius  Harumaph 
contra  domum  ruam:  & jux- 
ta cum  xdificavii  Hattut  fi- 
lius Afelionir. 

1 1.  Mediam  pattern  vici  x- 
dificavit  Mekhias  filius  Hc- 
rem , & Hafub  filius  Plia- 
hath-.Moab  , & turrim  fut- 


p.  Raphaïa  fils  de  Hur  , capitaine  d’un 
quartier  de  Jerufalem , bâtit  auprès  de  lui. 

10.  Jedaïa  fils  d’Haromaph  bâtit  auprès 
de  Raphaïa,  vis-à-vis  de  fa  maifon ;ôc  Hat- 
tus  fils  d’Hafebonias  bâtit  auprès  de  lui. 

1 1.  Melchias  filsd’Herem  , & Hafub  fils  , 
de  Phaliath  Moab  , bâtirent  la  moitié  d’une 

rue  , & la  tour  des  fours. 


Dorum. 

1 1.  Et  juxta  cum  idifica- 
vit  Sellum , filius  Alohes 
princeps  mcJix  partis  vici 
Jerufalem , ipfe  & filii  cjus, 

1 3. Et  portam  vallis  xdifi- 
cavit  Hanun  , & habitatores 
Zanoe  î ipfi  xdificaverunt 
cam , 8;  ftatuctunt  vaWas 
ejus , & feras  , Sc  vcAes , & 
inillc  cubitos  in  muro  ufque 
ad  portam  fterquiiinii. 


14.  Et  portam  ftcrquilinii 
zdificavit  Melchias  filius  Re* 
chab,  princeps  vici  Betha- 
chat.tmtiijfe  axlifitavit  eam, 
at  ftatuit  valvas  ejus , & fe- 
ras, & vedtes. 


12.  Sellum  fils  d’Alohès,  capitaine  de  la 
moitié  d’un  quartier  de  Jerufalem , bâtit  au- 
près de  ces  deux  , lui  & fes  filles. 

13.  Hanun  & les  habitans  de  Zanoé  bâ- 
tirent les  portes  de  la  vallée.  Ce  furent  eux. 

3ui  bâtirent  cette  porte , qui  y mirent  les 
eux  battans , les  ferrures  ôc  les  barres , & 
qui  refirent  mille  coudées  des  murailles  , juf- 
qu’à la  porte  du  fumier. 

1 4.  Melchias  fils  de  Réchab , capitaine  du 
quartier  de  Bcthacharam  , bâtit  la  porte  du 
fumier.  II  bâtit  cette  porte , & y mit  les  deux 
battans , les  ferrures  & les  barres. 


lî.Etpomm  fontis  xdi-  Sellum  fils  de  ChoUioza,  capitaine 

princeps psgi  Mafpha:  du  quartier  de  Mafpha,  bâtit  la  porte  de  la 
* fontaine.  Il  bâtit  cette  porte,  la  couvrit , y 

sas,T"eftef*rs£murotprfI  mit  les  deux  battans,  les  ferrures  & les  bar- 
cinx  SJoc  in  hottum  regis , res  , & refit  les  murailles  de  la  pifeine  de 

«ndumd\cfv?tamDawï.*  Siloé , le  long  du  jardin  du  Roi,  jufqu’aux 
degrés  par  où  on  defeend  de  la  ville  de  Da- 
vid dans  la  bajfie  ville. 


Digitized  by  Google 


E SD  R A s Liv.  II.  Chap.  III. 


la  moitid  du  quartier  de  Bethfur,  bâtit  pro- 
che de  Sellum  , jufaues  vis-à-vis  le  fépulcre 
i jufqu  a la  pifcine  qui  avoit  été 


bâtie  par  Ezechias  avec  grand  travail  ^ & juf- 
qu à la  maifon  des  forts  , où  était  larfenal. 

17-Les  Lévites  bâtirent  après  lui,  Rchum 
fils  de  Benni , & après  Rehum  , Hafebias , 
^^pitaine  de  la  moitié  du  quartier  de  Ceila, 
bâtit  le  long  de  la  rue. 

1 8.  Ses  freres  bâtirent  après  lui  : Bavai  fils 
d’Enadad  capitaine  de  la  moitié  du  auartter 
de  Céda.  ^ 

ip.  Azer  fils  de  Jofué,  capitaine  du  cjuar' 
tur  de  Mafpha , travailla  auprès  de  lui , & 
bâtit  un  double  efpace  vis-à-vis  de  la  montée 
de  l’angle  très-fort. 

20.  Baruch  fils  de  Zachaï  rebâtit  après 
lui  fur  la  montagne  un  double  efpace , de- 

fuis  l’angle  , jufou’à  la  porte  du  Grand- 
rêtre  EnafiL 

2 1.  Merimuth  fils  d’Urie,  fils  d’Accus  , 
bâtit  après  lui  un  double  efpace  , depuis  la 
porte  de  la  maifon  d’Eliafib  , jufqu’au  lieu 
où  fe  terminoit  la  maifon  d’Eliafib. 

22.  Les  Prêtres  , habitans  des  plaines  qui 
font  le  long  du  Jourdain , bâtirent  après  lui. 

2 J.  Benjamin  & Hafub  bâtirent  enfuite 
vis-à-vis  de  leur  maifon  ; & après  eux , Aza- 
rias  fils  de  Maafias  fils  d’Ananias  bâtit  vis-à- 
vis  de  fa  maifon. 

24.  Bennui  fils  d’Henadad  bâtit  après  lui  un 
double  efpace , depuis  la  maifon  a’Azarias  , 
jufqu’au  tournant  , & jufqu’à  l’angle. 

2 ^ . Phalel  fils  d’Ozi  bâtit  vis-à-vis  du  tour- 
nant , d:  de  la  tour  qui  s’élève  au-delTus  de 
la  haute  maifon  du  Roi  , c’cft-à-dire , qu'il 
bâtit  le  long  du  veftibule  de  la  prifon  ÿ & après 
lui , Phadaïa  fils  de  Pharos. 

26.  Or  les  Nathinéens  demeuroieat  à Jc- 


-f  F.  tu.  jyy 

e I ff.  Poft  Cüm  irdiScavit 
_ Nebe'-iisifUksAiboc.prin- 
ceps  imidi*  panis  vki  Be- 
î thl'ur,  ufquc  centra  fepul- 
{ chrum  David , & ufijuc  zi 
, pifdnatn , fpi*  grandi  opere 
■ conftrBita  cft , & ufque  zi 
domum  furtium. 

l 17.  Poft  eum  adificave- 

runt  Levirs , Rdiiim  films 
' Benni:  poft  enm  atdiStsvit 
, Hafebias  prince|is  dimidias 
partis  vici  Ceili  in  vico  liio. 

j 18.  Poft  cura  afdificavc- 

runt  fratres  eorum,  Bavai 
filins  Enadad,  princeps  di- 
midiar  partis  Ceilat. 

lÿ.  Et  xdificavit  juxia  eum 
Axer  filius  Jofue , princeps 
Mafpha , menfuram  fecun- 
dam,  contra  afeenfum  fir- 
ntiftïmi  anguli. 

.10.  Poft  eum  in  monte  x- 
dificavit  Baruch  filius  Za- 
chai  menfuram  fecundam, 
ab  angulo  ufquc  ad  porum 
domûs  Eliafibfacerdotii  ma- 
gni. 

»i.  Poft  eum  xdi/icavît 
Merimuth  fiüus  Urix  filii 
Haccus,  menfuram  fecun- 
<iam,  à porta  domus  £lia> 
Hb , donec  extendererur  do- 
mus  Eliafîb. 

la.  Et  poft  eum  xdifica>' 
verunt  facerdotes , viri  do 
campeftribus  Jordanis. 

Poft  eum  idificavit 
Benjamin  & Hafub  contra 
dotnum  fuam  : & poft  eum 
a^^ificavit  A/ arias  filius  Mai', 
fia:  filii  Ananiat  contra  do- 
mum fuam. 

14.  Poft  eum  idificavit 
Bennui  filius  Henadad  men- 
furam fecundam , i domo 
Azarii  ulque  ad  flexuram, 

& ufquead  angulum. 

1 f . Phalel  filius  Ozi  con- 
tra fiexuram  & turrim , qum 
eminct  de  donio  regis  excel- 
la , id  eft , in  atrio  carceris: 
poft  eum  Phadaia  filius  Pha- 
ros. 

id.  Nathinii  autçmhabi- 
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tabant  in  Opiiel  ufqueçon-  rufalcm , dans  U {j(iarti(r  nommé  Ophel , juf-> 
ques  vis-à-vis  la  porte  des  eaux  vers  l’orient, 
& jufqu’à  la  tour  qui  s’avance  au  dehors. 

27.  Ceux  de  Thécue  bâtirent  après  lui  un 
double  efpace  tout  vis-à-vis , depuis  la  gran- 
de tour  qui  s’avance  en  dehors , jufqu  à la 
muraille  au  temple. 

28.  Les  Prêtres  bâtirent  en  haut  depuis  la 
porte  des  chevaux,  chacun  vis-à-vis  de  fa 
maifon. 

29.  Sadoc  fils  d’Emmer  bâtit  après  eux  vis- 
à-vis  de  fa  maifon  ; & après  lui , Semaïa  fils 
de  Sechenias  , qui  gardoit  la  porte  d’Orient. 

30.  Hanania  fils  de  Selemias , & Hanun 
fixicme  fils  de  Seleph , bâtirent  après  lui  un 
double  efpace  ; & après  lui , Mofollam  fils 
de  Barachias  bâtit  le  mur  vis-à-vis  de  fes 
chambres  : Melchias  , fils  de  l’Orfevre , bâ- 
tit après  lui  Jufqu’à  la  maifon  des  Nathinèens 
& des  Merciers  , vers  la  porte  des  Juges  , 
& jufqu’à  la  chambre  de  l’angle. 


tra  poriam  a<]uarum  ad  O- 
rientem , & turrim  t\\ix  pro- 
tnincbau 

17.  Poft  cum  ydificave- 
runt  Thecueni  mcnfuram  fc- 
cundam  c regionc  , à turrc 
magna  &emincntc  ufquc  ad 
iTuirum  tcmpli. 

î8.  Surfum  autem  à porta 
Rquorum  xdificavcrunc  la- 
cerdotcs , imufquiftjuc  con- 
tra donuim  fu?,m. 

19.  cos  xdificavit  Sa- 
doc Einnrcr  centra  do- 
mum  fiiam.  Et  poft  eum  x- 
diBcavit  Semaia  fiiiusScche* 
uix,  cu(los  portx  oriernralif, 

JO.  Port  cum  xà;ficavk 
Hanania  filius  Sclcniix,  & 
Hanun  filius  Seleph  fextus , 
menfuram  fccundams  port 
eum  xdificavit  Mofollam  fi- 
lius BariUÎiix,  contra  gaxe^ 
phylacium  fuum.  Pou  cum 
xdificavit  Melchias  filius  au- 
rificis  ufijuc  ad  domum  Na- 
ihinxorum , & feruta  ven- 
dentium  contra  ponam  ju- 
dicialcm , & ulquc  ad  ecena- 
culum  nnguli. 

51.  Et  inter  canaculum 
anguli  in  porta  gregis  xdifi- 
caverunt  aurifices  & négo- 
cia tores. 


3 1 .  Les  orfèvres  & les  marchands  bâtirent 
à la  porte  du  troupeau  le  long  delà  chambre 
de  l’angle. 


CHAPITRE  IV. 


^ I.  Les  ennemis  des  Juifs  fe  raillent  des  efforts  qu'ils  font  pour  rebâtir  Jerufa- 
Um.  Us  viennent  pour  troubler  cet  ouvrage.  Gr  pour  le  faire  ceffer. 

La  mesme  année  ’yjo. 


I.  FaSum  cftautem,  cùm 
sutbiTct  SanabsUat  quôd  x- 
dibearemus  murum , iratus 
eft  valde  : & motus  niniis 
fq^rannasât  Judxos  , 


1,  St  dixtt  coram  fratribus 
fuis.Sc  frequentia  Samari- 
tanorum;  Quid  Judxi  faciunt 
jmbecilles?  Num  dimiitcnt 
eçs  gentes  î Num  ûcrifica- 


t.M  Ais  Sanaballat  ayant  appris  que  nous 
rebâtifllons  les  murailles  de  Jerufalem , entra 
dans  une  grande  colere  ; & dans  l’émotion 
où  il  étoit , il  commentça  à fc  railler  des  Juifs, 
2.  & dit  devant  fes  frères  & devant  un 
grand  nombre  de  Samaritains  ; Que  font  ces 
pauvres  Juifs  f Les  peuples  voiftns  les  lailfe- 
ront-ils  faire  ? Sacrifieront-ils  f & acheveront- 

ils 
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Js  leur  ouvrage  en  un  môme  jour , pour  nous 
Ster  le  tems  de  nous  y oppofer?  Bâtiront -ils 
avec  des  pierres  que  le  feu  a réduites  en  un 
grand  monceau  de  poudre  f & auront-ils  le 
moyen  d'en  tirer  de  nouvelles , & de  les  tailler  ? 

î.  Tobie  Ammonite , qui  droit  proche  de 
lui , difoit  de  môme  : Lai(Tez-les  oâtir  : leur 
édifice  ne  s'élèvera  pas  haut  ; & s’il  vient  un 
renard , il  fautera  aifément  par-delTus  leurs 
murailles  de  pierre. 

4.  Ecoutez , Seigneur  notre  Bieu , dis -je 
alors  : confidérez  que  nous  fommes  devenus 
ia  fable  le  mépris  des  hommes.  Faites  re- 
tomber leurs  infultes  fur  leurs  têtes.  Ren- 
dez-les  un  objet  de  mépris , en  les  faifant  paj- 
fer  dans  une  terre  étrangère  ^ où  ils  /oient  ré- 
duits en  un  état  de  captivité. 

y.  Ne  couvrez  point  leur  iniquité;  ôcque 
leur  péché  ne  s’afface  point  de  devant  vos 
yeux , parce  qu’ils  fc  font  raillés  de  ceux  qui 
Dâtilfoient  votre  ville  fainte. 

6.  Nous  rebâtimes  donc  la  muraille  avec 
une  nouvelle  ardeur  ; & toutes  les  breches  en 
furent  réparées  jufou’à  la  moitié  de  la  hauteur 
que  nous  voulions  lui  donner.  Et  le  peuple 
voyant  cet  heureux  commencement , s’encoura- 
gea de  nouveau  à bien  travailler  pour  achever  le 
refie. 

7.  Mais  Sanaballat,  Tobie , les  Arabes , 
les  Ammonites  ôcceux  d’Azot,  ayant  appris 
que  la  plaie  des  murs  de  Jerufalem  fe  refer- 
moit  ; Ôc  qu’on  commen<;oit  à en  réparer 
toutes  les  breches , ils  entrèrent  dans  une 
étrange  colere  ; 

8.  & ils  s’affemblerent  tous  d’un  commun 
accord  , pour  venir  attaquer  Jerufalem  , ôc 
nous  drelTer  des  embûches, 


At.IF.  ^77 

bunt , & complebunt  in  uiia 
die  ? Numquid  rdificare  po- 
terum  lapides  de  acervis  pul- 
veris , gui  combuiU  fum  i 


_ }.  Sed  & Tobias  Ammo- 
nites proximus  cjus,  ait:  Æ- 
dificent  : fi  alccnderic  rul- 
pes , tranfiliet  mucum  eo- 
rum  lapideuju. 


4.  Audi  Deus  nofier,  quia 
fafli  fumus  dcfpeâui  : con- 
verte  opprobrium  fuper  ca- 
pui  eorum , & da  eos  in  def- 
peciiunem  in  terra  capdvU 
utis. 


f . Ne  operiai  iniquitatetm 
eorum , & peccatum  eorum 
coram  facic  tua  non  delea- 
tur, quia  irriTeruJU  zdifi- 
cantes.  ' 

6.  Itaque  zdificavimui 
murum , & conjunximus  to- 
tum  nfque  ad  partem  dimi- 
diam  : & provocatum  cil  cor 
popuii  ad  opcranduiu. 


7.  FaAumellautem.cùm 
audilTet  Sanaballat , & To- 
bias , & Arabes , & Amma- 
nitz,  St  Azotii,  quod  ob- 
duüa  elTet  cicatrix  mûri  Je- 
rufalcm , S:  quod  cœpilTcnt 
interrupta  concludi , irad 
Aint  nimis. 

9.  Et  congregati  funt  om- 
nos  pariter,  ut  venirent,  & 
pugnarent  contra  Jerulâlem, 
Ht  molicentur  infidias. 


Tome  II.  Part.  Il, 
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§.11.  Nehemie  offre  fes  prières  au  Seigneur.  Il  ejl  averti  des  dejjeins  des  enne-i 
mis.  Il  les  rend  inutiles  ^ &■  fait  continuer  Vouvrage. 


9»  Et  oravimus  Deum  no(^ 
trum  ) & pofuimus  euftodes 
fuper  murum  die  ac  noâc 
contra  eos* 


lo.  Dixît  autom  Judas: 
Dcbilitata  eft  formudopor- 
untls,  & humus  nimia ell, 
nos  non  poterimus  zdiE- 
carc  muruiu. 


II.  Ecdixeninthoftesnof- 
tfi:  Nefdant,&  ignorent, 
• doncc  veniamus  in  medium 
corum,  & interficiamus  cos , 
celFare  faciamus  opus* 


lî*.  FaAum  eft  autem , 
tenientibus  Judzis , qui  ha~ 
bitabanc  juxta  eos,  &dicen- 
tibus  nobis  per deeem  vices, 
ex  omnibus  locis  quibus  vé- 
nérant ad  nos , 

îj.  ftatuiinloco  poftmu- 
Tum  pcrcircuitum  populum 
in  ordlnem  cum  gladiis  fuis, 
& ianceis,  & arcubus. 

14.  Et  pcrfpexi  atque  fur- 
rexi  : & aïo  ad  opttmates  & 
jnagiftratus , & ad  rcliquam 
pancm  vulgi  : Noütc  timere 
à fâcic  corum.  Domini  ma- 
gni  5c  terribiUf  mementote, 
& pugnace  pro  fratribusvef- 
tris , Hîiis  veftris,  5c  filiabtis 
vcftris  « 6c  uxoribus  veftris  , 
te  domibus  veftris. 

iç.  Faâum  eft  autem, 
cnrn  auJillcnt  inimici  noftri 
numiatum  efie  nobis,  diftî- 

Ëivit  Deusconftlium  corum. 
t reverii  fumus  omnes  ad 


p.  Nous  of&îmes  auflî-tôt  nos  prières  à 
Dieu , ôc  nous  mîmes  des  gardes  jour  & nuit 
fur  la  muraille  , pour  nous  oppofer  à leurs 
efforts. 

I O.  Cependant  ceux  de  la  tribu  de  Juda  j 
effrayés  des^menaces  de  nos  ennemis  ér  rebutés 
du  travail , difoient  : Ceux  qui  font  occupés 
à porter  les  titres  & les  pierres  font  fatigues  ; 
il  y a encore  beaucoup  de  terre  d oter , & beats- 
coup  de  chaux  df  de  fable  à porter  : & ainfi  nous 
ne  pourrons  achever  de  bâtir  la  muraille^  avanp 
que  nos  ennemis  viennent  nous  exterminer. 

1 1 . Et  f»  effet , nos  ennemis  /?  difoient  en- 
tr’eux  y en  parlant  de  nous;  Qu’ils  ne  fâchent 
point  notre  deffein , afin  que  , lorfqu’ils  n’y 
penferont  pas,  nous  venions  tout  d’un  coup 
au  milieu  d’eux  les  tailler  en  pièces , & faire 
ceffer  l’ouvrage. 

1 2.  Mais  les  Juifs  qui  demeuroiçnt  au  mi- 
lieu de  ces  gens-là , étant  venus  à Jerufalem  , 
& m’ayant  marqué  dix  fois  leur  deffein  , de 
tous  les  lieux  différens  d’où  ils  venoient  me 
trouver , 

I J.  je  rangeai  le  peuple  derrière  les  murs  y 
tout  au  long  des  murailles  de  la  ville  , avec 
leurs  épées , leurs  lances  & leurs  arcs. 

14.  Et  ayant  conlideré  toutes  chofes , j’al- 
lai trouver  les  perfonnes  les  plus  confidéra- 
bles,  les  magiflrats  & le  refte  du  peuple,  fie 
je  leur  dis  : Ne  craignez  point  ces  gens-Ià  : 
fouvenez-vous  que  le  beigneur  efi  grand  6c 
terrible;  ôc  combattez  pour  vos  freres , pour 
vos  fils  , pour  vos  filles,  pour  vos  femmes  , 
ôc  pour  vos  maifons. 

I y.  Mais  nos  ennemis  ayant  fû  que  nous 
avions  été  avertis  de- leur  entreprife , Uicu  dif 
fipa  leur  deffein , & ils  ne  penferent plus  à venir 
nous  attaquer.  Nous  revînmes  donc  tous  amf 
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inurailles  y & chacun  reprit  fon  ouvrage. 


l'uuin. 


§.  III.  Excellent  ordre  que  met  Nehemie  pour  continuer  de  bâtir  Jerufalem  ^ fam 
craindre  les  efforts  de  fes  ennemis. 


. iS.  Depuis  ce  jour-Ià  , voici  comme  je  dif- 
po/ai  les  Juifs , ajin  de  continuer  P ouvrage  , ù" 
iTévher  les  furprifes  : La  moitid  de  leurs  jeu- 
nes gens  droit  occupée  au  travail,  ôc  l’autre 
moitié  fe  tenoit  prête  à combattre.  Ilsavoient 
leur  lance , leur  oouclier , leur  arc  & leur  cui- 
ralTe;  & les  chefs  du  peuple  croient  derrière 
eux  dans  toute  la  maifon  de  Juda  , pour  les 
foutenir  & pour  les  animer, 

1 7.  jjinft  on  pouvoir  dipe  que  ceux  qui  étoîent 
employés  à bâtir  les  murs  , & à porter  , ou 
à charger  les  porteurs , faifoient  leur  ouvrage 
d’une  mainj  ôctenoient  leur  épée  de  l’autre. 

18.  Car  tous  ceux  qui  bâtiuoient  avoient 
l’épée  au  côté.  Ils  travailloient  au  bâtiment, 
& ils  fonnoient  de  la  trompette  auprès  de 
moi. 

I p.  Alors  je  dis  aux  pérfonnes  les  plus  con- 
fidérables , aux  magiftrats , & à tout  le  refte* 
du  peuple  : Cet  ouvrage  eft  grand  & de  lon- 
gue étendue  ; & nous  fommes  ici  le  long  des 
murailles,  féparés  bien  loin  les  uns  des  autres. 

20.  C'ejl  pourquoi  par  tout  où  vous  enten- 
drez fonner  la  trompette  , courez  - y aulTi- 
tôt  pour  nous  fecourir  ; ôc  notre  Dieu  com- 

• battra  pour  nous. 

21.  Cependant  continuons  à faire  notre 
ouvrage  , ôc  que  la  moitié  de  ceux  qui  font 
avec  nous  ait  toujours  la  fancc  à la  main  , 
depuis  le  point  du  jour  jufqu’à  ce  que  les 
étoiles  paroiflent. 

22.  Je  dis  au/n  au  peuple  en  ce  mcfne- 
tems  : Jufqü’ici  ceux  qui  demeurent  hors  la  ville 
ont  eu  la  liberté  de  s'en  retourner  le  foir , pour  re- 
venir le  lendemain  matin  ,•  mais  maintenant  que 
chacun  demeure  avec  fon  ferviteur  au  miheu 


I tf.  Et  raéhim  eft  à die  ilb; 
media  pars  juvcnuni  eoinm 
faciebat  opus , & média  pa. 
rata  cratad  belium , Si  ian- 
eex , & feuta  , & arcus , S: 
loricx , & principes  poft  eot 
in  Omni  domo  Juda. 


17.  Ædificantium  in  mu- 
ro  , & poriantiiim  oncra . & 
imponentiumiuna  manu  fua 
fàciebat  opus , & altéra  te- 
ncbatgladium  ; 

18.  xdifteandum  cnimu* 
nufquifqu*  gladio  erat  ac- 
cinftus  renés.  Et  xdificabant, 
& clangebant  buccinâ  ju.\u 
me. 

19.  Et  dixi  ad  optimatej,' 
& ad  magiftratus , & ad  re- 
liquam  partem  vuigi  : Opu* 
grande  eft  & latum,  8t  no» 
Icparati  fumusin  muropro-, 
culaltcrabaltero; 

10.  in  loco  quocumque  au* 
dieritisclangorem  tubx,  il- 
luc  concurrite  ad  nos  : Deus 
noficr  pugnabit  pro  nobit. 


11.  Et  nolîp/î  faciamuc 
opusîâc  media  pars  noftrùm 
teneat  lanceas , ab  afeenfu 
aurorx  donec  egrediantut 
aftra. 


11.  In  tempore  quoque 
illo  dixi  populo:  Unufquif- 
que  cum  piiero  fuo  maneat 
in  medio  Jerufalem  , 81  fine 
nobis  vices  per  noclem , X 
dicm , ad  operandum. 
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de  Jerufalem , afin  que  nous  puiffions  travail*. 
1er  jour  & nuit  chacun  en  notre  rang. 

15.  Ego  autem  & fraires  23.  Pour  ce  qui  eft  de  moi , de  mes  freresy 

î^d'e;  m/;  T^^s  gens  & des  gardes  qui  m’accompa- 

nondt^oncbamus  vcftimcn-  gnoient , nous  ne  quitaons  point  nos  vête- 
*a  noftra  : unufquifque  tan-  mens  , & on  ne  Ics  ôtoit  que  pour fe  purifier, 
jnum,  pion  la  lot  y ou  pour  Je  laver  aa?is  le  bejotn. 


CHAPITRE  V. 


5.  I.  Murmure  des  Juifs  pauvres  contre  les  riches.  Reproches  que  Nehemie  fait 
à ceux-ci  de  la  dureté  ave  laquelle  ils  traitent  leurs  freres. 


L 

T.  Et  Ta^us  eftclamorpo- 
(>uli  & uxorum  ejus  niagnur, 
advctlui  üratiCiluoi  J udzoi. 


*'  1.  Et  erant  qui  dicerem  : 
Filii  roftri , & fili*  noftrx 
multx  lum  nimis:  accipia- 
mus  pro  pretio  eorum  fru- 
mcntiim,  & comedamus , & 
vivamus. 


3.  Et  erant  qui  dicerent  t 
Agro«  noflros , & vincas,  Sc 
domo;  noliras  opponamus , 
& accipiamus  frumentum  in 
tàme. 


A MES  ME  anne’e  33 yo. 

I . C Ette  bonne  ^intelligence , qui  étoit  entre 
les  grands  & le  peuple,  ne  dura  pas  long-tems; 
eir  j'interromps  le  cours  de  ma  narration  pour 
raconter  ce  qui  arriva  fur  ce  fujet  à mon  re~ 
tour  dans  la  Judée.  Alors  le  petiple  & leurs 
femmes  me  firent  de  grandes  plaintes  contre 
les  Juifs  leurs  freres  , qui , étant  riches , ne 
leur  donnoient  aucun  fecours. 

. 2.  Et  il  y en  avoir  qui  étoient  réduits  à une 

fi  grande  mifere , qu'ils  difoient  : Nous  avons 
trop  de  fils  & de  filles  ; vendons  - les  , & en 
achetons  du  blé  pour  nous  nourrir,  & pour 
avoir  de  quoi  vivre , comme  la  loi  le  permet 
dans  une  extrême  nécejfité. 

3.  D’autres  difoient  : Engageons  nos 
champs  , nos  vignes  & nos  maifons , afin  . 
d’en  avoir  du  blé  pendant  la  famine. 


4.  Et  alii  diccbant  : Mutuô 
fumainus  pecuniat  in  tributa 
rfgis,  demufque  agros  nof- 
iros  St  vineas: 


5.  &•  mine  ficut  carnet  fra- 
trum  noftrorum , lie  carnet 
ijofttx  funt  : St  ficut  filii  eo- 
rum , iia  St  filii  noftri  ; ecce 
*cs  fubjugamus  filios  nof- 


4.  D’autres  difiaient  encore  : Faut-il  que 
nous  empruntions  de  l’argent  pour  payer  les 
tributs  du  Roi  ? & que  nous  abandonnions 
<j«.v  riches  nos  champs  6c  nos  vignes  , pour 
avoir  de  quoi  nous  acquiterJ 

3.  Notre  chair  eft  comme  la  chair  de  ces 
riches  qui  font  nos  freres , ôc  nos  fils'  font 
comme  leurs  fils  : ôc  cependant  nous  fommes 
contraints , par  leurs  ujures,  de  réduire  en  fer? 
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titude  nos  fils  & nos  filles , & nous  n’avons 
rien  pour  racheter  celles  de  nos  filles  qui 
font  efclaves.  Nos  champs  & nos  vignes  font 
poffédés  par  des  étrangers,  auxquels  nous 
Jummes  obliji^és  de  les  engager. 

6.  Lorfque  je  les  entendis  fe  plaindre  de 
la  forte,  j’entrai  dans  une  grande  colere. 

7.  Je  penfai  en  moi-même  au  fond  de  mon 
cœur  ce  que  f avais  à faire.  Je  fis  une  répri- 
mande aux  principaux  du  peuple  & aux  raa- 
gifirats , & je  leur  dis  : Exigez-vous  donc  de 
vos  freres  les  intérêts  & Tufiire  de  ce  que 
vous  leur  donnez  ? Je  fis  faire  en  même-tems 


tros  & Biîsf  noAras  in  fcrvt- 
tutcm  , & de  filiâbus  noftris 
funt  famulx,  nec  habcmus 
undepofl'mt  redimi,  & a^o* 
nofiros , ti  vinca*  noftrat 
alii  poiTidcnt. 

6.  Et  iratus  fum  nimis  càm 

audUfem  clamorem  coruni 
fecundùm  verba  hxc  : * 

7.  cogitavitquc  cor  meiim 
mecum  ; & increpavi  opti- 
matef  & magîAratus , & dixi 
cîs:  Ufurafne  finguli  à fra- 
cribus  vetlris  exigitis  i Ec 
congrcgnvi  advcrfum  coi 
concioncm  magnam  • 


une  grande  aflTemUée  du  peuple  , pour  m'éle- 
ver comre  eux  en  préfence  de  tout  le  monde. 

8.  Et  je  leur  dis  : Vous  favez  que  nous 
avons  racheté , autant  que  nous  l’avons  pû , 
les  Juifs  nos  freres  qui  avoient  été  vendus 
aux  nations.  Eft-ce  donc  maintenant  que  vous 
vendrez  vos  freres , & qu’il  &udra  que  nous 
les  rachetions  de  nouveau  ? Quand  je  leur  eus 
parlé  de  la  forte , ils  demeurèrent  dans  le  fi- 
lence  , & ils  ne  furent  que  me  répondre. 

p.  Je  leur  dis  enfuite  : Ce  que  vous  faites 
n’eft  pas  bien.  Pourquoi  ne  marchez -vous 
point  dans  la  crainte  de  notre  Dieu , pour 
ne  nous  expofer  point  aux  reproches  des 
peuples , qui  font  nos  ennemis  ? * 


8."  & dix!  cîs  : Nos,  ut  fei- 
tis , redemimus  fratres  nof- 
tros  Judros,  qui  vendit!  fue- 
rant  gcntibus,fecundîim  pof- 
(ibiiitatem  noftnim  : & vo» 
igitur  vendeiis  fratres  vef- 
tros , & redimemus  eoi  ? Et 
filuerunt  , nec  invenerunt 
quid  refpondcrcnt. 


S.  Dixique  adeos:  Non 
cft  bona  res , quam  (àcitis  : 
quare  non  in  tin; are  Di  i nof. 
tri  ambulatis , ne  exprobre- 
tur  nobis  à gentibus  inisnieix 
noftris  / 


§.11.  Exhortation  que  A^ehemie  fait  aux  riches  (Centre  les  Juifs.  Son  définté-i 
reJJ'ement  dans  l’exercice  de  fa  charge  de  gouverneur  de  la  Judée. 


10.  Mes  freres,  mes  gens  & moi,  nous 
avons  prêté  à plufieurs  de  l’argent  & du  blé  ; 
accordons-nous  tous , je  vous  prie , à ne  leur 
rien  demander , & à leur  quitter  ce  qu’ils 
nous  doivent. 

1 1 . Rendez-leur  aujourd’hui  leurs  champs 
fic'leurs  vignes,  leurs  plants  d’oliviers  & leurs 
maifons.  Payez  même  pour  eux  le  centième 
de  l’argent,  du  blé,  clu  vin,  & de  l’huile 
qu'ils  doivent  payer  au  Roi  pour  tribut  ,■  dédom- 


10.  EJf  ego,  & fratres  mei, 
& pueri  n\ei , commodavi- 
mus  plurimis  pccuniam  & 
frumentvm  : non  repeiamus 
in  commune  iftud , xs  alie- 
num  concedamus,  quod  dé- 
bet ur  nobis. 

1 1 . Redditc  cis  hodie  agros 
fuos  & vineas  fuas , & olive- 
ta  fua , & domos  fuas  : quin 
potius  & centelimam  pccu- 
nix,  frumenti , vini,&  olei , 
quam  exigere  folciis  jb  cis  , 
darc  pro  illis. 

B b b iij 
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magez-les  ainji  des  intérêts  ufuraires  que  VOUS 
avez  accoutumé  d’exiger  d’eux. 

12.  Ils  me  répondirent  : Nous  leur  ren- 

drons  ce  ‘que  nous  avons  à eux.  Nous  ne  leur 

vocavi  Sacerdo-  redemanderons  rien  de  ce  qu'ils  nous  doivent ;&c 
jravi  eos , ut  fe-  ferons  ce  que  vous  nous  avez  dit.  Alors 

cercm  juxta  quod  dixeram.  . ..'a  • > ■ zr  i > 

je  ns  venir  les  prctres , qui  etoient  auijf  tombes 
en  cette  faute , & je  leur  fis  promettre  avec 
ferment  qu’ils  agiroient  comme  j’avois  dit. 

I J.  Après  cela,  je  fecoüai  mes  habits , & 
je  dis;  Que  tout  homme  qui  n’accomplira 
compievcric  verbum  iftud , point  cc  quc  j’ai  dit , foit  ainfi  fecoiié  & re- 
de  domo  lua , & de  laboriH  jg  pjj  jg  maifon , & privé  du 

fiat.  Et  dixit  univerfa  fruit  de  Ics  travaux  ; qu  U Ipit  ainli  lecoue  oc 
rejetté  ,&  réduit  à l’indigence.  Tout  le  peu- 
ple répondit  ; Amen.  Et  ils  louèrent  Dieu. 
Le  peuple  fit  donc  ce  qui  avoir  été  propofé. 

1 4..  Pour  ce  qui  eft  de  moi , je  puis  pro- 
tejler  avec  vérité  devant  tout  le  peuple,  que, 
depuis  le  jour  que  le  Roi  m’avoit  comman- 
dé d’être  gouverneur  dans  le  pays  de  Juda  , 
c’e(l-à-dire , depuis  la  vingtième  année  du 
régné  d’Artaxerccs , jufqu’à  la  trente -deu- 
xieme, c'efl-à-dire,  pendant  l’efpace  de  douze 
ans , nous  n’avons  rien  prjs , mes  freres , ni 
moi , des  revenus  qui  étoient  dûs  aux  gou- 
verneurs , quoique  ma  charge  me  donnât  droit 
de‘le  faire. 

. I J.  En  effet,  ceux  qui  l’avoient  été  avant 
moi  avoient  accablé  le  peuple , en  prenant 
tous  les  jours  quarante  ficles  fur  le  pain , fur 
le  vin  & fur  l’argent  ; & leurs  officiers  les  fur- 
chargoient  encore  : mais  pour  moi , je  ne  l’ai 
point  fait , parce  que  je  crains  Dieu. 

ï6.  J’ai  travaillé  même  comme  les  autres 
aux  réparations  des  murailles  ; y’fci  pajfé  tout 
le  tems  de  mon  admin'ifration  fans  acheter  au- 
cun champ  ; & mes  gens  fe  font  trouvés  tous 
enfemble  au  travail,  fans  au' aucun  s'en  foit 
exempté. 

1 7.  Les  Juifs-mêmes  & les  magifirats , au 


1 1.  Et  dixenint  : Reddc- 
mus , & ab  eis  nihil  quire- 
mus  : ficque  faciemus  ut  lo- 
queris.  Et 

tes , & adjuravi  eos , ut  fa- 


13.  Inruper  cxcufii  finum 
îneum , & dixi  : Sic  cxcutiat 
Deus  oranemviruni,qin  non 


jnuliitudo  : Amen.  Et  lau- 
daverunt  Deum.  Fecit  ergo 
populus  ficut  erat  diclum. 

14.  A die  autem  ilia,  qui 
prxccperat  rex  mihi  ut  ellem 
dux  in  tetra  Juda , ab  anno 
Tijefimo  ufquB  ad  annum 
trigefimum  lêcundum  Ac- 
laxerxis  régis  , per  annos 
duodecim,  ego  St  fratres  mei 
annonas,  qu*  ducibus  debc- 
banULi , non  comedinius. 


I J.  Duces  autem  primi , 
qui  fuerant  ante  me , grava- 
verum  populum , & açcepe- 
runt  ab  eis , in  pane,  & vino, 
& pccunia  , quotidie  ficlos 
quadraginta  3 led  St  miniftri 
eorum  deprcITerunt  popu- 
lum. Ego  autem  non  feci  ita 
propter  timorcm  Dci  : 

16.  quin  potiùs  in  opéré 
mûri  aedificavi,  St  agrum  non 
emi , 8t  omnes  pueri  mei 
(ongregaii  ad  opus  étant. 


17.  Judxi  quoque  & ma- 
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ïiombre  de  cent  cinquante  perfonnnes,  & 
ceux  qui  nous  venoient  trouver  d’entre  les 
peuples  qui  étoient  autour  de  nous  ^ man- 
geoient  toûjours  à ma  table. 

1 8.  On  m’apptêtoit  tous  les  jours  un  bœuf 
& fix  excellens  moutons , fans  les  volailles. 
De  dix  en  dix  jours , je  dillribuois  une  gran- 
de abondance  de  vin  , & je  donnois  ainfi 
beaucoup  de  chofes,  quoique  je  ne  prifle 
rien  de  tout  ce  qui  étoit  dû  à ma  charge  ; 
car  le  peuple  étoit  extrêmement  pauvre , ù" 
je  ne  voulais  pas  P appauvrir  encore  davantap^e, 
ip.  O mon  Dieu , fouvenez-vous  de  moi, 
pour  me  faire  mifdricorde , félon  tout  le  bien 
que  j’ai  fait  à ce  peuple. 
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gjftratus , centirm  quirqua" 
ginta  viri , & qui  vcnicbant 
ad  nos  de  gonribus  qujp  in 
circuitu  noifro  funt,  in  men- 
fa  mea  erant. 

^ 18.  Parabatur  autem  mî- 
hi  per  dies  Hngulos  bos  unus, 
arictes  fcx  eïeâi , cxccptis 
volatUibus,  & inter  diesde- 
ccm  vina  divcrfn,&  aiia  muU 
ta  tribuebam  : Inluper  & an> 
nonas  duentus  mei  non  qux- 
Civi  : valde  cnim  auenuatus 
erat  populus* 


19.  Mémento  mcî,  Deus 
meus,  in  bonum  , fecundùm 
omnia  qux  fcci  populo  huic» 


CH -A  PITRE  VI. 


5.  L Sanaballat  &•  les  autres  ennemis  des  Juifs  s'efforcent  inutilement  de  fur-i 
prendre  Cr  dintimi^r  Nehemie. 

L’an,  DU  MONDE  33yo.  Avant  J.  C.  43-4. 


I .  IVl  Ais  , pour  reprendre  la  fuite  de  Phifoire, 
Sanaballat,  Tobie,Goflem  Arabe,  & nos 
autres  ennemis  ayant  appri#que  j’avois  re- 
bâti tous  les  murs , & qu’il  n’y  avoir  plus  au- 
cune breche  , quoique  jufqu’alors  je  n’eufle' 
pas  fait  mettre  encore  les  battans  aux  portes, 

2.  ils  m’envoyerent  des  gens  pour  me  dire  : 
Venez , afin  que  nous  faUtons  alliance  avec 
vous  en  quelque  village  dans  la  campagne 
à'Ono  fur  le  bord  du  Jourdain.  Mais  leur  def- 
fein  étoit  de  me  faire  quelque  violence. 

3.  Je  leur  envoyai  donc  de  mes  gens,  & 
leur  fis  dire  : Je  travaille  à un  grand  ouvrage, 
0»  ma  préfence  ejl  abfolument  néceffaire  : ainfi 
je  ne  puis  vous  aller  trouver,  de  peur  qu’il 
ne  foit  négligé  pendant  mon  abfence  , lorf- 
que  je  ferai  allé  vers  vous. 

4.  Ils  me  renvoyèrent  dire  la  môme  chofe 


I.  FaAumelIauiem,cùin 
audilTet  Sanaballat,  Sc  To- 
bias , St  Goflem  Arabi , Se 
ceteri  inimici  noflri,  quiid 
asdificalTem  ego  murum  , Se 
non  eiret  in  tjifo  refiilua  in- 
terruptio  ( ulqueaJ  tempus 
amena  illuJ  valvas  non  po- 
fuerain  in  poitis  ) 

1,  miferunt  Sanaballat  & 
GolTem  ad  me  , dicentes  : 
Veni,  Si  pcrcuriamu;  ferdui 
pariter  in  viculis  in  Gimpo 
Ono.  Ipli  autem  cogitabanc 
ut  facerent  mibi  malum. 

3.  Milï  ergo  ad  eos  nun- 
tios,  dicens  ; Opus  grande 
ego  facio , St  non  polljim 
dcicendere  : ne  forte  ncéli- 
gatur,  cùm  vcncro  St  deC- 
cendero  ad  vos. 


4.  Miferunt  autem  ad 
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fecundùm  vcrbum  hoc  pfr 
quatuor  vices  : & tefpondi 
eis  juxta  fermoncin  priorcm. 

ï.  Et  milît  ad  me  Sana- 
ballat  juxta  vcrbum  prius 
quinta  vice  puerum  fuum, 
8c  epiftolam  nabebat  in  ma- 
liU  lûa  fetiptam  hoc  modo  : 

6,  In  GcNTiat'S  auditum 
eft,  8c  Goticm  dixit,  quùd  tu 
8c  Judari  cogitetis  rcbcllare  , 
8:  proptcrca  ardifices  mu- 
rum , Sc  levare  te  velis  fuper 
CO  regem  : propter  quam 
Caulam 

7.  & prophetas  pofueris , 
qui  prxditem  de  te  in  Jeru- 
falcm , diccmes  : Rex  in  Ju- 
dara  eft.  Auditurus  ell  rex 
verba  hxc  : idcircô  nunc  ve- 
ni  , ut  incamus  conlUium 
pariter. 


S.  Et  mili  ad  cos , dicenj  : 
Non  eft  faftum  Tcrcundùm 
verba  hxc , tjuat  tu  loqueris  : 
de  corde  enim  tuo  tu  corn- 
ponis  hxc. 

9.  Omnes  enim  hi  terre- 
bant  noï  .cogitantes  quùd  çef- 
farem  manus  noftrx  ab  opè- 
re, S:  quicfceremus.  Quam 
ob  caulam  magis  confortavi 
manus  meus  : 


par  quatre  fois  ; & je  leur  fis  toujours  la  mê- 
me reponfe. 

3,  Enfin  Sanaballat  m’envoya  encore  pour 
la  cinquième  fois  un  de  fes  gens  , qui  portoit 
une  lettre  écrite  en  ces  termes  : 

(S.  Il  court  un  bruit  parmi  le  peuple,  & 
Gofiem  le  publie  hautement , que  vous  avez 
réfolu  de  vous  révolter  avec  les  Juifs  : que 
votre  delTein  , dans  le  rétabliflement  des 
murs  de  Jerufalem , eft  de  vous  faire  Roi  des 
Juifs  i & que , dans  cette  môme  penfée , 

7.  vous  avez  apofté  des  prophètes , afin 
qu’ils  relevent  votre  nom  dans  Jerufalem  , 
& qu’ils  difent  de  vous  : C’eft  lui  qui  eft  le 
Roi  de  Judée.  Et  comme  le  Roi  doit  être 
informé  de  ces  chofes,  venez  avec  nous,  afin 
que  nous  délibérions  enfemble  des  moyens 
d’ arrêter  ces  bruits  , çir  d’en  empêcher  les  fuites. 

8.  Je  lui  envoyai  un  homme  , 6c  lui  ré- 
pondis: Tout  ce  que  vous  dites  n’eft  point 
véritable  ; mais  ce  font  des  chofes  que  vous 
inventez  de  votre  tête. 

p.  Tous  ces  gens  ne  travailloient  qu’à  nous 
effrayer  , s’imaginant  que  nous  cefferions 
ainfi  de  bâtir,  €c  que  nous  quitterions  notre 
travail.  Mais  je  m'y  appliquai  avec  encore 
plus  de  courage. 


§.  1 1.  Semeias  veut  porter  Nehemie  à fe  cacher  dans  le  temple  . pour  fe  mettre  à 
couvert  de  la  fureur  de  fes  ennemis.  Nehemie  le  refufe  ^ (ï  achevé  de  bâtir  les 
murs  de  Jerufalem. 


10.  & ingrelTus  fura  do- 
mum  Semeix  filii  Dabi*  fi- 
^ lii  .Mccabeel  fccrctù.  Qui  ait: 
TraCiemus  nobifeum  in  do 
mo  Dci  in  medio  tcmpli , & 
claudamus  portas  xdis  : quia 
ventuti  funt  ut  interficiant 
te  , Sc  nofle  veiuuri  luni  ad 
occidendum  te. 


fl.  Et  dixi  : Num  qui£. 


I O,  J’entrai  enfuite  en  fecret  dans  la  maî- 
fon  de  Semeias  qui  contrefaifoit  le  prophète  : il 
était  fils  de  Dal^/as  fils  de  Metabéel , 6c  il  me 
dit  : Confultons  enfemble  dans  la  maifon  de 
Dieu  au  milieu  du  temple , 6c  fermons-en 
les  portes,  afin  que  nous  y [oyons  en  fureté: 
car  ils  doivent  venir  pour  vous  faire  violence, 
ôc  ils  viendront  la  nuit  pour  vous  tuer. 

,i  I.  Je  lui  réjgondis  : Un  homme  en  la  place 

où 


s* 
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où  je  fuis  doit-il  s’enfuir  ? Et  qui  eft  l’homme 
comme  moi , qui , n'étant  point  au  rang  des 
Pretres,  entrera  dans  le  temple,  pour  y fau- 
ver  fa  vie  ? Je  n’irai  point. 

1 2.  Et  je  reconnus , par  ce  mauvais  confeil 
qu'il  me  donnait , que  ce  n’étoit  point  Dieu 
qui  1 avoit  envoyé , mais  qu’il  m’avoit  parlé 
en  feignant  d’être  prophète,  & qu'il  avoit 
été  gagné  par  Tobie  & par  Sanaballat  : 

13.  Car  il  avoit  été  payé  par  eux  pour 
m intimider , afin  que  je  tombafle  ainfi  dans 
le  péché,  & qu’ils  eulTent  toujours  à me  faire 
ce  reproche. 

14.  Souvenez-vous  de  moi,  Seigneur,  en 
confidérant  toutes  ces  oeuvres  delà  malice  de 
Tobie  & de  Sanaballat.  Et  fouvenez-vous 
aulTi  de  ce  qu’a  fait  le  prophète  Noadie  & 
les  autres  prophètes , pour  me  donner  de  la 
terreur. 


quam  (imilis  mei  fug;t  ? 8c 
quis  ut  ego  ingredietur  lem- 
plum , 8c  vivet  { non  ingre- 
dai. 


1 1.  Et  intellexi  quàd  Deus 
non  mifîiièt  eum , fed  quafi 
vaticinant  locutus  elTet  ad 
me . 8c  Tobias  8c  Sanaballat 
condujcillenc  eum. 


IJ.  Acceperat  enim  pre- 
tium , ut  territus  raccrem  , 
Si  peccarcm,Sc  haberent  ma- 
lum,  quod  exptobracent  mi- 
hi. 

14.  Memento  mei  Domi- 
ne pro  Tobia  8c  Sanaballat, 
juxta  opéra  eorum  tnlia:  fed 
8c  Noadix  prophetx , 8C  ce- 
terorum  prophetatum  qui 
tenebant  me. 


I y.  La  muraille  fut  enfin  toute  rebâtie  le 
vingt-cinquieme  jour  du  mois  d’Elul  , qui 
était  le  fixieme  de  tannée  fainte,  & le  douzième 
de  l’année  civile,  & elle  fut  achevée  en  cin- 
quante-deux jours  , tant  fut  grande  la  multi- 
tude df  l ardeur  des  travailleurs. 

i5.  Nos  ennemis  l’avant  donc  appris,  auffi- 
bien  que  tous  les  peuples  qui  étoient  autour 
de  nous , Us  furent  frappés  de  terreur  & conf- 
ternés  au-dedans  d’eux-mêmes  ; & ils  recon- 
nurent que  cet  ouvrage  étoit  l’ouvrage  de 
Dieu. 

17.  Pendant  tout  ce  tems,  plufieurs  d’en- 
tre les  principaux  des  Juifs  envoyoient  des 
lettres  a T obie , 6c  Tobie  leur  envoyoit  aufifi 
des  fiennes. 

18.  Car  il  y en  avoit  plufieurs  dans  la  Ju- 
dée qui  avoient  juré  d’être  de  fon  parti , 
parce  qu’il  étoit  gendre  de  Sechenias  fils 
d’Area , 6c  ciue  Johanan  fon  fils  avoit  époufé 
la  fille  de  Aiofollam  fils  de  Barachias. 

ip.  Ils  venoient  même  le  louer  devant 

Tome  JI.  Part.  IJ. 


Completus  e(l  auten 
munis  vigehmo-quimo  die 
mcniïs  Elul,  quinquaginu- 
duobus  diebus. 


j(.  Faflum  riiergoeùm 
aiidilTent  omnes  inimici  p.ot 
tri , ut  timerent  umvfrfx 
genies,  qux  étant  in  circui- 
tu  nollro  , 8c  concilièrent 
intra  femetipfos , 8c  Icirent 
quod  à Deo  fa^um  cflct  o- 
pus  hoc. 

17,  SeJ  8c  in  diebus  illis, 
multx  optimatum  Judxo- 
rumepillolx  mittebanturad 
Tobiam , 8c  à Tobia  venie- 
bant  ad  eos. 

18.  iMulti  enim  étant  ia 
Judxa  habentes  juramentum 
ejus , quia  gener  erat  Seche- 
nix  filii  Area,  8c  Johanan 
filius  ejus  acceperat  hliaiu 
Aloiollam  hlii  llarachix  : 

ip.  lcd  Sc  laui'abam  eum 

C c c 
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coram  me  , & verba  mea  nioî , & ils  lui  faifoicnt  favolr  cc  quc  jc  dî- 
fois;&  Tobie  enfune  envoyoit  des  Lettres 
pour  m’épouvanter. 


tebat 

me. 


CHAPITRE  VII. 


§.  I.  Nektmie  donne  le  foin  de  Jeritfalem  à Hanani  Cr  à Hananias.  Il  y fait 
faire  garde  par  1er  habiians  , donc  il  fait  la  revâe. 

La  mes  me  anne’e  îryo. 


I . Poftquam  autem  idifi- 
catti!  ell  murus,  & pofui  val- 
vas , & recenfui  janitorcs  & 
cantores , & Levuas  : 

î.  praxepi  Hanani  fratti 
jneo  , & Hananii  principi 
domùi  de  Jerul’alem  ( iple 
enim  quart  vir  verax  & li- 
jnens  Deura  plus  ccteris  vi- 
debacur) 

3.  & dixi  eis  : Non  apc- 
rianuir  porti  Jcrufalem  urt- 
que  r.J  calorem  folis.  Cum- 
que  adhuc  aflifterent,  claufse 
porrx  funt , & oppilatx  : & 
pofui  euftodes  de  habitato- 
ïibus  Jerufaleni,fingulos  per 
■vices  fuas , & unuraquem- 
que  contra  domum  fuam. 


4.  CÎTiias  autem  erat  lata 
Tiimis  & grandis , 8c  populus 
parviis  in  medio  ejus,  6c  non 
tram  domus  zdirtcaix. 

4.  Deus  autem  dédit  in 
corde  meo  , & conçregavi 
optimales,  8e  magiltratus , 
& vulgus , ut  rccenferem 
cos  : & itiveni  librum  ccni'us 
eoium , quiafeenderant  pn- 
mum,  8c  invemumeil  l’crip. 

iLiu  ,n  eo  : 


I .  A Près  que  les  murs  de  la  ville  furent 
achevés  , que  j’eus  fait  pofer  les  portes , 6c 
que  J’eus  fait  la  revue  des  portiers , des 
chantres  6c  des  Lévites , 

2.  je  donnai  mes  ordres  touchant  Jerufa- 
lem  à mon  frere  Hanani  ,ôc  à Hananias  Prin- 
ce de  la  maifon  du  Seigneur , qui  me  paroif- 
foit  un  homme  lincere  ôc  craignant  Dieu  plus 
que  tous  les  autres  ; ôc  jc  leur  dis  : 

3.  Qu’on  n’ouvre  point  les  portes  de  Je- 
rufalem  jufqu’à  ce  que  le  foleil  foit  déjà  bien 
haut  ; & qiCon  ne  manque  point  de  les  fermer 
avant  la  nuit  j pour  éviter  les  furprifes  de  P en- 
nemi, Et  comme  la  nuit  approclioit  lors  que  je 
leur  donnais  ces  ordres,  & qu’ils  étoient  en- 
core devant  moi , les  portes  furent  fermées 
6c  barrées  en  ma  préfemej  & je  mis  en  garde 
les  habitans  de  Jerufalem  chacun  à leur  tour, 
ôc  chacun  devant  fa  maifon. 

4.  La  ville  étoit  fort  grande  6c  fort  éten- 
due , ôc  il  n’y  avoit  dedans  que  fort  peu  de 
peuple,  ôc  les  maifons  n’étoient  point  oâties. 

y.  Dieu  me  mit  donc  dans  le  cœur  d’af- 
fembler  les  plus  confidérables  d’entre  les  Juifs, 
les  magiftrats  ôc  le  peuple  , pour  en  faire  la 
revue.  Et  je  trouvai  un  mémoire  ou  étoit  le 
dénombrement  de  ceux  qui  étoient  venus  la 
première  fois  avec  Zorobabel , où.  étoit  écrit 
■ce  qui  fuit  : 


Digitized  by  Google 


E s D R A s.  Liv.  II.  Ch  AP.  P'I  I.  3S7 


IL  Premier  dénombrement  du  peuple  Juif  revenu  de  la  captivité  de  Babylone. 


6.  Ce  font  ici  les  noms  de  ceux  de  I3  Jtidee  s.  Iili  fiiü  provinciK,  qui 
réduise  en  province  de  t'empire  d’Âffyrie , qui  Je  capnvitato 

lont  revenus  de  la  captivité  ou  ils  étoient,  lerat  NabuchodonoCor  rcx 
qui , après  avoir  été  transférés  à Babylone  B^byioniss&revcrfiiumin 
par  le  Roi  Nabuchodonofor,  font  retournés  In"  dvlûrm 

a Jerufalem  , & dans  la  Judée , chacun  dans 
fa  ville. 


7.  Ceux  qui  vinrent  avec  Zorobabel,/«rr«t 
Jofué , Nehemias , Azarias , Raamias  , Na- 
hamani,  Mardochée , Belfam , Mefpharath , 
Begoaï,  Nahum  , Baana.  Voici  le  nombre 
des  hommes  du  peuple  d’Ifracl  revenus  de 
Babylone. 

8.  Les  enfans  de  Pharos  étaient  deux  mille 
cent  foixante  & douze. 


7.  Qui  venerum  cum  Zo- 
robabcl , Jofue,  Nehemias, 
Azarias,  Raamias,  Naha- 
mani,  Mar  Jcicheus,  Fcllam, 
Melpharaih  , Begcai,  Na- 
hum, Baana.  Numerus  vi- 
rorum  populi  Ifrael  : 

8.  filii  Pharos,  duo  mil- 
lia  cencum  feptuagima-duo; 


9.  Les  enfans  de  Saphatia  étaient  trois  cens 
foixante  ôc  douze. 

I O.  Les  enfans  d’Area  , fix  cens  cinquante- 
deux. 

1 1 . Les  enfans  de  Phahath-Moab  , fils  de 
Jofué , ôc  ceux  de  Joab , étaient  deux  mille 
huit  cens  dix-huit. 

12.  Les  enfans  d’Elam,  mille  deux  cens 
cinquante-quatre. 

1 5.  Les  enfans  de  Zethua , huit  cens  qua- 
rante-cinq. 

1 4.  Les  enfans  de  Zachaï , fept  cens  foi- 
xante. 

I y . Les  enfans  de  Bannui , fix  cens  qua- 
rante-huit. 

1 5.  Les  enfans  de  Bebaï,fix  cens  vingt-huit. 

1 7.  Les  enfans  d’Azgad  , deux  mille  trois 
cens  vingt-deux. 

18.  Les  enfans  d’Adonicam,  fix  cens  foi- 
xante-fept. 

19.  Les  enfans  de  Beguaï,  deux  mille  foi- 
xante-fept. 

20.  Les  enfans  d’Adin,  fix  cens  cinquante- 
cinq. 


9.  fUü  Saphatia , trecenti 
feptuaginca-duo  : 

10.  61Ü  Area,  fcxcenti 
quinquaginu-duo  : 

11.  filii  Phahath-Moab  fî- 
liorum  Jofue  & joab,  duo 
millia  oCtingemi  deeem  8c 
oCio: 

II.  filii Ælara , mille  du- 
centi  quinquaginta-quatuof; 

1 3.  filii  Zethua  , oCiin- 
genti  quadraginta-quinqtie  ; 

14.  filii  Zachai,  feptin- 
genti  fexaginta  : 

IJ.  filii  Bannui , rexcemi 

quadraginta  o&o  : 

i<!.  filii  Bebai,  fcxcenti 
figinti-ûào  : 

17.  filii  Azgad,  duo  mil- 
lia trecenti  v;ginti-duo  : 

1 8.  filii  Adonicam , fex- 
centi  fexaginta-feptem  : 

19.  filii  Eeguai , duo  mil- 
lia  fexaglnta-îeptera  : 

zo.  filii  Adin , fexcentt 
quinquaginta-quinque  ; 

C c c ij 
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îi.fiiUAter,  fiiüHeze-  ai.Les  enfàns  d’Ater  , fils  d’Ezechîasi 
quatre-vingts-dix-huit. 

22.  Les  enfans  d’Hafem , trois  cens  vingt' 
huit. 

2 J.  Les  enfims  de  Befaï  , trois  cens  vingt-^ 
quatre. 

24.  Les  enfans  d’Hareph , cent  douze. 

2 y.  Les  enfans  de  Gabaon,  quatre-vingts;* 
quinze. 

26.  Les  enfans  de  Bethléem , ôcdeNe- 
tupha , cent  quatre-vingts-huit. 

27.  Les  hommes  d’Anaihoth,  centvingti 
huit. 

28.  Les  hommes  de  Bethazmoth,  qua- 
rante-deux. 

2p.  Les  hommes  de  Cariathiarim , de  Ce- 
phira,  & Beroth,  fepdngenii  , & de  Beroth  , fept  cens  quarante*; 

trois. 

30.  Les  hommes  de  Rama  & de  Geba  à 
fix  cens  vingt  & un. 

5 1 . Les  hommes  de  Machmas,  cent  vingt- 
deux. 

3 2 . Les  hommes  de  Bethel  & de  Haï,  cent 
vingt-trois. 

33.  Les  hommes  de  l’autre  Nebo,  cin- 
quante-deux. 

34.  Les  hommes  de  l’autre  Elam  , mille 
deux  cens  cinquante-quatre. 

3 y.  Les  enfans  d’Harem  trois  cens  vingt. 

35.  Les  enfans  de  Jéricho,  trois  cens  qua- 
rante-cinq. 

37.  Les  enfans  de  Lod , d’Hadid  ficd’Ono^ 
On'o  , fcpûngemi  viginti-  fept  cens  vingt  fic  Un. 

“"jb'.  Filii  Scnaa , tria  mil-  5 8.  Les  enfans  de  Senaa , trois  mille  neuf 
JianongeiKi  trigima.  CCnS  trente. 

3?.  SacCTdotesiFiiüidaia  3p.Les  Prêtres  étaient , favoir ,\cs  enfans 
*ptt^Ma-“rc!.’  ‘^’î^aïa  dans  la  maifon  de  Jofué,  neuf  cens 

foixante  ôc  treize. 

^o.  F lii  Emme» , mille  40.  Les  enfans  d’Exnmer,  mille  cinquante- 

,um5uagm»-diio.  dcUX.  ’ 


cil.  nonaginta-oâo: 

II.  filii  Hafem,  trecenti 
»iginâ-oâo  : 

I J . filii  Befai , trecenô  yi- 
gîna-quatuoi  : 

î4.  filii  Hareph , Centura 
duodecim  : 

xç.  filii  Gabaon,  nona- 
ginta-quinque  ; 

16.  filii  Bcthlehem  & Ne- 
tupha  , ceniujn  oâoginta- 
0^0. 

17.  Viri  Anathoth  , Cen- 
tura viginti-odo. 

18.  ViriBethazmoth,qua- 
ilraginca-duo. 

xj.  Viri  Cariathiarim.Cc- 
hira,  & Beroth,  fe 
quadragima-tres. 

30.  Viri  Rama  St  Geba, 
iêxcenti  viginti-unus. 

31.  Viri  Machmas,  Cen- 
tura viginti-duo. 

3X.  Viri  Bethel  StHai, 
cemuin  viginti-tres. 

^ 33.  Viri  Nebo  alterius, 
quinquaginta-duo. 

34.  Viri  Ælam  alterius , 
mille  ducenti  quinquaginta- 
quatuor. 

3 ç.  Filii  Harem , treccnd 
viginti. 

3«.  Filii  Jéricho,  trecenti 
quadraginta-quinque. 

37.  Filii  Lod  Hadid  St 
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^1.  Les  enfans  de  Phashur , mille  deux 
Cens  quarante-fept. 

42.  Les  enfans  d’Arem  , mille  dix-fept. 

4j.  Les  Lévites  étaient  les  enfans  de  Jo- 
fué  & de  Cedmihcl  > fils 

44.  d’Oduïa,  au  nombre  de  foixante  & qua- 
torze. Les  chantre  étaient 

4y . les  enfans  d’Afaph  , au  nombre  de  cent 
quarante-huit. 

45.  Les  portiers  étaient  les  enfans  de  Sel- 
lum,  les  enfans  d’Ater,  les  eitfans  de  Tel- 
mon , les  enfans  d’Accub , les  enfans  d’Ha- 
tita , les  enfans  de  Sobaï  , au  nombre  de  cent 
trente-huit. 

47.  Les  Nathinéens , étaient  les  enfans  de 
Soha , les  enfans  d’Hafupha  , les  enfans  de 
ÎTebbaoth , 

48.  les  enfans  de  Ceros,  les  enfans  de 
Siaa  y les  enfans  de  Phadon , les  enftns  de 
Lebana  y les  enfans  d’Hagaba  y les  enfans  de 
Selmaï  y 

4P.les  enfans  d’Hanan , les  enfans  de  Ged- 
del , les  enfans  de  Gaher , 

JO.  les  enfans  de  Raaïa,  les  enfans  de  Ra- 
fin^  les  enfans  deNecoda  y 

J I . les  enfans  de  Gezem  y les  enfans  d’A- 
fa  y les  enfans  de  Phafea  y 

J 2.  les  enfans  de  Befaï , les  enfans  de  Mu- 
nira , les  enfans  de  Nephuffim , 

y J.  les  enfans  de  Bacbuc^  les  enfans  d’Ha- 
cupha , les  enfans  d’Harhur  , 

y 4.  les  enfans  de  Befloth,  les  enfans  de 
Mahida , les  enfans  d’Harfa  , 

y y.  les  enfans  de  Bercos , les  enfans  de 
Sifara , les  enfans  de  Thema  y 

ytf.  les  enfans  de  Nafia,  les  enfans  d’Ha- 
tipha  y 

y 7.  les  enfans  des  ferviteurs  de  Salomon  ^ 
les  enfans  de  Sothaï,les  enfans  de  Sophereth; 
les  enfans  de  Pharida  y 


P.  Vil. 


58P 


4i.Filii  Phashur,  mille 
ducenti  quadragintal'cptem. 

41.  Filii  Arem , mille  de- 
cem  & feptem.  Levii£  : 

43.  lilii  Jorue&Ccdnû- 
hclfiliorum 

44.  Oduiz , feptuaginta-* 
quatuor.  Cantores  ; 

43.  filii  Afaph,  cennua 
quadraginca-oâo. 

4«.  Janitorei  : Filii  Sel- 
lum,  filii  Aier,  filii  Telmon, 
filii  Accub,  filii  Hatita  , filii 
Sobai  ; centum  criginu-  oâo< 


47.  Nathinzi  : Filii  Sohaf 
filii  Haliipha,  filii  T ebbaotb  , 


48.  filii  Ceros , filii  Siaa  i 
filii  Phadon , filii  Lebana  y 
filii  Hagafaa  , filii  Selnui , 


49.  filii  Hanan,  filii  Gedv 
del  , filii  Gaher  , 

40.  filii  Raaia,  filii  Rafin  i 
filii  Necoda, 

4«.  filii  Gezem,  filii  Afai 
filii  Phafea  , 

<î.  filii  Befti,  filii  Ma- 
nim , filii  Nephul&m  , 

43.  filii  Bacbnc,  filii  Haz 
cupha , filii  Harhur , 

44.  filiiBenotby  filii  Mae 
hida , filii  Harfa. 

44.filii  Bercoi,  filii  Silâra^ 
filii  Thema, 

4d.  filii  Na&  , filii  Hadr 
pha, 

47.  filii  feiTorum  Saio- 
monis , lilii  Sothai , filii 
phcieth , filii  Phanda , 


Çcc  ü; 
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^8.  filii  Jshala,  filii  Dar- 
con , fiiii  Jc  idel  > 

jÿ.  filii  Sapliatia,  6!ii  Ha- 
til,  filii  Pliochercth.qui  erat 
crtus  ex  Sabaim,filio  Amon. 

«O.  Omncs  Nathinii , & 
filii  fcrvoTUin  Salomonis  ^ 
ticcenti  nonaginta-Juo. 

<1.  Hi  funt  auicm  quiaf- 
cendcrunt  de  Thelmcla  , 
Thelharl'a , ChcruU,  Aiidon, 
& Emmcr:&  non  potucrunt 
indicarcdomum  patrumfuo- 
rum,  & fcmen  fuura,  utnun 
ex  ll'rael  elTent. 

6i.  Filii  Dalaia  , filii  To- 
bia , filii  Necoda  , lexcenti 
quadraginta-duo* 

#5.  F.t  de  Saccrdoiibus , 
filii  Habia  , filii  Accos,  filii 
feraellai , qui  accepit  de  fi- 
liabus  Berzellai  Galaaditis 
uxorem  : & vocatus  ell  no- 
mme eorum. 

£4.  Hi  quatfierunt  feriptu- 
ram  fuam  in  cenfu,  & non 
invenerunt  : âc  eje&  fum  de 
lâcerdotioa 

£f.  Dixitquc  Atherûtha 
eis  ut  non  manducarenc  de 
&nâis  fanflorum,  doncc 
ftaret  Sacetdos  doâua  & eru- 
ditus. 

66.  Omnis  mulôtudo  qua- 
fi  vit  unui,  quadraginta-duo 
tnillia  trecenti  fexaginta  > 


67.  abfque  fervis  & ancil- 
lis  eorum , qui  erant  feptem 
millia  trecenti  triginta-fep- 
tem , 3t  inter  eos , cantorcs, 
Sc  cantatrices,  duccnti  qua- 
draginu-quinque. 

68.  Equi  eorum,  feptin- 
gent j triginta-fex  ; muli  eo- 
tum  , duccnti  quadraginta- 
quinque  : 

6^>.  cameli  eorum , qua- 
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y8.  les  enfans  de  Jahala,  les  enfans  de 
Darcon,  les  enfans  de  Jeddel, 

yp.  les  enfans  de  Saphatia  , les  enfans 
d’Hatil,  les  enfans  de  Phocheretli  quiétoit 
né  de  Sabaïm,  filsd’Amon: 

60.  tous  les  Nathinéens , & les  enfans  des 
ferviteurs  de  Salomon  , étotent  au  nombre  de 
trois  cens  quatre-vingts-douze. 

5 1 . Or  voici  ceux  qui  vinrent  de  Thelme- 
la , de  Thelharfa , de  Cherub  , d’Addon  , & 
d’Emmer  villes  de  Cbaldée,  ôc  qui  ne  purent 
faire  connoître  la  maifon  de  leurs  peres , ni 
leur  race,  6c  s’ils  étoient  d’Ifraël. 

62.  Les  enfans  de  Dalaïa,  les  enfans  de  To- 
bie  , les  enfans  de  Necoda  , qui  étoient  au 
nombre  de  üx  cens  quarante-deux. 

6 J.  Et  entre  les  Prêtres,  les  enfans  d’Ha- 
bia,  les  enfans  d’Accos  , les  enfans  de  Ber- 
zellaï , qui  epoufa  l’une  des  filles  de  Berzel- 
laï  de  Galaad,  ôc  qui  fut  appellé  de  leur 
nom  : 

64.  ceux-ci  cherchèrent  l’écrit  de  leur  gé- 
néalogie dans  le  dénombrement  ; ôc  ne  l’ayant 
point  trouvé,  ils  furent  rejettés  du  facer- 
doce. 

(îy.  Et  Atherfatha  leur  dit  de  ne  point 
manger  des  viandes  facrées,  jufqu’à  ce  qu’U 
y eût  un  Pontife  doûe  Ôc  éclairé,  qui  piSt  dé- 
cider cette  difficulté.  ^ 

66.  Toute  cette  multitude  étant  animee 
d'un  mime  efprit , comme  un  feul  homme , Je 
montoit  à quarante-deux  mille  trois  cens  foi- 
Xante  perlonnes, 

57.  fans  leurs  ferviteurs  ôc  leurs  fervantes,' 
qui  étoient  fept  mille  trois  cens  trente-fept: 
ôc  parmi  eux  il  y avoir  deux  cens  quarante- 
cinq  chantres , tant  hommes  que  femmes. 

65.  Ils  avoient  fept  cens  trente-fix  che- 
vaux , ôc  deux  cens  quarante-cinq  mulets  , 

6p.  quatre  cens  trente -cinq  chameaux^ 
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€c  fix  mille  fept  cens  vingt  ânes.  dringcnd  tnVinra-quinque  t 

afini , fcx  miUia  feptingciui* 

T r y • r r t viginti. 

Jufqu  tctjont  les  paroles  qui  étaient  écrites  dans  mcufqHe  rtfinur  quid  m 

le  livre  du  dénombrement  fait  par  Efdras,  tommeniariofçripium  funît , 

Ce  qui  fuit  ejl  Phifoire  de  Neliemie, 

5.  II.  Offrandes  faites  au  temple  par  quelques-uns  des  chefs  des  familles  ét  Ifraël. 


70.  Or  quelques-uns  des  chefs  des  familles 
contribuèrent  a l’ouvrage.  Nehemie  Atherfa- 
tha  , c'efl  - à-dire  y Echanfon  du  Roi,  donna 
mille  dragmes  d’or  pour  être  mifes  dans  le 
thrdfor  , cinquante  phioles  , & cinq  cens 
trente  tuniques  facerdotales. 

71.  Et  quelques  chefs  des  familles  don- 
nèrent au  thrdfor  deftiné  pour  l’ouvrage  ) 
vingt  mille  dragmes  d’or  , & deux  mille  deux 
cens  mines  d’argent. 

72.  Le  refte  du  peuple  donna  vingt  mille 
dragmes  d’or , deux  mille  mines  d argent  j 
& Ibixante  ôc  fept  tuniques  facerdotales. 

7 J.  Les  Prêtres  & les  Lévites , les  portiers 
& les  chantres , avec  tout  le  relie  du  peuple, 
les  Nathinéens , & tout  Ifraël,  demeureront 
dans  leurs  villes. 


70.  Nonnulli  autem  de 
principibus  fainiliarum  de- 
derunt  in  mus.  Atherfatha 
dédit  in  chelaurum  auii  dra- 
chmas  mille,  phialas  quin- 
^uaginta , tunicas  Sacerdo- 
tales quingencas  triginta. 


71.  Et  de  principibus  fa- 
miliarum  dederunt  in  the- 
faurum  operis , auri  drach- 
nus  viginti  irillia,  & argenti 
mnas  duo  millia  ducentas. 

7î.  Et  quod  dédit  reliquat 
populus , auri  drachmas  vi- 

finii  millia,  & argenti  mnai 
uo  millia,  Sc  tunicas  Sacer- 
dotales fexaginta-feptem. 

73.  Habitaverunt  autem 
Sacerdotes  , & Levitar , & 
janitores , & camores , & re- 
iiquum  ru^s,  & Nathinari, 
& omnis  llrael , in  civitati- 
bui  fuis. 


CHAPITRE  VIII. 


§.  I.  Les  enfant  tPlfraèl  s'affemblent  à Jerufalem.  Efdras  leur  lit  la  loi  de  Dieu 
clairement  ùr  diftinllement. 


L’an  du  monde  syyi.  Avant  J.  C.45'j. 


I.  Au  feptieme  mois , les  enfans  d’Ifrael , 
qui  s’étoient  retirés  dans  leurs  villes  après  la 
confruclion  des  murs  de  Jerufalem,  s’alTemble- 
rent  tous  comme  un  feul  homme  dans  la 
place  qui  elt  devant  la  porte  des  eaux;  ftc  ils 
prièrent  Efdras  dodeur  de  la  loi , d’apporter 
la  loi  de  Moyfe , que  le  Seigneur  avoir  pref- 
crite  à Ifraël, 


I . Et  venerat  menlis  fep- 
dmus;  filii  autem  Ifraclerant 
in  civitatibus  fuis.  Congre- 
gatufque  e(l  omnis  populus 
quali  Tir  unus , ad  plateam 
qux  cil  ante  porram  aqua- 
rum  : & dixerunt  Efdrx  Icri- 
bx  ut  allerret  librum  legis 
Moylî,qu3m  prxcepencUo- 
minus  lliaelj. 
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î.  Attulit  crgo  Efdras  fa- 
cer>Hos  Icgcm  coram  multi- 
tudinc  vironim  & molic- 
rum  , cunftifque  qui  pote- 
rant  imelligerc,  in  die  prima 
meiifis  feptimi. 

3.  Et  Icgit  in  eo  apcrtc  in 
platea  qur  erat  ante  portara 
aquarum , Je  manc  ul'quc  a J 
mcdiam  diem , in  confpeôu 
virorum  & mulicrum  St  fa- 
picntium:  & aurcs  omnis  po- 
puli  erant  ercctx  ad  iibrum* 


4 . Stctit  aiitcm  Efdras  fcri- 
ba  fuper  gradum  ligncum , 
quem  fcc  erat  ad  loquendum: 
& fteterunt  juxta  cum , Ma- 
thatlùas , & Scmcia,  & Ania, 
& Uria , St  Hclcia , & Maa- 
fia , ad  dexteram  ejus  : & ad 
finiilram,  Pliadaia,  Mifael, 
& Meichia,  St  Hafum,8t 
Hasbadana,  â^acharia  , St 
JVlofolla  m» 


E SD  RA  S.  Liv.  IL  Chav.FIU. 


2.  Efdras  prêtre  apporta  donc  la  loi  de- 
vant rafTemblde  des  hommes  & des  femmes, 
& de  tous  ceux  qui  pouvoient  l’entendre  , 
le  premier  jour  du  fcptieme  mois  , auquel  on 
folemnift  la  fête  des  Trompettes. 

3.  Et  il  lut  dans  ce  livre  clairement  & 
diftinclement  au  milieu  de  la  place  qui  ëtoit 
devant  la  porte  des  eaux , depuis  le  matin 
jufqu’à  midi , en  préfence  des  hommes , des 
femmes , fie  de  ceux  qui  étoient  capables  de 
l’entendre.  Et  tout  le  peuple  avoit  les  oreil- 
les attentives  à la  leSlure  de  ce  livre. 

4.  Efdras  doÊlcur  de  la  loi  fe  tint  debout 
fur  le  marche  - pied  de  bois  qu’il  avoir  fait 
pour  parler  devant  le  peuple  : Mathathias  , 
Sémeïa,  Ania,  Uria,  Helcia,  fie  Alaalia 
dtoient  à fa  droite  ; ôc  Phadaia,  Mifael,  Mei- 
chia , Hafum , Hasbadana,  Zacharie  fie  Mo- 
foUam  dtoient  à fa  gauche  : 


4.  Et  aperuit  Efdras  li- 
brum  cotam  omni  populo  : 
fuper  univerfum  quippc  po- 
pulum  cminobat  . St  cùm 
aperuiffet  eum,  ftetit  omnis 
populus. 

6.  Et  benedixit  Efdras  Do- 
snino  Dco  magno:  St  refpon- 
dit  omnis  populus  : Amen , 
amen  : elovans  manusfuas; 
& incurvât!  funt , Se  adora- 
verunt  Deum  proni  in  ter- 
»am. 

7.  Porto  Jofue,  Si  Bani , 
8e  Setebia  , Jamin , Accub, 
Septhai,  Odia , Maafia , Ce- 
lita , Azarias,  Joiabcd , Ha- 
nan , Phalaia , Levira,  filen- 
lium  ficiebant  in  populo  ad 
audiendam  legcm  : populus 
autem  llabai  in  gradu  fuo. 

8.  Et  Icgerunt  in  libre  le- 
gis  Dei  diuinâc , St  apetté 
ad  imelligendum  : St  intel- 
iexerunt  cùm  Icgetetur. 


y.  Efdras  ouvrit  le  livre  devant  tout  le 
peuple  : car  il  droit  dlevd  au-delTus  de  tous  : 
fie  après  qu’il  l’eut  ouvert , tout  le  peuple  fe 
tint  debout , par  reJpeB  pour  la  loi, 

6.  Et  Efdras  bdnit  le  Seigneur , le  grand 
Dieu  , par  une  priere  qu'il  fit:  fit  tout  le  peu- 
ple levant  les  mains  en  haut,rdpondit  : Amen, 
amen.  Et  s’dtant  profternds  en  terre  , iis  ado- 
rèrent Dieu. 

7.  Cependant  Jofud , Bani , Serebia , Ja- 
min , Accub  , Septhaï , Odia , Maalia , Ce- 
lita,  Azarias , Jolabed , Hanan,  Phalaia  Ld- 
vites , faifoient  faire  filence  au  peuple , qui 
droit  debout  chacun  en  fa  place , afin  qu  il 
dcoutât  la  loi. 

8.  Et  ils  lurent  dans  le  livre  de  la  loi  de 
Dieu  diflindlement , fie  d’une  maniéré  fort  in- 
telligible/ fit  le  peuple  entendit  ce  qu’on  lui 
lifoit. 


9.  Dixît  2utem  Nehemlas 
( ipfe  cft  AihcrCitha  ) & Eï*- 


p.  Or  Ndhe'mie  qui  ayoit  la  dignltd  d’A- 
therfatha,  c'efi-à-dirCf  d'EchanfbnfhfdsiS  prê- 
tre 
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We  & doûeur  de  la  loi , & les  Lévites , qui 
interprétoicnt  la  loi  à tout  le  peuple , leur 
diront  : Ce  jour  eft  Un  jour  faint  & confacré 
au  Seigneur  notre  Dieu.  Ne  vous  at'triftez 
point , & ne  pleurez  point.  Car  tout  le  peu- 
ple entendant  les  paroles  de  la  loi , fondoit 
en  pleurs. 

I O.  Et  il  leur  dit  : Allez  ; mangez  des  vian- 
dcs  grades , & buvez  du  vin  mélé  de  miel  ; 
âc  faites-en  part  à ceux  qui  n’ont  rien  apprêté 
poûr  manger , parce  que  ce  jour  eft  le  jour 
faint  du  Seigneur.  Et  ne  vous  attriftez  point  ; • 
ca»  la  joie  du  Seigneur  eft  notre  force. 

1 1 . Or  les  Lévites  fâifoient  faire  filence  à 
tout  le  peuple , en  leur  difant  : Demeurez  en 
filence,  fit  ne  vous  affligez  point,  parce  que 
ce  jour  eft  faint. 

12.  Tout  le  peuple  s’en  alla  donc  manger 
& boire , & envoya  de  ce  qu’il  avoir  k'ceux 
(jui  n’en  avaient  point , & fit  grande  réjoüif- 
fance , parce  qu’il  avoir  compris , par  les  pa- 
roles de  la  loi  qu’Efdras  leur  avoir  enfeignee  , 
combien  le  Seigneur  ejl  bon  à ceux  qui  retournent 
à lui. 

§.  II.  Les  chefs  des  familles  d'Ifracl  prient  Ffdrasde  leur  expliquer  la  loi  du  Set-’ 
gneur . Ils y trouvent  que  Dieu  leur  a ordonné  de  célébrer  la  fête  des  Tabernacles^ 
ù‘  ils  la  Jolemnifent  avec  de  grandes  réjouiJJ'ances. 

13.  Et  in  die  fecundocon- 
eregnti  funt  principes  ratni-- 
uarum  univerfi  populi , Sa- 
cerdoies  & Levit*  , ad  Ef- 
dram  feribam  , ut  interpre- 
taretur  eis  verba  Legis. 

14.  Et  igvenerunt  ferip- 
tum  in  Lege,  pratcepilTc  Do- 
minutn  in  manu  Aloyli,  ut 
habitent  filii  Iftael  in  u- 
bernaculis , in  die  folemni, 
menfe  feptimo  ; 


ri  II: 

dias  lâcerdos  & (criba,  & Le' 
viia:  interprétantes  univeifa 
populo:  Dies  fanâificatus  eft 
Domino  Deo  nollro  : nolits 
lugere , & nolite  Acre.  Fie- 
bat  enim  omnis  populus  cùm 
aodirei  verba  Icgû. 


10.  Et  dixk  eis  : Ite,  co- 
medite  pinguia , & bibite 
mulFum , St  mittite  partes 
bis  qui  non  prsrparavenint 
libi  : quia  fanâus  dies  Domi- 
niez, St  nolite  contriZari  : 
gaudium  etenim  Domini  eft 
Tortitudo  noftra. 

11.  Letütx  autem  Zlcn- 
tium  faciebant  in  omnipo- 
pulo , dicemes:  TacetePjuU 
dies  fanâus  eZ , St  nolite 
dolere. 

1 1.  Abiit  itaque  omnis  po- 
pulus ut  comeJeret  St  bibe- 
ret,  St  mitteret  partes , St  ùt- 
ceret  lattiiiam  magna  mtquia 
imeliexerant  verba  , ^ux 
docucrat  eos. 


I J.  Le  lendemain  les  chefs  des  familles  de 
tout  le  peuple  , les  Prêtres  & les  Lévites  vin- 
rent trouver  Efdras  doéleur  de  la  loi , afin 
qu’il  eimliq^uât  les  paroles  de  la  loi. 

1 4.  Et  ils  trouvèrent  écrit  dans  la  loi  que 
le  Seigneur  avoir  ordonné , par  le  miniftere 
de  Moyfe , que  les  enfans  d’Ifraël  demeuraf- 
fent  fous  des  tentes  en  la  fête  folemnclle  du 
feptieme  mois , qui  ejl  la  fête  des  Tabernaclès, 
1 J.  ôc  qu’ils  doivent  faire  publier  ceci  dans 
toutes  les  villes  & dans  jerufalem , en  difant 
au  peuple  : Allez  fur  les  montagnes,  & ap- 
portez-en  des  branches  d’oliviérs,  & des  plu» 
Tome  11.  Part.  II, 


1 3.  8f  fit  przdiccm,  St  di- 
vulgent  vocem  in  univcrlii 
urbibut  fuis  , & in  Jerufa- 
lem , dicemes  : Egredimini 
in  montem , te  aZerte  £ron- 

Ddd 


Digitized  by  Google 


5P4 


ESD 


des  eliva.  Se  frondes  ligm 
ptilcherrimi , frondes  myrti, 
& ram  os  palniarumi  & fron- 
des ligni  nemorofi , ut  fiant 
tabernacula , ficut  feriptum 
eft. 

lé.  Et  egreffus  cft  popu- 
lo», & attulerunt.  Fecerunt- 
que  Cbi  tabernacula  unuf- 
quifque  in  domate  fuo , de  in 
atriis  fuis  domûs  Dci , 8t  in 
platea  portz  aquarum , & in 
pUtea  portz  E{ihtaiin. 


17.  Fecit  ergo  nniverCt 
Ecdefia  eorum  qui  redierant 
de  captiïitatc , tabernacula  ; 
& li^taverunt  in  tabema- 
culis  : non  eiiim  fecerant  à 
diebus  Jofue  filü  Nun  taliter 
filii  Ifrael  ufque  ad  diem  il- 
ium. Et  fitit  Izdda  magna 
ntmis. 


I S.  Legit  antem  in  Libro 
legis  Dei  per  dies  fingulos , 
à die  primo  ufque  ad  diem 
noviffimum,  & feccruntlo- 
lemnitatem  feptem  diebus , 
& in  die  oâavo  coUeâam 
juxta  ritum. 
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beaux  arbres  7 des  branches  de  myrte  J deT 
rameaux  de  palmiers  de  des  arbres  les  plus 
touffus , pour  en  faire  des  couverts  de  bran- 
chages , félon  qu’il  eft  écrit. 

16.  Tout  le  peuple  alla  donc  quérir  de  cer 
branches  d'arbres  ; & en  ayant  apporté , ils  fe 
firent  des  couverts  en  forme  de  tentes  , cha- 
cun fur  le  haut  de  fa  maifon , qui  étoit  tlat 
& en  forrhe  de  terrajfe.  Ils  en  firent  aufft  danç 
le  velHbule , dans  le  parvis  de  la  maifon  de 
de  Dieu , dans  la  place  de  la  porte  des  eailx  , 
& dans  la  place  de  la  porte  d’Ephraïm. 

17.  Et  toute  l’affemblée  de  ceux  qui 
toient  revenus  de  captivité  fe  fit  des  tentes 
& des  couverts  ; & ils  demeurèrent  dans  ces 
tentes.  Les  enfans  d’Ifraël  n’avoient  point 
célébré  cette  fête  avec  tant  d’ardeur , tant  de 
magnificence  & tant  de  piété  depuis  le  tems  de 
Jofué  fils  de  Nun  Jufqu’à  ce  ;our-làj  auquel 
il  y eut  une  très-grande  réjoüiffance. 

18.  Or  Efdras  lut  dans  le  livre  de  la  loi 
de  Dieu  chacpie  jour  de  la  fête  y depuis  le 
premier  julqu  an  dernier.  Et  le  huitième  jour, 
ils  firent  l’aiTemblée  du  peuple  y félon  la  cou- 
tume. 


CHAPITRE  IX. 

5. 1.  Les  enfans  S Ifrael  Jtânem  ^ Cf  fe  préfentent  devant  le  Seigneur  revêtus  de 
focs  Cf  couverts  de  cendre.  Ils  confejfent  leurs  péchés  ^ lifent  la  loi  ^ Cf  adorent 
le  Seigneur  quatre  fois  le  jour. 

La  ME  SME  ANN  e’e 

I.  Tn  die  autem  TÎgefîmo-  i , fête  des  Tabernacles  étant  finie  le  2 z 
?^î^nTm“i^el‘i’n  Ttf"  f à- le  2 j les  Juifs  ayant  ren- 

rio&infaccis,  Sihumiufu-  Voué  les  femmes  étrangères  au’ils  avaient  épou- 

pfr  €OS*  Ær  f » • 1 

, fies  contre  la  lot  ; le  vingt-quatrieme  jour  de 
ce  même  mois , les  enfims  d’Ifraël  s’affem- 
blerent  étant  dans  le  jeune,  revêtus  de  facs> 
ôc  couverts  de  terre  & de  cendre. 
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2.  Ceux  de  la  race  des  enfàns  d’Ifcaël  fli-  i.Etfe^tumeftfemen 

renc  donc  fépar*  de  .oos  lej  enft™  dnan-  tZ!  “ï 

gers  ; & ils  fe  préfenterent  devant  U Seigneur;  confitebanmr  p«xau  fua , 
& ils  confelToient  leurs  péchds  & les  intquicés  * patitun  fuo- 

j , /•  ji  ‘ • /-  I J-  ■ 

de  leurs  peres,  ajînd  attirer  Jur  eux  la  divine 
tnijericorde, 

3.  Et  fe  levant  fur  leurs  pieds,*ils  lifoient  3.  Et  confiirrexerunt  a« 

ÿns  le  volume  de  la  loi  du  &igneur  leur  Ulm^nTorif^ 

Dieu  quatre  fois  le  jour,  &lls  bemlToient  & quaierin3ie,&quatercon- 
adoroient  par  quatre  fois  le  jour  leur  Dieu  , * adoubant  Do. 

Je  projlernant  en  terre  cr  Je  relevant  ^Jelon  que 

les  Lévites  le  leur  ordonnaient. 


5. 1 1.  Les  Lévites  prient  le  Seigneur.  Il  raconte  fis  bienfaits , Cr  renouvellent 
‘ alliance  avec  lui. 


4.  Or  Jofué , Bani , Cedmihel , Sabania , . 
Bonni , Sartîbias , Bani  & Chanani  fe  préfen- 
terertt  fur  le  degré  des  Lévites  ; & Us  éle«e- 
rent  leurs  voix , ôc  pouffèrent  des  cris  au  Sei- 
gneur leur  Dieu. 

y.  Et  Jofué,  Cedmihel  jBonni,  Hafebnia, 
Screbia , Odaïa  , Sebnia , Phathahia  dirent 
au  peuple , tjui  itoit  projlerné  en  tene  : Levez- 
vous;  bénilfez  le  ligueur  votre  Dieu  de 
fiecle  en  fiecle.  Puis,  s’adrejfant  au  Seigneur , • 
ils  lui  dirent;  Que  votre  grand  nom,  Seigneur, 
que  le  nom  de  votre  gloire  foit  comblé  pour 
jamais  de  bénédictions  & de  louanges. 

6.  C’eft  vous  qui  êtes  le  feul  Seigneur, qùi 
avez  fait  le  ciel , & le  ciel  des  cieux  6c  toute 
l’armée  célefte , qui  avez  fait  la  terre  ôc  tout 
ce  q^u’elle  contient , la  mer  ôc  tout  ce  qu’elle 
renferme  : c’eft  vous  qui  donnez  la  vie  & le 
mouvement  à toutes  ces  créatures  ; ôc  c’eft 
vous  que  l’armée  du  ciel  adore. . 

7.  C’eft  vous , ô Seigneur  notre  Dieu , qui 
avez  choilî  vous-même  Abram,  qui  l’avez 
comme  tiré  du  feu  , en  le  faifaut  fortir  de  Ur 
ville  des  Chaldéens , ôc  qui  lui  avez  donné 
le  nom  d’Abraham. 

8.  Vous  avez  trouvé  fon  ccepr  fîdele  à vos 


4.  Surrexerunt  autem  fii- 
^ gradum  Levicanim  Jo- 
lue  , & Bani , & Odmihel, 
Sabania  , Bonni , Sarebian  , 
Bani  & CÎhanani  : & clama- 
Yerunt  voce  m^na  ad  Do- 
minum  Deiun  (uum. 

î.  Et  dixerunt  Levitac, 
Joiue,  & Cedmihel,  Bonni , 
Hafebma,  Serebia,  Odaia  , 
Sebnia,  Phathahia  ; Surgile, 
benedidee  Domino  Deovef. 
tro  ab  anerno  ufque  in  rter- 
num  : & benedicant  nomini 
glorix  tux  excelCo  in  omni 
benediâione&  laude. 


d.  Tu  ipfe  Domine,  folut, 
tu  fecifti  ccrlum , & c«lum 
coclorum , & omnem  exer- 
dtum  eorum  ; terram , te 
univerfa  quz  in  ea  funt  : ma- 
ria , & omnia  qua;  in  eis  funt: 
& tu  vivificas  omnia  bzc , Sc 
exerdtus  cteli  te  adorat. 


7.  Tu  ip(ê.  Domine  Deui, 
qui  elrgilti  Abram , & edu- 
xifti  eum  de  igné  Cîhaldxo- 
mm , & pofuiui  nomen  ejua 
Abraham  : 


8.  8c  invenini  cor  ejui  fi> 

Dddij  • 
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dele  coram  te  ; & percuiTifti  yeux , & VOUS  avcz  filit  alliance  avec  lui , eit 
5-Z.‘Æ.'Ï’hS;  fciiproo«rant  de_^lui  don». , i lui  & à û 
& Amorrhai , «c  Phereiad , racc , le  pays  dcs  Chananéens,  des  Hétheens, 
&jetufc,&Gcrgefri,  ut  Amorrhécns  , des  Phéréféens  , des  jé- 
buféens,^  des  Gergeféens;  & vous  avez 
accompli  vos  paroles,  parce  que  vous  êtes 
. jufte  & véritable  dam  vos  promejfes. 

9.  Ft  vidifli  aflüaioncm  ÿ.  Vous  avcz  VU  dans  l’Egypte  l’affliâion 

patrum  nollrorum  in  Ægyp-  pCreS  ; & VOUS  aVCZ  etHCndu  IcUtS  Cris 

fur  le  bord  de  la  mer  rouge. 

10.  Et dedifli  figna aiquc  lo.  Vous  avez  fait  éclater  VOS  merveilles 

pointa  in  Pharaonc  , & in  vqs  prodiges  fur  Pharaon , fur  fcs  fervi- 

. ômnrpopuîrte^rr  tcurs , ôc  fur  tout  le  peuple  de  ce  pays-Ia, 

• eognoïifti-fnimquiafupetbc  p^f^e  Quc  VOUS  favez  qu’ils  avoieiit  traité  les 
Ifraélitls  avec  orgueil  av^c  infolence  : ôc 
'■  vous  vous  êtes  fait  an  grand  nom,  comme  il 

l’eft  encore-  aujourd’hui. 

.11.  Vous  avez  divifé  la  mer  devant  eux  : 
ils  ont  palTé  à fcc  au  milieu  de  la  mer  ; ôc  vous 
cutorcs  autem  eorum  pro-  avcz  précipité  Icurs  perfécuteuK  au  fond  de 
jecifti  in  profunJum , quafi  commenuic  pictte  qui  tombc  dans 

lapidem  in  aquat  validai.  aL’mCS  * * 

tî.  Etincolumna  nubii  12.  V’ous  avez  été  leur  guide  pendant  le 

.duftorcorumfuifiiperdicin,  • coloniHC  de  la  nuéc  , ÔC  pendant 

U nui.  pu.  la  colomnu  de  feu , afin  qu’ils  dif- 
quamingrediebantur.  cemalTent  le  chemin  par  oilils  dévoient  mar- 
chtr. 

13.  Admontem  quoque  I Vous  êtes  dcfceiidu  fur  la  Biontagnc 
de  Sinaï  ; vous  leur  avez  parlé  duciel  ; vous 
difti  ei$  i^icia  refta,  & le-  leur  avez  doruié  des  ordounances  julles , une 
gem  veritatis , ceremonias , . • vérité  , dcs  cérémonies  faintes  Ôc  de 

& prz^epta  Dona  : 

bons  preepptes-  . ^ 

r+.  & fabbatum  fanftiiica-  ^.3,.  Vous  leur  avez  appôs  a fanêUfiet  vo- 

& vous  leu.  avez  p.efcti.  par 

icgemprxccpiîlicis  inmanu  Aloyfc  votrc  fervitcur  VOS  coïiimandeincnsj 
Aio^n  Icrvi  tUI*  t*l  I At  1 . . 


die» 


T I . Et  mare  dîvilîni  anic 
CCS  « fie  tranficrunt  per  me- 
dium maris  in  ficco  : perfe- 
cutorcs  autem  corum  pro- 


F5 . Pancm  quoque  de  cœ 
\o  dcdiiUcum  (amc  corum, 


vos  cérémonies  ôc  votre  loi. 

I f . Vous  leur  avez  aiifli  doniwf  un  pain  du 

. . ..  ..1  « . rt*/  I I r.*.--  - 


îb  a^m'drpcm  cSi  ciel , lorfqu’ils  éloient  preffés  de  la  faim  ; ôc 
cis  (itientibui,  St  dixiîu  ei«  VOUS  leur  avcz  fait  fortir  l’eau  de  la  pierre  , 
lorlquHs  avolen.  foir  i vous  leu.  avez  dit 
" d entrer  dans  la  terre  de  Chanaan  , ôc  de  pol' 


vafil  Diaoum  tuam  , ut  tra 
^ercscià. 
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fiUder  le  pays  que  vous  aviez  jurd  de  leur  don- 
ner , & que.  vous  leur  avez  dormi  en  effet  par 
la  force  de. votre  bras. 

16.  Mais  eux  & nos  peres  ont  agi  avec  ic.IpfiTerè&patremoC 
orgueil;  leu,  rêre  ell  devenue  dure  <*•  lu-  "SSÎI.'EÏ'tofï 
flexible  y ils  n’ont  point  écouté  vos  comman-  non  audierunt  mandau  tua. 

, démens  ; 

17.  ils  pont  point  voulu  les  entendre;  & 17.  Etnoluenintaudîre, 

ils  out  perdu  le  fouveni,  des  ruerveiiles  que 

vous  avez  faites  en  leur  faveur.  Ils  n ont  point  eii.  Etinduravemmcervice» 
voulu  fe  foûmettre  à votre  joug  ; fie  par  un  «p»*?  « 

elprit  de  révolté , us  fe  font  opiniâtres  a vou-  tem  fuam.quafi  pet  conten- 
loir  retourner  à leur  pretpiere  fervitude.  Mais  tîonem.TuautemDeuspri^ 

Ô-p..  r il  1/  O Tl  • pitiUi,  clemcnj  K mileri- 

1-^ieu  favoraole  y dénient  oc  muéri*  cors,  lon^aniiuîs  & muius 
cordieux , toujours  patient  fie  plein  de  mi-  i^eratioms,nond«eliquif- 
Idricorde , vous  ne  les  avez  point  abandon-  “ ’ • 

nés. 


18.  Lors  même  qu’ils  fe  firent  un  veau  i*or 
jetté  en  fonte , fie  qu’ils  dirent:  Ifraél^c'eR 
là  votre  Dieu  qui  vous  a tiré  d’Egypte  > fie 
qu'ils  commirent  de  f grands  blafphèmes , 
ip.  vous  ne  les  avez  point  abandoime's 
dans  le  défert , parce  que  \|ps  mife'ricordes 
font  grandes  ; la  colomne  de  nuée  ne  les  a 
point  quittés , fie  n’a  point  celTé  de  les  con- 
duire pendant  le  jour  , ni  la  colomne  de  feu 
pendant  la  nuit , pour  leur  faire  voir  le  che- 
min par  où  ils  dévoient  marcher. 

. 20.  Vous  leur  avez  donné  votre  bon  ef- 

prit  J pour  les  inftruire  par  la  bouche  de  Moyfe; 
vous  n’avez  point  retiré  votre  manne  de  leur 
bouche  ; fie  vous  leur  avez  donné  de  l’eau 
dans  leur  foif. 

. 21.  Vous  les  avez  nqmris  pendant  qua- 

•rante  ans  dans  le  défert  ; il  ne  leur  a rien 
manqué  ; leurs  vêtemens  ne  font  point  de- 
veiîus  vieux,  fit  leurs  pieds  n’ont  point  été 
foulés  de  lajjitude. 

22.  Vous  leur  avez  donné  les  royaumes 
fie  les  peuples , fie  vous  leur  avez  partagé  les 
terres  pat  fort  ; & ils  ont  polFédé  le  pays  de 


1 8.  8c  qüidem  cùm  fecif- 
fent  lîbi  vitulum  conflati- 
lem,  8c  dixilîent  : Ille  rll 
Deiis  tutu , qui  eduxic  te  de 
Ægypeo  ; feccnintque  blaf- 
phemias  magnat. 

151.  Tu  autem  in  miferî- 
cordiis  tuü  multis  non  dimi- 
fifti  eoj  in  deferto  : coIuib- 
na  nubis  non  recefTrt  ab  eb 
per  dicm  , ut  duceret  eot  in 
riam;  & columna  ignis  per 
noftem,  ut  oftenderet  en 
iter  per  quod  ingrederentur. 


10.  Et  (piritum  tuum  bo- 
cium  dediin  quidoceret  eos, 
8c  marna  tuum  non  prohi- 
buifti  aboreeorum,8caquam 
dedilii  eis  ia  iîti. 


ir.Quadragima  annispa- 
vifti  eos  in  dclerto,njhilque 
eu  defuit;  veftimenia  eonim 
non  inveteraverunt , 8c  pe- 
des  eorum  non  funt  ataiti. 


it.  Et  dedifti  eis  régna,  St 
mpulos,  8c  particus  es  eis 
fortes',  8c  podederunt  terra  m 
Sebon  , 8c  terram  regis  He- 

Dddiij 
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fvbon  , & lerram  Og  régis 
EsHin. 

ij.  Et  multiplicafti  filios 
ecriim  (icm  Aelbf  cali , & 
addu:iifti  eos  ad  terrain , de 
qua  dixeras  patribus  eorum 
ut  ingrederemur  & poflide- 


14.  Et  venerunt  filii , & 
|>oncdcrunt  terram,  & hii- 
uiiliaAi  coram  eis  habitato- 
res  terrx  Chanaiuros , 8c  de- 
dîAi  eos  in  manu  eorum  , 8c 
legcs  eorum  & populos  ter- 
r« , ut  facerem  eis  ficut  pla- 
cebal  illis. 

î{.  Ceperunt  iiaque  ur- 
bcs  munitas , le  humum  pin- 
gucm,41  pollederuncdomos 
plcnas  cunâis  bonis  ; ciAer- 
nas  ab  aliis  fabricatas , vi- 
ncas  , & oliveu  , 8c  ligna 
pomüera  multa  ; 8t  come- 
derunt , 8c  faturati  funt , 8c 
impinguati  funt , 8c  abunda- 
verunt  dclicüs  in  bonitau 
tua  magna. 

i8.  Frovocaverunt  autem 
te  ad  itacundiam,  8c  tecef- 
(crunt  à te,  8c  projccerunt 
legem  tuam  poli  terga  fua  : 
8c  prophetnîtuosoccidcrunt, 
qui  conteAabantur  eos  ut  rc-' 
vetterentur  ad  te:  fccerunt- 
queblafphcmias  grandes. 

17.  Et  dcdlAi  eos  in  manu 
huAium  fuorum , 8c  aAlixe- 
runt  cos.  Et  in  tempore  tti- 
bulaiionis  fut  clamavenint 
ad  te,  8c  tu  de  cerlo  audilli, 
8c  fecundùm  miferaiiones 
tuas  multas  dcdiAi  eis  lalva- 
tores  , qui  falvarent  cos  de 
manu  boAiura  fuorum. 


18.  Cumque  requievif- 
fent,  reverfi  limt  ut  lacèrent 
jnalum  in  confpeâu  tuo  : 8c 
dereliquiAi  eos  m manu  ini- 
jnicorum  fuorum,  8c  nof- 
(êderunt  eot.  Converlique 
iitne  s 8c  clamayeruiu  ad  te  : 
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Schon , & le  pays  du  Roi  d’Hefebon , & lo 
pays  d’Og  Roi  de  Bafan. 

2 J.  Vous  avez  multiplié  leurs  enfàns  com- 
me les  étoiles  du  ciel  ; & vous  les  avez  cont 
duits  en  cette  terre,  où  vous  aviez  promis 
à leurs  peres  de  les  faire  entrer,  afin  qu’ils 
la  poflédaiTent- 

24.  Leurs  enfans  y font  venus  5 & ils  Font 
polTédée  ; vous  avez  humilié  devant  eux  les 
Chananéens  habitans  de  cette  terre , & vous 
leur  avez  livré  entre  les  mains  les  Rois  & les 
peuples  de  ce  pays , afin  qu’ils  en  fifient 
comme  il  leur  plairoir. 

2j.  Ils  ont  pris  enfuite  des  villes  fortes  ; 
ils  ont  polfédé  une  bonne  terre , 6c  des  mai- 
fons  pleines  de  toutes  fortes  de  biens  , des 
citernes  que  d’autres  avoient  bâties  , des 
vignes  , des  plants  d’oliviers , ôc  beaucoup 
d’arbres  fruitiers.  Ils  en  ont  mangé , ils  le 
font  raffafiés  ; ils  fe  font  engraiffés  : ôc  votre 
grande  bonté  les  a mis  dans  l’abondance  ôc 
dans  les  délices. 

26.  Mais  ils^nt  irrité  votre  colere;  ils  fe 
font  retirés  de  vous  ; ils  ont  rejetté  votre 
loi  avec  mépris  ; ils  ont  tué  vos  prophètes 
qui  les  conjuroient  de  votre  part  de  revenir 
à vous , ôc  ils  ont  blafphèmé  votre  nom  avec 
outrage. 

27.  C’eft  pourquoi  vous  les  av’ez  livrés  en- 
tre les  mains  de  leurs  ennemis  , qui  les  ont 
opprimés.  Pendant  le  tems  de  leur  affliefion, 
ils  ont  crié  vers  vous , ôc  vous  les  avez  écou- 
tés du  ciel;  ôc  Xelon  la  multitude  de  vos  mi- 
féricordes , vous^leur  avez,  donné  des  fau-^ 
veurs  pour  les  délivrer  d’entre  les  mains  dè 
leurs  ennemis. 

28.  Et  lorfqu’ils  ont  été  en  repos , ils  ont 
commis  de  nouveau  le  mal  devant  vous  ; 6c 
vous  les  avez  abandonnés  entre  les  mains  de 
leurs  ennemis , qui  s’en  font  rendus  les  maî- 
tres. Us  fe  font  en/kiTt  tournés  vers  vous  : fit 
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Ss  vous  ont  adreffë  leurs  cris  ; ÔC  vous  les  «uauterndecotloexaudifti, 
avez  exaucés  du  ciel , & les  avez  délivrés  düi'S^iwmpSl 
fouvenc  & en  divers  tems , félon  la  multi- 
tude de  vos  miféricordes. 

ap.  Vous  les  avez  encore  follicités  de  re-  >?•  Et  contelfanu  « eoi 
tourner  à votre  loi  ; mais  Üs  ont  agi  avec  “ 
orgueil  y ils  n ont  point  écouté  vos  comman-  nln^  & non  audienim  man- 
demens:  Ils  ont  péché  contre  vos  ordon-  <**“™=*»  & *n  juiciu  tms 
nances , que  1 homme  n a qu  a oblerver  pour  mo,  & rivet  in  di;  &dede- 
y trouver  la  vie.  Ils  vous  ont  tourné  le  dos  ; ‘“.“""“r'  recedentem, 

ils  fe  font  endurcis  & entêtés  , & ils  n’ont  runf.^c'avuSrunt.'^''' 
point  voulu  vous  écouter. 

30.  Vous  avez  différé  de  les  punir  pen-  3o.Etprotraxiftifupereot 
dant  plufieurs  années  : vous  les  avez  exhortés  contefta- 

* /.  . 1 I tut  et  eos  in  Ipintu  tuo  per 

par  votre  elprit , en  leur  parlant  par  vos  pro-  manum  prophcurum  tuo- 

phetes  y & ils  ne  vous  ont  point  écouté  : & a“<l»enint,  & 

vous  les  avez  livres  entre  les  mains  des  na^  lomm  tenarum* 


3 1 . V ous  ne  les  avez  pas  néanmoins  ex- 
terminés , & vous  ne  les  avez  point  aban- 
donnés y à caufe  de  la  multitude  de  vos  bon- 
tés, parce  que  vous  êtes  un  Dieu  de  mifé- 
ricorde  , un  Dieu  doux  & clément. 

32.  Maintenant  donc  , S Seigneur  notre 
Dieu  , grand , fort , & terrible , qui  confer-* 
vez’  invielablement  votre  alliance  ôc  votre 


31.  In  mirencordiii  aii- 
tem  tuit  plurimis  non  fecifli 
eo»  in  confumpiionem , rcc 
dercliquifti  eot  : quoiiiam 
Deut  mirerationum , & dé- 
mens es  tu. 

3 r.  N une  itaq|ie,Deus  noC 
ter  magne , fortis  & terribi- 
lis,  eullodicns  padum  & mi- 
fericordiam,  ne  avertas  à fa- 


iniféricorde  , ne  détournez  point  vos  yeux  de 
tous  les  maux  qui  nous  ont  accablés,  nous^ 
nos  Rois , nos  princes , nos  prêtres , nps  pro- 
phètes , fie  nos  peres , 6c  tout  votre  peuple  , 
dfpuis  le  tems  du  Roi  d’Affyrie  qui  nous  em- 
mena captifs  jufqu’aujourd’hui. 

3 3.  Vous  êtes  jufte  , $ Dieu , dans  toutes 
les  alAiâions  qui  nous  font  arrivées , parce 
que  vous  nous  avez  traités  félon  votre  véri- 
té, fie  que  nous  avons  agi  comme  des  im- 
pies. * 

34.  J'Ios  Rois , nos  princes , nos  prêtres , 
ni  nos  peres  , n’ont  point  gardé  votre  loi  ; ils 
n’ont  point  écouté  vos  commandemens , ni 
la  voix  de  ceux  qui  leur  déclaroient  votre  vo- 
tomét 


cic  tua  omnem  laborem  , 
qui  iftrenit  noi , rege>  nof- 
trot , & principes  noftros , 8c 
Tacerdotes  noftros,  & pro- 
phetas  noftros,  & patres  noC- 
tros,  & omaem  populum 
tuum , à diebus  regis  AlTuf 
afqaein  diem  banc. 

33.  Et  ru  juftuj  et  in  om- 
nibus, quz  venerunt  Cuper 
nos  : quia  veritatem  fedfti  ^ 
nos  autem  impie  eghnus. 


34.  Regesnoftri,  princi- 
pes noAri , (âcerdotes  noflri, 
St  patres  noftri  , non  fece- 
runtlegemtuam,  & nonat- 
tenderunt  mandau  tua,  8c 
teftimoDia  tua  quac  ttftific»- 
tus  es  ineis. 
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3 Et  ipfî  in  legnis  fiiis , 
& in  bonicnte  tua  multa  , 
quam  dcJerat  fit,  ti  in  ter- 
ra latifllmaSt  pingu , guara 
traJidcrat  in  conlpoSu  eo- 
nim  , non  fervierent  tibi , 
ncc  rercrfi  funt  a ihiJiis  fuit 
peflimis. 


3#.EcccBo(îpfîho(iie  Cet- 
Ti  lu  mus  : Sc  terra,  tjuam  dc- 
dilti  patribus  noftnt  ut  co- 
mederent  panem  ejus,  Sc 
quac  bona  lunt  ejus , 8c  no- 
iipü  fervi  fumut  in  ea. 
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3 y.  Lorfqu’ils  joüiflbient  de  leurs  royaU'^_^ 
mes  , & de  cette  abondance  de  biens  dont 
votre  bonté  les  faifoit  jouir  dans  cette  terre 
fl  fpacieufe  & fi  fertile  que  vous  leur  aviez 
donnée  , ils  ne  vous  ont  point  fervi , & ne 
font  point  revenus  de  leurs  inclinations  méi; 
chantes  & corrompues. 

35.  Vous  voyez , Seigneur , que  nous  fom- 
mes  aujourd’hui  nous- mômes  efclaves,au(fi- 
bien  que  la  terre  que  vous  aviez  donnée  ^ 
nos  peres , afin  qu’ils  y mangeaflent  le  pain 
& le  finit  qu’ils  en  recueilleroient.  Nous 
fnmmeç  nrriic-mêiTies  devenus  efclavcs  com- 


J7.  Et  frugei  ejus  multi- 
-plicantur  regiDUs,  quospo- 
(uifti  fupcr  nos  propter  pec- 
cara  noftra , Sc  corporibus 
noftris  dominantur  , Sc  ju- 
mentis  nollris  fecundùm  vo- 
luntatem  fuam , & in  tribu- 
latione  magna  Tumus. 

38.  Super  omnibus  ergo 
hit  nolipfîpcrcutimui  fcrdus, 
Sc  fcribimus , 8c  lignant  prin- 
cipes no^ri , l.evitz  noAri  , 
<t  Sacerdotes  noAri. 


me  elle  des  Rois  de  Perfe  auxquels  nous  fommes 
ajfujettis. 

37.  Tous  les  fruits  qu’elle  porte  font  pour 
les  Rois  que  vous  avez  mis  fur  nos  têtes  , à 
caufe  de  nos  péchés.  Ils  dominent  fur  nos 
corps  & fur  nos  bêtes,  comme  il  leur  plaît  i 
& nous  fommes  dans  une  grande  afflittion. 

38.  Dans  la  vue  donc  de  toutes  ces  chofes, 
nous  faifons  nous-mêmes  une  alliance  avec 
vous  : Nous  promettons  deveus  être  fideles.  Nous 
*cn  dreffons  l’aêle  ; & nos  Princes , nos  Lé* 
vites  ôt  nos  Prêtres  le  vont  figner. 


CHAPITRE  X. 


I.  Noms  dt  ceux  qui Jîgnerent  l'aSe  de  (alliante  renouyellee  avec  le  Scigntuff 
LamesmeannéE3îj‘«.  * 


J,  Signatorci  autem  fiie- 
ruat,  Nehemias,  Atherfa- 
dta  Slius  Hachelai , Sc  Se- 
dedat , 

1.  Saraiai , Azarias , Je- 
remiat , 

3.  Pheshur,  AmarUt,Mel- 
chias , 

4.  Hattus , Sebenia,  Md- 
luch, 

5 . Har^  A|«ini3uh,  Ob- 
Twa, 


i.CEux  qui  fignerenf  cette  alliance  farent 
Nehemias  Atherfatha^  c'eft-à-dire yéchanfon, 
fils  d’Achélaï , fle  bedecias , 

2.  Saraïas  , Hazarias  , Jeremie  , , 

3.  Pheshur /Amarias,  Melchias,  ^ 

4.  Hattus , Sebenia , Melluch , 

J.  Harem  , Merimuth  , Obdias } 


6i 


« 
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S.  Daniel , Genthon  , Baruch  , <.  Daniel , Gemhon , Ba- 

7.  Aïofollam  , Abia,  MiamiHj  7.  Mofollam,  Abia,  Mîa- 


8.  Maafia,  Belgaï,  Seméia  : ceux-là  étoient 
prêtres. 

p.  Les  Lévites  étoient , Jofué,  fils  d’Aza- 
nias,  Bennui  des  enfans  d’Henadad,  Ced- 
mihel , • 


min  y 

B.  Maaria  f Relgai , Sc- 
mcia  : hi  Sacerdote^. 

9»  Porro  Leviez , Joflic  fi- 
lius  Azaniz , Bennui  de  fi- 
1Ü5  Henadad  y Cedmihcl  y 


I O.  & leurs  freres , Sebenia , Odaïa  , Celi- 
lita  , Phalaîa , Hanaan , 

1 1 . Mkha , Rohob  , Hafebia  , 

la.Zachur,  Serebia  , Sabanÿi, 

I ;.  Odaïa , Bani , Baninu. 


10,  & fratres  eorum , Se- 
benia , Odaia , Celita,Pha- 
laia , Hanan , 

1 1 . Micha , Rohob , Ha- 
febia , 

I Zachur,  Serebia , Sa- 
bania , 

13.  Oïlaia,  Bani , Baninu, 


1 4.  Les  chefs  du  peuple  étoient , Phares  , 
Phahath-Moab,  Elam,  Zethu,  Bani. 

1 y.  3onni , Azgad , Bebaï  , 

1 5.  Adonia  , Begoaï , Adin  , 

1 7.  Ater , Hezecia , Azur , 

• 18.  Odaïa  , Hafum,  Befaï, 
ip.  Hareph  , Anathoth  , Nebaï , 


14.  Capitapopuli,  Pharos, 
Phahaih-MoabjÆlam,  Ze- 
ihu , Bani , 

* I J.  Bonni,  Azgad , Bcbai, 

a 6.  Adoiÿa,  Regoai,  Adin, 

1 7.  Ater,  Hezecia , Azur, 

1 8.  Odaia , Hafum,  Bcfai, 
ij>.  Hareph  , Anathoth, 

Nebai, 


20.  Megphias , Mofollam , Hazir  , 

2 1 . Mefizabel , Sadoc , Jeddua  , 

'22. Pheltia,  Hanan,  Anaïa  , 

2 3^0fée,  Hanania,  llafub, 

24.  Alohès  , Phalea , Sobec , ' 

2j.  Rehum,  Hafebna,  Maafia, 

26.  Echaïa , Hana%,  Anan, 

27.  Alelluch , Haran , Baana  , 

• 

28.  ôc  le  refte  du  peuple , les  Prêtres , les 
Lévites  , les  portiers , les  chantres , les  Na- 
thinéens  , ôc  tous  ceux  qui  s’étoient  féparés 
des  nations  pour  embraiier  la  loi  de  Dieu  , 
leurs  femmes  , leurs  fils  ôc  leurs  filles  , ne 
fignerent  pas  chacun  en  particulier  y 

»p.  Aîais  tous  ceux  d’entr'eux  qui  avoient 
le,  difeernement  & l’intelligence  donnèrent 
parole  pour  leurs  freres  ; ôc  les  principaux 
Tome  il.  part.  II, 


10.  Megphias  y Mofollam , 

Hafir , 

11.  Mcfizabcl,SadoC)  Jcd» 
dua , 

11,  Phcltb,Hantn,Anaia, 

13,  Ofcc,  Hanania,  Ha-, 
fub, 

14.  Alohes,  Phalea,  So« 
btc  , 

25*  Rehum,  Hafebna-, 
Ariaalra , 

16.  Echaia,  Hanan,  Anan,* 

17.  Melluch,  Haran,  Baa- 
na: 

2$.  & rcliqui  de  populo , 
Sacerdotes , Levitz,  janito- 
rcs , 8c  canrores , Naihinxi , 
& omnesquifefeparaverunt 
de  popuiis  terrarurn  ad  le- 
gem  Dci , uxores  eoriim,  fi- 
Ui  eorum  , & filiz  eorum  , 

« 

19.  omnes  qui  poterant 
fapere  fpcrùcntes  pro  frntri- 
bus  fuit , optimatfF  corurii, 
& gui  veniebant  ad  poUictn- 
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dum  & jutandum  ut  ambu-  d’entr’cux  vinrent  promettre  & jurer  de 
dcrarin  ‘manS’ MoÿrîiA'i  marcher  dans  la  loi  de  Dieu,  que  le  Seigneur 
Dfi , ut  feccrent  & cuRodi-  a donnée  par  Moyfe  fon  ferviteur , de  gar- 
m"ni“Dernoft’^"iT“d^  J"  ^ oblcrver  wus  les  conmandemen»  da 
ejus  & cereroonias cjus.  Seigneur  notre  Dieu , les  ordoiuiances  âcfes 
cérémonies. 


§.  1 1.  Divtrftt  obfervations  ordonnées  pat  la  loi . qut  Us  Juifs  promettent  de 
garder  fidèlement. 


50.  & m non  darcmus  fi- 
Kas  noftrjs  populo  lerrx.  Si 
filias  eorum  non  accipere- 
mus  6Uis  noftris. 


5 1 . Populi  quoque  terrr , 
qui  important  venalia  , per 
dicm  labbati  ut  vendant,non 
accipiemus  ab  ci»  in  labbato 
& in  die  laniSificato.  Et  di-« 
miitcmus  annum  (eptimum, 
& exaftionem  uiffverla:  nu- 
nus. 


• . 3».  Et  ftatuemiH  fuper 

nos  prxtepta  , ut  demut  ter- 
tiam  partemficli  per  annum 
ad  opus  domùs  Dei  noOri , 


- 3 3.  ad  pane»  propolitionis, 
• & ad  Tacrificium  fempiter- 
num,&inholocauftum  fem' 
piternuni  in  làbbati» . in  ca- 
iendis , in  folemnitatibu»,  & 
in  fanctificali» , & pro  pec- 
cato:  ut  exorctur  pro  Ifrael , 
& in  omnem  uium  doiriûs 
Dei  nodri. 


34.  Sorte»  ergo  mifimu» 
fvper  oblationem  lienorum, 
inet  Sacerdotes.ScDeyx’s, 
Si  r-  pulvm  , ut  infcrreniur 
in  demum  Deinofln  pertto- 
n!>'»  pr.tram  nullrorum,  per 
trmp'ira,  à temporibusan- 
ir  ui  jue  ad  annum  : ut  ar- 
detcat  fuper  altate  Domini 


30.  Nous  promîmes  donc  tous  de  ne  point 
donner  nos  filles  à aucun  d’entre  les  nations, 
& ne  point  prendre  leurs  filles  pour  des  don- 
ner à nos  fils. 

3 I . Nous  n’acheterons  point  auffi  aux  jours 
du  fabbat , ni  dans  les  autres  jours  confacrés, 
ce  que  les  nations  nous  pourront  apporter  à 
vendre  , ni  rien  de  ce  qui  peut  fervir  à l’u- 
fage  de  la  vie.  Nous  lailferons  la  terre  libre 
la  feptieine  année  ; & nous  abandonnerons  at^ 
pauvres  ce  qu'elle  produira  d'elle -thème  cette 
année-là  t nous  n’y  exigerons  aucune  dette. 

32.  Nous  nous  impoferons  aufii  une  obli-  ^ 
gation  de  donner  chaque  année  la  troifieme 
partie  d’un  ficle,  pour  tout  ce  qu’il  faut  faire 
a la  maifon  de  notre  Dieu  , 

3 3.  pour  les  paihs  expofés  det'ant  le  Sei- 
gneur , pour  le  facrifice  perpétuel,  &*pour 
iholocaufte  éternel  au  jour  du  fabbar,  aux 
premiers  jours  du  mois , aux  fêtes  folem-  • 
nelles  , aux  facrifices  pacifiques , & à ceux 
qu’on  offre  pour  le  pédhé,  afin  que  les  prières 
foient  offertes  pour  tfracl , ôc  qu'il  ne  man- 
que rien  au  miniltere  de  la  maifon  du  Sei- 
gneur notre  Dieu. 

34.  Et  parce  rjuc  le  nombre  des  Nathînéens 
était  fort  diminué , nous  jettâmes  auffi  le  fort 
fur  les  Hrêtres  ,les  Lévites  ôc  le  peuple,  pour 
l’offrande  du  bois  que  les  Nathinéens  devaient 
couper  & porter  au  temple , afin  que  chaque 
maifon  des  familles  de  nos  peres  en  fit  poryr 
chaque  armée  en  la  maifon  de  notre  Dieu  ^ 
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au  tems  qui  auroit  été  marqué , pour  le  faire  P*’  fcriptum  cft 

brûler  fur. l’autel  du  Seigneur  notre  Dieu, 
félon  qu’il  eft  écrit  dans  la  loi  de  Moyfe. 

5 J.  A'oaj promîmes  aufli  d appotier  tous  les  ît-  ^ affèrretnus  pri- 
ans  .nia  ™Uo„  du  S«i*r.eu,  le,  fremie,, 

ncs  CCS  OeteS  de  notre  terre  J 6c  les  prtlllicCS  nisbgni,abannoinannum» 
des  fruits  de  tous  les  arbres;  in aomo Dominû 

55.  les  premiers  nés  de  nos  fils  & de  nos  ?«.  Et  primitiva  filiomm 
troupeaux,  comme  il  eft  écrit  dans  la  loi  , “ st peçorum nof- 
& les  premiers  nés  de  nos  bœufs  & de  nos  Teg™& ’pri"Jt3"m  no“ 
brebis,  pour  les  olFrir,  dans  la  maifon  de  ««■‘>rum,&oviumnoArarum, 
notre  Dÿu  , aux  Prêtres  qui  fervent  dans  la  TsS  WdiSbX" 
maifon  de  notre  Dieu,  niftnmt  in  domo  Dci  noAri: 

57.  comme  aulli  les  prémices  de  nos  ali-  57.  & primitks  ciborum  , 
mens  &de  nos  liqueurs.  Nous  promîmes  aufli  » * libaminum 

d,  rr/'  1 //•  I noltrorum , & poma  omim 

apporter  aux  Frétres , aux  thréfors  de  notre  ligni  ; vindemix  quoque  Sc 

Dieu  , les  prémices  de  nos  viandes , des  fruits  afferemus  Sacerdoti- 
de  tous  les  arbres,  de  la  vigne  ôc  des  oliviers,  „oAri . &Tc'imam  p™ 

& de  payer  la  dixmc  dp  notre  terre  aux  1-é-  terrxnoArxLevitîs.  Ipfite- 

vites.  Les  mêmes  Lévites  recevront  de  tou- 

tes  les  villes  les  dixffies  de  tout  ce  qui  pour-  noArorum. 

ra  venir  de  notre  travail. 

38.  Le  Prêtre  de  la  race  d’ASron  aura  part  .}*•  amem  Sacerdo* 
avec  les  Lévites  aux  ^xmes  qu’Us  recevront;  ^«TratTvi-a™m 
& les  Lévites  offriront  la  dixième  partie  de  vit*  oSercm  dedmam  par- 
la dixme  qu’ils  auront  reçue  en  la  maifon  de  n"'  "* 

notre  JJicu , pour  etre  rélervé  en  la  mailon  dum  in  domum  theUuri. 
du  th  réfor.  ‘ • 

3P.  Car  les  enfans  d’Jfraël  & les  enfans  de  }ÿ.  Ad  gazofh-  l'.dum 
Lévi  porterortt  les  prémices  du  blé  , du  vin 
« de  1 nutle  en  la  mailon  du  tiyrdor;  & c eft  frumenti,  vini&oiei:  &ibi 

là  que  feront  les  vafes  confacrés  , & que  de-  fandificata  & Sa- 

i b ‘ I ccrdotes,8icanroras,  Sc  ja- 

meurcroit , chacun  afin  tour , les  prêtres , les  ni.ores , & miniAri , & non 

chantres , les  portiers  & les  miniftres.*Et  ain-  «üfnittemuj domumDci  noC. 

fi  nous  n’abandonnerons  point  la  maifon  de 

notre  Dieu.  ^ 
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CHAPITRE  XI. 

§.  I.  Les  Princes  du  peuple  habitent  dans  Jerufalem.  Le  rejle  du  peuple  jette  au 
fort,  afin  ^ue  la  dixième  partie  iTentreux  demeure  dans  cette  cité . Gr  que  les 
neuf  autres  habitent  dans  les  autres  villes. 

I.  Habimetunt  aiuem  i.  X.Es  Prioces du peuple  dcmcurerent daflS 
Jerufalem:  mais  pour  tou,  le  rePe  du  peu- 

fitrortem,uttûiicrcntunam  pie  , On  jetta  au  fort,  afin  que  la  dixième 
pnricm de  decem,  qui  ha-  partie  demeurât  dans  cette  fainte  cité,  ôc 

bii.atun  elicnt  ui  Jcrulalera  > , i . zv  i i ^ 

civitate  fanâa , n.ivera  ver6  que  les  neuf  autres  habitafleiit  dans  les  au- 
pattts  muvuatibuj.  trgs  villes , & dans  Us  viPa^ts. 

i.  Benedixitauiempopu-  2.  Et  le  peuple  donna  dcs  I tncdiâions  <ù“, 
Jusommbi'SMruqui  if  fpon  Jçj  loüanees  à tous  les  hommes  qui  s’offri- 

te  obiulerunt  ut  h^buarcnt  , c ^ t 

in  Jcruiùicm,  ' rent  volontairement  a demeurer  dans  Jeru- 
falem  , renonçant  aux  avantages  de  latatn- 
pagne  , pour  rep.-apl:r  la  fainte  eue. 

*j.  Hi  fum  itaque  princi-  J.  Voici  donc  qucls  furent  les  princes  de 
pesprovinci*,  quihabi!ave-  Judée  réduite  cn  province  qui  demeurèrent 
vitatiluaji  da.  Ha^itavitau-  dans  Jerulalcm , OC.  qui  • y etaol.rent.  l eur  les 
lem  unuJquiiquc  in  poUff-  autres,  étant  retournés  dans  les  différentes  villes 
*I(Vacl  ,”4^’erdotc$*  Lcvlt»’  dc  Juda , châcun  habita  dans  Ion  héritage  & 
Nathinri,  & filii  icrvonim  (Jaiis  fes  villes,  foit  le  |^uple  d’Ifraèl,  l'oit  les 
Salomonis.  Prêtres  ou  les  1 évites , les  Nathinéens  ôt  les 

enfans  des  lerviteurs  de  Salomon. 

4.  Et  in  Jfrufalem  hahi-  4.  Voici  Ceux  des  enfans  deJuda  & des  er^ 

»crunt  de  filin  Juda , & de  Benjamin  qui  demeurèrent  à Jerufa- 

fim$  heoiamiii  : de  nuis' Ju-  , 1^1  1 , a • /-i 

da,  Athaias  filius  Aïiam , Icm:  L'cs  eiilans  dc.luda , l/y  eut  Athaias  nls 
filiiZachari.r.filiiAniaria:,  d’Aziam  , fils  de  Zachatie , léqucl  étoit  fils 
defiSs  Hiares,*"*  ^ “ d’Amarîas , fils  de  Saphatias , fils  de  Mala- 
léel  : Des  enfans  de  Phares  , 

5.  Maafia  filiut  Baruch  : y.  i/  y eut  Maalla  fils  de  Baruch  , fils  dc 

"r  Cholhoza./ikd-Hazia,(ils;d’Ada,a,  «sde 
jarib,  fiiiujZacharii,  fijius  Joïarib,  fils  de  Zacharie , fils  de  Silonite: 

oitor.itis  : 

(.  Omnes  hi  filii  Phar« , Touslcs  cnfans  flc  Pljarès  qui  demeu- 

qui  habitavtrum  in  Jerufa-  , i r i jt  • * L j 

hin.quadnngemifexzginta  rcrcnt  dans  Jerufalem , étoient  au  nombre  de 

ctio yiri fortes.  quatre  Cens  foixante  Ôc  huit,  tous  hommes 

forts  CT  courageux. 

7.  Hifmuautem  fil||Peii-  7.  Voici  quels  étoient  les  enfatis  de  Beo< 


J.  Hi  fum  itaque  princi- 
pes provinci* , qui  habiiave- 
nint  in  Jen  falcm , & in  ci- 
viiatil  Ua  Ji  da.  Ha^itavit  au- 
lem  unufquilquc  in  pollcf- 
fione  fua  , in  urbibus  luis , 
*Ifracl , Sacerdotes,  Levit», 
Nathinei , & filii  fervorum 
Salomonis. 


4,  El  in  Jerufalem  habi- 
M\'crunt  dc  fiiiis  Juda  , &de 
fiiiis  Beojamiii  ; de  filUs  Ju- 
da  , Athaias  filius  Aziam  , 
ftlii  Zachari.r , filii  Amarijc, 
filii  Saphatix,  filii  Maialecl  : 
de  filiis  Ehares , 

5.  Maafia  filius  Baruch  : 
filius  Lholho/a  , filius  Ha- 
ïia , filius  Adaij , films  Jo- 
jarib,  films  Zacharix , filius 
Siloi.itis  : 

(,  Osnnes  hi  filii  Phares  , 
qui  habitavtrum  in  Jerufa- 
litn,  quadnngemi  fexagima 
ctio  yiri  fortes. 


7.  Hi  funt  aucem  fiil||Peii- 
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)am!n;  Sellum  fils  de  MofoUamfils  dejoëd,  ian>in:SeiUimfiii«!Mofoi 


m , 61ius  Joed,  filins  Ph^- 
daiu  , filius  Cobia  , filius 
Mafia , filius  Etiieel , filius 
Ifaia , * 

8.  & port  eum  Gebbai , 
Sella*  nongenù  viginti  oc- 

9‘  & Joël  filius  Zecliri 
prxpufitus  eorum , & Judas 
tîlius  Senua  fupcr  dvitatem 
fecundus. 

10.  Et  de  faccrdocibus  , 
Idaia  filius  Joarib , Jadiin, 

1 1.  Saraia  filius  Hclciz,  £• 


fils  de  Phadaïa  , fils  de  Colaïa , fils  de  Ma- 
fia, fils  d tthéel  y fils  d'Ilàïe  , ■ • 

8.  & après  lui , Gebbaï  , Sellaï  , faifartt 
neuf  cens  vingt-huit  hommes. 

p.  Jocl  fils  de  Zechri  étoit  leur  chef  ; ôc 
Judas  fils  de  Senua  avoit  après  lui  l’inten- 
dance fur  la  ville. 

10.  Ceux  d’entre  les  Prêtres  étoient  Idaïa 
fils  de  Joarib , & Jachin , 

1 1 . Sacaïa  fils  d’Helcias , fils  de  Mofollam, 

su  de  badoc , fils  de  Merajoth , fijsd’Add-  aÊ 

tob  qui  etoit  prince  ou  intendant  de  la  maifon  tob  princcps  domûs  Dei, 
de  Dieu, 

12.  & leurs  frétés  occupés  aux  fondions 
du  temple  , au  nnm'tre  d-  huit  cens  vingt- 
deux.  Adaïa  aufll  fils  de  Jeroham,  fils  de  Phe- 
ielia,  fils  d’Amfi,  fils  de  Zacharie,  fils  de 
Pheshut,  fils  de  Melchias  , 

1 J.. &fes  frétés  les  ptinces  des  familles, /â/- 
foient  en  tout  deux  Cens  quarante-deux  ; com- 
me  auffi  Amaffaï  fils  d’Azréel , fils  d’Ahazi  , lircei , fiimk'  Ahùtï ,*  fiîî 
fils  de  MofoUamoth , fils  d’Emmer , 

1 4.  & leurs  frétés  qui  étoient  des  hommes 
très-puilfans , au  ncmlre  d:  cent  vingt-huit; 
leur  chef  étoit  Zabdiel , l’un  des  grands  Cf  des 
puilTans  d’ifraël. 

I Ceux  d’entre  les  Lévites  étoient  Se- 
méia  fils  d’Hafub , fils  d’Azaricatff,  fils  d’Ha- 
fabia , fils  de  Boni; 

l'é.  & Sabathaï  & Jozabed  , intendans  de 
tous  les  ouvrages  qui  fe  faifoient  au  dehors 
pour  la  maifon  de  Dieu  , & princes  des  Lé- 
vites , ■* 

1 7.  & Mathania  fils  de  Micha , fils  de  Ze- 
bedeï , fils  d’Afaph  tjui  étoit  le  chef  de  ceux 
qui  chantoient  les  louanges  du  Seigneur  , & 
qui  publioient  là  gloire  dans  la  priere;  & 

Becbecia  le  fécond  après  lui  d'entre  fes  fi-e-  da  friiu?  .Samua , lïiius  Ga- 
res , & Abda  fils  de  Samua,  fils  de  Galal, 

fils  d’idithum.  ■ t- 

E e e U) 


J 1,  & fratres  eorvm  facîen- 
tes  opéra  rempli:  oà.ngcntî 
vigimi  üuo.  kt  Acaia  hiiu^ 
Jerohjm  , fiiius  Pheleha, 
BUus  Amfî , fîhui  Zachanzt 
filius  Pheshur , finu$  Me.** 
chix , 

rj#  & rraop  ejus  princi- 
oucenri  ot:adra> 
liiius 
fiiius 

MofoUamoth  , fiiius  £m- 
mer , 

14#  & fratres  eonim  po- 
tences n misivcntum  vig.nri# 
oétof  & prapofit:  s eorutn 
Zabdiet  fiuus  pjtentuim. 

Et  de  Levi  ris  Semeîa 
fiiius  Hatub^filius  Ad.anLt'my 
fiuusHaÛlbia,  films  Boni, 

fé.  & Sahathai  & Joia- 
bed>  fupcr  omnia  opera-, 
qux  crant  lonnfecùs  in  do- 
mo  Dei,  à prindpibus  Levi- 
tarum. 

17.  Et  Mathania  filius  Mî- 
cha,  filius  ZcbeJci,  fiiius 
Afaph , princcps  ad  iauuan- 
duin  ÿc  ad  conficendum  in 
OT^tione,  & Rei^p:  ia  feeuft- 
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1 s.  omnts  Levitj:  in  civi- 
tnfc  l'anâj  ùuccnti  o^oginta 
quatuor. 
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i8.  Tous  les  Lévites  tfui  demettrfrent  dans' 
la  ville  fainte  étaient  au  nombre  de  deux  cens 


ip.  Et  janitrtrcf,  Accub, 
Tcinion,  & iVatres  L’oijiim , 
qtii  crlWi»  b iiu  v^lUa  ; cen- 
luai  !fj  iu..gmta-3uo# 

a'ï.  Et  rclicjul  ex  Ifrael 
Saccrcotcs  &(.  Lévite?  in  uni- 
vcrfscivitatiLu?  Jaûa,  imuf- 
in  polie  Qîone  i'ua. 

*u  • Et  N.;*hînxt , qui  ha- 
bitabant  in  « 6i  ^iaha, 

& Galplîa  de  NatlUnxû. 


Il»  Et  epifeopus  Levîta- 
Tum  in  Jcruralem,  Aizi  fi- 
liu$  Bani , iîUus  Halabir,  fi^ 
lius  Matlunix,  fiiius  Michr* 
6c  filiis  Afaph , cantores  in 
miniilerio  domùs  Dci« 


ij.  Prxccptum  quippe  ré- 
git fup'  r C05  crat , & ordo 
in  i.aHLoribu$  per  dies  fingu- 
l0s> 


24,  & Pbathahla  fiÿus  Mc* 
fezebei , de  filiis  £in  fiUi 
Juda  in  manu  regis , juxu 
corne  verbum  populi  ) 


quatre-viiTgts-quatre- 
. ip.  Les  portiers  fVoir«r  Accub , Telmon 
& leurs  ftere's,  qui  gardoient  les  portes  du 
temple,  au  nombre  de  cent  foixante  & douze. 

20.  Le  relie  du  peuple  d’ifraél,  & les  autres 
Prêtres  & les  Lévites  , demeurèrent  dans 
toutej  les  villes  de  Juda  , chacun  dans  fon 
héritage. 

2 1 . i^esNathinéens  qui  demeurèrent  dans 
Jerufalem  habitèrent  le  quartier  nommé  Ophel 
& Siaha  & Ggfpha  étoient  chefs  des  Nathi- 
néens. 

22.  Le  chef  établi  fur  les  Lévites  qui  de- 
meuroient  à Jerufalem  était  Azzi  fils  de  Bani, 
fils  d’Hafabia , fils  de  Mathanias , fils  de  Mi- 
cha.  Des  enfans  d’Afaph  ,il y avoit  des  chan- 
tres occupés  au  minifiere  de  la  niaifon  de 
Dieu. 

2 J.  Car  le  Roi  de  Perfe.zvoh  preferit  tout 
ce  qui  les  regardoit , & l’ordre  qui  devoit 
être  obfervé  tous  les  jours  parmi  les  chan- 
tres , fi  conformant  en  cela  à ce  qui  avoit  été 
réglé  par  David. 

24.  Et  Phathaliia  fils  de  Mefezebel,  des 
enfans  de  Zata  fils  de  Juda , étt>it  commif- 
faire  du  Roi  Artaxerch  pour  régler  toutes  les 
affaires  dtp  peuple  , fous  les  ordres  de  Nehe-_ 


mias. 


2f.  & in  domibusper  om- 
tics  regiones  corum.  De  fi- 
liîs Ju<Ta  habitavcrunt  in  Ca- 
riatharbe  & in  filiabtis  ejus 
& in  Dtbon , Sc  m tiliabus 
cjus  : & in  Cabfcel»  & in  vi- 
culis  cjus, 

16,  & in  Jefue,  & in  Mo-* 
laJa , & Bctliphaiet , 

i7«  & in  Haferfual , 5c  in 
Bcrtlibèc,  5c  in  filubus  ejiis , 

i8.  & in  Sicclep,  & in 
Mochonz,  Scinfiliabuscjus, 


2 y.  Et  pour  ce  qui  ell  des  autres  demeu- 
res où  ils  s’établirent  dans  tout  le  pays , les 
enfans  de  Juda  demeurèrent  dans  (Jariathar- 
bé  & dans  fes  dépendances , dans  Dibon  ôc 
fes  dépendances  , dans  Cabféel  & dans  fes 
villages , 

2 6.  dans  Jefué,  dans  Molada  & dans  Beth- 
phaleth  , • 

27.  dans  Haferfual , dans  Berfabée  & fes 
dépendances , 

28.  dans  Siceleg,  dans  Mochona  & fes 
dépendances , 
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ap.  Dans  Remmon , Jans  Saraa . dans  Je-  ^ ^ Rcmmon , & in 

limuth,  Saraa.  &mjenmuth. 


j O.  dans  Zanoa ^ dans  Odollam  & dans  jo. Zanoa.OHoiiam,  & 
fcuri  vilUge.  , dan.  Laclùs  & fes  ddpen- 
dances  f dans  Azeca  & fes  dépendances.  Et  fiiiabus  c)^  Et  ftianferunt 
ils  demeurèrent  depuis  Berlabée , juqu  a la  ufqu«  ad  vaiiem 

vallée  d’Ennom.  «non». 


3 I . Quant  aux  enfans  de  Benjamin , ils  de- 
meurèrent depuis  Geba  , dans  Meclunas, 
Haï,  Bethel&fes  dépendances, 

32.  dans  Anatlioth,  Nob,  AÎiania, 

33.  Afor,  Rama,  Gerliaïn  , 

34.  Hadid  , Seboïm,  Neballat,  Lod, 

3 S-  6c  dans  Ono  la  vallée  des  ouvriers. 
36.  Et  les  Lévites  avoient  leur  demeure 
dans  les  partages  de  J uda  & de  Benjamin. 


ji.  Fiiiiautcm  Benjamin,' 
à Geba , Mechmai,  & Hai , 
8c  Bethel . & filiabus  ejus  : 

3».  Anathoth,  Nob,  Ana- 
oia , 

33.  Afor,  Rama,  Gethaim, 

33.  Hadid,  Seboim,  & Nc- 
ballat,  Lod  , - , 

3 3.  & Ono  valle  artilicum, 

3 S.  Et  de  Levitis  portiones 
Juda:  & Benjamin. 


CHAPITRE  XI  J. 


§.  J.  ^o/m  des  principaux  d’entre  les  Prêtres  Gr  les  l^éifites  qui  vinrent  à Jentu 
faiem  avec  Zorobabel. 


I . V Oic^ quels  étoient  les  Prôtres  & les 
Lévites  qui  montèrent  à Jerufakm  avec  Zo- 
robabel fils  deSalathiel,  & avec  Jofué  : Sa- 
raïa,  Jeremie,  Efdras, 

2.  Amaria,  Melluch,  Hattus, 


T.  Hi  {ont  autem  Sacer*» 
dotes  & Levit;t , qui  afeen- 
denint  cum  Zorobabel  filio 
Salathiel , & Jofue  : Saraia* 
Jerernias,  ETdras , 

a.  Amaria,  Melluch,  Hat** 


^ 3.  flfebenias  , Rhéiim , Merimuth  j 

4.  Addo  , Genthon  , Abia  , 

y.  Miamin  , Madia  , Belga, 

6.  Seméiarôc  Joïarib,  Idaïa,  Sellum,  A- 
moc , Helcias  , 

7.  Idaïa.  C’étoient  là  les  principaux  d’entre 
les  Prêtres  qui  furent  avec  leurs  frétés , du 
tems  de  Jofué  Grand-Prêtre  fils  de  JoU  dec. 

8.  Les  Lévites  éroiewtjefua,  Bennui,Ced- 
mihel , Sarebia  , Juda , Mathanias  qui  préfi- 
deient  avec  leurs  frères  aux  faints  cantiques. 

p.  Bècbeciaôc  Hanni^  avec  leurs  freres  , 


3.  Sfbcnias,  Rbetun , Me- 
rimuth , 

4.  Addo,  Genthon,  Abia^ 

3.  IMiamin,  Madia,  Belga, 

6.  Semeia,  Sc  Joiarib  , 

Idaia , Sellum,  Amoc,  Hel- 
cias , * 

7.  Idaia.  Ifti  principes  Sa- 
cerdotum , & Iratres  eorum, 
in  diebus  Jofue. 

8.  Porté  Levitat , Jefua  , 
Eennui,  Cedmihel,  Sarebia  , 
Juda,  Mathanias.fu  per  hynv- 
nos  ipfi  S;  fratres  eorum  : 

f.  Si.  Becbecia  atque  Ha»- 


Qigitized  by  Google 


4o8  E s, D R a s.  L I V.  1 1,  CÿA  p.  XII, 

ni,  & fmtres  eorum,  unuf-  éfoienr  chacun  appliqués  à leur  emploi,  Celon 
qmfqucmüfficiofuo.  Uur  rang.  • r j 


10.  Jofuc  autem  genuit 
Joacim  , 8;  Joacim  genuit 
£liaJîb,&  Elialj^enuit Jo- 
âaJa  , 

11.  & Joiada  genuit  Jo- 
nathan, & Jonauian  ^nuit 
JcJdoa. 


lo.  Or  Jüfiié  engendra  Joacim.  Joacim 
engendra  Lliafib.  Elialib  engendra  Joïada. 

I U Joïada  engendra  Jonathan  ; & Jona- 
than engendra  Jeddoa. 


IJ.  In,dicbus  autem  Joa- 
tlm  étant  Sacerdoict  & prin- 
cipes famiUarum  : Saraiz  , 
MÎaraia  : Jeremir.Hanania: 


15.  Efdrr , Mofollam:  A- 
marix,  Johanan  : 

14.  Milicho,  Jonathan: 
Sebenix,  Jofeph  : 

15.  Haram,  Çdnat  ^la- 
raioth , Hcki: 

1 6.  Adafx,Zacharia:Gen- 
xhon,  Morullam: 

<7.  Abix,  Zechri:  Mia- 
min  & .Moadix , Phclti  : 


12.  Voici  quels  étoient , du  tems  de  Joa- 
cim , les  Prêtres  & les  chefs  des  familles  fa~ 
ccrdotales  : Maraïa  /’ était  de  celle  de  Saraïa.  Ha- 
nanias /’rVoiV  de  cf//f  de  Jeremie. 

1 3.  Mofollam  I était  de  celle  d’Efdras.  Jo-- 
hanan  Fêtait  de  celle  d’Amarias. 

1 4.  Jonathan  F était  de  celle  de  Milicho.  Jo- 
feph l’était  de  celle  de  Sebenias. 

IJ.  Edna  Fêtait  de  celle  de  Haram.  Helci 
Fêtait  de  celle  de  Maraïoth. 

1 6.  Zacharie  Fêtait  de  celle  d’Adaïa.  Mo- 
follam Fêtait  de  celle  de  Genthon. 

1 7.  Zechri  F était  de  celle  d’Abia.  Phelti 
Fêtait  de  celles  de  Miamin  & de  Moadia.  , 


x8,  Bclgx , Sammua:  Se- 
tnaix,  Jonathan: 

19*  Joiarib  y Mathanai  ; 
Jot^oix , Aizi  : 

•O.  Sellai  y Celai:  Amoc> 
Heber  : 

11.  Hclcix  y Hafebia; 
.Idaiz , Nathanaël», 

ai.  Lev^.T  in  diebus  EHa- 
fîb  y & joïada  y & Johanan  y 
dé  Jeddoa,  feripti  principes 
familiarum  ÿ & Sacerdotes 
in  regno  Darü  Pcrlx* 


Filii  Levî  principes  fa- 
miliarum,  (cripti  in  Libro 
verborum  diirum,  &ufque 
ad  dics  Jonathan , fUii  ILUa> 
/)b. 

14.  Et  principes  Levita- 
rum  y Halebia.,  Serebia , & 
Jofue  fUius  Ccdmihel  : & 
fiutrci  eorum  per  viçes  luas, 


1 8.  Sammua  Fêtait  de  celle  de  Belga.  Jona- 
than Fêtait  de  celle  de  Semaïa.  # 

1 9.  Mathanaï/’fwif  de  celle  de  Joïarib.  Azzi 
Fêtait  de  celle  de  Jodaïa. 

20.  Celaï  Fêtait  de  celle  de  Sellaï.  Heber 
Fêtait  de  celle  d’Amoc. 

21.  Hafebia  Fêtait  de 'celle  à’\it\c\as.  Na- 
thanaël/’fVo/r  d’Idaïa.  • % 

22.  Quant  aux  Lévites  aui  étaient  du  tems 
d’Eliafib , de  Joïada , de  Johanan  & de  Jed- 
doa, les  noms  des  chefs  de  familles  Lêvitiques 
& des  Prêtres  ont  été  écrits  fous  le  régné  de 
Darius  Roi  de  Perfe.  Et  depuis  ce  tems-là  , 

23.  les  chefs  des  familles  des  enfans  de 
Lévi  ont  été  écrits  dans  le  livre  des  Annales, 
jufqu’au  tems  de  Jonathan  fils  d’Eliafib. 

24.  Or  les  chefs  des  Lévites  étaient  Hafe- 
bia , Serebia  & Jofué  fils  de  Ccdmihel , & 
leurs  freres  qui  dévoient  chacun  en  leur  rang 

chanter 
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chanter  les  loiianges  & relevèr  la  grandeur  utlaudarcm&confitcremur 
de  Dieu.  fmvantlbrdreptefcrhpa,  David  CŒS-îïiil’pïï 
1 nomme  de  Dieu , & oblerver  également  ordincm. 
chacun  à fon  tour  tous  les  devoirs  de  leur  mi- 
niflere. 

af.  Mathania,  Becbecia,  Obedia,  Mo- 
foIlanijTelmon,  Accub  étoient  les . gardes 
des  portes , & des  veftibules  devant  tes  por- 
tes du  temple. 

2.6.  Ceux-là  étoient  du  tems  de  Joacim 
fils  de  Jofué , fils  de  Jofedec , ôc  du  tems  de 
Nehemias  gouverneur  de  la  province,  Sx.  d’Ef- 
dras  prêtre  & dodeur  de  la  loi. 

§.  II.  Dédicace  des  murs  de  Jeri^alem.  Joie  des  Princes  fr  du  peuple  de  Juda  de 
voir  parmi  eux  des  Prêtres  qui  y allaient  rétablir  le  culte  de  Dieu. 


if.  Mathania Bccbe- 
cia,  Obedia,  Mofol]am,Tel- 
mon  , Accub , cuftodcs  por> 
tarum  fie  veilibulorum  ante 
portas» 

Hi  in  diebus  Joacim 
filii  JoAie , filii  Jofcdcc , Sc 
in  diebus  Nehemix  ducis,  fie 
Efdrx  facerdom  fchbx^ue* 


27.  Au  tems  de  la  dédicace  du  mur  de  Je- 
rufalem , on  recljercha  les  Lévites  dans  tous 
les  lieux  où  ils  demeuroient , pour  les  faire 
venir  à Jerufalem , afin  qu’il  filfent  cette  dé- 
dicace avec  joie  ôc  action  de  grâces,  en  chan- 
tant des  cantiques , & en  jouant  des  tym- 
bales , des  lyres  & des  harpes. 

28,  Les  enfans  des  chantres  S’afiemble- 
rent  donc  de  la  campagne  des  environs  de 
Jerufalem , & des  villages  de  Nethuphati,  ' 

2ÿ.  & de  la  maifon  de  Galgal , & des  can- 
tons de  Geba  ôc  d’Azmaveth  , parce  que  les 
chantres  s’étoient  bâti  des  villages  tout-au- 
tour de  Jerufalem.  ’ ^ 

30.  Et  les  Prêtres  s’étant  purifiés  avec  les 
Lévites  , ils  purifièrent  le  peuple  , les  portes 
& les  murailles  de  la  ville. 

31.  Quat^aux  princes  de  Juda,  je  les  fis 
monter  fur  la  muraille  ; ôc  les  ayant  partagés 
en  deux  bandes , j’établis  auffi  deux  grands 
chœurs  de  chantres  qui  chantoient  les  loüan- 

fes  du  Seigneur.  De  ceux  qui  compofoient  ces 
eux  bandes,  les  uns  marchèrent  à main  droite 
fur  le  mur,  vers  la  porte  du  fumier. 


27.  In  dedicatione  autem 
mûri  Jerufalem , requifîe- 
run'  Levitas  de  omnibus  le» 
cis  fuis , ut  adducerent  eos  in 
Jerufalem  , fié  facerem  de- 
dicationem  fit  Ixtidam  in  ac- 
tione  gratiarum , fie  canrico« 
fié  in  cymbalis,  pfaUcriis , fie 
citliarU* 

18.  Congregati  funt  au- 
tem 61ii  camo^um  de  cam- 
peUribus  circa  Jerufalem  Sc 
fiCdevillis  Nctiiuphati. 

z.p.  Et  de  domo  Galgal , 
fié  de  regionibus  Geba  fie  Az- 
maveth  : quoniam  villa5  x- 
dificaverunt  fibi  cantores  in 
circuitu  Jerufalem» 

30.  Et  mundati  funt  Sa- 
cerdotes  fié  Levitx , fié  mun- 
daverunc  popuium , fié  por- 
tas, fié  murum» 

3 1 . A(cendere  autem  fccî 
principes  Juda  fuper  mu- 
rum , fié  Haïui  duo^  mngnos 
choros  laudamium.  Et  ierune 
ad  dexteram  fûper  murum 
ad  portain  fier^uiiinii» 
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1. 

3 1.  Et  ivitpoft  eos  Ofaias, 
te  media  pars  principum  Ju- 
lia  ) 

3 3 • & Az.a‘rias , Efdras , & 
Molollam , Judas , & Ben- 
jamin , & Semeia , & Jere- 

mu  •»«. 
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32.  Ofaïas  marcha  après  eux , & la  moitié 
des  princes  de  Juda  , 

33.  ôc  AzariaSj  l .fdras,  Mofollam,  Judas, 
Benjamin,  Seméia  & Jeremie. 


mijs. 

54.  Et  de  filiis  facerdotum 
jn  tubis,  Zn^harias  filius  Jo- 
n.itlun,  HliusSemeir,  lïlius 
Alatlianif , filius  Mithaiat , 
£ùus  Ze.liur , filius  Afapli , 

3Î.  & fratres  ejus, Semeia, 
& Axareel , Alalatai , Ga- 
lalai,Maai,  Kaüianael,& 
Judas , & Hanani , in  valïs 
cancici  David  viri  Dei  : & 
El'dras  leriba  an  te  eos  in  por- 
ta Eontis. 

3 6.  Et  contra  eos  afeende- 
runt  in  gradibus  Civitaiis 
David , in  afcenlu  mûri  Tu- 
per  domum  David , & ufque 
ad  ponam  Aquarum  ad  O- 
rientem. 


37.  Et  chorus  recundui 
gratias  referentium  ibat  ex 
adverfo  , & ego  poft  eum  , 
& media  prs  populi  fuper 
murumSe  fuper  lurrim  E'ur- 
norum  , & uf^uead  murum 
latiflimum , 

38.  8c  fuper  portam  E- 
phraim,  St  fuper  portam  an- 
tiquam,  8c  fuper  portam  Pif- 
cium  si  turrim  Hananeel , 
& turrim  Emath , 8c  ufque 
ad  portam  gregis , & ftete- 
tunt  in  porta  cuilodii , 

39.  fteteruntquc  duo  chori 
laudantium  indomo  Dei,  8c 
ego , 8c  dimidia  part  magif- 
tiatuum  tnecum. 


40.  Et  Sacerdotei  Elia- 
ihim,  iMaafîa , Miamin,  Mi- 
chea , ' Etioenai , Zacharia , 
Eianania  in  tubis, 

41. 8c  Maalîa,  8c  Semeia, 
& Ucazar,  8i  Aazi , 8t  Jo- 


, 34.  Et  des  enfans  des  prêtres  /«âofVwf  avec 
leurs  tjpmpettes , Zacharie  fils  de  Jonathan, 
fils  de  Semdia , fils  de  Mathanias  , fils  de 
Alichaïa,  fils  de  Zechur,  fils  d’Afaph; 

33.  & fes  freres  Seméia,  Azaréel,  Ma- 
lalaï,  Gelaiaï , Maaï,  Nathanaël,  Judas,  & 
Hanani  , avec  les  infirumens  ordonnés  par 
David  I homme  de  Dieu , pour  chanter  les 
faims  cantiques  : & Efdras  docteur  de  la  loi 
étoit  devant  eux  à la  porte  de  la  fontaine. 

3(f.  Les  autres  tournèrent  à gauche , & mon- 
tèrent à l’oppofite  de  ceux-ci  fur  les  degrés 
de  la  ville  de  David , à l’endroit  où  le  mur 
s^éleve  au-deflus  de  la  maifon  de  David  , 6c 
jufqu’à  la  porte  des  eaux  vers  l’orient. 

37.  Ainfi  le  fécond  chœur  de  ceux  qui  ren- 
doient  grâces  à Dieu , marchoit  à l’oppofite 
du  prençner  ; & je  le  fuivois  avec  la  moitié  du 
peuple  fur  le  mur,  & fur  la  tour  des  four- 
neaux, jufqu’à  l’endroit  où  le  mureftle  plus 
large, 

38.  & fur  la  porte  d’Ephraïm  , & fur  la 
porte  ancienne , & fur  la  porte  des  poiflbns, 
&fur  la  tour  d’Hananéel , & fur  la  tour  d’E- 
math , ôc  jufqu’#  la  porte  du  troupeau  : & ils 
s’arrêtèrent  à la  porte  de  la  prifon. 

3P.  Et  les  deux  chœurs  de  ceux  qui  chan- 
toient  les  louanges  du  Seigneur  s’arrêtèrent 
vis-à-vis  r un  de  P autre,  devant^  maifon  de 
Dieu , aulü-bien  que  moi , & la  moitié  des 
magiftrats  qui  étaient  avec  moi. 

40.  Les  prêtres  auffi  ,yàT/oir,  Eliachim 
Maafia , Miamin  , Michea  , Elioënaï , Za- 
charie , & Hanania , avec  leurs  trompettes  , 

41.  & Maafia,  &méia  , Eleazar , Azzi , 
Johanan , Mclchia  , Elam  6c  Ezer.  Et  les 
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chantres  firent  retentir  bien  haut  leur  voix , J>anan^&  Mdchia,  & Æ- 
en  chantant  avec  Jezraïa  , qui  était  leur  chef,  dîl^îum  cânrorcj 

raia  pr.rpolîtus  : » 4. 


*42.  Ils  immolèrent  ce  jour-là  de  grandes 
ridimes  dans  des  tranfports  de  joie  ; car  Dieu 
les  avoit  remplis  d’une  joie  très-grande  : leurs 
femmes-mêmes  & leurs  enfans  fe  réjoüirent 
comme  eux  ; & la  joie  de  Jerufalem  fe  fit 
entendre  fort  loin. 


41.  & immoUverunt  in 
die  ilia  viâimas  magnas,  & 
laruti  funt  : Deus  enim  Ix- 
ûficaTerat  cos  Ixtitii  magni: 
fed  & uxores  corum  te.  Iiberi 
gavilî  fum , & audita  ell  Ix-. 
ticia  jatulklem  pcocul. 


4 J.  On  choifit  aufll  ce  jour-là  , entre  les 
Prêtres  & les  Lévites , des  hommes  pour  les 
établir  fur  les  chambres  du  thréfor , afin  que 
les  principaux  de  la  ville  fe  ferviffent  d’eux 
pou^recevoir  avec  de  dignes  adions  de  grâ- 
ces , & renfermer  dans  ces  chambres  les  of- 
frantes de  liqueurs  , les  prémices  & les  dé- 
cimes : car  comme  Juda  étoit  dans  une  gran- 
de jt)ie  de  voir  les  Prêtres  & les  Lévites  ainfi 
ademblés  , il  leur  fournit  abondamment  toutes 
les  chofes  dont  ils  pouvaient  avoir  befoin. 

44.  Et  les  Prêtres  &^es  Lévites  de  leur  côté 
fe  rendirent  très-dignes  de  ce foin  qu'on  eut  d'eux; 
car  ils  obferverent  avec  exattitude  l’ordon- 
nance de  leur  Dieu  & celle  de  l’expiation. 
Les  chantres  ôc  les  portiers  s'acquiterent  aufll 
parfaitement  de  leur  devoir,  fuivant  en  tout  ce 
qui  avoit  été  preferit  par  David  , & par  Sa- 
lomon fon  fils. 


4;.  RecenAienint  quoque 
in  die  ilia  viros  fuper  gazo- 
phylacia  thefauriad  liba  mi- 
na, 8c  ad  primitias,  Sc  ad  de- 
dmat , ut  introferrent  per 
eos  principes  civicatis  in  dé- 
coré gratiarvm  adtionis , Sa- 
cerdotes  8c  Levitas:  quia  Ix- 
tilîcatus  eft  Juda  in  Sacerdot 
tibui  8c  Levitû  aAacuibus. 


44.  Et  cullodierunt  obier- 
vationem  Dci  fui , & obfer- 
vationem  expiationis,8c  can- 
tores,  & janitores  juxta  prx- 
etptum  David,  8c  Salomor 
nis  âlii  ejuj , 


4j.  Car  dès  le  commencement , au  tems 
de  David , fie  d’Afaph,  il  y eut  des  chefs 
établis  fur  les  chantres , qui  loüoient  Dieu 
par  de  faints  cantiques  & qui  chantoient  des 
hymnes  à fa  gloire. 

4^.  Cefl  pour  cela  aujft  que  tout  le  peuple 
d’Kraël  eut  foin  , du  tems  de  Zorobabel  fie 
du  tems  de  Nehemia^de  donner  aux  chan- 
tres ôc  aux  portiers  leur  portion  chaque  jour, 
afin  qu'ils  fiffent  leurs  fonctions  fans  inquiétude 
& fans  difirattion.  Ils  donnoient  auffi  aux  Lé- 
vites ce  qui  leur  étoit  dû  des  chofes  faintes  : 
& les  Lévites  donnoient  de  mêftie  aux  en- 


4f.  quia  in  diebus  David 
8c  Afayn  ab  rxordio  erant 
principes  conllicuti  canto- 
rum,  incarminc  laudantium 
& confitentium  Deo. 


4<c.  Et  omnis  Ifrael,:n  dir- 
bus  Zorobal'cl , & in  dirbut 
Nehcmix,dabani  partes  can- 
ton bus  & janitonbus  per  cirs 
Argulos  , 8c  fancliHiabant 
Levitas , 8c  Levirx  lanftiÉ- 
cabam  filios  Aaton. 
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enfans  d’Aaron  la  part  fainte  qui  leur  dtoit 
deRinée  •,  en  Jorte  que  tout  étoit  en  bon  ordre. 


CHAPITRE  XIII. 


§.  I.  On  trouve  àam  la  loi 
de  l'Eglfe 

• 

I,  In  die  autem  illo  lec- 
tum  eft  in  voluminc  Moyfi 
audiente  populo  : & inven- 
tum  cfl  feriptum  inco,  quôd 
non  debeam  introire  Am- 
monites & Moabites  in  cc- 
dcliani  Dei  ufquc  in  aiter- 
Dum  : 


1.  eô  quod  non  oecurre- 
rint  tîlm  llrael  cum  pane  & 
aqua  : & conduxerint  adver- 
l'um  eos  Balaam , ad  malc- 
dicendum  eis  : & convertit 
Deut  nofter  malcdiâionem 
in  bencdiâioncm. 


P Faflum  eft  autem,  cùm 
audiftent  legem , feparave- 
runt  oinncm  alienigenam  ab 
Ifcael. 


4.  Et  fuper  hoc  erat  Elia- 
lîb  facerdos , qui  fuerat  pra:- 
ÿolïius  in  gaiophylado  do- 
mùs  Dei  noftei , & proximus 
Tobùt. 

j.Fecit  ergo  fibi  gaïophy- 
lacium  grande,  & ibi  erant 
ante  eum  reponentei  munc- 
ra  , St  thus , & vafa , & de- 
cimam  frumemi , vini , 8c 
olei , partes  Leviurum  , 8t 
caiitorum , Sc  janitorum , & 
piinui  as  làccidotales. 


i.  In  omnibus  autem  hii 


que  les  Ammonites  ù-  les  Moabites  doivent  être  exclut 
de  Dieu.  On  en  chajfe  tous  les  étrangers. 

uMa  is  ce  bon  ordre  ne  dura  pas  lon^-tems; 
car  étant  retourné  en  Perfe,  & quelques  années 
après , étant  revenu  à Jerujalem  pour  y célé- 
brer la  fête  des  Tabernacles  y en  ce  jour-là , on 
fit  la  le£lure  d’un  volume  de  Moyfe  devant 
le  peuple  ; & on  y trouva  écrit  que  les  Am- 
monites & les  Moabites  ne  devoienç  jamais 
entrer  dans  l’églife  de  Dieu , 

2.  parce  qu  ils  ne  vinrent  point  au-devant 
des  enfans  a’ifraël  avec  du  pain  & del’e'au  , 
lorfqu'its  étaient  d.tns  le  défert , qu’au  con- 
traire ils  corrompirent  par  argent  Balaam 
pour  les  combattre  & four  les  maudire  : mais 
notre  Dieu  changea  en  bénédidion  les  malé- 
dicliorrs  que  Balaam  voulait  nous  donner. 

Lors  donc  qu’ils  eurent  entendu  ces  pa- 
roles de  la  Loi , ils  féparerent  d’Ifracl  tous 
les  étrangers , qu’ils  avaient  admis  parmi  euXy 
reconnoïjjant  qu  ils  avaient  fait  une  tris-grande 
faute. 

4.  Le  pontife  Eliafib  étoit  auflî  coupable 
de  ce  crime:  U avoir  eu  l’intendance  du  thré- 
for  de  la  inaifon  de  notre  Dieu , & il  s’étoit 
allié  avec  la  famille  de  Tobie  Ammonite. 

J.  Or  il  s’étoit  fait , pour  lui  & pour  cet 
étranger  qui  étoit  devenu  fon  parent , une  gran- 
de chambre  dans  le  lieu  du  thréfor , où  l’on 
portoit , avant  qu’il  )rfùt , les  préfens , l’en- 
cens , les  vafes , les  dixmes  du  bled , du  vin 
& de  l’huile , la  part  des  Lévites , des  chan- 
tres & des  portiers,  & les  prémices  qu’on 
offroit  aux  Prêtres. 

6.  Fendant  ce  tems-là  , je  n’étois  point  à - 
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Jerufalem  , parce  que  la  trente  - deuxieme  Jeruraiem,  quia 

du  régné  d’Anarercès  Roi  de  Baby-  “ClatTntti 
lone , je  l'étois  aile  trouver  , fie  j’obtins  enfin  regem , & in  fine  dieium 
mon  congé  du  Roi  fur  la  Jin  de  mei  jours.  rogaviregem. 

§.  II.  Nehemie  j gui  était  allé  vers  le  Roi  Artaxercis , trouve  àfon  retour  à Jeru- 
falem plufieurs  défordres  auxquels  il  remédie. 

La  mesme  anne’e  sj^2. 


7.  Etant  revenu  à Jerufalem , je  reconnus 
le  mal  qu’Eliafib  avoir  fait  en  faveur  de  To- 
bie , de  lui  faire  un  appartement  dans  le  par- 
vis de  la  maifon  de  Dieu. 

8.  Le  niai  me  parut  extrêmement  grand. 
C’eft  pourquoi  je  jettai  les  meubles  de  la 
maifon  de  Tobie  hors  du  thréfor  ; 

p.  fit  je  donnai  ordre  qu’on  purifiât  le  thré- 
for; ce  qui  fut  fait:  fit  j’y  apporui  les  vafes 
de  la  maifon  de  Dieu,  le  facrihee  fie  l’encens, 
tr  Us  oblations  qui  en  avaient  été  ôtées  pour  y 
loger  Tobie. 

10.  Je  reconnus  aufli  que  la  part  des  Lé- 
vites ne  leur  avoir  point  été  donnée  depuis 
long-tems;  fie  que  chacun  d’eux  , des  chantres 
fit  de  ceux  qui  fervoient  au  temple  , n'ayant 
point  de  quoi  futfifter,  s’en  étoit  fui  & retiré 
en  fon  pays'. 

1 1 . Alors  je  parlai  avec  force  aux  magif- 
trats , fit  leur  dis  : Pourquoi  avons-nous  aban- 
donné la  maifon  de  Dieu  i & y avez  - vous 
fottffert  un  fi  grand  défor  dre  f -Après  cela , je 
raffemblai  les  Lévites  qui  étoient  difperfés,  fie 
je  les  fis  demeurer  à Jerufalem^  & je  Us  rétablis 
chacun  dans  les  fonéüons  de  leur  minifiere. 

12.  Tout  Juda  lapportoit  dans  les  grenie'rs 
les  dixmes  du  bled , du  vin  fit  de  l’huile. 

t J.  Et  nous  établîmes  pour  avoir  foin 
des  greniers , Selemias  prêtre  , Sadoc  Doc- 
teur de  la  loi , fit  Phada'ias  d’entre  les  Lé- 
vites, fit  avec  eux  Hanan  fils  de  Zachur, 
^s  de  Mathanias , parce  qu’ils  avoient  été 


7.  Et  veni  in  Jerufalem  ; 
& intelirxi  malum,  quoi 
fecerai  EliafibTobÎ2,ut  fa- 
ceret  ci  thefaiirum  in  vefti- 
buli»  domüs  Dei. 

8.  Et  matum  mihi  vifum 
cfl  valde.  Et  projeci  vafa  do. 
mùs  Tobùc  forai  de  gaao- 
phylacio  : 

ÿ.  pnecepique,  fit  emnn- 
daverum  gazophylada  : Sc 
retuii  ibi  vafa  domûs  Dei , 
facrifidum  fit  chut. 


10.  Et  cognoTt  quôd  par- 
tes Leritarum  non  fuillcnc 
dai2;  & fugilTet  unnfquirque 
in  regionem  fuarn  de  Levi- 
tis,  S.  cantoribus,  & de  bis 
qui  miniftrabani  : 


II.  Et  egi caofâm  adver- 
fus  magi(lratus,&  dixirt^are 
dereliquimus  domum  Dei  f 
Et  congregavi  eoi , St  fetf 
ilarc  in  llatsonibus  fuis. 


lî.  Et  omnii  Juda  appo^ 
fa  bat  decimam  frumenti,  v*» 
ni,  & olct,  inhorrea. 

13.  Et  confHtuimus  fupee 
horrea  Selcmkm  facerdo- 
tem  , St  Sadoc  feribam  , fit 
Pbadaia  m de  Levitis.St  juxta 
eos  Hanan  fitium  Zachur, 
filium  Maihanix  ; quoniam 
fidèles  comprobati  funt,  fit 
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ipfu  crédit!  funt  pirtes  fra- 
uum  Tuorum. 

14.  Memento  mei  Deus 
meus  pro  hoc,  & ne  deleas 
miferationcs  mcas,  qua«  fcci 
in  domo  Dci  mei,  Si  in  cere- 
moniis  ejus. 


14.  In  diebus  illisvidiin 
Juda  calcanies  torcularia  in 
fabbato , portantes  accrvos , 
& onerantes  fuperafinos  vi- 
rum , & uvas , & 6cus , & 
omne  onus , & inferentes 
in  Jerufalem  die  fabbati.  Et 
comeftatus  lum , ut  in  die 
qua  vendere  liceret,  vende- 
leiit. 


i<!.  Et  Tyrii  habitaverunt 
in  ea , inferentes  pifces , & 
omnia  ecnalia  : Si  vendcbant 
in  fabbatis  filiis  Juda  in  Je- 
rufalem  : 


17.  8r  objurgavi  optima- 
tcs  Juda , & dixi  eis  : Qiix 
eft  h*c  res  mala , quam  vos 
facitis.  Si  profanatii  alicm 
Sabbati  ! 

iS.  Numquid  non  hatcfe- 
ccmnt  patres  noftri , Si  ad- 
duxit  Deus  nofter  fuper  nos 
omne  malum  hoc,  & fuper 
eivitatem  hane  ! Et  vos  ad- 
«liiis  iracundtam  fuper  Ifqacl 
violando  Sabbatum. 

T9.  Fadhim  ed  autem  , 
cùm  quievilTent  port*  Jeru- 
falcm  in  die  Sabbati , dixi  : 
Si  clauferunt  januas , Si  prx- 
cepi  ut  non  aperirent  eas  uP- 
que  poft  Sabbatum  : & de 
pueris  meis  conftitui  fiiper 
portas  ut  nullus  inGerret  onus 
indie  Sabbati. 
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»o.  Et  manferunt  nego- 
ciotorcs  > & vcndemcs  um> 


reconnus  fideles  ; ôc  la  part  de  leur  frere  leur 
fut  confiée. 

14.  Sou  venez- vous  de  moi , mon 

Dieu , pour  ces  chofes  ; éc  n’effacez  pas  de- 
votre  l'ouvenir  les  bonnes  œuvres  que  J’ai 
faites  dans  la  maifon  de  mon  Dieu  , & à l’é- 
gard de  fes  cérémonies. 

1 f . Kn  ce  tems-là , je  vis  des  gens  en  Juda 
qui  fouloient  le  preffoir  au  jour  du  Sabbat , 
qui  portoient  des  gerbes , & qui  mettoient 
lur  des  ânes  du  vin  , des  raifins , des  figues 
& toutes  fortes  de  charges , & les  appor- 
toient  à Jerufalem  au  jour  du  Sabbat.  Et  je 
leur  ordonnai  expreffément  de  ne  ÿlus  rien 
vendre  que  dans  un  jour  où  il  étoit  permis 
de  vendre. 

15.  Les  Ty riens  aufli  demeuroient  dans  la 
ville , fit  y portoient  du  poiffon , & toutes 
fbrtcs  de  chofes  à vendre  , & les  vendoient 
dans  Jerufalem  aux  enfans  de  Juda  les  jours* 
dp  Sabbat. 

1 7.  Ceft  pourquoi  j’en  fis  des  reproches 
aux  premiers  de  Juda,  & je  leur  dis:  Quel 
eft  ce  défordfe  que  vous  faites  ? & pourquoi 
profanez-vous  le  jour  du  Sabbat  ? 

1 8.  N’eft-ce  pas  ainfi  qu’ont  agi  nos  peres, 
enfuite  de  quoi  notre  Dieu  a fait  tomber  y 
fur  nous  6c  fur  cette  ville , tous  les  maux  que 
vous  voyez  ?'Et  après  cela,  vous  attirez  en-* 
core  fa  colere  fur  Ifraël,  en  violant  le  Sabbat. 

ip.  Lors  donc  ciue  chacun  étant  retiré  chez, 
foi  y les  portes  de  Jerufalem  commençoient 
à être  en  repos  au  foir  ^ui  précédé  le  jour  du 
Sabbat , je  commandai  qu'on  les  fermât , 6c 

3û’on  ne  les  ouvrît  point  jufqu’aprcs  le  jour 
u Sabùt  ; ôc  j’ordonnai  à quelques-uns  de 
mes  gens  de  fc  tpnir  aux  portes , afin  que  per- 
fonne  ne  fit  entrer  aucun  fardeau  au  jour  du 
Sabbar. 

20.  Et  les  marchands,  ôc  ceux  qui  por- 
toient toutes,  fortes  de  chofes  à vendre  , de: 


Digilized  by  Google 


E s D RA  S.  Li  V.  II.  Chap.XIIL 


meurerent  une  fois  ou  deux  hors  de  Jerufa- 
lem. 

2 1 . Et  enfuite  je  leur  fis  cette  déclaration, 
& leur  dis  : Pourquoi  demeurez -vous  ainji 
près  des  murailles  , pour  tenter  les  Juifs , en  ex- 
pofant  à leurs  yeux  vos  marchandifes  ? Si  cefa 
vous  arrive  encore, Je  vous  en  ferai  punir.  De- 
puis ce  tems-là , ils  ne  vinrent  plus  aux  jours 
du  Sabbat. 

22.  J’ordonnai  auflî  aux  Lévites  de  fe  pu- 
rifier , & de  venir  garder  les  portes , & de 
fanâifier  le  jour  du  fabbat.  Souvenez  - vous 
de  moi , 6 mon  Dieu , pour  ces  chofes  ; & 
pardonnez-moi  mes  péchés , félon  la  multitu- 
de de  vos  miféricordes. 

2 J.  En  ce  même-tems , je  vis  des  J,uifs  qui 
époufoient  des  femmes  d’Azot,  d’Ammonôc 
de  Moab. 

24.  Et  leurs  enfans  parloienti.  la 
langue  d’Azot , & ne  pouvoient  bien  parler 
Juif;  en  forte  que  leur  langage  tenoit  de  la* 
langue  de  ces  deux  peuples. 

2 y.  Je  les  repris  donc  fortement , & leur 
donnai  ma  malédiéUon.  J’en  battis  quelques- 
uns  , fuivant  l ordonnance  de  la  loi  : je  leur  fis 
rafer  les  cheveux,  pour  Us  couvrir  de  confu- 
fwn;  & je  leur  fis  jurer  devant  Dieu  qu’ils  ne 
donneroient  poinf  leurs  filles  aux  fils  des 
étrangers  , & qu’ils  ne  prendroient  point  de 
leurs  filles  pour  les  époufer  eux-mêmes , ou 
pour  les  donner  à leurs  fils;^je  leur  dk: 

25.  N’eft-ce  pas  ainfi  que  pécha  Salomôn 
Roi  d Ifraël  ? Cependant  il  n’y  avoir  point 
de  Roi  qui  pût  l’égaler  dans  tous  les  peu- 
ples ; il  étoit  aimé  de  fon  Dieu  ; & Dieu  l’a- 
voit  établi  Roi  fur  tout  Ifraël  ; & après  cela 
néanmoins , des  femmes  étrangères  le  firent 
tomber  dans  le  péché. 

27.  Serons-nous  donc  aufil  défobéifians  ? 
& nous  rendrons  - nous  coupables  d’un  fi 
grand  crime  f & violerons-nous  la  loi  de  no- 


4if 

vcrla  venalia , forii  Jerufà- 
lem  femet  & bis. 

II.  Et  conteAatus  fum 
eos , & dixi  eis  : Quare  ma- 
ne tis  ex  adverfo  mûri  ? fi  lo- 
cundo  hoc  feceriiis,  manum 
mittam  in  vos.  liaque  ex 
tempore  iUo  non  venerunt 
in  Sabbato. 


ai.  Dixi  quoque  Levidt 
ut  niundarenrur,  & venirent 
ad  euftodiendat  portas , te 
fannificandam  diem  Sabba- 
ti  : & pro  hoc  ergo  memento 
mei , Deus  meus , & parce 
mihi  fctundùm  multitudi- 
nem  miibrationum  tuarum, 

s 3 . Sed  & in  diebus  illif 
yidi  Jodzos  ducemes  uxo- 
res  A/oddac , Ammoniii- 
das,  & Moabiiidas. 

14.  Et  filii  eorum  ex  mc- 
ai»  parte  loquebantur  Azo- 
ticc,  & nefeiebant  loqui  Ju- 
daicc.  A;  loquebaniur  jiixia 
linguam  populi  & populi. 

xf.  Et  objurgavi  eos,  Sc 
maledixi.  Et  cecidi  ex  eis  vi. 
ros , & decalavi  cos , & ad- 
itiravi  in  Deo,  ut  non  darcnc 
rilias  fuas  filiis  eorum  , Sc 
non  acciperent  de  filiabus 
eorum  filiis  fuis , & fibimet' 
ipfis,  diceiu: 


16.  Numqnid  non  in  hu- 

juicemodi  rc  peccavit  Salo- 
mon rex  Ifraël  ! Sc  certc  in 
gentibus  multis  non  crat  rex 
fimilis  ei,  & dilcAus  Deo 
fuo  erat,  Sc  pofuiteum  Deux 
regem  fuper  omnemifraele 
Sc  ipfum  ergo  duxerunt  ad 
peccatum  mulieres  alieni- 
génz.  • 

17.  Numquid  Sc  nos  ino- 
bedîentes  faciemus  omno 
malum  grande  hoc , ut  prz- 
varisemur  in  Deo  noUro,  & 


Digitized  by  Google 


4i(î  ESDR  A*S.  Liv.  II. 
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. gérés  ? ' • 

î8.  Defilüs  autem  Joia-  28.  Or  érttre  Ics  fUs  de  Joïada  fils  d’EIia- 

da  filiiEiiafibfacerdotitma-  grand- prêtre , il  V ut\  nommé  Motiaffé 

fi’ôroL^r,  quèm  fagavii  £juî  ctoit  gcndrc  de  Sanaballat  Horonite  ; ôc 
*“'•  jêiechal:ai. 

ap.  Seigneur,  mon  Dieu , fouvenez-vous 
dans  votre  indignation  dé  ceux  qui  violent  le 
facetdoce  fit  la  loi  des  Prêtres  ôc  des  Lévites. 

30.  igitur  mundavi  eosao  50.  Je  Ics  purifiai  donc  de  toutes  les  fem- 
©mnibutaiieni)5enij,a:coiif-  étrangères  J ÔC  j 'établis  les  Prêtres  ôc  les 

Lfvi.«  chaam  dans  fon  otdra  & dans  fon 

in  miniflerio  fuo  : j ntf^ere  , 

31.  &in  obladone  ligno-  3 1.  ÔC  pour  préfider  à l’offrande  des  bois, 

rum  in  tehnporibiu  confti-  fg  dcvoit  faire  dans  les  tems  marqués  , . 
m“to*'n.d ’Dws'^ûrta  ÔC  à l offrande  des  prémices.  O mon  Dieu, 

V a_._  fouvenez-vous  de  moi , pour  me  faire  mile- 

ricorde.  Amen. 


1,.  Recordare  Domine 
Deut  meut , adverfum  eot 
qui  polluunt  facerdotium  . 
jurque  Sacerdotale  & Levi- 
ticum. 

30.  Igitur  mundavi  eos  ab 


boDum.  Amen. 


Fin  de  /g  fécondé  Partie  du  tome  fécond. 
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